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AVERTISSEMENT. 


La  faveur  avec  laquelle  le  public  a accueilli  mon  édition  de  lu 
chronique  de  Jean  Tan  IIeeli;  m’a  fait  un  devoir  d’apporter  les 
mêmes  soins  à la  publication  des  Brahantsche  Veesten.  Cet  ouvrage 
est  d'une  étendue  cinq  fois  plus  grande  que  la  Relation  de  la  bataille 
de  Woeringen , et  il  constitue  un  monument  non  moins  respectable 
de  lu  poésie  historique  de  nos  ancêtres.  C’est  vraiment  l’histoire 
populaire  du  Brabant;  ce  sont  les  gestes  des  ducs  de  cette  province, 
tels  que  le  peuple  les  connaissait  et  les  récitait  en  langue  vulgaire. 
A ce  titre,  ce  livre  mérite  une  attention  particulière,  et  si  ses 
premières  pages  n’offrent  que  peu  d’intérêt , en  revanche  dans  les 
derniers  chapitres  et  surtout  dans  les  suites , composées  par  les  con- 
tinuateurs de  De  Klere  , les  faits  sont  présentés  avec  tant  de 
détails  et  une  précision  telle,  qu’ils  laissent  bien  peu  de  chose 
à désirer. 

J’avais  d’abord  eu  le  projet  de  marquer  au  bas  des  pages,  à la  ma- 
nière des  bons  éditeurs  d’anciennes  poésies  allemandes,  et  afin  de 
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fai***3  ressortir  les  contrastes  de  l’orthographe,  toutes  les  variantes 

dans  la  comparaison  du  texte  des  cinq  manuscrits  dont 

je  **me  su,s  ; mais  j’ai  dû  renoncer  à ce  projet,  car  mes  notes 

a0<-**,cnt  ‘Jou.lalé  le  volume,  et  les  manuscrits  étaient  tous  d’une 

du*43  troP  ■***^c;ente  pour  mériter  un  travail  d’une  nature  si  compli- 

^ °r  tVxographe  du  MS.  de  Corsendonck  , qui  sert  de  base  à ma 

> est  tellement  irrégulière,  tenant  à la  fois  du  XIVe  et 

do  le,  que  j’ai  été  forcé  de  rectifier  un  grand  nombre  d’in- 

c°Trechons  et  de  méprises  du  copiste.  Je  me  suis  donc  borné  à 

*«*\eve.r  soij^ricusemeI1j  |es  différences  de  mots , sans  m’attacher  aux 

lettres.  V.u  général,  j’ai  été  sobre  de  notes  grammaticales  : elles 

trouver»^  mieux  leur  place  dans  des  ouvrages  purement  philolo- 
giques. 

l,lu,Ue  que  dans  le  volume  de  Vas  Ueeli:  , j’ai  accompagné  le 
Celui-ci  d’un  Codex  diplomaticus,  qui  comprend  les  chartes 
ns  Bralxant  jusqu’à  l’an  1350.  Elles  servent  à authen- 
tiquer plusieurs  faits  rapportés  dans  la  chronique  , ou  à sup- 
11  ce  qui  peut  y manquer,  notamment  pour  ce  qui  concerne 
.judiciaire  du  pays,  l’organisation  et  les  libertés  des  com- 

mu,*es,  J’ai  fait  connaître  de  préférence  les  diplômes  flamands 

4 

'‘e'ix  qui  ont  trait  aux  privilèges  et  aux  heures,  diplomatie 
P°Pulaire  qui  se  rattachait  naturellement  à l’œuvre  de  mon 
uUteur  J’abandonne  à M.  l’abbé  De  Ram,  qui  va  commencer 
1 '"U  pression  de  la  chronique  de  De  Dyster,  la  publication  des 
C;t«*s  concernant  les  matières  ecclésiastiques  et  la  revue  critique 


historiens  du  Brabant.  De  cette  manière,  les  pièces  inédites 


Recueil  d’A-Tnvao,  et  tant  d’autres  qui  ont  échappé  aux  re- 
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cherches  de  Bctkess,  de  Minjus  et  de  l’auteur  anonyme  du  Luyster 
tan  Brabant,  seront  mises  en  lumière.  Alors  les  matériaux  pour 
l’histoire  de  toute  une  province  se  trouveront  entre  les  mains  du 
public. 

Les  diplômes  que  je  public  ici,  au  nombre  de  200,  étaient  tous 
inédits , A l’exception  de  la  heure  de  Diest  (n°  XXVII),  que  M.  De 
Reiffenberg  a insérée  dans  son  Recueil  héraldique , pendant  l’im- 
pression des  Brabantsche  Yeexten,  et  à l’exception  de  la  pièce 
n°  CXX,  que  j’ai  retrouvée  plus  tard  dans  le  Codex  Belgicus 
d’AssEuiE.  M.  De  Néi.is  s’était  proposé  de  publier  les  chartes  de 
Louvain,  sous  le  titre  de  Tabidae  publicae  Lovanientium  ; mais  ce 
livre,  quoique  imprimé  entièrement  ou  peu  s’en  fout,  n’a  réelle- 
ment point  vu  le  jour.  Les  feuilles  achevées  ont  diparu,  et  il  est 
à croire  qu’il  n’existe  plus  de  ce  recueil  que  trois  ou  quatre  exem- 
plaires incomplets. 

Il  me  reste  à témoigner  ma  reconnaissance  aux  personnes  qui 
m’ont  aidé  à rassembler  les  documens  du  Codex  diplomaticus.  Les 
copies  que  je  n’ai  point  faites  moi-méme,  je  les  dois  à l’obligeante 
coopération  de  MM.  Emile  Cachet  et  A.-G.-B.  Schayes,  à Bruxelles, 
F.  Verachter  et  A.  Kreglinger,  à Anvers,  et  au  respectable  doyen 
des  archivistes  de  Belgique,  M.  Gyseleerx-Thys , à Malines. 

Gand , le  6 décembre  1838. 
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INTRODUCTION. 


Les  plus  anciens  Belges,  à l’exemple  des  autres  peuplades  germa- 
niques, n’eurent  point  d’autres  annales  que  des  chanson*  de  gestes. 
Celebrant  cartninibus  antiquit,  dit  Tacite,  quod  unum  apud  illos 
memoriae  et  annaliurn  genus  est , Tuisconem , deutn  terrae  editum, 
et  filium  Mannum,  originem genlis  conditorosgue  *.  C’est  que,  dans 
ces  temps  reculés , la  poésie  récitant  à chaque  génération  nouvelle 
les  exploits  de  ceux  qui  avaient  bien  mérité  de  la  patrie,  pouvait  être 
nommée  la  mémoire  des  nations.  L’histoire  était  alors  dans  toutes 
les  bouches  ; elle  courait  les  rues  dans  des  chants  populaires , s’as- 
seyait aux  festins  du  peuple,  et  avait  la  puissance  de  créer  des  ar- 
mées au  moment  du  danger.  Chacun  s’intéressait  aux  traditions  de 
sa  race  et  s’attribuait  une  part  de  sa  gloire;  car  chaque  peuple  ne 
formait  en  réalité  qu’une  seule  famille,  pure  de  tout  mélange  de 
sang  étranger  : on  était  beaucoup  plus  assuré  d’être  descendu  des 
héros  dont  on  chantait  le  courage,  que  nous  ne  le  sommes  aujour- 
d’hui , nous  arrière-petits-lils  bâtards  de  ces  géans  autoethones. 

L’histoire  n’est  devenue  prosaïque  que  dans  les  cellules  des  moines 
et  dans  les  cabinets  des  historiographes.  Les  premiers  l’ont  dépouillée 


1 C.  Catinn.il  Taciti  Gcrmanîa , c.  2. 
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(je  tonie  iîsjM^<-e  d’ornemens,  los  seconds  l’ont  habillée  à la  façon  des 
pol  it-iejucs  ou  philosophiques  qu’ils  portaient  eux-mémcs.  A- 
1 KaS**«S  *V  ces  changemens?  je  n’oserais  l’affirmer.  Si  nos  ancé- 
1 on*-  fa  i fc  escorter  par  des  fables,  les  modernes  trop  souvent  ont 
*'TUm<’r  son  char  par  les  haines  de  parti , et  c’est  à peine  si,  après 
j(0is  siècles»  clc  disputes,  nous  parvenons  aujourd'hui  à entrevoir 
qoC^<lues  points  lumineux  dans  les  temps  passés.  Et  que  d’efforts  ne 
pas  «‘ri»  ployer  encore  pour  réhabiliter  la  mémoire  de  quelque 
^lor*»rne  , flétri  par  cinquante  volumes  de  contes  absurdes!  Il 
s*»iviV)'or®it  Hue  la  vérité  n’est  pas  plus  dans  la  prose  qu’elle  n’était 
autrefois  'liviis  les  vers. 

Ai»/ | • 

h''  N'ers  que  les  Francs  avaient  coutume  de  réciter  les  ac- 

tions tïroiqllM  Je  leurs  chefs.  Au  rapport  du  père  Trithèxe,  la  na- 
a ÏU*We  avait  déjà  son  poète-historien  dès  l’an  412  de  notre 

’ *,"s  lu  personne  du  scvthc  ou  sicambrc  VVasthald,  qui  com- 

menen  * " 7 * 

^ son  œuvre,  comme  le  poète  flamand  que  nous  publions  ici, 

j,  ^ S<  ‘ vtic  des  Troyens,  ab  excidio  incipiens  trojano  œuvre  que 

on  dit.  avoir  été  continuée  par  les  poètes  IIei.igxst  et  Arkbald 

jnscju  j\  ly.p0que  0j  ils  vécurent,  et  qu'ensuitc  l’historien  IIisibild 

n au*uit  fait 

que  traduire  en  prose  *. 


* X»t 

t-Vyt  RlTUï<ii  Compendium  sire  breriarium  primi  rolumini*  chronicorum  de  origine  genêt*  et 
oij  >n  ^ rancorum  per  anno*  1 189,  à Marcomiro  ad  Pipinum  regtm.  Moguntiae , 151ÎÎ,  fol.  -4  , 
2 le*  recueil  de  ScasaDirs  , lom.  I,  fol.  301 

^ a écrit  une  dissertation  sur  Hnuui,  que  Ton  trouve  dans  F.  Scilicïl  ’s  Deut- 

. °a  ttsrtifli,  tom.  III.  D’autres  rejettent  ce  chroniqueur  comme  un  personnage  fictif , ima- 
/ Par  quelque  inepte  écrivain  du  XU“"  ou  du  Xlll"*"  siècle.  (Vosbiib,  De  tcriptoribvs 
(j  ƒ****•,  JH,,  J]  9 C'  XXII;  Scbatis  , Mémoire  *ur  let  document  du  moyen  âge,  pag.  II.)  Cepcn- 
le»  auteurs  de  Y Histoire  littéraire  delà  France  { tom.  III , pag.  272)  disent  qu’on  ne  peut 
^'^Ulcr  que  la  chronique  de  Hhibud  ne  fût  répandue  dans  le  public  au  VIIe  siècle.  Voici 
t *■  t<Stnoi6”»e«  de  Thtbèm*  dans  l’ouvrage  précité  : (Jaque  in  kunc  annum  (412  a Chr,)  Was- 
A|  t»  , scyihn  sire  su  amber,  patrio  scrmone  kistoriamm  opus  gentis  suoc-  deduxit,per  an- 
T* ?us  minui  DCCI.FI//,  ab  excidio  inciptena  trojano,  in  quo  carias  genen*  *ui  mansione* 
**  ^ bit  d xe drt , duce*  quoque  et  bella , rege*  et  corum  gesta  ditersa  per  ordinem.  Po*t  quem 
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L'existence  de  ces  poètes  francs  peut  être  révoquée  en  doute,  de 
même  que  celle  d’uue  vingtaine  d’autres  personnages  que  Suffridus 
Pétri  ne  craint  pas  de  ranger  parmi  les  historiens  de  la  Frise  avant 
et  peu  après  la  naissance  de  Jésus-Christ  ; niais  il  n’en  est  pas  moins 
certain  que  Charlemagne  a recueilli  les  chants  héroïques  des  Ger- 
mains dont  nous  venons  de  parler  : Barbara  et  antiquissima  car- 
mi  na , quibus  veterum  regutn  actus  et  bella  canebaniur , scripsit 
memoriaeque  mandavit  On  croit  que  le  chant  des  Niebelungen , 
qui  a reçu  sa  forme  actuelle  au  XIIIme  siècle,  et  plusieurs  autres 
fragmens , tels  par  exemple  que  le  Waltharius , sont  des  traductions 
ou  des  imitations  des  anciens  poèmes  germaniques. 

Le  zèle  religieux  des  successeurs  de  Charlemagne  a détruit  les  mo 
numens  de  la  poésie  historique  des  Francs.  Déjà  le  fils  de  ce  grand 
homme , Louis-le-Débonnairc , dans  sa  dévotion  outrée , crut  devoir 
mépriser  ce  que  son  père  avait  recueilli  et  respecté.  11  témoigna  pu- 
bliquement son  aversion  pour  les  traditions  païennes,  quoiqu’il  les 
eut  apprises  dans  son  enfance  (probablement  par  ordre  de  son  père). 
C’est  ce  que  dit  Thegaxcs,  évéque  de  Trêves,  qui  semble  lui  faire 
un  titre  d’éloge  de  les  avoir  répudiées2. 


Hmibaib,  franco*,  ex  carnnnihu»  et  scriplts  Ftaminum,  gentil  Francorum  continuât  il  histo- 
nam  per  an  nas  DCCCCXXVJ  usque  ad  ultimum  regis  Cklodovei  awnwwi , qui  primus  ex  régi- 
bu*  Francorum  fidem  Chritti  tuscepit.  Et  plus  loin,  parlant  de»  prêtres  francs  : inter  quos 
praecelluit  ingenio  ci  usut  scribeudi  caeieras  Heligastis  , Theocali pontificis  quondam  films , qui 
filiit  ducutn  et  nobilium  institmndi*  praeemt,  et  hrroum  gesta  carminé  descriptif.  Voici  enlin 
le  passage  qui  concerne  Abebald  : Cujus  ( Iiatheri f regis  Francorum)  magnifiée  gesla  pontifex 
Francorum  Abkbai.»c*  et  rates,  carminé  descripsit  more  priscorum , quae  poste»  re~ 

degit  in  prosam. 

1 Einbabbi  Fi  ta  Caroti  Magni  (Pim,  Monument a Germaniae  historica  f II,  p.  458). 

2 Lingua  graeca  et  latin a raide  erudilus  , sed  graecam  mtlius  intelligent  poterat  quant  toqui; 
latinam  r ero  simt  naturalem  aequaliter  loqui  poterat.  Sensum  r ero  in  omnibus  scripturis  spi- 
rit ualem  et  moraleui,  nec  non  et  anagogen  optime  noterai.  Poëtica  carmina  gentilia  quae  in  ju- 
centute  didicerat  f respuit,  nec  legere , nec  audirc , nec  docere  roluit.  Thegani  Ftta  Illudotciti 
imp.  f dan»  le  recueil  de  Pnn  . lom.  Il,  pag.  5Ö-4. 
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^«pendant  le  peuple  n’ouklia  pas  entièrement  les  chants  antiques, 
pg.  loin  en  loin  quelques  historiens  francs  continuent  d’en  faire 
tion  sous  le  nom  de  vulgare  carmin,  de  vulgaris  fabulai  io 
ou  <2R..  opinio.  Ainsi,  dans  le  Chronicon  Quedlinburgense 

et  du  XImo  siècle,  on  cite  encore  le  fameux  Thideric  de 
*jie,n  cantabant  rustici  olim  Mais  il  est  à présumer  que 
\o.  lpcsïxoinmée  des  paladins  de  Charlemagne,  sujet  de  tant  de 

çoè*1'68  aU  moyen  âge,  contribua  plus  que  tout  le  reste  à faire  ou- 
\>Vxcr  les  cViaxjfe 

d’une  date  antérieure.  Autre  temps,  autres  moeurs. 
"Bientôt  lu.  oVianson  de  Roland  remplaça  les  ba /dites  que  les  Romains 
ftv  aient  en  tendues  dans  les  batailles , ou  plutôt 
co  H H'io  des  couplets  religieux  ; car,  dans  la  chanson  faite  pour 
c ’ >r<ÎT  la  victoire  remportée  sur  les  Normands  en  881 , et  dont 
saint  V<iIl0las  de  publier  Ie  vrai  texte1,  le  roi  entonna  un  cantique 
3 et  toute  l’armée  répétait  avec  lui  kyrie  eleison  : 

Sang  lioth  frano, 

Ioh  aile  satnan  sungun 
K. m ir  eleison. 

Sang  uuas  gisungan, 

Uuig  uuas  bigunuan,  etc. 


l’on  ne  chanta  plus  au 


A. u XIIIe  siècle,  lorsque  les  romans  relatifs  à Charlemagne  et  à 
u 1 tilde  ronde  obtenaient  le  plus  de  vogue,  un  homme  d’un  génie 
c>xlra0rdinaire,  un  grand  poète  flamand,  Jacques  Vas  Maeblaht, 
s ^leva  avec  force  contre  ce  genre  frivole  de  poésies , et  pour- 
^>lt  il  avait  sticrifié  lui-méme  dans  sa  jeunesse  aux  goûts  chcva- 
^e*“«sques  de  ses  contemporains.  Il  lit  la  guerre  aux  romanciers 
^ r**>içais  et  à leurs  traducteurs , comme  à des  gens  qui  s'étaient 
***' posé  la  tâche  de  gâter  l’histoire  par  mille  inventions  ridicules. 


1 Miakknii  Scriptor  et  rtrum  (,erm. , lom.  III . pag.  170. 
' E/noneruia , Garni,  1837,  in-4%  p.  8. 
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Suivant  lui , la  poésie  devait  servir  exclusivement  à l’instruction  mo- 
rale et  religieuse  du  peuple,  et  non  pas  aux  plaisirs  de  l’imagination. 
Il  réussit  à discréditer  les  romans  de  chevalerie  dans  toute  la  Bel- 
gique flamande,  et  créu  parmi  nous  le  genre  didactique,  qui  dès 
lors  a prévalu  jusqu’à  nos  jours.  Toutes  ses  compositions  visaient 
A quelque  enseignement  utile.  Pour  l’histoire  sainte  il  publia  sa 
Bible  rimèe;  pour  l’histoire  profane  son  Miroir  historique  ( Spiegel 
historiael) , et  pour  l’histoire  naturelle  sa  Fleur  de  la  nature  ( Natu- 
ren hloeme),  livres  répandus  dans  toutes  les  classes  de  la  société,  et 
au  moyen  desquels  le  champ  des  connaissances  populaires  s’agran- 
dit considérablement  cher  les  Flamands.  Nourris  de  son  esprit , 
la  plupart  des  poètes  successeurs  de  Vas  Maerlart,  s’occupèrent, 
comme  lui , de  poésies  morales  et  religieuses;  en  sorte  que  les  ma- 
nuscrits des  romans  et  des  chansons  de  gestes  furent  livrés  sans  mi- 
séricorde aux  ciseaux  des  relieurs.  Eu  défaisant  les  couvertures  des 
livres  des  premiers  temps  de  l'imprimerie , on  y trouve  souvent  collés 
quelques  fragmens  de  ces  compositions  profanes,  que  les  amateurs 
recherchent  avec  avidité,  et  qui  nous  ont  servi  à constater  l’exis- 
tence d’un  grand  nombre  de  romans  en  langue  flamande. 

Comme  la  rime  servait  toujours  à aider  la  mémoire,  l’idée  de 
chanter  ou  de  réciter  en  vers  les  gestes  des  chefs  de  la  nation  , ne 
se  perdit  pas  entièrement.  Les  chants  héroïques  furent  remplacés 
par  des  chroniques  rimées  dont  les  auteurs,  tout  en  protestaut  de 
leur  amour  sincère  pour  ln  vérité,  et  de  leur  dégoût  pour  les 
romans , 

Van  die  talsche  wulsclie  poelen 
Die  meer  rimen  dan  si  weten, 

(De  KLII.V  , p«g.  214.] 

étaient  eux-mémes  quelquefois  plus  romanciers  qu’ils  ne  croyaient. 
En  effet , ils  accueillaient  dans  leurs  livres  les  faits  réputés  vrais  par 
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J**  tradition  populaire  ou  relatés  comme  tels  dans  les  vieux  manus- 
i ts  «le»  Binon  «stères,  sans  songer  que  l’une  et  l’autre  source  étaient 
mêlées  de  vérités  et  de  fables.  On  manquait  absolument 

t|«^  critiejne. 

iiC  qui  d o it  exciter  le  plus  notre  intérêt  pour  ces  sortes  d’ouvrages , 
ç.’tsst  q»i  ils*  nous  donnent  la  mesure  des  connaissances  que  nos  an- 
o^tres  a-vaient  acquises  en  matière  d’histoire  nationale.  Rédigés  en 
v 'xlgoire,  il  est  évident  qu’ils  étaient  destinés  pour  le  peuple, 
'l'Hi  les  livres  faits  en  latin  ne  servaient  qu’au  clergé  et  à 
,,n  J^-petit  nombre  d’autres  personnes  lettrées.  Les  sprekers  ou 
tableurs  de  la  Flandre  et  du  Brabant  en  récitaient  parfois  des  frag- 
^ " ' ^irisi , dans  un  manuscrit  de  la  bibliothèque  de  M.  Vas 
u*.î*i  y espèce  de  recueil  formé  par  un  poète  ambulant,  on  trouve 
j.  S^nênlogie  des  ducs  de  Brabant,  extraite  de  la  chronique  de 

A ,VHK  *• 

brês  avoir  exposé,  le  plus  brièvement  possible,  comment  l’his- 
^ e "Vulgaire  a emprunté  constamment  le  langage  de  la  poésie 
nos  ancêtres,  depuis  les  chants  héroïques  des  Germains  jus- 
1"  !<Ux  chroniques  rimées,  composées  au  XIII0  et  au  XIVe  siècle, 
c,1pons-nous  maintenant  du  poème  des  Gestes  des  ducs  de  Bra- 
, dont  voici  les  cinq  premiers  livres,  et  voyons  d’abord  par 
il  a été  composé. 


de  l’aetevr  des  brabastscue  yeeste*. 

On  a cru  généralement  que  l’auteur  de  ces  cinq  premiers  livres 
•s  appelait  Nicolas  De  Klerk,  en  son  vivant  secrétaire  d’Anvers, 
vers  l’année  1280,  et  mort  en  1351.  P.  Divæcs  est,  je  crois, 

1 Hibliotheca  Uulthemiana , vol.  VI , n®  10Î  de»  manuscrit*.  M.  Ulomamt  vient  de  la  pu* 
Glier  dan»  *c«  Oudrlacmechc  gedichten  der  XII *,  XIII • ma  XIVe  «viwnr*,  pag.  84. 
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le  premier  qui  lui  ait  donné  ce  nom  1 * 3 , et  bon  nombre  d’écrivains 
l’ont  répété  après  lui  Mais  comme  ils  ne  s’appuient  sur  aucune 
autorité  ancienne,  on  peut  douter  de  la  vérité  de  leur  assertion. 
Il  est  certain  que  dans  aucun  endroit  de  la  chronique , l’auteur  ne 
s’est  donné  le  nom  de  Nicolas.  Au  contraire,  le  manuscrit  des 
Brabantsche  Veesten  de  l’abbaye  d’Afflighem  porte  en  toutes  lettres 
qu’il  se  nommait  Jean  {voy.  la  note  au  liv.  V,  vs.  445)  : 

Dit  diebte  meester  Jan  van  Antwerpen. 

OlffVÎ>:U 

C’est-à-dire  : Ceci  a été  compose  par  maître  Jean  d'Anvers. 
Bans  le  prologue  de  Y Excellente  cronike  van  Brabant , imprimé  à 
Anvers,  en  1497,  1518  et  1530,  il  est  également  nommé  Jean.  On 
y lit  ce  qui  suit  : « Soe  geep  dye  compositoer  te  kennen  dat  hi 
niet  van  den  sinen  daer  in  gheset  en  heep , mer  heep  dese  cronike 

getrocken  uut  veele  ander  auctentycke  boeken,  te  weten uier 

déclaration  va/i  Jacob  van  M e riant , ende  sonder iinghe  ut  en  cro- 
niken  van  Brabant,  die  ten  eynde  vergadert  sijn  van  meester 

1 lierutn  Brabanticarum  libri  XIX  3 auctor*  P.  Divako,  studio  Aibeiti  Mirai  editiet  illus- 

trât!. Antverpia.* , 1610  f in-4*,  pag.  3. 

3 Valere  André  n’en  parle  pa&  dans  la  première  édition  in-8*  dc  sa  Bibliotheca  brigua , 
mais  bien  dan»  l'édition  in-4°,  pag.  683  ; ce  qu’il  en  dit  est  répété  dans  Fomx«,  Bibliotheca 
belgiea  , II,  pag.  904.  Le*  autres  auteurs  sont  : Cnrur,  V'erum  stemma  Chtldebrandinum  , 
pag.  1 1 , et  Le  faux  Childcbrand  relègue  aux  fables,  pug.  90  ; — I’muot  , Mémoires  pour  sertir 
à l'histoire  littéraire  des  Pays-Bas , IX  , pag.  236  ; — Diercx sens  , stnteerpia  nasceus  et  crescens . 
II  » pag.  108;  — Des  Roches,  dan»  les  anciens  Mémoires  de  l’académie  dc  Bruxelles , I. 
pag.  525,  II , pag.  19  ; — Van  Wïü,  Historische  at  ondtlonden  , I,  pag.  323  ; — J.  De  Vribs, 
Geschiedenis  der  nederlandschc  dichtkunst.  I,  pag.  15;  — Laserna  Santander,  Mémoire 
historique  sur  la  bibliothèque  de  Bourgogne , pag.  147; — J.  F.  Willes»  , Verhandeling  over 
de  .Xederduytsche  tael  en  letterkunde , I , pag.  182;  — Wits  en  Gkvsiirik  , Biographisch  ch  «tt- 
thol.  woordenboek , IV  , pag.  791  ; — Vas  K artes  , Beknopte  geschiedenis  der  letteren  in  de  Ne- 
derlanden , 1,  pag.  22; — Sikkeneer*,  Beknopte  geschiedenis  der  nederlandschc  letterkunde , 
pag.  31  ; — Yfet , Beknopte  geschiedenis  der  nederlandschc  taal , II . pag.  379;  — II.  Hoetiann 
Fallerslebentis  Hor  cv  bdgicae , I , pag.  84. 
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Je*  rxne  flr*  clorck  van  Antwerpen.  Voilà  des  témoignages  respec- 
fafcy  l‘ïS  t|um  , oortes,  méritent  beaucoup  plus  de  foi  que  les  assertions 
to**  *e*  Rratu i tes  de  quelques  auteurs  modernes.  D’où  vient  donc  ce 
fi1  (I®  /'V/ ■£  colas?  Je  ne  sais;  mais  je  puis  faire  des  conjectures,  et 
sur  <| uoi  je  les  fonde. 

T J nnt««  » v ({ni  parle  le  plus  explicitement  de  Nicolas  De  Klerk  est 
„t v ’^CQvgs  Chiflet.  D’abord  il  l’avait  cité  dans  son  livre  Verum 
C /*  ildebrandinum  , page  11,  d’après  un  manuscrit  appar- 

te.ei,ul  ^ t*evartius  à Anvers;  plus  tard,  répondant  à un  auteur 
a«onyme 

avait  critiqué  son  ouvrage,  il  s’appuie  de  nouveau 

sl*r  *' y "^"inscrit.  a Mon  quatrième  autheur,  dit-il,  est  Nicolas 

Vit  -i.v.hcî  , quc  jc  philosophe  masqué  appelle  comme  par  mespris 

un  , ' * fct  >’n  Brabançon  ivcowr,  secrétaire  d Anvers.  Celuv  qui  a 
caché  ^,.v.  . , . . . J 1 

«un  visage  ne  devoit  pas  appeler  inconnu  un  honneste 

teste-  ''  ’ ' ^ no^°  famille,  qui  a mis  son  nom  et  son  surnom  à la 

j t ^ , T?"  «o«  ouvrage.  II  y a trois  cents  et  quarante  ans  que  Nicolas 

vivoit  et  escrivoit.....  Or,  pour  faire  voir  que  ce  curieus 

p 're  Nicolas  Le  Clerc  a esté  bien  connu  , voiey  ce  que  le  docte 

_ ^ Divers,  natif  de  Louvain , a dit  de  luy , parlant  des  anciens 

Cl" 'Vains  brabançons  : Et  est  alius , qui  rhythmis  r ernaculis  Bra- 

,1a  vt\  Vk  cllROjjCorr  conscripsit  Nicolacs  Clericcs  , seeretarius  Andc- 

ionsis , quem  sludioso  conquisitum  D.  Joannes  Loqueyimensis , 

a,,l*nannu*  Bruxellensis , muluo  mi  lu  (ledit.  Cette  chronique  ma- 

ni»s«ritc  est  aujourd’hui  entre  les  mains  de  monsieur  Gevarts, 

Or'tîHiier  greffier  de  la  belle  et  riche  ville  d’Anvers,  lequel  a esté 

,,c‘iioré  par  l’empereur  Ferdinand  II  et  par  le  grand  roy  Phi- 

!iPpe  IV,  de  l’estât  et  charge  de  leur  conseiller  et  historiographe: 

véritablement  il  est  très-digne  de  cet  honneur.  » Ce  manuscrit 

Gevartius,  je  m’en  suis  servi  pour  la  publication  de  De  Klerk. 

est  vrai  qu’il  porte  en  tête  ces  mots  : ftijmchronijck  van  Bra- 

^Jft-nt  jW  rijme  yestelt  by  NiclaesDe  Clerck  insijnen  leven  secretaris 
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der  s/ad/  van  Antwerpen,  A°  1318;  mais  Chiflet  s’est  trompé 
grossièrement  en  croyant  que  le  chroniqueur  anversois  lui-méme 
avait  mis  ce  nom  à la  tète  de  l’ouvrage.  L’écriture  du  titre  est  pos- 
térieure au  moins  de  deux  siècles  à l’année  1318,  et  les  mots  in 
syrien  leven  secretaris  der  stadt  van  Antwerpen  (en  son  vivant  se- 
crétaire de  la  ville  d’Anvers)  ne  font  pas  supposer  non  plus  qu’il  les 
ait  écrits  pendant  sa  vie.  Du  reste,  on  y lisait  d’abord  Jan  De  Clerck. 
Plus  tard  quelqu’un  a raturé  le  prénom  et  substitué  Niclacs , pro- 
bablement parce  qu’on  aura  trouvé  que  le  maître  clerc  ou  secré- 
taire de  la  ville  d’Anvers  en  1318  s’apelait  Nicolas  et  non  Jean. 
Quoi  qu’il  en  soit  de  cette  dernière  supposition , il  est  évident  qu’on 
avait  désigné  d’abord  Jan  De  Clerck , puisqu’on  lit  sur  le  feuillet  en 
regard  de  ce  titre  la  note  suivante,  en  caractères  du  XVImc  siècle  : 
Anno  1361  sterf  Jas  De  Clerck,  secretaris  van  Antwerpen , die  den 
Duytschen  Doctrinael  hadde  cjemaect , in  chronico  rhytmico  parvo. 

Mais  si  De  Klerk  a commencé  sa  chronique  en  l’année  1318, 
comme  on  lit  vs.  (il  du  livre  premier,  il  ne  s’en  suit  pas  qu’il  doive 
avoir  été  secrétaire  de  la  ville  d’Anvers  la  même  année  : il  a pu 
l’étre  plus  tôt  ou  plus  tard,  si  toutefois  il  l’a  jamais  été.  Un  clerc 
(T Anvers  n’était  pas  nécessairement  un  secrétaire  d’Anvers , et  qui 
sait  s’il  ne  faut  pas  lire  Jan  De  Clerck,  van  Antwerpen , avec  une 
virgule  après  Clerck,  au  lieu  de  Jan,  de  clerck  van  Antwerpen  ? 

J’ai  fait  beaucoup  de  recherches  aux  archives  d’Anvers,  à l’épo- 
que où  j’étais  employé  A ces  archives,  pour  retrouver  les  noms  de 
Nicolas  ou  de  Jean,  comme  secrétaires  de  la  ville  nu  XIVe  siècle. 
Je  n’ai  rencontré  qu’un  seul  diplôme  en  date  de  feria  tertia  ante 
Pentecosten  MCCC  11° . C’est  un  accord  entre  le  magistrat  de  la 
ville  et  le  chapitre  de  l’église  Notre-Dame,  qui  constate  qn’<\  cette 
époque  le  clericus  d’Anvers  sc  nommait  J as  de  Scarfiilvdere  '.  On 


1 Celle  pièce  est  déposée  dans  le  coffre  des  privilèges  de  la  ville  , cl  marquée  44,  /i. 
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di*  «|ue  monsieur  le  professeur  Serrere  a été  plus  heureux;  mais  il  a 
^CtRsé  à scs  omis  de  me  faire  part  de  sa  découverte.  C’est  un  pro- 
^4^1*5  tï,le  „je  n’imiterai  point,  s’il  a jamais  besoin  de  recourir  à moi 


pfjt»1,  sonlvlaljle  chose. 

® -il  not-cs  relative  au  décès  de  Jan  De  Clerck  a passé,  avec  une 
lé£5èTO  varianle , du  manuscrit  de  Gevartius  au  manuscrit  beau- 
coup P1'**  moderne  des  Annale*  Antverpiense « de  Valkemsse  , 
Aéposé  a.rrx  archives  d’Anvers,  et  dans  lequel  il  est  dit,  à l’année 
- **■  / n c iiljaer  stirf  Jax  Deckers,  secretaris  deser  stadt , die 
flan  Doctrinael  maeckte , ende  vele  andere  hoecken.  » 

t>s^  précisément  l’année  1351  que  l’on  prétend  être  celle  du 
des  de  !\~-icolas  De  Klerck.  « Anno  seculi  hujus  quinquaqesimo 
!N i colacs  Clericus , S.  P.  Q.  A ntverpiensium  a secretis , 
<v*vé  J.  C.  Diercxsexs  Scripserat  rithmis  rernaculis  chro- 
co(l  t>tl  ttrabanliae.  In  praefatione  indicalur  tempus,  quocomponi 
> h is  versihus  : 


Dit  bocck  waert  begonnen  roerwaer , 
Due  mon  scrcef  Jhesus  Christin  jaer 
Derlhicii  honderl , achlicn  uicde, 

AI  te  Antwerpen  in  «lie  «tede. 


^ Qricx  hic  fuit  olim  in  monasterio  Corsendonckano.  n Ne  semblc- 
ra*V— il  pas  que  le  décès  de  l’un  est  le  décès  de  l’autre,  et  qu’il  s’agit 
jours  du  même  secrétaire  de  la  ville  d’Anvers?  Il  est  vrai  que 
l*«cxsExs  ajoute  immédiatement  après  : « Papchrochius  Annal. 
-&SS.  ex  Avdrea  Vai.kevis.se  notai  ad  hune  annum  ohitum  alterim 
^^Cfetarii  Antvhrpiensis  Joasxes  Dekevs  (nous  venons  de  voir  que 
' -v*.ke visse  le  nommait  Deckers),  qui  scripsii  Teutonicum  doclo- 
> f * le  pi  u Hou  multos  lihros  composuil.  Quoddam  chron.  MS.  dicit 


-Intzcrpia  Chritfo  nasten»  d cmcrai,  II,  pag.  101). 
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hune  Joannem  successisse  Nicolao  Clerici  in  munere  secretarii 
et  obiisse  anno  sequenli  1352.  » Je  ne  sais  de  quelle  chronique 
manuscrite  il  veut  parler  ici  : il  a probablement  en  vue  une  de 
ces  histoires  d’Anvers,  composées  au  XVIIe  siècle,  dont  il  existe 
plusieurs  copies  à la  bibliothèque  de  Bourgogne. 

Admettons  pour  un  moment  cette  version,  c’est-à-dire  que  Jean 
ait  succédé  à Nicolas  dans  la  fonction  de  maître  clerc  de  la  ville 
d’Anvers;  l’un  et  l’autre  ayant  été  nommés  de  Klerk  à cause  de 
cette  fonction  *.  Il  n’en  reste  pas  moius  à démêler  lequel  des  deux 
était  l’auteur  des  Brabantsche  Veesten.  Le  manuscrit  de  l’abbaye 
d’Afllighem,  qui  certes  est  un  des  plus  anciens,  dit  que  c’est  Jean , 
et  c’est  ce  que  confirment  aussi  l’auteur  de  l 'Excellente  cronike 
van  Brabant , et  l’indication  raturée  du  manuscrit  de  Gevartius. 
Qu’oppose-t-on  à ces  preuves  testimoniales?  Les  assertions  non 
justifiées  de  quelques  auteurs  modernes,  et  rien  de  plus. 

Il  est  certain  qu’un  poète  flamand  du  nom  de  J an,  et  surnommé 
de  clerc  (ou  klerk) , a existé  à Anvers  dans  la  première  moitié  du 
XrVme  siècle,  et  qu’il  a été  l’auteur  de  deux  ouvrages,  dont  les 
manuscrits  existent  à la  bibliothèque  de  Bourgogne , le  Leeken 
Spiegel  et  le  Dietsche  doctrinael.  Dans  l’un  il  se  nomme  lui- 
même,  en  s’adressant  ainsi  à Jean  III,  duc  de  Brabant  : 


Eilel  hccrc!  machtich  cntlo  hoghc 
Lollrijcn,  Rrabans,  Limborehs  horloge  « 
Van  Valkenborch  daer  loe  meere 
Van  Hoesdcin  endc  van  Breda  heere, 
VVien  God  noch  heeft  ghegeven 
Voor  s poet  in  al  gijn  leven, 


1 Le  secrétaire  de  la  ville  était  nommé  de  clerc  (/«»  clerc),  Cest  ainsi  qu’on  lit  dans  la 
charte  XCI , ci-dessous  pag.  690  : Voert  so  ghelocen  i ri , dut  de  teepenen  ran  Mackelne  haren 
clerc  eetten  ende  kieren  moghenr  «a  haerrn  teille.  D’ordiuaire  c’était  un  ecclésiastique. 
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E mie  sal  ore  al  uwen  lijl, 

Dies  gbi  hem  sculdich  Ie  danken  tijl , 

Heerc , desen  bouc  ende  dit  werc 
Soe  gheeft  u Jak,  u arme  Cif.ac 

ï- 1,11  l’autre  de  ces  ouvrages  furent  composés  à Anvers , savoir  : 
‘Spiegel  en  1330  : 

Dcsrn  bouc  wn  Tolmaect  al 
Doen  tcarnacioen  iras  înt  gelai 
Derlien  hondert  ende  \x\  mede 
Al  iAnlwcrpcn  in  die  Mode , 

Reclile  oplen  *e>ten  dach 
Die  in  ougstniacnt  ghelach. 

Fat  1 

e Dietsche  Docfrinael  en  1345  : 

Dit  bocc  waert  voltnaecl  alilus 
In  die  rnaent  tan  juilius, 

Doe  men  screef  Crût  us  gebocrl 
Derlien  bonderl  ende  xt  troerl, 

Ende  oec  vire  daer  toc  mede, 

AI  I.Anlwrerpcn  in  die  slede. 

^ Esterait  à savoir  si  ce  clerc  a été  secrétaire  d’Anvers  : on  n’en 
" Pôs  certain,  et  je  n’oserais  pas  affirmer  non  plus  que  son  nom 
* ° ^«AïiiiHc  ait  été  Deckers  ou  De  Decker,  quoique  cela  me  paraisse 
J,sso-i.  admissible,  d’autant  plus  que  l’existence  d’pn  prêtre  de  ce 
,,0*n  m’est  prouvée  par  un  diplôme  du  19  novembre  1378,  rapporti'* 
I,,  premier  volume  de  mon  Belgisch  Muséum  , page  340.  Une 
^‘tAison  à Anvers  y est  mentionnée  comme  ayant  jadis  été  sa  pro- 
priété. Wi  Claus  r an  Riethoven  ende  Gielgs  Wilmaer,  scepenen 

^ 1 Cligsett's  Teuihonùrta , voorrede,  pag.  LXV.  Ces  mois  u arme  clerc  (votre  pauvre  r/err), 
'^OQireul  que  clerc  n’était  pas  un  nom  de  famille,  mais  que  l'auteur  était  un  prêtre 
*“*'*'*  vuin. 
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in  Antwerpen , maken  cond  dat  vore  ons  quant  Claus  De  Deckf.re, 
ende  bekende  dat  hi,  omme  eene  su  mine  ghelds , die  hem  al  ende 
wel  es  vergouden,  vervocht  heeft  heren  Janne  Adelisen , priestere , 
tjaers  eenen  guldenen  hallinc  van  florenchen,  goed  ende  costbaer 

van  goude  ende  van  ghewichte op  een  huus  ende  hove , ende 

met  al  dalter  toebehoert , dat  wilen  was  her  J.ixs  Deckkrs,  priesters  . 
des  voirs.  Claus  broeder,  ghestaen  in  de  Cammerstrate. 

Outre  les  poèmes  dont  je  viens  de  parler,  De  Klerk  a encore  com- 
posé une  relation  rimée  de  l’expédition  d'Edouard  III,  roi  d’Angle- 
terre, en  Flandre  et  en  Brabant  1 * , que  je  me  propose  de  publier 
incessamment  d’après  un  manuscrit  de  la  bibliothèque  de  Bour- 
gogne. Cette  relation  est  citée  dans  les  Veesten,  livre  V,  vs.  3975  : 

Diet  al  wille  weten  , vore  ende  na, 
le  rade  hem  dat  bi  Ici)  lioeke  ga , 

Dacr  ic  il  historié  al  te  male 
lu  hebbe  gheset  redenlic  vraie. 

On  lui  attribue  aussi  le  roman  en  vers  flamands  d'Oghier  van 
Denemarken , dont  j’ai  donné  des  fragmens  dans  le  Belgisch  Mu- 
seum, II,  pag.  334 — 340,  et  dont  il  existe  une  traduction  en  al- 
lemand *. 

Nous  l’avons  vu,  le  Leeken  Spiegel  et  le  Dielsche  Doclrinael , ont 
été  rimés  à Anvers.  La  même  formule  que  Jeax  De  Klerk  a em- 
ployée pour  nous  le  dire,  il  l’a  répétée  dans  les  Veesten,  livre  I, 
vs.  59  — 62.  Enfin  ce  fut  è la  prière  de  Guillaume  Bomecolve 
d’Anvers3  qu’il  rédigea  sa  chronique. 

De  tout  cela  on  peut  conclure , ce  me  semble , que  .Jeas  De  Klerk 

1 Voir  Compte* Rendu»  des  séances  de  la  Commission  royale  d'histoire , II,  pag,  «53. 

3 F. -J.  !H<m,  Vebcrstcht  der  AiedcrUindischcn  Coiks-ltUrutur  altérer  Zctt , pag.  38. 

3 J’ai  trouvé  ce  uom  dan*  un  acte  de  l’année  1315.  Voy,  Historisch  onderzoek  over  .int- 
icerpen , pag.  158. 
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f-i  t,  bien  réellement  Fauteur  «les  Brabant  sche  Yeeslen,  et  non  IVi- 
JiClerk , à moins  qu’on  ne  veuille  supposer  qu’ils  y aient 
to  iis  deux,  ou  l’un  après  l’autre,  ce  que  je  ne  puis  admettre. 
Après  t:e.s  renseiguemens  sur  le  nom  de  l’auteur,  passons  main- 
ù l’examen  de  son  ouvrage.  11  l’a  nommé  lui-même  : Die 
Ji  r'a lx*  n f aeAe  Veesten  livre  Ier,  vs.  50  : 


'V 


Weet , dat  die  BrabanOcbe  Yeesteu 
De»  boccs  name  aal  sijii. 


El 


Voi<îi  la  raison  pour  laquelle  il  entreprit  cette  chronique.  Des 
contes  tvVjsurdes  avaient  cours  dans  la  Belgique,  relativement  à 
on  g vin,  il,.,  ducs  de  Brabant;  quelques  poètes  disaient  dans  leurs 
rtnies  tple  ces  princes  étaient  descendus  d’un  cygne.  Choqué  de 
fables,  De  Klerk  s’imposa  la  tâche  de  rétablir  leur  vé- 
généalogie  et  d’écrire  leur  histoire  (liv.  I,  vs.  1 — 21 , III, 
670).  Apparemment  il  en  voulait  aux  romans  du  Loheran 


(LoVv 

tiotv 


^ît grin)  et  du  Chevalier  au  cygne , dans  lesquels  cette  tradi- 
«st  conservée.  Déjà  Vau  Maerlaîit,  avant  lui,  avait  fait  allu- 
sl,‘Tx  tV  ccs  romans  dans  la  quatrième  partie  de  son  Spiegel  histo- 
, liv,  Ier,  chap.  XXIX  : 


Godevaert  van  Bolioen, 

Daer  logenaer*  misdaet  an  doen , 

Dat  si  hem  willen  lien  anc 
Dattic  ridder  metier  snanc 

Sicre  moeder  vader  was 

No  wijf  no  man,  als  iet  vernam, 

Nc  was  iioinl  swano,  daer  hi  af  quam  f 
Al  eist  dat  hem  B ra  ha  uiers  beromen 
Dal  si  tan  der  swane  sijn  conicii  2. 

1 Feesten,  geste»,  gesta ; mot  emprunté  de»  Français,  qui  prononcent  la  lettre  g à peu 
Près  comme  le»  Flamand*  prononcent  j.  Souvent  on  écrivait  geiten. 

3 Si,  comme  le  dit  ici  Va»  Mauuat  , les  Brabançons  $c  vantaient  de  cette  origine,  ne 


Digitized  by  Google 


INTRODUCTION. 


\ix 


Les  gestes  des  ducs  de  Brabant  ayant  éte  racontés  par  Vas 
Marri. a. ht,  dans  ce  même  Spiegel  hisloriael,  mais  cntrcméiés  de 
beaucoup  d’autres  histoires,  notre  poète  se  contenta  d’en  extraire 
ce  qui  convenait  à son  plan  : 

Emlc  hoer  hier  al  dat  hcreonicn, 

Alsoc  alsiel  hehhe  vernomen 
ln  den  Sptetjhel  hittoriael , 

Daer  ici  uul  trac  al  le  male  (pag.  2). 

" i o;  » « • i 

Les  trois  premiers  livres  des  Yeesten  ne  sont  donc,  à vrai  dire, 
qu’une  reproduction  du  travail  de  N an  Maerlant  1 par-çi  par-là 
refait,  corrigé  ou  amplifié,  comme  on  pourra  le  voir  par  la  table 
de  concordance  que  je  dois  à l’obligeanec  de  M.  Groebe,  sous- 
bibliothécaire  de  l'Institut  des  Pays-Bas,  à Amsterdam,  qui  a bien 
voulu  comparer  les  deux  textes.  De  Klerk  a puisé  à très-peu  d’au- 
tres sources. 

Il  cite  la  relation  de  Vas  Heeli,  sur  la  bataille  de  Woeringen 
(IV,  vs.  1472). 

11  parle  deux  fois  d’un  livre  écrit  en  latin  (IV,  vs.  436,  522). 

Mais  ce  qu’il  dit  d’une  biographie  de  Charlemagne,  composée 
par  Sigebert  de  Gembloux,  ouvrage  qui  n’est  point  parvenu  jus- 
qu’à nous  (II , vs.  1858) , est  peut-être  emprunté  de  Van  Maerlant. 

Partout  il  se  montre  admirateur  de  Charlemagne , qu’il  nomme 
un  brabançon  (II,  1087 — 92,  1453,  1749,  1883,  2468,  III, 
2007  ) , et  il  se  plaît  à faire  l’éloge  de  sa  race  ( 1 , 754),  regrettant 


doit-on  pas  en  inférer  qu’il»  connaissaient  un  roman  flamand  de  Lohengrin,  ou  du  Riddet 
met  de  sicant  ? Le»  ménestrel»  en  récitaient  «le*  ver»  (r oir  la  variante  à la  p.  SOS)  : 

IliiHiIrtlivi 

Oit  U Ldirghen  ion  vrjn  | 

lût  *dr  l , liciligb?  glirtUditc, 


» De  la  partie  non  encore  éditée  du  Spiegel  kistofinel. 
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jV  diverses  reprises  que  lu  couronne  de  France  eût  été  usurpée 
, >i*r  des  j>ri  ri  ces  étrangers , au  lieu  d’être  conservée  à nos  ducs  (II , 
10,5810,  5856,111,248). 

Au  reste  , «le  même  que  tous  les  chroniqueurs  du  moyen  âge, 
1 1 n est  r«*««l  lcincnt  intéressant  que  pour  les  affaires  de  son  temps  : 
i \ ics  vtveonte  de  risu,  on  sur  le  rapport  oral  de  personnes  dignes 
«A*’  (V  , 2.884,  3181 , 4876).  Souvent  il  fait  connaître  jusqu’aux 
cc»un  ersut  ions  des  personnages  qui  figurent  dans  son  poème,  d’uprès 
\ audition  et  l’attestation  de  témoins  oculaires  (Y,  3451 , 3579). 
\u  s'> rv»l«iS , il  proteste  hautement  de  sa  véracité  (Y,  890,  2823). 

à su  manière  d’écrire , il  est  rare  que  son  style  prenne 
élévation,  se  recommande  par  une  diction  élégante  ou  fasse 
•’  'r  d’étincelle  d’un  feu  poétique.  Les  réflexions,  les  eomparai- 
S ” y sont  guère  abondantes  ou  ingénieuses.  Il  n’a  ni  la  pré- 
l°*t  d’un  savant  ni  celle  d’un  philosophe:  c’est  tout  simplement 
,l.  ^4<>rnnie  du  peuple,  enseignant  une  histoire  populaire.  On  au- 
d«»rt  de  le  considérer  autrement. 

. >L’CiXis  sa  plume,  la  langue  est  assez  pure,  la  phrase  moins  entor- 


que  dans  tel  et  tel  endroit  du  livre  de  Y sa  IIeelc.  Néan- 


'''"'Ds,  De  Klerk  ne  montre  pas  beaucoup  de  respect  pour  la  rime, 
* Ur  il  donne  parfois  des  assonances  fautives,  faisant  rimer  : 


Livret,  785,  786,  roerde  «ver  uventuerde. 
» I,  1668,  1669,  jexelt  avec  hielt. 

» U,  809,  810,  beden  avec  eceiden. 

» II,  1347,1348,  tcaerl  avec  y heert. 

» 11,  1517,  1518,  echt  avec  licht. 

» II,  1776,  1776,  grof  avec  behoef. 

» II , 2656 , 2657 , eteken  avec  y heet  reden. 

» H,  3112,3113,  conden  avec  verwonnen 

» II,  3642,3643,  Lambrecht  avec  geacht. 

» II,  5414,  5415,  tcarl  avec  teweer!. 

» V,  2544,  2545,  epreken  avec  trecken, etc. 
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En  cela , il  sacrifiait  aux  habitudes  des  poètes  de  son  époque. 

Je  ne  m’étendrai  pas  davantage  sur  les  mérites  et  sur  les  défauts 
de  l’auteur,  sous  le  point  de  vue  grammatical  ou  littéraire.  Tout  à 
l’heure  nous  examinerons  l’importance  de  son  œuvre,  comme  docu- 
ment historique.  Contentons-nous  d’ajouter  ici  qu’il  commença  ce 
travail  à Anvers,  en  l’année  1318  (le  manuscrit  .1  porte  1322,  voir 
pag.  599);  qu’il  l’interrompit  à diverses  reprises,  entre  autres,  à 
la  fin  du  chap.  XI , du  cinquième  livre , et  qu’il  le  termina  vers 
l’année  1350.  Nous  avons  vu  comment  il  s’était  mis  à l’ouvrage  à 
la  prière  de  Guiliacme  Vas  Borxecolve,  d’Anvers.  Dans  un  seul 
manuscrit,  celui  de  l'abbaye  de  Tongerloo,  les  Yeentcn  sont  dédiés 
au  duc  Jean  III  (pag.  600) 


Ilerlogc  Jan  xan  Brabant 
Die  derde  van  den  name  int  tant. 
Oulfaet  dit  boexken;eist  u bcquanic 
Eode  ontfankelic,  io  dunct  iny 
Dut  miju  pijne  [wclj  bestael  »t, 
Ende  den  tijd  die  icker  toe  due. 

Ende  en  eest  nie  niet  alsoe, 

Soe  sal  mj  dat  herle  verseereu: 
Want  ic  raaect  in  nner  eeren. 


DES  MAXI  SCRITS  DE  CETTE  CHROXIQCE. 

Déjà  lors  de  l’ancienne  commission  d’histoire,  j’avais  eu  soin  de 
rechercher  les  manuscrits  de  la  chronique  de  I)e  Ki.erk,  au  moyen 
des  indications  contenues  soit  dans  les  catalogues  des  livres  de  ceux 
qui  avaient  rassemblé  le  plus  de  documens  concernant  notre  his- 
toire, soit  dans  les  livres  mêmes  où  l’on  traite  de  nos  antiquités  na- 
tionales. Grâce  à mes  amis  littéraires  et  surtout  grâce  à l’assistance 
de  feu  M.  Van  llultlicm  , j’ai  obtenu  dans  ces  recherches  un  résul- 
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-f;  qui  fi  cl«S passé  de  bien  loiu  mes  espérances.  Je  puis  (lire  que  j’ai 
sous  les»  y eus  tous  les  exemplaires  connus  des  Veesten . Je  vais 
faire  oontaaître  successivement,  en  exceptant  toutefois  les  copies 
)llt>d|!rnes  (jui  ne  présentent  pas  un  texte  différent  de  celui  que  peut 
jji.43  fournir  cjuelque  codex  ancien. 

J^e  muu  vxscrrit,  dont  je  fais  imprimer  le  texte  comme  présentant 
^róS'P^^tttleinent,  et  sauf  l’orthographe,  la  chronique  telle  que  De 
i.V'rk  l a Composée,  est  l’exemplaire  désigné  n°  664  du  catalogue 
iV‘‘s  muuuscrits  de  feu  M.  Van  Hulthem  , et  que  M.  Des  Rocbes  , dans 
U®  "ii-uioirç  lu  à l’académie  de  Bruxelles  le  5 février  1777',  a re- 
eoinnvavitl^.  comme  l’original,  il  est  de  format  petit  in -fol.,  en 
partit»  svxr  papjer  e(  ea  partie  sur  pnrehemin,  de  manière  qu’on 
y trouve  (alternativement  quatre  feuillets  de  papier  et  deux  de  par- 
* v 1,1  • Le  but  de  ce  mélange , assez  commun  au  XVmc  siècle , était 
'^'Ute  d’assurer  aux  livres  une  existence  plus  durable.  L’écri- 
de  la  fin  du  XYn,e siècle.  Le  volume  entier  contient,  en  275 
/f.  *-Ls  à deux  colonnes,  chacune  de  42  à 44  lignes,  à peu  près 
' Vers,  dont  16318  composés  par  l’auteur  de  l’ouvrage  original 
reste  par  ses  continuateurs.  Un  feuillet  manque  à lu  fin  du 
ln  * «nier  livre,  ensemble  1 76  vers,  quej’ai  suppléés  au  moyen  du  ma- 
,l*tscrit  de  K.lvit  (voir  page  64  à la  note  du  vers  1635).  Les  initiales 
sont.  t»n  lettres  rouges.  Au  dernier  feuillet  quelques  lignes  sont  res- 
••litîji  uii  blanc,  et  à la  fin  on  lit  : ïlier  eynden  die  croniken  van  den 
f en  hertoyhen  ende  princen  van  Brabant,  die  tcelcke  t/hescreven 
J,f‘f‘f't  broeder  Anthony»  van  Berghen  op  len  Zoom,  priester  ende 
Cf*ttlor  in  de  couvent e van  Korst endonck . Bid  om  Gods  teille  voer 

Le  frère  Antoine  de  Berg-op-Zoom , dont  le  véritable  nom  était 
^ rxMivcx,  a copié  au  monastère  de  Corsendonek  plusieurs  autres 


sans 

turc 

feuill 


Mémoires  tic  i'.î  code  mie,  tom.  Il,  Journal  des  stances,  p.  \LI—  \LIV. 


\ 
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ouvrages  dont  les  titres  sont  mentionnés  par  SsnoERts,  Bihliotheca 
Belgica  manuscripta , tom.  TI,  pag.  58,  entre  autres  Legendarum 
quatuor  parte* , achevés  en  1490  : Ifaeo  omnia  in  tribun  roi u mini- 
bug scripta  per  Fr.  AnUmium  Vlamincx  natum  Berqis  ad  Zomam  , 
qui  obiit  septuagenarius  anno  1504  in  Corsendoncq . (Ibid.,  p.  63.) 

IIoTBERr.irs , qui  avait  fait  la  notice  des  manuscrits  de  l’abbaye 
de  Corscndonek  pour  Sxxranrs , nous  apprend  en  ces  termes  com- 
ment les  Brabantsche  Feesten  et  beaucoup  d’autres  livres  avaient 
pu  disparaître  de  la  bibliothèque  de  ce  couvent  : Caetera  ejusdem 
Meerhout  opera,  quae  recense t Joannes  Mauburnus  in  Venatorio 
canonicorum  regularium , una  cum  infini  lis  aliis  fam  impressis 
quant  MSS.  lihris quadragenarto exilii  Corsendoncensium  lempore 
perierunt.  (Ibid.,  p.  57.)  C’est  ce  qui  explique  aussi  comment  ce  ma- 
nuscrit a passé  à Amsterdam , où  il  fut  vendu  en  1750,  à la  vente  de 
la  bibliothèque  de  Jacob  Marcus1,  et  acheté  par  M.  J.  B.  Verdossen, 
échevin  de  la  ville  d’Anvers  au  prix  de  14  florins  10. sols,  suivant  l'an- 
notation de  ce  dernier,  consignée  sur  le  premier  feuillet  de  garde.  A 
la  mort  de  M.  Verdussen,  arrivée  en  1773,  il  passa  dans  la  biblio- 
thèque de  M.  Des  RocnEs,  qui  le  paya  80  florins  de  change  ( Catal . , 
pag.  221,  n"  8),  et  lors  de  la  vente  des  livres  de  Des  Roches,  faite  en 
1788  (Catal.,  n°  1062),  il  fut  acheté  par  Ermens,  savant  libraire  de 
Bruxelles,  pour  M.  le  vicomte  Edouard  Walkicrs,  moyennant  121 
florins.  Celui-ci  transporta  le  volume  A Paris,  où  il  resta  pendant 
plusieurs  années  et  d’où  il  fut  renvoyé  avec  plusieurs  autres  manus- 
crits et  livres  imprimés  concernant  l’histoire  de  la  Belgique,  par 
M.  Batowski , gendre  de  M.  Walkiers , A M.  l’avocat  Tarte  l’aîné,  à 
Bruxelles , en  paiement  d’une  somme  qu’il  lui  devait,  et  c’est  de  ce 
dernier  que  M.  Van  Dulthcm  l’a  acheté  le  18  mai  1812  \ 

Le  second  manuscrit  dont  je  me  suis  servi  m’a  été  communiqué 

1 Catalogue  de  Marcus,  pag.  5,  où  co  manuscrit  est  mal  dôcrit. 

3 fiiblwtkcca  f/uUhemiana  , VI,  pag.  202. 
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par  M.  Van  Wyn,  en  son  vivant  archiviste-général  du  royaume  des 
Pays-Bas,  qui  le  tenait  en  prêt  de  la  famille  Kluit  à Lcyden,  à la- 
quelle il  a été  probablement  restitué  par  les  exécuteurs  testamen- 
taires de  M.  Van  Wyn.  Je  le  désigne  dans  mes  notes  sous  la  lettre  .4. 
Il  est  lrenucoup  plus  ancien  que  celui  dont  je  viens  de  parler,  mais 
il  est  égalemcntsur  papier  entremêlé  de  parchemin,  et  il  paruit  avoir 
été  écrit  à Anvers  vers  l’année  1 400,  le  papier  portant  en  filigrane  les 
armes  de  cette  ville,  une  main,  au  feuillet  13.  II  contient  seulement 
les  cinq  livres  compost»  par  De  Ki.erk,  en  204  feuillets  ou  408  pages, 
petit  in-folio,  mais  avec  beaueonp  de  lacunes,  qu'une  main  moderne 
a remplies  et  qui  comprennent  les  pages  23-30.  41,  42,  89-92, 
235  , 230, 243,  244  , 249-252  , 257, 258  , 265  , 266  , 363,  364, 
377-380, 393-400,  406-408.  À cause  de  ces  lacunes,  je  n’ai  pu  le  pré- 
férer pour  la  publication  du  texte  au  manuscrit  de  Corsendonck,  qui 
d’ailleurs  est  écrit  par  un  copiste  respectable,  connu  par  d’autres 
ouvrages. 

En  tête  de  ce  codex  on  lit , de  l’écriture  de  Gaspar  Gevartius , 
greffier  de  la  ville  d’Anvers,  renommé  pour  scs  poésies  latines  : ex 
hihliotheca  Coup.  Gcrnrlii.  C’est  donc  le  même  exemplaire  que 
Dix  eus  a désigné  comme  appartenant  de  son  temps  à Jean  Gevar- 
tius, chanoine  de  la  cathédrale  d’Anvers,  et  A Jean  de  Locquengieu, 
amnian  de  Bruxelles1.  Il  fut  vendu  à la  vente  de  l’échevin  Vcrdus- 
sen  , à Anvers,  pour  14  florins  (pag.  221 , n°  10,  de  son  catalogue) 
et  acheté  par  M.  Kluit. 

Le  troisième  manuscrit  mis  à ma  disposition,  désigné  sous  la 
lettre  B,  est  de  format  grand  in-folio,  sur  parchemin  de  toute 
beauté,  ayant  275  feuillets  A deux  colonnes  de  50  lignes  chacune, 
et  plusieurs  grandes  lettres  capitales  rehaussées  d’or  et  d’arabesques 
marginales  au  commencement  de  chaque  livre.  L’écriture  est  la 


1 flcrum  Jirnbanttcarum  Ub.  10,  pag.  3. 
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môme  que  celle  du  MS.  de  M.  Yan  Wyn , qui  m’a  servi  à la  publi- 
cation de  la  chronique  de  Yak  TIeeli  . Elle  est  très-belle  pour  les 
deux  tiers  du  volume , mais  bien  moins  soignée  vers  la  fin , le 
copiste  Henri  Vanden  Dainrne  ayant  eu  hâte  d'en  finir,  mécontent 
qu’il  était  du  prix  que  la  ville  de  Bruxelles  voulut  lui  payer  pour 
son  salaire.  C’est  ce  qui  résulte  de  sa  déclaration,  consignée  au 
dernier  feuillet , et  d’où  il  conste  que  cette  copie,  appartenante  à la 
ville  de  Bruxelles,  fut  terminée  par  lui  le  15  mai  1444  : 

Dit  bocc  heeft  volbracht  aldus 
Vanden  Damme  Hcnricus, 

Niet  gedicht  tnacr  volscrevcn  , 

Opten  vrvendaeh  omtrint  neghen 
Uren,  die  sv  in  mcye  ghclach, 

Alsmenocc  ghcscrcven  sach 
Ons  Hccrcn  iacr  xiiij  honden 
Ende  xliiij , wien  dat  wondert. 

God  sy  ghclooft,  die  hem  den  tijt 
Heeft  verleent  endc  respijt 
Dat  by  die  goede  sladt  dacr  met 
Van  Rrucselc  te  vrede  beeft  ghcsedt. 

Et  plus  bas  : 

Pro  lali  precio  numquam  plus  scribere  volo. 

En  effet,  c’était,  bien  peu  de  chose  qu’on  lui  accordait  pour  sa 
copie,  d’n  près  le  compte  de  son  salaire,  qui  sc  trouve  au  bas  du 
dernier  feuillet,  verso,  pièce  très-curieuse,  et  dont  la  teneur  est 
comme  suit  : 

XI  vergulden  lederen  met  dobbelen  s toeken , elcke  vin  stuvers  ; 

Twee  met  inckclen  slocken , elke  vi  stuvers; 

VII  hotidert  lederen  van  twee  slocken , elc  hondert  vin  stuvers ; 

Item,  XXXV  quaternen  gescreven,  houdende  elc  quateme 
XVIe  [regels]  val'.  LVIm,  elc  duyst  drie  nuire  stuvers. 

j 
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Ce  qui  signifie  en  français  : 

Pour  onze  lettres  capitales  rehaussées  d’or,  à deux 
barres,  chacune  A 8 sols 88  sols. 

Pour  deux  pareilles  lettres  capitales , à une  seule  barre, 
à raison  de  6 sols  l’une 12  » 

Pour  700  lettres  capitales  simples,  à 8 sols  le  cent.  56  » 

Enfin  pour  56000  lignes  ou  vers  comprenant  35  ca- 
hiers de  quatre  feuilles  doubles  (16  pages),  chaque 
cahier  étant  de  1600  vers,  à» raison  de  trois  nouveaux 
sols  le  mille 168  » 

Ensemble 324  sols. 

On  voit  que  ce  MS.  contient  56000  vers  : c’est  beaucoup  plus 
que  ne  contiennent  les  autres.  Non  content  de  reproduire  le  texte 
de  De  Klerk  et  de  ses  continuateurs , Vanden  Damme  y a rassemblé 
tout  ce  qu’il  a pu  trouver  sur  l’histoire  du  Brabant  dans  le  Spiegel 
hittoriael  de  Loris  Vau  Yeltheji  et  dans  d’autres  ouvrages.  Quel- 
ques lignes  sont  restées  en  blanc  au  verso  de  l’uvant-dernier  feuil- 
let, de  même  que  dans  les  autres  manuscrits.  Les  33  premières 
pages  contiennent  un  abrégé  de  l’histoire  des  empereurs  et  des 
papes,  et  n’ont  aucun  rapport  A la  Belgique.  J’ai  trouvé  conve- 
nable de  ne  pas  les  comprendre  dans  mu  publication , d'autant 
plus  qu’elles  ne  présentent  aucun  intérêt.  Elles  commencent  par 
ces  vers  : 

Docn  Egystu*  ende  Oresles 
Coninghe waren,  eijt  seker  des, 

Iti  dieu  lidc  macule  mede 
llus  Y lion  die  slcdc,  uni. 


empruntés  du  Spiegel  hittoriael  de  Maerlavt,  volume  I,  pag.  107 
de  l’édition  de  Clignett  et  Steenwinkel. 
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Du  reste,  malgré  la  beauté  de  l’écriture,  ce  volume  fourmille  de 
fautes  de  tout  genre.  Très-souvent  les  noms  propres  y sont  estro- 
piés, des  mots  sont  oubliés  ou  mal  écrits.  Je  possède  une  copie  de 
ce  manuscrit , faite  au  XVII0  siècle. 

Le  quatrième  manuscrit  des  Brabantsche  Veesten  est  désigné 
sous  la  lettre  C.  Il  est  sur  parchemin,  petit  in-folio,  à deux  co- 
lonnes, chacune  de  50  vers,  et  contient  209  feuillets.  Il  m’a  été 
prêté  par  feu  sir  Richard  Hebcr,  qui  l’avait  acquis  à Anvers 
en  1825,  à la  vente  d’une  partie  des  livres  de  l’abbaye  de  Ton- 
gerloo.  C’est  un  bel  exemplaire,  vendu  pour  un  peu  plus  de 
100  florins,  et  dont  M.  l’abbé  De  Ram  possède  une  copie,  faite 
par  À.  Ileylen,  du  temps  que  ce  dernier  se  trouvait  à ladite 
abbaye.  Il  appartenait  autrefois  au  musée  Bellarmin,  et  je  le 
trouve  porté  sous  le  n°  10  dans  l’inventaire  des  manuscrits  trouvés 
à la  bibliothèque  des  historiographes  hollandistes  à Anvers,  inven- 
taire au  bas  duquel  l’abbé  Ghesquiere  a consigné  un  reçu  en  date 
du  15  mai  1779  '.  C’est  le  même  manuscrit  dont  parle  le  père 
J.-F.  Navel  dans  sa  Dissertation  historique  sur  les  hosties  mira- 
culeuses, Bruxelles,  Lemaire,  1790,  in-8" , pages  36  et  127,  et 
dont  ou  trouve  un  fac-similé  à la  lin  de  cette  même  dissertation. 

Au  commencement  de  cet  exemplaire,  écrit  dans  la  seconde  moi- 
tié du  XVe  siècle,  se  trouvent  six  feuillets  remplis  de  prolégomènes  ; 
ils  contiennent  quelques  anecdotes  historiques  et  quelques  excur- 
sions dans  l’histoire  générale,  que  l’on  ne  lit  pas  dans  les  autres. 
Le  copiste , dans  le  cours  de  l’ouvrage , a mis  à contribution  les 
chroniques  de  Vax  Velthex  et  de  Vax  Heelc,  ce  qui  fait  qu’il  y 
a au  moins  53000  vers  dans  le  volume,  qui  finit , comme  les  pré- 
cédons, A l’année  1432,  par  ces  lignes  : 

Dal  hem  God  lia  dit  cortc  leven 
Wille  lijn  eeuwige  bliscop  geven. 

1 Bibliotheek  // uithem tana  f VI,  p.  4C7,  MS.  nu  8B9. 
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plus  un  refruiu  intitulé  Vreest  God  hoven  al,  commençant  par  ces 
mots  : 

Na  dal  nu  die  wcrell  gcsicll  is. 

M.  Des  Roches,  qui  a voulu  justifier  notre  auteur  du  reproche 
d’avoir  fait  remonter  l’histoire  de  nos  ancêtres  jusqu’au  déluge, 
n’a  point  connu  ce  manuscrit.  Dans  les  prolégomènes  dont  je  viens 
de  parler,  l’origine  des  ducs  de  Brabant  est  réellement  cherchée 
dans  l’arche  de  j\oé.  On  y lit  : 

liior  voren  dédie  u versteen , 

Doen  die  diluvie  was  vergaen 
Over  land , die  dede  vervaren 
Alle  dinc,  die  lerende  waren, 

Souder  Noc  met  sijncn  kijndcren  ( lisez  kinden  ) 

Diere  wy  drie  liescrcven  vinden, 

Sem,  Cliam  code  Japhel, 

Eilde  hare  rirre  wiven  met  : 

Van  desen  eist  coincn  al 
Dat  it  eude  was  ende  wesen  sal. 

Nu  hoirt  voirt  Tan  welken  deren 
Dcse  edele  prineen  mogen  wesen.... 

Doen  dese  (alen  gcschceden  waren 
Schicden  oic  die  lieden  twaren. 

Nembrocc  eude  die  sijue  namen  haer  vaert 
Om  te  Orienlen  waert , 

Ende  namen  Egijplen  ende  Effrica , 

Endc  Rrctam  behielt  Asia , 

Die  eomen  is  vau  Seins  geslachte, 

Dat  lange  was  berde  groot  van  machte. 

Van  Japhel*  geslachte  Sull'aë 
Dair  alT  willic  «eggen  me  : 

Si  quamen  in  Frigien  code  in  Europen. 

Dander  twee  10  latic  lopen , 

Endc  wille  aen  dese  bitsen  ; 

Want  die  liecre,  dien  ic  dit  acrive , 

Volle  te  love  ende  te  ccren  , 

Hi  es  comen  van  desen  heeren. 
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Il  est  vrai  que  ces  vers  n’appartiennent  point  au  Brabant sche 
Yeesten  de  De  Klerk  , mais  qu’ils  ont  probablement  été  composés 
par  le  copiste  du  MS.  de  l’abbavc  de  Tongerloo. 

Le  cinquième  manuscrit,  portant  dans  mes  notes  la  lettre  D , m’a 
été  prêté  par  mon  collègue  M.  Gachard , archiviste  du  Royaume. 
Il  provient  de  l’abbaye  d’Àfflighem.  C’est  un  exemplaire  de  haut 
prix,  à cause  de  73  grandes  vignettes  peintes  en  couleur  , dont  il 
est  orné.  M.  Pierre  François  Ghysels,  géomètre  à Alost,  a eu  l’ex- 
trême générosité  d’en  faire  don  aux  archives  du  royaume.  Le  ma- 
nuscrit est  sur  pupicr,  eu  deux  volumes  in-folio,  l’un  de  118, 
l’autre  de  121  pages  marquées  au  crayon.  L’écriture  est  de  la  fin 
du  XIVe  siècle,  mais  les  vignettes  paraissent  être  d’une  date  plus 
récente  (le  second  volume  n’en  contient  pas  : on  y a laissé  des 
blancs  pour  en  placer).  J’ai  fait  graver  au  trait  vingt  de  ces  vi- 
gnettes , bien  qu’elles  ne  s’adaptent  pas  toutes  au  texte  de  De  Klerk  , 
mais  è des  chapitres  de  l’histoire  du  Brabant  que  le  copiste  a fait 
entrer  dans  sa  copie,  et  qu’il  a tirés  des  chroniques  de  Vas  Yel- 
TiifcM  ou  de  Vas  IIeelc. 

11  est  à regretter  que  ce  MS.  ne  soit  plus  entier.  Dans  son  état 
actuel,  il  ne  renferme  plus  que  deux  livres  des  Veesten,  savoir  le 
IVe  et  le  Ve.  En  revanche,  le  second  volume  contient  sept  cha- 
pitres ajoutés  au  cinquième  ou  dernier  livre,  que  je  n’ai  point 
reproduits,  parce  qu’ils  ont  été  extraits  du  poème  Van  den  derden 
Edutraert , que  je  publierai  séparément. 

C’est  en  tête  du  XVIIe  chapitre  du  Ve  livre , qu’on  lit  en  grandes 
lettres  : 

Dit  îtûljtf  mrrstrr  J an  tmn  An  t roerpen. 

D’après  une  note  de  M.  De  Nelis  1 , M.  Des  Roches  s’est  servi 


1 MS.  n°  889  du  calai,  de  M.  Van  Hullhcai  , pag.  130. 
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de  ce  manuscrit , et  il  en  a tiré  comine  moi  beaucoup  de  varian- 
tes. Il  parait  avoir  été  fait  au  monastère  d’Afflighem,  car  on  y 
parle  du  marché  de  Malincs,  à propos  de  la  cherté  des  grains  en 
1315,  tandis  que  les  autres  copies  mentionnent  la  ville  d’Anvers 
( voy . liv.  V,  vs.  804). 

Le  sixième  manuscrit  qui  me  sert  de  comparaison  avec  le  texte, 
est  un  fragment  de  la  chronique  de  De  Klerk  , sur  parchemin  in-4°, 
appartenant  à ma  collection,  formant  quatre  feuillets,  et  conte- 
nant ensemble  718  vers,  écrits  sur  deux  colonnes  à chaque  page, 
d’une  écriture  plus  ancienne  que  tous  les  autres,  et  que  je  crois 
être  du  milieu  du  XIVe  siècle.  Il  s’y  trouve  six  chapitres  du  livre  V , 
et  deux  fragmens  de  ce  qui  précède  ou  suit  «es  mêmes  chapitres. 
Je  le  cite  dans  mes  notes  sous  la  lettre  E,  depuis  la  page  474  jus- 
qu’à la  page  499 


DE  l’usage  QUE  l’os  A PAIT  DE  CETTE  CHRONIQUE  AVANT  SA  PUBLICATION, 
ET  DE  SON  IMPORTANCE. 

Vers  la  fin  du  XVe  siècle,  les  Brabantsche  Veesten  ont  servi  à 
une  personne  inconnue  pour  la  composition  d’une  chronique  des 
ducs  de  Brabant,  en  latin,  que  le  savant  A.  Mattiiaeus  a publiée 
chez.  Abraham  Van  der  Mijn,  à Lcyden,  en  1707,  format  in- 
quarto  , sous  le  titre  de  Anonymi  sed  veteris  et  ftdi  chronicon  ducum 
Brahantiœ.  Cet  ouvrage,  dans  lequel  l’histoire  du  Brabant  a été 
continuée  jusqu’à  l’anuée  1485,  est  un  abrégé  de  celui  que  nous 
publions,  mais  tellement  un  abrégé,  que  les  50000  vers  de  De  Klerk 
et  de  ses  continuateurs  n’y  occupent  pas  190  pages.  Il  s’en  faut  donc 


1 Celte  revue  des  MSS.  sert  en  même  temps  de  supplément  et  de  rectification  à ma  notice 
insérée  dans  le  second  volume  de*  Comptes-rendus  des  «fofteei  de  la  commission  royale  tThis- 
loirt , p.  Il  — 19. 
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de  beaucoup  qu’on  y trouve  en  substance  les  faits  rapportés  dans 
les  Gestes.  Néanmoins,  l’anonyme  nous  a été  très-utile,  dons  les 
endroits  où  il  a traduit  notre  texte  flamand,  et  cela  lui  est  arrivé 
très-souvent,  comme  on  le  verra  dans  les  notes.  Il  commence, ainsi 
que  DeKlerk.,  par  une  protestation  contre  l’origine  fabuleuse  attri- 
buée aux  ducs  de  Brabant  : Quoniam  rie  ducibus  Brabantice  multa 
fahulosa  narra  ntur , scilicet  quod  cutn  cygno  verte  runt,  propono 
meram  aperire  veritalem  de  eorum  origine  et  successione.  Nam 
ea  quœ  de  cygno  dicuntur  mendosa  surit.  Ce  chronicon  est  cité 
dans  les  notes  sous  le  nom  d’AvovTJiiis. 

U Excellente  Cronike  van  Brabant,  publiée  pour  la  première  fois 
à Anvers,  chez  Roland  \an  den  Dorp,  en  l’année  1497,  et  réim- 
primée avec  des  additions  dans  la  même  ville  aux  années  1518  et 
1530,  chez  Jean  Van  Doesborch , est  également  une  compilation  du 
poème  de  notre  auteur,  pour  les  faits  antérieurs  au  XIVe  siècle.  Nous 
avons  vu  plus  haut  comment  on  a parlé  de  Je.vv  De  Ki.erk  dans  le 
prologue  de  ce  livre , que  j’ai  constamment  rapproché  de  mon  texte. 

Le  moine  Augustin  De  \uys,  qui  a composé  le  Magnum  Chroni- 
con Be/gicum , vers  la  fin  du  XVe  siècle,  édité  par  Pisronrcs  et 
Strcvius  , a traduit  plusieurs  passages  des  Brabantsche  Veesten. 
Il  les  cite  entre  autres  pag.  258 , en  disant  : hrve  ex  gestis  eorurn- 
dem  ducum . Je  me  suis  servi  de  la  première  édition , sortie  des 
presses  de  Caspar  Waochler  à Franefort-sur-Mein,  en  1654,  in- 
folio,  sous  le  titre  de  Rentra  familiarumque  belgicarum  chronicon 
magnum , et  que  M.  Df.  Wixd  ne  paraît  pas  avoir  connue 

Au  XVIIe  siècle,  Bctkess  a fuit  un  usage  fréquent  des  Brabant- 
sche Veesten,  d’après  les  notes  marginales  du  premier  volume  de 
ses  Trophées  du  Brabant,  où  il  les  désigne  sous  le  nom  de  Rym- 
kronyk. 


* Bibliotheek  der  ,\ederlandtcke  gttchiedichryrertj  I,  p.  77. 
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Dire  que  cet  auteur  moderne , estimable  â tant  de  titres,  et  plus 
tard  l’académicien  Des  Roches  n’ont  point  connu  d’autre  source, 
pour  décrire  plusieurs  événemens  qui  curent  lieu  sous  les  ducs  de 
Brabant,  avant  le  règne  de  la  maison  de  Bourgogne,  c’est  assez 
prouver  l’importance  de  la  présente  publication.  Nulle  part  le 
caractère  personnel  et  les  portraits  de  ces  ducs  n’ont  été  tracés 
avec  autant  de  bonhomie  et  d’expression,  quoiqu’il  soit  vrai  que 
De  Klkhk  ait  loué  scs  souverains  outre  mesure.  Il  est , pour  ainsi 
dire,  le  seul  historien  contemporain  que  nous  ayons  du  règne  si 
remarquable  de  Jean  III  ; mais  n’eùt-il  que  le  mérite  d’avoir  été 
le  poète  vulgaire  des  annales  de  la  nation  , le  poète  dont  les  rimes 
ont  frappé  l’oreille  et  remué  le  coeur  du  peuple,  ce  mérite  serait 
encore  assez  grand. 

Pour  faire  mieux  apprécier  à ceux  qui  prendront  à tâche  d’écrire 
une  histoire  de  lu  Belgique,  l’avantage  qu’on  peut  retirer  de  la 
lecture  de  cette  première  partie  du  poème  des  Grxtes,  je  finirai  mon 
introduction  en  traduisant  quelques  passages  curieux , qui  se  dé- 
tachent le  plus  facilement  du  tableau  des  faits  généraux.  Sans 
m’astreindre  au  choix  que  présente  le  seul  manuscrit  de  Corsen- 
donek,  que  j’ai  suivi  comme  texte  original,  je  prendrai  aussi  ces 
fragmens  dans  les  autres  copies. 

[Page  288.] 

Je  vous  apprendrai  eu  peu  de  mots  pourquoi  Godefroid  de 
Louvain  a été  surnommé  le  Barhu.  C’était  dans  l'année  de  notre 
seigneur  1073  ’,  sous  le  règne  de  l’empereur  Henri  TV,  Gode- 
froid ayant  l’âge  de  12  ans,  et  son  père  Henri  étant  comte  de  Lou- 
vaiu  et  de  Bruxelles,  et  possesseur  du  pays  qui  s’étend  de  la  Nèthe 

• Il  y a dans  le  texte  1003;  mais  c'est  une  erreur  du  copiste.  Je  suppose  que  ce  doit 
4lre  1073. 
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A l’Escaut;  cor  le  patrimoine  de  ses  pères,  le  duché  de  Lothier, 
transmis  aux  princes  ardennais  par  concession  de  l’empereur,  était 
alors  gouverné  par  Godefroid-le-Bossu , le  même  qui  fut  assassiné 
depuis  à Utrecht  (d’autres  disent  à Anvers).  C’était  un  jour  de  Noël. 
Ledit  comte  Henri  était  assis  à table,  dans  la  vaste  salle  de  Lou- 
vain, avec  scs  chevaliers,  accoutumés  do  partager  son  repas  à 
chaque  grande  fête  de  l’église.  A côté  de  lui  se  trouvait  monsei- 
gneur Robert  d’Assche , assisté  de  son  fils  Henri,  écuyer-servant 
de  grande  espérance.  On  y voyait  aussi  le  fier  seigneur  d’Orsmale 
et  le  jeune  Werner  de  Gn-/.,  faisant  bonne  chère  avec  le  maître  du 
lieu;  ils  étaient  à peu  près  du  même  âge  que  Godefroid,  le  fils 
du  comte,  car  ils  avaient  treize  ans. 

Au  milieu  des  plaisirs  du  festin , le  comte  devint  pensif,  et  fut  saisi 
de  douleur;  sa  mémoire  lui  rappelait  comment  le  puissant  comte, 
son  père,  avait  été  assassiné  dans  son  palais;  souvenir  plein  de  tris- 
tesse , et  qui  troubla  entièrement  1 son  esprit  pendant  quelques 
instans.  Cela  fut  remarqué  par  Godefroid,  son  fils,  qui  lui  dit  : 
« Père,  pourquoi  cet  air  pensif  et  affligé,  dans  le  moment  où  vos 
meilleurs  amis  vous  entourent?  Seigneur,  il  ne  convient  pas  de 
leur  faire  sentir  votre  malaise  ; vous  devez  être  gai!  » Le  comte 
répondit  : « Vous  avez  raison;  mais  quand  je  pense  que  mon  père 
a été  tué  traîtreusement  par  son  prisonnier  Herman,  je  ne  suis 
plus  maître  de  ma  douleur  ; quand  je  me  représente  les  grands  biens 
dont  mes  ancêtres  ont  été  dépouillés  et  dont  nous  sommes  privés 
injustement,  ah!  mon  fils,  est-il  possible  que  je  ne  sois  pas  triste? 
Je  suis  descendu  d’une  race  illustre,  et  je  n’ai  point  mon  patri- 
moine! » — «Tranquillisez-vous,  mon  père!  laissez-là  ces  regrets! 
l’homme  est  nu  â sa  naissance,  il  est  nu  quand  on  l’enterre  : 
n’affligez  pas  ces  seigneurs.  » Le  comte  répartit  : « Je  ne  veux  pas 


1 En  flamand  op  endc  dnit,  du  haut  en  bas. 
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les  affliger;  mais  j'ai  le  cœur  navré.  » — «Cessez  vos  plaintes,  mon 
père , à quoi  bon  ces  soucis  ? Ce  patrimoine  me  reviendra  ; tout  ce 
que  nos  ancêtres  ont  possédé,  je  le  regagnerai,  je  le  reprendrai, 
si  Dieu  me  donne  vie , quand  même  l’empereur  le  céderait  encore 
une  fois  ! » — « Taisez-vous , mon  fils  ! vous  êtes  trop  jeune  pour 
tenir  ce  langage  ; vous  avez  trop  peu  de  barbe  au  menton  pour 
parler  avec  tant  de  hardiesse.  » Ces  paroles  excitèrent  l’ardeur 
du  jeune  homme;  il  répondit  : « Père  et  seigneur,  entendez- 
moi!  je  vous  le  dis  très -sérieusement , je  vous  le  jure  par  le 
seigneur  Dieu  qui  est  au  ciel , et  par  la  foi  que  je  vous  dois,  vous 
pouvez  m’en  croire , la  barbe  que  je  porte  ne  sera  point  rasée , 
aussi  long-temps  que  je  n’aurai  point  reconquis  le  pays  de  Lotliier 
et  de  Brabant,  et  tout  ce  que  le  duc  Charles  a perdu,  objets  de 
vos  regrets  et  de  vos  plaintes.  » — « Mon  fils , avant  que  cela  soit 
arrivé , vous  la  porterez  bien  long-temps , cette  barbe  ! » 

Tous  les  seigneurs  se  mirent  à rire  à ces  paroles  du  jeune  Gode- 
froid.  Cependant,  il  est  très-vrai  qu’il  réalisa  plus  tard  ses  pro- 
messes , et  qu’il  recouvra  les  biens  de  ses  parens , à l’exception  du 
trône  royal  de  France,  dont  nos  ducs  sont  privés  jusqu’aujourd’hui, 
par  l’astuce  de  Hugues-Capet. 

[Page  432.] 

Quelque  temps  après  la  bataille  de  Courtroi , de  l’année  1302,  il 
se  passa  en  Brabant  des  choses  fort  singulières.  Plusieurs  aventu- 
riers y arrivèrent,  prétendant  qu’ils  étaient  les  seigneurs  braban- 
çons, qu’on  avait  crus  tués  à la  bataille,  et  beaucoup  de  gens 
ordinairement  très-sensés  les  reçurent  comme  tels  , et  se  laissèrent 
tromper.  L’un  disait  qu’il  était  Jean , sire  de  Virson,  fils  de  mon- 
seigneur Godefroid  de  Brabant;  l’autre  se  nommait  le  comte  de 
Hu  (?) , et  un  troisième  se  donnait  pour  le  sire  de  Crainhein.  C’était 
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merveille  de  les  entendre;  car  six  ans  étaient  écoulés  depuis  la 
défaite  de  Courtrai.  Ces  nouveaux  venus  réussirent  à en  imposer  à 
presque  tout  le  monde.  (Contre  une  seule  personne  qui  les  repous- 
sait , il  y en  avait  cinq  qui  les  croyaient.  On  les  reconnut  assez 
généralement  en  Brabant  pour  être  les  chevaliers  absens,  au  point 
que  Pécu  du  sire  Jean  (de  Yirson),  suspendu  dans  l’église  des  frères 
mineurs,  à Bruxelles,  fut  descendu  du  mur,  et  que  l’homme  qui 
s’était  paré  du  nom  de  ce  défunt,  institua  et  défit  les  juges  et  les 
échevins  comme  aurait  fait  le  seigneur  véritable.  La  femme  de 
Jean  y fut  trompée  jusqu’à  permettre  qu’il  couchât  auprès  d’elle, 
et  elle  le  regarda  comme  son  mari.  Lorsqu’enfin  la  vérité  vint  dé- 
tromper les  habitans  du  Brabant,  la  honte  et  la  confusion  y furent 
bien  grandes , et  les  imposteurs  périrent  dans  les  prisons. 

[Page  588.] 

Sous  le  règne  du  duc  Jean  III , la  sainte  église  eut  à déplorer 
un  grand  scandale,  donné  par  la  secte  des  flagellans , venus  en  Bel- 
gique de  l’Autriche  et  de  la  Hongrie.  Des  prêtres,  des  clercs,  des 
laïques,  jeunes,  vieux , grands  et  petits , arrivaient  en  foule  pour  se 
préparer  à la  mort  par  la  pénitence,  en  faisant  des  processions  qui 
durèrent  trente-trois  jours  et  demi , en  mémoire  des  trente-trois 
années  que  Jésus-Christ  passa  sur  la  terre.  Ils  formaient  une  troupe 
de  3300  personnes,  se  frappant  mutuellement  avec  des  fouets  à 
pointes  de  fer  acérées,  qui  faisaient  jaillir  le  sang.  Ils  ne  recevaient 
point  d’aumônes  ; mais  il  leur  était  permis  d’aller  manger  avec  les 
personnes  qui  les  invitaient  pour  l’amour  de  Dieu.  Ils  portaient 
au-dessus  de  leurs  habits  un  mantelet  à capuchon,  et  avaient  sur 
la  tête  un  chapeau  de  feutre,  sur  lequel  on  avait  cousu  une  croix 
rouge.  Quand  ils  s’apprêtaient  à faire  leur  pénitence,  ils  ôtaient 
leurs  bas  et  leurs  souliers,  ainsi  que  tous  leurs  habits,  excepté  la 
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chemise  ( nedercleet  ),  les  bras  et  les  épaules  restant  nus.  Ils  pre- 
naient alors  un  linge  blanc  qu’ils  attachaient  à leur  ceinture  et 
qui  flottait  jusqu’à  terre,  et  allaient  ainsi  deux  à deux  en  pro- 
cession, se  frappant  à coups  redoublés,  aux  accens  d’une  chanson 
flamande  ou  teutonique  assez  longue.  Ceux  qui  marchaient  en  tête 
chantaient  d’abord  seuls , puis  les  autres  répétaient  en  chœur 
comme  dans  une  litanie.  Trois  fois  ils  tombaient  à genoux,  et  trois 
fois  ils  se  jetaient  à terre,  les  bras  étendus  en  forme  de  croix,  restant 
couchés  jusqu'à  ce  que  le  chant  les  rappelât  debout.  Cela  fait,  ils 
entouraient  le  prêtre  qui  était  avec  eux , au  milieu  de  la  place , 
et  tombaient  à genoux  : ce  personnage  leur  récitait  le  credo , qu’ils 
répétaient  après  lui , et  il  entendait  leur  confession  générale.  En- 
suite, après  une  nouvelle  génuflexion,  le  prêtre  leur  donnait  l’ab- 
solution de  tous  leurs  péchés.  Finalement,  ils  remettaient  leurs 
bas  et  leurs  souliers , allaient  deux  à deux  et  en  chantant  à l’église, 
précédés  par  des  croix  et  des  bannières,  et  priant  Dieu  et  la  sainte 
Vierge  de  les  préserver  d’une  mort  subite.  Ces  cérémonies  furent 
répétées  deux  fois  tous  les  jours  et  trois  fois  les  jours  de  vendredi. 
Je  puis  l’affirmer,  car  je  l’ai  vu 

[Psge  602.] 

Les  princes  allemands,  coalisés  contre  Jean  III,  s’étaient  donné 
rendez-vous  dans  l’abbaye  de  Brauweiler , près  de  Cologne.  Le 
duc  de  Brabant , informé  du  projet  de  ses  ennemis , n’avait  pas 
craint  de  se  rendre  aux  mêmes  lieux  sous  un  déguisement,  afin  de 
connaître  leurs  desseins.  Ils  étaient  tous  à l’église,  pour  entendre 
la  messe.  Lorsque  le  moment  de  l’offrande  fut  arrivé,  le  roi  de 
Bohême  et  l’archevêque  de  Cologne  se  montrèrent  fort  embarrassés 


1 A comparer  avec  la  relation  de  Li  Mtists,  traduite  par  M . Pt  Gkrlachk  et  insérée  dans 
le  Mutager  det  Jrit , 111 , p.  175. 
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l’un  de  l’autre,  ne  sachant  pas  auquel  appartenait  l’honneur  d’y 
aller  le  premier.  Pendant  qu’ils  se  disputaient,  notre  duc  s’avança 
vers  l’autel  avant  eux,  et  offrit  sa  pièce  d’or,  au  grand  étonnement 
de  tous  les  assistans;  puis,  se  retournant,  il  sortit  de  l’église  et 
trouva  sur  le  cimetière  son  page  et  son  cheval.  Là,  il  donna  encore 
une  pièce  d’or  aux  pauvres  ; mais  quand  il  voulut  se  mettre  en 
selle,  un  héraut  d’armes  s’avança  pour  l’aider,  le  reconnut  et  lui 
dit  : « Noble  prince  de  Brabant , que  Dieu  vous  préserve  de  tout 
malheur  ! » Le  bon  duc  répondit  : « Ami , quand  les  princes  vous 
demanderont  quel  est  cet  homme  ? dites  leur  que  je  m’appelle  Jean 
de  Caudenhertj , que  je  suis  en  garde  contre  leurs  mauvais  des- 
seins, et  que  je  les  attends  au  combat.  » Et  il  partit  au  galop, 
accompagné  de  son  page. 
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STATISTIQUE 


DU 


DUCHÉ  DE  BRABANT. 


Ob*er%‘*tton . — Dm*  l'eut  ilp&ibètMjue  qui  mit,  Iti  déiionikrcmcni  J»  en , n 1(U,  al  det  ninioai , en  Ii2t> 
uni  conformes  iui  registres  formés  susdites  années  , at  «ju»  rapoiimt  aux  a relu  «et  delà  ville  d'Anvers.  La  contenance  tu 
bgatiirrt  et  >*rfo  osl  prise  du  toluaM  ùaliioU  C*rt*  g* mrrttlf  at  mJphnbttkfus  des  villas . bourgs , villages  si  terres fran- 
che t dm  duché  Js  Brabant . tuip-notr , format  in-quarto , chea  i’iHwIi , i Broidka  (vers  l'année  17W).  Le»  rnwna  «le» 
ronmaoti  précédés  d'an  astérisque  appartiennent  aujourd'hui  aa  Brabant  septentrional . et  les  lieux  dont  les  fvjtr* 
ou  nasisoas  ne  sont  point  énoncés , te  trou  s cal  dans  tes  provinces  actuelles  de  Brahaat  et  d’Anvers,  mai*  ne  i-gvrrnt 
point  dans  les  reine*  de  143*  et  I52B. 


A. 


Aiolms,  de  282  bonnicr*.  301  verge*,  comp- 
tait , «n  1433,  14  foyers  dont  10  non  impo- 
sé* ; en  1526 , 23  mutons. 

Acimio» , roy . Acatb  i-sodb. 

* Aslsbsc. 

Aiirr,  soo*  Herent,  comptait  en  1320,  16  raa»- 
Boas. 


* Aaut , tous  Keuipeulaud , comptait  eu  1455. 

54  foyers  dont  18  non  imposés. 

* AerIIC  , rny.  OlRSCIOT. 

* Aerlrbike  et  Hum,  comptaient  en  1433,  102 

foyer*  dont  51  non  imposé*;  en  1526,  331 
matsou*. 

* AtRii-Rirm.  ou  Aesli-Ristkl. 
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A K flSC  HOT,  de  724  bonniers.  22! S verges, 
complaît  en  1455,  752  foyer»  dont  72  non 
imposé*  : en  1526.  350  maison*. 

Abetboo  , comptait  en  1326,  20  maisons. 

. de  745  bonniers,  comptait  en  1455, 
68  foyers,  dont  7 non  imposes;  en  152G, 
107  maisons. 

AssTBk-HoaB  (S1*-),  de  483  bonniers,  275  verges, 
comptait  en  1326 . 78  maisons. 

* Aui,  comptait  en  1435,  46  loyers  dont  23 

non  imposes;  en  1526,  37  maisons. 

* Aluui. 

* Itliu  et  Cas*,  comptaient  en  1433,  261 
foyers  dont  41  non  imposés;  en  1326  , 389 
maisons  dont  2 à 2 foyers. 

Ausatsaca  , de  303  bonniers  , 200  serges,  comp- 
tait en  1435  . 48  foyers  dont  6 non  imposés; 
en  1326  , 66  maisons  dont  1 à 2 foyers. 

Asarm  (S*-)* 

* pu  . 

A ADEMLECHt , comptait  en  1326,  139  maisons. 

ANVERS,  comptait  en  1435,  3440  foyer*  dont 
466  non  imposés;  en  1326,  8785  maisons 
dont  1327  à 2 foyers.  173  à 3 foyers,  38  4 
4 foyers,  20  à 5 foyers,  3 à 6 foyers  et  3 à 
7 foyers;  20  hospices  et  13  couvons. 

Ascmb.<i.h  (./rieatN  ),  de  276  bonniers , 200  ver- 
ges, comptait  en  1435,  49  foyers  dont  37  non 
imposés;  en  1326,  43  maison*  dont  14  2 
foyers. 

Aemdorc*  , de  638  bonniers , 129  verges  , comp- 
tait Avec  Poppel,  Wilde  et  Ravel* , en  1435, 
143  foyers;  eu  1326, 228  maisons. 

Abçckiisr»  , de  1214  bonniers.  comptait  en 


1433,  77  foyers  dont  36  non  imposés;  en 
1326,  107  maisons  dont  14  2 foyers. 

Assem:  ( le  pays  d'Asscbe),  de  2123  bonniers, 
208  verges,  comptait  en  1435,  789  foyer* 
dont  239  non  imposés;  en  1526, 318  maisons. 

Assem  et  Gilsptbuct,  comptaient  en  1435,  288 
foyers  dont  83  non  imposés. 

Asstsr,  de  69  bonniers,  125  verges,  comptait 
en  1435  , 17  foyer*  dont  3 non  imposés;  en 
1326 , 8 maisons. 

* Astis  , sous  la  Dame  de  Heesvryk  , comptait  en 

1455.  265  foyers  dont  77  non  imposés. 

* Ann  , au  Kcmpelant,  comptait  en  1526  , 283 

maisons. 

Attkkkodi  , de  191  bonniers,  comptait  en  1435, 
39  foyers  dont  19  non  imposés. 

Av  des  abceb.v  , de  216  bonniers,  250  terges, 
comptait  en  1433,  24  foyers  dont  10  non  im- 
posé*. 

Al'DBSCES,  rny.  WaTEBSAIL. 

Acsteiwih,  de  1017  bonniers,  comptait  en 
1435,  14  foyer* dont  6 non  imposés;  en  1526, 
38  maisons. 

AonmiM. 

Aitii-Écuu,  de  440  bonniers.  roy.  Jaucie. 

Atbsva*  tc-Bivams  , de  432  bonniers,  2 1/2  ver- 
ges , comptait  en  1435,  38  foyers  dont  28  uon 
imposés;  en  1526,  27  maisons  dont  une  4 2 
foyers. 

Avsists.  sous  Jaudrain,  de  247  bonniers,  300 
verges  . comptait  en  1435 , 21  foyers  dont  13 
non  imposés;  en  1526,  22  maisons. 

Atscav  , le  pays  d 'A  y seau  et  Oyngoics  , comptait 
en  1435 . 63  foyers  dont  22  non  imposés. 


B 


* Ra  IBLOEIBS ISOECE. 

Bakl,  de  290  bonniers. 

Râbles,  de  1425  bonniers,  181  verges,  comp- 
tait en  1 433 , 409  foyers  dont  96  non  imposes; 
en  1526.  384  maisons. 


BABSbttais  , de  473  bonniers , comptait  en  1326, 
65  maisons. 

* Babbocwtce. 

Basale,  sou*  Aerschot.  comptait  en  1326,  28 
maisons. 
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Bmu-IIiinici , de  198  bonniers,  506  vergei, 
comptait  en  113$,  61  foyer»  dont  14  non  im- 
poses ; en  1 526 , 90  maisons  dont  2 à 2 foyers. 

* Buiii-Nuni) . comptait  en  1326,  363  mai- 

sons dont  3 à 2 foyers. 

B ikk le  , sous  Breda,  comptait  en  1133,  249 
foyers  dont  28  non  imposes. 

' Bmi , comptait  en  1433,  194  foyers  dont  94 
non  imposés  ; en  1326 . 207  maisons. 

Bui  iFEit . de  119  bonniers. 

Rats*  , comptait  en  1326.  47  maisons. 

Bit  ct  ci  ses  hameau*,  comptaient  en  1326,  42 
maisons. 

Bût»  . sous  Nivelles  , roy.  Tuvsi*. 

Bàiuii  (Ber/ofrJ,  de  1749  bonniers,  200  ver- 
ges, comptait  en  1433,  239  foyer»  dont  93 
non  imposés;  eu  1326,  316  maisons  dont  3 
à 2 foyers. 

Bmimotu. 

BttiLU.  de  791  bonniers,  *oy.  Rotan. 

BtcTEssEï , de  539  bonniers , 30  verges , comp- 
tait en  1433 , 113  foyers  dont  41  non  imposés, 
et  avec  Batselc  en  1326 , 93  maison». 

Baotkcbai*  (Ærveivm). 

" B*nt , roy.  Gisant. 

Bicieisibl  , de  106  bonniers , 230  verges , comp- 
tait en  1433  , 13  foyers  dont  5 non  imposés; 
en  1526 , 19  maisons. 

Btcn voost,  de 922  bonniers,  130  verges,  comp- 
laît en  1433,  160 foyers  dont 34  non  imposés; 
en  1326,  120  maisons. 

* Bua. 

BnatsosKtaT , de  581  bonniers,  comptait  en 
1433,  80  foyers  dont  15  non  imposés;  en 
1336,  114  maisons. 

Butes,  comptait  en  1455,  65  foyers  dont  38 
non  imposés. 

Busse,  de  532  bonniers,  275  verges,  comptait 
en  1433,  118  foyers  dont  29  non  imposés; 
en  1526,  112  nuisons  dont  1 à 2 foyers. 

* Busse,  prés  d’Oirschot , comptait  en  1433, 

110  foyers  dont  43  non  imposés. 

Busm , sous  Arkcl , de  362  bonniers , comp- 
tait eu  1433,  46  foyers  dont  16  non  imposés; 
en  1326,  38  maisons. 


Beksskl  , sou»  Rliode,  de  844  bonniers,  378  ver- 
ges , comptait  en  1 433 , 40  foyers  dont  12  non 
imposés  ; en  1526.  34  maisons  dont  1 A 2 foyer*. 

Biesthr  , de  289  bonniers , 200  verges,  comptait 
en  1435.  57  foyers  dont  19  non  imposés;  en 
1326,  28  maisons. 

BcsTmm. 

Bclasukr  . comptait  en  1433  , 47  foyers  dont  12 
non  imposés  ; en  1526, 60  maisons. 

BtLLi , de  1 48  bonniers , 50  verges  , comptait  en 
1435,  23  foyers  dont  3 non  imposés  ; en  1326. 
28  maisons. 

Buuiciks. 

" Rxunm. 

Bkrcbii . sous  Anvers,  comptait  en  1326  129 
maisons  dont  8 A 2 foyers. 

* Rircrix  et  Drau,  sous  .Kaesland,  comptaient 

en  1435,  122  foyers  dont  34  non  imposés  ; en 
1326,  140  maisons. 

Biacais-S^-AsATac,  de  366  bonniers,  300  ver- 
ges , comptait  en  1435,  36  foyers  dont  10  non 
impoaés. 

Bsaciis-S*  Lacseut,  de  109  bonniers,  323  ver- 
ge» , comptait  en  1 433 , 12  foyers  dont  2 non 
imposé»;  eu  1326 , 17  maisons. 

Bchcikli,  comptait  en  1326,  78  maisons. 

Biicrli,  de  174  bonniers,  340  verges,  comp- 
tait eu  1433,  43  foyers  dont  3 non  impo- 
sés. 

'Bksgcick,  tous  Kenipeland , comptait  en  1433, 
247  foyers  dont  56  non  imposés;  en  1396, 
235  maisons. 

Brnr.nr.  sous  Campenhout,  de  800  bonniers,  123 
verges,  comptait  en  1526,  39  maisons. 

BtacBevnucaexuLt , comptait  en  1433,  184  foyer» 
dont  49  non  imposés. 

* BKR6  OP-ZOOM,  comptait  en  1433, 1119  foyer» 

dont  100  non  imposés,  en  1526,  2181  mai- 
sons dont  88  à 2 foyers , 1 1 à 3 foyers , 9 à 
4 foyers , et  1 de  3,  6 et  8 foyers  ; ainsi  que 
4 couvent. 

Bebmcriv,  de  174  bonniers,  comptait  en  1435, 
23  foyers  doul  6 noo  imposés  ; en  1526.  6 
maisons. 

* BfRkRL. 
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IUrkcr,  ray.  Belleer. 

* Bbulicis  . comptait  en  1435,  400  foyer»  dont 

55  non  imposé»  ; en  1340.  108  maison». 

* Be»s. 

Bcrtses , «ou»  lieverlé,  do  949  bonniers  , 100 
verge»,  comptait  en  1433,  143  foyers  dont 
33  nou  imposé*  ; en  1546,  93  maisons. 

DuiiKiurü,  de  144  bonniert,  comptait  en 
1433,  4 foyers  dont  3 non  imp4»sés;  en  1546 
3 maisons. 

Beaxatc  \ttier(rtyet),  de  464  bon  nier»  , 140  ver- 
ge», comptait  en  1433, 14  foyers  non  imposé»  ; 
eu  1346.  40  maisons. 

Hen?*»£K»  , comptait  en  1435,  19  foyer»  dont  4 
non  imposé». 

* Bisses,  au  Kem  priant , comptait  en  1433,  80 

foyers  dont  18  non  imposés. 

* Best  , ray.  Oorsciot. 

Rrrtcr»,  de  847  bonnicr»,  400  verge»,  comp- 
tait en  1 435,  403  foyers  dont  78  non  impose»  ; 
en  1346,  141  maisous. 

Bits  (Beette),  de  818  bonniers , comptait  en 
1453,  441  foyer»  dont  64  non  imposés]  en 
1346,  164,  maison». 

BttCHta,  de  379  bonniers.  463  verges. 

Bette  , de  408  bonniers. 

Bctert,  de  448  bonniers,  comptait  en  1433, 
14  foyers. 

BbttisLRDEs  , de  571  bouniers.  194  verges  , comp- 
tait en  1433,  90  foyers  dont  44  non  imposés  ; 
en  1346,  93  maisons. 

Betcnlv  , de  344  bonniers,  comptait  en  1435, 
31  foyers  dont  41  non  imposés  ; en  1346 , 37 
maisons. 

Beisjei  , de  176  bonniers,  173  verges. 

BiiasEEcs,  de  1093  bonniers,  76  verge»,  comp- 
tait en  1433,  414  foyers  dont  81  non  imposé»; 
en  1346,  141  maisons  dont  3 & 4 foyer». 

Bieecb,  de  581  bonuiers,  117  verges,  comptait 
eq  1455,  64  foyers  dont  33  non  imposé»  ; en 
1346,  77  mni«on». 

Biesm.it  , de  206  bonnicr*. 

But , de  344  honnier»  , 77  verge»  , comptait  en 
1346,  33  maisons. 

Bnco»  ijtinchrm  ),  de  363  bonniers,  100  verges, 


comptait  en  1433,  139  foyers  dont  33  non  im- 
posés ; en  1546.  81  maisous  dont  1 à 4 foyers. 

Bitsbbee  {Boentlrke  ) , de  744  bonniers,  330 
verges,  comptait  en  1433.  73  foyers  dont  33 
non  imposés.  J'oy.  Biiusseke. 

*Bladkl,  comptait  en  1435,  186  foyer»  dont  73 
non  imposés. 

* fin  an  et  Nkthemol  , comptaient  en  1516,  176 

maisons. 

Reeerevborcr , de  154  bonniers,  400  verges. 

* Guerre»  et  Obblb,  comptaient  en  1454,  43 

foyer»  dont  4 nou  imposé»  ; en  1546.  41  mai- 
son». 

Bl4estp.lt , de  498  bonniers,  comptait  en  1435, 
34  foyers  dont  4 non  imposés;  en  1546.  40 
maisons. 

Rlucsoit,  de  164  bonniers  , 309  verge»  , comp- 
tait en  1455,  46  foyers  dont  16  non  imposés  ; 
en  1546,  36  maisons. 

BtaüDE»  , de  315  bonniers,  169  verge». 

ilLu  wtrrx,  ('stele , Scotu  et  Kkssblb  , comp- 
taient en  1346.  48  maisons. 

BlocvL'PEï.  roy.  Ümstma. 

’Uocesbl,  sous  Oisterwych  , comptait  en  1435, 
330  foyers  dont  140  non  impose». 

* Bosse  (ftori*/). 

BotssBikE , roy.  Bcssbbki. 

Boaaiacta. 

BorSTSKKSBtES  , vey.  RoRTSEERSEECK. 

Bon  il  rote». 

* Boet  nies. 

* Boethekr. 

Boc iRiiE . de  309  bonniers , 300  verge»,  comptait 
en  1435,  38  foyers  dont  11  non  imposés;  en 
1546,  24  maisons. 

’BüIS  LE-IH  C,  comptait  en  1435,  2883  foyers 
dont  300  non  imposé»;  en  1346.  4011  mai- 
son», 9 hospices  , 5 couvens  et  1 hôpital. 

BoinroRT,  de  144  bonuiers,  400  verges,  roy. 

Witiiim. 

BoivSeujveor-Ueec. 

Boit  stopt,  roy.  Wetiheee. 

* BoilOTU. 

Boliiikce-Bimuxt  {Rollcnbrle),  de  31  bonniers, 
83  verges,  comptait  en  1433,47  foyers  dont 
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5 non  imposé»  ; on  1326,  47  maisons. 

Robbal,  de  347  bonniers,  100  verge* , comp- 
laît eu  1433,  43  foyers  dont  19  non  imposes; 
on  1526,  28  maisons. 

* Bobbel. 

Borbetdr*  t de  617  bonniers,  39  verges,  comp- 
tait on  1433,  81  foyers  dont  14  non  imposés  ; 
en  1326,  39  maisons. 

Bosiu,  de  687  bonniers,  300  verges. 

Bous  (Baontf»),  de  303  bonniers , 200  verges. 

l'oy . Ht  JMT. 

Boos  sait  , de  159  bonniers. 

Runes,  comptait  on  1326,  36  maisons. 

Boscs.voy.  \ ILVOIBE. 

Boicerbost,  wy.  llnim. 

Boracrhu  t t . de  178  bon..  30  verg.  l'oy.  Dusse. 

* Bobcvliet,  comptait  en  1433,  66  foyers  dont  18 

non  imposés  ; en  1326,  73  maisons. 

* Bonn . 

Bossa». 

Bon  si  val,  de  461  bonniers , 200  verges,  comp- 
tait en  1433,  28  foyers  dont  8 non  imposés; 
en  1326,  40  maisons. 

Bosssclcl  , de  509  bonniers,  300  verges  , comp- 
tait en  1433.  39  foyers  dont  6 non  imposés; 
en  1326,  48  maisons  dont  3 à 2 foyers. 

Bostscuilecs  , de  618  bonniers,  300  verges, 
comptait  en  1433,  82  foyers  dont  33  non 
imposés;  en  1326,  78  maisons. 

Rosser , de  692  bonniers , 35  verges,  comptait 
en  1453,  103  foyers  dont  24  non  imposés; 
en  1326,  49  maisons. 

Bost. 

Buucboct  , de  930  bonniers,  comptait  en  1453, 
138  foyer*  dont  17  non  imposés;  en  1326. 
129  msison*. 

Boclei-le-Dcsodstsaiv,  comptait  en  1453,  42 
foyers  dont  34  non  imposés;  en  1326,  43 
maisons  dont  1 à 2 foyers. 

Bocsdxacx,  de 87  bonniers,  337  verges. 

Rot sv vL,  de  747  bonniers,  100  verges,  comp- 
tait en  1433,  42  foyers  dont  19  non  imposés; 
en  1326,  38  maisons  dont  1 à 2 foyers,  y com- 
pris t hospice. 

Bocaves».  sous  Mont-S'-Guibert , comptait  en 


1433,  42  foyers  dont  11  non  imposés. 

Riwrtiuva  , rvy.  Balverse b. 

Bouwel  , de  286  bonniers , 336  verges , comp- 
tait en  1480,  33  maisons. 

* Rorrsi , comptait  en  1326,  429  maisons. 

* Bu  a ha*  t ou  de  Bac  soins  (le  poldre),  sous  Bcrg- 
op-Zoom,  comptait  en  1526,  47  maisons. 

Bsases  , roy.  Beestje. 

Bbairb-le-Cbateao. 

Bbairs-Lalisii  , de  2781  bonniers,  comptait  en 
1433,  123  foyers  dont  60  non  imposés. 

* Bbakll. 

Bbaebstes  , comptait  en  1326,  178  maisons. 

Bsasscbaet. 

Bbecbt  , sous  Hcrg-op-Zoom  , de  1440  bonniers, 
306  verges,  comptait  en  1435,  164  foyers 
dont  60  non  imposés;  en  1326,  196  maisons. 

* BREDA,  comptait  en  1133,  974  foyers  dont  77 

non  imposés  ; en  1326 , 1840  maisons  dont  63 
a 2 foyers , 3 à 3 foyers  et  6 à 4 foyers , 2 cou* 
vens  et  1 hôpital. 

* Bru  en  , roy.  Sos. 

Bseisses,  sous  (lompt ich,  comptait  en  1326, 
16  maisons. 

Bsoecb»  , de  841  bonniers , 200  verges , comp- 
tait en  1433,  133  foyers  dont  35  non  im- 
posé» ; en  1 526, 150  maisons  dont  1 à 2 foyers. 

* Braecel  , au  Peelanl,  comptait  en  1526,  155 

foyers. 

* Bscimeb. 

Brcssicbes,  de  1350  bonniers,  comptait  en 
1433,  160  foyers  dont  38  non  imposes. 

BRI  \ ELLES,  de  480  bonniers,  comptait  en 
1433 , 6576  foyer*  dont  670  non  imposés  ; en 
1326,  3936  maisons  dont  178  à 2 foyers  et 
6 à 3 foyers;  22  hôpitaux , 13  couveo*  et  quel- 
ques hôtels. 

Bvesecbcb  , sous  Gaesbeke,  comptait  en  1435, 
78  loyers  dont  23  non  imposes;  en  1526  , 80 
maisons. 

Bi’csr.vi  { Terbttektn ) , de  68  bonniers  , 330  ver- 
ges . comptait  en  1433 , 29  foyers  dont  8 non 
impnsés;  en  1526,  13  maisons. 

* Bcuel,  comptait  en  1433,  243  foyers  dont  102 

non  imposés. 
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Bcdijcbes  , de  723  bannier?,  comptait  en  143.1, 
183  foyers  dont  S3  nuu  imposé»;  eu  1526. 
101  msiaons. 

BctcExsocr.  de  1350  bonniers,  comptait  en 
1433,  130  foyers  dont  37  non  imposés;  co 
1326,  214  maisons  dont  1 à 2 foyers. 

* Bi  m-Don. 

Brnmi  et  scs  hameaux , comptaient  en  1326  , 


90  maisous  dont  3 à 2 foyers,  /■'©y.  Bivsbele. 
Demi  (Nrks-),  de  64  bonniers,  7 1 verges,  comp- 
tait en  1435  , 15  foyers  dont  3 non  imposés; 
en  1526  , 0 maisons. 

Rb  vasistas* , de  187  bonniers,  comptait  en 
1435,17  foyers  dont  3 uou  imposés;  en  1526, 
20  maisons. 

Bicurdea  , roy.  Bkigalsse*. 


c. 


Cacgeyisve-Kesses»,  de  1204  bonniers,  3 verges, 
comptait  en  1435,  261  foyers  dont  85  non 
imposés  ; en  1 526,  234  maisous. 
Cagcevjxse-Lovess  , de  1126  bonniers. 
Gunioiî,  Esses  et  Nikcweesoir,  de  2440  bon- 
niers , 550  verges,  comptaient  en  1526, 433 
maisous  dont  19  à 2 foyers. 

* Calt*lsk  , au  kempelaud,  comptait  en  1435, 

41  foyers  dont  10  non  imposés. 

Cumioi'T,  de  1210  bonniers,  comptait  en 
1435,  128  foyers  dont  31  non  imposés;  en 
1 526 , 165  maisous  dont  1 à 2 foyers. 

Cipellls  or  ses  Beats , de  330  bonniers,  130  ver- 
ges, comptait  en  1435,  24  foyers  dont  3 non 
imposés;  en  1526,  24  maisous. 

Ca tr. LLt , sous  Haelen,de  301  bon.,  100t., comp- 
tait en  1326,  37  maisons.  dont  1 à 2 foyers. 

* Gmu. 

CéMLLi-S'-l  tsici,  de  282  bonniers,  comptait 
en  1433,  64  foyers  dont  23  non  imposés; 
en  1526,  61  uiaîsons. 

Carloo  , de  516  bouuiers , 100  verges- 

* Cura. 

Casterlê,  de  939  bonniers,  279  verges,  comptait 
en  1433,  195  foyers  dont  40  non  imposés; 
en  1326,  170  maisons. 

* Castes  t*. 

* Castels r,  comptait  en  1433,  28  foyers  dont 

4 non  imposés;  en  1526.  33  maisons. 

* Castklae  , au  kempcland , comptait  eu  1526,  46 

foyers. 

Casts  K {Ketter). 

Castis-baxe-Alessc,  de  523  bonniers,  69  verges 
et  demie,  comptait  en  1 435,  30  foyers  dont  21 


non  imposes;  en  1626,  47  maisons. 

Catsebi.'ie-Losbeae  (S1*-),  comptait  en  1326,  61 
maisons. 

Celles,  de  966  bonniers,  comptait  en  1455, 
59  foyers  dont  13  non  imposés;  co  1326,  56 
maisons,  y compris  l’hôpital. 

Cuira,  F otj.  A ira  es. 

CiAmtE-S^LAasEST,  de  237  bonniers , 363  ver- 
ges, comptait  en  1455,  19  foyers  doul  18 
nuu  imposés;  en  1326,  20  maisons. 

Chifelle-S'-Licskat  , de  356  bonniers,  165 
verges,  comptait  en  1455,  14  loyers  dont  7 
non  imposés;  en  1526,  15  maisous. 

CiscaovT. 

Classes,  roy.  Classez*. 

Clabbkkc,  sous  La  llulpe , comptait  en  1455, 
18  foyers  dont  6 non  imposés,  f "oy.  Guiicpti. 

CossEbocs , de  213  bonniers , 200  verges , comp- 
tait en  1 433 , 3 1 foyers  dont  1 0 non  imposés  ; 
eu  1526,  37  maisons. 

Coiuci-Lu,  *«y.  Yilvorhe. 

Cu vti4.se  iCoHtieh) , sous  Wezemael,  comptait  en 
1455,  74  foyers  dont  10  non  imposés. 

Cosvica-SALr-AscEEL,  de  1706 bouuiers,  334  ver- 
ges, comptait  en  1433,  113  foyers  dont  83 
non  imposés  ; en  1526,  129  maisons. 

Corticke  [Contieh),  sous  Maltin  »,  comptait  en 
1526,  128  maisons  dont  1 à 2 loyers. 

Cousais  , de  42 1 bonniers , 200  verges  , comptait 
en  1433,  52  foyers  dont  18  non  imposés;  en 
1326 , 58  maisons. 

ConscLCL  uvcn-lhLE,  de  328  bonniers,  comptait 
en  1435,  39  foyers  dont  5 non  imposés;  en 
1326 , 26  maisons. 
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Cahiick-ohii-Loo  , «le  379  bonniers , 500  ver- 
ge», comptait  en  1433,  00  foyer»  dont  6 non 
imposés;  eu  1350,  45  maisons. 

CoBBOT-it-CiATtftn  , de  339  bonnim,  500  ver- 
ge», comptait  en  1433,  83  foyer»  dont  18  non 
imposé»;  en  1350.  00  maisons  dont  1 à 5 foyer». 

r,oaaoi-tE-4i*t«D  , de  855  bonniers,  45  verge», 
comptait  en  1433 , 31  foyer»  dont  45  non  im- 
posé»  ; en  1550 , 89  maisons. 

Coimat,  «ou*  KubbcKc . comptait  co  1556,  51 
maison». 

Corteiiakcres  , de  817  bonniers,  comptait  en 
1433,  151  foyer»  dont  47  non  imposé»;  en 
1550,  115  mai»on«. 

Cobtiusrs,  de  560  bonniers , 330  verge»  , comp- 
tait en  1433,  58  foyers  dont  13  non  imposes. 

Coam,  de  433  bonniers,  comptait  eu  1350, 
40  maison*. 

Cortryck,  de  310  bonniers,  500  verge». 

Coottlll , de  130  bonniers,  comptait  en  1433, 
28  foyers  dont  8 non  imposé»;  en  1350, 
59  maisons. 

CotaiÊai , de  355  bonniers,  100  verge*. 


* Duwmi. 

* Dtim. 

* DbMIRLOOR». 

Üt»m.  de  84>6  bonniers,  231  verge»,  comptait 
eu  1435 , 119  foyer»  dont  37  non  imposé»  ; en 
1350,  109  maison»  dont  3 à 5 foyers. 

Prr.su  (ffeirnt),  de  870  bor».,  5d7  v. , comptait 
po  1433,  138  foyers  dont  15  non  imposé». 

lieuses  et  lioacrsascr,  romptaient  en  1350.  334 
maison»  dont  4 à 5 foyer». 

* Ihiiu  et  Licsskl. 

Ptcsvr,  sou»  il ac leu  , de  193  bonniers  , complaît 
en  1433 , 38  foyer*  dont  5 non  imposés;  en 
155d,  41  maisons. 

Piraurs,  de  395  bounicr».  comptait  en  1453, 
109  foyers  dont  51  non  imposés;  en  1356, 
155  maisons. 

* Dissskv,  comptait  en  1350,  174  maison». 

DIKST,  de  131  boouiers,  300  verge»,  comptait 


CocasiL  . vùy.  Luit». 

Cocri  lu,  sous  Mont -S'-Cuibert , comptait  en 
1435.  48  foyers  dont  34  non  imposés. 

CstnT-S'-Eîium,  de  1393  bonniers,  300  verges, 
comptait  en  1435 , 83  foyer»  dont  36  non  im- 
posé» ; en  1356,  160  maisons  y compris  5 hd- 
pilani. 

GiCRTraE-S'-Gcaaiis  , roy.  Coi  lttrb. 

Cractirrove* , de  98  bonniers. 

Citi.ut* , «le  517  bonniers,  500  verge»,  comp- 
tait en  1433,  81  foyer»  dont  14  non  imposé»  ; 
eu  1550, 55  maisons. 

Cius-Avras**,  de  396  bonniers,  comptait  en 
1433,  53  foyer»  dont  20  non  impose»;  en 
1556,  31  maison»  dont  3 à 5 foyers. 

Croiv-Alaism  , comptait  en  1350.  30  maisons 
dont  1 à 3 foyer*. 

’ Cno»vomT. 

«ou»  lièrent , comptait  en  1826,  12 
maisons. 

Ce ifticb  , de  886  Lonniers,  300  verge»,  complaît 
en  1433,  150  foyers  dont  87  non  imposé»;  en 
1350,  64  maisons. 

D. 

en  1435,  5046  loyer»  dont  90  non  imposés  ; 
en  1550,  1471  maisons. 

OilMM , 1163  bonniers,  300  verge»,  comptait 
en  1433,  80  foyer»  dont  18  non  imposé»,  en 
1550,  75  maison». 

' l)mm  ( Dinter ),  comptait  en  1453  „ 133  foyer» 
dont  53  non  imposés  ; en  1526.  101  foyrrs. 

1)i*»-ll-.Mu»t,  de  487  bonniers,  530  verge», 
comptait  en  1433,  30  foyers  dont  17  non  im- 
posé» ; en  1526,  58  maisons. 

Dun -Lr- Val,  de 327  bonniers,  comptait  en  1438. 
33  foyer»  dont  53  non  imposés;  en  1320, 
54  maison*  dont  3 à 2 foyers. 

Don:» •(» s , sous  Nivelles,  comptait  en  1133, 
1 1 foyer»  dont  6 non  imposés. 

• Dorvtat». 

* Doihkv  cl  Vlicrbi*  , *on*  Peeland  , comptaient 

en  1435,  310  foyer»  dont  117  non  imposés; 
en  1520,  359  maisons. 
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' Domuü  , complaît  on  1438,  48  foyer»  dont 
12  non  import  ; en  1826,  83  foyers. 

I)o*beLJEa«. . de  572  bonnier» , complaît  en  1435, 
80  foyers  dont  36  non  imposés;  en  1326, 
33  maison». 

'Doübu,  sous  Breda,  complaît  en  1433,  122 
foyer»  dont  29  non  imposé'*;  en  1326, 207 
maison»  dont  1 k 2 foyer». 

Dorbael,  de  372  bonnier»,  comptait  en  1433, 
97  foyer»  dont  30  non  imposé»  ; en  1326.  76 
maisons. 

Doses  , rey.  Dwosi-. 

" Dosai. 

Dotait , de  342  bonnier»,  100  verges. 

*Obiil. 

* Uiimui. 

* Drossele*. 

Dbmkesboscr , de  213  bonnier»,  comptait  en 
1435, 30  fo) ers  dont  14  non  imposés;  en  152G, 
37  mai»ims  dont  1 à 2 foyers. 

* Ducat»,  comptait  en  1433,  143  foyers  dont 

57  non  imposé»;  eu  1526,  174  maison». 

Dlssllscmot,  sous  Genappc,  roy.  Wiihu-Hvm. 

I)urrtc-H*i»-Anc»SL,  de  618  bon.,  139  v.,  comp- 


tait en  1433,  142  foyers  dont  26  non  imposés. 
De  t» ei.  sous  l’ictcrssein , comptait  eu  1326, 177 
maisons  dont  1 à 2 foyers. 

DrrrBL,  sous  le  Duc , de  672  bonniers , comptait 
en  1526,  244  maisons. 

Dirm  l'imtm,  de  212  bonnier»  , cooiplait  eu 
1435,  134  foyers  dont  1 1 non  imposés. 

* Dcscts  , sou»  Buis-le-Duc , comptait  en  1326  , 

164  maisons. 

* DriuMtumn. 

Dotsel,  de  142  bonnier»,  130  verge»,  comptait 
en  1433,  51  foyers  dont  12  non  imposé»;  en 
1326.  23  maison». 

Dcvikcbul  (foimiR),  sous  Grc»,  comptait  en 
1433,  14  foyers  dont  3 non  imposés  ; en  1326, 
14  maisons. 

lluissorac  . de  404  bonnier»,  200  verges,  comp- 
tait en  1 433,  76  foyer»  dont  27  non  imposé»  ; 
en  1326,  77  maisons. 

* Dnm  , comptait  en  1435  . 44  foyers  dont  15 

nun  imposés;  en  1526.  42  foyers. 

D’Wos»  {Dorpr),  de  791  bonniers,  100  verges, 
comptait  eu  1433,  108  foyers  dont  19  non 
imposés  ; en  1526,  86  maison». 


* Eciut. 

htHiLFoBi , de  105  bonniers,  100  verges,  comp- 
tait en  1135,  22  foyers  dont  2 non  imposés; 
en  1526,  13  maisons. 

£.!>£(. h e s , de  610  bonniers  , comptait  en  1435, 
87  foyers  duut  6 non  imposés  ; en  1326,  79 
dont  2 à 2 foyers. 

* E»b»-Rejic  {S*-),  comptait  en  1326,  421  foyers, 

Ebckbrbr  , de  2397  bonniers . 260  verges,  comp- 
tait en  1 433 , 437  foyers  dont  180  non  impo- 
sés; en  1326,  378  maisons. 

Esce*rove»  , sous  lie verlé,  comptait  en  1438,  14 
foyers  dont  2 non  imposés. 

Ecsrusis,  comptait  en  1326,  59  maisons. 

* Kessel,  comptait  eu  1326,  176  foyers. 

* Ester». 


* Eivobove»  , comptait  en  1435,  148  foyers  dont 

83  non  imposés. 

Elewyt,  de  301  bonniers,  comptait  en  1438,  63 
foyer»  dont  20  uun  imposés  ; en  1 326 , 60 
maison». 

Eli»gev,  de  279  bonnier»,  comptait  en  1438, 
300  foyers,  dont  10  non  imposés;  en  1326  , 
28  maisons. 

Elimrs  , de  128  bonnier»,  28  verges , comptait 
en  1433,  22  foyers  . dont  12  non  imposés  ; en 
1326,  21  maisons. 

Elselb  , comptait  en  1526,  83  maisons  dont  2 à 
2 foyers. 

* ElalolT. 

Eb  bieb  es  , sous  Lierre  . de  491  bonniers  . 348 
verges . 
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* F.aaiaaovE*. 

* Ei PM.  cl  Miiiwti  , comptaient  en  1826,  MO 

maisons. 

* Ksttuy. 

Eunn,  roy.  Av  vires. 

* Esscacr  cl  Heccaelcr  , comptaient  en  1326.112 

roaisnns. 

* Esse  sur. 

Kttbout , comptait  en  1526,  151  maisons. 
Ertrout-IIabre,  comptait  en  1320. 54  maisons. 
Errixatv,  de  500  bounier*,  200  verges  , comp- 
tait en  1455,  105  foyers,  dont  40  non  impo- 
sés; en  1526.  91  maisons. 

Kas-MiB . de  001  bonniers , 200  verges , comptait 
en  1526,  26  maisons. 

* Erpe , comptait  en  1 153,  954  foyers  , dont  87 

non  imposés;  en  1520 , 205  foyers. 

Earset  Qeiars,  de  1457  bonniers,  300  verges, 
comptaient  en  1435,  102  foyers,  dont  32  non 
imposés;  en  1526.  195  maisons. 

* Esca . comptait  en  1320,  03  maisons. 

F. 

Fabilmirkci  , de  522  bonniers,  KH)  verges, 
comptait  en  1 133 . 39  foyers,  dont  7 non  im- 
posés; en  1326,  51  maisons. 

Foarr , rcy.  Vorst. 

Foui x , de  400  bonniers,  500  verges,  comptait 
en  1435,  50  foyers,  dont  10  mm  imposé*  ; en 


Esexail,  de  248  bonniers.  comptait  en  1455, 
10  foyers,  dont  7 non  imposés;  en  1326 . 16 
maisons  dont  5 à 2 foyers. 

Esscbemk.  de  347  bonniers,  comptait  en  1526  . 
55  maisons. 

* Erres  . Sprurbii  cl  Zwirtessergb  , comptaient 

en  1433,  382  foyers,  dont  88  non  imposes  ; 
en  1520,  1022  maisons,  dont  10  à 2 foyers. 
Ettkrbeeck  , de  542  bonniers,  500  verges. 

Em,  de  307  bonniers,  100  verges,  comptait 
en  1435 , 97  foyers  , dont  22  non  imposés. 
Evirbercres , de  707  bonniers,  comptait  en 
1435,  108  foyers,  dont  25  non  imposés; 
en  1326  , 77  maisons  . dont  2 à 2 foyers. 
Eyxbert,  de  339  bonniers.  100  verges. 

* Evvbhove*  . comptait  en  1423 , 148  foyers,  dont 

53  non  imposés,  en  1520,  229  maisons. 
Eynthoutrax  , de  153  bonniers  , 78  verges. 
Ktsuvshe*  , de  193  bonniers  . comptait  eu  1435, 
22  foyers,  dont  4 non  imposés;  en  1326, 
7 maisons. 


1526 , 20  maisons. 

Fas.vscouar  et  Cbbsy,  comptaient  en  1320, 8 mai- 
sons. 

Fiussc  . de  1181  bonniers,  100  verges,  comp- 
tait en  1435,  121  foyers  , dont  34  non  impo- 
sés ; en  1520  , 80  maisons. 


G. 


Gacoiek,  de  280  bonniers,  375  verges,  comp- 
tait en  1435,  87  foyers,  dont 27  non  imposé*, 
en  1520,  02  maisons  dont  1 à 2 foyers. 

Gaoklmve. 

* Galbes. 

Gau*  ac  ss. 

Gasjrorm  , de  241  bonniers,  374  verges,  comp- 
tait en  1433 , 14  foyers,  dont  2 non  imposés  ; 
en  1526,  17  maisons. 


Gavsborbv  et  Bkrcrbx , comptaient  en  1520,  33 
maisuns . dont  1 à 2 foyers. 

Gassoyks  , Ocskort  cl  Nirc WM  iM, . complnienl 
en  1433.  31  foyers,  dont  21  n»u  imposés. 

* Gastei.  . sou*  Steenbergen  , comptait  en  1458, 

159  foyers,  dont  8 non  imposés;  en  1326, 
241  maisons,  dont  13  à 2 foyers. 

* Gebrtrcvokvrcrs. 

GtEfeT-GiRoa i*o.v r,  de  320  bonniers,  comptait  en 
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1453,  26  foyer»  dont  16  non  impost*»  ; en 
1320.  33  maisons  Jont  1 à 2 foyers. 

Gürur-S'-Jro . Je  302  bonniers . 1H1  verges, 
comptai!  en  1433,  44  foyers  dont  34  non 
imposés  ; en  1326,  34  matsous  Jont  1 à 2 
loyers. 

Gitsr-S,**H  isit , de  1H5  bonniers,  160  ver- 
ge», comptait  en  1433 , 11  foyers  dont  7 non 
imposés  ; en  1326.  12  maisons. 

Gsim-S’-Htai,  Je  318  bonniers,  178  verge», 
comptait  en  1438,  43  foyer»  Jon!  20  non 
imposée  ; en  1326,  42  maison». 

tiirrn.  comptait  en  1438,  103  foyers  Jont  30 
non  imposes;  en  1320,  174  foyers. 

* firuxiftp , comptait  eu  1433  , 119  foyers  Joui 

43  non  imposes  ; en  1326. 136  foyers. 

Geli*»ex,  sous  Ciheel,  comptait  en  1433.  46 
foyers  dont  17  non  imposés. 

* (imiT  ( tiAffmatrt  b 

Gejsloi*  , Je  304  bonniers.  200  verges,  comp- 
tait et)  1433,  243  foyers,  Jont  60  non  impo- 
sé* ; en  1320,  202  maisons. 

titan,  sous  S’-Jooris-Winge. 

Gestioul  , Je  63  bonniers , 300  verge»,  comptait 
en  1433, 6 foyer»  dont  3 non  imposés;  en 
1326,  1 maisons. 

Gevaste  , Je  30  bonniers . 200  verge*  . comptait 
en  1433,  132  foyers  Joui  39  non  imposé»;  eu 
1326.  80  maisons. 

* GlMItltl. 

* GksviilC.  Havlle  et  leurs  hameau*  . comptaient 

en  1320,  292  maisons. 

Gevtiwe»,  JrHlO  Itonnier».  200  verges,  comp- 
tait en  1433,  33  foyers  dont  20  non  impo- 
sé». 

GubviDU,  sous  Mont  S*  Guibert . comptait  en 
1433, 27  foyer»  dont  13  non  imposés. 

Gmu,  de  374  bonniers,  300  verge»  , comptait 
en  1438 , 34  foyer»  dont  13  non  imposés  ; en 
1326.  38  maisons. 

(fESTfti dev-Maucle»  (S1-),  ray.  Mahiui. 

(iimv  \Saist-),  Je  233  bonniers,  200  verge», 
comptait  eu  1433  , 21  foyers  dont  17  non  im- 
posés; eu  1320.  32  maison». 

Gisilac  . de  210  bonniers. 


Gistel  , sous  I.ierrc. 

* GtsTtL  cl  Garaosaiar  , son»  Oui*  le  II  ne.  comp- 

taient en  1433.  313  foyers  dont  44  non  impo- 
sés ; en  1326  , 228  maisons. 

* Gum,  près  d'(6»ter«yk,  comptait  en  1433. 

193  foyers,  dont  82  non  imposé»;  en  1320  , 
177  maisons. 

* Gestel,  prés  d'Kyndboven,  au  Kcmpclaml , 

comptait  en  1433,  162  foyers  dont  44  non 
imposés  ; en  1 326  , 86  maison». 

Gas» , de  4310  booniers,  218  verges,  comp- 
tait en  1 433, 872  foyers  dont  234  non  imposés. 
Gatr.i  et  M hlm  sa  es  , comptaient  en  1326,  803 
maisons  dont  4 à 2 foyer». 

Gbkkl-IUohe'i  , de  337  bonniers.  comptait,  eu 
1326,  37  maisons. 

Ga*r.ktvBKR«ac , Tcawoarr  et  Lobbeek,  comp- 
taient en  1326,  103  maisons. 

Gai  s ns,  sous  Jodoigne.  comptait  en  1438,  36 
foyers  dont  1 1 non  imposés. 

Giebie,  sous  Herent  bals,  comptait  en  1433  , 
38  foyer»  dont  12  non  imposés. 

Giiau . de  638  bonniers.  273  verge»  , comptait 
eu  1433.  113  foyers  dont  18  non  imposés;  en 
1320,  172  maison*  dont  1 a 2 foyers. 

* Giesse*. 

Gillis  |S*-). 

* Gilsr.  comptait  en  1433  , 138  foyers  dont  60 

non  imposés;  en  1326  , 347  maisons  dunt  7 
à 2 foyers. 

•Gisvrso,  sou*  broda,  comptait  eu  1438, 
223  foyers  dont  73  non  imposé». 

Glas tis.de  803  bonniers,  300  verges,  comp- 
tait en  1433,  39  foyers  dont  14  non  impo- 
sés ; en  1326,  36  maisons. 

Gitssr.SK.  de  328  bonniers,  200  verge»,  comp- 
tait en  1433 , 98  foyers  dont  49  non  impost1»  ; 
en  1320,  23  maisons. 

GitssiKiLL,  sous  Geuappe,  wy.  Wais-ic-IIctte. 
(jLxsii vl *• , sous  l.a  llulpc,  de  360  bonniers, 
06  verges,  Féy,  Clasblec. 

Glaticvt,  de  70  bonniers,  200  verges,  comp- 
tait en  1433.  8 foyer»  dont  7 non  imposés  ; 
en  1326 , 6 maisons. 

Gu  ILS. 
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* Gu  a Es. 

Gunu,  de  406  bonniers,  335  verges,  comp- 
tait  en  1326,  37  maisons. 

(iuiuiniiM  et  Stoirm,  comptaient,  en  1326, 
32  maisons. 

GostcsitM  , de  294  bonniers,  123  verges,  comp- 
tait en  1326,  30  maisons,  f’oy.  Ivcotar. 

GomrstssoTss  { Gotttncottrt) , de  613  bonniers, 
comptait  en  1433,  183  foyers  dont  54  non 
imposes;  en  1526,  116  maisons  dont  2 à 3 
foyers  cl  6 à 2 foyers. 

*Goirle,  comptait  en  1526,  114  maisons. 

Gos. 

Gomiusb. 

(iuBT  se  a l’irros  . de  1533  bonniers , 100  verges, 
comptait  en  1435,  80  foyers  dont  49  non 
imposés;  eu  1326,  116  maisons. 

Gevet  , de  1013  bonniers,  comptait  en  1433,  163 
fuyers  dont  40  non  imposes;  eu  1326,  149 
maisons  dont  1 À 2 loyers. 

Gravpsaiz,  comptait  en  1326,  25  maisons. 

Giasmicaro , roy.  Reisaebdk. 


* Gratrvxoeb. 

GiAVMsim,  de  332  bonniers,  200  verges, 
comptait  en  1433  , 84  foyers  dont  22  non 
imposés;  en  1526,  72  maisons. 

Gm  (Grflws  ou  Gratiën),  de  861  bonniers  , 130 
verges,  comptait  en  1453,  91  foyers  dont  43 
non  imposés;  en  1326,  65  maisons. 

Gbibierce.v  , de  2071  bonniers,  comptait  en 
1435,  301  foyers  dont  37  non  imposés;  en 
1326,  233  maisons  dont  3 à 2 foyers. 

GsiauiK,  sous  Tirlemont , comptait  eu  1326,  21 

maisons. 

G russes rave*  , de  1027  bonniers,  183  verges. 

* Groot-Ziisuert  et  Klei s-Zc voert , comptaient 

en  1433,  112  foyers  dont  26  non  imposés;  en 
1526  , 300  maisons  dont  2 à 2 foyers  et  1 à 
3 foyers. 

Gro«t-L«o  , sou»  Arkel,  comptait  en  1433,  70 
foy.  dont  20  non  imposés;  en  1526,  60  mais. 

Gbssevrovev  , de  76  bonniers,  100  verges , comp- 
tait , en  1435,  12  foyers  dont  6 non  imposés; 
en  1326,  13  maisons  dont  1 à 2 foyers. 


II 


Hacçuev»qveji  et  Wilsersoi,  de  535  bonniers, 
comptaient  en  1455,  137  foyers  dont  73  non 
imposés;  en  1526, 84  maison» dont  2 à 2 foyers. 

Hacskvbrolcl  , sous  Lierre,  de  738  bonniers, 
266  verges. 

IWtcRT  , de  1234  bonniers , 347  verges,  comp- 
tait en  1433,  192  foyers  dout  88  non  impo- 
sés ; en  1326,  152  maisons. 

Iltun  , de  1368  bonniers,  300  verges,  comp- 
tait en  1435,  338  foyers  dont  46  non  impo- 
sés ; en  1526,  48  maisons. 

' Hitst*  , son*  Mrghera,  comptait,  en  1433, 
23  foyers  dont  11  non  imposés. 

Il  1ERE v , de  402  bonniers,  200  verges,  comp- 
tait en  1433  , 30  foyers  dont  4 non  impose»; 
en  1326,  42  maisons  dout  7 à 2 foyers. 

llatsRoo  , sous  Bicrbcke,  comptait  en  1526, 
41  maisons. 


'Haci,  sous  Breda,  comptait  en  1135,  239 
foyers  dont  29  non  imposés;  en  1526,  428 
maisons  dont  1 à 2 foyers  et  1 couvent. 

' 1!  Atoom , 

H»l. 

'Hiimu,  sous  Berg-op-Zoom , comptait  en 
1 435,  74  foyers  dont  1 3 non  imposés  ; en  1 326, 
141  maisons. 

Huik  (JVmrycr),  de  712  bonniers,  197  verges, 
comptait  en  1433,  46  foyers  dont  26  non 
imposés;  en  1326,  51  maisons. 

Hillet  (Gravd-),  de  302  bonniers . 9 verges, 
comptait  en  1433,  52  foyers  dont  il  non 
imposés;  en  1326,  41  maisons  dont  4 à 2 
foyers. 

Il iLLET  (Betit-),  de  334  bonniers,  3 1/2  verges, 
comptait,  eu  1433,  24  foyers  dont  19  non 
imposés  ; en  1326,  21  maisons. 
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Ha»  (I/amme).  sous  Acrschot  , do  177  bonniers, 
200  verges , comptait  en  1 433 , 38  foyer* 
dont  22  non  imposé*. 

*Hiiuou. 

Haiie , sous  Mcrcbtcm.  dr  121  bonniers  , 200 
verges , comptait  en  1433  . 21  lovers  dont  2 
no»  imposés;  en  1326,  36  maisons  dont  14  2 
foyer*. 

liiimit'  (/lamme) , comptait  en  143$  , 8 foyer* 
dunt  2 non  imposés  ; en  1326,  6 maisons. 

HANNIJT.  de  376  bonniers,  210  verfjes,  comp- 
tait en  1433,  1 19  foyers  dunt  8 non  imposés; 
en  1326,  89  maisons  dont  14  2 foyers. 
fiai1 1 ar , comptait  en  1433,  33  foyer*  dont 
13  non  imposés  ; en  1326.  63  maisons. 

* liaE.1  et  Belverb*,  sous  Boix-le-Duc , comp- 

taient rn  1326.  248  maisons. 

Hattaiv  (/lattlnin).  comptait  en  1326,  32  maisons. 

Hatts«o*t,  sous  Perwc* , comptait  en  1326,  13 
maisons. 

liimiictf.t , de  193  bonniers. 

Il  terne*,  de  276  bonniers , comptait  en  1433, 
33  foyer*  dont  18  non  imposés. 

Hact-IIiverlb,  de  393  bonniers,  88  verges, 
comptait  eu  1433 , 32  foyers  dont  5 non  im- 
posés. 

Üal'wabbt  , de  403  bonniers,  330  verges  , comp- 
tait en  1326,  75  maisons. 

* Htmt. 

* ÜEtBL. 

Heuesces  , de  232  bonniers  , 300  verges,  comp- 
tait en  1433,  29  foyers  dont  14  non  impo- 
sé*. 

* Hidikbcixev. 

IIcbl,  pc  y.  OmscaoT. 

Hrr.m  et  Bossghi  , sou*  Léau  , comptaient  en 
1326,  41  foyer*. 

* H CESSEES. 

* Heescr. 

* llcctwvk , comptait  en  1433,  113  foyers  dont 

60  non  imposé*  ; en  1326 , 96  maison*. 

* Hit»*,  sous  Maeslant , comptait  en  1433 , 146 

foyer*  dont  38  non  imposés;  eu  1326,  138 
foyers. 

Hints. 


Hekilscx  , de  336  bonniers  , comptait  en  1326, 
123  maisons  dont  2 4 2 foyers. 

4 II«i. 

* Hti.ao.vD,  comptait  en  1433,  280  foyer*  dont  76 
non  imposés;  en  1326,  137  maison*;  dans  la 
banlieue  262  maison*. 

* Hblvabe.vhiee  , r oy.  Iliivtnnnui. 

* Hii.tihiet,  comptait  en  1433,  114  foyers  dont 
33  non  imposés  ; en  1326  , 117  maisons. 

Hiaissiv , de  344  bonniers,  364  verges,  comp- 
tait en  1433 . 90  foyers  dont  17  non  imposés  ; 
en  1326,  118  maisons  dont  18  4 2 foyers, 
3 4 4 foyers  et  1 à 3 foyers. 

Hevvoteb,  de  1233  bonniers,  comptait  en  1433, 
106  foyers  dont  26  non  imposés;  en  1326, 
90  maisons  dont  2 4 2 foyers. 

Hbrb»is  , de  183  bonniers  , 230  verges,  comp- 
tait en  1433,  23  foyers  dont  9 non  imposés; 
en  1326,  13  nuisons  dont  14  2 foyers. 

Hehevv,  de  1190  bonniers,  23  verges,  comptait 
en  1433  , 181  foyers  dont  32  non  imposés;  en 
1326,  31  maisons. 

HEKKNTHAI.S , de  1332  bonniers , 40  verges, 
comptait  en  1433,  930  foyer*  dont  68  non 
imposés;  en  1326  , 616  maisons  dont  16  4 2 
foyer*  et  1 à 3 foyers , ainsi  que  3 hospices  et 
2 couvens. 

HnnTiovT,  de  1262  bonniers,  202  verges, 
comptait  en  1433,  177  foyers  dont  69  non 
imposés;  en  1326,  189  maisons. 

H»rnu!i«B. 

Hesse  (Hermès). 

* lUiST. 

IIersbelt  (Herstelt) , de  2336  bonniers,  260  ver- 
ges, comptait  en  1433, 348  foyers  dont  87  non 
imposes;  en  1326,  233  maisons. 

* Huiuoi. 

* IJeuvdiv. 

* HrcsEvaort. 

* Il  ET  UE. 

Hbvkb. 

Uevule,  de  918  bonniers,  comptait  en  1433. 
86  foyer*,  dual  10  non  imposés;  en  1326. 
avec  scs  hameaux  , 110  maison*. 

üsmLBE*,  de  700  bonniers,  83  verges,  comp- 


Digitized  by  Google 


DU  DUCHÉ  DE  BRABANT. 


U 


tait  en  1138,  33  foyer*  dont  13  non  impose*  ; 
en  1326,  43  maisons. 

" llnmucM. 

Hktusmbce  , de  219  bonniers , 300  verge*. 
Hstst-os-der-Bers. 

Hur. . au  Peellant , comptait  en  1433,  453 
foyers  dont  1128  non  imposé*;  en  1330,  430 
foyer*. 

* UunsftsifsK , sous  Berg-op-Zoom  , comptait 

en  1433,  138  foyers  dont  29  non  imposés;  en 
1820 , 127  maison*. 

* et  sa  juridiction,  comptait  en 
1433 , 728  foyer*  dont  213  non  imposés  ; en 
1326  , 518  maisons. 

* Duuuiioou. 

Hiscm. 

Iloiosn , de  G09  bonniers,  comptait  en  1433, 
65  foyers  dont  39  non  imposé*;  en  1526 , 140 
maisons  dont  2 à 2 foyers. 

H oc  ses  , comptait  en  1326,  9 maison*. 
Houaaoi. 

lIoEiEDE . de  535  bonnicr*»  comptait  en  1433, 
119  foyer*  dont  68  non  imposés;  en  1520, 
74  maison*. 

* Hoirs*,  sous  Stecnbcrge, comptait  en  1435, 163 

loyers  dont  17  non  imposés  ; en  1526,  264 
maisons  dont  2 à 2 foyers. 

* Hmi-Zsudsk. 

* Hogeloe*. 

* IIoserjeede,  Ftf y.  Hoigb-Mterre. 

* Hutsancttits  , sous  Berg - up- Zoom  , comptait 
en  1435,  19  foyers  dont  2 non  imposés;  en 
1826,  13  maisons. 

* Hohji  - Mt **•* , comptait  en  1336  , 91  mai- 

sons. 

Housse* , de  754  bonniers,  comptait  en  1435, 
107  foyer*  dont  16  non  imposés. 

Holsikeb  et  Atteshotb,  comptaient  en  1526,  79 
maisons  dont  2 à 2 foyer*, 
flsanu. 

HoOGRBTORGT. 

H UXi  HST  U A ETEN  , de  319  bonniers,  100  ver- 
ges, comptait  en  1435,  253  foyers  dont  40 
non  imposés  ; en  1326  , 308  maiaon*  dont  8 
à 2 foyers  et  1 à 3 foyer». 


Hoolseet,  roy.  Hoylaert. 

HeeiMav. 

Uorroaoar,  de  213  bonniers,  130  verges. 

HoimtniE  , comptait  eu  1326 , 8 maisons. 

IloDctuDE,  roy.  Hoc»; aerde. 

IlotllABR,  AbYROO  , LoTSRBHGE  , VeLTR,  ETC.,  SOUS 
Halen  , comptaient  en  1326,  103  maisons. 

Douta  de  347  bonniers,  comptait  en 

1433,  27  foyers  dont  8 non  imposés;  en  1526, 
134  maisons  y compris  1 hospice. 

Uoetuh-lI'Vai,  de  318  bonniers , 200  verge* . 
comptait  en  1433,  31  foyers  dont  22  non 
imposés  ; en  1326 , 47  maisons. 

Uogtrai RE . sous  Herent hal*  , comptait  en  1433, 

30  foyers  dont  7 non  imposés. 

Hoitrer  , roy.  Vilvorde. 

Hoc tre*  , près  Tirleuiont , comptait  en  1526, 

31  maisons.  # oy.  IUctrer. 

Hovtvinsb,  de  221  bonniers,  comptait  en  1435, 
81  foyers  dont  26  non  imposés;  en  1526 , 34 
maisons  dont  1 à 2 foyers. 

Uove  , de  411  bonniers,  130  verges,  comptait 
eu  1433,  46  foyer*  dont  2 non  imposés  ; en 
1526,  34  maisons. 

lioTisEsr,  de  373  bonniers,  comptait  en  1326, 
128  maisons  dont  2 à 2 foyer*. 

Hviutn  , comptait  en  1326, 47  maisons. 

IIglsberergr  , cJc  839  bonniers , comptait  en 
1435,  103  foyers,  dont  36  non  imposés; 
1526,  77  maisons. 

Hein  (La)  , de  371  bonuiers  , 100  verges  , 
comptait  en  1433,  32  foyers  dont  18  non 
imposés;  en  1526,  52  maisons  y compris  1 
hospice. 

* UtiLSSL. 

Hulsruct.  de  367  bonniers,  18  verges  , comp- 
tait en  1435 , 58  foyers  dont  17  non  imposés; 
en  1526,  41  maisons. 

* lliUTian. 

* Ile  ETE*. 

UtRBEicK,  de  518  bonniers,  200  verges,  comp- 
tait en  1326,  117  maisous. 

llrsKLCfs  , de  384  bonniers , 100  verges , comp- 
tait en  1435,  49  foyers  dont  13  nou  imposés  ; 
en  1 526  , 69  maisons  dont  1 à 2 foyers. 
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)lurr»v,  sou»  J udoigne,  comptait  cn  1320.  28  HtTs»i*cai,  276  bonnier»,  comptait  en  1438, 
maison».  58  foyer»,  (lont  10  non  imposé»  5 en  1326, 

Kfiwihi.  30  malton». 

Kr ver.RCE*.  lltMn*,  comptait  en  1326.  108  malton». 


lucornT,  Aimtll,  l.«»nr»Titta,  Gottesmir, 
de  347  bonniers,  lfKî  verles,  comptaient  cn 
1433,  W foyer»  «lont  81  non  impose*;  en 
1326,  113  maisons. 

Nwnc . sous  Gtierl,  comptait  en  1433,  40  foyers 
dont  10  non  imposés. 

ItçitE , ray.  lftscae. 

Iticim  . de  314  bonniers,  comptait  en  1433, 
01  foyers  dont  14  non  imposés. 

IrriBBcas  et  le  hameau  de  S'-Assermdi  , comp- 
taient cn  1326 , 30  maisons  dont  1 h 2 foyers. 


Itterieeck  , sous  Gitcsbcfce , de  464  bonniers  , 
130  verfje*,  comptait  cn  1133,  31  foyers  dont 
13  non  imposé»;  cn  1326,  21  maison*. 

Intimi,  sous  Rode.  comptait  en  1153.  27 
foyers  dont  7 non  imposé». 

Irrsc  , de  2307  bonniers,  300  verfje»,  comptait 
cn  1433, 17 4 foyer»  dont  31  non  imposé*. 

Itth*  et  Fuiçeci,  leur*  hameau*  el  dépendan- 
ces . comptaient  eu  1326,  230  maisons. 

Isrti.cs  ( Klftnfloryhyrurr) , de  133  bonniers, 
204  verges. 


J. 


Jsocac,  Ot'LTBE-Écuai , JiuMiis-u-litiüt,  Gts— 
tuk  , de  402  bonnicr».  comptaient  cn  1433, 
67  foyer»,  dont  20  non  imposé»;  co  1526 , 06 
maisons  dont  1 à 2 foyers. 

J»rrst  (Host  *),  de  358  bonniers,  200  verfje», 
comptait  en  1 438,  27  foyer»  dont  8 non  impo- 
sés ; en  1526.  38  maison». 

J *1  cutlitte,  de  317  bonniers,  comptait  en  1433, 
42  foyers , dont  29  non  imposé»  ; en  1 326 , 
18  maison». 

i AcnstisouiLtc , de  103  bonniers,  100  verge», 
comptait  en  1433,  19  foyer»  dont  15  non  im* 
|H>»és  ; en  1326,  27  maisons. 

Jic»»Aift-Gat*D,  de  638  bonniers,  comptait  en 
1433,  49  foyer»  dont  27  nou  imposés;  en 
1326  , 50  maison»  dont  1 à 2 foyer». 


J*9»  is  bes  Sctitwi  (S'-J , comptait  en  1526,  18 
maison*. 

JEiTE.de  547  bonniers,  122  verge»,  comptait 
en  1526,  56  maison». 

Jo»  (i«  *t  Gu<i»  S1-),  de  1 42  bonnierR,  100  verge». 
V oy.  Si. roots. s . 

Joo»  tts-Noobr  (8*-).  lez-UruxclIe»,  comptait  en 
1526 , 88  maisons  dont  2 h 2 foyer». 

JÜDOIGNE,  de  2143  bonnicr»,  394  verge», 
comptait  en  1435,  300  foyer»  dont  29  non 
imposés;  eu  1320,  108  maison»  et  1 cou- 
vent. 

Jlhiu-u  Souveruse  , de  315  bonnicr»,  comptait 
en  1 433  , 1 1 foyer»  dont  2 non  imposés  ; en 
1326  , 26  maison». 

JtlIT. 


k 


* K*r.n  schoot. 

" KiMHRT. 


Kunuun,  de  1003  bonnicr»,  comptait  en 
1433,  130  foyer»  dont  15  non  imposé»;  cn 
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1326,  98  maisons  dont  B à 9 foyer», 
kitcsos  , de  433  bannier» , 73  verges,  comptait 
en  1433 , 110  foyers  et  38  non  imposés;  en 
1330,  73  maisons. 

* KlREWYK. 

Kumii,  de  343  bonniers  , 100  verges  , comp- 
tait en  1453.  51  foyers  dont  13  non  imposés; 
en  1330,  48  maisons  dont  3 à 3 foyer». 
Ku<u.  sous  Lierre,  de  374  bonniers. 

* Kmit,  sous  Macsland.  comptait  en  1455,  48 

foyers  dont  87  non -imposés;  en  1536.  43 
maisons. 


KevTtsi.iT , de  80  bonniers,  comptait  en  1336. 
7 maisons. 

Riiaicca,  de  300  bonniers,  300  verges,  comp 
tait  en  1433,  36  foyers  dont  19  non  imposés  : 
en  1536,  17  maisons  dont  1 à 3 foyers. 

* Kumr^viiT,  eey.  Gnoom  soest. 

* Kjieysel  ou  Kvcesct,  complaît  en  1336.  34 
foyers. 

Kobkelslbchb  . comptait  en  1336 , 5 maisons. 

* Kicvsuao. 

* Kc btbvei , au  Kompciand,  comptait  en  1153. 

33  foyers  dont  16  non  imposés. 


L. 


Leckre,  sous  Lierre,  de  341  bonniers,  300 
verges. 

Lakkr,  lcz-Bruxelles . comptait  en  1336,  137 
maisons  dont  3 à 3 foyers. 

Lits,  de  348  bonniers.  300  verges,  comptait 
en  1433 , 44  foyers  dont  19  non  imposés  ; en 
1386 . 53  maisons. 

* LibEsiesDE , comptait  en  1336,  79  maisons. 

* Liss-Zwiivwi, 

LeS bt  rt  (S*-).  » 

LANDEN , de  665  bonniers,  9 verges  et  demie, 
complaît  en  1433,  189  foyers  dont  37  non 
imposés;  en  1526,  78  maisons  dont  3 k 3 
foyers  et  1 couvent. 

Lasdorp,  de  1359  bonniers,  300  verges,  comp- 
tait en  1433,  418  foyers  dont  148  non  im- 
posés; en  1536  , 303  maisons. 

* Liuiibh. 

L«m  < La$nt ),  de  446  bonniers,  comptait  en 
1455,  43  foyers  dont  7 non  imposés  ; en  1336, 
57  maisons. 

Lim-Cimui. 

Leis»  et  PlRIlMll , de  949  bonniers,  100  ver- 
ges, comptaient  en  1435,  93  foyers  dont  49 
non  impotés  ; en  1536 , 33  maisons  dont  3 à 3 
foyers. 

Leorkiss— IttnciKs  (S*-),  comptait  en  1536,  10 
maisons  dont  1i2  foyers. 

List  (Leruwe),  de  1396  bonniers.  complaît  un 


1433,  797  foyers  dont  108  non  impose»;  en 
1336,  499  maisuus  dont  3 couverts  et  1 hospice. 

Leepseel,  de  1300  bonniers,  363  verge»,  comp 
tait  en  1433 , 86  foyers  dont  36  non  imposés; 
en  1336,  89  maisons  dont  1 à 2 foyers. 

* Lcssras. 

* Leesde,  au  l’eelUnd,  comptait  en  1433,  123 
foyers  dont  50  non  imposés;  en  1336,  330 
maisons. 

Leerbeek,  comptait  en  1536,  48  maisons. 

Leest. 

Lkecwe,  roy.  Lùu. 

Leeuw  (S'-Pisrse).  de  3333  bonniers,  103  verges 
et  demie,  comptait  en  1433,  216  foyers  dont 
69  non  imposés. 

Lrtto  {Lrlot),  de  531  bonniers.  300  verges, 
comptait  en  1433,  21  foyer»  dont  3 non  im- 
posés ; en  1 536 , 33  maisons. 

Leiseek. 

Lk*»ic*-S'-Msrtt»  , de  1432  bonniers,  73  verges . 
comptait  en  1435  , 279  foyer»  dont  66  nou 
imposé»  ; en  1536,  157  maisons. 

Lsrimck-S'-Qvivti* , de  1472  bonniers,  67  ver- 
ges . comptait  en  1326,  187  maisons. 

Los-S'-llEat , de  388  bonniers,  208  verges, 
comptait  en  1435,  42  foyers  dont  15  non 
imposés. 

Lsss-S'-Sbrvais,  de  273  bonniers,  111  verges, 
comptait,  en  1435,  13  foyers  dont  9 non  im- 
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posé»;  en  1520,  18  maison», 

Lemeee  , «le  340  bonniers,  comptait  en  1433  , 
30  loyer*  Jont  21  non  imposé». 

* Lui. 

Lee  ((>**»»•},  de  339  boooiers,  comptait  en  1 438, 
32  foyer»  dont  39  non  imposés;  en  1526, 
83  maison». 

I.iz (Petit-),  de  233  bonniers,  300  verges,  comp- 
tait en  1433 , 24  foyers  dont  18  non  imposes  ; 
en  1526, 32  maisons. 

Libilke,  foy.  1.CIIUE. 

Liasncairs , de  675  bonniers , 100  verges,  comp- 
tait en  1433 , 40  foyers  doutSO  non  imposés  ; 
eu  1526,  41  maisons. 

Lissas tiT-S'-LsiiEiT,  de  133  bonniers,  200 
verges,  comptait  en  1435,  13  foyers  dont  5 
non  imposés  ; en  1326 , 25  maisons. 

l.imTinflis , de  134  bonniers,  34  verges,  comp- 
tait en  1433  , 13  foyers  dont  8 non  imposés; 
en  1326,  7 maisons. 

Licbtaiet.  de  627  bonniers,  178  verges,  comp- 
tait eu  1433,  48  foyers;  eu  1526,  35  mai- 
sons. 

Lusiuau. 

* Limop  ( I.ieHorp  ),  comptait  en  1435,  116 
foyers  dont  19  non  imposés.  F'oy.  Lvcsoar. 

I.IERRK,  comptait  en  1455  , 1550  foyers  dont 
166  non  imposés. 

Liesse  et  sa  banlieue,  comptait  en  1526,  1402 
maisons  dont  33  à 2 foyers , 3 à 3 foyers , 1 à 4 
foyers,  1 à 7 foyers,  4 hospices,  1 bdpital  et 
2 convenu. 

* Liesbbi T , comptait  en  1433,  143  foyers  dont 

51  non  imposés;  en  1526,  130  foyers. 

* Lisssii.  , roy.  Liuui. 

Licset  , de  291  bonniers,  6 verges,  comptait 
en  1435 , 6 foyers  dont  5 noo  imposés  ; en 
1526 , 12  maison». 

Lissy  , de  861  bonniers,  100  verges,  comptait 
en  1435  , 74  foyers  dont  40  non  imposés;  en 
1520,  71  maisons  dont  1 à 2 foyers. 

Lille  et  Ylibbcee».  de  671  bonniers,  50  verges, 
comptaient  en  1433,  179  foyers  dont  61  non 
imposés. 

Lilui  , de  992  bonniers , 379  verges  , comptait 


en  1433,  101  foyers  dont  41  non  imposés  ; en 
1326,  131  maisons  dont  3 s 2 foyers. 

Libelle  , de  656  bonniers  , 216  verges  , comp- 
tait en  1433,  144  foyer»  dont  72  non  impo- 
ses; en  1326,  174  maisons  y compris  2 bùpi- 

laUE. 

Libelettc  , de  847  bonniers,  191  verges , comp- 
tait en  1438 , 33  foyers  dont  19  non  imposés; 
en  1826  , 48  maisons. 

Liseur,  de  700  bonniers,  32  verges  et  demie, 
comptait  en  1438,  62  foyers  dont  34  non 
imposés;  en  1326,  50  maisons  dont  1 à 3 foyer* 
et  1 à 2 foyers. 

Lisckesieecl , de  262  bonniers,  comptait  en 
1438,  43  foyers  dont  13  non  imposés;  en 
1526,  33  maisons. 

Lisse»,  de  339  bonniers,  comptait  en  1433, 
28  foyers  dont  5 non  imposés  ; en  1326,  17 
maisons. 

Li.vsbeeo  (/.yiMÛM-onJ),  de  399  bonniers,  40  ver- 
ges et  demie,  comptait  en  1433,  92  foyer» 
dont  32  non  imposés.  f'ey.  I.mmc. 

Lutbout,  sous  Lummen  , comptait , en  1526  , 
63  maisons. 

Lipseloo  , de  327  bonniers , 193  verges  , comp- 
tait en  1435 , 27  foyers  dont  3 non  imposés; 
eu  1326,  21  maÎBons. 

Lisons , de  2U0  bonniers  . comptait  en  1435 . 19 
foyers  dont  10  non  imposés  ; en  1826 , 8 mai- 
sons. 

* Lira  (Lyl) , comptait  en  1435 , 161  foyers  dont 

60  non  imposés;  en  1826,  153  maisons. 

’LiTBoTr»,  comptait  en  1433,  78  foyers  dont 
65  non  imposés;  en  1326,  101  maisons. 

Liiele  , de  377  bonniers,  229  verges,  comptait 
en  1435,  54  foyers  dont  2 non  imposés;  en 
1326,  312  maisons  dont  5 à 2 foyer»  et  1 à 3 
foyer*. 

Loesel,  comptait  en  1326,  265  foyers,  f sy.  Lob- 
bel. 

* Lois  , sous  Dîerick  Y anbaest acht , comptait 
en  1433  , 127  foyers  dont  66  non  impo- 
sés. 

* Loev  , sous  Yertele  , comptait  en  1433,  91 

foyers  dont  14  non  imposés. 
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Loevboct,  de  992  bonnier»,  99  verge*,  comp- 
tait en  1435 , 104  foyer*  dont  61  noo  impoin. 

Louise*  ( Lrmbtk*  ) , de  846  bonnier*.  / oy. 
W AUSSI. 

Losbbkck  (N.-D.),  de  258  bonnier* . 593  verges  , 
comptait  en  1455  , 30  foyer*  dont  9 non  im- 
posé*. 

L«m» . sa  Pcellant , comptait  en  1536,  349 
foyer». 

* Lois  el.  comptait  en  1455  , 344  foyer*  dont 

46  non  impose*.  Voy.  Lors  et. 

Lomitmi,  de  1160  bonnier* , 300  verge», 
comptait  en  1433 , 306  foyers  dont  100  non 
imposé*;  en  1336,  190  maison». 

Louetun. 

Lo'ikuiville,  de  407  bonnier*.  150  verge*,  comp- 
tait en  1336,  50  maison*.  Voy.  Ikobit. 

Lu  iis. 

Loo»  , comptait  en  1336,  90  foyer*. 

Loouseli  , de  377  bonnier* , 100  verge*,  comp- 
tait en  1536,  35  maisons  dont  S à 3 foyers. 

" Loo*  or  Zaa». 

* Loovsiis. 

* Lotus. 

* Lovsssnrs. 

UiEütoDL,  de  385  bonnier*,  175  verges,  comp- 


LV 

tait  en  1455,  83  foyer*  dont  33  non  imposé*  j 
en  1536  , 53  maison*. 

IjOdkh«ke  et  Hâmoit , de  1535  bonnier*,  comp- 
taient en  1435,  37  foyer*  , dont  19  non  impo 
*é*;  en  1536,24  maisons  non  comprit  Hatsoit. 
LOL  VAIN  , comptait  en  1455.  5579  foyer*  dont 
373  exemptés;  en  1536,  3103  maisons  dont 
49  à 3 foyers  et  1 à 3 foyers,  en  outre  12  col- 
lége*, 2 hôpitaux,  14  ootivens,  3 hospice* 

1 abbaye. 

Lusses*  , de  1494  bonnier* , 225  verge* , comp- 
tait en  1 455,  307  foyer*  dont  33  non  imposé»  ; 
en  1536  , 131  maisons  dont  1 à 3 foyer*. 

* Loue  est  EL  , roy.  Gestel. 

Luist. 

Liai*  et  Liscbodt.  de  598  bonnier* , 350  vergt**, 
comptaient  en  1 453 , 1 48  foyers  dont  30  non 
imposés;  en  1336  , 30  maisons,  et  avec  Cour- 
sel  96. 

Loti ai. 

* Ltbdobp,  au  Perdant , comptait  en  1336  . 112 

foyer*.  Voy.  Luaor. 

Lteiie,  comptait  en  1326,  150  maison*. 

* Lyesele  , comptait  en  1336,  60  maisons  dont  1 à 

3 foyers. 

LmEiits,  comptait  en  1536,  34  maisons. 


M. 


Macrii  E*-SlMit*T*t;i»e  , de  475  bouiiier* , 500 
verge* , comptait  en  1435 , 89  foyers  dont  52 
non  imposés;  en  1336  , 69  maison*  dont  3 à 
3 foyer*. 

JM tiLsTioe , comptait  en  1 536 , 19  maison*  dont  1 
à 2 foyer». 

MtEiiEt,  roy.  Zdiieiimrci. 

Masbbballe , roy.  Halls. 

M Aimât*,  roy.  Üttishie*. 

Malus  , complaît  en  1526,  32  mai*oDs. 

Malm.be v {Moltrt),  de  442  bonnier*.  200  ver- 
ge* , comptait  en  1435,  63  foyer*  dont  6 non 
impo*é*;  en  1526,  38  maison». 

Ma  le  Ve*,  de  518  bonnier*,  50  verges,  comp- 
tait en  1 435 , 24  foyer*  dont  10  uou  imposé*  ; 


en  1326,  27  maison»  dont  1 à 2 foyer*. 

MALINKS  ne  faisait  point  partie  du  Brabant. 

Najiass  (Vue*-),  de  329  bonnier»,  comptait  ri» 
1433,6  foyer*  dont  5 non  imposé»  ; en  1326. 
4 maison». 

* Masure.»  , sou»  Mscara,  comptait  en  1433, 
3!  loyers  dont  11  non  imposés. 

Mabjl  ((isixo-),  .Vair y*  , de  403  bonuiers  . comp- 
tait en  1433 , 22  foyers  dont  5 tion  imposés  ; 
en  1336, 23  maisoos. 

Mabil  (Petit-),  Munit , de  288  bonniers.  300  ver- 
ges, comptait  en  1455,  8 loyers  dont  6 non 
imposés  ; en  1 336 , 8 maisons. 

Mababsart,  de  533  bonniers  , 300  verge»  , comp- 
tait en  1455 , 53  foyer*  dont  10  non  imposés. 
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Vaibui. 

* Mum  , complaît  en  14315 , 71  foyer»  dont  42 

non  imposé»;  en  1526,  84  maisons. 

Muets,  de  205  bonniers.  comptait  en  1438, 
32  foyers  dont  8 non  imposé»;  en  1326.  19 
maisons. 

Marie  (S1*-),  près  d'Üpprehais,  de  162  bonniers, 
163  verges  , comptait  en  1138  , 4 foyer»  dont 
2 non  imposés;  en  1326, 7 maison». 

VikituiiB. 

Mariales,  de  446  bonniers,  comptait  en  1433, 
32  foyers  dont  19  non  imposés;  en  1326, 
21  maisons. 

Martes»  Lesscees  (§'■),  voy.  Lkssich. 

Masevoeele,  de  171  bonniers.  comptait  en  1326. 
41  maisons. 

Massesboven  , de  181  bonniers,  238  verges, 
comptait  en  1433,  10  foyers  dont  1 non  iin* 
pose  ; en  1 326 . 3 1 maisons. 

* MtEcazi , sous  Marsland,  comptait  en  1433, 

HO  loyers  dont  49  non  imposés. 

Mnnei,  de  193  bonniers,  100  verges,  comp- 
tait en  1433,  38  foyers  dont  17  non  imposés; 
en  1326.  31  maisons. 

Meeb  . de  673  bonniers,  200  verge»,  comptait 
en  1433,  210  foyer»;  en  1326  . 209  mai- 
sons. 

Meebbeece-West,  de  86  bonniers,  360  verges  , 
comptait  en  1433,  73  foyers  dont  37  non  im- 
posé». 

Meerbek.»,  près  d’Éverbergbo.de  433  bonniers, 
300  verges,  comptait  en  1433,  38  foyers 
dont  10  non  imposés;  en  1326.  48  mai- 
sons. 

Micrbcece,  près  de  Ninove,  de  919  bonniers, 
334  verges  et  demie,  comptait  en  1433,  127 
foyers  dont  57  non  imposés;  en  1326.  111 
maison». 

* Meeretcld  ( Mitre  feit) , au  Kempenland , comp- 

tait en  1433,  30  foyers  dont  20  non  imposés  ; 
en  1526 , 16  foyers. 

ÜtEaBatT,  de  1H42  bonniers  . comptait  eu  1433, 
241  foyers  dont  93  non  imposés  ; en  1326, 
323  maisons. 

Meeesie,  de  473  bonniers. 


* Meil  wix. 

Meh.*e,  my.  Mit». 

.Mêlais  , de  1319  bonniers,  300  verges,  comp- 
tait en  1433.  137  foyers  dont  60  non  im- 
posés; en  1526,  80  maisons  y compris  HuV- 
pital. 

Meldebe,  de  613  bonniers.  comptait  en  1433, 
97  foyers  dont  28  non  imposés;  en  1326, 83 
maisons  dont  14  2 foyers. 

Milsibt.  de  383  bonniers  , comptait  en  1526.  93 
maisons. 

Meiert,  de  328  bonniers,  200  verges  . comptait 
en  1 435  , 13  foyers  dont  7 non  imposés. 

Melin  et  Melinosoll,  snti»  (ienappe  , comptaient 
en  1433,  84  foyers  dont  34  non  imposés. 

Melitry  (Nelery t ).  sous  Nivelles,  comptait  eu 
1526,  2 S maisons. 

Mile  wma. 

Millet  , de  736  bonniers. 

Melsbboecr.  de  467  lionniers  , comptait  en  1433. 
54  loyers  dont  22  non  imposés;  eu  1U26, 
84  maisons  dont  3 à 2 foyers. 

Mehcbtes  . de  1604  bonniers  , comptait  en  1433, 
377  loyer»  dont  93  non  imposés;  en  1526, 
323  maisons  dont  4 à 2 foyers. 

Mescies . de  648  bonniers  . 146  verge»,  comp- 
tait en  1433.  191  foyers  dont  41  non  impo- 
sés ; en  1526,  120  maisons. 

* M asile.  sous  Hoochstrnten  , comptait  en  1526, 

180  maison»  dont  1 à 2 foyers. 

Merxslas,  de  470  bonniers,  comptait  en  1453, 
137  foyers  dont  40  non  imposés,  en  1326. 
1 12  maisons  dont  1 à 2 loyers. 

Messelssoecr  , de  235  bonniers,  347  verges, 
comptait  en  1438,  68  foyers  dont  21  non  im- 
posés; en  1326,  31  maisons. 

Miclestlbe,  de  32  bonniers.  518  verge». 

MlCslGB»  , VOIJ'  WotTBBTBEB. 

Mai  le,  banlieue  de  Lierre,  de  479  bouimr». 

Mets,  de  1261  honuier»,  250  verges,  comptait 
eu  1433 . 171  foyers  dool  4H  non  imposé»  ; eu 
1326,  90  maison». 

* Micuiels-Gestil  (S1-). 

* Midbelbeebs  , comptait  en  1326,  46  loyer». 

* MuM>tnmin. 
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Mtkrdc  et  scs  dépendance* , comptaient  en  1438, 
SOI  foyer*  dont  HO  non  imposé*. 

* Mi»  le  , sou*  Perl  Un  t , comptait  en  1435,  236 
foyer*  dont  64  non  impose»  ; en  13SG,  249 
matton*. 

* 3licnLas.  comptait  en  1433,  103  foyer*  dont 
16  non  imposé*. 

Mina , de  363  bonniers , 260  verge* , comptait 
en  1433 , 22  foyers  dont  10  non  imposés  ; en 
1526,  11  maisons. 

Milles**  , t*uy.  Haut. 

Miluhcbeb,  son*  Gheel , comptait  en  1433,  14 
foyer*  dont  2 non  imposé*;  pour  1326.  Foy. 
Gant. 

Misoaaaorr,  de  322  bonniers , comptait  en  1433, 
30  foyers  dont  3 non  imposés;  en  1526  , 68 
maiaona. 

Mi*co*  (JVyiiem) , de  277  bonniers,  23  verges, 
comptait  en  1433,  92  foyer*  dont  39  non 
imposé*;  en  1326,  72  maison*. 

* Xonumi. 

* Hfliianumii. 

Mot,  de  2028 bonniers,  267  verge*,  comptait  en 
1433  , 380  foyers  dont  63  non  imposé*  ; en 
1326,  374  maison*. 

HoLsvaiis-S^Picaac , de  118  bonnier*  , 300  ver- 
ges , comptait  en  1433  , 6 foyers  dont  2 non 
imposé*  ; en  1326,  8 maisons. 

MoLcaixat,  rüy.  WcasssKc. 

Mois*****  , Irz-Hruxcllcs , comptait  en  1 326 , 
106  maisons  dont  1 à 2 foyer*. 

* Molucbot. 


de  472  bonnier*,  comptait  en  1326, 
69  maison*. 

Molli3»ejùcl,  sons  Jodoigne,  comptait  en  1326, 
46  maisons. 

Momitn  , de  317  bonniers,  200  verges,  comp- 
tait en  1433,  22  foyers  dont  16  non  imposés. 

Moistbohl  , comptait  en  1326,  33  maison*  dont 
1 à 2 foyers. 

Moinite  (SeAerptnAcuvtt),  de  381  bonniers,  100 
verges. 

MosT-S'-Aitaai. 

Most-Ü'-Gfismt , de  332  bonniers , 200  verges , 
comptait  en  1435,  55  foyers  dont  22  non  im- 
posés; en  1526,  22  maison*. 

* XOOLCSSKACBT. 

Mooasra , de  333  bonniers,  300  verge*. 

Moostsel  , de  583  bonnier*,  comptait  en  1435. 
90  foyer*  dont  8 non  imposés;  en  1526  , 94 
maison*  dont  2 à 2 foyer*. 

Muacaort*  , de  272  bonniers,  85  verges,  comp- 
tait en  1435,  130  foyer*  dont  29  non  impo- 
sé*; en  1526  , 29  maison*. 

MoHt4s-S**T , comptait  en  1526,  22  maison*. 

Moccatao*  , de  282  bonn.,  200  verges,  comp- 
tait en  1433,  7 foyer*  dont  2 non  imposé*. 

MousTita-Cftaoui. 

Mooütier  et  Fm^niumu , de  346  bonnier*, 
comptaient  en  1435, 31  foyer»  dont  20  non 
imposé*  ; en  1326,  33  maiaons. 

■rau. 

Ucurm. 

* Mosiautua. 


N. 


Naistubest  . r oy.  OiascaoT. 

N*TTK**4C*DOVC«. 

Naisairi , banlieue  de  Lierre  , de  4 bonniers. 
\eoaa-A*st*T.  de  107  bonniers,  200  verges, 
comptait  en  1433  , 23  foyer*  dont  6 non  im- 
posé*; en  1326  , 9 maison*. 


N'intR-HiEisERE,  de  338  bonnier*.  250  verge*, 
comptait  en  1435,  48  foyers  dont  9 non  im- 
posés ; eu  1 326 , 46  maison*  dont  2 à 2 foyers. 
* Nidii-Kehit. 

Nid»  • Hum , de  318  bonniers,  comptait  en 
1435,  45  foyers  dont  30  non  imposés;  en 
h 
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1336 , 33  n»ÎMm. 

N'iotK-OckERKtLE,  de  713  bonnier» , 100  verge», 
complaît  ca  1336  , 81  maison». 

Ntut&wiLsciiBtnuÈ  . comptait  en  1336,  9 mai- 

•OM. 

* Neus»  «ttte  * . au  kempelant . comptait  ca  1 336, 

34  foyer».  Foy.  Nticvts. 

NiDER-lmai , de  80;)  bonnier»,  194  verges, 
comptait  en  1433. 83  foyer*  dont  13  nou  im- 
posés ; en  1336,  61  maisons. 

Kui'Btnn, 

Nisroohmai  , roy.  Doskail. 

Nütii-JItt LIB1I*  , de  633  bonnier* , 311  verge», 
comptait  cn  1433,  133  foyer*  dooi  83  noa  im- 
posé* ; cn  1336  , 99  maisons  dont  14  3 foyer» 
et  1 à 3 foyer». 

Niik-Limii,  do  319  bounier»,  comptait  en 
1433,  33  foyer»  dont  16  non  impose»;  ca 
1336 . 33  maison*. 

Nee» - Li*™* , do  931  bonnier»,  550  verge», 
comptait  cn  1433,  333  foyer»  dont  141  non 
imposé»  ; en  1336  , 333  maison». 

N»*a-V«ie,  de  176  bonnier»,  300  verges  . comp- 
tait en  1433,  34  foyer»  dont  6 non  itnpo»ê»  ; 
en  1336.  34  maison». 

Nni-Wim,  de  391  bonnier»,  300  verge», 
comptait  en  1 433,  73  foyer»  dont  33  non  impo- 
sé»; en  1336  , 33  maison»  dont  3 4 3 foyer». 

•Nesse*  ou  Ni»»». 

'Nmini. 

Nirait*  , de  637  bonnier»,  331  verge»  , comptait 
en  1433,  71  foyer»  dont  33  non  impose»;  cn 
1336,  47  inaiicins. 

Nui , de  353  bonnier»,  336  verge»,  comptait 
cn  1433,  41  foyer»  dont  14  non  imposés. 
Foy.  N IELE. 

* NlCCWAtL. 

Nucwuicasklie  , sou*  Tirlemont,  comptait  cn 
1433,  36  foyers  dont  18  non  imposés. 

" Rimmn. 

Niu  w-lUoiit  { .Vttirerodr),  de  842  bonnier» , 130 
verge»,  comptait  en  1435,  73  foyer»  dont  6 
non  imposé»  ; en  1536,  66  maisons. 

Nire*»-R»oi>t*BïBc,  de  84  bonnier»,  100  verge». 

* Nimvr-Vas*t*a. 


Nii-S'-Maitu  , de  415  bonnier»,  comptait  en 
1435,  30  foyer»  dont  18  non  imposés;  cn 
1536,  30  maison». 

Kn-S'-Viscwr , de  593  bonnier»,  300  veTge», 
comptait  en  1435,  37  foyer»  dont  14  oon 
imposés  ; en  1 536  , 59  maisons. 

* NisTitaoM  (jTùter/e),  comptait  en  1433,  166 

foyers  dont  68  non  imposés;  en  1336,  168 
maisons. 

NIVELLES,  de  3630  bonnier»,  300  verges, 
complaît  en  1433,  1118  foyers  dont  99  non 
imposés;  en  1536,  1004  maison»  dont  114  3 
foyer»  , 5 hôpitaux  et  3 couven». 

Nooibaii,  de  335  bonnier»,  comptait  en  1453  . 
33  foyer»  dont  11  non  imposés;  en  1336,  15 
maisons. 

Nopsiiwtck,  de  678  bonnier»,  63  verge»,  comp- 
tait en  1433,  33  foyers  doul  4 non  imposés; 
cn  1326,  11  maisons.  Fa  y.  Nobdebwtk. 

Noue  Mit,  de  387  bonnier»  t 39  verge»,  comp- 
tait en  1433 , 37  loyer»  dont  19  oon  imposés  ; 
cn  1536,  37  maison». 

Noibxort  , de  331  bonnier»,  103  verge»,  comp- 
tait en  1435,  36  foyer»  dool  13  non  imposé*  ; 
en  1536 , 51  maison»  dont  14  9 foyers. 

* Nooanttcsr , sous  Berg-op-Zoom  , comptait  en 

1435,  36  foyer»;  en  1326,  53  maison». 
Noauuvrte* , son»  le  Duc,  comptait  en  1526, 
76  maisons. 

* Nobtlaho  , comptait  en  1536,  12  maison». 
Nosattiiia,  de  326  bonnier»  , comptait  1455 , 33 

foyers  dont  5 non  imposé». 

Nom. ta»  , comptait  co  1435,  276  foyers  dont 
83  non  imposé»;  en  1336, 106  foyers. 
NotiUMfls-Hiuic». 

*Nbhm,  Neecevettcii  et  To»«taioe,  sou»  Pee- 
laut,  comptaient  cn  1435,  364  foyer»  dont  111 
non  imposés. 

* Nvlavo. 

* Hvbh  et  Gebwe»  , au  Pedelant,  comptaient  en 

1526  , 331  foyer». 

Nmi  et  IIkliegatc»,  comptaient  en  1326,  46 
maisons. 

Nui* , Banlieue  de  Lierre,  de  610  bonnier», 
370  verge». 


t 
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Opoxojt,  de  140  bonnier*  , complaît  eu  1530  , 
18  maison*  y comprît  1 hospice. 

Uelecnem  , de  336  bon  nier»,  complaît  en  1433, 
00  foyers  dont  11  non  imposé*  ; en  1336 , 74 
maisons. 

* Osa  Li.  au  Ketnpeland,  comptait  en  1435,  103 

foyers  dont  43  non  imposé*;  en  1336,  83 
foyer*. 

OimaKBEKK,  comptait  en  1536 , 38  maisons. 
Osnscsa. 

Otm  .de  415  bonoiers  ,313  verges,  comptait 
en  1435,  40  foyer*  dont  3 non  imposés;  en 
1536,  36  maisons. 

Orrti , de  190  bonniera,  comptait  en  1435,  3 
foyers  dont  3 non  imposé*;  en  1 536, 6 maisons. 
Oasis , de  1543  bonniers , 200  verge» , cumplait 
en  1435,  95  foyers  dont  31  non  imposés;  en 
1336,  170  maisona  dont  2 à 3 foyer*. 

OitsiES  et  le  pays  dWysie,  comptaient  en  1526, 
77  maisons.  2 hospices  el  1 couvent. 

Oibbibce  , de  212  bonniers,  200  verges,  comp- 
tait en  1435,  47  foyer*  dont  16  non  imposé*. 

* ÛiBicaoT , comptait  en  1435,  659  foyer*  dont 

206  non  imposés;  en  1326,  804  maison*. 

* OiascioT  et  Best. 

* ÛlBSCHOT,  NoTH.13,  SîBATHI»,  Ht*!.,  AuU,VeB- 

mot.  Naistkiesxt  et  SroEEOoscE,  comptaient 
en  1326,  804  maisons. 

OuqcaacQ  ( Onlkerke ) , de  367  bonniers,  300 
verges,  comptait  en  1435,  36  foyer*  dont  5 
non  imposés. 

OuTiarcs,  son*  lièrent,  comptait  en  1336,  13 
maisons. 

* OtacnacoE  on  Oxarsaonr.,  comptait  en  1433, 

467  foyers  dont  166  non  imposé*. 

Olies,  de  979  bonnier*,  347  verges,  comptait 
en  1433,  138  foyers  dont  23  non  imposés; 
1336,  145  maisons  dont  1 à 9 foyers. 

Obbeee  , comptait  en  1326,  31  maisons. 
OsasacEB,  wy.  Waunu. 

* Ovsasooav. 


OxüKB  - Lit* ta  - Y ROLME  -Lovbe.il,  couplait  en 
1336,  38  maisons,  roy.  Lovrkece. 

Ooiev  . de  893  bonniers,  223  verges,  comptait 
eu  1536,  79  maisona. 

Oobdmu  et  Okboabbe,  de  98  bonniers,  comp- 
taient en  1433,  166  foyers  dont  35  non  impo- 
sés , en  1326 , 193  maisons  dont  3 à 2 foyers. 

* (JuvrtLBKH $ , comptait  eu  1526 , 76  maisons. 

* OosTinaocT  , sous  Breda,  comptait  en  1435, 

300  foyers  dont  98  non  imposés;  en  1526, 
963  maisons  dont  3 4 2 foyers  et  1 à 3 foyer*. 

"Oostebwye,  sons  Rois  - le  - Duc , comptait  en 
1435,  784  foyers  dont  281  non  imposés. 

'OomiwTi  et  Keseboti,  comptaient  en  1326. 
516  maisons. 

OesTEAL&B,  de  514  bonnier*,  362  verges,  comp- 
tait en  1435,  118  foyers,  dont  19  non  im- 
posés; en  1536,  87  maisons  et  1 couvent. 

Opsbbssel  , comptait  eu  1536 , 41  mnisona. 

Or-lIiïUMi*  , de  163  bonniera,  200  verges, 
comptait  en  1 433 , 36  foyers  dont  22  non  im* 
posés  ; en  1536,  34  maisons. 

Orasnt,  de  988  bonniers,  comptait  en  1433. 
32  foyers  dont  18  non  imposés,  eu  1536,  44 
maisons. 

Oraea  , roy.  W mmu. 

Or-IIoaaiK  b , de  3Y3  bonniers  ,170  verges , comp- 
tait en  1435,  7 foyers  dont  1 non  imposé; 
en  1326,  6 maisons. 

Or* Liste*  , de  773  bonniers,  comptait  en  1433, 
209  foyers  dont  83  non  imposés;  eu  1326, 119 
matsous  dont  2 à 2 foyers. 

Omkbsais  , de  1178  bonniers,  100  verges,  comp- 
tait en  1433,  59  foyers  dont  49  non  imposé*; 
en  1536,  38  maisons. 

OrrcEEs  , de  283  bonniers,  300  verge*. 

OvvEiEissciT,  roy.  TaiMEtT. 

Omili,  do  526  bonniers,  349  J verges,  comp- 
tait en  1435,  49  foyer*  dont  18  non  imposé»; 
en  1 526 , 37  maisons  dont  1à2  foyers. 

OrwYE. 


LX 


STATISTIQUE 


Uiuii  et  Oc Piit ut»,  de  414  bonniers,  200  ver- 
ge», comptaient  en  1438,  34  foyers  dont  44 
non  imposés;  en  1820,  80  maisons. 

Oauti,  son»  GhccI  , comptait  en  1433,  134 
foyers  dont  8 non  imposas. 

Oar-it-Gatva , de  411  bonnicr» , comptait  en 
1433,  46  foyers  dont  30  non  imposes;  en 
1826 , 32  maison»  dont  1 à 2 foyers. 

0»»*u-Ptm,  de  238  bonnier»  , comptait  en 
1433,  32  foyers  dont  18  non  imposés;  en 
1526  , 26  maisons  dont  1 & 2 foyers. 

Oasa in  et  Bosca , de  309  bonniers , 300  verges , 
comptaient  en  1 526  , 20  maisons  dont  1 à 2 
foyers. 

Oattiv  , comptait  en  1326,  63  maisons. 

* Om,  sous  Maeslant,  comptait  eu  1 433, 361  foyers 
dont  86  non  imposés;  en  1326.  385  foyers. 

Osstti , comptait  en  1326,  58  maisons. 

Omiidiicit.  comptait  en  1433  , 80  foyers  dont 
22  non  imposés;  en  1326,  36  maisons. 

Ottevsoscb  , de  464  bonniers,  comptait  en  1435, 
58  foyers  dont  8 non  imposés  ; en  1526,  58 
maisons. 

Omsimi , PvKSira  , Biocçoiit  et  Miuitiu , de 
1110  bonn.,  300  verg.,  comptaient  en  1433, 
66  foyers  dont  36  non  imposés;  en  1526, 
100  maisons  dont  1 à 3 foyers. 


OcpiTiKca,  comptait  en  1326,  26  maisons  do  n 
1 à 2 foyers. 

"OcdiKsoscn,  sous  Steenbergen,  comptait  en  1433, 
348  foyers,  duul  85  non  imposés;  en  1326, 
338  maisons  dont  6 à 2 foyers  et  1 à 3 foyers. 

* OtiDt.iBoL  WKLB , sous  Santhoven  , comptait  en 

1433,  141  foyers  dont  16  non  imposés. 

* OcptftorK. 

* Oo»*u*iimr-Gum. 

* 0si»*H*c*ms. 

Oct-Hevsalc  , roy.  Il  » üt-H trimt. 

* OorsaawtBLt,  roy.  AcsTacwisL. 

Oowbr  et  Bocwblr  , comptaient  en  1326,  118 
maisons. 

OvKK’IlttastKB , de  265  bonniers  , comptait  en 
1435,  26  foyers  dont  4 non  imposés  ; en  1326. 
34  maisons. 

Orrs-Ilesrtr  , de  173  bonnier»,  300  verges, 
comptait  en  1526,  28  maisons. 

Omuti. 

Otertsscbe,  de  2376  bonniers,  200  verges, 
comptait  en  1433,  331  foyers  dont  118  non 
imposés  ; en  1 526,  248  maisons  dont  4 à 2 
foyers. 

ÜttawisDE,  de  340  bonniers,  comptait  en  1433, 
66  foyers  dont  33  non  impose»;  en  1326,  38 
maisons  dont  4 à 2 foyers. 


I 


P. 


Paveie  , de  973  bonniers . 148  verges  , comptait 
en  1133,  103  foyers  dout  30  non  imposés; 
en  1526.  112  maisons. 

Pa*cq  . de  639  bonniers , 82  verges , comptait 
en  1435,  81  foyers  dont  32  non  imposé»;  en 
1826,  avec  ses  hameaux.  67  maisons. 

Paswet»,  Rosiers*  , S'-Sivi-borirs  , sous  Incourt, 
comptaient  en  1435.  173  foyers  dont  110  non 
imposé». 

Pbitsr*— Lsttiw e {$’-),  comptait  en  1520.  234 
maisons  dont  2 à 2 foyers.  Foy.  I.nvw. 

Piluit  e»  . de  261  bonniers,  67  verges,  comp- 
tait en  1438,  23  foyers  dont  18  non  imposé»; 


en  1326,  16  maisons  dont  2 à 2 foyers. 

PcLUKBzsca,  de  321  bouniers,  100  verges,  comp- 
tait en  1433,  79  foyers  dont  7 non  imposés; 
en  1526,  66  maisons  dont  1 à 2 foyers. 

Pirisce*  , roy.  lUstsbt*. 

Fer  wee-li-M»  acre.  de  1048 bonniers,  41  verges, 
complaît  en  1326,  178  maisons  dont  2 15 
foyers  et  4 à 2 foyer». 

Pcrwei-le-Most,  de  818  bouniers. 

Prit  b n es  , comptait  eu  1826,  73  maisons  dont 
3 à 2 foyers. 

I’iuiit-S'-Martix , de  197  bonniers,  comptait 
eu  1433,  14  foyers  dout  2 non  imposé». 
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Piet*  su , de  308  bonniert,  908  verges,  comp- 
tait en  1433,  23  foyers  dont  3 non  imposés; 
en  1326,  40  maisous  dont  1 à 2 foyers. 

PirrassAis. 

hmiiEiti , de  143  bonniers  , 110 

comptait  en  1433,  10  foyers  dont  9 non  im- 
poses ; en  1326,  8 maisons. 

Plaücsiioit,  de  380  bonniers,  200  verges,  comp- 
tait en  1433,  28  foyers  dont  9 non  imposés; 
en  1326,  28  maisons. 

PoroEKLtet  H tsLÉ , de  Ô21  bonniers , 123  verges, 
comptaient  en  1433,  79  foyers  dont  10  non 
imposés  ; en  1326,  73  maisons. 

Portai.,  de  403  bonniers,  66  verge*.  V oy.  Por  pels. 

' Povacaovsv. 

Por  PE  le  . Weelde  et  Rjltils,  comptaient  en 
1326,  333  maisons  dont  1 à 2 foyers. 

* PmcimHD. 

PaustLLts , de  830  bonniers , comptait  en  1433, 
21  foyers  dont  7 non  imposés;  en  1326,  13 
maisons. 

Pctrr,  de  238  bonniers,  116  { verges,  comp- 


tait en  1433,  13  foyer*  dont  10  non  imposés. 

Pueas  (Pnetbrrrr),  de  1022  bonniers,  30  verges, 
comptait  en  1433,  179  foyers  dont  29  non 
imposés;  en  1326,  ISO  maisons  dont  1 à 2 
foyers. 

Pcinaatoftca , de  499  bonniers,  170  verges, 
comptait  en  1433,  03  foyers  dont  26  non  im- 
posés; en  1326,  39  maisons. 

Peu.*,  de  363  bonniers , 114  verges,  comptait 
en  1 433,  79  foyers  dont  1 4 non  imposés  ; en 
1326,61  maisons. 

Prmts , comptait  en  1326,  11  maisons  dont  1 à 
5 foyer»  et  3 à 2 foyers. 

Perre,  sous  Arckel,  de  MOI  bonniers,  323  ver- 
ges, comptait  en  1433,  108  foyers  dont  81 
non  imposés;  en  1326,  93  maisons  dont  2 à 
2 foyers, 

Pctts , sous  Anvers,  comptait  en  1826,  38  mai- 
sons dont  1 à 3 foyers. 

* Putt*  , sous  Bcrg-op-Zoom , comptait  en  1438, 
SKI  foyers  dont  2 non  imposés. 

Ptiuii,  wy.  OmwMH. 


Q 


(Je  A.BEBBE , comptait  en  1433,  47  foyer*  dont  18 
non  imposés  ; en  1326,  43  maisons  dont  1 à 2 
foyers. 


Qubjuit. 

Quiaas* 

(JviSTtSS-LcSSEKZa  (S*-),  soy.  LtVSICS. 


R 


RtSTfiovE-v  , de  388  bonniers,  9 verges,  comp- 
tait en  1433,  73  foyers  dont  33  non  imposés  ; 
en  1826,  36  maisons. 

* (lllIIOIL. 

Raielih,  de  874  bonniers,  3 G0  verges,  comp- 
tait en  1433,  39  foyer*  dont  29  non  imposés; 
en  1326,  32  maisons. 

R»5»m»c*  {RaemsHonk),  de  283  bonniers,  comp- 
tait de  1438,  30  foyers  dont  7 non  imposés; 
en  1326,  26  maisons. 

Hun  et  Xiuuita , de  678  bonniers , 283  ver- 


ges, comptaient  en  1433,  ICO  foyers  dont  49 
non  imposés;  en  1326,  142  maisons. 

Ravel*  , de  391  bonniers,  247  verges. 

Rksec?  ,dc  1322  bonniers.  123  verges,  comptait 
en  1433,  104  foyers  dont  32  non  imposés;  en 
1326,  120  maisons  dont  1 à 2 foyers  et  1 hô- 
pital. 

Rcetm  , de  G03  bonniers  , comptait  en  1 433,  89 
foyers  dont  11  non  imposés  ; en  1326,  36  mai- 
sons. 

* Reutel,  vûtj.  Aesle. 
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Ruttiri,  de  505  bonniers.  349  verge»,  comp- 
tait en  1433,  57  foyer*  dont  7 non  iraposl»; 
en  1326,  15  maison». 

K LT  iT  . de  1447  bonuiers  , 369  verges,  comptait 
en  1433,  426  foyer*  dont  130  non  imposés; 
en  1526,  430  maison»  dunt  1 à 2 foyers. 

Rev». 

* filtras*. 

’Reuskl,  comptait  en  1433,  IIS  foyers  dont  50 
non  imposés. 

R bui- fuit -ni- BtAt*K,  de  402  bonniers , 100 
verges,  comptait  en  1453,  33  foyers  dont  10 
non  imposés;  en  1326,  47  maisons  dont  2 à 
2 foyers. 

RllMsnMU-Nimui , de  434  Lonnier»,  100 
verges,  comptait  en  1433,  26  foyer*  dont  7 
non  imposé»  ; en  1326,  35  maisons. 

Rsoai-St-GstE» , de  464  bonniers,  comptait  en 
1435,  103  foyers  dont  14  non  imposés. 

Rbobe-S'-I’iebbe , de  448  bonniers,  290  verges, 
comptait  en  1453,  92  foyers  dont  18  non  im- 
posés ; en  1526,  57  maisons. 

* Rieu.  to’j.  Rtsls. 

* lltKTHOvE»,  comptait  en  1133,  96  foyers  dont 

27  non  imposé*  ; en  1326,  108  maisons. 

Ri u.» rut,  de  808  bonniers,  178  verges,  comp- 
tait en  1435,  146  foyers  dont  54  non  imposés; 
en  1826,  136  maisons. 

Rixtx*iHT , de  358  bonniers,  239  { verges. 

* RlXTELCt  lllCTtL,  Vcy . AeELE. 

Rogiebs,  de  344  bonniers,  300  verges. 

Rnror. 

Robbbiscb. 

Roxçm*»,  de  1122  bonniers,  comptait  en  1453, 
60  foyers,  doot  20  non  imposés;  en  1326, 
95  maisons  dont  1 à 2 foyers. 

Roo,  sous  Rhodc,  comptait  en  1326,  68  maisons. 

Roosbeek  , de  223  bonniers,  293  verges,  comp- 
tait en  1436,  66  foyers  dont  23  non  imposes; 
en  1526,  39  maisons. 

* Roscvbabi  , comptait  en  1435,  662  foyers  dont 

187  non  imposés;  en  1526,  1003  maisons 
dont  2 i 2 foyers. 

Rosilie  (Gioo-),  de  514  bonniees,  273  verges. 


comptait  en  1526,  36  maisons. 

RosiEiie  (Prw-),  de  378  bonniers,  530  verges, 
comptait  en  1526,  28  maisons. 

Roniut  , sous  Yilvordc , comptait  en  1435,  SI 
foyer»  dont  10  non  imposés;  en  1526.  39 
maisons  dont  1 à 2 foyers. 

* Rosbalex,  sous  üfacilant , comptait  en  1326, 
197  foyers. 

Rsnii. 

Rotselabb , de  1133  bonniers,  338  verges, 
comptait  en  1435,  272  foyers  dont  88  non 
imposés  ; en  1526,  196  maisons. 

Roux  -Miaou,  de  833  bonniers,  200  verge», 
comptait  en  1438,  44  foyer»  dont  22  non  im- 
posés ; en  1326 , 46  maisons. 

Rccski.  , comptait  on  1526,  134  foyers. 

*Ruevesse  avec  le  Zviebtebscbives  , sous  Berg- 
op-Zoom  , comptaient  eu  1 435, 66  foyers  dont 
13  non  imposés;  en  1326,  110  maisons  dont 
4 à 2 foyers. 

Russe*. 

Rcbpsbobs,  de  146  bonniers,  comptait  en  1433. 
22  foyers  dont  19  non  imposés;  en  1326,  16 
maisons. 

Rcbpst,  de  706  bonniers,  comptait  avec  Boob 
en  1435,  109  foyers  dont  14  non  imposé»  ; en 
1326,  246  maisons  dont  29  à 2 foyers. 

Rctsbboeck  , de  497  bonniers , 200  verges,  comp- 
tait en  1435,  76  foyers  dont  16  non  imposés; 
en  1526,  49  maisons. 

Rutsbboece,  près  d’Hal , de  307  bonniers  . 257 
verges  , comptait  en  1435,  60  foyers  dont  17 
non  imposés;  en  1320,  38  maisons. 

Rtcke-Vqbsbi..  de  737  bonniers,  comptait  en 
1435,  186  foyers  dont  35  non  imposés;  en 
1526,  193  maisons  dont  2 à 2 foyers. 

*Rtblb,  comptait  en  1326,  61  maisons. 

* Rtev  (dix),  roy.  Gilse. 

Rvacxta  , de  774  bonniers  , 249  verges,  comp- 
tait en  1433, 120  foyers  dont  16  non  imposés  ; 
en  1526,  147  maisons. 

* Rtsscbciv  , comptait  en  1435,  227  foyers  dont 

43  non  imposés  ; en  1526,  162  maisons. 

* Rtsvivk. 
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S listes  (S'-RêneUt). 

Suit,  ruy.  VlIfilUl. 

Sotiotm  , de  616  bonnieri,  91  verges,  comptait 
en  1 43.1,  108  foyers  dont  36  non  imposes  ; 
en  1 526,  83  maisons. 

Sasttliet  , de  399  bonniers,  287  verges , comp- 
tait en  1 433,  110  foyers  dont  36  non  imposés  ; 
eu  1326,  163  maisons  dool  1 à 2 foyers. 

Sart  cl  Sart-le-Coctent  , de  149  bonniers,  300 
verges,  comptaient  en  1326,  29  maisons. 

Sart  a Mateusbs,  de  366  bonuiers,  comptait 
en  1433,  42  foyers  dont  27  non  imposés  ; 
en  1326,  39  maisons. 

Sart  a Walrus  , de  68  bonniers  , 200  serge»  , 
comptait  en  1433,  32  foyers  dont  9 non  im- 
poses; en  1326,  28  maisons  dont  3 à 2 
foyers. 

Sart-Pasteac,  de  43  bonniers,  216  verges. 

SitrpitR» 

Sataiurest,  sons  Gcnappe,  vey.  Covlttjbr. 

Stmrm , de  898  bonniers.  comptait  en  1433, 
88  foyers  dont  29  non  imposés,  f 'oy.  Zaven- 
nsm. 

* SCS  ATT. 

Scrarkvbire  , lea-BruieUes,  comptait  en  1326, 
112  maisons  dont  2 à 2 foyers. 

Screllc,  de  341  bonniers,  14  verges,  comptait 
eu  1433.  141  foyers  dont  42  non  imposés; 
en  1326,  160  maison». 

ScRiroAti. 

Scsiirivaiivii , de  381  bonniers,  100  verges. 

Scrildc,  de  369 bonniers.  86  verges,  comptait 
en  1433,  77  foyers  dont  19  non  imposés  ; en 
1326 , 72  maisons. 

Schootb*  et  ÜMsi  in  ’t  Goor  , de  1632  bonniers , 
43  verges,  comptaient  eu  1326,  142  maisons 
dont  1 à 2 foyers. 

Scbriecr  (S’-Jaü),  de  333  bonniers,  100  verges  , 
comptait  en  1433,  27  foyers  dont  6 non  im- 
posés. Voy.  Jahs. 

* ScswncL,  comptait  en  1433,  263  foyers  dont 
119  non  imposés;  en  1326  , 296  foyer*. 


Sellere,  sous  Ualen,  comptait  en  1326,  14  mai- 
sons habitées. 

S«m , de  1463  bonniers,  200  verges,  comp- 
tait en  1433,  110  foyers  dont  34  non  imposés; 
en  1326,  118  maisons. 

SsNEriB,  de  2764  bonniers,  200  verges  , comp- 
tait en  1433,  233  foyers  dont  84  non  imposés; 
en  1326,  130  maisons. 

SlRiaONT. 

Serocx,  de  327  bouuiers,  200  verges,  comptait 
en  1433,  26  foyers  dont  12  non  imposés;  en 
1326,  29  maisons. 

S1C11EM , de  886  buuniers,  comptait  en  1433, 
481  foyers  dont  42  non  imposés;  en  1326, 
1 43  maisons. 

S*-Sl»TM|.Wfltll1H,  MJf.  Wolswe. 

"SltSDWTE. 

’Slifroet,  au  Kcmpcland.  comptait  eu  1326.  89 
foyer*. 

Suts,  de  221  bonniers,  200  verges,  comptait 
en  1433,  43  foyers  dont  10  non  imposés. 

* Sbtbirstiaai. 

* SoEat*DO*K. 

Soersu,  de  1113  bousiers,  247  verges,  /'vy. 
Wkstrallc. 

Sorssi  rrr.  de  1293  bonniers,  100  verges,  comp- 
tait en  1433,  80  foyers  dont  27  lion  impo- 
sés ; eu  1 326 , 89  maisons  dont  1 à 2 foyers. 

* Sobkbki  (Zoemerrm) , comptait  en  1433,  287 

foyers  dont  91  non  imposés. 

* So«  et  Brcvcel,  comptaient  «n  1 438,  290  foyers 

dont  70  non  imposés. 

* Sohaersivtk  et  ViiTHVM,  comptaient  en  1433, 

107  foyers  dont  43  noo  imposés;  en  1326. 
112  maisons. 

* SosaELRK. 

* SrocaDoyciî , roy.  Oisschot. 

* Sprasb. 

* SpRti.voEL,  roy.  Emx. 

Staimke,  de  1043  bonniers , 133  verges,  cornp 
lait  en  1433.  143  foyers  dont  41  non  imposés; 
en  1326,  183  maisons. 
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* SmiuU'Bcim. 

Smmtt , comptait  co  1526,  65  maisons  dont  3 
à 3 foyer*. 

' Srimuun , comptait  cn  1433,  560  foyer* 
dont  42  non  imposes;  cn  1526,  345  maison* 
dool  3 4 2 foyer*. 

Smmrru,  do  605  bonniers , 100  verge* , 
comptait  en  1433,  137  foyer*  dont  33  non 
imposés;  en  1326  , 99  maison*. 

* Snmu  . comptait  en  1435,  46  foyers  dont  14 

non  imposés;  en  1326,  48  maisons. 

' Snnovi,  «ou*  Ry castel,  comptait  en  1435, 
74  foyers  dont  29  non  imposés. 

* Smuu. 

$TEaat*Hcs , de  983  bonniers,  100  veines, 
comptait  en  1435 , 78  foyer*  dont  20  non  im- 
posé*. 

Sntionnuoi,  de  413  bonniers,  200  verges. 


comptait  en  1435 , 52  foyer*  dont  10  non  im- 
posé*; en  1326,  72  maison*  dontl  à 2 foyers. 
Stocojqt  , comptait  cn  1 326 , 1 maison. 

St  or.  T , comptait  en  1326,  12  maisons. 

Sriunn , près  d'Kyndhovrn , comptait  cn 
1526,  74  maison*,  y oyez  Oisbchot. 

* Stratü*. 

irraossiicK,  de  242  bonniers,  comptait  en  1526, 
40  maisons  dont  14  2 foyers. 

* Stiiiim. 

* Sratp  et  Eckhart  , comptaient  cn  1326,  105 

maison*. 

Stritbes  , de  258  bonniers,  comptait  en  1453, 
50  foyers,  dont  8 non  imposés;  en  1326, 
53  maisons. 

Sei.s-Bz.apsKst  de  130  bonniers,  comptait  en 
1526,  32  maisons. 

Si; lu  , comptait  cn  1526.  42  maisons. 


T. 


Tsmisabt. 

Ter-Alme»,  wy.  Atm». 

TasarcacsrcaT,  comptait  en  1326,  12  maisons. 

* Teiseim*. 

Te»>at«  , de  863  bonniers,  comptait  en  1326, 
113  maisons,  voy.  W assise. 

TiMimn  et  Siomiî , comptaient  en  1326, 
34  maisons. 

T»mui , de  700 bonniers,  300 verges,  comp- 
tait en  1435,231  foyers  dont  87  non  imposés; 
en  1326,  116  maisons. 

Thwcts,  Tkasoevuiin  et  Castelli,  comptaient 
en  1526,  51  maisons. 

Teste l i . de  583  bonniers,  18  verges,  comptait 
cn  1435 , 38  foyer*  dont  08  non  imposés  ; en 
1326,  97  maisons. 

* Teteriscejv. 

Tiium  , de  381  bonniers,  218  verges  , comptait 
cn  1433,  103  foyer*  dont  11  non  imposés; 
en  1526,  106  maisons. 

Tsirn  . sou»  Gcnappc,  v otj.  Wai*-le-Hctts. 

Tml.  de  717  bonniers,  500  verge* , comptait  en 
1133. 32  foyers  dont  10  nou  imposé*. 


* Tiilsodrg  et  sa  juridiction,  comptaient  en 
1435,  342  foyers  dont  158  non  imposés;  en 
1326,  518  maisons. 

Tnu.no sis. , de  578  bonniers,  100  verges,  comp- 
tait en  1435 , 70  foyers  dont  22  non  imposés; 
cn  1 326 , 9 maisons. 

TaiLLt , de  694  bonniers  , 300  verges , comptait 
cn  1326,  40  maisons. 

Tsilt-S'-Masie  , de  1008  bonniers , comptait  en 
1435,  224  foyer*  dont  58  non  imposés;  en 
1526,  181  maisons. 

Tm  lt-S'-M  astis  , près  Piest- 

Tuist  w et  Balsa  , de  484  bonniers , 200  verges, 
comptaient  cn  1435,  54  foyers  dont  22  non 
imposé*.  Thinnes , cn  1526,  22  maisons. 

Tiisselt,  de  443  bonniers , 300  verges,  comptait 
en  1433,  43  foyers  dont  8 non  imposés;  en 
1526 , 34  maisons  , dont  2 à 3 foyers. 

Taoususs. 

TsoflivsAis-LE*-BÉttuiiiE»  et  CoasaiAOsoirr,  de  726 
bonniers,  230  verges,  comptaient  cn  1433, 
39  foyers  dont  32  non  imposés;  en  1326.  75 
maison*. 
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T«o*r»*4H-S' Trou»  , de  1179  bonniers,  338 
verges,  complaît  en  1438,  80  foyer*  dont  36 
non  imposés,*  en  1836, 67  maisons. 

Taoscaaison , de  343  bonniers,  370  verges, 
comptait  en  1433,  39  foyers  dont  34  non  im- 
posés; eu  1836,  37  maisons* 

Tn  , de  833  bonniers , 300  verges. 

* Ticielt. 

* Timuis.  sous  Meyhen,  comptait  en  1438, 

8 foyers  dont  1 non  impose. 

TlllLEHONT , de  733  bonuiers,  350  verges, 
comptait  en  1438,  1601  foyers  dont  180  non 
imposés;  en  1336,  1969  maisons  dont  7 à 3 
foyers,  10  couvens,  1 hôpital. 

’Tossrlri,  au  l'edbnl , comptait  en  1836,  118 
maisons.  Vvy.  l'article  suivant. 


•Tovaieloe,  sous  Peellant , voij.  Noires. 

Tosccrloo,  de  1353  bonniers,  380  verges, 
comptait  en  1433  , 369  foyers  dont  100  non 
imposes;  en  1336,  319  maisons. 

Toosirrm,  de  338  bonuiers,  100  verges,  comp- 
tait en  1438  , 43  foyers  dont  39  non  imposé»  ; 
en  1836,  68  maison». 

ToDixmi , toy.  Dwoar. 

Tu  sur  , de  1318  bonniers,  80  verges , comptait 
en  1435 , 177  foyers  dont  59  non  impies;  en 
1336,  99  maisons. 

TURNHOUT,  de  3070  bonniers,  383  verges, 
comptait  en  1 435 , 91 1 foyers  dont  109  non 
imposés;  en  1536,  1073  maisons  dont  10  à 3 
foyers  et  4 à 3 foyers , 1 hospice. 

•Tvsasht. 


U. 


l’cui  pré*  H ails,  de  848  bonniers,  50  verges, 
comptait  en  1433,  140  foyers  dont  40  non  im- 
posés, en  1336 ,133  maisons  dunt  1 à 3 foyers. 
* l'amorT  {Uutenhouve) y comptait  en  1836, 130 


maisons. 

l uici-Kimu  (S4-),  roy*  Carsstt. 

* tmsoTu. 

* Cytwte. 


Y. 


Vaslbskce  , de  310  bonuiers,  113  verges , comp- 
tait en  1433 , 13  foyers  dont  3 non  imposé»; 
en  1 836 , 9 maisons. 

* ViuMswAtin. 

ViatsusncK,  de  84  bonniers,  16  verges. 

* Vus. 

Veeris  . de  673  bonniers , 38  verges  , comptait 
en  1433,  138  foyers  dont  36  non  imposés; 
en  1336, 109  maisons. 

* Vresrt,  comptait  en  1433,  873  foyers  dont 

101  non  imposés  ; en  1586  , 383  foyer*. 

* Viuism , roy.  Sordmswtck. 

Velthiv,  de  577  bonniers,  comptait  en  1433, 
68  foyers  dont  34  non  imposés;  en  1536  , 39 
maison». 

*\  ssaciE»T,  roy.  Oiescsot. 


Vcrtrtc*  , de  439  bonnier» , 300  verge» , comp- 
tait en  1435,  74  foyers  dont  16  non  imposé»; 
en  1536.  70  maison»  dont  3 à 8 foyers. 

* Veuius. 

* Veoloir  or  Z art,  sou»  Bois-le-Duc , comptait  eu 

1526,  334  maison». 

VicRumct , de  487  bonniers,  14  verge». 

YiEii-4iK.RA»re,  de  236  bonniers,  100  verges, 
comptait  en  1438,  10  foyers  dont  3 non  impo- 
sés; en  1536,  11  maison». 

* Visboeve-Cafelle. 

Yilllsoux,  de  193  bonniers,  133  verge» et  demie, 
comptait  en  1433,  10  foyers  dont  3 non  im- 
posés; en  1536,  17  maisuus. 

Y iLLc.n*  . de  603  bonniers,  213  verges,  comp- 
tait en  1433, 33  foyers  dont  14  non  imposés; 


Lxn 
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cd  1326,  SS  miSiont. 

Viuw»-Pain!i . de  51 1 booniers . £63  verges , 
comptait  en  1435 , 40  foyers  dont  Si  non  im- 
posés ; en  1526,  44  maisons  dont  1 à £ foyers 
et  y compris  l'hôpital. 

VILVOHDK  arec  Hfltm,  de  1£4£  bon  nier  s . 
comptaient  en  1433,  72!  foyers  dont  69  non 
imposés;  en  1326,  327  maisons  dont  6 à 2 
foyers. 

Vil  votai  arec  Hoc  tes  , Boncai , Cotmaoi  , 
Pcitt  et  Roues . comptaient  eo  1326,  594  mai- 
sons dont  6 4 3 foyers. 

Viiicuioicb  , comptait  en  1526,  35  maisons. 

* Vixcxsiaoscx. 

Vntnu. 

VmmtcuKS'  MuTii  , de  208  bon  uiers,  comp- 
tait en  1433,  32  foyers  dont  10  non  imposés; 
en  1320,  33  maisons  dont  1 à £ foyers. 

VisscsAtcscs'S'-Piessi , de  337  bonnirrs , 38 
verge*,  comptait  en  1433,  53  foyers  dont 
14  non  imposés;  eu  1330,  37  maisons. 

VituucLt,  de 893  bonnirrs,  comptait  en  1433, 
£0£  foyers  dont  18  non  imposés;  en  1536, 
107  maisons  dont  1 à 2 foyers. 

* Vuuun , sous  Refilant . comptait  eu  1435, 

516  foyers  dont  117  non  imposés. 

* Vliesde*. 

VLiaaeat*  , roy.  Lille. 

* VlllM. 

* VotascaoTs,  soos  Santhoven,  comptait  en 


1433,  50  foyera  dont  13  non  imposés;  en 
1536,  32  maisons. 

VoLMtltM. 

* VoiissBians. 

Voasscusa  os  ’t  SiJt,  Pmubi  , Sra»Tsa,  Eyb- 
Visssr.ni  et  S*.ssisaocT , de  1235  bon  nier*, 
145  verges,  comptaient  en  1433,  161  foyer* 
dont  30  non  imposés;  en  1536,  168  maison» 
dont  3 à 2 foyers. 

Vorsslak*  , de  387  bonniers , 375  verges , comp- 
tait. en  1433,  89  foyers  dont  17  non  imputés; 
en  1336,  43  maisons. 

VossT.dc  843  bonniers,  comptait  en  1433. 143 
foyers  dont  54  non  imposés;  en  1336,  137 
maisons. 

Vorst,  If*- Bruxelles . comptait  en  1536,  98  mai- 
sons , dont  6 à 2 foyers. 

Vos-$*-Jear. 

Vostsa,  de  817  bonniers.  351  verges,  comp- 
tait en  1433,  38  foyers  dont  9 non  imposés; 
en  1336,  35  maisous. 

*Vsmii,  au  Kcmpcland,  comptait  en  1326, 84 
foyers. 

Vatirot , de  413  bonniers,  OC  verges  , cwnplail 
en  1435,  49  foyers;  en  1526,  54  maisons. 

* VaoEsaocT. 

Visse*  , roy. Tsar  usas*. 

* Vtr,aT  et  ses  hameaux,  comptaient  en  1435,  252 

foyers  dont  73  non  imposés;  en  1526  , 316 
maisons  dont  46  de  plaisance. 


w. 


Wacxxszixle,  de  431  bonniers,  328 verges. 

W Adélie,  comptait  101  foyers. 

*Waoelre,  au  Kerapeland,  comptait  en  1433, 
87  foyers  dont  20  non  imposés. 

Waelbei  , de  68  bonniers,  comptait  en  1435, 
366  foyers  dont  82  non  imposés;  en  1336, 
234  maisons  dont  3 à 2 foyers. 

Wailhoivi*  , sous  Gbeeten,  comptait  en  1438, 
6 foyers;  en  1836  , 9 maisons. 

* Watxvrv*  , comptait  en  1435 , 118  foyers  dont 


34  non  imposés;  en  1526,  152  maisons  et  2 
hospices. 

* W aERDBU  ISIS. 

Waerloiis,  de  324  bonniers,  200  verge*,  comp- 
tait en  1435,  26  foyers;  en  1526,  24  mai- 
sons. 

• Watsoirc. 

Waessott,  de  310  bonniers,  100  verges,  comp- 
tait en  1435,  41  foyers  dont  30  non  impo- 
sés; en  1526,  21  maisons  dont  2 à 2 foyers. 
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U At*-ÜltuftT.  Wi!H.i>Miiut , («umtoPL  , Tans 
et  DcaBtuhcioT,  de  707  bonniers,  200  verges, 
comptaient  en  1433.  33  foyers  dont  19  non 
imposes  ; en  1326,  30  maisons. 

Walbeek,  près  d'Uaut-lleverlé. 

WiLs«!»‘Sl-P*«,  de  1013  honnicrs,  130  verges, 
comptait  en  1433,  91  foyers  dont  49  non 
imposés;  en  1326.  89  maisons  dont  1 à 2 
foyers. 

Waisbsbcbes  , de  70  bonnicrs  , 100  verges. 

Wasbikk  , Liibbke  et  Tebratb,  de  780  bonnicrs, 
100  verges,  comptaient  en  1433,  233  foyers 
dont  111  non  imposés;  en  1526,  75  mai- 
sons. 

Waast  , de  193  bonniers,  comptait  en  1435, 
80  foyers  dont  53  non  imposés;  en  1526, 
27  maisons. 

\V  AA  AtBcsii* , sous  Genappe,  comptait  en  1438, 
38  foyers  dont  17  non  imposés;  en  1826,  75 
maisons  y compris  l'hôpital. 

W A.fsoBK,  de  462  bonniers,  273  verges,  comp- 
tait en  1433,  102  foyers,  dont  27  non  impo- 
sés; en  1326  , 84  maisons, 

* Waspik. 

Wurm,  de  224  bonniers,  comptait  en  1433, 
18  foyers  dont  7 non  imposés  ; en  1326 , 18 
maisons. 

Waterloo. 

W atskiail  , de  807  bonniers,  comptait  en  1433, 
172  foyers , dont  88  non  imposés. 

WsraasAKL  et  les  hameaux  de  Boisthkibt , d’Oc- 
DERtîHca,  comptaient  en  1326,  120  maisons. 

Wactiek-Bkaihk  , de  620  bonnicrs.  200  verges, 
comptait  en  1433  , 68  foyers  dont  45  non 
imposés. 

WAVRE  , de  1405  bonniers,  300  verges , comp- 
tait en  1433,  176  foyers  dont  48  non  imposés; 
en  1526,  243  maisons  et  1 hôpital. 

W avke-S('-Catbiriar , de  1349  bonniers,  139 
verge*. 

W avax-Norac-D an , de  983  bonniers , 200  ver- 
ges, comptait  en  1433,  127  foyers  dont  22 
non  imposés  ; en  1326  , 164  maisons. 

* Watuksc. 

Wkrsrcoi  et  Lsskiit,  de  733  bonniers,  30  ver- 


ges, comptaient  en  1453,  14 1 foyers  dont 
26  non  imposés;  en  1526  , 82  maisons, 

WccacutBKASDK  et  Vliiherseelr . de  333  bon- 
niers  , comptaient  en  1435  , 18  foyers  dont  19 
non  imposés;  en  1526,  73  maisons. 

Wkkbsskk,  sous  llerentals . comptait  en  1435, 

15  foyers  dont  3 non  imposes;  en  1526,  23 
maisons. 

Wctass. 

Wniw , de  350  bonniers,  comptait  en  1435, 
43  loyers  dont  14  non  imposés:  en  1326, 
37  maisons. 

W âESBT-Sl-GroK8* , de  271  bonniers,  236  ver- 
ge* , comptait  en  1326,  62  maisons. 

W'rdirt  , comptait  en  1326 , 123  foyers. 

* \N  tLAiriinnr. 

W bi.se  , de  463  bonniers , 200  verges. 

W'emrl,  752  bonnicrs,  comptait  en  1435,  73 
foyers  dont  20  non  imposés;  eo  1326,  83 
maisons. 

W EBCKTEE , de  1692  bonniers,  123  verges,  comp- 
tait, en  1435,  2H3  foyers  dont  90  non  impo- 
sés ; en  1326,  259  maisons. 

W rasiiE  , ray.  Wiami. 

* WtaxBBSAS. 

’ Wkbkkr. 

Wrkbea,  sous  Tirlemont , comptait  en  1438, 
45  foyers  dont  17  non  imposés. 

* W RlStlOST. 

Wessbseck  et  Molesbkke  , de  373  bonniers,  130 
verges , comptaient , en  1453 , 33  foyers  dont 

16  non  imposés;  en  1326,  54  maisons. 

W ekesael  , de  608  bonniers , 100  verges , comp- 
tait en  1433, 106  foyers  dont  52  non  imposés; 
en  1526,  77  maisons. 

Wcsmalk,  sous  lloUehicr,  comptait,  en  1826, 
12  maisons. 

W r.tr BBEi ça  et  Üraia,  de  336  bonniers,  comp- 
taient «*n  1433,  63  fojer»,  dont  22  non  impo- 
sés ; en  1526,  45  maisons  dont  3 4 3 foyers. 

Wsaekb,  comptait  en  132G,  33  maisons. 

W rsfilarr  , de  292  bonniers , comptait  eu  1 435, 
71  loyers  dont  14  nou  imposé*;  en  1526, 
42  maisons. 

Wesbbxakrx  (S1-Pirkkr-),  i&y.  Visscsakeiv. 
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Wwr. 

* WitreiftEUJ,  conplail  en  1536  , 41  maiioni. 

’ Ww«ioyo,compUilcn  1435,97  foyers  dont 
31  non  imposés  ; en  1336,  129  maisons. 

WisriRiB  , Zsislb  . Gunoiit  et  Hdltih,  comp- 
taient en  1326, 189  maisons  dont  4 à 2 foyers. 

WtsTtaiao,  de  1294  bonniers,  10  verges, 
comptait  en  1433,  89  foyers  dont  29  non 
imposés. 

WuTituK  et  Zoiueu,  do  799  bonniers , 281 
verges,  comptaient  en  1433,  22G  foyers  dont 
80  nou  imposés  ; en  1 526  , 200  maisons. 

Wxsvmessbkck,  de  266  bonniers , 133  verges, 
comptait  en  1326 , 68  maisons. 

Wutviui,  de  1410  bonniers,  256  verge», 
comptait  en  1435,  190  foyers  dont  37  non 
imposés.  Foy.  Wcnvnm. 

Wtvia,  de  116  bonniers,  300  verge»,  comp- 
tait en  1326,  25  maisons  dont  1 à 2 foyers. 

Wiikstorst  , de  418  bonniers , 273  verges. 

WiLLasajscs*  . de  435  bonniers , comptait  en 
1455,  85  foyers  dont  38~non  imposés. 

WiLiisBiüfiBv  et  Douise»,  comptaient  en  1326 , 
61  maison»  dont  1 k 2 foyers. 

Willcskobck  (fFildebnHck),  de  665  bonniers, 
300  verges,  comptait  en  1433,  110  foyers 
dont  32  non  imposes  ; en  1536,  77  maisons. 

' WlUtlITiD. 

Wiluisdouck  , de  493  bonniers , comptait  en 
1453,  190  foyers  dont  42  non  imposés ; en 
1326,  125  maisons  dont  2 à 2 foyers. 

Wilstck  , de  1068  bonniers,  158  verges,  comp- 
tait en  1455,  93  foyers  dont  10  non  imposes; 
en  1326,  164  maisons  dont  2 à 2 foyers. 

WitsKLR,  de  496  bonniers,  500  verges,  comp- 
tait en  1435,  51  foyers  dont  6 non  imposés; 
en  1326,  51  maisons. 

Wilmsle  et  scs  hameaux,  comptaient  en  1326, 
58  maisons. 

Wistut  et  ses  dépendance»,  comptaient  en  1526, 
40  maisons. 

Wirce-S'-Geomck , de  767  bonniers,  360  verges, 
comptait  en  1433,  116  foyers  dont  28  non 
imposés. 

Wiscxsu.,  de  676  bonniers  , comptait  en  1435, 


94  foyers  dont  13  non  imposés;  en  1526,  71 
maisons. 

* Wimul,  au  Kempeland  , comptait  en  1435, 

46  foyers  dont  10  non  imposés;  en  1526,  51 
foyers. 

WrTTKaxÊB  . de  313  bonniers , 200  verges , comp- 
tait en  1435,  18  foyers  dout  2 non  imposés; 
en  1526,  18  maison*. 

* \VoKv«n«icaT  , sous  Berg  - op  - Zoom , comptait 

en  1435,  142  foyers  dont  40  nou  imposés; 
en  1526,  138  maisons. 

* \V  0E9&KL . comptait  en  1435,  143  foyers  dont 

36  non  imposés  ; eu  1526  , 202  foyers. 

WoLsBisssr; , sous  Ghectcn , comptait  en  1435, 
13  foyers  dont  9 mm  imposés. 

WonrasB* , comptait  en  1438,  100  foyers  dont 
50  non  imposés  ; en  1326,  57  maisons  dout  2 
à 2 foyers.  Foy.  Woaacssxa. 

Wsuwi-S^Liiubt,  de  650  bonniers  , 115  ver- 
ges, comptait  en  1435,  68  foyers  dout  18 
non  imposés. 

WoLDwt-S'-Pissas , de  560  bon  mers,  64  verges, 
comptait  en  1433,  29  foyers  dont  5 non  im- 
posés; eu  1326,  27  maisons. 

WoitiWE-S*— Étieîibb  , de  510  bonniers,  comptait 
en  1433,  43  foyers  dont  9 nou  imposés;  en 
1326,  59  maisons. 

Woitumv  , de  1167  bonniers,  100  verges, 
comptait  en  1555,  141  foyers  dont  31  non 
imposés  ; en  1326,  92  maisons. 

Wossnurs,  de  931  bouuiers , 226  verges, 
comptait  en  1433,  79  foyers  dont  7 non  im- 
posés ; en  1826, 97  maisons  dont  4 à 2 foyers. 

WoasERss*,  de  499  bonniers.  Foy.  Wmeeriis. 

Wortel.  de  274  bonniers,  18  verges,  comp- 
tait en  1455,  34  foyers  dont  10  non  imposés; 
en  1526,  64  maisons. 

* Wuuoc  «4  la  moitié  de  Bascav  , comptaient  en 

1435,  475  foyers  dont  40  non  imposés;  en 
1526,  822  maisons  dont  10  à 2 foyers  1 à 3 
foyer». 

* Woriiaicat*. 

WsBTiumin , comptait  en  1326,  53  maison» 
dont  2 à 2 foyer». 

Wetitisoi , de  168  bonniers,  300  verges, 
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complaît  co  1435,  23  foyer*  dont  9 non  im- 
posés, pour  1596,  roy.  Hu odudov**. 
Wctrwtmt , sous  Hoochstraeten , comptait  en 
1596,  308  maison*  dont  8 à 9 foyers. 
Wicmui,  sous  Herent , comptait  en  1396.  29 


maisons. 

• Wf*. 

WnrsfiRsa  , de  497  bonniers,  121  verge* , comp- 
tait en  1135,  32  foyers  dont  12  non  imposés  j 
en  1526,  67  maisons  dont  1 à 2 foyer*. 


1. 


Ttiiu»! , sous  Mont-SMîtiibcrt,  comptait  en  48  foyers  dont  19  non  imposé*. 

1435,  36  foyers  dont  17  non  imposé».  Yimi , eoy.  NYouumi. 

* YcaiKLs , au  Kempeiant , comptait  en  1435, 185  * Yvpkl  et  Meerwtce , sous  Maesland,  eomptaient 

foyers  dont  50  non  imposés.  en  1435,  73  foyers  dont  60  non  imposés. 

' Yucie,  sous  Oosterwyek,  comptait  en  1433. 


Z. 


* Zossuces. 

Zavistbei,  comptait  en  1526,  112  maisons  dont 
2 à 2 foyers.  Voy.  Ssvicvmr*. 

* Zislst  , comptait  en  1435,  46  foyers  ; en  1 526, 

74  foyers. 

* Zsccs. 

Z*e4.ick  (ZelUke),  de  401  bonniers,  comptait  en 
1435,  81  foyers  dont  6 non  imposés  ; en  1 526, 
40  maisons. 

ZcMtats,  voy.  Ytmtit. 

Ztstacit-I.cs  u. 

' Zr  «cran créa. 

* Ziuuiicn. 

Zot s bei  sot , sous  Tirlemont,  comptait  en  1435, 
47  foyers  dont  13  non  imposés. 


Zobsli  , de  136  bonniers,  300  verges  , comptait 
en  1435,  32  foyers  dont  11  non  imposés  ; en 
1526,  21  maisons. 

Zoeuvele,  roy.  Westiiue. 

* Zo*E>tat£ta. 

Zosss,  au  Pedelant,  comptait  en  1526.  141 
maisons. 

* ZcKaEüDo.vc*  et  MiEaaL&e,  comptaient  en  1433. 

192  foyers  dont  59  non  imposés;  en  1320, 
212  maisons. 

" Zciogeest,  comptait  en  1435,  38  foyers  dont  3 
non  imposés;  en  1520,  39  maisons  dont  2 à 
2 foyers. 

* Zcitclei. 

* Zusucar. 


Obtervation.  — Malgré  i’eitrémc  attention  que  l'on  a mise  en  formant  cette  liste  alphabétique , pour  ne 
pas  commettre  d'erreurs,  il  «t*t  plus  que  probable  que  ce  travail  n’en  est  pas  ciempt , * cause  des  différences 
d’oittiogTapbe  des  noms  observées  dans  les  listes  anciennes,  ou  à cause  de  la  traduction  de  quelques-uns  de 
ces  noms.  Au  lieu  de  rectifier  arbitrairetnent  ces  incorrections,  on  a préféré  de  faire  figurer  la  même 
localité  déni  ou  trois  fois.  Enfin,  il  est  bou  de  faire  observer  aussi  que  plusieurs  endroits  désignés  dans 
celte  liste  n’appartenaient  point  au  duché  de  Brabant,  bien  qu'ils  se  trouvent  aujourd'hui  compris  dans  le» 
provinces  du  Brabaot  méridional  ou  du  Brabant  septentrional. 
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RYMKRONYK 

VAN  BRABAND. 


EERSTE  BOEK. 


Om  dat  vao  Brabant  die  hertoghen 
VoermaeU  dicke  «ijn  belogheo , 

Alse  dat  si  quanten  metten  swane , 
Daer  bi  hebbic  mi  ghenomen  anc 
5 Dat  ic  die  waerheit  wille  ontdecken , 


V«.  t Omdatvan  Brabant, ent.  Dezcacnbefis 
genocgiacm  letlcrlyk  orergebrnehl  bjr  den  At 10- 
•ytit ut,  uitgegeven  door  Mattrazc»  ï (bfontam 
de  daeibui  Brabant  me  malta  fabulosa  narrait  lur f 
mlteet  qnod  eum  ctjgno  eenerunt,  propono  me  ram 
aperirr  teritatem  decorum  origine  et  succetsione  ; 
norm  M qua*  de  cygno  dicuntur  mrndoia  tuut. 

8 F oenmaeU , in  C kier  toormael». 

Deel  I. 


3 Metten  strane.  Xie,  onder  andere,  over  deze 
fabel  M.  Vai  Ymimnci,  //i«f.  run  Belgit, 
Ghendt,  1874,  in-folio,  bl.  SCI  verso.  en  Luytter 
ran  Braband,  I,  bl.  6,  waerby  echter aen  tc  mer- 
ken is  dat  de  naem  van  Falentiana,  acn  Yalençyn 
gegeven , ouder  is  dan  die  van  V a Uit  cygnorum. 

4 Daer  bi , daerom.  — Mi t in  C nu. 

8 Ontdeden , in  B en  C renrefie*. 
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Ende  in  dietacher  rime  vertrecken 
Wanen  die  hertoghen  yerat  quanten  ; 
Ende  mede  hoe  waren  hoer  namen  ; 
Ende  wat  levenc  si  antierden  : 

10  Ende  hoe  langhe  ai  meeat  resteerden  : 
Mcr,  aijt  dea  aeker  ende  ghewea , 

Dat  men  van  den  awane  seggl  tende  ea. 
Dat  al  loghene  ia  gheveinsde  ; 

Ondanc  hebbe  dict  peinsde  ! 

13  Ic  wane.  bi  waende  twaren 
Dat  awanen  edelre  waren 

a Danne  manne,  ofte  vrouwen  mede.. 

Daernf  coemt  al  dedelbede 
Die  1er  werell  loebehoerl  : 

20  Tswanen  laet  ona  awighen  voert, 

Ende  hoer  hier  al  dal  hercomen , 

Alsoe  alaict  hebbe  vernomen 
In  den  Spieghel  hisloriale, 

Daer  iel  uut  trac  alteinale, 

23  Die  Jacob  Van  Merlant  maecte, 

Die  goede  dichtte  ende  gheraecte , 
Inden  dietachen,  uien  latine, 

Daer  onime  hi  hadde  langhc  pinc. 

Al  eeat  dat  wi  vinden  moghen 


V*.  6 V rrtreeken , vertellen. 

7 ff  anrn r van  waer,  undé,  iu’t  boogduiUch 
van  iraNnra. 

8 //oer,  beur,  hu»,  in  A Aorr,  R hurrrr,  C 

kurrt-r  altier. 

9 A Klierden,  hanteerde» , en  *oo  ook  in  de 
andere  IÎSS. 

13  Dal , voor  dal  *i. 

13  h t tane  , ik  denk  \ Ir  tcarrn,  te  wavrheid, 
wacrlyk. 

20  Tf  tranen , in  A ttcane,  CO  beter  in  de  andere 
«fel  tvanen. 


SI  Ben  C E nde  hairl  hier  hor  die  ürrtM  tyn  eamm . 
26  GkrroecUr  t in  B , C ir elgtraecte . d.  i.  welge- 
Lrolfcn , frac»,  volmackt. 

28  Pme,  moeite,  gclyk  pintrt  arbeiders  wa- 
rm. In  het  IIS.  B volgt  hiel*  : 

Eode  oientglKo'BKll  daeroi»,  weert» 

Eer  lu  die  icooe  wdnerwle 
1er» Ir  dll»  lallirtagru  iimrble  , 

Kuil*  iw  Htl  ten  inde  Lrtirkr. 

11»  w«  die  b«lt  dldiltrt  een , 

Dn  Mit  tonne  ol  inenr  betreen  . 

AUuc  tluc  mi  j iirimcdn  : 

God  willen  ucntca  in  »i|«  korde  • 
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30  Die  hoghe  yeesten  der  hertoghen  , 

In  den  Spieghel  beacreven , 

Si  staen  soe  onderweven 

Met  anderen  y nesten , weder  ende  voert . 

Alsoe  alse  te  dien  boeke  behoert, 

33  Dat  men  vinden  en  weet  wacr, 

Ende  suken  moet  bier  ende  daer, 

Ende  dacr  op  bliven  even  blint; 

Want  dbock  meneghen  es  onbekint  : 
Daer  bi  beb  ie  sondcrlinghe 
40  Ute  ghelesen  die  dingbc 
Die  den  bertogben  anc  gaen; 

Soe  moechdi  claerlijc  verstaen 
Van  beghinne  thercomen  al, 

Alsoe  mi  bat  ende  beval 
43  Van  Antwerpen  her  Willem , 

Bornecolve  noemt  men  bem  : 

Ic  badde  onrecht  en  dadict  niet , 

Vroech  ende  spade,  dat  hi  gbebiet, 

Met  al  dat  ic  macb  ghelecsten. 

50  Weel,  dat  Die  Brabanlsche  Veesten 
Des  boecks  name  sal  sijn. 

God  gheve  dat  ic  mijn 
Propoest,  in  desen  dinghen, 

Ten  einde  alsoe  moet  bringhen, 

53  Dat  te  hoerne  moetc  liden, 

Soe  dat.  om  enieb  niden, 

Met  redenen  niet  eu  can 
Gheblamercn  cnich  man. 


Vs.  33  tf 'eder  ende  roert,  overal.  Zie  ovcrdeie 
spreek  wyie  Elrmcurti  op  Mn»  Sism,  deel  lil, 
LI.  aoa. 

33  Datrner* , beter  in  B Jat  ment  ; A heeft 
hier  dat  iet  renden  en  weet  waer. 

16  Bomceolee , ia  A en  C Bvrretolre.  Zie  over 


1,,-ru  myn  Hiltoritcle  onderzoek  orrr  de  oudheden 
s an  dnteeerpen,  LI.  138. 

47  Dadict , A dadict. 

49  Gheleetten , verschellen  . opleverea. 

93  In  C /tonneer  dat  kairen  telen  die  lie- 
den• 
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Dit  boeck  waert  begonnen,  voerwaer. 
60  Doe  roen  screef  Jhesus  Cristus  jaer 
Dertien  hondert , achtien  mede . 

AI  te  Antwerpen  , in  die  stede. 


Danöfn  D statrn  iiacr  Ürabant  in  Ijcrft  gaorrst. 


Dese  boec  es  ghedeelt  in  viven  : 

Want  ic  wilder  in  bescrivcn 
65  Die  V state,  alamen  leest, 

Daer  Brabant  in  heeft  gbeweest  ; 

Ende  hoe  dat  van  scssen  tscssen  die  staet 
Verwandelt,  ende  op  ende  neder  gaet. 
Deerste  sessc  waren  hertoghen , 

70  Machlich , ende  seer  vcrmoghcn , 

Vrome,  ende  daer  toc  rike, 

Ende  som  raet  vau  Vraticrike, 
Machtegher  vele , te  waren , 

Dan  die  coninghen  selve  waren. 

75  Dander  sesse,  in  waerre  dinghe, 

Waren  van  Vrancrijcke  couinghe, 
Menich  jaer  in  groter  eeren , 

Ende  waren  der  heren  heren, 

Ende  keiscre  som  van  Rome. 

80  Die  derde  sesse , als  ict  gomc , 

Waren  graven  , ter  wacrheidc, 


V*.  59 — 6&  Désuni  in  A,  C. 

64  Want  ic  vilder,  in  C rr uni  ic  sal  u. 

6$  Altmen  leest , C die  men  leest. 

67  —68  C Ende  koe  dat  rot»  testen  karen  ttaet 
wandelt  ( verandert  ) , ende  koe  op  oft  neder 
gaet. 

79  Ende  torn  met,  C ende  mede  raet.  Volgen* 
Vila  S.  Arnulfi , n“  4 {Ma»illox.  Aria,  II, 
p.  IM),  was  de  huismeier  of  major  domus  de 
eertte  roed  de*  konings.  By  Pirtx,  Getckickte 


der  iferowingischen  Hansmeier,  Haonover,  1819, 
bl.  13,  148  en  149,  vindt  aten  «1  tyne  andere 
namen  of  titels  opgeno-emd,  *oo  al*  die  in  de 
kronjken  voorkomen. 

75  B en  C meckitegker  tele  tn  karen  jartn. 

75  in  treem*  dingke , C l*  kart*  dingen. 

76  Van , C in. 

77  in,  C me#. 

78  B Ende  waren  oer  mogkende  herren. 

80  AU  iet  game,  C alsic  begetm,  al*  ik  oterke. 
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Van  LoTenc  en  van  Bruesele  roede, 

Ende  moesten  bi  verradenissen 
Der  vrancscher  cronen  missen. 

85  Die  vierde  sesse , na  dese  graven , 

Worden  te  hertoghen  verhaven 
Over  Lotrike  ende  Brabant, 

Dacr  si  noch  over  sijn  bekant. 

Nae  dese  sesse , verslaet  mi  dan  . 

90  Quara  die  eerste  hertoghe  Jan, 

Die  oec  meerde  name  ende  lant; 

Want  hi  wan,  roetter  hanl, 

Dlant  van  Limborch  , dals  waer; 

Soe  dat  si  saten  openbacr 
95  Drievoudighe  herloglien , waerlike , 

Van  Brabant,  Limborch  ende  Lothrikc. 

Aldus  hebben , in  waerre  lessen  , 

Die  hertoghen , van  sessen  tsessen  , 

Altoos  ghemeerl  oft  worden  min. 

100  Dese  yerste  boec  houdet,  in 
Twintich  capittele  ende  vive, 

Hoe  deerste  ses , vrome  van  live , 

Op  waerl  clommen,  immer  scone. 

Tot  in  die  vrancsche  crone. 

bic  ttrouanc  rrrst  Uramrikf  brsaten. 

Dat  Eertte  Ca  ju' (tel. 

105  Men  seeght  dal  openbaer  , 

99  C allooi  tjehoogt  of  teerden  min . 

101  B xltiij  capittele  ende  rit* f *yndc  hel 
handschrift  B .anders  afgedeeld , en  van  elders 
meer  aeugevuld. 

104  B alloet  in  keg  ie  r eroetie. 

10U  B Hen  leghel  over  menighjner. 


8ö  A woirden  hertoghen  verharen  (verhe- 
ven). 

BB  C dat  ig  noch  lijn  heraut  (bekend). 

91  Die  oec  meerde,  A die  daer  meerderde. 

97  jdldm  hebben,  A aldaer  hebben, — Waerre , 
C «MfW. 
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Ende  het  mach  wel  wesen  waer. 

Dat  die  herloghon  sijn  gbeboren 
Uut  Troyen  . dat  hier  te  voren 
Vanden  visoden,  met  ghewelt  , 

110  Ghcdestru  weert  wart  ende  ('hevelt  : 

Dal  (jhewhiede  voer  Gods  gheboert 
Elf  hondert , ende  dacrloe  voert 
Omtrent  neglien  tsestich  Jaer. 

Daer  ontvloen  uut  voerwaer 
115  Eneas,  ende  menich  ander  baroen  , 

Die  anders  en  wisten  wat  doen , 

Met  Yele  voles,  met  groten  searen. 

Die  dedelste  van  erdrijck  waren: 

Ende  trocken  henen  in  v remden  lande. 
120  Ende  sloeghen  daer  ane  die  bande, 
Ende  beaat  en , ais  iet  versta , 

Rome , dat  doen  hiet  Alba , 

Capadocie.  dat  nu  heet  Turkie, 
Pannonia , dat  nu  heet  llongherie . 

125  Ende  oec  ander  lande  mede, 

Dien  ic  nu  swighe  ter  stede. 

Int  voerseide  Hongberie 
Quam  des  voles  ene  partie , 

Daer  si  rnaecten  ene  stat , 

130  Hiet  Sycambria,  ende  nae  dat 
Hiet  dal  voie,  al  ghemene, 

Na  die  stad,  Cycambrene. 


V*.  108  Vut  Troytn.  Wacrom  de  Franken 
hunne  herkomst  van  Trojen  hebben  afgeleid 
leert  Move  , in  *yno  ver  handeling  over  den 
oorsprong  van  dal  volk.  Anzeigcr  fur  Kunde  der 
Trutschen  Versait , 183H,  bl.  1-4. 

109  Vonden  tienden  f C tan  tynnt  viande. 

110  ff  'ari,  C iroi. 

1 1C  C en  D Die  anders  tv  at  en  witten  doen, 

119  Henen  , C voort . 


139  Si  maecten  , A eo  C si  in  moet  ten. 

150  B hiet  Sycambrcuc . verstoet  wet  dat . 

153  Cycambrene,  Sicaaibrcn.  Bilder»tk  , in 
zync  (inch.  des  vaderlands , 1,  bl.  59,  zegt  dat  ay 
aldus  naerhet  riviertjen  Sign.  omstreeks  Bonn  in 
den  Hhyn  vallende,  zouden  zy  n genoemd  geneest . 
welk  riviertjen  verre  van  Hongaryen  ligt.  Daer- 
eotegen  ziet  Mout  (ter  aengehaelde  plaetse)  in 
dit  woord  twee  verschillende  volken,  deSiggen  en 
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Ende  om  dat  si , tenen  tiden , 

Op  die  Komeine  wouden  striden . 

135  Dwancse  die  keiser  alsoe  seere, 

Dat  si  moesten , voerdan  meere , 
Wiken  den  keiscren  van  Rome, 
Ende  sitlen  in  eighendome , 

Ende  in  dienste  seer  verladen. 

140  Ver,  om  dat  si  eens  in  staden 
Den  keiser  stoeden  Valenciane , 
Jeghen  lieden,  die  hicten  Alane, 
Daer  si  den  strijt  verwonnen  , 

Soe  woude  hen  die  keiser  onnen  , 

145  Dat  hise  tien  jaer  daerbi 

Van  eighcndorae  maecte  vri. 

Om  dat  hijs  hen  woude  daneken  ; 
Ende  hietèc  bi  name  Vrancken  : 
Dat  luut.  in  griex  , stout  ende  vri. 

130  Selke  boecke  segghen  mi, 

Dat  si  Vrancken  heten  doer  das 
Dat  een  fransois  hoer  here  was. 
Om  dal  hem  dus  gheviel  die  eere, 
Verboudde  dat  voie  soe  seere. 

155  Dat  si  den  keiser,  hebbic  verstaen. 


Ue  Kimtrrru , beidedoor  «Je  AüpeUatsen  gckeiui, 
Syrgat  m Ymbras  (Combkakk*»  lllusl.,  p.  15). 
V».  131  B en  C Op  Rome  wouden  striden. 

140 — 41  fnstaden,  te  stade  kwamen,  hielpen  ; 
stoeden,  «tonden. 

149  C J rijen  een  tolt,  bieten  .-liane. 

144  Onnen , jonnen,  vergunnen. 

143  Daerbi , da  erom. 

146  Eighendome , lyfei  genschap. 

149  B Dat  luut , in  grireschr , vrome  ende  erg. 

1 30  C Selle  lieden  seggen  mi. 

131  B en  C DaUi  vrancken  hielen  dat , 

1 39  A Ben  franehia,  C francio.  By  Vaei^ciiyu 
is  Francut  slechts  de  zestiende  honing  der  Duit- 


«chers.  Men  is  het  over  den  oorsprong  van  het 
woord  Frank  niet  ecu*.  De  meesten  houden  hel 
voor  rry  (gel)k  b.  v.  \ utmos,  in  zyn  Flaudria 
rctus,  p.  44,  en  Bhdimti,  in  zyn  Geschiedenis 
des  vaderlands,  I,  37).  Üaerentegen  zou  Poillics 
( Deutsche  Geschic kte , 1 , 290)  het  voor  expulsas . 
en  Hoxi  {Ameigcr,  1833,  p.  4)  het  voor  «r elf 
aeitsien*  Sucbkst  v*s  Gtiuoct  stelt  : Valentie 
nianus  c» mm  rirtute  delrrtalus  eos , qui  prins 
toe  at  i erant  Troitmi f deinde  Antcnoridae,  posten 
etiam  Sicamhri , Francos  attira  lingua  appellant, 
guod  in  lat i na  lingua  interpretator  feroccs. 

133  G Om  dat  hem  g esei  ede  dete  être, 

134  Ferbondde,  vcrboogmoedigdc. 
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Voert  meer  en  wilden  sijn  onderdaen; 
Soe  dat  die  keiser  duchte  dies  : 

Want  haerre  macht  soe  serc  wies, 

Dat  si  liant  mochten  struwcren. 

160  Ende  om  dat  si  dal  wilden  keren , 

Heeft  hise  slauts  al  verdreven. 

Doen  gods  jaren  waren  bcscreven 
Vierdalf  hondert , weet  twaren , 

Doen  ruumden  si , met  haren  scaren . 
1615  Ende  trocken  al  den  Rijn  neder, 

Ende  keerden  oeslwacrt  weder, 

Ende  besatent  al,  als  wi  scouwen, 
Tusschcn  den  Rijn  ende  der  Dunauweu; 
Ende  maectcn  horen  coninc  dus 
170  Enen  vromen  man,  hiet  l’rianms; 

Dit  hiel  deerslc  Vrancrikc 
Ka  die  Vrancken  sekerlike. 

Sint  wonnen  sijt,  met  ghewelt, 
Tusschen  den  Rijn  ende  der  Scelt, 

175  Ende  hieldent  oec  met  eeren; 

Alsoe  ons  die  yeeste  leeren , 

Soe  is  dit  dat  ander  Vrancrike  : 

Oec  is  dit  (gerechte  Lothrike. 

Van  desen  lande,  is  ons  bekant, 

180  Scriven  die  hertoghen  van  Rrabant, 

Dat  si  heren  sijn  al  gheheel  ; 

Nochtan  en  isl  maer  een  deel 
Dat  sijs  houden  heden  daghe. 

Maer  om  dat  wilen  hoer  maghe 


V*.  156  C y iet  Konden  weten  onderdoen. 
137  Ben  C Soe  dat  die  keyter  onliaek  dies. 

160  Keren , C irew». 

161  Slants , uit  bet  land. 

166  B Ende  leerden  ter  siden  weder. 

167  C Ende  besneten  ahoe  wijt  se ouwen. 


173  Sijt , versta  : sy  ’t  tand. 

177  C Soe  est  diertte  V raulerike. 

178  C Dit  is  tytreckle  Lotbnke. 

180  Scriten  , ti tuieren  zich. 

163  Sijs,  xy  den,  xy  daervac. 

181  ff'iUn,  eerlydf. 


Digitized  by  CboQle 


EERSTE  BOEK. 


9 


183  Gheweldighe  heren  daer  in  salon , 

Is  hem  die  name  noch  ghclaten. 

Oec  wan  den  name,  mclten  swacrde. 
Hertoghe  Godcvaert  metten  baerde  , 

Sidcr  dat  lant  met  allen 
190  Den  gheslachte  was  ontvallen  ; 

Alsoe  aise  ghijt  hier  na  selt  al 
Horen,  daert  stade  hebben  sal. 

Dat  derde  Vrancrike  leit,  alamen  telt, 
Tusschen  die  barsche  see  en  der  Scelt. 
191}  Dus  sijn  der  Vrancken  drie  : 

Die  historien  segghent  dus  mie. 

Die  twee,  die  ie  seide  te  voren, 

Hebben  den  name  nu  verloren , 

En  dat  Westvrancrike  ghemene 
200  Heeft  den  name  nu  aliène. 

Maer.  die  ghcrcchslc  Vrancken  sijn , 

Sijn  woenachtich  over  den  Rijn , 

Daer  l’riamus,  die  grote  herc, 

Eerst  coninc  wart , met  groter  eere. 

205  Dese  coninc,  ende  vijf  na  hem,  te  waren, 
Alle  heidene  coninghen  waren. 

Die  sevenste  coninc,  als  men  niet , 

Die  bi  name  Clodoveus  biet , 

Was  daer  die  eerste  coninc, 

210  Die  dat  kerstenheit  onlfinc 
Vanden  goeden  sinte  Remise , 

V*.  183  Gheveldighe , vry machtige. 

189  A Bider  kant  tot  met  allen. 

192  Daert  stade,  in  C daert  stede. 

194  Bartche  set,  in  À en  C boerse he  see.  Ano- 
nymi!» verlaeU  : Tertio  tt.ro  F rune  ia  est  intcr 
mare  Bntannicum  et  /lumen  S rul  da  rn  sita.  Men 
•chreef  ook  Portaengen  of  Bortaengen,  voor  Bri- 
tanje.  Zie  Reinaert , v»  SOI. 

202  II  en  C ff'oenen  omtrent  den  Ryn. 


203  B Dar  coninc  ende  die  nu  ter  na  hem 
gnomen . 

200  II  ff 'aren  heydene  al  te  samen , C alle 
hrgden  te  varen. 

208  Clodoreus , C Clodomeus , Chlodnig.  Over 
de  Merouriii|p»cl»c  nncmsacnvang  Chlod,  lete  men 
Mo»»,  Gcsehirkte  des  f/eidenthums  im  nord/iehen 
Europa . I,  bl.  267.  Ce»»a  t De  Bello  Gallieo , 
lib.  VII,  37,  spelt  den  naem  Litaeicus  r én  too 
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Die  een  heilich  man  was  van  prise  : 
Ende  die  derde  coninc  daer  na , 

Hiel  Cilperic,  als  iet  versta, 

215  Die  de  ueghende  was,  als  iet  las, 

Na  Priamise.  die  decisie  was. 

Daer  tusschen  waren  , weet  voerwaer. 
Luttel  min  dan  twee  homlcrt  jaer: 
.Maer  kersten  hadden  si  doen  gheweest 
220  Ontrent  hondert  jaer,  alsnien  leest. 

In  desen  tiden  moechdi  kinnen 
Der  hertoghen  yersl  beghinnen  , 

Die  comen  sijn  van  desen  heren; 

Oec  soe  moechdi  mede  leren 
225  Beide  tide  ende  carnatione. 

Nu  come  ic  yersl  te  niineit  doene, 

Daer  ic  sijn  wille,  ende  voert  op  gaen, 
Alsoe  ic  dat  best  hebbe  verstaen. 

Dat  ic  u niet  en  nomc  Isamen 
230  Der  neghene  coninghe  namen . 

Dals  om  dat  iese  hier  na  sacu 
Settcn  sal,  daer  si  best  sclen  steen, 
Daer  ic  Angijs  ghcslachtc  al 
Van  namen  te  namen  seggen  sal. 


Dan  pippinr  pan  Cunöen , öen  eersten  tjertogljc. 

Dat  II  Capittel. 


235  In  des  conincs  Cilperijcs  tiden  . 
Dien  wi  hier  nu  overliden  . 


komt  by  ook  voor  op  twee  muuteu  Ly  llocretoct, 
Monnaies  de  France , p.  48. 

V*.  212  C Die  heilich  vat  ra»  prite. 

215  Alt  iet  lat,  C geloof  dat. 

217  W'artu  , C rai. 


218  Luttel  min,  in  B en  C luttel  meer. 

226  ('ante  ic  yersl , A compt  iertt. 

228  C Altoe  ic  hebbe  eerttaen- 
232  Daer  si  best , in  A . Il  «*ii  C daer  iy 
bat.  % 
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Die  de  neghende  coninc  was , 

Ende  die  derde  kersten , als  ic  las . 

Die  in  Vrancrijcke  coninc  sal, 

240  Van  Troycn  gbeboren  der  stat, 

Was  een  groet  here  op  ilaspengouwe . 
Wijs  en  vrome,  alsoe  ic  scouwe  , 

Ende  was  gheheten  Karleman  , 

Die  de  moghenheil  gbewan 
245  Op  Ilaspengouwe,  ende  in  Brabant, 
Ende  was  een  prince  daer  ghenant  : 
Wanneer,  ende  hoe  hi  verschiet, 

Des  en  vindic  bescreven  niet; 

Maer  te  Landen  hi  te  woenen  placb . 
250  Op  een  stede,  daermen  noch  mach 
Sien  staen  ene  oude  hofstat  : 

Oude  Landen  heel  noch  dat. 

Dese  wan  den  eersten  Pippijn  ; 

Landen  was  die  hoefstal  sijn  : 

255  Dese  biet  Pippijn  van  Landen , 


Vs.  240  Der  slat . in  B en  C uteratat. 

241  /fasprnjnuu-e  f la  Hcsbaye. 

242  Vrome , C stout. 

243  Karleman  f dat  is , tir  fortii.  Zie  Gllii , 
Deutsche  Grammatik,  111 , LI.  320. 

.246  Ghenant t C bekant.  In  B en  C: 

F.nde  tnt  deer  m Invers  kwant  ! 

Dru  Hll , LcL  ic  «truunmi , 

Van  desra  lieren  tan  Traven  ramen. 

247  C fVannter  turkt  hoe  hi  verschiet. 

234  Sijn.  In  B volgt  : 

Noch  io*  watt  hi.  als  ic  sraawe, 

Amellerrh  , era  linlcge  trouwe, 

Karleresfii  dochter , de*  prmcLea  ftja. 

Daer  dia  Brslisalm  af  contra  lijn. 

S Tc  Lubtu , inden  c|oat«r . li-get 
Uaer  lnLaine,  ahincu  seget. 

D«ic  AinelLcrge  Ladde  kitsder  tivf  , 

Die  alle  warm  vaa  beliegen  lit* , 

Dte  orconden  leggen  oni  dus 
10  Dat  tteeo  biet  Emeberlui, 


Ende  was  bâuenp  te  Cunerike  verbeven  . 

End*  leget  te  MUbudie  begraven. 

State  ILetoeh . die  martelcMe  waert , 

Leget  te  San  Ira  ghearrt , 

15  Kade  ilale  l'ierell,  ende  sint  Arowlinde, 

Kade  ilete  Goedela,  alsicl  sitnlr  • 

Waren  atle  lrilc£c  draille  , 

Dia  si  etc  Ametbereb  1er  werclt  Lratbtr. 

Puppijn  wa»  ha«r  broeder  «an  Lan  dra . 

21)  Die  airl  rrovnk heiden  rau  handen 
Eade  met  wijibviden  ven  rade 
Vaa  iiieaeglrt  bitter  aeade 
Beirermtle  al  Vranekenke, 

Sao  dat  lue  vrotnelike 
SS  Oeslnkerade  Vraukmlant 
Betwrnoie  met  ure  haat , 

Dal  hem  daer  om»e  gegeven  weert 
Vaa  Vranekenke  «let  canines  swaert. 

Oritrtke  hi«  doen  dat  lint  , 

30  Dat  nu  Aerdenen  ende  Ilrshuel 
Catlr  Lonjara  beet . li  namen , 

Tolrr  Vries  schee  sec  te  santen. 

D*t  was  dierste  berloglue,  enz.  iZlers.  257.) 

233  f un  Lauden.  Deie  Lynncm  werd  hem 
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Vrome  was  bi  van  handen  : 

Dit  was  dierste  hertog  lie. 

Hi  was  wijs,  van  herten  lioghe  : 

Coene  cnde  stout  was  al  sijn  lijf; 

260  Dese  l’ippiju  ghewan  een  wijf, 

Die  ute  Aquilanien  was  gheboreu . 

Dat  [wi  j Gascoenien  noemen  horen . 

Itta  biet  si,  bi  rechter  namen. 

Drie  kinder  hadden  si  te  samen  : 

265  Die  een  was  een  sone, 

Grimolt  hiel  die  gone , 

Die  ander  was , als  iet  versta , 

Ene  dochter , die  hiel  Begga  ; 

Die  derde  was  sinle  Gherlruut , 

270  Gods  uutvereoerne  bruut, 

Die  te  Aivelle  dat  doester  tnaecle . 

Ende  haer  moeder,  die  wel  ghcraecte. 

.Met  hulpen  Grimols  haers  broeder , 

Alsoet  goet  dochte  der  moeder  : 

275  Ende  ander  godshuse  mede 
Maecle  si  te  menegher  stede. 

Sente  Gherlruut  wart  noune  daer . 

Ende  bleef  daer  in,  al  haer  jaer. 

Ende  liet  dit  arm  ertrike , 

280  Om  te  ïegneren  ewelike . 

Ende  gaf  haer  goet  daer  binnen 
Canoenken  ende  Canouinckinuen  , 

Doei'  gode,  om  dat  si  souden 

I fit  iel.  in  Pisix,  Mattittnnla  (itrmanwr  ktitonca, 
l.p.  316,  nn  40. 

2G6  Die  gone , de  zelve. 

272  ff  el  ghcraecte,  welgem&ekte. 

273  C Ende  oec  andere  hugse  mede. 

276  Si  te,  C si  in. 

277  ft  art,  C bleef. 

283  Doer  gode. om  godswil , in  B goede  si. 


echter  by  de  oude  schryvers  niet  gegeven. 
Vergel.  PuTZ  , Getckichte  der  Mcrowingischen 
ffausmeir,  bl.  160.  Zie  ook  over  hem  Bollaxdi 
Commentanus  de  D.  Pippin  o , in  de  Jeta  sa  lic- 
tor t/m  Belgii  selecta , II,  p.  337. 

Vs.  263  Itta,  in  A eu  C Icse.  Zy  werd  ook  Idu- 
berga  of  Itabcrga  genoemd.  Zie  Jeta  sanctorum 
Belgii  selecta,  II,  p.  430  j en  de  Jnnales  Bet- 
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Godsdienst  ewelike  houden. 

285  Haer  vite  ende  haer  leven 

Vint  men  te  Nijvelle  bescreven. 

Dan  Sintc  jlmouie  vlngiis  Puber. 

Dal  III  Capitlel. 

Dese  Pippijn,  Karlcmans  sone. 

Die  vele  doechden  was  ghewone, 
Iladde  enen  ghcsclle,  dien  hi  minde, 
290  Hiel  Arnout,  als  iet  vinde  , 

Ende  sat  grave  neffens  der  Scelt 
Bi  Vlaenderen  met  ghewelt: 
Ancelbert,  sijn  oude  vader, 

Was  ghcboren  al  tenengader 
295  Van  den  edelen  Romeinen. 

Dese  Arnout,  sonder  feinen, 

Hadde  enen  sone , hiel  Angijs , 

Die  van  doeghden  hadde  prijs  ; 

Hi  nam  te  wive,  als  iet  versta, 

300  Des  gocts  Pippijns  dochter  Begga. 
Arnout  wart  sint  bisscop  te  Mes  ; 
Maer , eer  dat  daertoe  comen  es , 
Wan  hi  drie  sonen , goet  ende  wijs . 
Die  een  was  dese  Angijs  : 

305  Dien  ghebenedide  die  vader , 

Ende  voerseide  hem  algader 
Dat  die  keiserlike  crone, 

Ende  die  vranesebe  mede  scone 


Vi.  28$  Vite , lat.  pi ‘ta;  schoon  leven  volgt. 
286  B en  C Vintmen  daer  tchoene  bestreven , 
en  wel  door  een  gelyklydigen  schry ver , vol- 
gens Acta  SS.  Belgii,  II,  p.  3 $6. 

288  C Die  alre  duegket  is  gewone. 


290  Arnout , by  Anonymus:  Arnulphus. 

291  Tenengader , C altegader. 

29$  C Van  Roemen  uter  goeder  stat. 

296  C Dese  Amoudt,  weet  dat.  - Sonder 
feinen,  in  *t  fransch  lam  feindre. 
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Comen  soude  aen  sijn  gheslachte  : 

310  Dese  bencdixie  stont  met  machte 
T ote  op  Hughen  Gapet , 

Alsoe  hier  na  wcrt  gheset. 

Arnout  liet  sijn  graefscap  staen , 

Ende  is  in  Ardennen  onlgaen , 

315  Ende  wart  daer,  inden  woude, 
Clusenare  , om  Gods  houde. 

Ende  daer  na  soc  wart  hi  mede 
Bisscop  te  Mets  dier  slede. 

Sint  liep  hi  weder  int  woestijn  : 

320  Daer  einde  hi  dat  leven  sijn. 

Dpaepscap  van  Mets , der  steden . 
Haeldene  met  groter  waerdicheden , 
Ende  bestaeddene  ter  erden 
Binnen  Mets , met  groter  werden  , 
325  Daer  een  kerke  staet  in  sijnre  eren. 
Die  den  sin  daer  toe  wille  keren , 
Mach  merken  wel . met  allen  rechte , 
Dat  comen  mach  een  groet  gheslechte 
Van  Begghen , ende  van  Angise . 

330  Alst  oec  dede  van  groten  prise. 


Cjoc  pippijn  Imör  öcs  fcminrs  sottr.  ntöe  l)oe  l)p  (fuoelir  toas 
me  Urn  ccminr. 


Dat  III1  Capiltel. 

Dese  Pippijn  van  Landen 


Vf.  31 1 C Toten  eoninc  Hutje  Capet. 

314  In  Antennen,  Kin  Ordiuen  ge  ff  aen.  De 
lalynfche  vertaling  heeft  in  Arduennum. 

313  Ende  wart  daer , C ende  wat  daer. 

317  C Daer  nu  werdt  hi , ter  waerhede. 

320  C Daer  in  dede  hi  dat  leven  sijn. 

321  A Die  hitteop  van  Het  der  steden. 


323  C Den  lichame  in  dat  tcoudt. 

324  C: 

Linie  rad  »angc  irwou-lt  fuut 
Best acdclra  sint  trmrdan. 

331  Dese  Pippijn  , en*.  Dit  kapittel , gclyk 
ook  hel  S°.  6*.  7'  en  8™,  ontbreken  in  B. 
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Was  soe  vroem  van  handen  , 

Soe  ghetrouwe,  soe  hoesch  ende  wijs. 

Dat  die  coninc  Lotharij* 

335  Hem  beval  sinen  sone  : 

Daghebrecht  hiet  die  gone , 

Ende  bat  hem , dat  hien  in  sijnder  hoeden 
Name , ende  onder  sijnre  roeden , 

Ende  hem  wise  eere  ende  scame , 

340  Als  eens  conincs  Linde  betame. 

Pippijn , die  ghetrouwe  man , 

Leerde  den  jonghelinc  voert  dan 
Alle  poenlen  van  wijsheiden , 

Van  hoefscheden , van  sconen  seden  , 

345  Goedertierenhcit  in  wandelinghen , 

Ende  gherecht  sijn  in  ghedinghen; 

Oec  leerde  hien  met  groter  eeren 
Rideu , ende  wapene  hanteeren , 

Ende  hieldene  in  bedwanghe  alsoe, 

350  Tolc  dat  hien  brachle  daer  toe , 

Dat  hi  wart  alsoe  gheraect, 

Ende  in  allen  poenten  soe  volmaect , 

In  doechden  ende  in  wijsheiden. 

Dat  al  die  lieden  van  hem  seiden , 

355  Van  Spaengien  tote  den  Rijne; 

Want  Lotharij* , die  vader  sijne , 

Hilt  alt  lant.  inoghcnlliLe  , 

Ende  oest  ende  west  diesgelike. 

Doen  coninc  Lotharijs  was  doot , 


V*.  333  Hoetck , heusch  (verkort  van  ho- 
rtte k). 

336  I/iet,  C ira».  Van  hem  handelt  Hmscie- 
NiD»  io  zyn  tractaet  De  tribui  Dagobertis  (delà 
SS.  Belgii , IIT  *23). 

337  C Dat  kyne  name  in  horden.  — Hien  , hy 
hem. 

338  C Ende  kielden  onder  tine  roeden. 


330  C Ende  hem  leerde  eere  ende  tcarne . 

344  A Ende  van  goeden  seden. 

343  C Ende  goedertieren  in  vondelingen. 

349  A en  C Ende  hiellen  onder  sijn  roede  alsor. 

333  11  In  dueyltf  in  trysheii  mede. 

334  C Dat  men  over  al  raw  hem  sede. 

533  C Al  ran  Spaengen  tot  oplen  Hyn. 

338  Peest  in  MS. 
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360  Soe  bleef  coninc  ende  herc  groot 
Sijn  sone,  dese  Daghobrecht, 

Dien  Pippijn  leerde  op  sijn  recht, 

Alsoe  ie  u voreseide  dat , 

Des  Daghobrecht  sint  al  vergat: 

363  Want  die  Daghobrecht  wout  driven 
Ghenoechte  met  allen  wiven  , 

Hier  orome  scouten  Pippijn  seere  . 

Als  die  lief  hadde  sijn  eere. 

Hier  bi  soe  moeste  Pippijn 
370  Lite  des  conincs  hove  sijn  : 

Want  die  coninc  en  wouds  niet  laten. 

Hier  omme  begonste  hi  Pippincn  te  haten  . 

Ende  leide  hem  laghen , vrocch  ende  spade . 

Dat  vele  quam  bi  quaden  rade , 

375  Ende  dede  spien  menichwerven 

Dat  bien  gherne  hadde  doen  bederven . 

C)oe  pippijn  oersuenbr , cube  eijn  boot. 

Dat  V Capittel. 

Pippijn , die  stoute  ende  die  vroede , 

Was  hier  ieghen  op  sijn  hoede, 

Want  hi  kende  die  verraders  wel, 

380  Die  teghen  hemwaert  waren  fél , 

Ende  hilt  hem  altoes  soe  bewaerl . 

Dat  si  so  concn  op  ghene  vaerl 
En  waren  hem  te  bestane , 

Om  te  veine  of  te  vane; 

Ende  I ach  u-rde  dat  lijnen  liert 
Scouten  , schold  lictn  , bestrafte  hem. 

378  Hier  omme  begonste  , C ende  begonste. 
380  C Die  te  hemwaert  waren  fel . 

388  So  conen,  zoo  koen. 


Vs.  363  C Alsoe  als  hem  sijn  rader  badt. 
363  C ff'ant  Dagebrecht  die  tcoude  driven. 
367  C: 

Vrowh  code  spade , waer  hl  quant  ; 

Hier  by  wart  Puppijn  gr* JU , 
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385  Want  hi  was  stout  ende  behendich , 
Ende  ter  nauwer  noot  ghenendich , 
Ende  bleef  silten  in  sijn  eere  , 

Als  een  man  ende  als  een  heere . 

Jeghen  des  conincs  danc. 

390  Daer  na , sinder , overlanc , 

Bedachte  hem  die  coninc  Daghobrecht, 
Dat  hi  Pippine  dede  onrecht, 

Ende  ontboden  slappans  metier  spoel . 
Ende  vergaf  hem  sinen  e reien  moet, 
395  Ende  maectene,  voer  sijn  scande, 
Overste  raet  van  sinen  lande, 

Ende  betroude  hem  doeclulen  meer 
Dan  hi  ghedaen  hadde  eer. 

Onlanghe,  na  dat  dit  verghinc, 

400  Staerf  Daghobrecht , die  coninc , 

Ende  Seghebrecht  sijn  sone 
Onlfinc  na  hem  die  crone: 

Ende  Pippijn  bleef  oec  sijn  raet. 

Ende  als  hem  dochte,  dit  verstact. 

405  Dal  hi  niet  langhe  en  soude  leven , 

Heeft  hi  des  conincs  scat  verheven. 

Ende  te  Parijs  in  doen  voeren . 

Hoe  dat  quunie,  ter  avenluereu, 

Dal  die  crone  emmer  na  datte 
410  Seker  ware  van  haren  scatte. 

Dese  woude  pleghen  tol  in  sijn  einde 
Trouwe,  al  sonder  feinde. 


Vs.  386  (i henen  die  h , C gekend ich. 

388  Alt  een  man , C alt  een  goed  maw. 

390  Sinder , «edort. 

393  C Ende  ontboot  Puppy n metier  tpoet. 

99 3 Poer  tijn  teande,  voor  het  nadeel  dal  liy 
hem  (jedaon  had.  Schande  ia  een  participium 
van  tcha-en , ander*  schaden  , of  tekenden. 

Deel  I. 


307  C E nde  getru  trede  hem  goeds  ende  et  ren  meer. 
3Ö8  Eer  f C teilen  eer  (nu  verkort  lot  veleer). 
403  Langhe , C langer. 

40ö  Seat,  C stad.  Hy  deed  den  schat  op- 
lichten  (verkeren) . 

411  C Dese  I ronde  tot  in  tijn  einde. 

412  1)  Getrouwe  tijn t al  tonder  feinde. 

3 
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Daerna  sciet  hi  van  dcsen  levene 
Doemen  screef  se»  hondert  ende  «evene 
415  Ende  veertich,  ons  heren  jaer  , 

Ende  wart  begraven  openbaer 
Te  Landen,  in  sijn  hoeftstat. 

Die  croniken  segghen  ons  dat 
Dat  hi  sint  gbebaclt  was  daer. 

420  Ende  te  Nivelle  ghevoert,  voerwaer. 

Daer  sijn  dochter  abdisse  was, 

Daer  ic  u hier  voer  of  las  ; 

Ende  die  kersen , diemen  voer  hem  droech  , 
Dies  menighen  verwonderde  ghcnoech  . 

425  Behielden  haer  licht , sonder  blusschen  . 

Hoe  scrc  dat  waide  daer  tusschcn. 

Itte,  sijn  wijf,  liet  standen 
Hare  woninghe  tote  Landen, 

Ende  wocnde  te  Nivelle,  daer  naer. 

430  Metier  dochter,  ende  starf  daer 

Salichlike  , ende  wart  begraven  dan 
Bi  I’ippinc  . haren  goeden  man. 

tjoe  örimolt  sijn  sont  te  qnistf  gljinr . cnör  Ijort  litnl  blrrf  op 
Ofgghcn  sijnbcr  sustcr. 

Dat  VI  Capittel. 

(jrimolt , na  sijns  vaders  doot, 

Bleef  hertoghe  ende  here  groot , 

435  Ende  was  oec  des  conincs  raet. 

Ui  riet  den  coninc,  dat  verstaet , 

Dat  hi  twelve  cloesteren  maken  dede 


Vs.  413  Sciet  t C roer. 

120  Xitellc . C X y vele.  Zie  delà  SS.  Belgii, 
II.  3G0. 

126  Dat  waide,  dal  het  waeide. 


427  C lx  te  ttjH  wijf  liet  ie  handen.  — Standen , 
•tacn. 

430  Netter,  verkort  van  met  keur. 

431  C Ueiliehlile  ende  t rat  begraven  dan. 
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Binnen  Ardennen  ende  Lorein  mede. 
Dien  hi  gnet  ende  renten  gaf, 

440  Daer  si  noch  leren  af. 

Coninc  Seghebrecht,  data  becanl, 
Was  coninc  in  Oesl-Vranckenlant , 
Daer  Mets  af  was  die  hoefstede , 

Ende  sijn  broeder  sat  mede 
445  Opt  wealeinde  coninc , 

Dat  tote  bi  Spaengien  ghinc. 

Du»  droeghen  die  broeder*  over  een  : 
Dat  rike  deelden  si  in  tween , 

Ende  elc  ghewcldich  coninc  sat. 

450  Ende  onlanghe  starf  na  dat 
Dese  oestconinc  Seghebrecht, 

Ende  gaf  der  naturen  recht , 

Ende  liet  na  hem  een  kint , 

Dat  heeft  Grimolt  ghesint 
455  In  Seotlant,  toler  scolen, 

Oft  een  kint  ware  verstolen . 

Ende  wouder  enen  clerc  of  maken , 
Ende  vergat  der  goeder  saken 
Ende  der  trouwen  alle  gadcr 
460  Dier  Pippijn  plach.  siju  vader: 

Want  hi  ghchinde  sinen  sone 
Dat  hi  aen  hem  trac  die  crone  , 

Ende  dede  hem  heten  coninc. 

Die  oestvraneken  om  deae  dinc 
465  Worden  erre  ende  tornich  secre . 
Ende  vinghen  Grimolde , den  here  , 
Ende  presen  leerdene  om  dat 
Den  coninc , die  here  sat 


Vf.  448  C Dat  tg  irijk t deeldtn  %n  tieren. 

46S  Ende  gafy  C ende  galt. 

488  Se  o l land , C Sckollant.  Anonymus  ?er- 


taclt  I/ollandiam  doch  v(Tf[UU  zich  omtrent 
den  naeni.  In  Scoliam  ad  peregrinandum  duxit , 
zegt  Aijom,  lib.  IV,  c«p.  43. 
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Opt  westinde , die  oem  was 
470  Des  voerseids  kints,  daer  ic  af  las. 

In  ecn  prisoen , al  sonder  beiden . 

Dat  hi  Griniolde  dede  leiden  . 

Daer  hi  staerf,  als  ici  vernam  ; 

Ende  oec  al  dat  van  hem  quam 
475  Dat  verdwaesde , ende  wert  niet. 

Dus  eest  met  Griniolde  ghesciet , 

Ende  op  sijnre  suster  Bcgghen 
Bleef  sijn  lanl.  als  \vi  segghen, 

Ene  goede  vrouwe  ende  wise , 

480  Die  te  manne  hadde  Angise, 

Sinte  Arnouta  sone  shcilichs  mans, 

Daer  ic  voere  af  las  te  hauts. 

Wanen  Angijs  was , moeghdi  verstaen  . 
Ende  wanen  hi  gheboertc  hadde  ontfaen. 
485  Ghi  hoert  mi  segghen  hier  te  voren  : 
Doen  die  stad  van  Troyen  was  verloren. 
Hoe  datter  uutvloe  ene  parlye , 

Die  besat  doen  Hongherye, 

Meneghen  dach,  menich  jaer. 

490  Doen  ghevielt  alsoe , daer  naer , 

Dat  si  niet  wouden  sijn  onderdaen 
Den  keiser  Valenciaen , 

Soe  dat  hi  ute  dien  lande  stac 
Dat  voie , dat  doen  henen  trac , 

495  Met  inenegher  den  Rijn  neder, 

Eude  besaten,  voert  eude  weder, 

Alt  lant  van  Gertnanien , 

Dat  men  nu  noemt  Almanien  : 

Dit  heet  deerste  Yrancrike , 


Vs.  47'i  Verdwaesde , C terwaende. 

483  Wanen  , waervan  daen. 

484  Gheboerte,  C gebuerte. 


493  Nenegkcr,  C menie  hlen. 

496  Voert  ende  weder,  heen  en  wéér,  o?er 
eu  weder,  allerzyds,  allerwefje. 
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500  Na  dese  Troyane , waerlike , 

Ende  niaeclen  enen  coninc  aldus 
Enen  man , hiet  Priamus . 

Die  van  den  geslachte  was  comen 
Des  groets  Priamus  , hebic  vernomen . 

505  Ende  Hectoers  des  groots  heren , 

Die  soe  vol  was  groter  eren. 

Priamus  Mercomirese  wan  : 

Mercomirie  Fara  monde , den  tyran  ; 

Para  mond  wan  Clodione, 

510  Die  na  hem  droech  die  crone; 

Clodion  die  wan  Merewinghe  ; 

Die  soe  vromelic  hielt  die  dinghe . 

Dat  sijn  gheslachte  al  te  samen 
Merowinghen  hielen , bi  toenamen: 

515  Want  hi  want  met  ghewelt 
Dat  lantscap  voert , toter  Scelt , 

Ende  Camerikc  alsoe  voert, 

Dat  noch  tote  Almaengien  hoert. 

Dese  Merowinc  wan  Hilderike, 

520  Ende  Ililderic  wan  sekerlike 
Clodoveum  den  coninc, 

Die  kerstenheit  eerst  ontfinc 
Van  alden  coninghen  voernoemt  : 

Dander  sesse  bleven  verdoemt. 

525  Doen  hi  kersten  wart  salichlijc 
Wart  hi  gheheten  Lodowijc. 

Dese  Lodowijc  liet  enen  sone  : 

Clotarijs  hiet  hi  die  glione, 

Wan  Cilperijc  den  vromen  man  , 

530  Die  Lotharijs  den  Groten  wan, 

Diet  al  dwanc  mettcr  hant, 

Vs.  818  (Slaet  niet  in  bet  HS. , en  is  geno*  831  Clodoveum , C CUodontute. 
men  uit  C.)  8Î4  Bleven,  waren,  werden  (als  in  't  deenseb). 
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Van  Sassen  tot  Spaengien  lant. 

Van  sinen  sonc  laet  ic  staen  , 

Ende  wille  op  gijnre  dochter  voertgaen  ; 
535  Liedelt  hiet  si,  alg  ic  vernam, 

Daer  ihcilighe  gheslachlc  af  quam  ; 

Si  was  ghegeven  , als  wijt  horen , 
Anceiberte , van  Rome  gheboren , 

Daer  si  enen  sone  ane  wan , 

540  Arnoul  soe  hiet  die  goede  man  ; 

Ende  dese  Arnoul  . als  God  woude, 

Wan  den  goeden  sinle  Arnoude; 

Ende  ginle  Arnoul,  die  lieilighe  wise  , 
Wan  Regghen  man , Angine  : 

545  Dien  beuedide  die  vader, 

Ende  voerseide  hem  algader 
Dal,  met  groter  moghcnlhede. 

Der  keiser  crone . ende  vraiicsche  mede . 
Comen  soude  an  gijn  gheslachle. 

550  Dese  benedixic  stoet  met  machte 
Tote  op  coninc  Hughen  Gapet . 

Als  u hier  na  wert  gheset. 

Angijs  wan,  an  vrouwe  Beggheu , 

Daer  wi  hier  voer  af  segghen , 

555  Den  vromen  Pippine  van  Harstale. 

Die  soe  wel  was  in  sconincs  sale ; 

Ende  dese  Pippijn  wan  Karlen  voert , 
Die  men  Marlcel  nomen  hoert , 
üiet  al  dwanc,  wide  ende  side  ; 

560  Dese  wan,  in  sinen  tide. 

Den  derden  Pippijn , daer  op  scone 


Vis.  ü35  Liedelt,  voor  lilithilde.  Cfr.  Act* 
Sanctorum  Belffii . II,  p.  398 — 399. 

843  Dit n , enz.  Deze  regels  staen  boven  vi. 
303 , enz. 

5153  fan  Dentale.  Zoo  noemen  hem  latere 


sebryters.  Anders  werd  hy  Pippinu»  teiiior  of 
Pippinut  retulus  genaemd  in  de  Annal.  Petat 
by  Pr  Rn , Monument*  hisl.  Germ..  I.  7,  en  iu 
het  Appendix  ad  ff  esta  Praneorum  er  Adetnar. 
chron ..  by  Bocçüet  ,111,  570.  Daerentegen  heet 
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Quam  die  hoghe  vrancscher  crone. 

Dese  coninc  Pippijn  die  wan 
Kalle . den  groten  , vromen  man, 

363  Die  soe  vele  daden  wrachte. 

Daer  dal  BrabanUchc  geslachte 
Af  comen  is,  als  ghi  horen  selt 
Hierna,  daert  u wert  ghetelt. 

Ende  hier  sal  ie  u tellen  dan 
370  Die  yeeste,  tote  opten  derden  Jan, 

Oft  vorder,  eist  Gods  ghedoghe 
Dat.  ie  langher  leven  moghe. 

Ai ii  keeric  tAngise  ende  te  Bcgghen, 

Daer  ghi  hiervore  horet  af  segghen. 

373  Dese  Angijs  sat  hertoghe 

Met  Begghen , vri  ende  hoglie . 

Ende  hiel  tlanl  in  selken  keer 
Alst  voermaels  hielt  sijn  sweer, 

Ende  was  wetlich  sonderlinghe 
380  Ende  oec  raet  der  coninghe. 

Selke  boecken  îles  ghewaghen 

Dat  hi  werd  verslagen 

Van  sinen  peleren  , dien  hi  vant, 

Dicnc  ophicf  met  ter  haut 
383  Ende  brachtene  ter  kerstenhede. 

Ende  raaectcn  ridder  mede. 

Selc  boec  oec  des  lijt 
Dat  hi  sterf  in  enen  strijt, 

Ende  men  screef , doen  hi  sterf,  voerwaer. 
590  Ses  hondert  eude  lxxxv.  jaer. 

Dese  Begghe  liet  enen  sone , 

Die  groter  doeght  was  ghcwone , 

Pippijn  was  die  name  sine, 


bjr  l'ippiHut  junior  in  de  Getto  Franeornm. 
V*.  iiö9  Solic  u lellen.  In  hel  HS.  taltu  tellen. 
S77  Koer,  draei , g*og. 


878  Sttrer,  schoonvader. 
882  Dectl  in  MS. 

887  Fijt,  bclydt . zegt* 
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Na  sinen  ouden  vader  Pippine  : 

595  Dese  maecte,  weetmen  wale, 
Dat  vaste  huus  te  Harslale  , 
Tusschen  Ludieke  ende  Tricht 
Op  de  Masc , ende  heeft  bericht 
Sijn  lant  wel  ende  wisclike. 

600  Ende  was  here  onder  Hilclerike, 
Die  doen  coninc  was  bccanl 
Overal  in  Oest-V  ranckenlant. 


Dan  jlippinr  nan  £)arstalf,  Ocçiçihfti  som-. 

Dat  VII  Capittel. 

Dese  Pippijn  was  soe  groet  here , 

Dalmen  van  hem  hielt  inere 
605  Dant  vanden  coninc  selve  dede  : 

Hi  was  slout  ende  wijs  mede . 

Ende  en  onlsach  ghenen  man  : 

Groot  orloghe  ghinc  hem  an  , 

Jcghen  den  coninc  Diderike  , 

610  Here  van  West-Vrancrike  : 

Want  coninc  Hilderijc  die  starf, 

Die  hem  alsoe  nien  hewarf 
Dat  hi  enech  kint  na  hem  liet. 

Hertoghe  Pippijn  , als  hi  dat  siet . 

615  Trach  aen  hem  ende  hielt  in  liant 
Algader  Oest-Vranckenlant . 

Ende  berechtet  soe  wiselike , 

Dat  hem  die  lieden  vanden  rike 

V*.  394  Ouden  r ader,  C ouder  roder.  zoo  veel  niel  won,  xoo  teel  niet  en  verworf. 

397  Tuuchen  Luik  en  Maeslricht.  613  Track  aen  hem  , C truc  aen  hem. 

612  C Die  hem  aUoe  niet  en  htvarf,  die  618  C/k  lieden. 
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Des  heerscaeps  jonstich  waren  : 

620  Hen  docble  si  hadden  wel  ghevaren 
Ende  dat  hen  ware  groot  ere , 

Dat  si  hadden  selken  here. 

Nu  liet  hem  Diederic  gheraden  dat 
Die  coninc  in  Westvrancrike  gat, 

625  Dat  hi  Pippine  wilde  scaden  , 

Ende  met  orloghen  sere  verladen. 

Dat  hem  een  sijn  drossaert  riet, 

Die  Bertarijs  bi  namen  hiet , 

Ende  oec  mede  ander  liede  . 

630  Die  benijden  dat  ghesciede 
Pippine  alsoe  grote  ere  , 

Ende  brachten  daer  toe  den  here , 

Dat  hi  Pippine  woude  dvvinghen , 

Ende  met  crachten  daer  toe  bringhen  . 

635  Dal  hi  hem  voertdane  wike 
Ende  si  onderdaen  sinen  rike , 

Ende  deden  Pippine  mcneghen  pant. 

Pippijn  wiste  ende  ondervant 
Wie  si  waren  van  sconincs  lieden . 

640  Diene  hier  in  dus  verrieden  ; 

Maer  selden  waren  si  soe  coene 
Dat  si  quamen  teneghen  docne, 

Daer  Pippijn  selve  soude  wesen  : 

Soe  sere  ontsaghen  si  desen  ! 

€)oe  l)i  Street  tegen  5en  amine. 

Dat  VIII  Capittel. 

645  Hier  na  ghevielt,  teuen  tide, 

V*.  619  Jonstich , C onstich.  656  Ende  ti  oude  nlaen,  HEnde  sijn  onderdoen. 

651  Grote  ere  , C aituike  eere.  657  Deden  pont,  benadeelden  hem. 

Dm  I.  4 
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Dat  ai  quamen  tenen  stride, 

Jeghen  Pippine  op  enen  velde  : 

Hi  acoffierdese  inet  ghewelde. 

Coninc  Diederijc,  met  dien 
650  Dat  hi  ende  de  sine  moesten  ▼lien . 
Diederijc  vloe  te  Vrancrijc  wacrt  : 
Pippijn  volghde  hem  in  die  vacrt . 
Ende  sloech  hem  meneghen  man  doot. 
Berlarijs  oec  die  ontscoet . 

655  Die  I’ippine  outsach  den  hcre  .- 
Want  Pippijn  haettene  sere. 

Ende  Bercarijs  liede  wisten  wel 
Dat  Pippijn  haer  here  was  fel . 

Ende  worden  te  rade  in  dien , 

660  Dat  si  haren  here  int  vlien 

Doot  sloeghen,  om  Pippijna  houde. 
Dat  hi  hen  te  min  volghen  soude. 

Daer  si  aen  daden  alse  quadicn. 

Pippijn  voer,  met  sijnder  partien , 

665  Den  coninc  verre  in  Vrancrijc  naer  : 

Ui  sloech  hier  ende  vinc  daer. 

De  coninc  ende  tfolc  w'aren  versaecht . 
Ofsc  die  duvel  hadde  ghejaecht, 

Ende  deden  Pippiue  dien  baroene 
670  Saen  spreken  om  die  soene, 

Soe  dat  Pippijn  daer  ontfinc 
Van  den  coninc  selken  socndinc  , 

Dat  hi  hem  gaf  te  sijnder  partien 
Alt  lant  van  Mormandien. 

675  Ende  sinen  sone  stac  hi,  als  ic  las. 

Int  grote  goet  dat  Bertarijs  was . 

Vs.  648  Scoffierdcst , bracht  ze  ten  onder. 

661  Houdt)  genegenheid. 

662  njxl.it  hy  hen  te  minder  vervolgen  zoude. 


663  Quadien  , boosdoeners. 

672  Sotndinc  , zoenzaek  , compositie. 

674  /formamlien , hy  Anonymus  JVtuilriam. 
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Ende  wart  sconincs  raet  ende  vorste . 
Daer  niemen  jegbcn  segghen  dorste. 
Ende  settet  lant  te  rechte. 

680  Oec  dede  hi  weder  sinte  Larnbrechte 
Te  Tricht  in  sinen  stoel  coraen , 

Die  hem  Bertarijs  badde  ('henomen  . 
Ende  daer  toe  mede  sente  Amande, 
Die  gbejaecht  was  uten  lande. 


£)0f  l)i  Utrrrljt  umn  op  öic  Driesen . enöe  siju  öoot. 


Dat  IX  Capittel. 


685  Nu  alse  Pippijn  dus  eerlike 

Sinen  wille  badde  van  Diederike , 

Sette  hi  vaste  sine  vaert 

Tote  den  wilden  Yriesen  waert, 

Die  dicke , daer  te  voren , 

690  Meneghe  scade  ende  groten  toren 
Hadden  ghedaen  den  oestvraneken , 
Ende  woude  ben  des  varen  daneken; 
Want  doen , alst  ons  is  bekant , 
Besaten  die  Wiesen  Hollant, 

695  Onbedwonghen  ende  heiden  mede, 
Ende  hadden  daer  ene  vaste  stede  : 
Wultcnborch  soe  biel  doen  dat  ; 
Utrecht  heilet  nu  die  stat. 

Daer  viel  hi  voer  metten  sinen . 


V..679  InC: 

Ende  sellent  lent  ia  goeden  t tact  : 

Ende  die,  ovrrmid*  Bcrthanji  raet 
Ten  rechte  waren  verdreven, 

Heel)  hi  dient  wedergegeven 
Ende  settet  lent  te  rechte. 

690  A Menege  scande  ende  mennigen  toren. 


697  ÏFuhenborck , A on  U ff  'illenboreh  ; alzou 
genoemd  nacr  den  volksnaem  ffilten , dat  is  stil- 
den , zegt  Rildeudyk  ( Gesch . des  f aderlandt , I, 
ï>7  );  doch  Mone  geeft  ander  verklaringen  in  den 
Anzeiger , 1834,  bl.  131.  Sommige  meenen  dat 
hel  woord  Utrecht  ff ’illree kt  zy. 
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700  Ende  wan  die  slat  met  groten  pinen  : 
W'ant  si  deden  were  groot. 

Daer  sloceh  Pippijn  selve  doot 
Raboden,  der  Vriesen  herloghe. 

Endc  maeele  , inden  sel  ven  oerloglie  . 
705  Aile  die  Vriesen  onderdacn 

Den  vrancschen  rite,  sonder  waen. 
Dits  deerste  bedwauc , als  ic  vernam . 
Daer  dat  Vrieslant  ye  in  quant  ; 

Endc  Pippijn  sende  daer  int  laul 
710  Sente  Willebrode,  al  te  liant. 

Om  te  predickene  Gods  woerl . 

Eude  tgbelove  te  breugbene  voert. 

Dit  ghesciedc  int  ons  Heren  jaer 
Ses  hondert  xviiij  , dais  waer. 

7 15  Sint  selle  hi  bisscop  na  dat 
Tôle  Utrecht  in  die  stad 
Den  selven  heilighen  here, 

Diemen  daer  noch  doet  ere . 

Die  sinder  sent  Amant  biet, 

720  Alsoe  men  noch  ghescrevcn  siet. 

Endc  onlanghe  na  dese  dinc 
Sterf  Diederijc,  die  westconinc. 

Ende  Pippijn  gaf  die  crone 
Clodoveuse , Diederijcs  sone. 

725  Dese  Clodoveus,  alsmcn  vint. 

Es  occ  ghestorven  sonder  kint. 

Endc  Pippijn  gaf  dat  rike 
Clodoveus  broeder  Hilderike. 

Die  ander  macht  en  hadde  niet 
730  Dan  dat  men  hem  een  conine  hiet . 


V#.  708  In  quant,  A iw  gtquam. 
718—717  In  B: 

Suit  telle  Puppqn  , na  dat, 
BtM-Hop  ll'tncht  to  die  «Ul 


.Vote  Amande  . den  goeden  lievren 

710  en  7i0  (tlaen  niel  in  A). 

730  B Dan  hi  aliéné  coninr  heet. 
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Ende  was  tesen  live  soe  dwaes 
Dat  hi  niet  en  dochte  een  aes 
Anders,  dan  hi  dranc  ende  at, 

Ende  in  des  conincs  stede  sat. 

735  Pippijn  gaf  hem  dat  hi  verteerde 
Van  allen  dien  dat  hi  begheerde , 
Ende  berechte  dlant  eerlic  ende  wale , 
Ende  wide  seere  sine  pale , 

(Tusschen  der  Scelt  ende  den  Rine 
740  Wast  al  in  der  machten  sine) 

Ende  leefde  als  here  der  heren , 

Ende  sterf  doen  in  groter  eren , 

Doe  ineii  screef,  al  openbaar. 

Seven  hondert  xiiij  Gods  jaer. 

745  Neghen  en  twinlich  jaer  al  Ie  gader 
Regneerde  hi  na  sinen  vader, 

Ende  hiel  Pippijn  van  Harstalle. 

Sijn  ouder  vader,  weet  wale , 

Die  hiet  Pippijn  van  Lauden  , 

750  Dien  wi  voren  noemden  thanden. 

W aren  die  herloghen  vroet 
Si  mochten  ghernc  wesen  goel, 

Alsi  peisden  in  haer  ghedachlc 
Dal  si  sijn  van  desen  gheslachle! 


V».  731  B en  C Ende  vas  van  sinen  live  soe 
dttaes.  — Live  i»  leven. 

736  (ikeerde , begheerde. 

738  A ch  B Ende  wyden  hem  emmer  sine  pale, 
zette  de  grenspalen  wyder  uit. 

739  — 7 40  In  A en  B : 

Tuitrbeii  .Spa  o o ge  ti  «Bi]e  ten  Rine  mede 
Waeit  si  in  tier  mecbtichede. 

744  B Sr  ren  hondert  Xf/f  Gods  titer . 


731  A en  B ï 

My  dunet  wel  dal  van  dneu 
Puppine  . dair  wy  ai 'leien , 

Wel  mach  niet  aliru  rechtr 
Comen  een  gtxrt  getlccbu- . 

3 Want  uer  mtwtlor  suster  unie  GtieerLrud 
Wat  God»  wtvcrcorcn  hniid  , 

KntU  tente  A mout,  sijnt  vader  vader. 
Drie  lijn  bejrde  gatier 
llcyltge  tanten  iu  den  trone  . 

1 0 Ende  dragen  » otr  Gode  rrnne. 

Waren  . ena 
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üarrlca  lUartrcb  brgtjm. 

Dut  X Capittel. 


755  Dese  Pippijn , Ikgghen  sone.  liet 
Enen  noue,  die  karle  hiet: 

Die  aen  sijnder  amien  Alpias 
In  overspele  ghewronnen  wa»; 

Want  hi  Radde  ene  goede  trouwe . 

760  Dier  hi  niet  en  was  ghetrouwe, 
I’lcclruut  was  si  gheheten. 

Die  crouiken  doen  ods  weten 
Dat  sinte  Lambrecht , die  here. 

Pippine  plach  te  radene  sere 
763  Dat  hi  der  amien  a F staen  wilde  , 

Ende  hem  aen  sine  trouwe  hilde. 

Dodo , die  broeder  was  der  amien , 
Dede  sint  Larabrcchte , om  dit  castien  . 
Doden , daer  hi  in  ghebede  lach . 

770  Om  dal  hi  hem  tan  dien  ontsach. 

Dat  hi  sijnder  suster  soude  laten , 

Daer  hi  af  hadde  tele  baten. 

Om  dese  dinc , dat  es  clare , 

Wart  sinte  Lambrecht  marlelare. 

773  Pleclruut , Kaerles  stieftrouwe , 


V ».  7«$?  Alpias , voor  Alpatda  , Alpheida  of 
Alpaigdit.  Zie  Sichirti  Gevbl.  Chronicon  , ad 
annum  714,  on  Perti,  Monumenla  , I,  p.  114, 
289.  543. 

739  Want  ht  hadde,  A en  B Ifochlan  had  hi . 
762  Die  croniken , enz.  Zie , onder  andere, 
ClifUTllU  Ceita  pontif.  Leod.  I,  p.  401,  402. 
767  C : 

Uoctil  ternaai  (lie  bruedor  wu  dcr  aniyen  . 

DeJ«  lit  unit,  m*. 


769—812  Desunt  in  B. 

771  //* , namelyk  Dodo. 

77iî  Sticfrrouire , onnaluerlyke  moeder  of 
gebiederesse.  Velerlei  verklaringen  beell  men 
van  dit  ttief  gegeven.  De  aennemelykste  schynt 
my  die , welke  het  van  een  verbum  stypen , an- 
glosaksisch  slepan , dal  is  orbarc  . ontbiooten , 
berooven , afleidt.  Zoo  is  dan  een  stiefzoon  (an- 
glot.  stcopbearn)  een  filins  pâtre  orhaius.  Vergel. 
Int,  Geschiedenis  der  iVederl.  taie,  I,  hl.  232. 
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Hadcie  in  haer  herte  rouwe 
Dat  Kaerle  here  soude  bliven  ; 

Ende  om  dat  si  dat  woude  verdriven 
Heeft  sien  daer  om  doen  vaen  ; 

780  Mer  Kaerle  is  ontgaen . 

Ende  bleef  here , ende  daer  toe  mede 
Ract  in  sijns  vaders  stede  : 

Dese  hiet  Kaerle  Marleel , 

Om  dat  hi  altoes  ghehcel 
785  Den  seghe  voer  hem  voerde , 

Hoe  sere  hijt  aventuerde. 

Marteei  in  walsch , dat  weet  wale  , 

Es  een  hamer  in  dietschcr  tale  : 

Die  name  was  hem  ghegheven 
790  Om  dat  hi . al  sonder  sneven  , 
Algader  dwanc  metier  spoet , 

Daer  hi  toe  sette  den  moet. 

Stout  was  hi  sonderlinghe , 

Ende  here  boven  die  coninghe , 

795  Ende  boven  tlanl  al  te  samen  ; 

Want  si  en  hadden  maer  namen 
Van  coninghen  ende  anders  niet, 
Ende  deden  dat  hen  Kaerle  hiet , 

Ende  gaf  hen , na  dat  si  gheerden  . 
800  Dat  goet  dat  si  verteerden , 

Ende  hief  op  al  ghemene 
Die  renten  groot  ende  clene 


V».  776  Hadde  , C had,  in. 

779  Sien,  xy  hem. 

Na  782  volgt  in  A : 

Wam  oen  dal  die  vader  Midi 
Dal  wijshmt  (ft  d«*nn  gelach  , 

Ende  stout  liet  l «onderlinge , 

Soe  proennrerde  hy  »oc  die  diagen  , 
Dal  hy  Carleo , w hy  «larf, 

Sla  os  liWKij>ie  terwarf . 

Do«  tut  Carie  Marteei , 


Om  dal  hy  altoes  geheel 
l>cn  «eg*  voir  h«ni  moeste  * ueren  ; 
Maer  hy  streel  lallen  uren- 
Sijn  atrldeu  ickcrlike 
Dat  was  onmeatchrlikc; 

Mar , oft  die  dus  el  itlvc  waer. 

Soe  vreeslijc  was  sijn  ghcbacr  : 

Stout  toe  was  hy,  eus  (v.  791). 

798  C Ende  deden  dat  hen  Karei  riet. 

799  Gheerden , begeerden  . verlangden. 
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Die  ghevielen  in  dien  dagbeu  . 

Ende  leidese . daer  si  seker  laghen 
805  Ter  croonen  behoef,  hoe  dat  quamc 
Dat  mense  daer  seker  name  : 

Want  hi  woude,  in  allen  dinghen, 

Sijn  heerscap  met  trouwen  minghen  , 

Ende  hilt  die  crone,  alse  een  here. 

810  Vromelijc  staende  in  haer  ere. 

Ende  dwanc  al  sijn  ommesaten , 

Diejeghen  hem  iet  vermaten. 

f|or  Sintc  Otflijs  oorr  Ijrm  bat. 

Dat  XI  Capitlel. 

Onlanghe  daerna  , sonder  waen  . 

Dat  Kaerle  Martccl  hadde  ontfacn 
815  Die  hoede  van  den  Yranschen  rike. 

Soe  quam  in  sijn  hertochrike 
Sinte  Gielijs,  die  heilighe  man, 

Daer  niemare  groot  af  ran , 

Om  sijnre  groter  heilicheide. 

820  Dicmen  over  al  van  hem  seide. 

Marteel , die  dat  vernam  , 

Ontboet  hem  dat  hi  quam 
Tote  hem , diet  gherne  dede 
Doer  Kareis  Marteels  bede . 

825  Die  tien  tiden  coninc  hiet . 

Al  en  droech  hi  die  crone  niet. 

Vele  lieden  wanen  noch  das 

813  Onlanghe , ons.  Als  iu  Die  excellente  c ro- 
ti ike  van  Brabant  , Antwr.,  |X5fl,  Matlat.  G.g. 
iiij , recto. 

816  A en  B Soe  quant  daer  in  den  rgke. 

824  Doer , om. 


Vs.  803  Ter  croonen  behoef.  Hierover  na  lelezt'ii 
lUmttT  ’»  De" fente  de  Charte t Martel,  («and. 
1806.  in-8°.  Het  volgende  Aai*  dat  puante  be- 
duidt : wat  er  ook  mocht  gebeuren. 

809  A Ende  hielt  dlant  alse  een  heer. 
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Dattet  grote  Kaerle  was. 

Marteel  bat  hem , dat  hi  dade 
830  Misse,  ende  onsen  llere  bade. 

Dat  bi  hem  vergave  sijn  sonden. 

Sente  Gielijs  dede  tien  stonden 
Misse , met  beilighen  ghedachte. 

Dinghel  quain  daer  ende  brachte 
835  Enen  brief  op  dien  outaer, 

Daer  in  ghescreven  slont , voerwaer. 

Die  sonden  datse  hem  God  vergaf 
Op  dat  hi  hem  voert  hoede  daer  af , 

Ende  si  hem  leet  waren  mede . 

840  Ende  om  sinte  Gielijs  bede. 

Selke  sonde  waest , dat  hi  van  dien 
Koit  priester  en  wilde  belien  ; 

■ Voert,  alst  bescreven  staet , 

W ie  dat,  vore  sine  mesdaet, 

845  Voert  meer  sinte  Gielise  bade, 

Ende  nemmermecr  des  en  dade , 

Datse  hem  vergave  onse  llere, 

Ende  al  dore  sinte  Gielijs  ere. 

E>at  brglpn  pan  ft  me  Is  inarteels  ocrlagljf. 

Dat  XII  CapUtel. 

Int  jaer  dat  Pippijn  sterf, 

850  Die  Vrieslant  aldus  verwerf, 

Sterf  die  coninc  Hildebrecht 
Van  Vrancrikc.  Doe  wart  na  recht 
Sijn  sone  Daghobrecht  ghecroent. 

Marteel , om  dal  men  hem  niet  boent, 

Vs.  858  Op  dat , midi.  844  l’ore.  A en  B doer. 

848  C iVoyt  pater  norter  en  reilde  gien,  A en  B 846  A en  B Ende  hijt  roert  nimmerr  en  dade. 
aagt  meneehe  en  wilde  gien.  849  Dat  t C na  dat. 

Dsil  1 . 5 
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853  Die  gheorloefde  van  deaen. 

Anders  en  mocht  niet  wesen , 

Dat  enich  coninc  crone  droeghe , 

Ten  ware  bi  sinen  ghenoeghe. 

Die  heren  boden  hem  die  crone 
860  Ende  hi  o n tse i tse  harde  «cône. 

Ende  «eide , het  ware  meerre  ere 
Over  die  coninghen  te  sijn  here. 

Dan  ghecroent  te  «ine 
In  bedwanghe  ende  in  pine. 

863  Dese  Daghobrecht  van  Vrancrike 
En  besat  muer  vier  jaer  trike. 

Daer  na  heeft  Kaerle  Marteel 
Die  croue  ghegheven  al  gbeheel 
Lotharise  den  andren  broeder: 

870  Selve  bleef  hi  srijcs  behoeder  : 

Dese  en  was  maer  twee  jaer 
Coninc,  ende  «terf  daer  naer. 

Doen  was  een  , die  Cijlperic  hiet 
Dien  der  erven  en  bestont  niet , 

875  Andere  dan  hi  comen  was 

Van  den  gheslachlc  : hi  pijnde  hem  das . 

Dat  hi  emmer  na  desen 
Vrancs  coninc  woude  wesen  , 

Ende  quam  om  hulpe  in  Aquitanien  . 

880  Dat  tusschen  Vrancrijc  leeght  ende  Spaengen, 
Aen  Eeudone,  dien  hertoghc, 

Ende  bat  hem  dat  hi  orloghe 
Met  hem , soe  dat  hi  moghc 
Die  vrancsche  crone  ghecrighen. 


Vs.  833  Gal  zyn  toestemming  daer  aen. 
887—864  Desunt  in  B. 

873  en  874  in  B : 

Doen  was  daer  een  biet  Cilpric , 


Trike  en  bestoet  bero  niet,  hor  ir. 

877—878  Desunt  in  A, 

881  Eeudone , Eudo,  Eudes, 

883  C Met  hem  soude  doen  , dat  kt  mngr. 
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885  Du»  quam  hi  mei  hem  te  wighcn  , 
Jeghen  Kaerle  Marteele  ghevaren: 

Mer  si  vertorent  metten  haren , 

Endc  worden  ghescoffiert  opt  velt 
Van  Kareis  Marteel»  ghewelt. 

890  Doen  sende  Ciiperijc,  om  ghenade, 
Boden  van  sijnre  misdade, 

Ane  Marteele , ende  heeft  soe  ghesproken 
Dat  die  twist  al  es  te  broken, 

Ende  Kaerle  heeft  hem  ghegheven 
895  Die  crone  van  sinen  neven. 

Dese  regneerde  der  jaren  vive 
Craoclijc  ghelijck  den  ketivc. 


Dan  sinen  orlaglje  op  ttatnfrciöc. 
Bat  XIII  Capittel. 


Hieren  binnen  heeft  hem  ghereit 
Van  Angiers  heer  Ramfreit , 

900  Ende  wilde  Marteelen  crancken. 
Marteel  quam  metten  Vrancken 
Tote  Riemen  voer  die  stad , 

Daer  bisscop  Robrecht  here  sat , 

Die  Kaerlen  kersten  hadde  ghedaen  ; 
905  Bi  en  dorsts  daer  niet  onlfaen , 
Want  hi  Ramfrcide  ontsach. 

Alse  Marteel  dat  vcrsach  , 


Va.  885  Te  wig  hen,  ten  oorloge. 

887  Metten  karen,  mei  die  by  hen  varen. 

888  Ghescoffiert , verklagen. 

893  C A en  Marteele  eest  toe  ghesproken. 

895  Te  broken , gebroken,  te  niet  gedaen. 

897  Ghelijck  den  ketive , À alt  een  catire , 
B alt  doen  keg  tire. 


898  Ghereit , bereid , ten  oorlog  toegeruaU 

899  Ramfreit , Raganfredu»,  Regenfried,  fr. 
Rainfroi. 

901  Vrancken,  A,  B en  C Oestvranken. 

903  Riemen , Rheims. 

903  Robrecht,  in  de  Excel!,  cronike  : Tgbert . 
903  Ui,  namelyk  de  biaachop. 
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Heeft  hien  ghesent  dacrom  ontsel . 

Om  ander  heren  te  dwinghcne  bet. 

910  Doen  trac  hi  voert,  bat  ghens. 

Totc  der  stad  van  Oerliena, 

Daer  ainte  Euchier  bisscop  sat. 

Die  hem  oec  ontseide  die  atat 
Dore  te  lidene , ommc  dat  hi . 

915  Ramfreide  aat  aoe  bi. 

Hicromme  wart  hi  van. daer  verdreven 
Endc  moester  omme  inden  lieven 
Tsint  Truden,  op  Haspengouwe  . 

Daer  hi  sterf  in  groten  rouwe.  , 

920  Mar  teel  quam  dus  op  Ramfreide, 

Eude  wan  hem  af  lanl  ende  heide . 

Eude  heeft  beseten  na  dat 
Angiera,  die  goede  stat, 

Ende  daer  toe  bedwonghen  aoe 
925  Dat  sijs  waren  harde  vroe 
Dat  hi  doch  die  stad  opnam  . 

Ende  uien  hem  te  ghenaden  quam 
Rarnfreit  gaf  hem  ghevaen  mede 
Op  Marteels  ghenadichcdc. 

930  Aldus  wart  hi  gheweldich  here 
Van  Vrancrikc  voert  mere; 

Want  Rarnfreit  die  W'art  dan 
Van  sineu  lande  kareis  man. 

Doe  Cilperijc  die  coninc  was  g hes  torven  . 
935  Die  de  crone  hadde  verworven 
Van  Marteele  in  Vrancrike, 

Nam  hi  enen  Diederike , 

V«.  908  A en  B Heeft  hine  aient  daer  om  onseet . 

910  Hat  ghens , meer  ginds,  verder. 

911  Oerliena , Orléans;  in  B vcrkeerdelyk 
Orbens. 

911  Te  lidene,  Ie  trekken. 


91 3 Soe  (i,  C alsoe  bi. 

910  B Hierom  me  tr  as  hy  danen  verdreven. 
917  B Eude  moesten  raden  (laten?)  lijn  lenen. 
923  V roe , B on r roe. 

920  Die  stad , B die  poort. 
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Die  oec  was  een  der  vrancschen  neven , 
Ende  heeft  hem  die  crone  ghegheven. 
940  Selve  bleef  hi  in  die  ere 
Ovciïte  prince  ende  bere. 

Dese  Diederijc  sal  xv  jaer 
Coninc,  alsmen  weet  voerwaer. 


Uon  öiufiï  orlogtjf  dat  l)i  tjaïiöc  op  die  Sarcasme. 

Dat  XIIll  Capittel. 


Nu  ghedochle  Martcelc  , sonder  waen  . 
943  Der  overdaet,  die  dicke  ghedaen 
Die  Sassen  hadden  den  V raneken , 
Ende  woude  hen  des  varen  daneken  , 
Soe  dat  hi  trac . nu  ten  tiden  , 

Op  die  stereke  Sassen  striden, 

930  Ende  heeft  se  al  onder  ghedaen  ; 

Want  si  en  condene  weder  staen , 
Ende  galt  hen  niet  swaren  scaden, 

Dat  si  den  Vrancken  dicke  daden. 
Doen  voer  hi  over,  in  cargeheide, 

935  Vechten  op  enen  Lauifreide 
Die  over  die  Aelmanne  was 
Hertoghe  ende  here , als  ic  las , 

Ende  dwanc  hem  met  ghewelde  af 
Dat  Almaengien  tcheins  gaf. 

960  Aldus  bedwanc  hi  Swavcn 

Ende  Beyeren  met  al  den  graven , 

Die  daer  saten  in  den  lande , 


V*.  947  ff'oude  hen , C wouden  hem. 

948  B Soe  dat  ky  voer  tien  Mei  ven  tiden. 

950  Onder  ghedaen , C onderstam. 

955  À en  B Dat  at  den  frame  hen  rike  daden. 


954  Cargeheid , kargheid,  boxorgdheid.  Car, 
Aoglosaknisch  zorg.  Misschien  bedoelt  de  achry- 
ver  een  zekere  plaeU , eene  heide. 

900  B Daer  na  btdttanc  ki  Swaven. 
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Ende  vvarpt  al  onder  sine  bande 
Ende  heeft  metten  sweerde  doerhouwen 
965  Al  dat  lant  toter  Denouwen, 

Ende  Sassen  toter  Elven  mede, 

Dat  daer  ne  was  borch  noch  stede 
Si  en  was  van  hein  vervaert, 

Sette  hi  den  wille  derwaert. 

970  Nu  quain  op  hem  een  ander  strijt. 

Die  gheduerde  langhen  tijt; 

Want  Eudo , die  voren  vacht 
Op  Marteele,  met  sijnre  cracht , 

Poecht  echt  om  te  vindene  raet , 

975  Alsoe  hier  le  voren  staet, 

Daer  hi  K aerien  mach  mede 
Crencken  sine  moghenthede. 

Marteel  heeft  dat  vernomen 
Ende  is  raet  sinen  here  comen 
980  In  Aquitanien,  tenen  stride 
Op  Eudone,  die  over  side 
VV'iken  moeste,  door  die  noot. 

Daer  dedi  scade  ende  roef  groot 
Den  lande,  ende  oec  den  steden. 

985  Alle  die  lande  heeft  hi  doer  reden. 

Echt,  onlanghe  daer  naer, 

Soe  rees  hem  een  orloghe  swaer, 

Op  desen  selven  Eudone , 

Die  pijnlic  was  ende  coene; 

990  Ende  want  hi  wel  sach  dat  hi  en  conde 

A co  II  : 

Aquitactiiff a beeft  hv  dotrrtdr* 
Ende  beroeft  eode  verkreut 
Dorpe,  velde , code  ai  dat  lant 
Koch  onlange  , en*. 

A en  B Die  trome  wai  ende  cône. 


V».  963  A en  B Endedeedt  ni  onder  fijn  hande.  985 

968  V erraert , A vencaert. 

973  B Want  Eudo  die  met  Cilperike  vocht. 

974  A Pcyntden  echt  op  te  rijnden  raet Echt 

i*  » cederom , daerna  , daer  achter. 

977  Crencken , B nederen. 

980  /n  Aquitanien  , À In  Aostaengen.  989 
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Niet  altoea , in  gheenre  stonde. 

Jeghen  Karle  behouden  tvelt , 

Es  hi . alsoe  ons  die  yeestc  telt , 

Over  in  Spaengien  ghevaren, 

995  Ende  heeft  ghebeden , sonder  sparen , 

Die  Sarasine  gheinenelike. 

Dat  si  met  hem  in  Vrancrike 
Op  Karle  rechten  comen , 

Het  sal  hen  harde  sere  vromen; 

1000  Want  si  Vrancrike  soudcn  winnen 
Ende  wonende  bliven  daer  binnen  ; 

Mettien  quamen  si , te  waren , 

Over  die  Gheronde  ghevaren , 

Beide  met  kindere  ende  met  wiven  , 

1005  Alse  die  ghene  die  willen  bliven 
In  Vrancrike,  ende  winnent  al. 

Doen  soe  wart  soe  groot  ghescal 
Van  den  Sarrasinen  int  tant. 

Karle  sette  doe  die  hant 
1010  Derwaert,  alse  diet  wilde  keren 
Metier  hulpen  Gods  ons  heren. 

Duitschc  ende  Francsoise,  te  waren, 

Bracht  hi  met  hem  indcr  scaren; 

Maer  cleine  was  de  menichle  sine 
1015  Jeghen  alle  die  Sarrasine; 

Want  haer  coninc  Abdirama 
Brachte  van  verre  ende  van  na 
Al  dat  hi  ghebringhen  mochle, 

Alse  die  Vrancrike  te  winnen  dochte. 

1030  Doen  quamen  si  daer  te  stride 
Met  hovaerden  ende  met  nide  ; 

V*.  999  Vromen,  bateo  t VOOttleelig  xyn.  Gb«r»r«q  orcr  dieGcinmdr. 

1002  en  2003  In  B:  1006  Winnent , B hebben . 

Hotbon  »i,  lier  itoad«,  1009  Die  hant  t C te  hant. 
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Ende  Marteel  verwan  den  strijt, 
Endc  vcrsloech  daer.  tier  tijt, 

Drie  hondert  dusentech  op  die  stede 
1025  Ende  Ixxv  du  sent  mede , 

Met  baren  coninc  Abdirama  . 

Dien  si  alle  volchden  na. 

Selve  verloe»  hi  nochtan 
Wel  vijftien  hondert  man. 

1030  Aise  Eudo  dit  heeft  vernomen 
Es  hi  tot  Karle  cornen , 

Ende  inaecte  pays  ende  vrede. 

Den  heidenen  volghede  hi  mede. 
Daer  wan  hi , op  dat  velt . 

1035  Groten  roef  ende  ghelt, 

Ende  volghede  hen  in  dien  staert , 
Ende  versloechse,  al  onghespaert, 
Int  jaer  Ons  Heren  , min  noch  mee , 
Seven  hondert  xxx  ende  twee. 


ÏImI)  non  sinrn  orlogljf  mïir  rem  sijnrc  itoot. 

Dat  XV  Capittel. 

1040  Na  dat  dit  ghesciede  acht  jaer 
Starf  in  Vrancrike,  voerwaer, 

Coninc  Dideric,  ende  in  sijn  stede 
Karle  Marteel  sitten  dedc 
Hilderike,  ende  gaf  hem  die  crone. 
1045  Diese  neghen  jaer  hielt  onscone. 


1025  Ende  Ixxn  dusent.  Volgen*  Snonn  de 
SisiONOi  ( Histoire  des  Français  , I , chap.  XIII), 
telde  men  toen  in  geheel  Spanje  zooveel  Sarra- 
zynen  niet.  Waer  er  aen  de  eene  zyde  375,000 
vallen , daer  verliest  men  aen  de  andere  ook 
meer  dan  1 500. 


1033  Volgt  in  A en  B : 

Al  hoer  (toet  rode  *1  hoer  grtdt 
Verhoerden  hy  daer  opt  relt 
Ende  versloechse  van  lioran  staren 
Waar  hi*e  raochte  bevaren. 

Dit  was  int  jaer,  enz.  (Zie  v«.  lOiS  [ 
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Een  dvvaest  wast , die  nien  dochte 
Dat  menne  coninc  heten  mochte. 

Nu  quamcn  weder  die  Sarrasine 
Met  haren  coninc , ende  deden  pine 
1050  Der  stede  van  Aerlehlancken , 

Ende  verheriden  starcke  ende  crancke 
Dat  si  in  Provencien  vonden. 

Karle  quani  op  ben  lier  stonden , 

Ende  wan  hem  af  Avenyoen  , 

1055  Nerbone.  ende  brac  hoer  doen. 

Aerleblanckc  ghinc  hem  in  hant, 

Ende  al  Provenchen  ende  Borgoendien  lant. 
Ende  alsoe  die  sleden  mede 
Wan  hi  met  sijnre  moghenthede . 

1060  Ende  dede  den  heidenen  selc  onghevoech 
Dat  hi  hen  twee  coninghe  af  sloech, 

Ende  daer  toe  soe  meneghen  man , 

Dat  ment  ghetellen  niet  en  can. 

Maer,  om  dat  hem  ane  lach 
1065  Ende  ane  wies  nacht  ende  dach 
Orloghe,  ende  hem  sijn  scat 
Minderde , overmids  dat 
Nam  hijt  papen  ende  clercken, 

Ende  elc  sins  der  heiligher  kerken 
1070  Die  tienden,  want  hem  noot  dede, 


Vs.  1046  A en  B Een  snodel  tenest,  die  niet  en 
doekte  ; tlic  niet  waerd  was.  Doekt,  van  deugen. 

1050  Aerlehlancken , Anonymus  : Arclatum , 
Arles. 

1051  B Verkerdent,  C verkeerden. 

1052  Ponden,  C sponnen. 

1054  Avenyoen,  Avignon. 

1055  B Perdœne  ende  krant  koer  doen.  Ver- 
sta : Jfarhonne,  en  slechtte  die  toen  (die  twee 
steden  ). 

1058  Ende  altoe , C ende  alle. 


1064  Ane  lach , B ane  taek. 

1067  Minderde,  A » nynrede. 

1069  Sin» , cyns  , C de  tiende. 

Na  1070  in  À en  B : 

Ende  hirltcr  lijn  oerlojje  mede 
Ende  gueder  lijn  riddert  âf. 

Om  dat  hy  dit  «lede  , code  dut  gal 
Scydcmen  l»y  bleef  verloren , 

Ende  dit  ware  jammer  ende  toren 
lier  den  j'»j«a  du  act  altoe»  dal , 
Wie  dal  mindert  horen  tcat. 

Wat  oirlogc  of  wat  node  dat  doet . 
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Ende  goeder  sijn  ridderen  mede . 

Om  dat  hi  met  ghewoudc 
Kerstenheit  bescermen  soude 
Jeghen  der  Sarrasine  ghewelt, 

1075  Diet  al  gherne  hadden  ghevelt. 

Ende  om  dat  hi  aldus  dede  dat 
Was  hem  dat  paepscap  ghehat: 

Want  si  seiden  openbare 
Dat  sijn  siele  verdoemt  ware. 

1080  In  dit  selve  jaer,  dat  Diederijc  start  . 

Ende  Karei  Marteel  selve  verwarf 
Provenchen . ende  Harleblanke  die  poert . 
Doen  starf  hi  (dat  was  groot  moert  ! ) 
Ende  waert  tsinte  Denijs  begraven 
1085  Eerlijc.  met  groter  haven. 

Seven  hondert  ende  xl  men  screef 
Ons  Heren  jaer.  doen  hi  dood  bleef. 

Sint  men  sijn  graf  ontdede 
Daer  en  vant  men  been  noch  lede , 

1090  Alse  verre  alsmen  mochle  bekinnen  ; 

Maer  een  serpent  vant  men  binnen  . 

Ende  tgraf  was  omtrent  verbrant  : 

Dit  was  dwonder  dat  men  vant. 


Dal  hi  1er  bellen  varen  moet . 

Vervolgen#  nog  B : 

Want  lieer  eert  es  nemen , geven  osei. 

Oft  dit  «raer  es  merci  ende  besiet , 

Alsoe  liuljie  mi  sinte  Mn  ne  ! 

Die  meeste  hoe-,  es  een  «{tiade  partje  ; 

Want  tjmonie  ende  giericbeit 
Mint  baer  harte , data  ttairbnt , 

Glielije  lacop  van  Meerlaut 
In  sinen  boeken  doet  becant. 

De  regel»  1072 — 1078  slaen  niet  in  B,  doch 
«chynen  wel  door  Dzcleiir  geschreven  , en  niet 
de  hieraengehaelde , welke  bezwaerlyk  uit  de 
pen  van  een’  gceatelyken  kunnen  zyn  gevloeid. 
Vergel.  Pa.  .Mocsnt»,  I,  pag.  76. 


V».  1077  Gekat,  haetdragond. 

1083  Moert , in  den  zin  van  onverwachte  dood, 
slag  des  doods.  Zie  Bildbadtk’#  Geslachtlijst , op 

■OORD. 

1083  Met  grooter  haren , met  groote  kotten. 
Have  komt  van  haven , hebben,  bezitten , en  zoo 
i#  habe  by  dc  Zwaben  stalvee , al*  zynde  hun 
grootte  rykdom.  Zie  dc  aennierking  van  J.-C. 
Vos^Scaato  op  dit  woord,  Schunibisches  fFórter- 
buck , Stuttgart  1831 , 8°,  bl.  231. 

1088  cn  89  in  B : 

Sidcr  dalti  aldus  begraven  was 
Wart  men  Ie  radr,  verstaal  das. 

Dat  men  sijn  graf  ontdede. 

1092  B Ende  tgraf  i cas  binnen  al  verbrant. 
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Dan  fiarrte  iUartffls  kinbm. 

Dat  XVI  Capittel. 

Na  Karlen  Marteele . den  vromen  man , 
1095  Bleef  een  sone  hiet  Karleman, 

Ende  een  ander  hiet  Pippijn  die  cleine. 
Dese  bilden  tlant  ghemeine 
Ende  waren  beide  goet  ende  coene , 
Ende  wettech  in  al  haren  doene. 

1100  Nu  hadde  Eudo.  daer  ic  af  seide, 

Die  Marteele  dede  die  soe  leide, 

Enen  none,  die  Waifier  biet, 

Die  oec  woude  doen  verdriet 
MarteeU  kinderen  ende  toren, 

1105  AU  sijn  vader  dede  te  voren, 

Die  altoea  verwonnen  bleef 
AU  ic  u hier  voren  screef  : 

Van  Aquitanien  was  hi  hertoghe  : 

Dese  quam  , met  herten  hoghe , 

1110  Inder  provincie  metten  sinen 
Ende  brachte  van  Sarrasincn 
Een  groot  heer  daer  binnen , 

Ende  wouden  met  crachtcn  winnen 
Narboene  , die  goede  stede, 

1115  Ende  alt  lant  dacrloe  mede. 

Dese  ghebroedere  quamen  sciere 
Ende  verdreven  Waifiere, 

Ende  sloeghenen  uten  landen  , 

Die  Sarrasine  thoren  scanden , 

1120  Ende  besetteu  stede  ende  lant 
Algadcr  van  haerre  hant. 


Va.  1098  dort,  B tUmt. 


1099  B Ende  vroet  in  ai  horen  doene. 
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Sinder,  niet  langhe  daer  naer, 

Es  moenc  worden,  doer  den  vaer 
V'an  sijnrc  sielcn,  Karleman, 

1125  Uien  die  stoute  Marteel  wan, 

I’ippijns  broeder,  die  hiel  de  cleine; 
Ende  al  sijn  lantscap  gheraeine 
Es  op  l’ippine  sijnen  broeder  comen, 
Ende  hevel  al  in  hant  ghenomen. 
1130  Ende  die  goede  man  Zacharias. 

Die  doen  Paus  le  Rome  was , 

Wide  te  mocncke  Karlcmanne  , 

Ende  hi  dede  maken  danne 
Enen  doester,  die  men  noch  siet 
1135  Opten  berch,  die  Sareplen  hiet, 

In  des  goets  Silvesters  ere, 

Ende  daer  voer  woende  dese  here 
Aise  moenc,  ende  diende  Gode, 

Ende  bilt  der  ordenen  ghebode. 

1140  Maer  om  dat  soe  bi  Rome  was, 
l’laghen  vele  Fransoisen  das  : 

Alsi  quamen  in  die  poert, 

Ghinghcn  si  te  Sareplen  voert 
Karlcmanne  visiteren. 

1145  Doen  begonde  hem  dat  deren; 

Want  hi  begaerde  in  sijn  ghcbede 
Te  wesene  in  sijn  cnichcde, 

Ende  trac  opten  berg  Cassijn, 


V*.  1123  Faer,  vrees,  verrnerdheid. 

1132  Te  moencke.  Over  dit  munnikworden  zie 
Chronieon  Moissiacense , hy  Pimx.  JMonum.  Ger- 
mon iae  historica , I,  pag.  21)2. 

1155  Sareplen , beter  by  Anonymus  : in  monte 
Soraclu ♦ In  de  Excellente  Cronike  leest  nien  : te 
Vontserat.  Volgen*  Phil.  Moutkcs,  I,  va.  1898, 
le  Mont  Sirautf  dat  is  Mont  Soracte  , in  Etrurie. 
Onze  schryver  volgde  Sizcuar  vas  Geibloess, 


by  «rien  men  leest  : in  Serapti  monte  (cdil. 
Mirai).  I)e  Annales  Mettenset  by  Pebtx,  I,  p.  329, 
stellen  ook  in  Soracte  monte , on  wellicht  heeft 
de  oorspronglykc  schryver  gesteld  opten  berg 
die  Soracten  hiet. 

1110  Om  dat , om  dal  't. 

1113  Ghinghen  si,  B voeren  si. 

1145  Dat  dertn , dat  le  deren. 

1148  Opten  berg  Cassgn.  Siiciest  vas  Gts- 
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Daer  bi  wilen  abt  hadde  ghesijn 
1150  Sinte  Benediclus  , ende  es  daer  bleven , 
Ende  leide  een  heilich  leven. 

Nu  bleef  Pippijn,  die  cleine, 

Here  des  lants  alleine, 

Ende  was  wettich  ende  stout , 

1155  Ende  hadde  Vrancrike  in  sijn  ghewout: 
Want  die  coninc  en  dochte  niet 
Anders  dan  menne  coninc  hiet , 

Een  dwaea  waest  ende  een  sot. 

Die  niet  en  dochte  een  not; 

1160  Soe  dat  Pippijn,  sonder  wacn, 

Al  dat  moeste  weder  stacn 
Dat  men  dede  op  die  cronc , 

Alse  sijne  vorders  waren  ghewone. 

Dit  was  die  derde  Pippijn. 

1 165  Daermen  schrijft  den  name  sijn 
Soe  hiet  hi  Pippijn  die  cleine, 

Die  meer  eren  hadde  alleine 
Dan  sijn  vaders  alle  gader. 

Oec  hiet  sijn  ouder  vader 
1170  Alsoe  (dat  weet  men  wale 

Dat  hi  hiet)  Pippijn  van  Harstale, 

Om  dat  hi  woende  tier  stede, 

Ende  dat  huus  daer  maken  dede. 

Opte  Mase,  ter  middelt,  recht 
1175  Tusschen  I.udeke  ende  Maestrecht. 
Ende  die  ouder  vader  van  desen , 


■(.ôtas  stelt  apud  castrvm  Castiuum  ; doch  berg 
en  burg  was  genoegzaem  ccnerlci. 

Vs.  1154  B Ende  was  troet  ende  stout. 

1157—  59  A en  B: 

Dat  menne  coninc  hiet 
Een  tnadei  ende  een  »Ot 
Di*  nie  rq  «rode  een  not. 


Dat  is  : die  geen  noot  waert  was . qui  ne  var 
lait  pas  un;  noix. 

11 G3  Porders,  voorouders. 

1 1C8  V adert , A , B en  C r orders. 

1109  Syn  omler  vader,  dal  is.  zyn  grootvader. 

OSSI. 

1175  Ludeke,  Luik. 
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Daer  wi  nu  af  lesen. 

Die  biet  Pippijn  Tan  Landen. 

Om  dat  bijt  daer  bilt  in  banden , 

1180  Ende  daer  was  ghewone 
Te  sine  metter  wone. 

Dus  hebben  . alstnen  leest  , 

Drie  Pippine  ghew’cest, 

Ende  elc  anders  ouder  vader 
1185  Vrome  ende  wettich  alle  gader. 

C)0c  öcsf  örrüe  pippijn  ftminr  mart. 

Dat  XVII  Capittel. 

Dese  derde  Pippijn,  daer  ic  u 
Af  begonste  te  segghen  nu , 

Hi  dochte  dat  hi  in  allen  dagben 
Pine  ende  sorghe  moeste  draghen, 

1190  Ende  vechten  om  des  lants  ere, 

Ende  dat  die  coninc,  die  here 
Was  boven  al  dat  lant, 

Hem  des  twint  en  onderwant; 

Mer  altoes,  dus  ledichlike, 

1195  Crone  droech  in  den  rike; 

Ende  waert  hier  omme  te  raden  das , 

Dat  hi  ten  paeus  Zacbarias 
Sende , en  dede  hem  vraghcn  : 

Wie  bat  crone  mochte  draghen 
1200  Int  lant  van  Vrancrike, 

V*.  1180  A enB  Ende  tekanden  ttatghtwone.  Doehieditli,**». 

1185  A en  B Vrome  ende  tlont  alle  ga  der.  1189  B Pint  ende  ang  sl  moeite  dragen. 

1187  cn  88  ln  Ai  119Î  en  93  A en  B i 

Hert  Of  e van  Brabant  ende  van  Lotnkc  Was  over  al  <la|  Iaat 

Ende  wii  van  allen  doeebden  rike  Hem  lirai  niet  en  onderwant. 
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Soe  dieghene  die  ledichlike 

Die  crone  droeghe , ende  sonder  ere, 

Soe  dieghene.  die  dicke  sere 
Slrede  ende  vochle.  hier  ende  daer, 
1205  Ende  liant  hilde  sonder  vaer, 

Ende  hem  aveutuerde  op  ende  neder? 
Die  paeus  onlboet  hem  doe  weder  : 

Dal  men  dien  roer  coninc  hilde . 

Die  dlant  mei  ghewilde 
1210  Beschermde,  vroech  ende  spade, 

Ende  dat  dit  ware  van  sinen  rade. 

Alse  die  Erancsoien  dit  vernamen 
Quamen  die  edele  liede  te  samen. 

Ende  danclen  den  paeus , haren  here , 
1215  Van  der  antwoerden  harde  sere  , 

Ende  hebben  den  coninc  tiilderike 
Begheven  in  den  doester  rike 
Tsinte  Medaerds  te  Sessoen , 

Ende  daden  hem  moencs  habijt  andoen  , 
1220  Ende  gaven  l'ippine  ghemeeulike 
Die  crone  van  Yrancrike. 

Sinte  Bonifacius,  die  bisscop  sat 
Tote  Mense  in  die  slat, 

Wie  den  coninc  ende  belas , 

1225  Alsoet  sede  ende  costume  was. 

Ende  die  grote  gheslachtc  van  Troyen, 
Die  langhe , in  groter  joien , 

Coninghe  waren  ende  met  vlite, 


V*.  1209  Ghewilde,  voor  ghevelde,  om  bel  rym. 
1211  En  dat  dit  ayn  advies  was. 

1215  Van  der  ontvoerden  . C diere  antvoorde. 

1217  Heg  heven  , der  wereld  onttrokken.  Als 
in  Keinaert.  vs.  369,  1488.  4323. 

1218  Te  Se  noen , te  Soissons.  Zoo  ook  in 
Aaovtsd»  en  in  de  Excell.  Cronike  van  Brabant  ; 
docli  volgens  alle  do  andere  schryvers  werd  de 


koning  in  de  abtdy  van  Sithiu  (later  S'-Bertin) 
te  S'-Omer  opgesloten.  Het  was  in  S'-Medardns 
klooster  te  Soissons  dat  de  heilige  Honifacius 
den  nieuwen  koiiiug  zalfde.  Zie  Fragmentum 
auctori  incerli,  apud  Bouquet,  11 , p.  694. 

1223  B en  B Toet  Mayente,  m die  ntat. 

1224  Wie,  wydde. 

1227  Joien , fr.  joiet. 
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Worden  dus  (1er  cronen  qui  te. 

1230  Ende  Clodoveus  groot  gheslachte 
Ghinc  te  nieute  dus  met  machte, 

Bi  den  paus  ende  bi  den  hereo . 

Die  Pippine  wilden  eren, 

Ende  van  Brabant  die  ilerloghen 
1235  Bleven  coninghen  seer  vcrnioghen , 

Tote  aen  dien  dat  sijt  verloren 
Mids  valschcn  rade . alse  gbijt  selt  horen 
Hier  naemaels . daer  iet  al 
Int  ander  boeck  vertrecken  sal. 

1240  Dat  Pippijn,  dese  grote  here , 

Coninc  waert  met  groter  ere 
Dat  was  in  ons  Heren  jaer 
Seven  hondert  ende  L voerwaer. 

Achtien  jaren  soe  regneerde  hi 
1245  Als  een  coninc,  stout  ende  vri , 

Die  al  de  landen  , sonder  wanc , 

Van  Sassen  tote  Spangien,  dvvanc, 

Alsoe  dat  hi,  in  sijnre  tijt , 

Verwan  meneghen  groten  strijt , 

1250  Daer  hi  toe  hadde  grote  gheval , 

Als  ic  u hier  na  segghen  sal. 


£)oe  |)i  öif  Sassen  oerman. 
Dal  XVII  1 Capittel. 


Onlanghe  daer  na , in  waere  dinc , 


V».  1251  A en  B Bleef  ontset  dut  met  machte. 
1254  A : 

Om  sijn  (lovrht  ende  om  lijn  nocnbcyt  ( R ilouÜt«il} 
AUoe  r h*er  Dimaels  WOrt  geteyt 
Ende  uut  Brabant  die  bertogboo. 

1257  Midi  valse  hen  rade  , C met  valse  hen 


r errade.  Beide  lezingen  zyn  even  goed. 

1245  C Seven  honderd  ende  LV  toincaer. 
Waerschynlykst,  ook  naer  bel  gevoelen  van 
SinaosDi  dg  SisaoKDi,  den  eersten  iiiaert  752. 

1249  Groten  strijt , B sterken  strijt. 

1250  Gheval j geluk.  Zie  Va*  Heeli  , vi.  971. 


Digitized  by  Google 


EERSTE  BOEK. 


49 


Dat  Pippijn  was  worden  coninc 
Ghedachte  den  Sassen , sonder  waen , 
1255  Der  scaden  die  hen  hadde  ghedaen 
Marteel,  conincs  Pippijns  vader, 

Ende  quanten  ghetrecl  alle  gader , 
Met  hertoghcn  ende  met  graven, 
Beide  uut  Beyeren  ende  uut  Swaven 
1260  Op  doestvrancken  gheineenlike. 
Pippijn,  coninc  van  Vrancrike, 

Vuer  hen  tseghen  , sonder  sparen  , 
Ende  doer  vacht  soe  haer  scarcn , 

Dat  si  henen  moesten  keren , 

1265  Tot  horen  groter  oneeren 

Die  ghene  die  behilden  lieven , 
Sonder  die  verslaghen  bleven. 

Dese  Pippijn  dede  ghemeenlike, 

In  al  die  kerken  van  sinen  rike, 

1270  Met  noten  singhen  al  den  sanc, 
ïia  der  roemscher  kerken  ganc, 

Des  men  noit  eer,  voer  dien  dach , 
ln  dese  side  des  berghs  en  plach , 
Alsmen  noch  hout  ende  houden  sal 
1275  Hier  in  den  lande,  al  over  al. 


£j«  bic  parus  quant  in  Drancrilic  anc  pippinc  ommc  fyutpc 
icgljcn  bic  Cumbarbc. 

Dat  XIX  Capitlel. 


Int  naesle  jaer  dat  die  dinc 


V*.  1262  Cen  B V oer  kemieghen  sonder  sparen. 
1264  À en  B Dat  sy  sreder  moesten  keren. 

1272  en  73  A : 

Dies  men  te  voren  op  den  dach 
Na  d«M>  KiU  niet  en  plach. 

Deel  I. 


1873  B : 

In  dctiidc  des  berghs  niet  en  plach. 

Na  vs.  1275  volgt  in  A eo  B : 

Want  die  Jieylegc  kerke 
Kade  papen  end»  derk* 

7 
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Dien  feilen  Sassen  dus  verghinc. 

Quani  Aistolf  met  sijnre  partien , 

Die  coninc  sat  in  Lumberdien, 

1280  Ende  wilde  die  Romeinc  daer  toe  dwingheu 
Dat  si  tsijs  souden  bringhen 
Van  eiken  hoefde  alle  jaer, 

Ende  was  hem  hier  met  soe  swaer, 

Dat  si  sere  saten  verladen , 

1285  Bi  8Conines  Aistolf»  onghenaden. 

Ende  die  Romeine  en  consten  niet 
Wederslaen  wel  dit  verdriet; 

Want  tier  tijt,  daer  wi  af  callen. 

Was  hare  macht  sere  ghevallen  ; 

1290  Want  die  paeus  Zacharias, 

Daer  ic  u hier  vore  af  las , 

Was  tien  tiden  verstorven 
Ende  den  stoel  hadde  verworven 
Een  Steven , als  men  siet , 

1295  Dander  paeus.  die  Steven  hiel, 

Die  den  stoel  te  Romen  besat. 

Ende  van  Rome  uter  stal 
Was  hi  gheboren  al  gader  : 

Constanlijn  hiet  siju  vader. 

1300  Die  paeus.  om  dese  saké, 

Was  rouwich  sere  ende  tonghemake  , 

Ende  en  wiste  wat  ane  gaen  ; 

Myndc  by  sondertioge  ««re  , 

Ende  «lede  Letn  altoes  lieve  ende  cc  re. 

Vergclyk  , wegens  hel  kerkmuziek  , M.  Gis- 
nr.RT  . De  cantu  et  musica  sacra.  Typis  Sa n-Bla- 
sionit , 1774,  4°,  1 , p.  266. 

V».  1281  À , B en  C Datsy  hem  cheint  souden 
bringhen. 

1283  Hel  was  hun  hiermede  (hierdoor)  xoo 
zwaer. 

1284  —83  Desuni  in  C. 


1487  — 1315  Désuni  in  C,  waer  men  leesl  : 

.....  • «lit  verdriet  ; 

Want  coninc  Aistolf,  al»  »c  las  , 

Hem  vole  t«  msrlilij  was  , 

Soc  dat  paus  Nteven  um  dat 
Hoen  ven  ruimde  die  ital , 

Ende  f»  ia  Vrankrrïke  getrect , 

Alie  die  pejast  ende  roert 
Dat  sijn  groot  ongeval 
Puppijne  u uil  truien  tal. 

1289  Sere  g het  allen  y A tere  ontvallen. 
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Want  hi  en  conste  niet  wederstaen  ; 
Ende  Aistolf  dede  hem  soe  grote  lede , 
1305  Dat  hi  ruumde  Rome  die  stede , 

Ende  e*  in  Vrancrike  ghelrect, 

Alse  die  peinst  ende  meet 
Dat  coninc  Pippine  nu  sal 
Ontfermen  sijn  ongheval, 

1310  Ende  hem  claghen  sal  die  noot 
Die  de  Komeine  hadden  groot. 
Karleman , die  moenc  was . 

Pippijns  broeder , daer  ic  af  las , 
Quam  met  om  dat  Pippijn  soude 
1315  Teer  doen  dat  die  paeus  woude.  • 

Ende  alse  Pippijn  hadde  Tcrnomen 
Den  paeus  te  hem  waert  comen , 

Trac  hi  jeghen  , in  sijn  ghemoet, 

Drie  milen  gaende  te  voet, 

1320  Ili  ende  sijn  wijf,  ende  sijn  kinder, 

Ende  namene  metten  breidel  ghinder, 
Ende  leidene  tamelijc  ende  wale 
Tote  vore  Pippijns  sale. 

Daer  beette  die  paeus  te  hant, 

1325  Ende  nam  Pippine  metier  hant. 

Ende  leidene  daer  besiden  , 

Daert  heimelic  was  tien  tiden  . 

Ende  seide  Pippine  sijn  doghen, 
Claghende  met  natten  oghen 
1330  Hoe  dat  Aistolf  met  ghewelt 


Vs.  1307  Meet,  mikt,  bespeurt. 

1309  Ontfermen , in  het  HS  onlfanghen. 

1316  Hadde,  C heeft. 

1318  B Trac  ht  hem  ieghen  met  tire  genoot. 
1323  Io  de  Extell.  Cronike  : Tot  dat  hgen 
bracht  in  sijn  pallegs , oamelyk  te  Pontyon,  by 
Vitry-le-Brulé. 


1324  Daer  heette  , daer  «tapte  af. 
1326-28  C: 

Ende  letdeoo  l»c*jdeo  daer 
Ende  »rjdc  hen»  al  claer 
Sijtt  «ernoy  ende  *1)11  doghen. 

Dal  is  : iyii  verdriet  eti  zyn  leed. 
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Hem  eischede  tsija  ende  ghelt , 

* Ende  Rome , die  goede  stede , 

Waerp  onder  sine  raogenthede  ; 

Ende  bat  Pippine  dat  bi  quame 
1335  Ende  Rome  in  handen  name, 

Ende  te  Sinte  Pieten  dinghe  saghe 
Die  serc  te  vresen  in  dien  daghe. 

Alse  l’ippijn  hadde  ghehocrt 
Dea  paeus  claghe  ende  sijn  woert , 
1330  Swoer  hi  toten  paeua,  bi  Gode, 

Dat  hi  doen  soude  sine  ghebode , 
Ende  hem  in  staden  ataen  vroroelike, 
Jona  hem  God  van  hemelrike  ; 

Soe  dat  die  paua  , sijt  aeker  das, 

13-45  Van  Pippijna  troeate  verblijt  was. 
Aldus  bleef  die  paeus  daer 
Tote  dat  vernuwet  was  dat  jaer, 
Ende  wide  coninc  Pippine 
Recht  coninc,  ende  die  kinder  sine 
1350  (Dat  was  Karle  ende  Karlemanne) , 
Ende  gheboet  dat  bi  den  banne 


V».  1ÎJB-37  A en  B: 

Ta  Romen  ende  in  banden  name 
Sente  Peters  dinge.  ende  daer  toe  sage, 

D>«  aeere  vielen  in  d*en  dagen. 

InC: 

Ende  laghe  (e  Sanie  Petera  dingen 
Die  doe  aeere  te  nirnlc  gingen. 

1339  on  40  în  C : 

Doen  Puppiju  hoerde  dese  woort 
Jammerde  lien»  deser  moirt, 

Ende  gelovede  den  pans  alto  boude  , 

Dal  bijt  na  lijn  macht  Lee  ren  sonde  ; 

•Soe  dat  die  paus  , ten  selven  tide  , 

Van  Pippij ns  trorst»  was  blide. 

1346  Aldus,  C alsoe. 

1347  y emmcft  wat  dat  jaer , dat  is,  tot  a6H 
den  zomer  ; B Tote  vervult  was  dat  iaer. 


1349  Recht  coninc , À en  B Echt  coninc. 
1349—37  C : 

Ende  oec  die  naconimeliogen  si  ne 
Eeuwrlic  coninc  te  aioc 
In  die  franschc  ter  minen , 

Ende  sijn  kindere  wyde  bi  met  dan  . 

Dit  ta  at  Karle  ende  Karleman  , 

Ende  leydcr  op  den  ban  , 

Wie  by  ware  wijf  ofte  man  , 

Die  Kier  jegen  ware  contra  re  , 

Dal  hi  in  des  paus  ban  ware . 

Maer  dat  si  touden  eeuwellke 
Crone  dragen  inden  rïke, 

De  welke  croene  dese  Brabanltoenc 
Droegen  ia  vermaarden  doe  ne  , 

Tot*  datte  linge  Gapet 
Scalkelike  beeft  onUet , 

Alto*  iet  u bier  nu  al 
Met  staden  vertrekken  tal 
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Dat  nemmermeer  man  en  quame 
Die  hem  die  vrancsche  crone  name  : 

Maer  dat  ai  «ouden  ewelike 
1355  Crone  draghen  in  den  rike, 

Si  eerst  warf , ende  na  hen  houden 
Al  dat  van  hem  comen  «ouden 

fjoc  pippijn  troc  op  öif  Cumbar&r. 

Dat  XX  Capittel. 

Pippijn  bereide  «ine  yaert, 

Ende  yoer  te  Lumberdien  waert, 

1360  Op  Aistolfe,  den  coninc, 

Om  te  volbrenghene  die  dinc , 

Die  hi  gheloeft  hadde  al  gader 
Sinen  ghecsteliken  vader. 

Ende  Aistolf,  met  sinen  heere, 

1365  Sette  ya«te  hem  ter  weere, 

Soe  dat  si , tien  selren  tide  , 

Vergaderden  tenen  stride; 

Maer  Aistolf  moeste  daer  ylien, 

Ende  was  blide  dat  hem  mochte  ghescieu 
1370  Alsoe  dat  hi  quam  te  parlemente, 

Ende  dat  hi  lant  ende  rente 
Sinte  Peter  wederkeren 
Moeste , bi  sijnre  oneren , 

Ende  swoer , met  dieren  eeden , 

1375  Te  houdene  pays  ende  yreden. 

Pippijn  sette  den  paus  Steven 
Daer  hi  ute  was  verdreven 


V».  1360  Blide,  C rro. 

1370  Te  parlemente , in  onderhandel ing. 


1371  Ui  lant,  C beide  lant. 

1373  Bi  tijnre,  A lot  sinen  , C te  sijnre. 
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In  sincn  stoel  eerlike. 

En  trar  weder  in  Vrancrike. 

1380  Ende  alse  Aistolf  hadde  Ternoraen 
Dat  Pippijn  thuus  was  romen 
Heeft  hi  al  den  vrede  te  broken 
Die  dacr  voer  was  ghcsproken . 

Ende  woude  weder  nemen  tsijs 
1385  Vau  den  Romeinen,  sonder  prijs. 

Doen  sende  Pippijn  al  te  bant 
Sinen  drossaert  daer  int  lant . 

Fulrade,  metten  Vrancken. 

Dat  hi  Aistolvc  sonde  daneken 
1390  Sijnre  ontrouwe,  dat  hi  hadde  ghedaen. 
Fuliaert  dwaneken  saen, 

Dat  hi  den  Romeinen  wedergaf 
Dat  hi  hen  hadde  te  broken  af: 

Ende  moeste  voert  houden  den  vrede 
1395  Met  bedwanghe , niet  metter  bede. 

Int  ander  jaer  hier  na 
Starf  Karleman , als  ic  versta , 

Pippijns  broeder,  die  iiioenc  was. 

Als  ic  hier  te  voren  las , 

1400  Te  Vramen  soe  bleef  hi  dool  : 

Daer  groefmene  met  eren  groot . 


V*.  1382  Te  broken,  verbroken. 

1583  Die  daer  voer , A Die  daer  te  voren. 

1 584  en  85  A en  B : 

Ende  woude  echter  nemen  eheiui 
Van  dien  Romejruen  , hier  ende  ghini. 

InC: 

Ende  woude  echt , tonder  feynan, 

Chijl»  hehben  vanden  Romeyncn. 

1387  en  88  C: 

Die  Aystoir  echter  da  ertoe  dwanc 
Dat  hi  den  Romeinen  wedergaf. 

1388  Fulrade , in  't  HS.  F ul  ia  de , en  regel 


91  Fuliaert.  VYaerechynlyk  te  lezen  Folcradè. 

1588 — 91  Mae»  niet  in  C,  gelyk  ook  niet 
va.  1393—1101. 

1391  B Fulrat  dwaneken  , sonder  i eaen. 

1394  en  9»  in  C : 

Knde  raitldene  altoe  mede 
Dal  Li  Lauden  moeite  den  vrede. 

1400  Te  J' ramen,  A Te  Fyanen,  B Te  H owei». 
In  Sigeberti  Gtiiucnsn  Chron.  : Karlomaanu» 
monaehus  V iennae  morit iir  (Vienne en  Dauphiné). 
Zoo  ook  in  Annales  Hellen  ses , by  Pk  rti.  I, 
p.  332,  n«  40. 
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tjoe  pippijn  bic  Sassen  btoanc. 

Dat  XXI  Capittel. 

Noch  quamcn  die  Sassen  echt 
Endc  sochten  roef  ende  ghevecht 
Op  die  Oestvrancken  .ilsoe  wel 
1405  (Dien  si  oec  waren  fel), 

Daer  si  mochten,  dat  was  waer, 

Dat  gheduert  hadde  menich  jaer. 
Pippijn,  die  dit  vernam, 

Was. sere  tornich  ende  gram,  - 
1410  Ende  is  vaste  daer  weder  ghetrect, 
Alse  die  peinst  ende  meet 
Dat  hise  met  sijnre  partieu 
Alsoe  sere  sal  castien , 

Dat»  hen  ghedeneken  sal  emmermere. 
1415  Aldus  quam  hi  met  sinen  here 
Jeghen  hen  tenen  wighe, 

Daer  si  vochten  sere  te  prighe; 

Doch  hadde  Pippijn  daer  den  seghe 
Als  hi  dedc  alle  weghe  , 

1420  Ende  hen  af  sloech  meneghen  man , 
Dat  mens  ghetellen  niet  en  can , 

Ende  voer  alsoe  in  haren  lande. 


Vf.  1402  B Doen  quamen  die  Sussen  echt 
(wederom). 

1405  Ende  tochten  roef,  io  A,  B en  C Ende 

itickten  TOtf. 

140S-1Î  C : 

Dien  «y  altoei  waren  fel. 

Pu|>j>i|ti  i<  darwaert  getreet 
AU  «fit  in  lijn  berte  meet 
Dat  bi  hare  felle  partyeo, 

1410  À en  B Ende  ii  waste  denceri  ghetrect. 


1414  A Date  hem  verdrieten  sal  emmermeer. 
C Hen  tait  gedenken  emmermeer. 

1417  Te  prighe,  lot  verschrikking.  Zie  hel 
Glossarium  germanicum  van  Oimis-Scftiiits  T 
II , p.  1241  , r erbo  Plust*.  À.  B en  C Sere  met 
crighe. 

1420-23  C: 

Eode  trac  in  baren  lande 
Met  roftre  co«l#  met  brat»dr. 
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Beide  met  rove  en  met  brande , 

Ende  velde  hen  af  vesten  ende  steden , 
1425  Ende  woeste  alt  lant  met  moghentheden , 
Ende  versloech  meneghen  stouten  deghen  , 
Ende  dwancse  , dat  si  moesten  pleghen 
Tsijs  te  ghevene  ghemeinlike 
Den  coninc  van  Vraucrike. 

1430  Dus  galt  lii  hen , met  groter  scaden , 

Dat  si  den  Oestvrancken  daden. 


Siin  orlogljf  op  öie  lUocrnm  cnöe  örr  roanöclfn  contnr  öoot. 
Dat  XXII  Capiltel. 


Nu  quam  Pippine  echt  niemare  : 

Dat  lant  van  Alvernen  ware 
Al  vergadert  ghemeenlike  , 

1435  Om  te  stridene  op  Vrancrike  , 

Ende  Pippijns  macht  te  veine  soe 
Dat  hijs  en  worde  meer  vroe. 
Derwaert  es  hi  nu  ghesleghen , 
Pippijn,  die  stoute  deghen, 

1440  Ende  quam  tenen  stereken  stride 
Daer  si  vochten  sere  met  nide. 

Pippijn  8loech  hen  haer  voie  ave. 

Ende  vinc  Blandine  haren  grave , 

Ende  brachtene  voer  Borggijs  de  slat , 


V».  1420  C Ende  rertloech  daer  menigen  degen 
(beid). 

1 450  Dus  galt,  B Dus  gout. 

1432  C Ifu  quam  Puppijn  echter  «nerf. 

1437  A,  B en  C Dat  hijs  nemmeer  en  teerde 
vroe , dat  hy  daerover  nimmer  goeda  moeda  kon 
lyn. 


1 458  B Derteert  heeft  hem  verheven , C Dar~ 
rcaert  is  nu  gheslegen. 

1440  A Ende  quam  met  on  tenen  iterken 
stride. 

1 442  Haer  vole  are , in  A en  B sijn  vale  af. 

1 444  Borggijs,  in  de  Ercell.  Cronike:  Bourges , 
wal  ook  de  naem  it. 
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1445  Die  hi  met  crachten  besat , 

Soe  dat  hise  doch  ghewan , 

Ende  settere  in  sine  man  , 

Ende  roer  roert  met  sinen  here, 
Ende  wan  hen  af  meneghe  were , 
1450  Ende  stoerde  casteei  ende  stede 
Met  sijnre  groter  moghenthede. 

Op  Pirrogerge  roer  hi  roert 
Ende  stoerde  al  de  poert  ; 

Ende  ander  steden  rele  ghcmeue  . 
1455  In  dien  lande  groot  ende  cleene. 
Daer  hi  grote  scade  in  dede , 

Ende  groet  goet  nam  mede  ; 

Soe  dat  roert  die  ran  Alrerne 
Dien  pays  ane  ghinghen  gherne  ; 
1460  Ende  Aquitanien  een  groot  deel 
Wan  hi  doe , maer  niet  gheheel  ; 
Want  hi  moeste  ran  daer  keren 
Ehvaerl , te  groter  weren , 

Met  sinen  rolke  al  ghcmeine . 

1465  Daer  hi  hem  icghen  hoede  cleine  ; 
Want  doe  hi  dus  was  in  Aquitanien 
Quam  ran  orer  see  in  Spaengien 
Der  Wandelen  coninc  gheraren  , 

Met  eenre  onghedeelder  scaren . 

1470  Die  rreeselijc  waren  ende  onghehiere 


V».  1445  Stet  crachten,  C mei  machte. 

1449  tf'erti  sterkte.  Zoo  zegt  men  nog  borst- 
wering. 

1450  en  51  Desnnt  in  C. 

1452  Op  Pirrogerge , B Te  Pirregorge , C By 
Pkiragoge.  Die  Excellente  Cronikc  : Perrigort. 
Stsaosst  de  Sisbokdi  noemt  Perigueux.  Dy  Siec- 
■ut  tas  (jshblocss  Petrogoricas. 

1455—57  C: 

Ende  linieerde  alle  die  jKMrt  ; 

Dm.  I. 


Ende  al  dialid  gemeeuc  . 

DesUurerde  lu  , groot  eade  cleeae. 

1459  Dien  pays  r C den  pays. 

1 162  l’an  daert  À ran  dan . 

1465  Eltenerl  , elders,  eldersnaort. 

1407  B Ouam  over  die  see  ran  Spaengien. 
C mm/  Spaengien. 

1409  Onghedeelder , A , B en  C ongetelde r . 
1170  Onghehiere , C onghiere,  schrik kei  vit  ; 
Hfirvat)  in  't  hoogduilsch  nog  nngehener. 

a 
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Daer  ieghen  voer  Pippijn  sciere 
Ende  vacht  daer  den  meenten  stri  jt 
Die  hi  ye  vacht  in  sineu  tijt; 

Doch  hadde  hi  seghe  met  ghewelt . 
1475  Ende  vendoech  daer  opt  velt 
Twintich  dosent  wanden  dool. 

Selve  verloe»  hi  in  der  wijch  groot 
Twintich  die  beste  van  sijnre  s ca  ren , 
Daer  hi  om  dreef  groot  mesbaren  , 

1480  Die  op  dien  dach,  in  waren  dinghen . 
Haer  lijf  weder  ontfinghen 
Bi  sinte  Jans  Baptisten  hoot , 

Daer  ic  u af  aal  segghen  wonder  groot. 


C)ttf  sint  XX  öoöc  Ifociiör  iroröcn. 
Dat  XXI II  Capiltel. 


Een  monc,  hiet  Felicius, 

1-485  Wart  in  hem  te  rade  dus 

Dal  hi  te  Iherusalem  wilde  gaeu 
In  pelgrimagien,  ende  ontfaen 
Pardoen  ende  Gods  gbcuaden , 

Alsoe  alse  andere  moeneken  daden. 
1490  Daer  aldus  ghinc  die  goede  man 

Quam  die  iughel  ende  sprac  hem  an  . 
Ende  seide  hem  al  selke  dinghe . 

Dat  hi  te  Alexaudrien  ghinghe; 

Daer  laghe  thoet  Jans  Baptisten  , 


1471  Sctere , schiclyk. 

1473  B Dien  hy  nie  in  gijnre  tijt. 

1474  C Dut  hadde  hi  sorge  met  gctrcU. 

1476  M anden  , A,  U fü  C wandelen. 

1477  ff'ijch,  kryg,  C strijt. 


1181  Lijf)  leven.  Weder  ontfinghen  , C al  tre- 
der  ontfinghen. 

1482  A en  B Bi  sulken  mirakel  hloet , f.  MiU 

tinte  Jam  Baptisten  hoot. 

1494  B Daer  lage  thoefl  van  Baptisten. 
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1495  Dies  niet  vele  liede  en  wisten, 

Ende  dat  hi  dal  daer  soude  vinden 
Bi  drien  van  den  selven  Linden , 

Die  Herodes  onthoefden  dede 
Te  Bethlecm  in  die  slede, 

1500  Doen  hi  onsen  Here  sochte, 

Ende  dat  bijt  in  Aquilanien  brochte , 
Dat  heilichdom,  dien  dieren  scat, 

Onse  Here  soude  hem  wisen  die  stat 
Waer  dat  heilichdom  ware. 

1505  Felicius  quam  al  dare, 

Daerne  God  hadde  ghescnt , 

Ende  nam  dat  diere  present 
Van  den  heilighen  warden  scatte , 

Ende  leide  in  een  mandeken  datte , 

1510  Ende  heeft  ghcseiscap  ghenomen  , 

Ende  es  toten  scepc  cornen. 

Ende  dacr  si  henen  voeren  sere 
Bad  Felicius  onsen  Here , 

Dat  hi  hem  verwïjsde  ter  selver  stat 
1515  Daer  hi  wille  dat  come  die  scat  ; 

Ende  alsoc  hi  was  in  deser  bede 
Quam  een  sweerc  1er  selver  stede  , 

Dat  dal  scip  al  omme  bevinc. 

Ende  alsoe  gheenl  sweerc  henen  ghinc , 
1520  Stont  een  duve , wit  als  een  snee , 

Vore  opt  scep,  min  noch  mee, 

Totc  dat  si  leden  waren  Spaengien , 


Vf.  1495  DiesrCdat. 

1500  B : 

Wirflt  geboren  ot'  daer  onitnni  , 
Dat  weet  wel  ead«  vertint , 

Doen  bi  onsen  Brw  soebte. 

1504  C Watr  dat  ge legen  ware. 


1511  !i  Dat  hy  hem  teisede  die  seint  stat  (pUelft). 
1510  C Ende  als  kt'. 

1517  Strterc  .wolk. 

1518  fi  Dat  ghene  seep  al  omotr  vtn c. 

1519  A en  B Ende  als  ghene  steeerr  henen  ginc. 
C Ende  als  dat  sicerc  henen  ginc. 

1520  Stont  een  date  f A stoet  een  date. 

1522  Leden  . voorby  getrokken. 
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Encle  quaraen  acn  liant  van  Aquitaengien  , 
Ter  havenen  , daer  si  wouden  sijn , 
i.tü.t  Die  Agion  heet  int  latijn. 

Dat  scep  ruumden  si  ter  vaert , 

Ende  ghinghen  in,  te  lande  waert, 

Endc  droeghen  haren  heilighen  scat, 

Ende  gheraecten  ter  selver  stat , 

1530  Van  der  havenen  ontrent  twee  milen , 
Daer  si  vonden  ter  selver  wilen 
Der  wandelen  coninc  doot  ghesleghen , 
Endc  met  hem  mcnich  deghen 
Die  Pippijn  stappan»  ter  steden 
1535  Versleghen  hadde  met  moghentheden  , 
Omtrent  twintich  dusent  inan, 

Al»  ic  u hier  vore  te  segghen  began  , 

Daer  wonder  groot  ghesciede 
Ane  Pippijn»  dode  liede; 

1540  Want.  recht  opten  selven  tijt 

Dat  hi  verwonnen  hadde  den  strijt. 

Endc  rumen  woude  dat  velt, 

Quam  hem  vaec  ane  met  ghewelt, 

Soe  dat  bi  dede  sine  tenten  slaen , 

1545  Ende  is  rusten  daer  ghegaen  , 

Aise  God  woude,  onse  Here, 

Om  I’ippine  te  troestene  scre , 

Die  droefheil  hadde  ende  rouwe  groot 
Onnue  twintich  sijnre  liede  doot , 

1550  Die  sine  beste  riddre  waren. 


V*.  1535  Pendant,  B i'h<  /an(. 

1525  Agion.  Zoo  ook  in  de  Excellente  Cro- 
nike ; doch  in  A Agron  en  in  C Gyon.  De  Inter - 
polator  by  Sikgbert  vas  Gemblocas  (ad  annum 
761  ) noemt  de  plaets  niet. 

1 526  Ter  vaert , spoedig. 

1551  Ter  selver  teilen  , ter  selver  tyd. 

1535  Deghen.  B vromen  deghen. 


1534  C Die  Puppijn  te  hand  hadde  verslagen. 

1535  C Aise  ghi  mg  te  voren  horet  gewagen . 
1537  A AU  ic  u roert  segghen  sal,  C AU  ic  u 

voren  seggen  began. 

1545  Daer,  G daer  in. 

1648  C Die  rouwe  hadde  herde  groot. 

1549  Liede , C riddert. 

1550  en  51  Désuni  in  C. 
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Daer  hi  aldus  lach , te  waren  , 

Ende  sliep  in  sinen  paweiioene 
Quam  hem , in  sinen  visioene , 

Ene  stemme,  ende  sprac  hem  ane  : 
1555  « Wat  heefstu  slapen  noch  te  gane  ? 

Di  naect  nu , ende  dinen  here , 
Heiiichdom  van  over  mere 
Van  den  {p-ooten  Baptisten  Janne , 
Ende  drie  onnosele  kindere  danne  , 
1560  Die  God  liet  ontliven  doer  hem 
Metten  anderen  in  Bethleem. 

Ende  doer  sijnre  waerdicheden 
Gaf  di  God  den  seghe  heden. 

Si  comen  hier  ghcgaen  bi  di 
1565  Alse  pelgrime  ende  sijn  di  bi  ; 

Die  voerbarste  heet  Eelicius  : 

Ganc  hem  te  ghemoete  aldus  ! 

Noetse  metti  ende  doch  hen  ere  : 

Du  suit  wonder  sien  van  onsen  Here  ! » 
1570  Pippijn  stout  doen  op  ghereet, 

Ende  dede  der  stemmen  beheet , 

Ende  nam  van  sinen  volke  wale 
Dertich  hondcrt  bi  ghetale, 

Die  hem  alle  volgheden  an , 

1575  Ende  dede  vore  draghen  dan 

Die  twinlich  ridderen  uut  vercoren. 

Die  hi  ten  stride  hadde  verloren , 


V».  1332  C Daer  hi  sliep  in  den  paweiioene. 

IMS  .w. , c „u. 

1338  Van  den  prooien , C f an  den  hoode . 
1859  /faune,  in  A,  Ben  C noehtdunne. 

1560  Doer  hem,  om  zynent  wil,  C voir  hem. 
1 562  en  63  zyn  niet  in  À . 

1565  Deen  in  MS. 

1 566  Die  roerbonte , de  voorste , de  voorba- 
riglte  . A Die  portie. 


1567  Ganc  hem,  gaet  liant 

1568  JYoelte  meiti , uoodigt  ze  hy  n ; i nde  dot  h 
en  doet , A ende  doel  hen  ere. 

1570  Stont , C stoet. 

1571  Geheet,  gebod. 

1873  A en  B Dertich  duisent  hy  ghetale.  Dit 
bietste  getal  heeft  ook  de  Excellente  Cronike  : 
doch  Aaoaxxus  : Atiumptii  de  populo  \\\  he- 
mmes. 
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Ende  phi  ne.  met  innegher  ghedachte. 
Jeghen  theiliehdom . dat  inen  daer  brachte , 
1580  Ende  ontfinct  met  groter  eren, 

Beide  theiliehdom  ende  die  heren , 

Ende  hietse  sijn  willecome. 

Die  mande  metten  heilichdomme 
Sette  Felicius  op  enen  man 
1585  Van  dien  ridderen  : daer  sachmen  an 
Dat  si  alle  worden  ghesont; 

Bi  den  doden  die  dode  opstont. 

Dose  miraculé  ghesciede  voerwaer 
Bi  sente  Janne  Baptisten  daer. 

1590  Pippijn  dancte  onsen  Here 

Ende  maectc,  in  sinte  .lans  ere. 

Een  doester  daer  ter  stede, 

Met  hulpen  sijnre  manne  mede. 

Ende  heefler  rente  toe  ghcgheTen 
1595  Daer  die  moeneken  bi  souden  leTen  : 

Endc  daer  in  soe  liet  hi  dan 
Thoeft  Tan  den  heilighen  man. 

Dan  örn  rabr  bic  l)i  macctc  cnbe  sijn  orloglje  op  iDaifirrr. 
Dat  XXIV  Capital. 


In  den  tijt,  dat  dit  ghesciede. 
Waren  in  kerstenheit  Tele  liede , 
1600  Die  niet  en  loefden  met  sekerheiden 
Aen  der  heiligher  Drievoldicheden 


\ ».  1578  I’  /inde  guam  met  innigen  ghedachte. 
158.»  Die  mande,  A Dit  mantel,  B Den  peen- 
der, C Den  pendre.  By  Aiiomoi  : Soera  tporia. 
Peender  of  jtender  is  hetzelfde  als  paner , in  *t 


fransch  panier,  Zie  Ki  lue*  verho  Pmi. 

1581  Op  enen , in  A en  B op  eiken. 

1594  en  95  Désuni  in  C. 

1600  En  toefden , in  A , B en  C ri»  getoefden . 
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Ende  sekten  met,  al  openbare, 

Dat  men  niet  sculdich  en  ware 
Te  eerue  die  beelden  ons  Heren; 
1605  Want  een  keiser  Tan  cleinder  eren  . 
Die  Constantijn  biet  aldoe , 

Brachle  dat  al  meest  toe  ; 

Want  hi  een  quaet  kersten  was. 
Pippijn  hieromme  bewant  bem  das 
1610  Dat  hi,  om  dese  twivelhede, 

Enen  raet  te  gader  dede , 

Daer  hi  cost  om  hadde  ende  pine. 
Beide  die  Griexe  ende  die  Latine 
Versa  mende  bi  in  ene  slat, 

1615  Daer  menich  groot  clerc  sat , 

Die  tgheloTC  seere  openbaerden , 
Ende  die  Dricvoldicheit  verclaerden. 
Daer  was  oec  uul  ghegheren  mede 
Dat  men  soude  in  elke  stede 
1620  Vercrighen  ende  oec  eren 

Die  beelden  Gods,  ons  Heren. 

Die  wile  dat  Pippijn,  als  ic  las, 

In  desen  groten  orber  was  , 

Quanu  Waifier  van  Aquitanien  echt, 
1623  Die  altoes  roef  ende  ghevecht 

Op  Pippinc  hilt,  meneghen  dach, 
Alsoe  alse  Eudoen  sijn  vader  placb , 
Ende  woude  Pippine  echt  deren. 
Pippijn  sette  hem  ter  weren 
1630  Ende  es  met  hem  derwacrt  ghetrect , 


V».  HSOi  Mtl  «/,  C mede. 

1605  Cleinder  eren  , C c ranker  tere. 

1611  In  A , B en  C Enen  $eent  (een  synode) 

te  gatier  dede. 

1Ö13  B Soe  dat  die  Grieken  ende  die  Latine. 
1020  In  A en  B V mieren  ende  oec  eren. 


1021  Die  beelden , C Die  ghebeeldru. 

1022  Die  teile,  terwyl. 

1025  Orber  t zaekvcrrichtinj. 

1050  In  A en  B Ende  es  mei  here  denrarrt 
ghetrect . In  C Ende  it  te  hant  ileriraert  tjke- 
trect. 
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( Aise  die  peist  ende  merct 
Einde  te  makene  van  den  stride). 
Ende  doer  reel.  wide  ende  side, 
Algader  Aquitanien  lant . 

1635  Ende  destrueerde  al  dat  hi  Tant. 
Sentes  wan  hi , die  goede  stede . 
Ende  vinc  al  glunder  mede 
Wayfiers  moeder,  des  hertogen 
Susteren  nichten , die  hi  getogen 
1640  Met  hem  hevet  in  Vrancrike, 

Om  te  gcTaen  sijn  ewelike. 

Dus  einde  dorloge,  wet  voirwaer.- 
Dat  gestaen  hadde  menicli  jaer . 
Tusschen  l’uppijn  endc  Wayfire: 
1645  Want  sijn  yolc  was  verslagen  sciere , 
Om  dat  si  met  groten  scaden 
Bi  hem  secr  waren  verladen. 


Don  canine  }3ttppijns  öoot. 

Dat  XXV  Capitlel. 

Onlange  na  dat  die  dinc 
Van  Wayfiere  dus  te  ghiiic, 

1650  Bleef  coninc  l’uppijn  doet, 

Dat  scade  was  ende  jammer  groet. 
Te  sente  Denijs  waert  hi  begraven 
Eerleken,  met  groter  haven. 


V».  1633  lol  in  het  tweede  boek  vs.  100,  ont- 
breken in  hel  HS..  zynde  een  blad  of  vier  kolom 
men.  Het  handschrift  A heeft  on»  1er  aenviilling 
gediend. 

1636  Sentes , B S ene  les  ; beter  die  Excellente 
Cronike  : Sayntes.  — Die  goede  stede , C die  groete 
stede. 


1637  Al  g hinder , C algader. 

1641  C Om  gevaen  te  sijne  ewelike. 

1643  Verslagen,  versloeg  hem. 

1647  B Die  wilt  serre  waren  verladen . 

1649  Te  ghinc,  B en  C rerginc. 

1633  Met  groter  karen , met  grootc  kosten. 
Als  boven  vs.  1083. 
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Al  was  hi  clene  van  leden, 

1655  Van  daden  ende  van  vromicheiden 
Was  hi  groet  sunderlinge  , 

Ende  volmaect  in  al  sine  dinge, 
Geluckich  mede.  ende  segevri. 
Achtthiene  jaer  regneerde  hi. 

1660  Berte  hiet  sijn  wijf,  als  ic  las. 

Die  keiser  Eraclius  dochter  was. 

Dacr  hi  Karlen  den  grooten  aen  wan. 
Met  rechte  quam  op  den  man 
Dat  Roemsche  rike  na  den  vader: 
1665  Want  aen  hem  versaemden  algader 
Die  Griecken,  ende  dat  Roemsce  rike. 
Dat  Duitsce  lande  ende  Vrancrike; 

Soe  dat  ai  was  in  sijn  gewelt 
Ochte  dat  men  dlant  van  hem  hielt. 
1670  Dus  scrijft  van  Gemblocs  Segebrecht. 
Carie,  die  men  groet  heit.  na  recht, 
Om  grote  doecht  die  hem  lach  aen  . 
Ende  sijn  broeder , karleman , 

Ücilden  onder  hem  dat  rike, 

1675  Met  vreden  broedertike. 


V».  1Ö69  C O ft  dat  men  de  lande  tan  hem  kilt. 
1675  Met  vreden  broedertike.  Hier  volgt  in  I): 

Fodc  waren  geboren  reeht. 

TomcKcd  Ludieke  ende  Maest  recht  . 

SUel  een  dorp  ende  bed  Hrnlafe  : 

Dacr  stont  wilon  hare  sale. 

Nu  wUlic  u al  openbare 

Van  Karlen  seggen  dat  cortc  «•«. 

Dcw  Kar  Ir  biet  Karei  die  Groote  ; 

Wast  bi  en  hadde  gbene  ghenoote  ; 

Dien  name  gaf  hem  sinte  Landradc 
Deie  Karei  verwan  , met  rade 
Ende  met  crachtc,  tland  van  Sassen  r 
Daer  dwle  bi  dm  Gods  gelove  in  wassen  , 

Soe  «lat  bi  van  Sassen  lant 
Apostel  daerom  es  gbeisant. 

Karle  die  wan  Spangien  nsede. 

Toet  CompostciJr  in  die  stede  , 

Deel  1. 


Daer  sinte  Jorop  Urb  begratru  , 

Maecle  Li  met  groolcr  haveu 
Siole  Jsroppe  ene  kerke, 

Ende  goede  daer  papen  ende  rlercke. 

Ende  suverde  vun  den  Sitsnarn 
Dat  lanl  , met  grouter  pinen . 

Sider  , als  bi  ruumde  dlant , 

Quam  daer  diebeidcne  Agolant . 

Die  de  kentene  vinc  ende  sloech  , 

Ende  dlant  weder  aets  ben»  «1  röceh , 

Doen  voer  Karei  iu  Spacngien  weder  . 

Ende  werp  sine  maebt  te  neder  , 

Ende  sloech  dood  den  Agolant 
Ende  settet  weder  in  siju  bant. 

Noch  dvde  Karei  doegden  nioe  : 

Ui  tuverde  dlant  van  over  iee 
Dat  van  des  krisers  Eraclius  dagen 
Die  hcidcne  te  houden  plagen , 

Ende  settel  In  der  kervtmeii  liant. 

9 
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Carie  dede  hem  crouen  mede 
Te  Noioen  in  die  stede , 

Ende  te  Sessoen  karleman. 

Dus  gingen  si  hoer  saken  an , 

1680  Ende  «aten  dus,  in  waren  dinge. 
Beide  gecroende  coninge  ; 

Deen  west  ende  dander  oest. 

Dus  heeft  God,  onser  aire  troest, 
Gehoecht  die  Brabansche  heren; 
1683  Want  hi  gonste  hen  der  eren, 
Orermids  dat  si  in  horen  dagen 
Trouwen  ende  doechden  plagen, 
Ende  die  heilige  kercke  eerden , 

Ende  Goeds  lof  altoes  meerden. 

1690  Wouden  heren  alsoe  noch  leren 

God , onse  Ilere , soude  hem  geren 
Gelucke  ende  sege  mede , 

Alsoe  hi  desen  heren  dedc; 

Mar  dair  uut  eest  al  gegaen. 

1695  Men  siet  die  heren  meer  staen 

Na  weelde,  ende  na  der  ludeu  goet, 
Dant  na  gerechticheit  doet  : 

Dits  jammer  groet  ran  den  heren  , 
Dat  si  uter  duecht  dus  keren , 

1700  Ende  gerechticheit  laten  bliren. 

Hier  int  dierste  boec  ran  riren. 


Bi  roer  4<rm  aert  o«  « dlanl 
T unie  Jont  aren  leet  hi  jt  mere 
Net  «Igidcr  slneo  lier» 

Kade  dedc  bcai  coninc  vrien, 

Sacre  eren  ende  hmedlrn- 
Karle  hem  orotmeo  dede 
Te  Nojon,  etis. 

V».  1678  Sessoen,  Soissuns. 

1684  C Behoget  die  eransche  heren. 


168*5  Gonste  . jpinde. 

1687  Doechden  , C teren. 

1690—  1701  i>e«unt  in  B. 
1092-1701  in  C: 

GeJnc , viclore  code  ene  , * 

Allooi  voort  ia  tl«nd  m>  imtre  . 
Eudc  'on  Jen  in  eeren  altoes  liLrcu- 
lllfr  rtisdt  dierste  hork  tjb  virrii. 
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Die  ander  boec  hier  beghint. 

Die  u sal  maken  bekent 

Den  anderen  staet  van  den  heren  . 

Hoe  dat  si  in  groter  cercn  , 

5 Twee  hondert  ende  veertich  jaer, 
Twe  min,  weet  voerwacr, 
Coninge  «aten  geweldelike , 
Somme  keiscren  des  gelike , 

Ende  hoe  dat  si  vielen  weder 
10  Bi  verradenissen  neder, 

Ende  der  cronen  worden  quite . 
Die  si  hielden  dus  met  vlite. 

Mar  die  minne  in  alrc  wise 
Van  Amelise  ende  Amise 


V*.  1 — W Itaunt  in  B.  8 C Ende  tome  keyseren  die  y r likt . 

3 V an  den  heren,  C desen  hert.  14  Amite.  Over  de  uge  van  Arnetiu » en 
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15  Sal  ic  u vertreckeu  Toron  . 

Om  dat  si  eens  deels  behoren 
Ter  geesten , die  hier  Tolget  na  . 
AUoe  als  iet  beste  versla , 

Hoe  si  hem  onderminden 
20  Ende  hoe  hoer  saken  einden. 

Dit  boeck  houdt  in.  tsinen  dele. 
Drie  ende  tsestich  capitelc. 

Dan  vlmier  rnöf  Hmclw. 

Dat  renie  Ca  pit  tel. 

Ghi  hebt  dickc  seggen  horen 
Van  tween  kinderen,  die  geboeren 
25  Worden  in  coninc  Puppijns  tiden . 
Daer  wi  die  geesten  nu  af  liden , 
Coninc  Karls  ridderen  beide, 

Die  in  groter  boesheide 
Hem  dienden  meningen  dach. 

30  Als  ic  u nu  hier  seggen  mach  , 

Die  soe  sunderlinge  gelijc  waren 
Dat  mense  en  conde  twaren 
Onderkennen , groet  noch  cleen , 
Daer  men  den  enen  sach  alleen. 


Amicut  (die  men  onder  andere  in  het  volks- 
bockjen  Dei i Zielentroost  aentreft),  kan  men  le- 
zen eene  verhandeling  ran  dom  Berthod,  in  dc 
Acta  Sanctorum , octobri»,  lom.  VI,  p.  124, 
en  Mose’s  Anzeitjer  fiir  Kunde  der  teutte  hen 

Vorzeit,  1836,  hl.  143-167,333-360.  LaeUt- 
genoemde  schryver  schynt  niet  te  welen  dat  er 
van  deze  sage  een  oud  lalynsch  gedicht  bcstael 
ouder  de  handschriften  der  kouiiiglykc  bihlio- 
t heek  te  Parys  , n"  3718  : Amelii  et  Amict  vita 
eenibut  hexam.  Zie  De  la  Uur,  Essai  inr  les 


Bardes  , I , p.  94  en  93. 

Vs.  18  Vertrtcken , C vertellen. 

21  Houdt  in  tsinen  , C hevet  tot  sinen, 

26  Liden,  zeggen,  bclyden. 

28  J loti  fui  dc , heuscheid,  C Uovesehcide 
29-  32  ï 

llem  dienden  nteiiigeu  das  I»  (.waren- 
Dic  «onderlinge  gclijc  waren. 

30  en  31  Desunt  in  C. 

32  En  conde , C en  tonde. 
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35  Die  een  was  sone.  als  ic  las. 

Eens  greven  in  iVIvernen  was , 

Endc  des  anders  vader,  ic  versta  alsoe  , 
VV  'as  een  ridder  uut  Baricho. 

Doen  gevielt  dal  men  dese 
40  Twe  kinderen  . dair  ic  af  lese  . 

Te  Romen  waert  seinde  ter  stede  . 

Om  tonlfaen  hoer  kerstenbede: 

Want  men  doen  opten  dach 
G heen  kint  te  dopen  en  plach  , 

45  Men  liet  alsoe  verre  gedien . 

Dal  sijn  ghelove  mocht  gelien  , 

Ende  verstandelije  sprekens  plegen . 

Nu  gevielt  soe.  onder  wegen. 

Tot  Luickcn  . in  die  stad  , 

50  Alsoel  daventure  woude  dat, 

Dese  kinderen  quamen  te  samen  , 

Ende  sulke  vrientscap  ondernamen 
Dat  si , in  al  horen  wanderen  , 

Deen  sonder  den  anderen 
55  Slapen  en  wouden  , noch  eten. 

Dese  kinder , alsoe  wijt  weten  , 

Quamen  dus  te  Romen  tsamen  . 

Ten  paus,  die  doe  bi  namen 
Deusdedit  geheiten  was, 

60  Die  dese  kinder  doepte  ende  belas , 
Ende  hiel  tsgreven  soeu  Autolij» , 


Vi.  38  Baricho , B Beritho.  Volgen»  den  by 
Mone  gedrukten  tekst,  was  hy  een  zoon  van 
zekeren  miles  B erica  ni  cas  tri. 

40  Dairic  af  Use.  De  Klere  volgde,  naer  het 
scbynt , het  verhael  geplaetst  in  het  Spéculum 
hislorialc  van  Vincent  de  Be.il vus,  lib.  XXIV, 
cap.  108—160. 

43  B Men  liet  tient  :oe  verre  gedien  ( gedyen, 
opgroeien),  C Men  liet  toe  verre  tiersl  gedien. 


46  B Dal  si  gelote  mochten  Igen  (belyen).  Hel 
kind  moest  lol  zyn  jaren  van  versland  gekomen 
zyn  , gelyk  by  de  Mennonieten. 

49  Luicken,  Luca , Lucgues. 

33  In  al  horen  runderen  t in  al  hun  doen 
(levenswandel  ). 

59  Deusdedit.  Deze  paus  regperde  omirent  hel 
jaer  613. 

60  B Dese  kinderen  doepte  hi , ah  ic  las. 
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Ende  Berichaens  sone  Amijg, 

Ende  gaf  eiken  kinde  daer 
Enen  pledenen  nap,  voerwaer, 

65  Gelijc  van  eenre  groetheide. 

Ende  oec  dier  gesteine  mede . 

Ende  acide  : a Kinder,  neempt  dit  nu 
Tenen  tekene  dat  ic  u 
Kersten  dede , al  hier  ter  stat . 

70  Ende  dat  ghijs  oec  te  bat 
Hebben  moet.  in  allen  eren. 

Mitlien  ai  te  lande  keren. 

Etc  ten  Tader  dat  ai  quamen; 

Mer  die  herten  bieren  taamen  , 

75  Al  waren  si  van  een  gesceiden, 

Alsoel  na  wel  sceen  hen  beiden. 

Aisoe  Araijs  quam  tot  sinen  dagen , 
VVaert  hi  die  wijste  van  sinen  magen: 
Want  in  hem  aoe  wies  soe  seer 
80  Doecht  endc  wijsheit , soe  lanc  aoe  meer. 
Ende  als  hi  deertich  jaer  gewan  . 

Was  aijn  vader  een  out  man , 

Van  ainne  wijs,  ende  heilich  mede, 

Ende  hem  quam  aen  siechede , 

85  Ende  ontboet  voer  hem  Amise, 

Ende  beval  hem  in  alre  wise 
Dat  hi  in  ridderliken  live 
Gode  emmer  onderdanich  blive. 

Ende  getrouwe  si  sinen  here , 

90  Ende  sinen  gesellen  gehulpelic  sere . 


Vt.  63  C Ende  rergifle  eiken  kinde  daer. 

64  Pledenen  nap , C palmen  nap.  la  den 
latyiuchen  lekst  duos  eiphos  ligneos  composita* 
amro  et  gemmit.  Zie  over  een  nap  eau  pladen 
myne  Mengelingen , bl.  364,  en  Vas  Ueelc,  bl. 
347. 

66  Gesteine , C gesteynte. 


73  Dat  fi  quanten,  R en  C <fane*i  si  quamen. 

76  Sceen t bleek. 

77  Aisoe  f C alse. 

78  fPijste,  C bette. 

79  C M ant  in  hem  icietsen  zeere. 

80  Soe  lanc , C in  lanc. 

90  B Ende  twen  geslechte  gekuipte h serre. 
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Ende  dat  hi  tallen  tulen  mede 
Die  wercke  boude  der  ontfermichede , 
Ende  dat  hi , boven  al  dese  dinge , 
Araelise  niet  ane  en  ginge 
93  Des  greven  soen  van  Alverne, 

Noch  te  spotte  noch  te  scerne. 

Ende  als  geint  was  die  lale 
Versciet  die  man  ten  selveu  male, 
Ende  sijn  sone,  met  groter  werden  , 
100  Bestaden  on  eerliken  ter  eerden  , 

Ende  Amijs  quam  in  sijns  vaders  goet. 
Maer  onlaughc  hi  daer  in  ghestoet  ; 
Want  sijn  voie  was  hem  fel , 

Dat  die  dinc  alsoe  ghevel 
103  Dat  si  en , met  valschcn  saken  , 

Ute  sijns  vaders  erve  slaken  , 

Ende  dat  hem  stoet  soe  ontsiene . 

Dat  hem  dienden  cume  te  tiene. 

Aise  dus  tachter  was  die  goede  man 
110  Sprac  hi  sinen  knapen  an  ; 

Hi  seide  : « Mi  dunct  dat  iet  best  love 
Dat  wi  tes  graven  Amelijs  hovc 
Te  gadere  varen , nu  wel  saen  : 

Hi  is  mijn  vrient,  hi  sal  ons  ontfaen. 
115  Ie  hope  hi  mijns  ontfermen  sal. 

Als  hi  weel  mijn  ongheval  ; 

Oft  wi  nemen  voert  onse  vaert 
Te  vrouwen  Hildegaerden  waert . 


Va.  93  Die  v er rkr , eni.  Nu  zegt  men  : de 
werken  van  barmhartigheid. 

94  B en  C Amelise  niet  af  en  ginge.  Beide 
goed.  lemanl  niet  aengaen  is  zooveel  als  iemand 
geen  letsel  doen. 

96  Sterne  C tcherene. 

100  Bestaden  on,  besteedde  hem.  Dit  on  is 
platduitsch.  B en  C Bestaden  eerleken. 


103  G kr stoet , bestond. 

104  Dat  , in  C toe  dat  ; gheeel , geviel. 

107  B en  C Ende  dat  kern  stont  toe  antiene 
(zoo  beschoiiwelyk  slecht). 

108  Dal  er  naeuwelyk  tien  in  zynen  dienst 
bleven.  À en  C rsme  si  thiene. 

111  Love,  van  loven  , op  prys  stellen  , eu  dns: 
best  schat  ik. 
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Conincs  Karels  wijf  van  Vrancrike  ; 

120  le  hebbe  horen  segghen.  sekerlike, 

Dat  si  hoevesch  es  ende  fijn 
Lieden  die  verdreven  sijn. 

l}of  elf  brn  onöcrm  sod)lr. 

Dat  II  Capittel. 

Aldus  setten  si  haer  vaert 
Ten  lande  van  Alvernen  waerl: 

125  Macr  si  en  hebben,  tien  stonden, 

Den  grave  A radijs  thuus  niet  vonden; 
Want  hi  was  oec , te  waren . 

Te  Bericho  waert  ghevaren. 

Ende  als  hi  te  Berico  quatti, 

130  Ende  Amisc  niet  en  vernam  . 

Maer  dat  hi  verloren  hadde  sijn  lant . 

Sciet  hi  droeve  wech  te  hant, 

Ende  peinsde  hi . ende  ruste  nimmermeer . 
Hi  en  soude  Amise  vinden  eer. 

135  Amijs  hadde  oec  rouwe , weet  wel , 

Doe  die  dinc  alsoe  ghevel , 

Dat  hi  den  grave  niet  thuus  en  vant 
Ende  keerde  weder  al  te  hant , 

Alse  die  neromermeer  en  woude 
140  Rusten,  voer  dat  hi  soude 
Amelise  hebben  vonden. 

Dus  socht  elc  ten  andreD , tien  stonden , 

Va.  122  Luden  , A Den  Inden  ; B den  genen  , 
die  verdreven  syn.  In  den  latyoschcn  tekst  : qua 
ejectii  contulere  temper  rontuevit. 

12(>  In  C leest  men  Den  gruve  Amelijt  niet 
vonden . 

128  In  C.  Te  Berieko  gevaren. 


129  In  A,  B en  C : 

Om  Aratjtc  te  spreken  dacr  ; 

Want  aijn  rader  doet  warr 
Koele  ah  hi , roi. 

132  A Stiel  hg  drore  van  dan  Ie  kani. 
142  Elc  ten  andren , C elc  anderen. 
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Met  ellende , met  verlanghen  swaer , 

Luttel  min  of  meer  dan  een  jaer. 

145  Daer  binnen  gheviel  A mise  dat 
Dat  hi  quam  in  ene  stat, 

Daer  hi  met  enen  ridder  lach. 

Die  aen  hem  hoerde  ende  sach 
Dat  hi  sijns  lanls  uut  was  verdreven  , 

150  Ende  heeft  hem  sijnre  dochter  ghegheven  , 
Om  dat  hi  was  een  edel  man , 

Ende  hi  er  alle  doghet  sach  an. 

Nu  waert  Am  ijs  te  rade  das , 

Onderhall  jaer  na  dat  hi  was 
155  G helm  wet . dathi.  sonder  sparen  , 

Te  l’arijs  waert  soude  varen  , 

Om  Amelise  te  sukene  daer. 

Die  nu  ghedoolt  had  twee  jaer, 

In  doghene  ende  in  ellenden , 

160  Om  dat  hi  Amise  wilde  venden; 

Ende  Amelijs  hadde  occ  die  vaert 
Doen  ghesel  te  l’arijs  waert, 

Soe  dat  hi  hi  Parijs  quam  , 

Daer  hi  enen  pelgrim  vernam 
165  leghen  hem  comende  daer  , 

Die  hem  dochte  overwaer 
Van  den  lande  van  Bericoe. 

Den  pelgrijm  vraeghdi  doe  : 

Of  hi  in  enich  lant  ware  comen 
170  Daer  hi  Amise  hadde  vernomen  . 

Die  sijns  lants  ware  verdreven  ? 

Hi  seide  : « Here.  in  mijn  leven 
En  sagickene  nie,  dat  ic  weet.  » 


V*.  149  B en  C Hoe  hi  tijm  lants  inu  verdrtte ». 
1 53  Jfu  waert . C doen  waert. 

159  Had , ontbreekt  in  het  11S. 

159  Doghene,  leed,  Ijtlen.  Zoo  is  mededoogen 

Deel  I. 


en  medelyden  eenerlei,  in  beleekcni». 
101  Dit  vaert , B en  C sijn  vaert. 
106  Orenraer  f C roeriraer. 

109  C Dien  pelgrijm  rraegde  hi  doe. 
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Amelijs  trac  uut  ai  ju  cleet 
173  Endc  gaeft  tien  armen  man , 

Ende  geide  : <>  Bidt  voer  mi  daD . 

Dat  (iod  milieu  arbeil  einde . 

Dien  ie.  te  waren,  in  elleinde 
Doer  sinen  wille  hebbe  onfaen  ! » 

1U0  Die  pelgrim  is  wech  ghegaen  , 

Van  sinen  clccde  vroc  ende  blide  ; 

Ende  quam  ten  avent  lide , 

In  enen  huse,  sijt  seker  das, 

Daer  Am  ijs  te  herberghen  was. 

IBS  Alse  Amijg  luidde  versien 

Den  pelgrijm , sprac  bi  met  dien  : 

Oft  hi  in  enieb  lant  ware  coiuen 
Daer  bi  iewerinc  hadde  vernomen 
Van  den  grave  van  Alverue, 

190  Dien  hi  saghe  alsoe  gherue? 

Die  pelgrijm  seide  : « llere,  glii 
Macct  u sceren  nu  met  mi; 

Wautic  sie  nu  ende  merke  wale. 

Beide  ane  u gbedaen  ende  u tale. 

193  Dat  ghi  selve  sijt  die  grave, 

Daer  ghi  mi  nu  vragbet  ave  ; 

Maer  ander  knapen  ende  ander  cleder  mede 
Ende  ander  perde  haddi,  here,  ter  stede. 
Dan  ghi  heden  hebt , des  ben  ic  wijs , 

200  Doen  ic  u ontmoete  bi  Parijs , 

Daer  ghi  mi  dit  cleet  gaeft  an  . 


V«.  174  Vut,  C af. 

178  A.  B en  C Die»  ie  twee  jaer  in  groten 
elleynde. 

179  B Hebbe  getocht  ende  r emoy  ontfaen. 

183  /n  enen  hute , al  de  andere  ; in  mik  gijitc 

( fr.  giste , gîte).  A , B en  C In  ene  geette . 

186  C Sprac  hi  oen  met  tien. 


188  A . B en  C Hoer  hy  yet  hadde  vernomen . 
Het  woord  tewertne , nu  iraera . of  term  is  er- 
gent. 

192  Sceren , scherts  , spot. 

194  A en  B Beide  oen  gedaen  ende  am  tal*.— 
Gedaen  , gedaen  te,  houding. 

198  C Endc  ander  perde  hehdi , en*. 
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Ende  mi  vraghet  na  enen  man . 

Die  Amijs  gheheten  ware, 

Dien  ghi  gesocht  hadt  twee  jare.  » 
205  Alse  Amise  dus  hadde  verstaen 
Dese  mere,  antwoerde  hi  saen  : 

« Here  pelgrim , mi  wondert  sere 
Dat  gbi  segt  ic  ben  die  bere 
Amelijs  , grave  van  Alverne; 

210  Want  boven  al  saghic  gherne 

Den  selven  man,  des  sijt  gbewes, 
Die  Amelijs  ghebetcn  es. 

In  sach  u oec  beden , no  en  gaf 
Dat  cleet  daer  ghi  segt  af: 

215  Maer  Amijs  es  mijn  name  : 

Bidt  God  dat  hem  si  bequame 
Dat  ickcne  saen  moete  sien.  » 

Sijns  ghelts  gaf  hi  hem  met  dien , 
Ende  heeft  ghenomen  sine  vaert 
220  Rechte  te  Parijs  waert. 

Ende  alse  hi  bi  Parijs  is  comen 
Heeft  hi  Amelise  vernomen  : 

In  een  prieel  dat  hi  sat 

Met  sinen  gheselscape,  ende  at. 

225  Ende  alse  die  grave  Amelijs  vernam 
Dat  Amijs  was , die  daer  quam , 
Spranc  hi  op,  ende  liepen  iegen. 
Daer  mochte  men  sien  pleghen 
Ongheveiusder  vrientscepen  ! 

230  Want  elc  heeft  anderen  begrepen 
Met  armen  , ende  gecust  mede 
Duscnt  werven  op  die  stede. 


V«.  203  jT„,  C om. 

313  /o.  ik  en. 

216  C Bidt  God  ist  hem  bequame. 

228  A In  een  herbergt  daer  hy  tat.  C In  een 


pryeel  daer  hy  sat.  In  den  latynitchen  leit  : in 
pralo  gundam  florido. 

230  Aen  B H'antelc  heeft  den  audrtn  aengrepm. 
232  Datent  verven  . C llondert  verf. 
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Van  bliscappen  soe  weenden  si. 

Elc  ghinc  den  anderen  sitten  bi 
23!)  Vertellen  wal  hem  was  ghesciel. 

Haer  ellende ende  haer  verdriet, 

Dat  si  ghedoecht  hadden  twee  jaer 
Keerde  al  in  vrouden  daer  , 

Ende  danclens  Gode , dat  si  quamen 
240  Soe  ghelikelijc  te  samen. 

Al  waest  hen  worden  te  suren , 

Tes  coniiics  Kareis  hove  si  vuren  : 
Daer  waert  Am  ijs  ghemacct  trésorier , 
Die  noch  gcrich  cn  was  noch  fier. 

245  Ende  Amelijs,  die  grave  van  love. 
Wart  drossaert  van  sconincs  hove. 
Daer  mochlemen  sien  jonghclinghe , 
Gheniate  ende  wijs  in  allen  dinghe, 
Van  eenre  ghedane  even  scone, 

250  Ende  ghemint  van  al  der  crone, 

Ende  daer  toe,  beide  lude  ende  stille. 
Van  eenre  herten,  van  enen  wille. 


Cjor  tjrrberiic  Tlniflisr  onöroani. 
Dat  III  Capittel. 


Alsc  dese  twee , in  ware  dinc , 
Ghedient  hadden  den  coninc , 
255  Ontrent  twee  jaer,  in  diere  wise, 
Sprac  Amijs  tote  Amclisc  : 

« Gheselle,  ic  moet,  te  waren, 


Va.  236  B eu  C Al  ellende  ende  al  verdriet. 
237  en  38  C : 

Dat  ti  gedocht  hadden  daer 

Twee  jaer , keerden  t j alle  in  rreuchden  naer. 


240  Soe  ghelikelijc  , C Dn»  geluekeltc . 

244  Gerich , in  tic  andere  : gierick. 

243  f an  love,  ludclyk. 

240  C r an  eeren  gedaen , male  ende  tcone. 
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Thuus  te  ininen  wive  varen  ; 

Maer  ic  wane  saen  wederkeren. 

260  Nu.  hout  u ane  mijn  leren  , 

Ghi  blivet  hier  int  hof. 

Hoet  u emmer  daer  of, 

Dat  ghi , om  gheene  saken  , 

De»  «conincs  dochter  en  »elt  gbenaken  , 
265  Waer  ghi  sijl,  in  elke  stede  ; 

Ende  dat  ghi  u oec  hoet  mede 
Dat  Harderijc,  die  valsche  grave, 

Uwen  sin  niet  en  ondergave, 

Noch  en  weet  u heimelicheit , 

270  Wat  hi  oec  tote  u seit; 

Want  ic  sie  ende  inerke  wel 
Dat  hi  mordadich  is  ende  fel.  » 

Met  desen  es  hi  wech  ghe varen. 

Amelijs  bleef  int  hof,  te  waren  , 

275  Ende  leide,  met  groten  sinne, 

Ane  sconincs  dochter  sine  minne, 

Dat  hi  sinen  wille  daer  af  ghewan. 
Doen  quam  Harderijc , die  quade  man , 
Die  alre  dorpcrheil  was  blide , 

280  Ende  alle  vroemheit  benide, 

Ende  sprac  Amelise  ane  , 

Ende  dede  hem  te  verstane, 

Hoe  vrient  dat  hien  ware, 

Ende  dat  bi  stille  ende  openbare 
285  Hem  heimelijc  soude  sijn 
Ende  in  allen  trouwen  fijn , 

Ende  swoert  te  houdene  wale. 

Ende  alse  gheeint  was  die  talc , 


Vs.  26  f A.  Il  en  C Met  des  coninx  dochter  en 
kout  sprake. 

268  Ondergave , A ondergrave. 

277  Dat , zoo  dat , of  tot  dat. 


278  Die  quade  i«hk  , B en  C dte  valsce  man. 

279  Die  zich  in  alle  schanddaden  , die  zich  in 
alle  kwacd  vcrblyddc. 

287  Ende  swoert,  A Ende  twoert. 
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Ende  ghedaen  was  die  eet , 

290  Gheloeves  Amelijs  ghereet, 

Ende  ondecte  hem  ter  slede 
Onwiselijc  sine  heimeiichedc . 

Aise  die  van  sinne  niene  was  fel. 

Amelijs,  dien  dit  ghevel, 

295  Es  eens  voer  den  coninc  ghestaen , 

Aise  hem  water  te  ghevene  saen  ; 

Ende  Herderijc  stont  daer  bi  mede . 

Die  aldus  sprac  ter  stede  : 

« Here  coninc , ic  segt  u dan  , 

800  Van  enen  ontwetteghen  mari 
En  8eldi  gheen  water  ontfaen . 

Die  soe  sware  heeft  mesdaen  ; 

Want  hi  uwer  dochter  heeft  gheroefl 
Haer  suverheit;  des  gheloeft. 

305  Hi  is  wel  waert  der  doot  ! » 

Amelijs , van  wondere  groot 
Viel  in  onmacht  ende  van  vare. 

Die  coninc  deden  opheffen  dare . 

Atse  een  edel  man  van  sinne , 

310  Ende  seide  : o En  vervaert  u niet.  minne! 

Stant  op  stoutelike,  ende  kere 
Van  di  selven  dese  oneere  ! » 

Hi  sprac,  als  hi  becomen  was  : 

« Heer  coninc , en  gheloeft  niet  das 
315  Dat  Herderijc,  die  verrader,  seghel; 

Want  des  gheen  hoghe  man  en  pleghel. 

Maer,  here,  gheeft  mi  daer  toe  tijt, 

Dat  ic  camp  neme  ende  strijt , 

Vs.  295  Af iene  vos  fel f C niet  en  et  fel.  310  Minne , oud  woord  vau  liefkozing . nu 

294  Amelys,  wiens  beurt  het  was  (te  schen-  nog  voor  de  katten  gebruikelyk. 
ken  ) . wien  de  beurt  toeviel.  311  Stant  op  , C Stad  op. 

296  -ihc  hem , om  hem.  316  Hoghe  man,  A hoeftch  man.  (»een  f’at- 

305  Der  doot , C die  doot.  soenlyk  man  doet  zulks. 
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Dat  ic  mi  mach  daer  ia  verclaren 
320  Van  aldus  dorperliker  maren  . 

Met  campe , roer  u oghen  , 

Dat  God  die  vvaerheit  moele  toghen  . 

Dat  hi  lieghet  als  een  dief  ! » 

Karle  sprac  : « Hels  mi  lief.  » 

325  Ende  vrou  Hildegaert,  die  coninghiunc  . 
Si  warp  hare  soe  verre  daer  inne 
Dat  si  Amelis  borghe  waert. 

Die  hem  wech  beraden  vaert. 

Ende  als  hi  aldus , in  dierre  wise . 

330  Soeken  vaert  sinen  vrient  Amise , 
Ghemoet  hien  op  sine  vaert , 

Als  te  vaerne  te  hove  waert. 

Te  sinen  voeten  viel  hi  met  wene. 

Ende  seide  : « Ay  mi,  lieve,  hulpe  aliéné 
335  Ende  troest  van  mijnre  salichede, 

Dinen  rael  ende  dine  bede 
Heb  ic  doraelike  te  broken  : 

Des  moet  ic  enen  camp  stoken 
. Opten  valscen  Heiderde; 

340  Want  ic  hebbe  dorperlike 

Karles  dochter,  mijnre  jonevrouwen , 
Beslapen,  bi  mijnre  ontrouwen.  » 

Amijs  heeftene  seer  bescouden 
Om  dat  hi  hem  dus  heeft  ghehouden. 

345  Hi  sprac  : a Wi  selen  metter  vaert 
Wisselen  clederen  ende  paert. 

V'*.  519  0 Dat  ic  moge  daer  in  verclaren. 

521  C Met  venen  campe  voor  » oghe n. 

525  C ff' anl  hi  l tegel  als  een  dief. 

325  V rou , in  A en  C ver.  Men  zei  ver  voor 
eeo€  edele  vrou. 

329  C Ende  als  hi  dus  in  alre  vite. 

352  Alse  te  vaerne , aU  die  ging  ; in  A en  C 
alt  die  voer. 


355  In  A , B eu  C Ende  voer  te. 

351  7.oo  in  A , Ben  C ; doch  in  't  MS.  : Ende 
seide  lieve  u hulpe  aliéné. 

337  Üomelike  , op  eene  doenienswaerdige 
wyze;  in  A,  B en  C thrpelike  te  hnyken  (ver- 
broken, al»  op  ziju  hoogduilsch  : Zer-broehen). 

338  Stoken , slaken,  stuiken  . steken. 

313  Bescouden , bescholden  . kiinf). 
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Men  sal  wanen  dat  ic  ben  ghi 
Ende  ic  sal  vechten  vore  di , 

Ende  sal . metter  hulpen  ons  Heren  . 
350  Den  grave . den  verradcre , onteren . 
Vaert  tonsent,  te  minen  wive; 

Maer  hoet  u van  haren  live  ! 

Si  sal  wanen  dat  iet  ben.  » 

Met  desen  bedroefden  si  hen  : 

355  Met  tranen  sceidense  ende  met  wene. 
Amijs  voer  te  hove  aliéné , 

Aise  oftet  Amelis  die  grave  ware, 
Ende  Amelis,  in  dien  ghebare. 

Quam  tote  Amijs  huse  saen  . 

360  Rechte  alse  Amelijs  ghedaen. 

3mijs  ramp  icgljcn  fcjrrörrikr. 

Dat  IV  Capittel. 

Amijs  wijf  waendc  dan 
Dat  Amijs  ware  haer  man  ; 

Maer  om  ghcnc  saken 
En  woude  hi  haer  ghcnaken , 

365  Ende  hi  leide,  al  in  een, 

Snachs  een  sweert  tussen  hen  tween. 

V*.  348  B Ic  sal  r echten  vort  dg. 

338  !n  dien  gtbare,  in  zoodanige  gesteldheid. 

360  Ghedaen , er  uit  ziende. 

364  B En  liet  hite  hem  ghenaecken , C Sone 
liet  hise  hem  genaken . 

363  Al  in  een  7 terzelver  tyde. 

366  Een  t veert  tussen  hen  tween.  Zo  o deed 
ook  Sigurd  met  Brynhilde , gedurende  drie 
nachten,  volgens  de  k'olsüngasaga,  cap.  32.  en 
de  Saemundisehe  Edda , hl.  203.  Vergelyk 


fmiii'i  Deutsche  Rechtsalterthümer , bl.  432.  In 
deu  lalynschen  tekst  : » At  uxor  Amict,  ui  vidit 
Amelium  comitem , c redens  tuum  este  rirum  more 
solito  amplectens  illum  oscvla  ei  praebere  voluit. 
Cui  ille  dirit  : • Recede  a me,  muiter,  quia  instat 
mihi  tempus  flcndi  et  won  gaudmdi..  In  nocte 
autem  rum  eundem  intrassent  tectum,  rnsem 
inter  se  et  ipsam  posait , diceus  : • Vide  ne  mihi 
aliquo  modo  oppropinques , quia  statim  hoe  ensi 
morieris.  « Et  sic  reliquat  durerunt  noeles.  « 
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Nu  is  Amijs  te  hove  comen , 

Ende  aeit  hi  heeft  raet  ghenomen  , 

Ende  wilt  sinen  camp  yechten 
370  Op  Herderike,  ende  berechten 
Datti  loghe  als  een  valach  man. 

Karle  die  coninc  sprac  hem  an , 

Ende  seide  : « Grave , ontsiet  u niet  ! 

Eest  dat  u die  ere  gesciet 
375  Dat  ghi  desen  camp  verent, 

Soe  dat  mijn  dochter  Belisent 
Van  der  blamen  verwaert  blive  . 

Ic  gevese  u dan  tenen  wive.  » 

Des  merghens  siju.  na  ridders  wise, 

380  Die  grave  Herderijc  met  Amise 
Opt  velt  comen,  buten  Parijs. 

Daer  bi  stont  die  coninc  wijs, 

Ende  menich  hoghc  baroen  mede. 

Ende  alle  die  beste  van  der  stede , 

385  Diet  alle  bilden,  weet  voer  waer. 

Dat  Amelijs  selve  ware. 

Ende  want  Amijs  op  dien  dach 
Sine  con8ciencie  ontsach 
Seidi  : « Her  grave,  hels  dorperheit  groet 
390  Daltu  staes  na  mijnre  doet, 

Ende  du  di  selven  ende  dijn  leven 
Te  mets  daer  vore  wilt  gheven  ; 

Maer  willu  wedersegghen  de  moert 
Die  du  op  mi  heefs  bracht  voert . 

395  Ic  wildi  dienen,  des  sijl  ghewes: 


Vs.  371  A Dat  hy  Hecht  als  een  rs/i  man. 

374  B Eest  dat  saké  dat  u eere  geschied. 

373  Verent,  eindigt,  A en  C veneynt. 

376  Belisent.  A Belisant. 

377  Verwaert,  gewacrborgd , A Van  der  zake 
onsculdick  blive , C bewoert  blive. 

Deel  I. 


383  C Die  alle  hielden  voentarr. 

389  Dorperheit , C domheit. 

393  Maer  wilt  gy  het  moorddadig  schelmstuk 
herroepen. 

394  C Die  du  op  my  wilt»  beginnen  voort. 

393  B lc  wildi  dienen  , des  best  ghewes. 

11 
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Want  ic  onUculdich  ben  des!  » 

Dander  antwoerde  , aise  die  coenc  : 

Hi  en  hadde  aine  vrientscap  niet  te  doene  : 
Sijn  hoeft  waer  sijn  te  voren , 

400  Ende  heeft  oec  dat  ghesworen , 

Dat  hi  met  crachten  hevel  gescent 
Des  conincs  dochter  Belisent. 

Amijg  swoer . ende  wilt  oec  toghen  . 

Dat  Hardcrijc  daer  ane  heeft  gheloghen. 
405  Dua  8ijn  ai  te  gader  comen  ; 

Ende  Amija  heeft  ghenoinen 
Hardcrike  daer  gijn  lijf, 

Ende  onthoefde  den  catijf. 

Doen  gaf  hem  die  coninc  te  handen 
410  Beliaenden  , die  hi  van  scanden 

Verlost  hadde,  eude  gaf  hem  voert 
In  te  woene  ene  goede  |>oert 
Amija  ontfincse  blide  ende  vroe  , 

Ende  gheloefde  den  coninc  doe . 

415  Dat  hige  trouwen  soude  saen. 

Had  hi  ene  bedevaert  ghedaen 
Die  hi  te  vaerne  hadde  ghenomen. 

Te  huua . te  Amelise  es  hi  comen 
Ende  seide  : « Ic  hebbe  u ghewroken 
420  V an  des  verraders  sproken , 

Ende  hebbe  gheloeft  Karle , bi  trouwen . 
Dat  ic  aijnre  dochter  aal  trouwen.  » 

Doen  keerde  Amelijs , vro  ende  blide , 
Ende  troude  dus , na  den  slride , 


425  Bcliscntcn,  ende  voer  mede 

Wonen  in  gijns  selfs 

stede. 

V».  400  Dat , C daer. 

412  Poert , alad,  residentie. 

405  Te  goder,  in  A,  B en  C te  campe. 

414  Gheloefde , beloofde.  — Doe , C toe. 

408  Catijf B keytjf,  ilechtaerl , oietawaer- 

417  Ghenomen , aengenomen. 

dige , fr.  chétif. 

424  /V'a  den  itride  , C na  den  tuir. 
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£)oc  Smijs  losers  keerbt  te  Smelise. 

Dat  V Capiltel. 

Na  desen  tiden  soe  ghevel 
Dat  Amijs  ane  sijn  rel 
VVaert  te  male  lazers  al  ; 

430  Ende  waer  dat  ki  wesen  sal 

Moet  menne  heffen  ende  draghen. 

Op  sijn  vernoy  ende  op  sijn  claghen 
En  achte  niet  sijn  wijf  Abie. 

Hoe  groot  dat  eerste  was  die  vrie 
435  Dicke  poghet  si  nu  voert 

Hoe  dat  sien  hadde  versmoert. 

Sinen  tween  knapen  riep  hi  an . 

Die  hem  ghetroust  waren  dan , 

Ende  seide  : « Voert  mi  ule  desen  landen  . 

440  Doch  ute  mijns  wijfs  handen  ! 

Minen  nap  neem  heimelike  mede 
Ende  voert  mi  te  mine  stede, 

Te  Bericho , dat  mi  toe  hoert.  » 

Doen  voeren  si  ter  selver  poert  ; 

-445  Ende  teersten , dat  si  daer  quamen  , 

Ende  dat  die  liede  vernamen 
Dat  dit  Amijs  haer  here  ware , 

Maecten  si  en  sere  onmare, 

Ende  hebben  die  knapen  gheslaghen , 

450  Ende  worpensc  van  den  waghen. 

Doen  wart  Amijs  wenende  sere. 

Ende  seide  : « God , ghenadich  here  , 

V».  427  .Vo  detea  tiden , in  de  andere  : ,To  439  Landen,  ia  A en  B banden, 
tieten  dingen.  448  Deden  sy  hem  groote  vetmading  aen. 

429  Kreeg,  geheel  en  al,  delazerny.  Zie  over  het  woord  Van  Hxciv  , op  v,  4131. 

434  Die  vrie,  de  vry machtige.  Onmare  ia  eigenlyk  het  fr.  infamie. 

433  A Dicke  peyntde  sy  na  voert.  432  A Ende  teyde  : Godt.  woei  lieve  keert. 
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Helpt  mi  ute  deser  noet . 

Oft  gheeft  mi  corteliken  die  dool  ! » 
445  Daer  na  es  hi  te  Rome  eomen . 

Ende  alse  ment  heeft  vernomen 
Quam  metten  paus  Constantine 
Een  deel  der  edelrcn  sine . 

Diene  lioft'elije  ontfinghen  . 

480  Ende  die  hem  van  allen  dinghen 
Dies  hi  helioefde,  ende  die  sine. 
Ghenoech  gaven . sonder  pine  ; 

Want,  doe  mense  kersten  dcde. 

Te  Romen  in  die  goede  stede, 

465  Worden  sine  pcteren  uulvercoren 
Grote  heren,  van  Rome  gheboren. 
Aldus  was  hi  daer  twee  jaer. 

Doen  quam  daer  van  hongherie  swaer 
Een  soe  groet  onghemac , 

470  Dal  kiut  den  vader  van  hem  stac, 

Soe  daltcne  die  ghene  begaven 
Die  hem  da  re  nu  tetene  gaven, 

Ende  dat  hi  Rome  ruemde  die  stal, 
Ende  wart  te  rade,  na  dat, 

475  Dat  hi  tAlverne  varen  woude, 

Tote  Amelise,  ofte  hi  soude 
Daer  doch  trouwe  vinden  moghen. 

Met  desen  es  hi  ghetoghen 
Voer  sgraven  Amelijs  porten  saen  . 

480  Ende  sloech  daer  op  sijn  clapspaen. 
Aise  die  grave  hoerde  dat  gheclap . 


\ ».  4lki  A Ende  alt  men  hem  heeft  vernomen  ; 
C Ende  alsoe  ment  daer  heeft  vernomen. 

458  A Een  deel  luyde  ende  die  peterne  fine  ; 
B en  C Een  deel  der  petren  ttne. 

465  f utvercoren  , C geeoren. 

467  Twee  jaer , A,  B en  C drie  jaer  (dit  lacUte 
ook  in  *t  latyu). 


468  Hongherie , honger  , A honger. 

470  C Dat  die  vader  tkint  tan  hem  star. 

474  C Ende  wart  die»  te  rade  dat. 

476  B Tot  jdmelite  echt , ht  tonde. 

480  A Ende  tloech  daer  ’t  cleppe  tpaen , het 
klcphout , waermede  de  net  lazery  besmette 
persooucn  gewoon  waren  te  bedelen. 
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Nam  bi  sineh  pladenap. 

Die  hem  die  paus  Deusdedit  gaf. 

Dacr  Amijs  die  wedergade  hadde  af. 

-485  Ende  sendene  hem  met  wine  doe 
Ende  broei  ende  vleisch  daer  toe. 

Die  bode  ghinc  sinen  vollen  stap 
Ende  goet  in  des  siecs  mans  nap 
Den  wijn,  ende  alse  hi  weder  quam  : 

490  « Here,  seide  hi,  ic  en  vernam 
Noit  nap,  soe  ghelijc  desen  . 

Alse  mi  des  mans  nap  dunct  wesen; 

Want  even  groot  ende  even  goet 
Sijn  si,  dat  seit  mi  mijn  moet.  » 

493  Amelijs  hiet  den  sieken  balen, 

Ende  ginc  hem  ane  met  talen  : 

Wanen  hem  selke  nap  quame, 

Soe  scone  ende  soe  bequame  ? 

Amijs  sprac  sonder  waen  : 

500  « Ic  ben  van  den  castele  Bericaen  , 

Ende  Deusdedit , die  mi  dede 
Kersten  te  Home,  in  die  stede, 

Die  paus,  gaf  mi  desen  nap  daer.  » 

Doen  wiste  Amelijs  , over  waer, 

505  Dat  Amijs  was,  sijn  gheselle  goet. 

Die  voer  hem  slorte  sijn  bloet , 

Ende  hem  des  conincs  dochter  wan. 

Doen  viel  hi  op  den  lieven  man , 

Vriendelijc,  met  groten  wene  , 

510  Ende  en  liet  groot  noch  clene 
Uien  custcne  ane  sinen  mont . 

Al  was  hi  besmet  ende  onghesont. 

Amelijs  wijf  trac  hem  bet  naer, 

Ende  maecte  groet  misbaer  : 

Vs.  482  C Nam  k y saen  sinen  pladenen  nap,  493  À Want  even  cleyn  ende  eren  y roet. 

in  A rfetleren  nap.  Zie  boren,  bl.  70 , vs  04.  813  Trac  hem  bet  naer.  kwam  nader  by  hem. 
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315  Want  haer  ghedoohte  hoe  vromelike 
Dat  hi  verwan  Harderike, 

Daer  hi  haer  lijf  met  behilt  dan 
Ende  haerre  lief  mede  ghewan. 

In  haer  huus  dat  si  en  brochte 
520  Ende  ene  stede  hem  sochte , 

Dacrt  rastelic  was,  ende  scone  mede  , 
Daer  si  hem  in  wesen  dede, 

Ende  gaf  hem  dat  hi  verteerde . 

Als  ghenoech.  dies  hi  begheerde. 


C)or  3mi(9  gljfsonl  mari. 
Dal  VI  Capittel. 


523  Op  enen  nacht , daer  na.  ghevel . 
Dat  die  enghcl  Gabriel 
Tôt  A mise  quai»  (aise  hem  dochte). 
Die  hem  ene  mare  brochte 
Dat  Amelijs  sijnre  kinder  dode. 

530  Ende  hi  metten  bloede  rode 
Sinen  gheselle  bestreke  . Amise: 

Hi  worde  ghesont  in  selker  wise. 
Amijs  seide  dit  met  vare 
Sinen  gheselle  openbare. 

535  Dit  nam  die  grave  swaerlijc  an  : 

Maer  doch  peinsdi,  dat  die  man 
Sijn  lijf  8ette  voer  hem  te  pande. 

Een  sweert  nam  hi  in  sinen  hande . 
Ende  ghinc  daer  sine  kinder  sliepen 


V».  917  A Daer  ty  hoer  eer  met  behilt  dan. 
918  C Ende  haer  lijf  aer  mode  f/riran, 

390  c/n  eene  tlede  daert  nerf  lare  hic. 

321  Rantrlir . rutlig. 


322  C Haer  tint  in  vamen  dedr. 

324  C AUet  genoech  , dat  hy  begheerde. 

326  Gabriel,  în  A,  B en  C Raphaël;  dit  laeUte 
ook  in  deu  Utynschen  tek*t. 
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540  (Die  tranen  hem  ghedichte  liepen 
Over  sine  beide  wanghen  ) : 

Op  hen  viel  hi , ende  weende  langhe  , 
Want  si  sliepen  beide. 

« O wi , sprac  hi , o wi , leide  ! 

545  Dit  en  was  noit  ghehoert , 

Dat  die  vader  heeft  vermoert 
Sine  kindere . dus  sijns  ondancs  ! 

O wi , lieve  kindere , des  ancs. 

Hier  heb  ie  tvaders  name  verboert . 

550  Sint  dat  u mijn  swert  stoert. 

Die  tranen  vielen  op  die  kinder  . 

Soe  dat  si  ontweelen  ghinder; 

Ende  als  si  saghen  haren  vader 
Loeghen  si  op  hem , beide  gader  : 

555  Twee  knapeline  warent,  te  waren. 

Scone,  jonc,  van  driejaren. 

« Lieve,  lieve  kinder.  sprac  die  grave 
Al  lachti , daer  coemt  wenen  ave; 

Want  ie,  u vader,  nu  moet 
560  iVemen  u onnosel  bloet  ! » 

Meltien  onthoefdise  te  samen  , 

Ende  nam  die  hoofde  ende  die  lichameu . 
Ende  leitse  in  haer  bedde  neder. 

AU  oft  si  beide  sliepen  weder. 

565  Dat  bloet  nam  hi  daer  ter  stede . 

Ende  bestrekere  Amise  mede , 

Ende  seide  : « Heer  Jhesus,  dit  bescouwe. 
Die  den  menschen  heet  houden  trouwe . 
Ende  den  lascren  raaket  gfaesont, 


V».  540  A Dte  tranen  hem  ttten  oghen  liepen. 
541  R eu  C Oter  elle  tine  tcanghe. 

543  C W ant  die  kinder  sliepen  beide. 

548  Des  ancs  y des  heb  ik  angst;  of:  o jam- 
mer van  dezen  nood&ngst  ! 


353  Knapeline , C knechtkgne , ni  A en  H 
soneken. 

566  Ende  bestrekere , C Ende  bespre ngder. 

568  C Die  den  mentche  hiets  hem  doen  troutre. 
360  Lascren , C later  teken. 
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:S70  Met  dinen  woorden  in  corter  stoot. 

Du  moets  minen  gheselle  ghenesen: 
Want  u,  Here,  cont  es  van  desen. 

Dat  mi  trouwe  gaf  den  moet 
Te  storttene  mijnre  kinder  bloei.  » 

375  Amijs  wart  te  hant  ghesont. 

Ende  die  grave  dedene  tier  stont 
Ombesien  ter  kerken  keren  , 

Ende  dancle  Gode  der  eren  : 

Ende  eer  si  er  comen  ronden 
380  Alle  die  doeken  te  ludene  begonden  . 
Alsoe  als  God  selve  gbeboet. 

Tfolc  quam  met  cudden  groet , 

Die  dat  wonder  Gods  anc  saghen. 

Die  gravinne  begonde  te  vraghen , 

383  Alsise  te  gader  comen  sach . 

YVelc  haer  man  wesen  mach? 

Doen  sprac  die  grave  : « Ic  ben  u man , 
Ende  dits  Amijs,  die  u volgbet  an. 

Mijn  gheselle . dien  God  ter  stont 
390  Van  live  beeft  ghemaect  ghesont.  » 
Maer  die  grave  versuchte  onsachte: 
Want  hem  der  kinder  dool  ghedacbte  . 
Die  hem  swaer  lach  in  sinen  sinne. 
Mcttien  hict  die  gravinne 
395  Volke,  om  die  kindcre  gaen. 

« Neen , sprac  die  grave , bet  is  te  saen . 
Laetse  slaepen,  si  rusten  wel.  » 

Doen  ghinc  hi  selve,  ende  niement  el . 

In  die  camere.  met  onghedoude  , 


V».  ÎS75  en  76  In  C : 

A mijt  vicrdl  gesond  1c  baadt 
Ende  die  grove  beert  tbr  rondt. 

•»8U  en  SI  I tt  B en  : 


Sue  luden  1er  srlvcr  stonden 
Al  die  r loden  . alww  God  gbebort 

HS8  Ihr  u tolghet,  A die  volget.  C die  mg  volgt. 
393  À Snellic  om  die  Linde  t gain. 

399  Onghedoude.  ongnluld. 
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600  Aise  diese  bewenen  woude , 

Ende  Tant  die  kindere  dner  ter  stat 
Spelende . ende  te  ghereke  bat , 

Dan  hise  noit  te  Toren  sach. 

Om  hare  halsekin  soe  lach 
605  Een  leken,  alsc  een  draet  roet 

(Hier  moeghdi  horen  wonder  groot!). 

Alse  hi  die  kinder  dus  vernam  , 

In  sinen  arme  hise  nam, 

Ende  dancte  Gode  om  dese  dinc. 

610  Dat  teken  noit  hen  en  verghinc  : 

Hi  droechse  der  moeder  in  de  scoet; 

Ende  seide  : « Nu  maect  bliscap  groet  : 

Dese  kindere  sloech  ic  doet, 

Als  mi  dinghel  selve  ontboet , 

615  Ende  met  haren  bloede,  nu  ter  stont, 

Es  worden  mijn  gheselle  ghesont!  » 

Des  dancten  si  alle  gader 
Gode  den  hemelschen  vader , 

Dat  hise  braehte  uut  selker  noet. 

620  Amijs  nam  met  hem  here  groet, 

Ende  heeft  beseten  saen 
Sijn  casteel  Berichaen. 

Dat  hem  sijns  selfs  liede  namen. 

Te  ghenadcn  dal  si  quamcn  : 

625  Ende  hi  vergaf  hen  . sonder  waen  , 

Al  dat  si  leghen  hem  hadden  misdaen  . 

Ende  bleef  in  payse,  voert  mere, 

Ende  diende  God  onsen  here. 

Hier  na  seldi  noch  vinden 
630  Hoe  si  haer  leven  einden , 

Daert  lijt  ende  stede  sal  siju . 

V».  61*2  7V  yk ertke  bat,  beter  geraekt , beter  CSU  ti  en  C At  dat  ty  hadden  miidaen. 
getroffen . nog  welgemaekter,  naer  den  Itcbame . 620  C Hierna  telen  wy  vinden 

dan  *y  te  voren  waren  ; in  C te  gemake  bat.  629 — 632  ontbreken  in  A. 

Deel  I.  ^ 
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Alsoe  als  ment  vint  in  lalijn. 


tjoc  fiarlt  öos8cn  öcstrumöc. 
Dat  VII  Capittel. 


In  dien  liden  , sonder  waen  . 

Dat  paus  was  Adriaen  . 

635  Die  maeclc,  als  ic  hore  lien  . 

Boccke  ieghen  heresien , 

Doe  voer  harde  mogcndelike 
Coniuc  Karle  van  Vrancrike 
Op  die  Sassen , met  sinen  here. 

6-40  Die  hen  vaste  setten  ter  wcrc  : 

Want  si  en  wouden  pais  noch  vrede , 
Vonden  si  tijt  ende  stede. 

Dat  si  den  Vranscen  mochten  scaden , 
AIsi  altoes  voermaels  daden 
645  Bi  Marleele,  ende  bi  l’ippine. 

Daer  si  omme  doechden  meneghe  piue  . 
Als  ic  u hier  voren  seide. 

Karle  dede  hen  soe  leide 
Dat  hi.  al  lancs  ende  brcel, 

650  Haer  lant  al  orloghende  doer  reet, 

Ende  wan  hen  af  menich  velt , 

Daer  hise  afsloech  met  ghewelt. 
Herberch , ene  vaste  stede 
Wan  hi  hen  af  met  stride  mede . 

655  Ende  Ilocrmense  (haren  tempel  diere. 


Vi.  Lint,  verklaren. 

KiÖ  li  Dier  om  doegden  meneghe  pi  ne. 

850  C Seere  nemstelike  itreet. 

653  Herberch,  B Hertbach , doch  te  lezen 
Heretbereh , Jieretburg  of  firetburg  r niet  verre 


van  Stadtberge,  aen  de  rivier  de  Üimei. 

635  l/oermense , voor  Hermentul , o\  Innen- 
tul, waerover  uien  kan  nazien  Gaian  en  Vonder 
liASiN't  dissertation , alsmede  eerstgenoemden* 
Deutsche  Mythologie  , bl.  81,  £09. 
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Daer  in  van  menegher  manière 
Afgode  «tonden , groot  ende  cleine) 
Destruecrde  hi  al  op  ghemeine. 

Ende  vcrsloech  hen  soe  menighen  man . 
660  Dat  mens  gheteüen  niet  en  can. 

Dacr  was  sijn  voie  wel  na  verstorven , 
Ende  van  dorste  al  verdorven  ; 

Want  men.  in  dat  selve  lant, 
Niewerincs  water  en  vant. 

665  Doe  bat  Karle , met  ernste  groot . 

An  onsen  here,  in  der  noot, 

Dat  hi  sijns  ontfermen  soude, 

Dal  sijn  voie . met  sijnre  scoude , 

Niet  en  blive  van  dorste  dool. 

670  Daer  quam  te  hant  planteit  so  groot 
Van  watere,  dat  al  sijn  here 
Ghenoech  dranc  na  sinen  ghere . 

Ende  vertroest  was  sere  daer  mede. 

Dit  dede  God  door  Kareis  bede. 

675  Desen  coninc  waest  goet  ghedient, 

Dien  doverste  coninc  was  so  vrient  ! 
Alse  dat  die  heidene  Sassen  sagheo , 
Datse  God  soe  wilde  plaghen , 

Gaven  si , in  heer  Kareis  hauden  , 

680  Ghisele  van  haren  landen 

Ende  geloefden , bi  horen  wetten . 

Dat  si  hem  nimmermeer  souden  sollen 
leghen  die  Vrancsche  riken . 

Ende  Karlen  altoes  souden  wiken. 


Vê.  ÖJJ8  A Destrueerde  hi  op  al  reyn. 

061  ff  el  na  , ('  by  na. 

664  Ifiesrerincs , nergens  ; A en  H nergent. 

666  A Onsen  Here  aen  in  den  noet. 

668  Met  sijnre  scoude , door  zyn  schuld. 

670  A Daer  quam  te  haut  een  tloet  soe  groet. 
Het  woord  planteit  is  overvloed  , fr.  plante. 


683  A Tegen  die  «on  f rune  rijken.  Men  heeft 
hiervan  eene  akte  van  onderwerping  byge- 
braclit , waeromlrent  de  hoogleeracr  Int  ou- 
langs  nog  iu  het  breede  heeft  gehandeld  . in  het 
tweede  deel  zijner  He  knopte  geschiedenis  der 
jYederla udschc  taal,  hl.  136;  doch  men  weet  nu 
dat  dit  stuk  niet  echt  is. 
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£)oc  ftorlf  oofr  opte  Cnrabnrôr. 

* 

Dal  VIII  Capittel. 

685  In  tnaeste  jaer,  heb  ic  verslaen , 

Dat  die  paus  Adriaen 
Sende  letteren  nerenstelike 
An  den  coninc  van  Vrancrike, 

Dat  hi  quame  aise  Gods  knecht , 

690  Ende  liilde  sinte  Peters  recht  ; 

Want  die  coninc  Desidere 

Van  den  Lombarden  . ende  sijn  here  . 

Daden  hem  soe  swaren  panl , 

Si  en  cnnstcn  niet  behouden  liant . 

695  Ende  hi  van  eiken  hoofde  hief 
In  Rome , wient  leet  was  oft  lief. 

Enen  swaren  penninc,  ende  daer  bi 
Dat  lant  al  verloren  si . 

Ende  dat  sinte  Pieters  vrihede 
700  Al  te  nieute  gaet  daer  mede, 
lli  en  come  soe  machlich  saen 
Dat  bijt  rnoghe  wcderslaen. 

Doen  Karle  desc  woerde  hoerde , 

Doen  peinsde  hi  dat  hijt  metten  oerde 
705  Van  den  sweerde  soude  weren  dan  : 

Maer  die  goedertierene  man 
Hadde  die  dinc  gherne  leden 
Sonder  strijt , met  hoveschcden  : 

(Want  hi  noit  gerne , sijt  seker  das . 

710  Op  man  en  Street  die  kersten  was) 

V*.  0J<8  C en  B Jen  k'arlen  «an  Vrancrike.  703  Vete  woerde , A ciibt/or  man  . 
095  Ende  hi  ,C  Vaut  hi.  704  Orrtie,  punt. 

090  B In  Home  trien  leet , vien  lief.  703  Veren , C keert n . 
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Knde  sende  boden  an  Desidere , 
Ende  dede  hem  bidden  , harde  «ere  , 
Dat  hi  sinte  Petere  weder  gave 
Dat  hi  hem  liadde  te  broken  ave; 
715  Indien  dal  hijt  doen  woude 
II  i Koude  hem  van  sinen  goude 
Veertien  hondert  scellinghe  gheven  ; 
Nochlan  soude  hi  met  raslen  leven 
Ende  gijn  vrient  bliven  mede. 

720  Desidere  en  achte  niet  der  mede; 
Want  sine  felheit  was  soe  groet 
Ui  en  achte  niet  dat  men  hem  boel. 
Doen  trac  Karle  te  samen 
Sijn  ridderscap  van  groten  nameD  . 
725  Baenrutgche  ende  lants  heren  , 
Bisacoppe,  abde,  die  gouden  leren 
Dat  here,  alst  ware  te  doene. 

Over  barch  trac  die  coene 
Tole  eenre  slede  , daer  die  pas 
730  Sere  stère  ende  enghe  was, 

Ende  hiel  die  cluse  bi  namen. 

Aise  die  fransoyse  glunder  quamen  , 
Ende  si  vernamen  aldaer 
Dat  die  pas  was  soe  swaer , 

735  Ontboet  Karle  Desideren 

Dat  hi  ende  sijn  here  wilden  keren 
Te  lande  , op  dat  hi  weder  gave 
Sente  Petere  dat  hi  hem  ave 


Vs.  718  Mei  ratten,  Ben  C in  ratten , rust. 

720  Der  mede , A en  C der  bede,  welk  laelsle 
my  tocsrhynt  de  goede  tekst  te  zyn  ; want  ik 
denk  niet  dat  men  mede  voor  miede  ie  verslaen 
bebbe. 

723  A G reven  ende  lants  heren. 

727  A Dat  hem  als  tcaer  te  doen. 

799  Pas.  doortocht. 


730  Stere , A strauc.  1 

731  Hiet  die  cluse.  Hier  verslont  duscliryver 
zyuelalynseho  bronnen  niet  wel  : clnsae  noemde 
men  in  het  algemeen  de  eng  passen  der  Alpen  : 
Les  cluses  drItalie  ou  Vonterture  des  gorges  des 
Alpes , zegt  Sibojdb  db  Sisbosoi. 

734  Dat  die  pas , C Dat  die  pans. 

736  Dat  hi  ende,  C Dat  hg  hem. 


Digitized  by  Google 


94 


DE  KLERK. 


Te  broken  hadde  met  ghewelt. 

740  Lant.  renten  ende  ghelt. 

Die  Lombaert  en  woude  niet 
Doen  dat  hem  Karle  hiet  : 

Macr  hi  quam  met  sinen  heere . 

Ende  aette  hem  vaste  ter  were 
745  Ter  clusen  , toten  inganghe 

Dien  hi  hadde  doen  vesten  langhe , 
Om  dat  hi  waende.  sonder  waen . 

Die  franesoiae  daer  wederstaen. 

Doen  dat  die  fransoiae  saghen 
750  Begonst  hem  qualike  te  bebagheu  . 
Ende  vele  van  den  heren 
Rieden  doen  dat  wederkeren  ; 

Want  hen  seker  dochte 
Dat  men  den  pas  niel  winnen  mochle. 

Qof  3imis  rnör  vtmcUis  5plU  Mmrn. 

Dat  IX  Capittel. 

God . die  langher  niet  en  woude 
Dal  Desidere  regneren  soude. 

Om  sine  quade  dorperhede, 

Ende  om  des  grotes  Kareis  bede . 

Gaf  hen  snachs  enen  vaer . 

Soe  dat  hem  ende  sinen  here  daer 
Soe  sere  des  lijfit  wanhaghede , 
Nochtan  dat  se  uiement  jagheile . 

Va.  742  Hiet,  A riet. 

781  V un  den  keren,  C van  dien  keert . 

754  y iet  winnen  . C niet  einden. 

758  (!  Ende  om  Au  reis  yroele  bede. 

759  C fiaf  hem  snarhts  tuiken  roer  fvervaenl 
heid). 


761  Het  lijf à,  C sijns  lijf 't.  Zy  waren  zou 
bang  vuor  hun  leven , hun  toestand  miabaegde 
hun  zoo,  dat  xy  vreesden  het  leven  er  hy  in  te 
schieten. 

762  Memeut  jayhedt , A niemrnt  en  iuyed*  ; 
alhoewel  hun  niemand  najaegdr. 


755 


760 
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Vloert  si  doer  hosch  ende  doer  velt . 
Ende  lieten  al  haer  ghetelt 
765  Ailette  met  haren  dingheu , 

Ende  waren  vroe  dat  sijt  ontghinghen. 
Aise  Karle  sach  die  aventure 
Trac  bi  den  pas  al  dure  , 

Ende  volghede  hem  vaste  naer. 

770  In  Kareis  heere  waren  daer 
Die  heilighe  twee  ghesellen , 

Daer  ghi  hier  voren  af  horet  tellen , 
Dat  was  Amelijs  ende  Amijs. 

Al  plaghen  si . in  alre  wijs , 

775  Haers  ambachs  in  des  coninc  hof, 
Nochtan  en  stonden  si  niet  of 
Haers  vastens  en  haers  ghebede  , 

Ende  almoesen  in  elke  stede 
Te  ghevene,  daer  sijs  saghen  noet. 

780  Desidere.  die  dus  ontscoet , 

Volchdeu  si  met  Karle  achter, 

Soe  dalten  Lombarden  dochte  tachter 
Dat  hen  die  fransoise  soe  verre 
Volchden  , ende  worden  erre , 

785  Ende  bilden  tvolc  in  de  campane , 

Alsc  hen  te  wederstane. 

Nochtan  hadde  Desidere 
Met  hem  daer  een  cleine  here 
leghent  here  dat  op  hem  quam  ; 

790  Want  met  Karlen  , als  iet  vernam. 
Waren  Dietsce  ende  Waloise . 


764  Haer  ghetelt , C haren  telt , hun  ten- 
ten. Zie  licTDECorca  op  M.  Stoke,  II,  28. 

774  A,  B en  C dise  plagen  sy  in  haer  re  trijs. 
— Plagen  is  deden.  In  den  latyuschcu  teLsl  der 
Vita  dmici  et  dmelii , hier  door  onzen  dichter 
gevolgd  , stiet  er  voor  vers  774  en  77 ÏS  : Priora 
agentes  officia  in  curia  regis. 


782  L achter,  schande,  iel»  waerdour  men  zich 

lasterlijk  maekt. 

785  B en  C E nde  hielden  tfelt  w de  catnpane  : 
in  l'  lalijn  : Rex  Desiderius  rum  tuo  erereitu 
parvo  reversas  ei  in  campania  rtstitit. 

78 6 dise  hen  , om  hen. 

791  Waloise , A,  B en  C franuttse. 
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Inghelsche.  ende  Avaloise . 

Ende  meuegherandc  ander  diet. 

In  ene  stede,  die  doen  biet 
795  Ten  Schonen  Woude,  was  die  strijt 
Van  desen  twee  coninghen  tier  tijt. 
Daer  elc  vorlocs  van  sinen  here , 

Karle  oec  ende  Desidere 
In  dien  weghe  soe  vele  liede. 
flOO  Ende  om  datter  dat  ghesciede 
Soe  heet  die  stede , in  deser  ure  . 
Ghemeinlijc  die  Morture. 

Daer  bleeffer  heide  onder  dool. 

In  den  weghe,  met  eren  groot, 

Î105  Amelijs  ende  oec  Amijs, 

Die  vromich  waren  ende  wijs. 

Ende  Want  hem  God . in  haer  leven . 
Soe  grote  vrientscap  heeft  ghegheven 
Dat  al  een  wille  was  van  hare  beden. 
810  Soe  en  wildisc  in  der  dool  niet  seeiden 
Desidere  verloes  dal  velt 
leghen  conincs  Kareis  ghewelt. 

Ende  es  ontfloen  . met  sijnre  particn  , 
In  de  vaste  stede  van  I’avien. 

815  Coninc  Karle  volghcde  hem  naer. 

Ende  bclachghcne  vaste  daer, 

Ende  sende  te  Vrancrike,  ter  vaert. 
Om  sine  vrouw'e  Hildegaert. 


Vs.  792  Iraloite,  Nederlanders  : het  is  een 
iranscli  woord,  beduidende  let  habitant  des  pays 
en  aval  du  Rhin.  Zie  Dn  Cauce,  verbo  Avalterra. 
De  latynsche  tekst  heeft  foor  dit  woord  Theu- 
tonicorum  yens.  Dit  vers  staet  niet  in  het  HS. 
dat  wy  volgen,  maer  in  de  andere. 

791$  Ten  Schonen  Woude , lat.  : ad  locum , qui 
nutte  dicttur  Murtaria,  qui  tune  nominahatur 
Pulchra  Silvula. 


799  Weghe , A en  C ttiyfu-. 

803  Ben  C Daer  bleten  betdegader  doot. 

801  Wt vghe , A on  C teige. 

808  Heeft,  C kodde. 

809  R as  van  hare  betfe  . A tras  hem  beiden  , 
in  B en  C ran  hem  beden. 

814  Parten.  A«tosv»ts  stelt  Popiam,  wat  toch 
eigenlyk  hetzelfde  is.  Vergel.  Peutz,  Monu- 
rnenta , 1,  132.  en  Index.  p.  030,  verbo  Papeia . 
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Dat  si  met  haren  kinderen  quame. 

820  Hi  dede,  in  sinte  Eusebius  name, 

Daer  een  scoen  kerke  maken. 

Ende  die  conincginne , van  haren  saken , 
Dede  oec , in  sinte  Peters  ere , 

Een  ander  maken  dergbelijc  sere. 

825  Tesen  twee  kerken  soude  men  graven 
Die  grote  princen  ende  die  graven , 

Die  daer  waren  , tien  tiden  , 

Doot  bleven  in  den  striden. 

Ende  want  Karle  hadde  vercoren 
830  Voer  dandere  verre  te  voren 
Amelise  ende  Amise , 

Soe  sendi  vroede  ende  wise 
Meesters  te  Mclane, 

Ende  dede  brenghen  van  dane 
835  Twee  steenen  vate,  daermen  in  leide 
Ghene  ghesellen  alle  beide. 

Amelijs  die  was  gheleit 

In  sinte  Peters  kerke,  als  men  seit, 

Die  maken  dede  die  conincginne. 

840  Araijs  die  was,  doer  sinen  minne, 
Begraven  tot  sinte  Eusebius  mede, 

Die  de  coninc  maken  dede. 

Den  anderen  heren , die  daer  bleven . 
Heeft  men  sépulture  ghegheven 
845  Hare  ende  dare,  in  meneghe  stede. 

Des  ander  daechs  gheviel  mede, 

Alst  God  wilde,  dient  al  is  becant, 


Vs.  822  V an  haren  taken , van  haren  kant. 
824  Derghelijc  tere , A tchierlijc  sert,  B CD  C 
tierlijc  tere. 

828  Ten n.  te  dezen  , in  C Tot  detett. 

828  In  den  xt  ruien  , C tien  stridev. 

832  C Son  tondi  vroederi  ende  iriie. 

Deel  I. 


833  A,  B en  C In  die  itede  tv  Meylaen. 

836  Ghene  y gindse  lie . of  liever  de  zelve; 
verge).  Belgisch  Museum  , I,  bl.  30. 

840  Doer  tinen  minne  , om  zyne  liefde. 

843  Hare  ende  dare,  B Hier  ende  daen.  C Ila- 
rentare. 

13 
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Dat  men  grave  Amelise  vant 
Bi  si  lien  gesel  le  A mise 
8.50  Met  sinen  grave,  in  selker  wise 
Alsoe  oft  hire  ware  bracht 
Met  hauden  : dit  heeft  ghedacht 
Groot  wonder  meneghen  man  , 

Dies  niet  verwonderen  en  can 
853  Dat  si,  na  dit  arme  leven. 

Noch  alsoe  ghevriende  bleven. 

Hier  bi  mach  men  merken  ende  verslaen 
Dat  God , onse  Here , sonder  waen 
Goede  gheselscap  altoes  mint , 

860  Daerrnen  trouwe  ende  doeght  in  vint. 

Ghesleghen  waren  si . als  iet  sach  . 

In  octobre  opten  XII  dach. 

tjor  Garlf  man  panirn  bit  stat. 

Dat  X Capiltel. 

Ses  raaent  lach  Karle  ende  sijn  partie 
Voer  die  vaste  stad  van  Pavie  , 

865  Ende  die  wastenen  waren  comen  in. 

Doen  quam  Karle  in  sinen  sin 
Dat  hi  sijn  voie  liet  voer  die  stal, 

Ende  voer  te  Rome  waert  na  dal , 

Om  dat  hi  daer  woude,  sonder  waen, 

870  Van  paesschen  sijn  hoechlide  begaen: 

Soe  dat  hi  des  paesch  avents  quam 
Daer  hi  Rome  die  stat  vernam. 

v».  848  en  849  Destin!  in  MS.  861  Gkctleghen  . C t eriliigt K . 

8#i  Vel  kanden.  In  het  US.  sUet  mtli  on*-  86»  H'asUnm  voor  caiien,  A en  8 Ar  retire, 

*•  C die  vattenen. 

854  A Dien s niet  volwonderen  en  can.  869  Ponde,  C soude. 
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Van  sinen  perde  dat  hi  sat 
Ene  mile  Tan  der  stat , 

875  Ende  quam  ter  kerken  met  staden. 
Sere  mercte  hi  die  graden 
Van  der  kerken  ende  sijn  opgaen. 

Daer  stont  die  paus  Adriaen 
Ter  kerken  dore , daer  hi  in  quam , 
880  Diene  lieflike  ane  nam  . 

Met  groter  eren.  gheloeftmi  das. 

Als  die  Gods  riddere  was. 

Daer  at  hi  paesschen  metten  clerken 
Ende  gaf  der  heiligher  kerken 
885  Beide  stede  ende  lant , 

Die  hi  wan  metter  hant . 

Die  hem  af  te  broken  waren. 

Doen  keerdi  weder  tsinen  scaren  , 

Die  hi  roer  l'avien  liet 
890  In  orloghcn  ende  in  verdriet , 

Ende  vant  die  liede  van  der  stat 
Van  honghcre  ende  van  plaghen  mat . 
Soe  datter  vele  waren  doot. 

Elf  maende  hilt  hise  in  der  noot. 

895  Ten  lesten  ghinghen  si  in  hant. 
Desidere.  die  quade  tyrant . 

Die  wart  opghenomen  glunder . 

Beide  met  wive  ende  met  kinder . 
Ende  dese  ghevacn  bliven  mede 
900  Tote  Landeke  in  de  slede, 

Ende  nam  hem  gheweldichlike 
Altemale  hacr  conincrike. 

Vs.  883  Daer  at  hi , in  A , B en  C Daer  hielt  hy. 

887  Die  hem , C die  haer.  Die  op  fjn  vyau- 
den  afgebroken  waren. 

894  Elf  maende , À en  B Thien  maende. 

899  B en  C Ende.  deelse  gevaen  b ringen  mede. 

900  C Tote  Landen  in  die  stede  ; doch  het  is 


noch  Landeke , noch  Landen , maer  wel  Ludeke, 
nu  Luik;  want  de  gevangenen  werden  aen  AqiL 
fried,  bijtschop  van  Luik  . overgeleverd.  Zie 
Cbapeatilli  (testa  pontificaat  i^eodiensium , I.  I, 
p.  147,  149,  en  Sjceserti  Chronieon  T ad  an- 
num  774. 
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In  dit  orloghe  wan  hi  Pavien , 

Ende  trike  van  Lombardien  . 

903  Dat  gheduert  hadde  in  selker  manière 
Twee  hondert  jaer  ende  daer  toe  viere. 
Sint  dat  Albijn  van  Pannone 
Quam  in  Ytalien  ende  wan  die  crone. 
Al  dat  recht,  dat  die  Lombarde 
910  Afhadden  ghewonnen  metten  swaerde 
Der  roemscher  kerken , gaf  hi  weder 
Ende  warp  haer  moghentheit  neder. 
Ende  sette  in  der  fransoise  hant 
Al  haer  stede  ende  al  haer  lant. 

913  Alse  die  Lombaerde  verwonnen  waren 
Es  Karei  te  Romen  ghevaren . 

Ende  heeft  te  gadcr  ghedaen 
Metten  paus  Adriaen 
Bisscoppe  , aldaer  ter  stede. 

920  Hondert  ende  liij  mede 

Abde  vele,  ende  cromrne  stave. 

Daer  gaf  die  paus  die  gave 
( Met  al  den  heren  die  daer  saten  ) 

Karle.  in  den  name  der  carilaten  . 

923  Dat  hi  van  rechte  kiesen  mochte 
Paus,  dies  hem  waerdich  dochte. 

Ende  den  stoel  te  berechlene  mede . 
Ende  gaf  hem  oec  die  wacrdichede 
Van  den  patriarcscape  daer  . 

930  Ende  ertschebisscoppe , ver  ende  naer , 
Ende  bisscoppe,  dat  si  souden 
Hare  statute  van  Karle  houden 
Wie  enighe . lude  ofte  stille . 


V».  90»  Stlktr,  U ftUtr. 

ÎMM)  Twee  hondert , (',  Steen  hondert. 

911  A Der  roemteher  keyser  gaf  Karle  we- 
der. 


917  Te  gader , B i*n  C te  tarnen. 

922  Die  paue  die  gare , A die  paut  ten  gare , 
B die  paus  tere  gav e,  C die  hitteop  te  gate. 

932  A Statute  van  kerken  houden. 
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Settc  ieghens  Kareis  wille  , 

935  Dal  men  die  niet  en  wie; 

Wie  soe  oec  wilde  partie 
leghen  dese  vriheit  maken , 

Ende  met  ernsle  daer  teghen  staken  . 
Ende  hire  in  bleve  met  overmoede . 
940  Dat  menne  stake  uut  sinen  goede. 
Dese  vriheit  ende  dese  ere 
Ghesciede  Karle  den  here, 

Die  Gods  kemper  was  uutvercoren  . 
Als  ghi  hier  na  noch  bat  suit  horen. 


fiarrls  orlagtje  optr  Sassen,  cnbe  anbrr  bine. 
Dat  XI  Capittel. 


943  Onlanghe  hier  na , int  ander  jaer  , 

Die  Sassen  , die  langhe  swacr 
Den  Vrancken  hadden  ghewesen , 

Braken  haren  vrede  binnen  desen  , 

Ende  quamen  in  der  Yranken  lanl, 

950  Ende  stichten  roef  ende  brant; 

Maer  van  Fritissaer  die  kerke , 

Die  Bonifacius  ende  sine  clerke 
Ghewijl  hadden  hier  te  voren , 

En  consten  si  met  brande  niet  te  storen . 
953  Alsoe  alse  Bonifacius  daer  vore  sprac, 
Doen  hi  dat  sacrament  daer  ane  stac , 
Doen  quarn  Karle  daer  ter  were, 

Ende  hadde  in  drien  ghescaert  sijn  here. 


V».  943  Kemper , in  A , U eu  C kempe , stry- 
der,  voorvechter. 

951  JFntiisaer , B Fritissar.  Lee*  Fritislar, 
uu  Fritilar  (in  Hessenland).  Verg.  /innalet  Lau- 


ritientes  en  Eüimoi,  ad  aunum  774,  by  I’uti  , 
Monum.,  I,  153,  en  Siteseim  Gun.  Chronicon, 
ad  annum  774. 

938  Ghescaert , A ghestarct. 
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Ende  heeft  die  Sassen  met  ghewelt 
960  Ghescoffiert  daer  opt  velt. 

Hi  wart  oec  gheware  das 
Dat  die  sanc  al  anders  was 
Te  Rome  dan  in  sijn  lant, 

Te  Rome  heeft  hi  clerke  ghesant , 

965  Om  dat  si  den  sanc  souden  leren , 

Ende  weder  te  lande  keren , 

Ende  leerae  anderen  clerken  voert. 

Te  Mets,  in  die  goede  poert. 

Soe  quant  eerst  die  roemsche  sanc  : 

970  Van  danen  quam  hi.  over  lanc, 

Tanderen  kerken,  haer  ende  daer. 

Daer  na  gheviel . over  twee  jaer . 

Dat  die  Sassen  echt  braken  vrede. 

Ende  beiaghen  Herberch  die  stede. 

975  Daer  sachmen,  boven  opter  kerken. 
Daermen  wonder  ane  mach  merken  . 

Twee  scilde  (sachmen)  bloei  roet. 

Die  ghelaet  toenden  harde  groet. 

Als  of  si  onderlinghe  streden. 

980  Karei  quam  met  mogentheden 
Om  tonsettene  die  stat , 

Kmle  maecte  den  Sassen  vechtens  soe  sat. 
Dat  si  niewaers  en  mochten  rusten. 

Hi  brac  haer  steden  ende  haer  vesten. 

985  Ende  dwancse  soe  an  haer  leven. 


Vs.  9fiO  Daer  opt  velt , B en  C op  haer  velt. 
962  Die  sane . Zie  Gersert  , De  cantu  et  mu- 
tu  a sacra . 1 . 268.  en  boven , emle  boek , ▼. 
1268—1273. 

966  Te  londfy  C te  haren  landt. 

969  Die  roemsche  sanc , C die  goede  sap c . 

971  Haer  ende  daer , C harentare. 

973  Echt , wederom  , echter. 

97  4 flrrhrrch , A CD  I!  Ilcritberch , C Hers- 


berch , anders  ook  Aertsburg  of  Eresburg.  Zit* 
boven  onze  aenmerking  op  vs.  683  van  dit 
tweede  boek  . mitsgaders  het  gene  V vader  Haoe* 
omtrent  den  naem  dezer  plaets  aènvoert  in  zyo 
/rmin,  bl.  33.  Gnai  vindt  er  een  Zisbtrc  of 
Votii  Mortis  in  {Deutsche  Mythologie,  bl.  134). 

982  Soe  sat , B en  f.  soe  mat. 

983  B Dat  si  nergen  en  mochten  resten,  C Dat 
sy  nergens  en  konsten  resten. 
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Dat  ai  ghisele  moesten  gheveu , 

Ende  beloefden  hem , daer  toe  mede . 
Te'comene  ter  kerstenhede. 

In  desen  tiden . daer  ic  nu 
990  Af  hebbe  gheseghet  u , 

Nederde  emmer  die  keiser  crone , 
Ende  die  Vransche  quatn  op  scone  ; 
Want  die  keiser  Constanlijn , 

Die  een  quaet  keiser  hadde  ghesijn  , 
995  Hadde  qualec  ghehandelt  sijn  dinc . 
Dat  sine  macht  sere  te  niet  ghinc  ; 
Want  hi  was  soe  quaet  algader 
Dat  Karle.  ende  Pippijn  siju  vader. 
Selve  moesten  al  weder  staen 
1000  Dat  ter  kerken  was  mesdaen; 

Want  si  minden . voer  alle  dinghen . 
Die  heilighe  kerke  sonderlinghen , 
Ende  bescermese  spade  ende  vroe , 
Van  Sassen  tote  Spaengien  toe  ; 

1005  Ende  daer  si  arme  kerken  vonden 
Deelden  si , te  dien  stonden  , 

Soe  mildelike  haren  scat, 

Dat  sijs  ghedoen  mochten  te  bal. 
Daer  na . in  dat  selve  jaer , 

1010  Soe  ghesciede  echt  voerwaer, 

Dat  int  lant  van  Lombardien 
Te  gadere  swoer  een  deel  partien, 
leghen  coninc  Karle  den  Groten; 
Want  het  vernoide  den  ghenoten 
1015  Dat  hi  soe  gheweldich  was. 

Karle  warts  gheware  das. 


V».  992  Qmam  op,  A , B en  C clam  op. 

994  Ghetijn , geweest. 

993  A en  C Hadde  to  om  lie  ykehandelt  lijn 
dinc.  — V ulic  is  niet  vollic  , maer  vuillyk. 


996  B Dat  xiue  macht  seere  rerghinc  , in  C 
seere  te  gine. 

1006  B en  C Doelen  ti  in  haren  itonden. 

1014  Ghenoten , bondgenoten  ol'  pain. 


Digitized  by  Google 


104 


DE  KLERK. 


Ende  trac  over  in  Y talc . 

Met  ginen  here  al  te  male  : 

Voer  Aquileren  viel  hi , die  poert , 
1020  Die  men  Julius  Marcus  noemen  hoert 
In  ouden  boeken  te  meneghcr  stat. 
Karlc  Yraechde  ende  ondervant  dat 
Dat  die  raet  eerst  quam  in  tlant 
Van  enen , ende  hiet  Rolant , 

1025  Die  Aquilere  hadde  in  die  hant . 

Ende  was  daer  hertoghe  becant. 

Dien  Rolande  dcdc  Karle  saen. 

Om  die  dinc . sijn  hoeft  afslaen . 

Ende  andere  steden . die  ghesworeu 
1 030  Met  Rolande  hadden  te  voren . 

Die  worden  vervaert  alle  soe 
Dat  si  des  vreden  waren  vroe. 


f|or  fiarrl  brn  Sassen  prröccte  tgtjekmr. 

Dat  XII  Capiltel. 

Onlanghe , hier  te  voeren , 

Mochti  mi  segghen  horen 
1035  Hoe  dat  die  Sassen  setten  sekerheide 
Te  comcne  tot  kerstenheide; 

Mer  Wyneken,  der  Sassen  here. 
Peinsde  dat  hi  nemmermere, 


V*.  1019  AtptUeren,  Aquilea. 

1090  gareus  , B en  C Baret . 

1092  Vraechde.  Hel  HS.  heeft  tr  rockte:  doch 
al  de  anderen  r raeekde* 

1023  Die  raet , hel  opiet , de  aenleg. 

1030  B Karlen  te  comene  ter  kerstenhede. 

1037  tffr  Wyneken  t B en  C Maer  Winech- 


kin,  Witinechind  , ffidochinus  , Widukindut  , 
en  by  Siecseut  nu  Geiiloem  Wintichindus . 
Hy  wordt  Witekin  genoemd  in  bel  otidsaksisch 
«tuk  aengehaeld  by  Ym,  Beknopte  geschiedenis 
der  nederl.  tale , II,  hl.  136;  doch  dit  stuk 
is  valscli,  gelyk  boven  gereid  is. 

1038  Peinsde,  A Peinde. 
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Om  bewanc  noch  om  ghene  dinghe , 
1040  Kerstendom  iet  ontfinghe. 

Want  hi  hem  van  Karle  vervaerde 
Soe  es  hi  ghevloen  sijnre  vaerdc 
Tote  den  Hormannen , die  doen  laghen 
Ende  orloegdcn  , in  dien  daghen  , 

1045  Op  al  dat  bi  der  Noortzee  sat, 

Ende  bleef  daer,  omme  dat 
Hi  den  doepsele  wilde  ontgaen. 

Alse  die  Sassen  dit  hebben  verslaen  , 
Hebben  sie  als  vroede  liede  ghedaen . 
1050  Ende  hebben  kerstenheit  ontfaen, 

Ende  deden  Karle  sijn  belof, 

Ende  stonden  der  afgode  of, 

Ende  leefden  in  payse  ende  in  vreden 
Onder  Kareis  mogentheden  , 

1055  Ende  verbonden  daer  toe  mede 

Dat  si  haer  goet  ende  al  haer  vrihede 
Emmermeer  hadden  verloren  , 

Daden  si  Karle  meer  toren. 

Selve  Karle,  metten  monde, 

1060  Predicte  hen,  in  meneghe  stonde. 

Dat  gheloeve , dat  si  souden 
Na  kerstenc  wise  houden  , 

Ende  ontbant  hen  ende  dede  hen  weten 
Beide  euangeli  ende  propheten , 

1065  Ende  wijsde  hen  den  wech  papelike 
Te  cornene  ten  hoghen  rike. 

Die  8cripture  hi  wel  verstoet: 

Want  hi  was  clerc  van  prise  goet, 


V*.  1039  Bevatte , wankelbaarheid. 

1040  Iet  ontfinghe  , B en  C en  ontfinghe. 

1031  A en  B Ende  deden  Karlen  haer  belof. 

1032  A Ende  teheden  der  afgode  of , B Ende 
ttoeden  der  afgoden  of. 

Deel  I. 


1033  A en  C Ende  verbonden  hen  daer  toe 
mede. 

2038  A Daden  sy  meer  kerken  toren  , C Had- 
den ty  meer  Kareis  toren. 

1063  Papelike  t B properlike. 

14 
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Soe  dat  rneu  seghet,  sijt  seker  dan, 
1070  Dat  lii  der  Sassen  apostel  was. 

Dit  was  een  prince  ende  een  here, 

Die  bebben  soude  goet  ende  ere; 

Want  hi  goet  ende  inaebt  keren 
VVoude  altoes  ter  Gods  eren. 

1075  Sijn  doecht  ende  sine  vromichede 
Sine  godlijeheit  ende  sine  wijsheide 
Waren  soe  groet  in  den  man , 

Dat  ment  niet  gheweten  en  can 
VVcIcs  bi  meer  hadde  inne. 

1080  Hi  en  leide  an  vrouwen  minne 
Ghcnen  sin . in  ghenen  stonden , 

Noch  an  tornoy , noch  an  tafelronden  , 
Noch  ane  houden  grote  hoven; 

Maer  al  te  Gods  loven 
1085  Setti  wille  ende  ghewerke, 

Ende  te  hoghenc  die  heilighe  kerke. 

En  sijn  soe  erch  ghene  heren  . 

Wouden  si  hen  daer  toe  keren 
Dat  si  Kareis  yesten  ende  sijn  daden 
1090  Dicken  voer  hen  lesen  daden , 

Sine  soudens  te  heter  moeten  wesen , 
Ende  elc  man  . diese  soude  lesen. 


Qor  fiarcl  bofrstrret  Spang irn  cnöc 
Dat  XIII 
Ten  naesten  jare , 

V».  1072  Hebben  soude , te  recht  hebben 
mocht. 

1075  A Sijn  doecht , sijn  vermogenthede. 

1076  Sine  godlijeheit , zyne  liefde  tol  God. 


öüscocntjifn  emer  Clne  oarr. 

Capittel. 
na  dat  die  dinc 

1079  Meer  hadde,  B en  C meest  hadde. 

1081  A , B en  C Sinen  sin  niet  tallen  stonden. 

1086  Ende  te  hoghenc t A en  B Om  te  hogene. 

1087  En  sijn , daer  en  ryn. 
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Van  den  sassen  aldus  verghinc , 

1095  Porde  Karei  een  orloghe  groot, 

Daer  menich  mensche  om  bleef  dood  ; 

Want  hi  voer . met  groter  vaert , 

Ten  landen  van  Spaengien.  waert, 

Daer  bi  met  sijnre  heercrachte 
1100  Harde  groot  wonder  wrachte. 

Hi  wan  Cesaraugusta  die  poert. 

Die  men  al  nu  noemen  hoert 
Sarragoga  in  onsen  jaren. 

Patnpelune  belach  hi  twaren, 

1105  Daer  hi  ende  die  sine 

Omme  hadden  anxt  ende  pine. 

Eer  hise  want  ter  aventure. 

Oec  velledi  som  die  muren 
Ende  doerorloghde  soe  dat  lant , 

1110  Dat  hi  warp  onder  sijn  hant 

Twee  coninghen  van  den  Sarrasinen  . 

Die  hi  bedwanc  metten  sinen  ; 

Soe  dat  al  wart  vervaert 
Daer  hi  toe  sette  sine  vaert. 

1115  Van  daer  voer  hi  in  Gascoene, 

Daer  hi  van  hoghcn  doene 
Brac  ende  velde  meneghe  stede  , 

Ende  warp  onder  hem  mede 
Al  tvolc  van  den  lande, 

1120  Ende  settel  al  onder  sine  hande. 

Over  twee  jaer  daer  na 
Soe  gheviel . als  iet  versta , 

Dat  coninc  Karle  voer  selve 
Orloghen  over  Elve , 

1125  Op  liede  van  vreemden  viten  , 

V«.  1098  A Ponde  k'arli  ende  oirlotcMt  groet.  110S  Sarragoga , C Sarragr , SjrrajMit. 
1096  A.  R en  C Dl ter  menie  k kegelen  om  1 1 05  II  pn  (i  Dure  ki  amene  ende  tie  tijnr. 

bleef  doet.  1108  À «D  C Oec  velde  Ay  iom  hueren  m neren. 
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Die  men  heit  Norwiten 
Ende  Bardogane . te  waren . 

Die  alle  heidin  waren  , 

Om  dat  hise  daer  toe  wilde  dwinghen 
1130  Dat  si  kerslenheit  onlfinghen  ; 

Ende  doen  si  gheware  worden  das 
Dat  hen  Karle  te  machlich  was , 
Worden  si  kersten,  doer  sijn  ere, 
Sonder  orloghe  min  noch  mere , 

1 1 35  Ende  waren  daer  toe  blide  ende  Troc 
Dat  hen  cornera  mochte  alsoe. 

Daer  na,  int  naeste  jaer,' 

V oer  Karle  die  coninc  voer  waer 
Te  Romen  pelgri  magen: 

1140  Want  hi  hadde  in  usaghen 

Dat  hi  voer  in  goeden  steden  . 

Om  te  docne  sine  ghebedeti. 

Oec  voer  met  hem  ghinder 
Pupijn  ende  Lodewijc,  sijn  kinder. 

1145  Ende  want  hi  heerscap  ende  ghebode 
Emmer  houden  woude  van  Gode. 

Ende  van  der  heiligher  kerken  onlfaen  , 
Soe  dede  hi  wien  . sonder  waen  , 
Pippine  coninc  over  Ytale. 

1 150  Ende  Lodewijc  was  alsoe  wale 

Coninc  van  Aquilaengien  ghewijt. 

Ende  van  den  paus  daer  ghebenedijt. 
Int  naeste  jaer  soe  porreden  echt 


V ».  t lit)  Aontilen , B U tornden , C Ifoirtwite. 
Ile  senbidder»  van  Jforti  (Gnisi't  Deutsche  Mu- 
tkologie,  bl.  424 ) ? SlIGItlT  fis  (itriLOtlW  «pelt 
ook  Ikorduitae.  De  andere  chrouykschryver» 
stellen  .hortleudi.  Zie  Eibvidi  Annales  alwacr 
men  vindt  : onentalmm  partium  Seront  s . 

1197  Bardogane , de  invroonders  van  Barden- 
gau.  Zie  Paan.  Bonum.,  i , p.  160,  166. 


1131  C Om  dat  ty  gcrcarr  oorden  dat. 

113b  H'aren  . C i eorden. 

1140  In  utagken , B en  0 r an  utagken. 

1140  C Emmer  o ouden  konden  coir  gode. 
1147  Onlfaen,  C ontgaen. 

1133  Soe  porrede»  , A son  poert  den  H soe  por- 
den; zoo  trokken  op.  letter  rekle  men  voor  por- 
ren peuren. 
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Die  Sassen , ende  raaecten  ghevecht 
1155  leghen  Karle  ende  die  sine. 

Dat  dede  hi  hem  soe  in  seine 
Dat  hi  er  vier  dusent  vinc , 

Die  raet  waren  van  desen  dinc  : 

Eude  tort  ghiseldi  ane  liant . 

1 160  Ende  settel  al  onder  sijn  hant. 

Oec  gheviel . int  selve  jaer . 

Een  groet  wonder  al  claer . 

Dat  crucen  quamen  openbare 
An  der  liede  cledere . hare  ende  dare , 
1165  Ende  niet  en  wiste  men  wiese  brochte, 
Ende  wat  bedieden  mochte. 


fiawlo  Btrijt  op  öie  Cjunrn  m oan  brr  rren  ïnr  mm  l)cm  öcöe. 

Dat  XIlll  Capittel. 


Ten  naesten  jaer.  hier  na, 

Porde  die  orloghe  , als  iet  versta , 
Tusscheu  die  Vrancken  ende  die  Hunen  . 

1170  Die  langhc  stont  in  groten  stunen, 

Daer  raenich  sijn  lijf  om  verloes; 

Maer  die  Vrancken  vochten  zeghe  alloes, 
Soe  ghi  hier  na  selt  moghen  vinden 
Hoe  dat  die  Huuen  einden. 

1175  Ter  selver  tijt,  als  ic  verstoet, 

Keiudet  van  den  hemel  bloet. 


V*.  1 156  Karei  gaf  bun  daer  zoodanig  hl  y k van. 

1158  InB  : 

Ende  dede  Item  iwser  tomiml 
Die  raet  waren  vio  deser  doet , 

H«<t  opMt  «ril  hou  hert  end#  «piact- 

1159  Am  C Ende  voert  ghitelde  Ay  al  liant, 


B Ui  gi  telde  voert  al  dat  lant. 

1166  Ende  tuai,  A Ocht  «r at  dat , B en  C Ofte 

vn(  dat. 

1 168  Porde . À Portde. 

1170  Stunen  , «leunen , aenhoiiden. 

1176  Reindel . regende  'l . 
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Die  Hunnen  waren  van  groter  were 
Ende  die  Vranken  goet  ten  here; 
Want  si  micten  alle  weghe 
1180  Té  stervene  ofte  vechtene  zeghe: 

Ende  Karle  gaf  hen  strijl 
Met  sinen  volke  in  alre  tijt.  • 

Ende  en  lielse  niegheren  mede 
Gheresten,  in  neghere  stede. 

1 185  Selve,  alst  oec  was  te  doene. 

Voer  berechten  die  here  coene 
Hierenlaer  over  al  die  lande: 

Want  hi  hadde  strijt  menegherande , 
leghen  (.rieken,  ieghen  Luroharde  . 
1190  leghen  die  Sassen  metten  bacrde. 
leghen  Hunen,  ieghen  l’aviole . 

Ende  sat  dicken  op  sinen  stole . 

Ende  berechte  alle  die  dinc 
Die  den  orloghe  ane  ghinc. 

1195  Quam  hem  mare  van  ghewinne, 

O fl  verlies,  daer  hi  was  iune. 

Soe  ghestade  was  hi,  dat  men  rnochte 
INiet  sien  herken  sijn  ghedochte. 

Dat  was  een  poent  ende  een  moet 
1200  Dat  enen  hoghen  prince  wel  stoet. 

Oec  soe  dede  dese  grote  here 
Daer  hem  af  quam  grote  ere: 

Want  Gods  gracie  was  hem  claer  : 

Hi  sende,  verre  ende  naer. 

1205  Over  zee,  ende  in  Affrike, 


V*.  1178  Ten  here , C ter  keere. 

1179  Micten  , bedoelden. 

1183  fli iegheren , A,  B en  C nergent. 

1184  Gheresten , A , B en  C gerusten.  — {Ve- 
ghere , en  geenre  f B en  C enegke . 

1183  Hy  zelfs,  vanueer  bet  pat  gaf. 

1187  B Hier  ende  daer  in  die  lande. 


1191  A en  B feghen  Hutten  ende  Spanioele  . 
C S pen goeie. 

1192  C Ende  sat  op  sinen  t toe  Ie. 

1194  Ane  ^Ainc,  B en  C toe  beginc. 

1198  Herken , oprispen,  harken.  In  de  an- 
dere HSS.  verkeren. — Ghedochte , nchter-docht. 
1202  Grote  ere,  C menege  eere. 
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V..  1314 
1233  A, 
Jffrikt. 


Tallen  kerstenen  ghemeeniike , 

Die  onder  hcidene  laghen  keitive , 

Almocsene  . te  haren  live, 

Om  dat  si  dal  pioen  ende  dat  arbeiden  , 

1210  Dat  hen  die  heidene  aen  leiden, 

Te  lichter  mochten  verdraghen  , 

Daer  si  ghcvanghcn  laghen. 

Dies  was  hi  ghcmint  te  mee 
Ende  ghehoert  over  zee. 

1215  Der  kerken , verre  ende  nacr  , 

Alst  hem  stont  nauwe  ende  swacr, 

Die  gaf  hi  van  sinen  goede  , 

Ende  halpse  ule  der  armoede, 

Soe  dat  hi  prijs  hadde  ende  lof 
1220  In  de  werelt  overal  daer  of. 

Daer  bi  «enden  hem  , verre  en  bi , 

Grote  presente  die  heren  vri , 

Die  heidene  ende  van  Affrike, 

Ende  van  Spaengien  dierghelike, 

1225  Ende  van  Eersi  die  coninc  mede. 

Die  kciser  Constantijn  , hi  dede 
Meest  alle  daghe  te  hem  varen 
Boden  , die  qtiamen  met  maren 
Om  pays  ende  om  sekerhede, 

1230  Ende  omme  ghetrouwen  vrede  mede. 

Die  coninghe  van  Inghelant 
Heeft  oec  aen  hem  ghesant 
Den  wisen  pape  Aquine, 

Om  te  hebbene  die  vrientscap  sine. 

1235  Dese  Aquijn  was  der  meester  papen  een  . 

Die  tien  tiden  die  sonne  bcsceen  : 

Bi  hem  ende  bi  siuen  ghcselien , 

C Ende  g heter t oef  o eer  zee.  1224  C Ende  met  Spaenyen  die  gelik*. 

B en  C Die  heidene  coninghe  van  1230  Vrede  mede , A en  B r asten  vreile. 

1233  Aquine,  A dllet/uine,  Alfiiiuu*. 
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Aise  ons  die  yeesten  tellen 
Soe  quant  eerst , des  sijn  wi  wijs . 
1240  Van  Rome  die  scolc  te  Parijs. 
Ende  hoe  die  dinc  al  toe  quant 
Willic  segghen,  als  iet  vernam. 


C|cu-  die  seoir  eerst  quota  te  parijs. 

Dat  XV  Copittel. 

In  Karels  tiden  soe  quamen 

Uut  Hierlant  twee  moncke  te  samen , 

1245  Sere  wel  gheleert  ende  wijs, 

Ende  souden  liden  doer  Parijs, 

Ende  ghinghen  die  straten  , voert  ende  weder, 
Van  dier  stat  op  ende  neder, 

Ende  riepen  lude  : « Die  wijsheit  begheerl 
1250  Hi  come  tot  ons  herwaert  : 

Wi  hebben  wijsheit  tecope.  » 

Tvolc  quam  achter  te  hope 
Gedrongen  , met  groten  scaren  , 

Ende  waenden  dat  sotte  waren . 

1255  Alse  die  mare  van  desen  dinc 
Voer  Karle  quam  , den  coninc , 

Dede  hise  beide  voer  hem  halen , 

Ende  sprac  hen  a ne  met  soctcr  talen, 

Ende  vraghede  hen  wat  lone  si  wouden 
1260  Voer  die  wijsheit  daer  behouden? 

Si  seiden  cledere , ende  dat  si  aten , 

Ende  husinghe  daer  si  in  saten, 


1240  /ht  sc oie . Over  de  scholen,  door  Karel 
geslicht,  handelt  J.  Lausoy,  De  scholit  eelebrio- 
ribus  seu  a Ç'arolo  Jlagno  , seu  post  eundem  Ca- 
rolum  per  ifccidentefH  instaurait s liber.  Lulet. 


1672,  8®,  welke  verhandeling  ook  in  xyne 
Opera  omnia  voorkomt. 

1244  Hierlant , Ierland. 

1246  Liden,  trekken. 
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Ende  clare  subtile  sinne, 

Daer  wijsheit  mach  comen  inne. 

1265  Des  was  karle  vroe  ende  blide 
Want  hi  minde,  in  allen  tide, 

Clergie  als  sijn  leven  , 

Ende  heeft  dit  al  ghegheven 
Den  enen , die  Clement  hiel . 

1270  Dien  hi  te  Parijs  wonen  liet: 

Den  anderen  sette  hi  te  Pavie 
Int  lant  van  Lumbardie, 

Ende  gaf  hen  al  dat  si  verleerden  . 

Ende  cledere  na  dat  si  begheerden  . 

1275  Ende  dede  hem  ere  sonderlinghe. 

Aquijn  vernam  dese  dinghe , 

Die  grote  pape,  daer  ic  nu 
Te  hans  af  ghewoech  u , 

Dat  Karle  dese  grote  bere 
1280  Clergie  minnede  soe  sere, 

Ende  sat  in  een  scep  te  hant , 

Met  drien  ghcsellen  es  ons  becant . 

Ende  quam  ule  Inghelant  in  Vrancrikc, 

Daer  hi  wel  ende  vriendelike 
1285  Van  den  coninc  was  ontfaen. 

Sine  gbescllen . hebbic  vcrstaen , 

Was  Jan  die  Scotte.  ende  Albaen. 

Ende  Claudius , heb  ic  vcrstaen  : 

Dese  fundeerden  die  Parijsschc  scolc  . 

1290  Daer  selc  wijs  wart.  ende  selc  in  dole. 

Dese  vier  moneke.  met  Kareis  rade, 

Pijnder  omme,  vroech  ende  spade. 

Aen  den  paus,  dien  si  besochten. 

Met  Kareis  bede . dat  si  brochlen 

Vf.  12tJ7  A , B en  C Clergie  al  sijn  leren,  — 1281  Scep,  C tcip. 

Clergie , geleerdheid.  1200  B en  C Daer  menig  iryi  trardt  ende  tule 

1274  Begheerden  , C geerden.  in  dole. 

Dril  I.  15 
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1295  Dese  scole  van  Rome  tote  Darijs, 

Daer  si  noch  es  in  selker  wijs. 

Wilen  hadden  die  roemsche  heren 
Die  scole  tAthenen  met  eren , 

Ende  seltcnse  met  tnogenlheden 
1300  Te  Rome  binnen  der  steden. 

Nu  quant  si  dus  gheweldechlike 
Van  Rome  in  Vrancrike. 

Oec  seegt  men  aile  weghe  : 

Der  scolen  volghet  ere  ende  zeghe. 

1305  Dese  vier  moncke , als  iet  versta  , 

Waren  clercke  des  wijs  Beda  . 

Die  de  heilige  scriflure  sere  verlichte 
Metier  wijsheit  die  hi  dichte. 

Karle  leerde  van  desen  Aquine 
1310  Die  sciencie  aire  meest  sine., 

Gramarie  ende  aile  sine  parten  . 

Ende  mede  die  seven  arten  . 

Ende  oec  aldermeest  astronomie  : 

Oec  gaf  hi  hem  die  abdie 
1315  Te  berechtene  te  Toers. 

Om  dal  hi  daer  soude  hebben  sococrs . 

Als  hi  striden  soude  in  orloghe  . 

Dat  Aquijn  daer  rusten  moghe. 

Van  dier  abdien  leest  men  dat . 

1320  Die  te  Toers  staet  in  die  stat, 

Dat  si  was  in  hoghen  doene 
Wilen  van  religioene  ; 

Maer  ints  conincs  Karels  liden 
Hadden  sijt  soe  laten  liden , 

1325  Dat  hen  die  doeght  soe  ontleet , 

V».  1197  A en  B Wilen  (eertjd»)  haelden  die  1317  C dit  Ai  s tnjde  ruer  in  orloghtn . 

Home ynen  ; C Wilen  haelden  dit  Hameren.  1511  fn  hoghen,  C ran  hogen. 

1308  Dichte,  uitvond,  uitdacht.  1311  Laten  liden.  laten  vrrloopen. 

1310  C Die  alre  meeste  science  sine.  1315  Ontleet,  ontging 
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Ende  ghinghen  met  siden  geeleet , 
Ende  droeghen  vergulde  scoen, 

Ende  leiden  weildechlike  hacr  doen. 
Op  enen  tijt  woutse  God  plaghen. 
1330  Daer  ui  op  harer  dormpter  laghen. 
Een  moenc  van  heu  allen  tsamen 
Sach  waer  twee  inghelen  quamen 
Die  den  moencken  lieven  namen. 
Ende  a Ut  ten  gbenen  quamen , 

1335  Hi.  diet  al  ane  sach, 

Bad  ghenade  daer  hi  lach, 

Datmen  hem  siju  leven  wilde  laten 
Hi  wilde  hem  selten  ter  baten, 

Soe  dat  hi  cume  dat  lijf  ontdroech , 
1340  Daermen  dandere  doot  sloech. 

In  desen  doestere  moeste  Alquijn 
Abt  ende  meester  sijn , 

Ende  hief  op  den  regbel  weder 
Die  ghevallen  was  ter  neder, 

1345  Ende  leidde  daer  een  heilich  leven. 
Van  hem  sijn  vele  scriften  bleven 
Die  de  clerke  hebben  waert, 

Ende  leghel  aldaer  gheert. 


Éjoe  fut  rel  hen  eersten  grane  maecte  in  Dlaeniieren. 
Dat  XVI  Capittel- 


Int  xxiiij  jaer.  sekerlike, 


Vs.  1328  HnUfthWu,  A wtnhlicke. 

1350  Dormpier,  slacpleger;  verkort  van  dor- 

mitorium. 

1333  Die  den  moencken.  In  het  lfS.  ataet 
Want  ty  den  moencken  ; doch  in  A en  B Die  al 
den  moencken . 

1333  A Die  dese  dinc  al  ane  sach , B en  C Die 


dett  dinc  al  ane  sach. 

1337  C Dat  menne  lerende  milde  laten. 

1338  Deest  in  C. 

1343  A en  B Ende  hief  op  die  rechte  neder. 

1348  A en  C Ende  daer  leegt  htj  gheert , geierd, 
1er  aerdc  besteld.  Dit  vers  ontbreekt  in  B. 

1349  B Int  xxiij  jaer  sekerlike . 
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1330  Dat  grote  Karle  van  Vrancrike 
Regnecrde  met  salicheden , 

Endc  here  was  van  vele  sleden . 

[u  dal  selve  jaer.  als  iet  vant . 

Soe  began  eerst  Vlaenderenlant 
1333  Grave  te  hebbene  ende  toutfane: 

Want . alsmen  ons  doet  te  verstane . 
Soe  was  Vlaendren  aider  meest 
Tien  tidc  heide  ende  foreest, 

Ende  marasch  ende  eilant, 

1360  Daer  men  nemmer  porten  en  vant 
Dan  Thoroul  ende  Cortrike, 

Gheut,  endc  Cassele  dieghelike, 

Ende  die  borch  van  Oudenarde. 

Doen  was  een  man  van  groter  waerde . 
1363  Een  riddere  tote  Harlebcke. 

Ende  hict  Liederic  sekerleke. 

Dese  Liederic  hi  gliewan 

Dat  hi  wart  Kareis  man 

Van  desen  West  Vlaendren  lande . 

1370  Ende  Karle  settel  hem  in  hande, 

Om  te  verwaerne  die  foreest  : 

Ende.  daer  hi  roveren  vereest, 

Dat  hise  van  den  weghe  dade , 

Soe  dat  si  enghene  scade 
1373  Die  coepmanne  daer  af  ghewonnen. 
Aldus,  als  wi  ghemerken  connen, 

Soe  wart  in  Vlaendren  eerst  grave 


Vs.  1339  B Endc  mcrsch  endc outlanl,  C onland, 
woiland. 

1363—66  In  B : , 

Ojj  «lie  JLejpe  Ie  Barlabek* 
t«n  stout  ridder  sekerleke  , 

Die  v»n  Usure  ende  van  # oude 

Renen  tedl  gehoert  droeeh  met  gewoude  , 

Van  kelen  met  enen  ïnsciuldej 
Lu  drnck  biet  dia  ridder  milda. 


De  Excellente  Chronike  voegt  er  l»y  : » Bode 
dese  wapen  droegen  die  vlaemsche  heeren  tot 
dat  men  screefl  194.  «Vjjl.  Lelewel,  Observations 
sur  le  type  du  moyen  âge  de  la  monnaie  des  Pays- 
Bas  , p.  17. 

1309 B en  C Pan  desen  n oesten  Vlaeudrenlande. 

1371  B en  C Om  te  betreden  die  foreest. 

1372  Vereest , vreest. 
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Bi  des  conincs  kareis  gave  : 

Hier  af  sijn  si  alle  coriien , 

1380  Die  vlacmsche  graven,  heb  ic  vernomen. 
Daer  mennicli  goet  man  af  heeft  geweest . 
Alsmen  in  haren  yecslen  leest. 

Dit  gesciede  in  ons  Heren  jaer 
Sevenhondert  en  xcij  voer  waer. 

1385  Int  selve  jaer  bestont  hitterlike 
Karle  die  grote  van  Vranerike 
Tc  orloghene  op  die  heidenen  Alvarren . 
Diene  dickewile  daden  vererren. 

Endc  die  Hunen  hier  te  voren 
1390  Si  hadden  l’annonien  nu  vercoren, 

Dat  men  nu  heet  Hongherien  : 

Daer  woenden  si  met  haere  partien. 

Karle  bestoul  desc  viande, 

Beide  ter  zee  ende  te  lande, 

1395  Vruchtelike  ende  metghewe.lt, 

Soe  dat  hi  hen  af  wau  dat  velt, 

Ende  dede  hen  soe  groten  vaer 
Dat  si  liepen  hier  ende  daer 
In  wildernissen,  daer  si  ontvloen  ; 

1400  Want  si  niet  els  wisten  doen. 

Die  wile  dat  Karle  was  in  de  vaert 
Liet  hi  thuus  enen  bastaert , 

Dien  hi  hilt  over  sinen  sone, 

Pippijn  soe  hict  die  ghone  : 

1405  Boedseus  soe  was  hi 


V«.  1381  Af,  Ben  C ouder. 

1382  C Daer  men  in  haren  gesten  af  leetl. 
1384  B dcc  ende  lxxii  voeneaer.  De  Excellente 
Ckroniie,  M.  Vak  Vairüiwtck  en  Meyebds  stellen 
hel  jaer  792. 

1 387  R en  C Te  oer  log  hen  op  die  heidens  .4 terne 
( A varen). 

1388  Vererren,  gram  worden,  C rereernrn. 


1398  Vruchtelike,  vreeslyk  -,  hoor,»!,  fnnhtrr 
/f'cA;gelyk  godserucht  de  vreezeGods  is. 

1400  B IVanl  tg  wat  anders  en  wisten  doei*. 
1403  Over,  voor. 

1405  floedscus  f fr.  botst* . bossu  ; C Dochtoct. 
1105  en  6 In  B : 

Vrome  rndc  houtsoe  wat  In 
Eode  van  spraken  , gelndt  mi. 
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Ende  ongescepen  «ere  daer  bi. 

Die  Françoise,  die  thuus  sijn  bleven. 
Hebben  desen  op  verheven , 

Ende  over  eenen  here  vercoren  , 

1410  Ende  met  hem  vaste  ghesworen 
leghen  Karlen  haren  here. 

Dat  sien  ontfaen  nummermere. 

Alse  Karle  van  den  Hunen  quant . 

Ende  hi  selke  mare  vernam , 

1415  Quam  hi  soe  gheweldich  int  lant1 
Dat  hi  niemanne  soe  coen  en  vant 
Die  ieghen  hem  iet  sette. 

Dese  dinc  handeldi  bi  wette 
Ende  met  vonnesse  van  sinen  lande , 
1420  Daer  hem  of  quam  grote  scande; 

Want , dien  hi  van  selkcr  misdaet 
Sculdich  vant,  in  den  raet, 

Heeft  hi  somme  doen  onlliven . 

Ende  somme  uten  lande  driven: 

1425  Ende  den  sone  heeft  hi  soe  bedreven 
Dat  hi  hem  moeste  begheven 
Te  l’rumen  swart  moenc  in  Ardennen . 
Op  dat  hi  sine  misdaet  kenne. 

Na  dat  dit  gesciede  vier  jaer 
1430  Soe  wart  echt  orloghe  swaer 

Tusschen  die  Sassen  en  die  Vrancken  : 
Dies  quam  hen  Karle  daneken. 

Ende  bestoetse  met  stride  soe  groot , 
Dat  hise  brochtc  in  groter  noot , 

V».  f406  Ongescepen , inismaekt. 

1417  B Die  hem  ieghen  ir at  ofl  sette. 

1420  Hem,  hun. 

1423  C Heeft  hire  om  doen  ontiiren. 

1 427  Te  Prumen,  B TePrimen,  C Te  Premons 
vert,  lu  hel  HS.  staet  verkeerdelyk  te  Pinen 


Hen  «tak  hem  in  de  abtdy  van  Pruim  (in  ermobio 
Prumia ),  zegt  Eciriu.  Pita  k'ara/i  Mag  ni , by 
Peru,  i Monttm.,  II,  p.  434. 

1429  B yV«  dat  dit  geschieden  voorwar r. 

1433  Ende  bestoetse  , C Ende  bestietse.  — Ee- 
i taen  is  acn vallen. 
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1435  Ende  warpse  tonder  met  orloghen. 
Die  Sassen  sien  dat  si  en  moghen 
leghen  Karle  niet  ghestriden  , 

Want  hem  God  halp  tallen  liden  . 
Ende  bekende  hare  sculde . 

1440  Ende  swoeren  Karle  hulde, 

Ende  lieten  hen  besetten 
Vollie  met  kerstenen  wetten. 

Ende  Karle  predicte  selve 
T usschen  den  Rijn  ende  der  Elve . 
1445  Ende  brachtse  ten  kersleuhede. 
Daerbi  waest  dalmen  seide 
Van  hem  . als  iet  voer  las  . 

Dat  hi  der  Sassen  apostel  was. 

Kerken  maecti  in  menegher  stede, 
1450  Ende  goedese  mildelike  mede. 

Dit  was  een  prince  een  here 
Diemen  gheven  sal  lof  ende  ere. 
Brabanders  moghens  hen  beromen 
Dat  si  van  desen  man  sijn  comen. 
1455  Nu  hoert  hier  ere  ende  waerdichede  . 
Die  hem  die  paus  selve  dede. 

Die  vierde  Leo  van  Rome  : 

Sijn  vader  hiet  A mout,  als  ic  gome  . 
Ende  was  een  romein  uter  stat  : 

1460  Wel  twintich  jaer  hi  paus  sat , 

Daer  hi  vele  doghens  hadde  binnen  . 
Als  ghi  hier  namaels  selt  bekinnen. 
Dese  sende  Karlen  den  here 
Den  roemschen  vane . doer  sijn  ere , 


V».  1442  B fKilUchliken  met  kerstenen  wetten. 
- FoUie  is  ten  vollen. 

1 443  B Ende  Karei  roer  predeken  Sflre,  C kemel  re. 
1430  In  B : 

liter  hi  den  mirbcr  toe  bonden  dede 


Toe  Revolte  ende  toe  Roemen  mede 

1436  B Die  de  paus  Kar  Un  dedf. 

1438  Gome,  bemerkt*. 

1461  Binnen  welken  lyd  hy  veel  te  lytle»  bad. 
1464  Doer  sijn  ere , tot  *yn  eer. 
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1 465  Ende  der  biechten  sintel  mede . 
Ende  gaf  hem  die  mogheulhede 
Dat  hi  boude  ende  onbonde . 

Na  dat  hi  besteden  eonde. 

Dit  was  Karle  grote  ere 
1470  Dat  hi  ter  werelt  was  Mn  here 

Boven  alle  princcn  ende  coninghe. 
Ende  dal  hi  nochtan  souderlinghe 
Des  paus  macht  hadde  mede 
Daer  toe.  in  der  gheestelichede. 
1475  Wie  hoerde  uoil  van  eneghen  man. 
Die  selke  ere  ende  macht  ghewan? 
God  jondes  hem  . si  js  seker  das , 

Om  die  doeghl  die  in  hem  was. 
Tenden  jare  quant  die  herloghe 
1480  Van  Aquileren  met  orloghe, 

Heinrijc,  op  die  Hunen  ghevaren 
Met  Kareis  here  in  sinen  scaren , 
Ende  quant  ridende  in  Pannone 
Op  die  Hunen  met  here  sconc. 

1485  Urine,  die  prince  van  den  Hunen, 
Quant  op  hem  striden  ende  stunen  : 
Maer  hi  verloes  zeghe  ende  velt. 
Daer  vvonnense  scat  al  onghelelt 
Ende  sprins  onghenoemden  scat  : 
1490  Dien  sendc  Heinrijc,  op  die  slat. 
Den  coninc  Karle  in  Vrancrike. 
Cume  sach  noit  man  des  ghelike. 


V».  1 468  Besteden , B en  C beteeeden . 

1478  en  73  In  C : 

End<-  «lat  bi  machte  soodcriingc 
DM  |iaui  macht  hebben  mede. 

1477  Jointes,  B en  C on  /rei. 

1479  Teutten  jare , B Ten  noesten  jart. 

1483  Urine,  B en  C Yrinc . by  Sikcisrt  tai» 

Geibioüra  fringus. 


1486  Stunen  , stand  houden  in  't  vechten. 
Verg.  1170  en  8698  van  dit  boek;  doch 
wellicht  moet  men  lezen,  gelyk  in  C,  st  urnen. 

1489  B Ende  Y rijns  ongehenoemden  scat , C 
Ende  Yeriuct  ongetelde  scat. 

1 490  Op  die  stat , op  staenden  voet . op  de- 
zelfde plaela. 

1498  Cume . naeuwlyks. 
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Een  ander  man  , die  Cudijn  hiel, 

Van  den  Hunen,  als  bijt  giet 
1495  Alghelijc  met  Karle  wesen  , 

Gaf  hi  hem  gijn  iant,  met  desen, 

Coninc  Karle  in  die  hant. 

Ende  quam  oec  mede  te  hant 
Int  sconincg  ghenaden  ghelopen, 

1500  Ende  dede  hem  kersten  dopen. 

f)or  öic  paos  Ceo  wart  gfyrbltni. 

Dat  XVII  Capiltel. 

Drie  jaer.  na  dat  die  dinc 
Den  Hunen  soe  swaerlijc  vcrghinc, 
i Soude  paus  Leo  procegsie  draghen 

leghen  misval  ende  plaghen , 

1505  Te  Home,  op  ginte  Marcus  dach, 

Ende  . daert  menich  mensche  sacb , 

Hebben  die  Romeine  den  paus  ghevaen , 

Ende  staken  hem  sijn  oghen  saen 
Ule.  ende  sneden  hem  , ter  selver  stonde. 

1510  Die  tonghe  ute  sinen  monde: 

Macr  God  ghenassene  hier  af, 

Want  hi  hem  weder  gaf 

Sijn  tonghe  ende  sijn  oghen  mede  : 

Dies  meneghen  wonderde  ter  stede. 

1515  Anderwerven  die  Romeine 

( Sonder  rcdene  groet  oft  cleine  ) 

Vinghen  den  paus  ende  namen  echt 
Sine  tonghe  ende  gijn  licht, 

V*.  1493  Cudijn,  by  StK«BBRT  TAü  GtasLOEfts  ad  annum  795  , by  1’ebtz,  Monum.  I,  IHft. 

Thudun , en  zoo  ook  in  de  JnnaUt  Laurittentei,  1517  Echt,  wederom  , andermael. 

Deel  1.  16 


Digitized  by  Google 


DE  KLERE. 


122 


Ende  lieteiie  ligghen  iu  sijn  bloei . 

1320  Aise  vole  verdoemt  ende  verwoei. 

God,  die  hem  tiersten  wedergaf, 
Ghenassene  nu  echt  daer  af , 

Ende  hi  onUloeple  uien  handen 
Van  Rome  sinen  viandeu . 

1323  Ende  voer  henen,  haestelike . 

Tot  kai'le  in  Vrancrike; 

Want  hem  dochte.  sijt  seker  «las. 

Dal  hi  atdaer  sc kerst  was . 

Ende  claghede  hem  vernoy  ende  scade , 
1330  Ende  alselke  oughenade 

Als  hem  te  Rome  was  ghedaen. 

Als  hi  Karle  hadden  doen  verstaen 
Dese  claghe  ende  deae  taie , 

Antwaerdi  ten  eersten  male 
1333  Dal  liijt  soude  berechten  comen. 

Den  paus  heeft  hi  gbenomen 
Ende  onlfaen  met  groter  ere, 

Aise  betaernde  selken  here; 

Ende  die  paus  Leo  bleef  daer 
1540  Tote  dat  uulwacrl  ghinc  dat  jaer. 

Doen  sette  Karle  sine  vaert 
Weder  tote  Romen  waert. 

Om  dal  hi  die  dinc  wilde  berechten . 

In  Rome  voer  hi  sonder  vechten. 

1543  Al  segghen  die  Vriesen  dal, 

Dat  si  hem  wonnen  die  stat, 


V*.  1523  t/te»  handen  , A,  H en  C ontsloep  te 

handen. 

1324  h' an  Rome  , B Ute  te  Rome. 

1330  B Ende  alle  felle  oughenade. 

1332  A en  B .dise  Karle  hadde  eerstaen. 

1530  Bleef  daer , in  Frankryk.  De  Exeell. 
Crtmike  voeg*  er  by  : « Ende  lange  lijt  Uch 
couine  Karel  metten  paus  Leo  in  Brabant  bi 


Bruessele , als  men  liescreven  vint  lot  tfccle, 
dacr  sinte  Heter  patroon  is.  » 

1540  B Toet  dat  uit  werd  gheindt  dat  jaer.  In 
de  plaetsvan  desetwee  laetste  woorden,  stael  in 
het  IIS.  voerwaer. 

1342  B Met  den  paus  toe  Rome  waert. 

1546  C Si  hem  doen  wonnen  dn  stat.  De 
schryver  scbynt  de  oude  friesche  wetten  gekend 
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Ende  datse  Karle  daerbi 
Scalt  van  allen  dienste  vri . 

Buten  bedwanghe  van  enighen  here , 
1550  Si  lieghen  daer  ane  harde  «ere. 

Si  willen  segghen  also , 

Dat  die  goede  paus  Leo 
Coninc  karei*  broeder  was  : 

Dit*  al  toghene  ende  ghedwas  ; 

1555  Want  bi  wa»  uut  Borne  gheboren  , 
Als  iet  u seide  hier  te  voren. 

Men  vant  oec  ghescreven  nie 
Dat  grote  coninc  Karei  ye 
Met  orloghen  lach  voer  Romen. 

1560  Dit  en  sijn  maer  al  dromen 
Ende  ghevensde  vise  vasen. 

Si  segghent  daer  bi , die  dwasen, 

Dat  si  vri  willen  leven , 

Ende  haren  here  niet  willen  gheven  , 
1565  (ihelijc  anderen  lieden,  tsijs 

Als  men  pleghet.  haer  ende  ghijs. 
Nochtan  soe  es  in  hemelrike, 

Ende  in  die  helle  desghelike , 

Deen  boven,  dander  onder. 

1570  Daerbi  hevets  mi  wonder. 

Dat  dit  voie  doelt  soe  sere  ; 

Want  het  sprecct  onse  Here 


te  hebben  , in  wier  aeuvang  staet  : « De» 
Frecftka  Landriuchti».  deer  vrs  haeth  joun  di 
koningk  Kaerl  key»er  to  Roem,  dae  dae  Fre«en 
da  hurich  to  Roem  wrat  eerden  ( der  Friezen 
landrecht , het  welk  on»  gegeven  heeft  de  ko- 
ning  Karei,  keizer  van  Rome,  toen  de  Friesen 
den  burg  van  Rome  vermeesterden).  * Zie  Oude 
Friettche  Kelten , in-4®,  I , hl.  1 . 

V».  1550  B Ende  altoe  bliven  immer  «tere. 

1554  Ghedwas,  bedrog;  van  du  aten , desi- 


pere  ; waervan  ook  duaeslieht  ( stallicht  ) en 
dwarsheid , wat  niet  ander»  ia  dan  een  rerdua- 
ziug  der  zinnen. 

1555  Uni  Rome  . B nut  triW. 

1562  B Si  segghent  bedt  die  dwasen. 

1566  (rhijs,  lee»  ghins , en  hel  vorig  rymwoord 
ehins , gelyk  ook  in  de  andere  II SS.  gevonden 
wordt. — fiaer  is  her. 

1571  Doelt , doolt. 

1572  Want  on»  Heer  spreekt. 
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In  de  ewangelie,  int  latijn  : 

Dat  men  den  k eiser  gave  tsijn  , 
1575  Ende  Gode  oec  dat  hem  behoert. 
Hier  met  latic  dese  woert . 


fjof  t)i  ben  paus  lucötr  settf  in  stiurn  storl  cnbf  f>oc  trikc  sciet 
uan  Uomc  mbc  nan  Constantinople. 

Dat  XVII 1 Capittel. 

Als  Karle  dus  in  Rome  quam . 

Ende  hi  dat  gheruchte  vernam . 

Alse  l’alricius  van  der  stede 
1580  Nauwe  hi  ondersuken  dede 

Wat  die  Romcine  den  paus  leghen. 

Ende  dede  hem  daer  rechs  pleghen  ; 

Ende  die  paus  purgeerdem  daer 
Dat  hi  ontsculdich  was  ende  claer 
1585  Van  allen  dat  men  hem  seide  an. 

Doen  besochte  die  vvise  man 
Nerenstelike , ende  ondervant 
Wie  mesdadich  raeltcr  hant 
An  den  paus  hadden  ghewesen . 

1590  Ende  deedse  alle  uut  lesen  . 

Ende  doemde  elke  na  sine  werke . 

W aren  si  leke,  waren  si  clerke. 

Na  rechte  vonnisse  wise. 

Alse  een  here  goet  van  prise 
1595  Die  wijs  was  ende  besceiden  . 

Ende  sette  met  inoghentheiden 
Den  paus,  den  heilighen  here. 

v*.  1S78  A Ende  hi  dat  gerechte  aen  nam  , B 1S81  Wat  die,  in  bet  IJS.  « ant  die. 
Ende  dat  gerechte  af  nam.  ISBt  B Altreen  here  T an  r/rofrit  pritr. 


Digitized  by  Google 


TWEEDE  BOEK. 


12:» 


Jn  sinen  stoel  met  groter  ere. 

Tote  noch  waest  sekerlike 
1600  Al  een  keiserike 

Conslantinobele  ende  Bomen. 

Endc  nu  wast  alsoe  comen 
Dat  een  wijf  was,  hiel  Hyrene, 

Die  bilt  tkeiserike  aliéné  , 

1605  Ghelijc  als  ene  keiserinne . 

Die  ghene  doghet  haddc  inne  : 

Want  haren  sone  Gonslanlinc 
Ende  alle  die  kinder  sine 
Dede  si  vaen  ende  blinden , 

1610  Ende  in  een  prisoen  verre  sinden  . 

Om  dat  si  woude,  groot  ende  cleine. 
Die  waerdicheit  hebben  alleine. 
Hyrene  sat  dus  dorperlike 
Met  ghewelt  int  keiserike . 

1615  Int  jaer  Gods  seven  hondert  jaer 
Ende  xcix  , weet  voor  waer 
Ende  biet  vrouwe  van  den  heren 
Vier  jaer  . met  luttel  eren  : 

Doe  verlocs  die  sonne  haer  scijn , 
1620  Soe  dat  sonder  sonne  moeste  siju 
Seventhien  daghe  achter  een 
Dat  die  sonne  niet  en  sceen . 

Soe  dat  die  scepe  in  die  zee 
Dies  doelden  vele  te  meer. 

1625  Doen  wouden  seggen  vele  liede 
Dat  dit  wonder  doen  gheschiede  . 

Om  dat  die  moeder  hadde  gheblint 
Haren  sone  den  keiser , ende  versint  : 
Maer  ander  liede  nochtan  souden 


V*.  1608  B co  C léttlet  aUe  keyierinn'. 

1621  Smntkitn,  In  het  HS.  iiael  nu  acht  ; 
Joch  alle  Je  andere  hebben  sewenthien.  Zoo  ook 


de  Kronyk  van  Sutar.Ri  («evilomv 
1623  Scepe  in,  C stede  ende. 

1621  Meer,  lee#  mee. 
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1630  Dat  teken  bat  daer  over  houden  . 

Dat  God  daer  omme  ghescien  liet 
Om  dat  Constantinobele  sciet 
Van  den  roemschen  keiserike. 

• Ende  bleef  besceiden  ewelike . 

1633  Alsoe  als  ic  u segghen  aal. 

Om  dat  gesciede  dit  ongheval 
Soe  droeghen  doen  . al  ghemeine  . 

Over  een  die  Romeine 
Dat  ai  aelvc  wouden  maken 
1640  Enen  keiaer  van  haren  aaken. 

Alsi  te  voren  hadden  gheacht . 

Ende  acieden  haer  recht  van  der  macht 
Van  Constantinobele  al  te  male; 

Ende  daer  toe  hadden  si  sconc  tale , 
1643  Om  dat  een  wijf  haer  trac  an 
Keiaer  te  aine . als  een  man . 

Ende  den  keiser  haren  sone 
Gheblent  hadde  ornt  gone, 

Ende  ai  die  kerke  niet  en  berechte 
1630  Van  pinen  noch  van  ghevechte, 

Des  docht  hem  te  reden  horen 
Dat  ai  enen  keiaer  coren . 

Die  bescermcn  soude  die  kerken . 

Die  stat,  papen  ende  clerken. 

1633  Si  gaven  Karle  die  keiaercrone . 

Ende  riepen  alle , lude  ende  scone  : 

« Karle.  die  beate  coninc  die  leeft, 

Dien  God  aelve  ghecroent  heeft . 

Die  keiser  es  van  deser  stede . 

1660  Eude  Augustus  oec  mede. 

Dien  moet  God  gheven 

Y*.  1654  Beiceidm  . A,  B en  C geaceiden 
1657  In  B : 


Soc  «iroeglien  doen  overeen 
Die  Romeinen  •Igtirmecn. 
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Ere,  victorie,  ende  langhe  leven  ! » 

Oec  namen  si  voerwaer 
i’ippine  sinen  edelen  sone  daer, 

1663  Ende  croendcne  coninc  alsoe  wale 
Over  liant  van  Ytale. 

Dus  bleven  na  dese . voert . 

Van  Constantinobele  die  poert 
Ende  van  Bomen  (dat  keiserijc  was  een) 
1670  Voert  ane  meer  ghedeilt  in  twecn. 

Dat  Karle  quain  teser  eren 

W as  int  jaer  ons  (leren 

Acht  hondert  ende  oec  rechte  twee . 

Des  tijts  en  was  niemee  ; 

1673  Ende  het  was  oec,  weet  voer  waer, 
Hechte  int  xxx  jaer 
Dat  Karle  hadde  gheweldechlike 
Coninc  gheweest  in  Vrancrike  : 

Doen  wart  hi  te  keisere  vercoren . 

1680  Ende  ghewijt.  als  wijt  horen, 

Van  paus  Leo . die  in  die  stat 
Te  Rome  doen  paus  sat. 

Dit  was  ontrent  vierhondert  jaer 
Ende  lxyui  , weet  voerwaer , 

1685  Dat  die  grote  keiser  Constantijn 
Van  Rome  trac  den  stoel  sijn 


Vs.  1Ö65  Ende  cnendene,  A Ende  coetrne. 
1667  !fa  tics* , voert,  B en  C na  des*  voert. 
1670  .Veer  ghedeilt  in  tieten.  Hier  volgt  ir  B : 

Wouden  heren  aidu*  noch  leven  , 

God,  ome  II ere.  soude  lient  gWvro 
«ihelue  ende  segtic  mede, 

Alse  hi  dasni  heren  de  de, 

Ach  daer  uut  eyit  al  ghrgaen  I 
Men  sirt  dur  lieereo  meer  stacn 
Tfa  weelde  ende  na  der  liedrr  gort . 

Daot  na  ghaeechligheit  doet. 

Diu  lammer  groot  van  den  hoeren 
Dal  si  Ut«r  dogrt  dut  herren  . 


Ende  ghcrrcbligbey<  laten  Mivcn 
Hier  eindt  dierste  hork  vau  viven 

1674  B Des  tijts  en  ic as  min  m o mee. 

1676  A , B eo  C Hecht  int  drie  ett  tvintichstr 
jaer.  Volgen*  de  schry  vers  vau  L’Art  de  vérifier 
les  dates,  is  karei  gekroond  in  hel  jaer  800,  (Hl«e- 
wnci,  ia  zyn  leven  van  dien  keizer,  stelt  801  ), 
sinds  het  jaer  772  koning  geweest  zynde.  De 
Annalist  en  by  Peutz  verschillen  omirent  hel  jaer 

800  orsoi. 

H>8$  B Ende  Ixviij  oec  daer  mier. 

1685  Grote,  C goede. 
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Te  Constanlinobele . in  Griekenlant. 

Die  te  voren  hiet  Bysant; 

Eer  hise  met  sinen  name  hiet  : 

1690  Hier  in  voerdi  dat  edele  diet 
Van  Rome  meest  algader , 

Ende  liet  sinen  ghecstclikcn  vader 
Rome  ende  trike  van  Occident. 

Nu  es  trike  van  Orient 
1695  Van  Rome  dus  afghesneden, 

Ende  es  oplcn  dach  van  heden. 

Karle  droech,  lesen  wi  voerwaer. 

Die  roemsche  crone  xm  jaer. 

Ende  Constanlinobele,  als  ict  las. 

1700  Die  der  werelt  hoeft  was , 

Bleef  voert  ane  cleine  gheacht  : 

Dus  can  die  Gods  macht 

Der  werelt  hoecheit . alst  hem  dunct  goet . 

Neder  worpen  onder  voet. 

Unn  bocröcrs  bit  ft  ar  Ir  bflogljrn. 

Dal  XIX  Capittel. 

1705  Karle  is  diewile  heloghen 

in  groten  boerden  ende  in  hoghen . 

Alse  van  boerders  ende  dwase 
Diene  belieghen  van  Kierabrase. 

Dat  nie  gesciede  noch  en  was. 

1708  Fierabrase.  Ry  Muiurt  en  in  hel  ge- 
dicht van  Sidrac  eu  Battus  wordt  van  den  roman 
van  Fierabrat  (laelslelyk  in  't  fransch  uitgegeven 
door  Becker)  melding  geraaekt,  en  volgens  de 
aenhaling  van  Rilderdtk  [Ferteheidenhedm . I. 
bl.  161  ) in  dpzclfde  woorden  als  hier  staen 
vs.  1705—1709. 


Vs.  1695  Home  ende  trike,  A Rome  int  trike, 
C Home  ende  eer  te  rijke. 

1695  -4  fy  besneden , C afgetceden. 

1702  Dut  can  , C Dut  quam. 

1706  Boerden  , beuzelachtige  gedichten. 

1707  Boerden  , benzeldichlen , C bordeirdert. 
Boerten  is  eigenlyk  stoeten  (behorten). 
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1710  Oec  eest  al  loghene  ende  ghedwas 
Van  Pont-Mantribele  mede, 

Van  bere  Wiselauwe  de  snodelbede , 
Ende  meneghc  fable,  groot  ende  cleine. 
Die  Walen  helene  karlemeine  : 

1715  Ic  en  weet  wal  sider  mede  raeinen. 

Men  vint  in  vrayen  boeken  gheinen 
Dat  hi  noit  anders  iet 
Dan  grote  Karle  en  biet. 

Van  Hayms  en  van  sinen  kindcn 
1720  En  can  men  oec  nergbens  vinden 
Dat  si  leefden  in  Kareis  tiden  : 

Dies  latic  al  over  liden , 

Ende  die  boerden  henen  varen  ; 

Want  der  Karle  vele  waren. 

1725  Om  dalter  vele  heeft  gheweesl 
Der  Karle,  alsinen  leest, 

Soe  tien  dese  selken  bede 
Dat  licht  den  anderen  gbesciede. 

Vijf  Karlen  sekerlike 
1730  Soe  hebben  in  Vrancrike 

Coninghe  gheweesl  ende  heren . 


V».  1711  Pont-Mantribele , C Martribcle. 

1712  A en  ft  Fan  berislanwe  die  affenhede , 
bespottelykheden.  Zie  den  Theutonista  van  V ah- 
ii  kb  Schorbek  op  het  woord  Affen.  Nog  twee 
perkamenten  bladen  van  den  ooritpronglyk  ne- 
derlandscben  roman  van  Bere  ff  'itlau  ( ffildsau  ) 
bestaen  er  blykcns  Mokb's  l’ebersicht  der  Nieder- 
làndischen  f'olksliteratnrâlterer  Zeil,  Tübingen, 
1838,  in-8°,  bl.  55,  n"  2. 

1715  Deett  in  C. 

1716  A Men  fiat  in  waren  boeien  ghetten. 
B geschreven.  Versta  : Men  vindt  in  geene  vrayen 
(naer  waerheid  geachrevene  ) boeken. 

1719  Pan  Hayms  ende  van  sinen  hinden.  De 
historie  der  Hcimskindercu  is  nog  een  volks- 

Deel  I. 


boek,  waerover  zie  L.  P.  Vak  dek  Bebsh's  Ne- 
derlandsthe  Volksromans , bl.  12.  Moke  geeft  t. 
a.  pi.,  bl.  46 , de  HSS.  op , welke  er  in  de  ne- 
derd.  tael  van  dien  roman  bestaen,  en  van  welke 
Bildebdyk  en  llorrMAKK  tok  Falleaslebem  frag- 
menten hebben  uitgegeven,  de  eerste  in  zyne 
Nieuwe  taal-  en  dichtkundige  verscheidenheden, 
1, 113 — 198,  en  de  tweede  in  zyne  /force  Belgictr, 
V,  451 — 24.  B en  C hebben  : Van  ffeymen  ende 
tan  sinen  hinden. 

1726  en  27  In  A en  B : 

D*f  Karle  als  men  leest 
Soc  tient  desa  ara  die  Lede. 

Tien  is  betrekken. 

1728  M Üal  seiche  andere  gkctciedt. 

17 
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Alaoc  aise  ons  die  yeesten  leren  : 

Die  eerste  Karel  van  descn 
VV'as  Karel  Marteel , horen  wi  lesen  , 
1733  Die  dut  tant  van  Vrancrike 
Vernionlboerdc  hoechlike: 

Karel  die  Grote  dander  was  ; 

Karle  de  Caluwe  die  derde,  als  ic  las: 
Karle  die  Grove  quamer  naer  ; 

1740  Simpele  Karle  was  voerwaer 
Dachterste  onder  dese  vive. 

Mu  sijn  onwetende  kative 
Die  niet  en  weten  wat  si  menen , 

Eude  maken  van  den  viven  enen  : 
1743  Ende  dat  ghesciede  hen  allen 

Willcnse  van  groten  Karle  callen . 
Ende  belieghene  uter  maten  sere. 

Dat  jammer  is  van  selkeu  here  : 

VV  ant  hi  was  in  vromicheit  volmaect , 
1750  Ende  in  wijsheiden  soe  gheraect. 
Ende  in  godiijeheiden  soe  volstaen  , 
Dat  men  en  weet , sonder  waen  , 

Van  desen  drien,  in  gheenre  wijs, 
Hem  gheven  den  meerren  prijs; 

1753  Daer  omme  soe  en  bedaerf  hi  niet 
Datmen  van  hem  seghet  iet 
Dat  anderen  Karlen  es  geschiet  : 
Ondanc  hebbe  hi  dies  pliet. 

fturrls  seöm  rnbe  sint  gljcbanitr. 

Dat  XX  Capittel. 

Turpijn,  erdsbisschop  van  Riemen. 

V*.  1739  B karle  dte  grave,  C Karle  dit  Vrome 
tjuam  er  naer. 

1780  Soe  gheraect , zoo  wel  afgericht. 


1758  Daerom  heelt  by  niet  van  doen. 

1758  Deesl  in  C. 

1759  Turpijn , en  de  andere  HSS.  Tulpijn.  Zie 
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1760  Die  noit  en  scrcef  van  niemen 

Anders  dan  waer,  doet  ons  te  verstane 
Karels  seden  ende  sine  ghedane  : 

Hi  wist  bat  dan  iemant  dede . 

Want  vroech  ende  spade,  in  allen  stede, 
1763  YY'as  hi  met  Karle  meest  tallen  doene. 
Ende  een  bisschop  wijs  ende  coene. 

Hi  seil  ons  voerwaer  al  bloet 
Dat  Karle  was  scone  ende  groet , 

Waer  sijn  opsien  dat  was  wreel. 

1770  Hi  seghet  ons  voerwaer  ghereet 
Dat  hi  die  voete  lanc  hadde  sere; 
Nochtan  was  dese  grote  here 
Sijns  selfs  acht  voete  lanc, 

Recht , ende  hoech  in  sinen  ganc , 

1775  Ende  omme  sine  siden  brect  ende  grof . 
Den  lichame  wel  na  sijn  behoef, 

Grof  van  armen  ende  van  beenen. 

Men  vant,  tien  tiden,  en  ghenen 
Riddere  ten  wapenen  soe  goet , 

1780  Noch  soe  vromich  noch  soe  vroet. 

Sijn  aensichte  was  eens  voets  breet 
Ende  onderhalven  lanc  ghereet  : 

Sijn  nase  was  lanc  enen  halven  voet. 

Sijn  baert . die  hem  manlic  stoet , 

1783  Was  hem  eens  voets  lanc  ghereet; 

Sijn  voerhoeft  was  eens  voets  breet  ; 

Sijn  oghen  waren  te  scouwen  ane 


o ver  ben»  Chronique  de  P*.  Modsi.es,  II,  Intro- 
duction , p.  cuv.  Men  vergelyke  dit  XX*1*  capit- 
tel  met  de  beschryving  welke  Turpyn  van  Karei 
den  Groote  geeft,  geplaetst  in  hetzelfde  werk, 
II.  bl.  806.  of  Moni  Anzeiger , 1836,  p.  313. 

V».  17G2  Ghedane,  gedaente. 

1764  C Want  hi  alloes  in  elke  stede. 

1781  Sijn  aensichte  , C Sijn  aenscijns. 


1782  Onderhalren  , anderhalf,  een  en  half. 
De  Brabanders  zeggen  doorgacns  onderhalren 
voor  anderhalf.  In  het  latyn  slaet  : f/abebat  in 
longiludine  facies  ejus  unum  palm  urn  et  dimi- 
dium . 

1783  Rate , C ntte.  In  den  lalynseben  tekst 
is  de  neus  ook  maer  een  halve  palm  lang . de 
baerd  een  palm. 
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Ghelije  den  leuwen  in  ghedane , 

Ende  sparden  in  die  ghebare  , 

1790  Ghelije  oft  een  carbunkcl  ware; 

Sine  winbraiiweu  in  haren  ganc 
Waren  eenre  halve  palme  lanc. 

Als  hem  gramscap  ane  lach , 

Ende  hi  dan  op  iemant  «ach , 

1795  Soe  en  was  soe  stout  man  noch  so  mare 
Hi  en  wart  dan  bevaen  met  vare  ; 

Ende  soe  starc  was  hi  in  den  strijt 
Dat  hem  gheviel,  selken  tijt, 

Dat  hi  enen  riddere  ontwee  cloefde 
1800  Toten  sittene  van  den  hoefde, 

Ende  metten  slaghe  nochtan  tswert 
Overmids  ontwee  cloefde  tpert. 

Vier  hoef  ysere  wetic  wale 
Rechte  hi  wel  tenen  male. 

1805  Enen  riddere,  ghewapent  echt , 

Op  sijn  hant  staende  recht, 

Dien  hief  hi  op  metier  hant 
Tote  ane  sijns  hovets  rant. 

Milde  was  hi  in  sijn  gheven , 

1810  Ende  besceiden  in  sijn  leven; 


V».  1789  Spareten,  sparkelden , sprankel- 
den; in  A en  B spalkelden , C spraecten.  In’t  latyn  : 
Oeuli  leonini  scintillante»  ut  carbunculi. 

1798  Soe  mare , zoo  vermaerd,  Bso  vtrmare. 
1796  i! fet  vare , met  vervaerdheid.  En  dan 
volgt  in  B : 

In  sijn  gorden  om  die  itde 
fladdy  acht  rurte  in  die  wide  ; 

Uroot  soe  al  hi  harde  cleae  ; 

Meer  hi  et  wel  aliène 
Van  I hemd  dat  vierendeel , 

OA  II  capune  op , 'al  gbehoel , 

Oft  eene  gans  op  tenen  male  , 

OA  eenc  scoudere  el  soe  wale, 

0<ht  venen  pan  , of  enen  crane , 


Ocht  eenen  hase , alst  hem  quam  anv  ; 

Van  wloe  te  dnukeue  was  hi  cleane  , 

Ende  dien  dranc  hi  metten  fontcine  (water); 
Selden  dranc  hi  meer  te  male 
Deo  drie  werven  alsoe  wale 
Soe  stère  was  bi , ent. 

1802  Overmids  ontwee,  midden  overin  tween. 

1803  en  4 Vier  hoefyzers  nam  hy  te  gelyk  en 
wrong  ze  in  een*  recht. 

1808  Tot  aen  den  rand  van  zyn  hoofd , B 
toet  aen  sijn  hoots  ganc , C hoeves  eant. 

1810  Besceiden.  Zoo  in  A,  B en  C;  doch  in 
hel  HS.  besneden.  ToarriTs  latyn  heeft  hier  Brat 
donis  largissimus  f judiciis  rectissimus , loculioni- 
bas  luculentus. 
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Ende  s ij  n Tonnesse  was  gherecht 
Ghelijc  den  here  alse  den  knecht. 

Vrou  Bertrael  hiel  sijn  moeder  mede , 
Die  hi  mei  groter  waerdichede 
1815  Met  hem  hilt  al  sijn  leren , 

Ende  dede  hare  haren  wille  gheren. 
Sinen  sone  hilt  hi  daer  toe , 

Ende  sine  dochter  oec  alsoe 
Dat  si  ter  scolen  leerden  haer  parten  , 
1820  Gramarie  ende  andere  arten  , 

Ende  sinen  sone , na  dien  tiden , 
Leerdene  jaghen  ende  riden , 

Ende  wapene  pleghen  mede 
Na  der  fransoise  sede. 

1825  Sine  dochtere  dede  hi  leren 
Hen  ane  wollewarc  bekeren, 

Ende  spinnen , om  dat  hi  woude 
Dat  gheen  ledich  wesen  soude. 

Want  hi  emmer  sonderlinghe 
1830  Clergie  minde,  ende  leeringhe, 

' Soe  screef  hi  selve  gherne , 

Ende  plach  selden  tontberne 
Hi  en  droech  ene  tafle  ane  sine  siden , 
Om  dat  hi  niet  woude  lidcn 
1835  Met  ledicheiden  sinen  lijt. 

Want  hi  in  scrifturen  badde  delijt 
Ter  kerken  hi  gherne  was , 

Ende  soe  sanc  hi  mede  ende  las 
Alse  sere  als  iement  el  ; 


V*.  1813  Vrou  Bertraet , C Ver  Berc tard. 
1819  Parten  , partei  orationis. 

1830  C Clergie  mindi  voer  alle  dingt.  — Clergie 
is  geleerdheid. 

1831  Soe  tcreef,  C Oec  tereef.  By  Ecinbabd 
slechts  Tempt  abat  et  icribere  f tabulasque  et  co~ 


dicellot  ad  hoe  in  leeto  tub  cerviealibus  cireum- 
ferre  solebat , ut , cum  vaeuum  tem  put  es$et , ma- 
lt um  litterii  effingendit  adiuetceret  ; sed  param 
iueceuit  labor  preeposlerut  ac  tere  inehoatut. 

1832  Tontberne , A farerne. 

1834  Liden , doorbrengen. 
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1840  Want  hi  conste  musike  wel. 

Tote  Aken  in  sinen  paleise, 

Daer  hi  gherne  was  ayse. 

Daer  haddi  ene  capelle  ghemaecl . 
Diere  sere , ende  wel  gheraecl , 

1845  Int  deere  der  moeder  ons  Heren , 

Die  hi  altoes  wilde  eren , 

Die  hi  van  renten  maecte  rike, 

Ende  van  reliquien  dies  ghelike. 

Dal  vrancsche  rike.  dat  hem  al  gader 
1850  Pippijn  liet,  die  was  sijn  vader. 

Ende  al  hadt  sijn  vader  ghewijt 
Ende  ghemeret  in  sinen  tijt , 

Hi  maket  selve.  voer  sine  doot. 

Noch  alsoe  wijt  en  noch  alsoe  groot. 


Dan  brr  mrrn  bir  Ijrm  gljcscifbr. 

Dat  XXI  Capittel. 

1855  Hughe  van  Flori  heeft  oec  bescreven 
Seden , die  hi  plach  in  sijn  leven . 
Die  goet  sijn  te  hoerne  ane. 
Seghebrecht  doet  te  verstane 
Van  Getnbloes  van  sinen  seden  . 
1860  Die  scone  sijn  ende  besneden  : 

Die  laet  ie  hier  achter  bliven  ; 

Want  soudic  al  bescriven 


Vs.  1812  B Daer  Ay  gherne  rr at  m totale , C 

met  ayie  (fr.  aue). 

1K49  Bi»  InC: 

D«t  » ranesrhe  rike , dal  heus  lijn  rader 
Pup|ii)B  liet  al  Uxnen  gader. 

1831  Ghewijt,  verwyd,  uitgezet. 

1853  Hughe  van  Flori , C Hughe  Flory  : hy 


bedoelt  Hugo,  muonik  vau  Fleury,  wiens  Ckro- 
nicon  gedrukt  i»  by  Bonocir.  III,  p.  142.  Deze 
leefde  in  de  XIIe  eeuw. 

1859  Fan  sinen  seden.  Simiut  tam  Gtmom 
handelt  niet  over  Kareis  zeden.  Wellicht  dat 
onze  dichter  hier  een  werk  vau  hem  bedoelde  , 
hetwelk  on*  onbekend  i*. 
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Het  «oude  alle  lanc  gherisen  , 

Karlen  en  mochlmen  niet  volpriseu  ; 
1865  Maer  ic  «al  u segghen  voert 
Dat  ter  y eesten  toebehoert , 

Eiide  wat  eren  dat  hem  dede 
God,  onse  fiere,  in  elke  stede. 

Die  palriarcha  van  Jherusalem 
1870  Hoerde  segghen  oec  van  hem, 

Van  sijnre  doghet,  van  sijnre  wijsheide. 
Ende  van  sijnre  groter  stoutheide. 

Ende  sende  hem  van  onsen  Heren 
Grave  den  slolel  teren, 

1875  Ende  van  Monte  Calvarie  der  stede  , 
Ende  van  den  berghe  van  Syon  mede , 
Metten  vane  van  der  stat, 

Alse  dien  duchte  dat 
Dat  hijs  al  waerdich  was. 

1880  Ic  wane  noil  man  en  las 

Op  desc  werelt  van  enen  here 
Dien  ghesciede  al  selke  ere. 

Brabanders  willens  hen  noch  beromen 
Dat  si  van  desen  here  sijn  comen. 


tjcif  öir  kriarr  tmu  Constantinobelr  anc  fiarrtr  scnör  om  fyalpr. 
Dat  XXII  Capittel. 


1885  Doe  Karle  dus  gheweldechlike 
Keiser  was  int  roemsche  rike , 

Wart  verdreven  ute  Jherusalem 
Die  patriarke , ende  met  hem 

Vs.  1875  C Ende  renden  pan  ont  Koren . 1879  C Hi  toet  vcerdich  vat. 

1874  Teren , tot  zyn  eer.  1884  Selke  ere , C deu  eert. 

1878  B en  C AUe  dien  doekte  dol.  1885  Willen e hen,  willen  . uiogen  ticli  des. 
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Vele  goede  kerstene  liede, 

1890  Ende  al  van  den  heidenen  diede, 

Soe  dat  hi  vloe  van  danen  voert 
Te  Constantinobele  in  die  poert. 

Ten  keiser  Constantijn,  ende  sinen  sone. 
Om  dat  hi  hem  toghen  woude  tgone. 
1895  Metten  patriarke  was  een  wijs  man. 
l’ape  van  Napels,  ende  hiel  Jan, 

Ende  David,  darlschebisscop  mede 
Van  Jherusalem  der  stede. 

Die  keiser  sende  voert  die  heren 
1900  Ten  keiser  Karle , met  groter  eren. 

Ende  selve  die  keiser  Constantijn 
Screcf  metten  handen  sijn 
Met  hebreusschen  letteren , int  ghevoech  . 
Dien  brief,  die  men  Karle  droech. 

1905  Oec  soe  sendi,  op  die  stede, 

Twee  hebreusschc  legale  mede, 

Ysaac  ende  Emanuel , 

Om  die  boetscap  te  doene  wel. 

Int  einde  van  den  brieve  sijn . 

1910  Hadde  geschreven  Constantijn; 

Ende  screef  aldus  : « Ic , Constantijn . 
Daer  ic  lach  opten  bedde  mijn , 

Ghevielt  dat  mi  onmacht  ane  ghinc  : 

Daer  sach  ic  enen  jonghelinc 
1915  Voer  mi  staende  aldoe, 

Die  mi  liefelijc  sprac  toe , 


V».  1890  En  zulk»  door  het  toedoen  van  ’t 
heidensch  volk. 

1898  C Metten  patriarken  tenen  \ eisen  «ion. 
1903  Int  ghevoech,  naer  het  Tocgzacrn  va». 
1907  A en  B Isaac  ende  Samuel.  Zoo  ook  in 
de  Excellente  Chronike , en  by  Pampre  Morstzs, 
Chron.,  I,  p.  398—396. 

1911  Ic,  C ic  keyter. 


1911  In  A en  B : 

Een  vi»4om  dat  b.  »«ch, 

Daer  hi  op  fine  bedde  lach . 

Ende  screef,  en*. 

1913  Mi  onmacht , A tny  t'macht,  B my  on- 
ghemac.  Het  moet  zyn  onmacht , hier  en  elders 
in  den  zin  van  rerbystcriny  genomen. 

1916  C Die  my  vriendelic  xprac  tot  . 
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Ende  taste  mi  ane  ter  steden  , 

Ende  seide  te  mi  : « Du  heefs  gebeden 
Voer  desc  dine  ernstelike  : 

1920  Nu  nem  Karle  Tan  Vrancrike 

Der  kerken  kempe , een  here  groot.  » 
Meltien  toendi  mi  al  bloet 
Enen  riddere , enen  ghewapenden  man  : 
Y serine  cousen  hadde  hi  an, 

1923  Enen  halsberch,  enen  roden  scilt; 

Een  sweert  hi  aen  hem  ghegorl  hilt, 
Daer  mi  purpuren  af  dochle  die  hecht; 
Enen  spere  haddi  op  gherecht , 

Dat  lancste  dat  ic  noit  sach  een , 

1930  Daer  Ylamme  uten  punte  sceen; 

Die  helm  , dien  hi  aen  den  hals  hout , 
Sceen  claer  al  een  gout. 

Die  ridder  was  van  ouden  aerde, 

Scone , met  enen  langhen  baerde , 

1933  Melsconen  aensichte,  lanc  van  leden  ; 
Sijn  oghen  blicten  ter  steden  ; 

Van  grauheiden  was  wit  sijn  haer, 
Ende  dese  worde  hoerde  ic  daer  : 

« Keiser  Augustus,  wes  blide! 

1940  YV  ie  hem  set  te  wederstride. 

Om  Gods  ghebot  te  wederstaen , 

En  mach  der  misdaet  niet  ontgaen. 
Jhesu  Kerst,  Emanuel!  » 

Ende  ander  woerden  alsoe  wel 
1 945  Hordic  ten  selven  stonden , 


V».  1940  Jfu  nem.  In  het  HS.  en  in  C ttaet 
renen,  in  al  de  andere  en  in  deExcell.  Cronike  : 
X u nem. 

1941  B en  C Der  kerken  kimpe  den  here  groei. 
— Kempe , voorvechter. 

1933  Enen  g betrapen  den , A enen  wapende. 
Du  r I. 


1931  A,  B en  C Den  helm  , dien  hi  in  de  handt 
hout. 

1937  Kan  grauheiden  , C Kan  outheiden. 
1943  In  B : 

Da  ulUc  binden  ende  «ien , 

Jhesu,  ens. 

18 


Digitized  by  Google 


138 


DE  KLERK. 


Die  met  vresen  sijn  ghebonden. 
le  vernam  wel , in  dat  horen , 

Dal  Karle  es  met  Gode  vercoren.  » 

Te  voren  soe  hadde  desc  Conslanliju 
1930  Verdreven  mellen  here  si ju 
Seven  werf  ute  J hcr  usaient 
Die  heidene:  nochtau  weerdenae  hein 
Soe  dat  si  met  ghewell  die  stat 
Besaten,  sint,  nochtan,  nadat. 

\ 

Que  bu-  Irgatcn  qnamru  te  jjants. 

Dat  XXIII  Cajnttel. 

1955  Dese  legaten  die  sijn  comen 

Te  Parijs,  ende  hebben  vernomen 
Dat  keiser  Karle  es  daer. 

Den  brief  gaven  si  hem  claer  ; 

Want  menech  daer  gheen  griex  coude 
1960  Gaf  menne  daer  ter  selver  stonde 
Turpine,  dat  hien  den  lieden 
In  die  lantxwise  soude  bedieden. 

Ende  aise  Turpijn  den  brief  ontbant 
Weende  Karle  altc  hant, 

1963  Om  dat  die  heidene  besaten 
Ons  Heren  graf  met  onmaten  ; 

Ende  ait  vole  wart  in  roere , 

Ende  baden  den  keiser  dat  hi  er  voere. 

Die  keiser  Karle , dien  hout  was  God . 

1970  Gaf  te  hant  ute  een  ghebot , 

t ».  19110  He  re  rijn  , CA  anrien  tijn.  1961  1 .iinlirs'  tre  , A cd  H lantsUsle. 

19Si  .Voektan  veerden  se  hem,  4 troehlan  voer-  1963  Ontbant,  ontwikkelde  . U». 

me  been.  1969  Dien  turnt  rceu  God,  dien  God  liet  h»d. 
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Dat  alle  die  ghene , die  onder  hem  laghen , 
Ende  wapene  mochten  draghen  , 

Met  hem  in  der  scaren 

leghen  die  heidene  «ouden  varen  ; 

1975  Ende  wie  men  onderhorech  niet  en  vint , 
Eest  oec  vader  ofte  kint , 

Hi  blive  in  eighendomme  alle  jaer 
Van  vier  penninghen  daer  naer. 

Noit  ghewan  Karle  soe  groot  ere 
1980  In  gheen  orloghe  ter  were. 

Over  den  Rijn  ende  der  Danube  thant . 

Trac  hi  henen,  ende  over  tlant 
Doer  Pannonien  . met  sijnre  partien  , 

Ende  doert  wout  van  Bulgarien  , 

1985  Over  sintc  Jorijs  arm  mede , 

Ende  over  Capadocien  die  stede, 

Dat  Turkie  bi  namen  heet. 

Daer  menich  dorp  ende  port  in  stcet , 

Ende  als  hi  quam  . ende  sijn  vole  met  hem  . 
1990  In  de  side  te  Jherusalem  , 

In  een  wout,  an  sine  vaert , 

Dat  wijt  was  wel  twee  dachvaert , 

Daer  trac  hi  in.  met  sinen  here. 

In  dat  wout  was  menich  here , 

1995  Vogle  gri|>e . tygre  ende  lyoene , 

Ende  diere  van  wonderliken  doene. 

Hi  waendet  wel  met  goeden  vreden 
Binnen  enen  daghe  sijn  leden , 

Ende  moester  inné  met  nachtc  bliven. 


V».  1974  B Op  die  felle  heidine  varen, 

1980  A on  B Over  Capadocien  , dat  nu  ter 
stede. 

1990  A en  C An  die  eide  ron  Jherusalrm , B 
In  die  zee  te  Jhemtolem.  Vermoedelyk  moei  er 
▼oor  de  side  te  gelezen  worden  desside  tan.  Het 


Bosch  lag,  volgens  Pi.  Morst  es  . **n  la  tière  d’fit - 
larenie . 

1998  Lyoene , A koene , 

1997  Hi  waendet , C.  Hi  waenet. 

1998  Leden , doorgetrokken. 

1999  C Ende  moester  dien  nacht  inne  bliven. 
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2000  Beide  met  mannen  ende  met  wiven  ; 

Ende  tvolc  wart  dolende  harentare. 

Doe  hiet  die  keiser  openbare 
Dat  men  sloeghe  dat  ghetelt 
Bi  den  woude , op  een  Telt , 

2005  Om  dat  tvolc  te  gadere  «oude  coraen. 

Als  elc  anderen  hadde  vernomen 
Selve  heeft  hi  om  raste  ghedacht , 

Ende  ruste  een  Stic  in  die  nacht. 

Doen  richt  hi  hem  op  na  desen  , 

2010  Ende  begonste  sine  saliue  te  lesen. 

Tote  desen  verse  quam  hi  : 

Deduc  me  domine  in  semila  mandatorum  tuorum,  quia  iptarn  volui. 
Bi  sinen  bedde  heeft  hi  vernomen 
Een  voghelkijn  1er  stont  comeu, 

2015  Dat  ghindcr  sanc  ende  riep. 

Menich,  die  al  ghiuder  sliep, 

Wart  in  wake  alsi  dat  hoert. 

Die  keiser  las  sinen  psalm  voert , 

Onticr  ende  hi  tenen  verse  quam  : 

2020  Educ  de  ciutodia  animant  tneam. 

Ende  als  hi  dat  vers  seide  recht, 

Soe  riep  dat  voghelkijn  an  hem  echt  ; 

« Vrancke,  Francsoys,  wat  segstu  daer?  » 

Den  voghelkiu  volghde  de  coninc  naer 
2025  Bi  enen  deinen  inghen  pat , 

Ende  hi  quam  aldaer  ter  stat , 

Ten  groten  weghe,  dien  hi  te  voren 
Opten  anderen  dach  hadde  verloren. 

' Men  wilt  wanen  datmen  en  vant 

2030  Noit  selken  voghel  int  lant , 


V».  200]  Ende  tvolc , A Ende  tfloc. 
9004  C Bi  deu  vege  op  een  velt. 
2013  Heeft  hit  A en  B heeft  men. 
2019  Ontierende y tol  dat. 


2025  V raneke,  Franctoys , A Vrancryke,  Fran - 
toyt.  By  Paiurre  Mocske»  roept  de  vogel  : Frans, 
que  dis  ? 

2020  B Soe  dat  si  quamen  na  dat. 
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Ende  datmen  Binder  oec , te  ghenen  stonden  . 

Alselken  voghel  beeft  vonden. 

Dan  Lint  reUqutni  öir  men  fiarlr  gaf. 

Dat  XXIV  Capittel. 

Alse  Karle  naecte  den  heilighen  lande. 

Weken  voer  hem  die  viande , 

2035  Ende  hi  suverde  lant  ende  pat 

Van  den  heidenen . ende  makese  mat , 

Ende  sette  den  patriarke  mede 
Gheweldichlike  in  sine  stede , 

Ende  maecte  die  vesten  weder, 

2040  Die  ghevclt  waren  ter  neder. 

Den  patriarke  hi  Gode  beval , 

Ende  voer  met  sinen  liden  al 

Docr  Constantinobele , te  lande  waert  : 

Atdaer  soe  hiltene , in  die  vaert , 

2045  Die  keiser  selve  Constantijn  , 

Enen  dach  over  den  wille  sijn. 

Voer  die  porten  van  der  stede 
Dede  die  keiser  ghereiden  mede 
Meneghc  wonderlike  heeste, 

2050  Ende  clcinode  van  menegher  fceste , 

Ende  oec  preciosc  slcne. 

Karle  riep  sinen  raet  ghemene; 

Wat  hi  best  daer  mede  dade; 

Ende  si  vonden  , in  haren  rade , 

2055  Dat  hi  ghene  ghifte  ontfinghe 

Vi.  *031  C Ende  dat  men  zijder  oic  tallen  2033  Pat,  A eo  Uitat, 
stonden.  2048  Ghereiden  , C gereeden , bereiden. 

2032  C A hulken  eoghel  niet  en  heeft  ronden.  2030  C' Ie  mode , B cleinhode , (l  cleyn  hoede. 
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Van  sijnre  vaert;  want  die  dinghe 
Haddi  ghedaen  met  bliden  sinne. 

Aliéné  om  on»  Heren  minne. 

De*e  raet  dochte  Karle  goet  : 

2060  Al  sinen  volke  hi  heten  doet 
Dat  niemende  dat  ne  ghescie 
Dat  hi  op  die  presente  sie. 

Al*  die  grieve  keiser  wart  gheware 
Dat  Karle  hadde  ommare 
2065  Tontfane  giften  ofte  goet. 

Wonderde  hem,  in  sinen  moet. 

Van  al  selker  doeght . als  hi  sach 
Dat  ane  dien  man  ghelach  : 

Doch  dwanc  hien  met  beden  soe  sere 
2070  Dat  hi.  doer  God  onsen  Here, 

Ene  ghifte  nemen  woude. 

Alse  Karle  sach  dat  wesen  soude 
En  bat  hi  anders  ghene  have. 

Dan  men  hem  reliquien  gave 
2075  Van  der  passien  ons  Heren. 

Mettien  si  hem  te  rade  keren 
Ende  setten  daer,  omme  Gods  houde, 
Datmen  drie  daghe  vasten  soude; 

Ende  men  cocsser  toe  vij  persone 
2060  Die  de  reliquien , diere  ende  scone  . 

Karle  hringhen  souden  . ende  deden  voert . 
Dat  daer  wel  sceen  in  die  poert. 

Die  grieve  clerke  ende  die  latine . 

Elc  na  die  maniéré  sine. 

2085  Songen  die  letanyen  wel. 

V».  2061  en  63  Dat  niemand  de  geschenken 
bezichtige. 

206  i Om  ma  re  , afkeer. 

2066  Monde rde  hem.  C Monderet  hem. 

2074  f)an  men  , B en  C dan  dat  men. 


2085—88  In  B : 

Dm  biiKop  van  Napel»  . a|*  ir  gom* 
Otrtdttit  dat  durban  rat  schoor  , 
Daor  in  lach  «tl«  cnot  otu  flecrcn'  , 
Ende  onUlocUr  mot  groter  eerrn  . 
Daer  lucht . «na. 
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Die  bisscop  van  Napel»,  Daniel, 

Dede  op  , wal  daerin  lach  acone , 
Ons  tieren  Jhesus  dorne  crone , 

Daer  lucht  soe  suele  ute  quam  . 

2090  Dal  niemant  en  was , diel  vernam , 
En  dochten  rieken  in  diere  wise 
Oft  hi  ware  in  deu  paradise. 

Alse  keiser  Karle  dal  bekent , 

Viel  hi  neder  opt  paviment  : 

2095  Met  gbelove  bat  hi  onsen  Here , 

Dat  hijt  dade  doer  siju  ere , 

Ende  hi  sijnre  passien  wonder 
Ende  sijnre  verriaenissen  sonder 
Verniewen  woude,  daer  ter  slede. 
2100  Als  hi  ghedaen  hadde  sine  ghebede  , 
Soe  quam  een  dau  uier  trone , 

Die  bedauwede  die  crone , 

Ende  alte  hant  in  dat  coaten 
Soe  wiesen  daer  fine  blomen  ; 

2105  Ende  ghinder  was  lucht  ende  lecht- 
Dat  beide  heren  ende  knecht 
Waenden  dat  haer  cledere  waren 
Gheinaect  van  hentelscen  staren. 
Ende  aise  die  pape  Daniel 
2110  Met  eenre  tanghen  alsoe  wel 

Soude  sceden  ons  Heren  crone, 

Wart  si  bloyende  noch  alsoe  scone. 
Keiser  Karle  ontfinc  al  daer 


V».  2087  Dete  op,  wat , A Dede  op  dat,  C Dede 
op  twat. 

2091  Ende  doekten , C Ten  doekte  hem  , of  het 
docht  hem. 

2098  B en  C Ende  tire  territenissen  be tonder. 

2101  A Soe  quam  daer  een  uien  trone  (C  U ter 
crone) , B Soe  quam  een  dau  scone . 


2102  C Dicte  bedauwede  tchone . 

2104  Fine,  A,  B en  C aite. 

2111  Sceden.  In  de  ExceU.  L'ronike  : Ende 
alt  die  eertibisscop  Daniel  met  eender  tekare  be- 
gon te  tngden  die  keylige  crone. 

2112  A H'art  te  daer  blau  ende  noch  a Un 
scone. 
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In  enen  kelc  scoen  ende  claer 
2115  Van  den  bloemen  een  deel  doe: 

Ende  in  sinen  rechteren  hanUcoe 
Dede  hise , ende  vuldene  daer  mede. 

Mettien  hi  sijn  ander  want  afdede . 

Ende  boet  dien , metten  bloemen  saen , 

2120  Den  bisscop,  dies  niet  heeft  verstaen, 

Ende  Karle  waende  dat  hien  name: 

Maer  tweenen  was  hem  bequame 
Hen  beiden,  van  der  bogher  mare, 

Dats  haer  engheen  nam  ware, 

2125  Dies  hebben  si  den  want  begheven . 

Die  in  de  lucht  is  hanghende  bleven 
Een  langhe  wile , metten  bloemen  ; 

Want  haren  gheen  hevets  waer  ghenomen. 

Die  keiser  heeft  die  luchter  want 
2130  Metten  bloemen  ghevullet  te  hant, 

Die  de  crone  vallen  liet, 

Daermense  metter  tanghen  sciet, 

Ende  als  Karle  die  wante  boet 
Den  bisscop,  doen  sach  hi  al  bloet 
2135  Daer  verwandelt  in  hemelsche  broet. 

Dat  manna  heet  in  hebreuscher  wijs. 

Dat  manna  is  noch  te  sinte  Denijs. 

De  Excellente  Cronike  : Doe  Karei  sinen  tlinc- 
ken  hantschoe  getuit  had  metter  doornen  die  van 
der  cronen  vielen. 

2135  ln  A en  B : 

Den  andrcn  hang  lien  ia  die  lucht , 

De*  haddy  blijiicip  ende  grote  vrucht. 

Etide  sise  hy  don  went  ontdrde  , 

On*  dse  hlonra  te  ocnvcne  roede  , 

8oe  worden  ij,  dair  ment  snelt  al  bloet , 

Verwandelt  ia  hemels  broet. 

In  C,  voor  dit  laatste  vers  : 

Dat  verwandelt  in  hemels  bruut , 

Dat  wut  cramer  wonder  groot. 


Vs.  2114  Kelc , C kelct. 

2120  Dici  niet  heeft , A dies  nien  heeft,  die 
dit  niet  heeft. 

2121  Ende , A en  B maer. 

2122  en  23  De  Exeell.  Cronike  : Mer  want  haer 
beyder  ogen  vol  tranen  waren  «r/  groter  devocien. 
— Mare , kondschap. 

2124  A en  B Dats  haire  gheen  en  dair  nam 
ware , dat  geen  van  heide  de  want,  de  hand' 
schoen,  vraernam. 

2128  A ffant  gheen  en  hads  ware  ghenomen. 

2129  Luchter  want , dc  linker  handschoen. 

2130  A en  B Met  den  domen  ghevullet  thant. 
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Noch  wanen  vele  liede , openbare . 

Dat  van  dien  manna  ware 
2140  Dat  God  sende  in  die  woestine, 

Te  voedene  die  vriende  aine. 

Wat  siecke  daer  waren,  tier  uren  . 

Van  der  lucht  ende  van  den  guren 
Dat  van  ghenen  bloemen  quam 
2145  Sijn  ghesonde  doen  daer  nam. 

Met  deaen  dal  dit  ghesciede 
Quamen  ghelopcn  vele  liede 
In  die  karke,  ende  oec  al  daer, 

Ende  riepen  lude  ende  openbacr , 

2150  Man  ende  wijF,  daermen  toe  sach  : 

Si  aeiden  : « Heta  heden  die  dach 
Dat  God  verrees  van  der  dool;  » 

Want  die  roke  was  soe  groot, 

Van  desen  heilighen  bloemen  mede, 

2155  Data  vervult  was  al  die  stede; 

Dat  ten  sieken  wale  sceen , 

Dier  was  ecc  ende  een , 

Die  doen  ghenasen  daer 
Van  haerre  siechcit  openbacr. 

2160  Noch  soe  was  een  siecke  daer, 

Die  hadde  xxiij  jaer 

Ende  drie  macnde  alomtrent 

Gheleghen  stom , doef  ende  blent  : 

Alsmen  die  crone  uut  trac,  met  dien 
2165  Soe  quam  hem  weder  sijn  sien; 

Ende  alsmen  die  crone  sciet , 

Verloes  hi  des  horens  verdriet , 

Ende  teerst  dat  die  bloemen  uut  braken 
Ghenas  hi  van  sijnre  spraken. 

V».  2142  C Want  zee  re  dirir  waren  tier  uren.  2156  Hetgeen  vrel  bleek  aen  de  sieken. 

2146  Het  desen , C Mettien.  2158  Heest  in  0. 

2153  C Want  die  roke  quam  soe  groot»  2167  Horens  verdriet , geboorkwael. 

Deel.  I.  19 
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C)0c  ftartf  bie  rrlûjuwn  t^kfn  bractytt. 

Dat  AA  V Capittel. 

2170  Na  desen  trac  ute  Daniel 

Ons  Heren  nagilden,  aise  wel, 

Uten  vaten . dat  alabaster  was  , 

Ende  gafse  den  keiser , ende  na  da» 
Ghenas  een  kinl  (des  was  blide 
2175  Menech)  : het  hadde  in  der  luchter  side 
Beide  hande  ende  side  verloren  , 

Ende  was  alsoe  gheboren. 

Hel  quant  ter  kerken  ghelopcn  saeu  , 
Ende  dede  dat  oec  verstaen 
2180  Dallet  omtrent  noene  lach 

Op  sinen  bedde  , i nde  oec  sach 
(In  onmacht,  als  hem  dochte) 

Enen  grauwen  smet,  die  brochte 
Ene  tanglie,  die  uul  sijnre  lucbter  hant 
2185  Ende  uul  sinen  luchteren  vocle  prant 
Enen  naghel.  dies  waest  blide, 

Ende  enen  spere  uut  sijnre  sidc, 

Ende  te  hant  waest  ghenescn 
Van  allen  evelc  na  desen. 

2190  Hier  toe  gaf  men  , dacr  ter  stede, 

Den  groten  keiser  Karle  mede 
Van  < >ns  Heren  cruce  een  deel . 

Ende  sine  sudarie  al  gheheel  : 

Ende  onser  Vrouwen  hemde  te  bant. 


V..  *175 — 78  lo  8 : 

Ende  g»fve  tien  ketiw  , ende  doen  gbena* 

E en  kint  die*  meng;  man  wu  blsde 
Dit  ludde  toder  lucbter  itdc. 

2175  lo  C Meneck  ietr  kadi  tnder  luchter  side. 


2176  In  bel  HS.  en  in  C : Beide  lam  ende  tide 

verloren. 

2183  C Dat  sgraren  smet  broekie. 

2183  Prant , (rok;  van  prinden , nemen,  roo- 
ven,  verwant!  mei  hel  fr.  prendre.  Zie  Reinaert. 
va.  399,  of  W»  Hmv,  va.  3988.  — In  B spranc. 
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2195  Ende  dacr  toe  On*  Heren  bant , 

Daermcnne  mede  in  sijnre  kintaheide 
Bant  ende  ontbant  »ine  lede. 

Ende  Symoens  armen . des  ouden , 
Die  Onsen  Here  ont  fine  met  vrouden. 
2200  Karle  dede  al  dese  hoghe  saken 
in  enen  sac,  die  bi  dede  maken 
Van  enen  buefela  huut  tien  tiden  : 
Die  hinc  hi  ane  aine  aiden . 

In  dier  ghelike.  in  dier  ghebare. 
2205  Als  oft  ene  tassche  ware . 

Ende  reet  vaste  te  lande  waert. 

Daer  quam  hi . ter  selver  vacrt , 
Tene  eastele.  teenre  stede, 

Daer  hi  een  dool  kint  opstaen  dede 
2210  Metten  heilichdomme  datter  waa, 
Ende  hi  occ  mede  ghenas 
Vijftich  sieke  van  evele  swaer. 

Ses  maende  ruste  hi  daer; 

Ende  enen  dach  daer  na  , te  waren , 
2215  Es  hi  tote  Aken  ghevaren  , 

Daer  hi  gherne  vor  al  te  voren 
Was;  want  hi  haddet  uut  vereoren. 
Daer  ghenasen  soc  vele  blende 
Dat  men  tghetal  niet  en  kende . 

2220  Ende  soe  incuich  van  den  rede  : 

Men  en  constc  ghetellen  mede 
Si  xij  van  den  quaden  gbeeste, 

Ende  acht  lazerse,  als  iet  vrecste, 


V*.  3202  Buffels  voor  buffels. 

2205  A en  B Alse  ofl  tene  scarpe  vare. 
Zie  over  scarpe  onzen  Reinaert , op  vs.  2795. 
230G  Reet,  C trae. 

2209  C Daer  Ai  vijftich  doodcr  hinder  opstaen 
dede. 

2212  ti  Een  sieke  van  evele  svaer. 


2216  A en  B Daer  hi  gherne  vat  voir  al  te 
voren. 

8217  B Want  die  stede  haddi  vereoren. 

2220  Rede,  koorts. 

2225  V reeste t bespeurde;  van  vereeschen  of 
vreischen , opspeuren.  Zie  Hiu>esi>yk,  Verhan- 
deling over  de  geslachten , bl.  554. 
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Van  der  giecbl  lienc  ende  rive. 

222 5 Ende  xiiij  crepele  an  den  live, 

Buiteneren  vijflieh  ende  twee  ; 

Die  van  groten  cvcle  hadden  wee 
Ghenascn  Ixv,  dat  was  vele; 

Ende  die  wee  hadden  in  die  kele , 

2230  Ende  anderen  gheburen  daer  ontrent, 
Cheiiaser  mede  . dat  is  bekent. 

Ten  lesten  galmen  uut,  tAken  mede. 

Een  ghebot  al  dore  kerstenheide, 

Datnicn  op  dien  x i i j dach  . 

2235  Die  doen  in  Julius  ghelach . 

Tote  Aken  in  pelgremagien  quame. 

Ende  besaghe  ende  vernamc 
Tbeilichdom,  dal  Karle  met  hem 
Brachtc  uule  Jherusalem , 

2240  Ende  van  Constantinobele  die  stat, 

Ende,  eer  iemant  oec  saghe  dat, 

Dat  hi  sine  biechte  sprake' 

Van  alre  sonderliker  saké. 

In  die  consilio  was  mede 
22 45  Paus  Leo  van  Rome  der  stede . 

Ende  darlscbe  bisscop  Turpijn  , 

Ende  die  patriarke  Alexandrijn, 

Die  gheheten  was  Achilleus, 

Van  Antiochien  Theophilus, 

2250  Die  patriarke  van  der  poert, 

Ende  menich  bisscop  , weder  ende  voert . 
Ende  menich  abt  met  crommen  stave. 

V.,  222 g Aeo  B: 

Ende  xiiij  crople  inden  live  , 

Mucke  ara  bande  rade  «en  voetc 
Badder  dertieb  dair  die  boete  j 
Balie  neren , rni. 

Boete  is  bier  beterschap. 


2230  Gheburen , namclyk  geburen  van  de 
keel  f als  b.  v.  de  ooren. 

2231  C Genatser  meer  dan  is  bekent. 

2253  Julius , A en  B Junius. 

2231  ff'eder  ende  voert,  allerwege. 

2232  Deest  in  C. 
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Ic  wane  daflact  quamer  ave 
Dat  men  tAkcn  baelt  alle  jare  : 

2253  Soe  doet  van  der  selver  mare. 

Ter  cousilien , die  ic  scrive , 

Was  verweet  een  dode  te  live. 

Desen  prince  «al  men  loven 
Voer  alle  priucen  , verre  boven, 

226U  Die  soe  vrome  was  ende  soe  stout , 

Ende  dien  God  met  was  soe  hout. 

Hi  en  dede  niet  ere , iu  sinen  tiden  . 

Sinen  lande,  aliéné  met  slrideu; 

Maer  hi  woude  sijn  lant  oec  vercieren 
2265  Met  groten  beilichdome  ende  met  dieren , 
Dat  nog  scijul  iu  meneghe  stede , 

In  Vrancrike  ende  in  Almaengien  mede. 


©at  visioen  bat  Satie  sad)  oan  sinle  3aeobs. 
Dat  XX  VI  Capittel. 


Aise  Karle  hadde  vromeiike 
Verwonnen  raenicb  conincrike, 
2270  Ende  meuich  lant  hadde  bekeert, 
Daer  kersteuheit  bi  was  gbeert, 
Ende  die  kereke  iu  goeden  staten 
Hadde  gheset,  ende  sijn  ondersaten 
Alle  bedwonghen  hadde  soe , 

2273  Dat  ai  sijnre  vricnUcap  waren  vroe , 
Haddi  achtinghe  dat  bi  woude 


V*.  325$  Zoo  doel  hel,  zoo  i»  de  zaek  gele- 
gen . ten  aenzieo  van  dil  bericht  ; of,  zoo  wordt 
er  vermeld. 

22(51  B Ende  dien  God  was  soe  vrienthout. 
2262  C Ui  dede  met  e ere*  sinen  tiden. 


2265  HeUickdome , B heyldonvt. 

2271  G keert,  À eu  B gkemeert. 

2273  Ondersaten , A,  B eu  € beter  : sijn  om- 
saten. 

2276  Achtinyke , voornemen. 
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TAkcn  rusten  in  sijnre  oude. 

Ende  dorloghe  laten  varen. 

Ende  hem  in  sijnre  orloghe  sparen  : 
2280  Want  hi  van  kintschen  daghen 

( Alse  ons  die  yeesten  ghewaghen , 

Dat  weet  ie  wel.  over  waer) 

Orloghe  hadde  ghehouden  swaer . 

Daer  hi  meneghe  pine  om  leet , 

2285  Eer  hi  kerstenheit  maecte  soo  breet  : 

Mer  God  en  wouts  noch  niet  ghedoghen 
Dat  hi  sonder  orloghen 
Leven  soude , als  ende  als . 

Want  hem  quam  nu  over  hals 
2290  Dmeeste  orloghe  ende  strijt 
Dat  hi  hadde  in  sijnre  tijt . 

Als  ic  u sal  openbaren. 

Daer  Karle  lach , te  waren . 

Snachts  , heeft  hem  ghedocht 
2295  Dat  hi  sach  in  die  locht 

Ene  strate  van  sterren  , min  noch  mee , 
Die  quam  van  der  vreeser  zee, 

Ende  ghinc  henen  tote  Spaengien . 
Tusschen  \tale  ende  Almaengien, 

2300  Tote  int  lantscap  van  Navare, 

Tote  in  Galissien  openbare. 

Daer  Jacob  die  apostel  lach . 

Ombekent  op  dien  dach  : 

Want  niement  en  was  doen  wijs  das 
2305  Waer  sijn  lichame  begraven  was. 

Want  die  ghedenckenisse  verloren 

V*.  2279  Sijnre  orloghe . A e o B,  tijnrt  ou- 
der, C fijne  ou  (heid. 

2281  eu  82  Desuni  in  B. 

2288  AU  ende  alt , geheel  en  gansch.  Verge* 
lyk  Hcydkcopcr  op  Melis  Stoei,  II,  bl.  337. 


2297  V reeter  set,  A en  C fritteker  set,  B rree- 
seliier  zee;  doch  beier  in  de  Exeell.  Crovike  : 
V riuiflfr  zee.  Verge!.  Pi.  Moosiis,  ▼*.  4736. 
2304  Want  niemand  wist  toen  dit. 

2303  Begraven  t C gevaren. 
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Was  (soe  lanc  waest  daer  Ie  voren)  : 
Wan  hi  onthoeft  was  in  dat  lant. 

Karle  peinsde  , al  te  hant . 

3310  Wat  die  wech  bedicden  mach 
Dien  hi  alle  nachte  sach. 

Snachts  eens,  quam  hem  an 
Een  ommachl , ende  enen  man 
Sach  hi  van  sconen  ghedane 
2315  Voer  sijn  bedde,  ende  sprac  hem  ane, 

Ende  seide  : «Wal  doestu.  sone  mijn?  » 
Karle  antwoerde  : « Wie  machstu  sijn , 
Die  mi  nu  dus  sprekes  an  ? » 

Hi  seide  : « Ic  ben  die  selve  man 
2320  Jacob,  die  apostel  ons  Heren  Jbesus  . 

Die  sone  was  Zebedeus . 

Jans  broeder  cwangelisten, 

Die  op  die  zee,  daer  wi  vischten, 

Van  Galilee  ons  Heren  riep. 

2325  Daer  ic  liet  dat  water  diep , 

Ende  vereoes  mi  dat  bi  woude . 

Dat  ic  den  volke  prediken  soude, 

Ende  dien  die  derde  Herodes  dcide 
Onthoefden  doer  sine  fclheide. 

2330  In  Galissien  leghet  mijn  lichame  : 

Dien  vertreden . met  groter  scame , 

Die  Sarasine . als  selc  voie  pleghel  ; 

Ende  onbekent  eest  waer  hi  leghet. 

Hier  omme  wondert  mi  sere 
2335  Twi  du  mi  niet  en  doets  die  ere 
Datlu  hads  ghesuvert  mijn  tant; 

Want  du  heves , melter  bant. 


Vs.  S3U  rail  liC: 

Dat  hi  a Men  dien  nacht  ucL; 

Nuchlan  quant  hem  eens  an. 

2333  fli , namelyk.  hetlichaem.  Voorbeelden 


dat  lichaem  ondtyda  mattlyk  vat.  vindt  meo  in 
BiLDBKDYfc'ft  Verklartnde  gvslachtlysl , 11 , hl.  179 
e o 180. 

2335  Twi,  vraerom. 
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Den  vianden  menich  lant  ghenomen  : 

Hier  omme  ben  ic  tote  di  comen. 

23-40  Ghelijc  diGod  heeft  ghegheven 

Macht,  boven  alle  coninghe  die  leven, 

Die  heren  sijn  in  ertrikc . 

Heeft  hi  di  vercoreu.  sekerlike. 

Dien  wech  te  makene  mei  ter  bant. 

2345  Ende  te  suverne  mijn  lant 

Van  den  onreinen  Moabiten  . 

Die  dat  lant  al  versliten; 

Dattu  daer  af  ghewins  te  lone 
Van  Gode  die  ewelike  crone. 

2350  Dien  wech.  dien  du  saghes  van  sterren, 

Bedict  dattu  aoûts  van  verren 
Met  eren  comen  tonsen  lande , 

Ende  verdriven  onse  viande, 

Soe  dat  die  kerstene  moghen 
2355  Te  minen  grave  ghcpoghen  . 

Dat  in  Gallissien  is  gheleghen  : 

Soe  machmen  daer  der  pelgrimagien  pleghen , 
AJsoe  langhe  alse  die  werelt  staet, 

Dat  mijn  soeken  te  niet  en  gaet.  » 

£)cr  fiarlr  Sparngim  tran. 

Dat  X XVII  Capittel. 

2360  Te  drien  malen  eest  ghesciet 
Dat  die  keiser  Karle  sict 
Van  sinte  Jacoppc  dit  ghctoech. 


V*.  2345  ^ Heeft  hi  di  gecroond  tekerlike. 
2547  B Dit  dat  lant  at  hetUlen. 

2348  Op  dat  gy  alzoo  moogt  winnen,  enz. 
2334  C Soe  dat  die  riande  en  mogen. 


2333  Ghepoghen  , in  den  zin  van  aggredi.  Zie 
Kiliabn  , verbo  Poobik. 

2339  M fijn  toeken , bet  bezoeken  van  rayn 
graf. 


Digitized  by  Google 


TWEEDE  BOEK. 


153 


Karle,  die  here  yan  machten  hoech, 
Selle  yaste  sine  yaert 

2365  Met  groter  eeren  te  Spaengicn  waert , 
Ende  es  die  Gheronde  leden , 
Onghewcert  ende  onbestreden. 

Voer  l’ampelune  es  hi  ghevallen  : 

Daer  lach  hi  iij  maent  met  allen  ; 

2370  Nochtan  en  consti  niet  ghewinnen 
Die  stat,  om  diere  waren  binnen. 
Ende  om  die  vaslheit  van  der  stede, 
Ende  om  dien  vasten  muur  mede. 
Mettien  Karle  sine  bede 
2375  Ane  sente  Jacob  dede, 

Dat  daer,  in  sijnre  name, 

Die  stat  in  sijnre  ghewelt  quarne. 
Meltier  beden , ter  selver  uren 
Vielen  ter  neder  alle  die  mueren  , 
2380  Soe  datmen  wan  die  vaste  stede. 

Alle  die  Sarrasine  mede, 

Die  theidenscap  wilden  begheven  , 

Die  doepte  men  ende  liet  hen  tleven  ; 
Ende  diere  oec  spraken  jeghen 
2385  Die  heeftmen  alle  versleghen. 

Aise  die  mare  dus  spranc 
Alle  die  stede,  vaste  ende  lanc, 

Gaven  hen  op , al  daer  int  lant. 

Ende  vielen  alle  in  kareis  hant. 

2390  Ende  gaven  tribuut  ende  scat, 

Ende  waren  des  orloghes  sere  sat. 

Dus  voer  Karle , ende  besach 
TgraF . daer  sintc  Jacob  in  lach, 


V*.  2366  C Ende  is  getrouwe  leden. 

2371  A co  B Om  die  vere  r an  binnen. 

2372  V uitheit , C valse  heit. 

2373  Muur , A river» 

Deel  f. 


2381  C Ende  die  Sarasine  daertoe  mede. 

2386  Dus  sprane  , A en  B dus  uutspranc , 

2387  Lanc,  B cranc. 

2391  Sere  sat , C zet  re  mat. 

20 
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Eruit'  dede  aldaer  Lcr  slede 
5395  Sine  pelgriroagie  ende  sine  ghebede; 
Ende  voer  van  daer  Ie  l’crone , 

Ene  slede  op  die  zee  scone, 

Ende  stac  in  die  zee  sinen  scacht. 
Daer  dancle  hijs  Ons  Heren  macht , 
2-400  Ende  den  grolen  sinte  Jacob  mede. 
Dal  hi  was  comen  daer  1er  slede. 

Daer  na  doer  voer  hi  Spangien  mee , 
Van  der  eenre  zee  tote  der  ander  zee . 
Ende  wan  in  Galissieu  lant 
2405  Dertien  sleden  in  sine  bant . 

Daer  Compostelle  af  was  deene , 

Die  tien  tiden  was  wel  clecne. 

Turpijn  , die  dese  yeeslen  screef , 

Bi  wien  Iware  niet  achler  bleef, 

2410  Seghet  dat  tien  selven  stonden 

Sesseutwintich  steden , die  stonden 
Wel  ghevest  in  Spaengien  lant, 
Algader  ghingheu  in  sine  bant. 

Een  hicter  Osteel,  als  wijl  horen, 
2415  Danen  Vincent  was  ghchoren  , 

Daer  wilen  in  stonden  xc  toerne. 
Groet,  slarc  ende  uutvereoerne. 

Dus  gtiinc  alle  male  Spaengien  lant 
Den  Leiser  Karlc  in  de  hanl. 

2-420  Ende  hoe  der  lande  namen  waren 
Willie  u segghen  , sonder  sparen  : 

Een  lant  heet  Alaudelijf, 

Dat  bleef  al  in  Kareis  bedrijf  ; 

Der  Darde  lande . tlant  van  Gastele , 


V».  2396  Perone , À eu  B Petrone , C Pyrone. 
liet  moet  zyn  Petrone , volgeu*  Tikpii  (Poiuppc 
Moduu , I,  p.  491). 

2398  Ende  stuc,  A Ende  tach. 


241 1 Sessentvintich , À Eencndertich  steden. 
2114  Osteel , A eu  B Oseat  C Ostri. 

2413  Danen , A B Donne  h. 

2418  Alle  male,  C te  male. 
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2425  Der  More  lant  viel  hem  te  dele; 

Dlant  van  Navare , van  Portegale , 

Der  Sarrasinen  lant  altemale, 

Der  Alanen  lant  oec  al  mede , 

Die  wilen  met  groter  moghenlhede 
2430  Metten  Wandelen  wonnen  Spaengien , 

Ende  doer  reden  al  Almaengien 
Ende  Gallen  , ende  wonder  dreven 
Ende  in  Gallen  sittende  bleven. 

Oec  wan  hi  daer  Boscayeren  lant 
2435  Ende  der  Baschen , in  sine  hant , 

Ende  dlant  van  Paleerne  mede. 

In  den  lande  so  en  bleef  stede 
Si  en  wart  Karlen  op  ghegheven . 

Ofte  si  en  wart  soe  bedreven 
2440  Met  orloghen  ende  met  groter  pine 
Dat  si  viel  in  den  wille  sine. 

Lucernen  . die  vaste  slat , 

Die  in  den  groenen  dale  sat , 

En  condi  niet  ghewinnen  wel , 

2445  Eer  hi  er  selve  voren  vel , 

Ende  lachere  vier  maende  voren , 

Al  onghewonnen  ; dies  haddi  toren  : 

Daer  omme  dede  hi  sine  ghebede 
Ane  Gode,  ende  sinte  .lacoppe  mede, 

2450  Ende  die  mueren  vielen  neder. 

Nie,  sinder.  quamer  man  in  weder; 

Noch  es  si  woeste  op  desen  dach; 

Want,  doemen  daer  vore  lach, 

Quam  . midden  springhende  in  die  slat , 

2455  Een  swart  water,  ende  al  dat 

Verdarf  die  poert.  Noch  eest  waer  , 

V».  3433  Dmt  in  C.  3436  Palrtrnt , A Paleygen , B Patergen. 

3434  Bote aye ren , A en  B Bete oyt n , C Oec  ie at  3439  Bedreven  f B gkedreven. 

At  daer  Bellay  een  tandt.  3443  t el f viel. 


Digitized  by  Google 


156 


DE  KLERK. 


Datnien  swerte  vissche  vint  daer. 

Vier  steden  heeft  Karel  verdoemt . 
Groot  ende  stère,  die  men  dus  noemt  : 
3460  Dats  Lucerne . ende  Carpata . 

Ventesien  . ende  Adama  ; 

Want  Lise  wan  met  groter  pine , 

Ende  daer  omtne  verloes  die  sine . 

Des  sijn  si,  toten  daghe  huden . 

2465  Onbeseten  van  allen  ludcn. 

Dus  wrac  God  Karels  toren  , 

Sijns  edels  ridders  uutvercoren. 

En  was  noit  prince,  in  dit  leven. 

Die  men  prijs  mochte  glieven 
2470  Boven  Karle,  duncket  mi  : 

Merct  in  dit  boec  oft  waer  si. 
Brabanders  hebbens  noch  ere 
Dat  si  sijn  an  desen  here. 


C)oc  fiarlf  öaCjoÖe  brac. 

Dat  XXVIII  Capiltel. 

Alle  die  afgode,  die  vant 
2475  Keiser  Karle  in  Spaengien  lant. 

Heeft  hi  al  te  male  ghevell, 

Ende  te  brokeu  met  ghewelt, 

Souder  een  en  wildi  niet 
Int  lant  dal  Alandalijf  hiet  : 

2480  Salcaidis  hiet  dat  bi  namen. 

Sarrasine  seiden  alle  te  samen 
Dal  Machuinet,  in  sijn  leven. 

V*.  2480  SaUaidis , by  Tchpts,  cap.  IV,  Sa-  2181  Sarrasine,  A Die  heydene. 

lamcndis  ; A en  B Salataydes.  2182  Machumet.  C Mamet. 
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Dien  selven  God  hadde  verheven . 

Ende  ghemaect  in  sinen  namen , 

2485  Ende  daer  in  beseghelt  te  samen 
Van  duvelen  een  legioen , 

Diet  ghene  alsoc  bescermen  doen 
Datment  ghebreken  niet  en  can . 

Gbenaecter  oec  een  kersten  an 
2-490  ,Hi  wort  ghevreest  ende  vervaert. 

Comt  een  heiden  darwaert . 

Op  dat  hi  Machomete  daer  aenbede , 

Hi  gaet  ghesont  van  der  slede; 

Sit  een  voghel  oec  op  dat , 

2495  Hi  blijft  doot  ter  sclver  stat. 

Op  die  zee  staet  ende  es  een  steen 
Groot  ende  hoech , ende  als  een 
Hout  van  der  Sarrasine  werke, 

Hecht  op  der  zee  ghemercke , 

2500  Kffene  ghehouwen . ende  gheen  bet 
Op  die  erde  effiene  gheset , 

Soe  hoghc  opgaende,  sonder  lieghen , 

Alse  enich  raven  mochte  vlieghen  : 

Daer  op  es  die  afgod  gheset 
2505  Proper,  na  die  heidene  wet. 

Van  auricalco  ghegoten  dan 
Na  die  yinagie  van  enen  man  , 

Recht  staende  opte  voete  sijn  : 

Te  middaghe  blinct  sijn  aenscijn; 

2510  Enen  slotel  in  die  rechter  bant 
Ende  groet . dien  hout  die  viant. 

V».  2487  Bctctrmen , A hetcriren.  2499  Ghtmtreke,  kant  ; op  den  kant  der  zee; 


2i90  Gkevreeat,  voor  bevreesd.  In  ’l  lalyn 

by  ToartN  ; In  maris  margine. 

Zoo  was  mark 

•tact  periclitatur. 

grens. 

2495  Ui  gaet f A en  D Ify  scheet. 

2500  Bet  t A vet. 

2494  Sit,  À en  B Beet;  van  beeten  afzitten. 

2506  .luricalco , A , B en  C 

auricaleus  ; by 

2496  Staet,  sLict’t. 

TcarTï»  : De  auro  optimo. 

i i98  Hout , B Out. 

2509  Blinct , A en  B blict. 
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Der  Sarrasine  wet  ghewaghel 
Van  den  alotele.  die  hi  draghet. 

Dat  bi  hem  uter  bant  aal  rallen 
2515  Int  jaer  te  voren  ala  in  Gallen 
’ Een  coninc  aal  werden  gheboren  , 

Die  al  Spaengien  aal  verstoren . 

Ende  brenghen  ter  kerstene  wet. 

Daer  na  wart  onlangbe  gbelet. 

2520  Alse  die  heidene  aien  dat. 

Si  aelen  dan  haren  acat 
In  derde  graven,  ende  vlien. 

Die  heidene  aegghen  dit  aal  geacien. 

. Karle  die  wan  met  ghewout 

2525  In  Spaengien  ailver  ende  gout . 

Dat  hem  die  coninc  aende  daer  : 
lli  lach  in  Spaengien  drie  jaer. 

Van  sinen  scatte.  dien  hi  wan. 

Son  maecte  die  grote  man 
2530  Van  Galiaaien  ainte  Jacobs  kerke. 

Van  sonderlinghen  aconen  ghewerke, 

Meerre  dan  ai  was  te  voren  : 

Enen  biascop  heeft  hi  er  in  vercoren , 

Ende  heefter  inoeneke  in  gheaet. 

2535  ISae  ainte  Tsidorus  wet . 

Ende  vercierde  die  stede 

Met  peine  en  met  clederen  mede. 

Noch  van  den  silvere  ende  van  den  goude, 

Dat  hem  doen  bleef  menichfoude , 

2540  Ende  dat  hi  brachte  m Vrancrike , 

Maecte  bi  kerken  scone  ende  rike  : 

Onser  vrouwen  kerken  tAken 
lu  die  stat  dedi  maken; 

V».  8531  .Vronen  gkevtrke,  A stenen  gketeerke.  2337  Peine  t rjke  overkleetkreo,  ook  baer- 

2534  A en  B Ende  heeft  canoncke  g heset.  kledderen  ; in  B py  laren.  — Met  clederen , A , B 

2535  /Pet,  C ordene  ende  ip et.  rn  C met  doeken. 
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Eue  iu  sinte  Jacobs  ere  mede 
2545  Die  daer  noch  stact  iu  die  stede 
Van  Toulouse;  hi  maecte  mere 
Ene  in  sinte  Jacobs  ere  ; 

Te  Darijs  maecti  oec  ene 
Tusscen  Mom  marters  eu  de  der  Seine, 
2550  In  sinte  Jacobs  ere  mede , 

Ende  daer  toe  iu  meneghe  slede. 


£)oe  fiorrl  Spofttjjien  onrlora  nt&r  torbcr  man. 


Dat  XXIX  CapiUel. 


karei  es  hier  na  met  allen 
Ghekeert  int  lant  van  Gallen , 
ln  sijns  selfs  conincrike. 

2555  Doen  versaemde  in  Affrike 

Een  heiden  coninc . een  groot  here  , 
Ende  quam , na  sinen  gbere  , 

Hier  over  die  zee  ghevaren  . 

In  Spaengieu  met  sine  scaren. 

2560  Alse  karle  was  tbuus  ghereden 

Ende  waende  liant  laten  in  vreden , 
Daer  wan  die  heidens  coninc  al  liant , 
Dattie  Sarrasinen  hadden  in  hant , 
Ende  hi  sloech  al  ende  hinc. 

2565  Luttel  menegbe  hem  ontghinc 
Van  kerstenen  metten  live, 


Vs.  3348  In  B en  C : 

la  Gucoeog»  ntede  oec  cene 
la  *cat*  Jacobs  ere  asel  cleae  ; 

Te  Parijs , co*. 

2551  Stede.  Waerby  nog  in  A : 

Meaogben  schonen  doester  osare  . 


lodic  werclt  hacr  endr  Uare. 


2553  G he keert . C Bekeert. 

2560  Thuut , A ttijnt. 

2363  A , B en  C Mat  die  fra ne  hoi  te  hadden 
in  hant. 


2364  Hinc.  In  al  tTamlerc  rinr. 
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Sine  vermoerden  man  ende  wive. 

Karle  heeft  dit  vernomen 
Ende  es  weder  derwaert  comen , 

2570  Wet  groten  here.  met  groter  macht. 

Aise  die  wille  heeft  ende  acht 
Te  wcderstane  dat  heidene  diet. 

Anders  ghevaren  alsl  God  behiel, 

. Ende  voer  henen , in  cortcr  stonden  . 

2575  Te  Spaengien  waert,  over  die  Gheronden. 

Dus  es  Karle  in  Spaengien  comen 
Ende  heeft  die  waerheit  vernomen , 
w ie  hi  was , die  soc  moghcntlike 
Comen  was  ule  Affrike. 

2580  Die  hem  af  wan  Spaengien  lant, 

Ende  dat  hi  hiele  Agolant. 

Ende  aise  Agolant  heeft  vernomen 
Dal  Karel  es  ieghen  hem  comen , 

Dede  hi  hem  sinen  wille  ontbieden , 

2585  Bi  raden  van  sinen  lieden  : 

Weder  hi  woude  leghen  hem  striden 
Met  hem  twiutichsler , in  eiker  siden  , 

Soe  met  min.  soe  met  mere? 

Karle  antwoerde,  die  here  : 

2590  Dat  hi  er  sende  van  sijnre  side 
m Alse  vele  alse  hi  wille  ten  stride  . 

Jli  seuder  alsoe  vele  leghen  , 

Ende  men  late  Gode  der  dinc  plegbeo. 

Doen  sende  Karle,  van  sijnre  side, 

2595  Hondert  ridderen  te  ghenen  stride , 

Ende  hondert  seuder  Agolant. 

Doen  sloeghen  donse  al  te  hant 
Die  heidene  hondert  ridderen  doot , 

Vs.  2373  Behiel,  A , B en  C gebiet.  2389  Die  hert,  B mei  ere». 

2586  Breier,  o f.  2393  Der  dinc  pleghen,  metdessekgeworden. 
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Dacr  noit  een  en  ontscoet. 

2600  Agolande , die  dat  wondert, 

Sendere  anderwerven  hondert  : 

Die  bleven  oec  alle  opt  velt, 

Datter  noit  een  tlijF  behelt. 

Doen  sendire  tweebondert , daer  naer, 
2605  leghen  onse  cc,  die  oec  daer 
Alle  opten  velde  dool  bleven , 

Dat  niemant  en  behilt  tleven. 

Ende  Agolant  die  aende  daer  naer 
Dusent  ridders,  die  quamen  daer, 

2610  Ende  Karle  dusent  daer  leghen  : 

Die  heidene  worden  al  versleghen 
Nalijcs , cleine  ende  groot , 

Sonder  datter  sornech  ontscoot. 

Ten  derden  male  wart  Agolant 
2615  Sijn  raet,  ende  vant  te  hant 

Dat  keiser  Karle  verliesen  soude, 

Waert  soe  dat  hi  striden  woude  : 

Doen  ontboet  hi  hem  ten  naesten  daghen 
VVijch  te  leverne,  sonder  saghen, 

2620  Waert  soe  dat  hi  woude  striden. 

Dit  wart  ghevest  in  beiden  siden. 

Nu  waren  die  kerstene,  tier  lijt, 

Die  des  avents  voer  den  strijt 
Haer  wapen  slepen  ende  maecten  claer, 
2025  Nerenstelike,  om  te  stridene  daer; 

Ende  elc  stac  al  dacr  sijn  spere 


Vs.  3599  A,  B en  C Datter  noyt  manen  onticoat. 
3808  en  9InC: 

Agolant  die  nam  daar  naer 
Dotent  riddert  ende  tendue  daer. 

2612  lïalijes,  bykans;  bytia,  A Sm  ne  Is,  B jfify- 
nalecs , C JTalecs. 

2613  A cd  B Sonder  datter  telc  ontschoot. 

Deel  I. 


3614  en  15  In  A : 

Ten  derden  male  warpl  Agatant 

Sijn  twerl  (B  sijn  inert)  ende  tochteende  vaat. 

InC: 

Trn  derden  male  warpl  Agolant 
£ndc  vergaderde  ttjn  liede  te  band. 

By  Tchpts  ; Tertia  vero  dit  ejecù  sortes  A ùjo- 
landus  secrete. 

21 
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Voer  sine  lente , in  dat  here  , 

In  ene  mersch , bi  eenre  riviere . 

Die  Seya  heit , na  des  lants  maniéré. 
2630  Des  merghens  soe  vantmen  daer 

Ghegroit  elc  sj>ere  Tan  den  ridders  daer , 
Die  des  daghes  souden  sijn  martelare, 
Ende  sterven  voer  Agolants  soa  re  : 

Des  wonderde  meneghen  ter  steden. 

2635  Die  scacble  hcbbense  af  ghesueden 
Neven  der  erden  . meer  noch  min . 

Ende  lieten  den  struuc  staen  daer  in . 
Daer  ute  scoten  telgherc  sciere, 
Gheraaket  na  speren  manière , 

2640  Die  men  noch  al  daer  1er  stede 

Mach  sien . in  den  daghe  van  heden  ; 
Want  die  scachte  meest  esschen  waren 
Soe  siet  men  daer  meest  esschen  baren  : 
Dit  was  wonder,  sonder  ghenoet. 

2645  Ende  der  zielen  bliscap  groet  : 

Maer  na  der  armer  menschelichede 
Waest  een  leiken  van  scaden  mede. 

Ten  uaesten  daghe  begonsle  men  striden 
Vreesselijc  in  beiden  sidcn. 

2650  Dat  kerstenheil  nam  scadc  groot  : 

Daer  bleven  opten  velde  doot 
Der  kerslcne  veertich  dusent  man. 

Die  herloghe  Mile,  daer  scade  lach  an, 
Rolants  vader,  bleef  daer  doot. 

2655  Karle  was  in  vreesen  groot  : 

Sijn  ors  bleef  onder  hem  docr  steken  ; 


V*.  262!)  Seya,  by  Ttsrrs  Cero. 

2651  C Des  wonderde  den  menegen  tier  stede. 

2656  Erden  , C oirde. 

2657  Den  struise  staen,  A , B en  C den  tronc 
i teken. 


2658  Tetghere,  A telyken. 

2645  Doren,  Tcrachynen,  iich  openbaren. 

2655  XiD  , Silo. 

2656  Hem  doer  steken , A . B en  C Arm  ter 
steden. 
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Dus  heeft  hi  te  voete  gheslreden. 

Twee  dusent  heidene  an  hem  comen  : 
Tsweert  heeft  hi  tnelter  hant  ghenomen , 
2660  Dat  gandiuta  hiet  in  latijn 

( En  mochte  niet  verbetert  sijn  ) : 
fli  sloech  ontwee  man  ende  peert  : 

Niet  mochte  staen  ieghen  tsweert. 

Die  nacht  ghinc  doen  in  hant. 

2665  Elc  sciet  daer  van  sinen  viant. 

Karlc  ende  de  sine  saen 
Sijn  te  haren  tenten  ghegaen. 

Ten  naesten  daghe,  na  orloghes  wise, 
Quam  den  coninc  Karle  iiij  markise 
2670  Uten  lande  van  Ytale, 

Met  versschen  ridders , ghewapent  wale  : 
Vierdusent  hadden  si  er  an  hant. 

Aise  dit  verhoerde  Agolant. 

Trac  hi  wech , ende  es  ghevloen , 

2675  Ende  en  wiste  wat  els  daer  toe  doen; 
Ende  Karle  keerde  in  Gallen 
Met  sinen  volke  doen  met  allen, 

Alse  die  soe  cranc  was,  dat  hem  dochte 
Dat  hi  hem  volghen  niet  en  mochte. 


Éjtif  btc  Cjtmnfn’  rinïi?  namen. 

Dat  XXX  Capittel. 

2680  Binnen  der  wilen  dat  Agolant 
Es  gheweken  , Gods  viant , 

Om  te  ineerne  sine  macht 

(Want  hi  verloes  vele  daer  hi  vacht), 

V*.  *659  Metier  hant,  C nut  tuiden  handen . *679  C Dat  hi  leren  niet  en  moeite. 


Digitized  by  Google 


16  i 


DE  KLERK. 


Ende  Karle  voer  in  Vrancrike, 

2683  Orn  yolc  te  gaderne  de»  ghelike. 

Hier  binnen  »elen  wi  u hedicden 
Vele  dinghen,  die  oee  ghescieden 
Binnen  der  tijl  dat  hi  oec  vromelike 
Hill  dat  roemsce  kei«errike. 

2690  Int  derde  jaer  dat  Karle  wa» 

Roeinsce  keiser,  als  iet  las. 

Ghingheii  die  Francsoyse  stunen 
Met  erren  moede  op  die  Hunen , 

Oaer  si  langhe  ieglien  vochten  . 

2693  Soe  dat  sise  al  tonder  brochten  ; 

Ende  die  te  voren  menich  lant 
Bedwonghen  hadden  an  haer  bant. 

Ende  gherovet  menich  rike, 

Worden  nu  soe  jammerlike 
2700  Onderghedacn . dat  si  en  mochten 
Hen  verweren , wat  dat  si  vochten  ; 

Want  si  verloren  in  enen  stride 
Alle  die  edelste  van  haerre  side . 

Soe  daller  niet  en  bleef  te  live 
2703  Sonder  aliéné  eighene  kative. 

Soe  wat  scatle,  soe  wat  ghelde 
Si  te  voren  met  ghewelde 
Der  werelt  hadden  af  gbenomen . 

Dat  es  nu  al  gader  comen 
2710  Den  Erancsoysen  al  te  baten. 

Nie  en  wart  soe  uter  maten. 

Van  ghenen  wighe,  Vrancrike 
Van  jucle  van  scatte  soe  rike, 

Alse  bi  dien  wighe  dede. 

2713  Daer  einde  der  Hunen  moghenthede. 

V».  269£  Stunen,  steunen  ; doch  hier  inden  zin  tunda , bestreven.  Zie  boven  vs.  11. 
van  bestaen , aenvechlen.  Misschien  verwant  met  2693  À , B eu  C Met  erren  tinne  op  die  /Innen. 

het  oudiioordscbe  Snm , operam  dart,  of  as-  2697  An  haer  kant , C metier  kant. 
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Int  selve  jaer  verghinc  die  mane 
Driewerf,  daer  ment  sach  ane  . 

Ende  ene  warf  die  sonne  mede  ; 

Oec  sachinen  grote  wonderlichede  : 

2720  In  die  lucht  tiden  grote  searen, 

Alse  ridders  die  te  wighe  varen. 
Seghcbrecht  seghet  : int  sesde  jaer 
Dat  Karei  keiser  wert  voertvaer 
Dedi  Pauluse , sinen  diaken , 

2725  Ute  nemen  ende  maken 

Dat  beste  van  der  hciligher  scrifturen , 
Dal  wilen  in  ouden  uren 
Die  heilighe  liede  hadden  bescreven  , 
Ende  deder  lessen  af  ute  gheven . 

2730  Die  men  noch  leest  Gode  leeren 
In  der  heiligher  kerken  ons  Heren. 

In  desen  tiden  , ghelovets  mi , 

Sende  coninc  Aaron  van  Parsy 
Karlen  grote  ghiften  mede. 

2735  Om  te  hebbene  pays  ende  vrede. 

Die  bode  hiel  Abdelle  : 

Hi  brachte  Karlen.  daer  ic  af  telle. 

Een  pauwelyoen  , ghemacct  wale  , 

Na  een  ghesate,  daer  in  een  zale 
2740  Stont  ghemaecl,  scone  ter  cure, 
Ambachtc  oec  binnen  muere. 

Paleer  cameren  ende  kemenade, 

Daer  men  in  dinglien  soude  ende  raden , 


V*.  2720  Tiden,  lyden , trokken  ; A,  B en  C n- 
den. 

2722  Sesde , U$.  selve  , doch  in  alle  d'ancien* 
sesde  * wat  ook  overeenstemt  met  Siveberti  Chro- 
nieon , ad  aun.  807. 

2739  Ghesate,  xitstede,  legertent;  in  ’t  la- 
tyn,  volgen»  Kixbaboi  Annales  (by  Pebtz,  I, 
p.  191)  tentoria  atrii  ; doch  in  Florit  en  Blanche- 


fleur , vs.  2013,  leest  men  van  Ghesate  met  vasten 
torren  ende  hoghen  , gebouwde  woonstede  met 
liooge  toreus. 

2741  Amhathie , wachtkamers,  kamers  voor 
bedienden , fr.  l’o/fice. 

2742  Paleer  cameren,  A en  U Purlorcn  ca- 
meren.— Kemenade , warmplactsen , van  kam- 
men, stoken,  lat.  eaminata. 
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Tretsore  kokenen,  al  ambachte. 
2745  Selc  aUe  een  prince  dachte, 

Van  vanven  ende  van  werke  diere, 
Ende  van  menegher  manière. 

Wijt  ende  groot . meer  dan  mate, 
Recht  als  eens  princen  ghesate , 
2750  Repetenten , ende  paimelioene 

Abijssijn,  ende  van  dieren  doene, 
Daer  toe  pellen  ende  baudekine: 
Meneghe  edele  ende  fine 
Specie  ende  balseme  mede . 

2755  Elcs  vele , van  groter  dierheide , 
Ende  een  horoley  wel  ghemaect, 
Van  auricalco  wel  gheraect, 

Daer  in  xi  j uren  besceiden  waren , 
Soe  dat  uut  eiker  quam  ghevaren 
2760  Ridderen,  die  daer  op  staken 

Ende  daden  clincken  ende  craken 
Dat  horoley , alst  was  tijt  : 

Dit  was  te  hoerne  een  delijt  ; 
Nochtan  was  int  horoley  mede 
2765  Meneghe  grote  wonderlichede. 

Met  soe  quamer  mede . te  waren , 
Twee  uutnemende  candelaren, 

Van  auricalco  diere  ende  groot , 
Ende  van  werke  sonder  ghenoot. 
2770  Dus  waren  in  Kareis  tide 


V».  2744  Trttsore,  fr.  dressoirs. 

2750  Repetenten,  reepte  aie  n , dal  is,  tenten 
op  reepen  gespannen. 

2751  Abijssijn . A en  B Albitsijn . uit  Abys- 
sinie. 

2752  Pellen , A en  B peine,  ryke  overkleede- 
ren  . dekkleederen.  Zie  Fl.  en  Blanc  heft.,  vs. 
5604  . en  hier  voren,  II,  vs.  2557. — Baudekine, 
fr.  batdequins  ; in  C rnn  dekine . 


2755  Elet  vele , van  elks  zeer  veel. 

2756  Horoley , A,  Ben  C oirloy , in  den  latyn- 
schen  lekst  horolngium. 

2757  Lat.  : Ex  auricalco  arte  mechanica  miri- 

fice  compositum. 

2758  Besceiden , A besteden,  B besceeden.  oo- 
derseheidelyk  gemaekt. 

2762  Horoley,  Ben  C oirloy. 

2766  A,  B en  C Oec  qnamen  mede  te  staren. 
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Coninghe  ende  lanUheren  blide 
Dat  si  sijn  Trient  mochten  wesen . 

Soe  sere  ontsagheu  si  desen . 

Nu  hoert  Tan  Agolande  meer  , 

2775  Daer  ic  u af  seide  eer. 

Éjor  fiarlf  *lgolanöc  sprac. 

Dat  XXXI  Capittel. 

Nu  voert  gaet  hier  ane . 

Als  ic  u sal  doen  te  verstane . 

Dmeeste  orloghe  van  groten  striden 
Dat  in  dier  werelt  tiden 
2780  Je  ghesciede  in  ertrike  : 

Men  las  noit  dies  ghclike  ; 

Want  nu  heeft  Agolant  dor  reden 
Heidenisse  in  allen  steden, 

Ende  heeft  vergadert  al  te  bant 
2785  Menegheu  groten  Gods  viant. 

Sarrasine  van  wilder  viten. 

More  oec  ende  MoabiteD , 

Harden  ende  Entipliene , 

Affricane  ende  l’ersieue, 

2790  Deu  couiuc  van  Arabien, 

Den  coninc  van  Alexandrien  . 

Ende  van  Barbarieu  den  coninc  noch  , 

Ende  den  coninc  van  Maroch , 

Den  coninc  van  Majorken  mede . 

2795  Den  coninc  van  Meque  der  slede. 

Ende  den  coninc  van  Sibile. 

Ende  van  Cordes  oec  tcrwile  : 

V*.  $783  Hr  tri  mute  , de  heidenaehe  landen.  leven.  Vite  ia  hel  latynache  vita. 

$786  Van  irilder  tri  ten , leidende  oen  wild  $788  Entepliene.  A Eneipien* , C Moulipliene . 
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Date  sijn  over  die  Geronde  comen , 

Ende  hebben  ghewonnen  ende  ghenorneu 
2800  Ene  slat.  die  Angenium  biet. 

Ende,  alsmen  besc reven  siet, 

Ontboet  Agolanl  karlcn  dat 
Dat  hi  hem  vergave  sinen  hat, 

Op  dat  hi  wilde  onder  hem  wesen . 

2805  Ende  hi  wilt  hem  gheven  in  desen 
Seat  ende  penninghe  meniehfoudc  . 
Gheladcn  met  silvere  ende  met  goude 
Sommer»  vele,  sonder  ghetal. 

Dat  hi  hem  bringhen  sal 
2810  Om  dat  hien  gherne  kennen  soude, 

Ende  om  dat  bien  laghen  woude 
ln  enen  wijch . ende  slaen  te  dool. 

Karle  hadde  wijsheit  groot, 

Ende  sach  ende  kenden  wel  te  hant 
2815  Wat  hier  mede  meinde  Agolant, 

Ende  nam  vier  dusent  ridders  dare. 

Die  stareste  van  al  sijnre  scare , 

Ende  voer  ter  slat , in  vier  milen  na , 

Daer  Agolant  was,  als  iet  versta, 

2820  Ende  liet  sine  ridders  ligghen  daer 

Ter  achter  hoeden , ende  voer  bat  naer 
Met  veertich  riddere . alsoe  voert , 

Tote  enen  berghe , bi  der  poert , 

Daermen  die  stat  af  mochte  sien  , 

2825  Ende  sciet  daer  alsoe  van  dien. 

Vs.  2798  In  A en  C: 

Ende  den  conine  nn  A pa  benen 

Ende  cottinc  van  Bupeeueti. 

Dei*  lijn , ent. 

4800  Angenium  y A Ageanumr  C Agemum 
By  Tc  unit . Agennun t. 

4804  Ontboet  j liet  weten. 


2803  //at,  liaet,  vyantlschap. 

2808  Sommer t , lastdieren . bêtet  de  tomme. 
Zie  Vas  Il  le  lij  , op  vs.  3500. 

2800  B Sende  hi  kem  daer  owral. 

2810  Soude,  B woude. 

2811  B /inde  om  dat  hint  hangen  tonde.  — 
Laghen , belagen. 

2822  Veertich , A en  B tieitich. 
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Sine  diere  cledere  dcdi  af; 

Ander  cledere  men  hem  gaf. 

Eude  ontlijcsendc  hem  ter  uren. 

Sinen  scilt  dede  hi  vuren 
2830  Achter  hem  op  een  peert, 

Dat  nedersle  recht  op  waert 
Alsoe  moesten  boden  riden 
Om  beden  in  orlogheus  tiden. 

Met  enen  riddere  sinen  pat 
2835  Quam  hi  ghereden  daer  ter  stÿt  : 

Daer  her  ft  men  hem  die  porte  ondaen , 
Ende  men  heeften  gheleit  saen . 

Beide  gadere  metier  bant , 

Vore  den  coninc  Agolant. 

28-10  Alsi  der  talen  mochten  pleghen 

Seiden  si  dat  si  van  Kareis  weghen 
Als  boden  daer  waren  ghesent, 

Met  om  te  houdenc  parlament, 

Maer  dal  hi  met  veertich  ridderen  quame , 
28-13  Eude  hi  gherne  selke  saké  name 

Alsmen  hem  boet . ende  gele  goet , 

Ende  hi  gerne  manscap  doet, 

Ende  dat  hi  ieglicn  Karlen,  alsoe  houde, 
Met  veertich  ridderen  comen  woude. 

2830  Ende  karlen  dat  goet  gave. 

Ende  manscap  dade  daer  ave , 

Karle  en  ware  niet  verre  van  der  steden , 
Hi  rnochte  wel  comen  met  vreden. 

Karle  hceflene  wel  besien , 


V*.  28S8  OnÜijttendehem,  A en  B ontlixemdc 
hem , C ontlicsemde  hem , verkleedde  zich , fr.  te 
déguisait . Zie  Belgisch  Museum,  I,  bl.  249. 

2832  en  33  By  Têtus  : Ut  mos  nunciorum 
helli  est. 

2833  A,  Ben  C Om  boette  ap  in  orloteks  tiden. 

2840  Zoodra  xy  spreken  mochten.  In  C leest 

Dm.  I. 


men  : Als  sy  der  tafelen  mogten  plegen. 

2814  V eertich , A en  B tsetiieh. 

2847  Gerne t A geene. 

2848  Alsoe  houde . spoedig. 

2849  A . B en  C Tsestich  ridderen  oec  comen 
woude. 

2831  Manscap,  in  liet  HS ghereetteap. 

22 
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2055  Ende  marde  sine  ghedane  raettien: 

Oec  hesach  hi  die  stat,  hare  ende  dare. 
Waer  si  best  te  winnen  ware  ; 

Oec  besaeb  bi  te  waren 

Die  coninghe , ende  hare  scaren  , 

2860  Die  met  Agolande  comen  waren , 

Ende  es  alsoe  henen  ghevaren 
Daer  hi  sijn  ridderen  liet; 

Ende  van  daer  hi  vortwaert  sciet 
Vaste  benen  sijnre  straten, 

2865  Tote  daer  h y die  xl  hadde  ghelaten. 
Agolant  die  volghede  naer 
Met  seven  dusent  ridder»  daer; 

Maer  Karle  ende  die  sine  weken 
Alsi  saghen  die  heidene  treken, 

2870  Ende  es  in  Vrancrike  ghekeert. 

Ende  heeft  sijn  here  soe  ghemcert 
Dat  hi,  op  enen  corten  dach. 

Weder  quam  ende  belach 
Agenium , die  vaste  stede , 

2875  Agolande,  ende  sijn  vole  mede. 

Ende  lagher  seven  maenden  an. 

Ter  sevender  maend  hi  began 
Rechten  magnelc  ende  evenhoghen . 
Agolant  sach  voer  sijn  oghen 
2880  Dat  die  slat  stoet  te  verliese  : 

Die  coninghe  ende  sijn  vole  van  kiese 
Nam  hi,  ende  vloe  sijnre 'straten. 

Si  slopen  doer  proveie  gaten , 


V».  2863  Sciet , À en  B nel,  C tiet. 

2863  A , B en  G Tote  daer  hier  tier  dusvnt 
hadde  ghelaten. 

2878  Magnelc  ende  evenhoghen , by  Tckptn 
Petrariis  et  mangalellis.  Zie  over  deze  werptui- 
gen , te  weten  over  de  Magneelen , De  Casge  , 
Gloat.,  v°  Hangohellos  of  Maxcajoe,  en  over 


de  Evenhoghen  Vakoer  Hoeve,  Hantecatchronyk, 
I,  129,  en  IIltdrcofer  op  Melis  Store,  deel  III, 
bladz.  293, 

2881  Vole  van  kiene,  de  keurigste  van  iyo 
volk,  by  Turptr  Majoribus  suis. 

2883  Doer  proveie  gaten , per  latrinaa.  Zie 
Kiluxb  op  Privoet. 
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Ende  soe  henen  over  die  Geronde , 
2885  Over  twater,  in  corter  stonde; 
Want  si  loepl  vaste  ane  die  stat. 

Des  anders  daghes . vroe  na  dat , 
Wan  karle  die  stad  ende  de  sine. 
Daer  bleven  tien  dusent  Sarasine. 
2890  Dander  ontfloen  daer  si  konden 
Over  die  riviere  der  Geronden  ; 
Ende  Agolant  ontvloe  na  dat 
Toet  Sentes  in  die  stat. 

Karle  ende  die  sine  volghen , 

2895  Ende  ontboet  hem  na  . verbolghen  , 
Dat  hi  op  gave  die  slede. 

Bi  seide  dat  hijs  niet  en  dede; 

Maer  hi  wilde  komen  te  velde, 

Ende  striden  daer  met  ghewelde  : 
2900  Diet  tfelt  behicldc  dat  die  stat 
Sijn  eighen  blive  na  dat. 


Dan  brn  graaien  toigl)f  ïric  fiarct  oacljt. 


Dat  XXXII  Capiltel. 


Savents  voer  den  wighe  laghen 
Die  Francsoise  bi  haren  maghen, 

Tusschen  Taelgeborch  en  Sentes  der  poert. 
2905  Op  ene  riviere,  die  men  hoert 
In  latine  noemen  Caranta. 

Die  kerstene  alle , als  iet  versta , 

Staken , als  si  waren  ghewoene , 


V«.  2888  Won  Karei  met  de  zjnen , met  die 
by  hem  waren , de  ttad. 

2889  Tien , B elf. 

2893  Sente» , Saintes  , SancUmica  ci  ri  tas. 


2903  Franc  soi  te , B Sarrasine. 

2904  Taelgeborch , Talaburgnm  of  Tallibnr- 
gtim,  Taillebourg. 

2906  Caranta,  la  Charente. 
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Haer  speren  voer  haer  pauwelioene. 

2910  Des  anders  daghes  hebben  si  met  dien 
Haren  speren  ghelovert  ghesien , 

Ende  in  die  erde  scone  becleveu. 

Daer  bi  was  hen  teken  ghegheven 
Dat  alle  die  ghene,  sonder  waen . 

2915  Hare  martelie  gouden  ontfaen, 

In  dien  daghe,  doer  Onsen  Here: 

Dies  waren  si  blide  seere. 

Ende  alle  dese  goede  liede . 

Dien  dese  dinc  daer  ghesciede , 

2920  Traken  hen  al  daer  te  samen, 

Ende  den  voerwijch  dat  si  namen  . 

Daer  si  meneghen , met  ghewelt . 

Slouten  heidenen  hebben  ghevell  : 

Doch  soe  bleven  si  mede  al  daer  : 

2925  Vier  dusenl  wasser,  voerwaer. 

Karle  was  van  den  orse 
Daer  ghevelt,  in  die  porse, 

Ende  dat  ors  bleef  daer  doot , 

Ende  die  slachtinghc  was  daer  soe  groot, 
2930  In  beiden  siden  van  den  velde , 

Die  heidene  moesten  met  ghewelde 
Den  kerstenen  dat  velt  laten  , 

Ende  vloen  henen  haerre  stralen. 

Coninc  Karle  wert  vermonteert 
2935  Daer  si  alredicst  waren  ghespeert 
ln  den  wijeh.  ende  doerbrac  al  dat, 
Ende  maecte  enen  widen  pat. 

Daer  wart  in  die  vlucht  ghesleghcn 
Doen  wel  menich  heiden  deghen  . 

V«.  2913  B en  C Daer  in  hem  te  kennen  ghe- 
g heten. 

2921  y oerwijch , voorst ry<l , A voinceeh. 

2927  Porte,  gedrang,  aenvechtingj  van  por- 


ren , stoeten.  Zie  Vas  Heu.ii  , v»,  8469. 
2933  A en  B Daer  alrediet  «ros  ghespeert. 
2937  B Ende  behilt  daer  die  wijeh  stat. 
2939  Deghen,  krygsfaeltl. 
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2940  Die  rike  coninc  van  Agabie 
Ende  die  coninc  van  Bugie. 

Ende  Agolant  die  es  ontreden; 

Want  die  kcrstene  soe  «eer  streden 
Dat  bi  begaf  al  gijn  commune , 

2945  Ende  vloe  in,  te  Pampelune; 

Want  hem  dochte  dat  hi  gat 
Seker  in  die  vaste  stat. 

Daer  trocken  aen  hem  sine  scaren . 

Die  den  kerstenen  ontleden  waren  : 

2950  Ende  als  hi  sach  wat  hem  bleef 
Anderwarf  hi  Karlen  streef  ; 

Dat  hi  daer  sijns  ontbeiden  soude , 

Waert  dat  hi  noch  striden  woude. 

Karle  en  hilt  hem  niet  an  gijn  bieden  : 

2955  Hi  sach  tverlies  van  sinen  lieden  , 

Ende  hilt  dat  hi  op  hem  wan , 

Ende  deiide  dat  onder  sine  man , 

Ende  es  selve . bi  ghemeinen  rade . 

Om  dat  groot  was  sine  scade, 

2960  Tote  in  Vrancrike  ghevaren, 

Om  noch  te  meerene  sine  scaren. 

Dan  ben  l)crr  bat  fiark  ufrcoeomrrbc. 

Dat  XXXIII  Capittel. 

Alse  Karle  in  Vrancrijc  quam 

Vant  hi  meneghcn  stouten  ridder  gram 

Om  sijn  verlies,  om  sine  scade, 

2965  Ende  om  die  grote  overdade 
. Van  den  feilen  Sarrasinen. 

Karle,  die  hem  wilde  pinen, 

Vf.  W48  Aen  hem  . C na  hem.  3967  Pinen  t moeite  doen,  trachten. 
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Eest  Gods  wille,  doot  te  biivene. 

Oft  die  heidene  te  verdrivene 
2970  Van  sente  Jacobs  grave  des  groten  : 

Hi  ontboet  al  sine  ghenoten , 

Beide  in  Beyeren  ende  in  S waven, 

In  Almaengien . princen  ende  graven , 
Kercheren  ende  ridderen  mede, 

2975  Wie  dat  ware , in  eneghe  stede , 

Die  in  eighendome  ware  verladen  . 
Ende  oec  in  eneghen  mesdaden , 

Oft  oec  in  eneghen  ghcvechte, 

Eighen  stonde  ter  kerken  rechte, 

2980  In  Almaengien.  in  Ytaie. 

In  Gallen  oec  alsoe  wale  , 

Dat  si  alle  vri  wesen  souden , 

Opdat  si  met  hem  varen  wouden 
Weren  die  Sarrasinc,  met  crachte, 
2985  Ende  haer  na  comende  gbeslachte 
Soude  oec  emmermeer  daer  bi 
Wesen  voert  meer  vri  ; 

Die  oec  laghen  in  prisoene 
Scout  hi  quile  bi  selken  doene; 

2990  Ende  die  arme  maecte  hi  rike 

Om  hem  te  volghene  willechlike; 

Die  laghen  in  nide  ende  in  hate 
Die  dedi  versoenen  ende  quite  laten; 
Die  ontervet  waren  ende  verdreven 
2995  Dede  hi  thare  weder  gheven. 

Soe  dat  si  hem  ghehelpen  mochten: 
Die  ghene  die  ten  wapen  dochten , 
Ende  met  scilde  ende  met  Bperen 


V..  9976  en  77  In  A,  B en  C : 


9886  ra  87  In  A : 


Ende  oic  in  eoegfoen  misdaden 
lo  ejgbendomme  ware  verladen. 


Sonde  oir  ommer  meer  daer  bj  wesen 
Gewiert  meer  vrj  van  desen, 


2983  B Op  dat  ty  iem  hulpen  wouden. 


2989  Scout , Aen  B sc alt. 
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Vechten  conden,  ende  verweren . 

3000  Heeft  hi  te  ridderscape  vercoren; 

Ende  die  sine  hulde  hadden  verloren 
Vergaf  hi  sinen  evelen  moet, 

Ende  gaf  hem  weder  al  haer  goet. 

Dus  versaerade  hi  sijn  herc , 

3005  Hondert  dusent  man  ter  were 

Ende  vierendertich  dusent  mede , 

Ridders  van  groter  werdichede , 

Sonder  voetganghers  ende  scill  knechte  . 

Die  men  niet  en  mach  te  rechte 
3010  In  enighen  ghetale  bevaen, 

Ende  voer  henen  te  Spaengien  saen  , 
leghen  den  coninc  Agolant, 

Die  was  der  kerstene  viant. 

Ende  dit  sijn  der  princen  namen  , 

3015  Die  met  keiser  Karle  quamen, 

Alaoet  ons  van  Turpine  es  bleven, 

Diet  ons  aldus  heeft  bescreven  : 

Ic  Turpijn,  ardtbisscop  van  Riemen. 

Die  dit  screef.  ende  anders  niemen, 

3020  Ic  was  die  dat  voie  castide , 

Ende  leerde,  ende  oec  benedide  . 

Ende  wapende  met  minen  troeste , 

Ende  uten  stride  dicke  verloeste  ; 

Want  ic  met  wapenen  ende  met  handen 
3025  Dicke  fel  was  den  vianden  : 

Rolant , van  Mantes  die  grave , 

Des  keisers  neve,  daer  men  ave 

✓ 

Soe  grote  vromicheit  vint  : 

Hi  was  des  graven  Milen  kint 
3030  Ende  Berten.  die  susler  was 

V».  3008  SondeTf  behalve».  3023  Jh'ett  rerfotate.  C Ot'c  dirkt  verlootte. 

SOI!  Derprinmt,  A en  B der  kentinen.  3026  .Vanta,  la  province  Ju  Manie  , leao- 

3021  e»  22  désuni  in  B.  mania. 
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Keiser  Karels,  als  iet  las. 

Vier  dusent  man  haddi  wijehare. 

Met  hem  varende  in  sijn  scare; 

Van  Geneven  die  grave  Olivier  : 

3035  Sijn  vader  was  die  stoute  Reinier  : 

Dien  volgheden,  na  minen  wane. 

Drie  dusent  stoute  ridders  in  ghedane; 
Arastans.  coninc  van  Rertaengien, 

Voer  oec  in  die  vaert  van  Spaengien , 
3040  Met  seven  dusent  in  sijnre  siden. 

( Noch  tan  was.  in  den  selven  tiden, 

In  Berlaengien  een  ander  mede , 

Die  oec  sat  in  conincs  stede, 

Ende  hiet  oec  coninc  van  Bertanien); 
3045  Daer  was  oec  Enghelrijn  . van  Aquitanien 
Hertoghe.  daer  oec  in  ene  stede  was. 

Die  maectc  wilen , als  iet  las . 

Augustus , dus  hebben  wijt  verstaen . 
Endc  hiet  haer  wesen  onderdaen 
3050  Sentes  ende  Limogen  mede  , 

l’uliers  ende  Bordcus  die  stede. 

A an  al  den  lande  datter  toe  behoert. 

Der  stede  name  endc  haer  woert 
Gaf  Augustus,  die  here  groet; 

3055  Maer  sent  dat  Englerijn  was  doot 
Soe  bleef  woeste  al  die  stat; 

Want  al  tmannevolc,  datter  in  sat. 

AVarl  versleghen  , al  te  male . 

In  den  wijcR  te  Roncevale . 

3060  Ende  men  vaut  gheen  voie,  na  dat. 


Vs.  3031  AViier , C keytert  karden. 

3032  fkijehare  , in  de  andere  ttijch  y are , 
*i  zelfde  «ls  wtjcMyeer , slrydbaer,  begcerig  ten 
stryde. 

3037  Drieduizend  ridders,  stout  in  gedaente. 


3038  Tcar.  Arastaynus , rex  Hntannorvm. 
3031  Putter t , Poitiers.  B Porotiers.  — Bor- 
den s.  Bordeaux. 

3037  A en  B ff  ont  ele  man  die  dair  in  sat. 
3038 — 01  staen  in  C achter  vs.  3076. 
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Die  besitten  wilden  die  stat. 

Daer  voer  mede , lesen  wi  hier , 

Van  Bordenes  coninc  Gayffier 
Ende  den  coninc  Goudebout 
3065  Van  Vrieslant , een  coninc  stout , 

Van  Nantes  Olies  die  grave , 

Daer  men  vele  tellet  ave  ; 

Ende  Aernout  van  Beaulande , 

Die  selve  dool  sloech  Agolandc  ; 

3070  Van  Beyeren  die  hertoghe  Naaman, 

Die  dicke  prijs  met  wapenen  wan; 
Ogier,  coninc  van  Denemerke, 

Die  ghetrouwe  riddere  ende  die  sterke; 
Van  Borges  die  prince  Lambrecht, 
3075  Die  vrome  was  intghevecht; 

Ende  Samsoen  die  prince  hoghe, 

Die  in  Burgoendien  was  hertoghe; 
Constantijn  , die  stoute  Romein, 

Die  baliu  was  int  roemsce  plein  ; 

3080  Die  hertoghe  van  Loreine  Garijn  : 

Dit  waren  die  princen  kerslijn. 

Die  in  Kareis  here  wareu. 

Drie  dachvaert  waren  lanc  die  scaren , 
Ende  alsoe  breet  docht  oec  seinen. 
3085  Men  hoerde  die  perde  ende  die  businen 
Over  twelf  milen  verre  : 

Dies  wert  meneghe  vrouwe  erre. 

Te  Pampelune  waert  trac  dat  here 
leghen  Agolande  1er  were. 


V».  5065  Bordenet,  in  de  «ndere  Bordiaus. 

5064  G ou  debout . Ut.  Galdebodus. 

5065  Coninc , A , B en  C Aere. 

5066  en  67  Tüems  : Orltus,  cornet  urbit  gnoe 
enig  o dieitur  Aantat  (de  boe  canilur  in  eantilenae 
u Hl  ut  in  hodiernum  dient). 

Dsel  I. 


5068  Beaulande  , Ut.  Bcllanda. 

5074  Borges , in  de  Exeell.  Cronike : Berry. 
5085  Drie  dacheaert , A t‘n  C lire  daebvaert. 
Een  daebraert  U een  dag  gaena  lang. 

3085  Businen , bazuinen. 

3088  Dal  here , B en  C die  beert. 
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£fot  ftarU  rade  égalant  te  goder  sprahrn. 

Dat  XXXI III  Capittel. 

3090  Karle  hadde  ghcleert  le  voren 

Spaengien  taie , alsoe  wijt  horen  . 

In  sine  joghet  tote  Tolette  : 

Dies  hadde  hi  te  minder  lette 
Te  sprekene  ieghen  spaensce  boden. 

3095  Agolaut  heeft  hem  ontboden 
Dat  hien  gherne  selve  sprake. 

Karel  gheorloeft  die  sake, 

Ende  men  nam , in  beiden  siden  . 

Goede  vaste  vrede  tien  tiden , 

3100  Soe  dat  si  te  gadere  quamen. 

Si  gaven  antwoerde  ende  namen . 

Soe  dat  si  daer  over  een  draghen  : 

Wies  ridderen  dat  dandere  verjaghen , 

Oft  opten  velde  dool  slaen. 

3105  Sine  wet  es  best,  sonder  waen. 

Doen  ghinemen  daer , ten  selven  tiden , 
Twintich  ieghen  twintich  striden, 

Ende  die  Sarrasine  bleven  doot  : 

Daer  en  onseoet  clein  noch  groot. 

3110  Doen  sendere  veertich  Agolant, 

Ende  karle  veertich  al  te  bant, 

Die  wel  van  wapenen  conden  : 

Ende  die  kerstene  verwonnen. 

Doen  sende  men  in  elke  side 
3115  Houdert  vrome  ridders  ten  slride, 

Vs.  5091  Spaengien  .lienC  Spaentcht.  5107  Hierachter  rolgt  ia  B en  C : 

510*  B Fan  Jen  relde  ofle  terilaen.  K.rlci  iwinlkS  Hm» 

3105  A Sine  wit  it  dbtlt  tonder  waen,  Jefben  twinUcb  vsqden  SsrrtiiMO 

3106  B en  C Ditghinc  men  doen  ter  telrer  tiden.  3109  Ontcoel , A,  Ben  C ontghinr. 
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Eode  die  kerstene  wonnen  tvelt 
Op  die  heidene , niet  ghewelt , 

Alsoe  dat  ai  hen  ontreden. 

Anderwerf  si  noch  streden 
3120  Tweehondert  teghen  tweehondert  man. 
Een  rreeselic  strijt  doen  began, 

Ende  die  kerstene  sloeghcn  doot 
Die  heiden  al,  clein  ende  groot. 

Doen  sprac  die  coninc  Agolant  , 

3125  Ende  lide  wel  al  te  hanl 

Dat  beter  ware  die  kerstene  wet , 

Dan  die  Mameth  hadde  gheset , 

Ende  seit  hi  wilt  ane  Karle  gaen . 

Ende  smarghens  doepsel  ontfaen , 

3130  Ende  bejaghede  vaste  gheleide, 

Te  vaerne  ende  te  keerne  beide. 

Des  tnarghens,  in  den  vasten  vrede, 
Quam  hi  met  groter  moghenthede 
Omtrent  misse  tijt,  Agolant. 

3135  Alse  doopsel  tontfane  te  hant. 

Den  keiser  Karle  heeft  hi  vonden 
Sitten  eten,  tien  selven  stonden; 

Oec  marcti  sere,  tier  stat. 

Hoe  men  daer  met  ordenen  sat . 

3140  Die  ridders  elc  in  haer  stede , 

Die  canoenckc  sonderlinghe  mede. 

Die  moencke  oec  in  die  hare  : 
ln  haer  abijt,  in  hare  affare 
Soe  sat  elc  man  daer  ende  at. 

3145  Agolant  bevraghede  dat 

Wat  volke  het  ware  van  eiken  deden. 


Va.  3116  eo  17  In  A : 

Die  heidene  wonnen  (velt 
Op  die  kerstene , met  ghewelt. 

3118  R A Un#  dal  ti  henen  reden. 


312»  LuU,  lttlydtle. 

3131  Beide,  Ben  C mette. 

3143  Affare,  fr.  affaire  ; A en  C ghebare  t 
0 gegkart . 
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Ende  men  hevel  hem  besceden. 

Doen  sach  hi  over  ene  sidc 
Dertien  arme  . harde  onblide , 

3150  Ter  erden  gitten  in  clcderen  cranc. 

Sonder  amlaken  ende  banc  : 

Wat  si  aten  merci  hi  ter  wise 
Dat  cranc  was  al  haer  spise. 

Doen  vraeghde  Agolant,  sonder  sparen, 

3155  Wie  die  arme  liede  waren? 

Karle  seide  : Ie  sait  u leren  : 

Dat  gijn  die  boden  Ons  lieren 
Die  wi  voeden , om  Onsen  Here . 

In  der  twelve  apostelen  ere.  » 

3160  Agolant  sprac  dese  tale  : 

« Hi  en  dient  sinen  here  niet  wale 
Die  sine  boden  dus  ontfaet. 

Dien  bi  di  te  sittene  staet 

Sijn  wel  gheclcet  ende  wel  ghevoet, 

3165  Ende  si  verteren  een  groet  goet: 

Dijns  heren  boden  die  bederven  , 

Want  si  van  coude  ende  van  hongher  sterven  : 

Si  silten  verre  van  die  mede. 

Hi  doet  sinen  God  lelijchede 
3170  Die  dus  sine  knechte  set. 

Du  lieves  mi  gheprijst  dine  wet  ; 

Mer , a Ismen  sien  mach  voer  oghen , 

! Soe  mach  mense  valsch  toghen.  » 

Orlof  nam  hi , ende  voer  dane  : 

3175  Doepsel  wederseide  hi  lontfane, 

Ende  ontboet  Karlen  strijt 

Des  anders  daghes,  ter  merghen  tijt  : 

Ende  Karle  heeft  dit  verstaen 

V$.  3189  A , B en  C In  der  dertiender  apostel  3106  Bederven  , C verderven, 
ere.  In  ’l  lalyn  tredecim.  3173  Valttk,  A,  Ben  C over  taUck . 

3168  A Bete  vet  en  dnnct  mi  niet  goet.  3178  Wederteide , A , B en  C onUeide. 
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Hoe  bijt  doepsel  niet  wilde  ontfaen  , 

3180  Ende  was  droeve  ende  erre  sere 
Dat  hi  verloes  soe  groot  een  here  , 

Ende  dede  den  armen  in  sijn  here 
Spise  gheven , na  haren  ghere , 

Ende  cledese  uter  maten  wel. 

3183  Des  marghens  was  die  wijch  so  fel, 

Datlen  heidenen  ghinc  te  scanden. 

Arnout,  die  here  van  Beaulanden  , 

Vernam  midden  in  die  porse 
Agolanlc  op  enen  orse, 

3190  In  ene  sere  sterke  scare  : 

Dien  trac  hi,  sere  met  pinen.  nare. 

Ende  doer  brac  ende  doer  sloech 
Ghene  scare,  vromelijc  ghenoech: 

Ende  midden  in  die  porse  groot 
3195  Sloech  hi  Agolantcn  doot. 

Doen  dat  heidensce  voie  sach 
Dat  haer  here  daer  doot  lach , 

Worden  si  in  rouwen  groot. 

Soe  menich  heiden  blever  doot 
3300  Dat  dat  kerstene  here  woet 
Aldaer  in  der  heidene  bloei. 

Pampelune  wart  op  ghegheven. 

Si  lieten  daer  alle  haer  leven. 

Die  coninc  van  Cordes  ende  van  Cecile 
3203  Si  vloen  ewech,  ter  selver  wile, 

Met  eenre  scare  niet  groot. 

Som  die  kerstene  bleven  doot 
Om  dat  si  keerden  uten  stride, 

Om  rovens  wille  tien  tiden; 

3210  Want,  als  si  weder  souden  keren. 

Ende  cledeec , en*. 

Gkene  scare,  dezelve  schare. 
ff'oet,  waedde. 


Vs.  3181  öee*t  in  B. 

5t84  In  B : 319J 

Om  die  minne  van  Ome  Here  32UO 
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Gheladen  te  faarer  onneren  , 

Die  twee  coninghe.  daer  wi  af  seiden  , 

Die  ontvloen , ende  lien  laghe  leiden 
( Die  van  Cordes  ende  Tan  Secile  ) , 

3215  Ende  sloeghen  der  onser,  ter  wile. 

Meer  dan  dusent  ter  doot . 

Die  daer  bieren,  bi  dolheit  groot. 

ftarels  strijt  iegtjcn  ÖW  iUore  connu  môc  Rolan&s  campe. 

Dat  XXXV  Capittel. 

Ten  anderen  daghe,  als  wijt  boren. 

Scnde  die  prince  van  den  Moren 
3220  Ane  Karlen.  ende  ontboet  hem  slrijt. 

Tcn  naesten  daghe,  sonder  respijt,. 

Op  dat  hi  hem  weren  durre  : 

Ende  die  prince  die  hiet  Furre. 

Karle  gheorloefde  den  strijt  : 

3225  Hi  scaerde  hem  in  corter  lijt, 

Ende  trac  alsoe  te  velde  waert  : 

Gode  bal  hi  an  die  vaert. 

Dat  hi  hem  vertocnen  wonde 
Wie  ten  stride  bliven  soude. 

3230  God  heeft  sine  bede  ontfaen. 

Hi  sach  op  hare  wapene  staen 
Een  cruce,  ter  solver  lijt, 

Die  sterven  souden  in  den  strijt; 

Ende  dat  cruce  dat  was  roet. 

3235  Metticn  Karle  alle  die  besloot 
Wel  vaste  in  sine  oratore , 

V».  521"  Ooihrit , B dulhtden.  3236  Oratore,  in  de  Kreet.  Croatie  : hrttr- 

3223  K Eadr  etercte  Aem  ta  corien  tijt.  huyt  ; In  A,  11  en  C coratore. 
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Ende  ghinc  vechten  op  die  More , 

Ende  heeft  Furren  den  prince  ghevelt, 
Met  hem  drie  dusent  op  dat  velt. 

3240  Ende  doen  hi  sine  oratore  onUloet 
Vant  hi  alle  line  ridders  doot; 

Want  God  maketse,  na  haer  gheren  . 
Na  sinen  wille  marteleren. 

Uier  Da  quam  den  keiser  mare 
3243  Dat  een  gygant  te  Nasers  ware , 

Heet  Ferraguut.  van  groter  machte, 
Ende  was  van  Golyas  gheslachte, 

Dien  wilen  metier  slingher  sloech 
Tkint  David , des  menich  loech. 

3230  Die  ammirael  van  Babilone 

Sendene  daer,  om  Kareis  hone, 

Met  twintich  dusent  Turken  daer 
Om  den  onsen  te  doene  vaer  : 

Dees  ontsach  spere  noch  schichte  : 
3235  Sijn  vel  was  soe  ghedichte 

Dat  uiement  wonden  en  mochte, 

Wat  steken  dal  men  daer  op  brochte. 
Vecrtich  manne  had  hi  crachle. 

Karle  voer  derwert  met  sijnre  machte  , 
3260  Ende  viel  te  Nasers  voer  die  poert. 

Die  gygant  quam  buten  voert , 

Ende  vraghede  oft  iemant  ware 
Die  ieghen  hem  dorste  dare 
Vechten,  man  ieghen  man. 

3265  Ende  Karle  sende  dan 

Coninc  Ogiere , den  slouten  deghen  , 


V*.  $1240  Oratore , A,  B en  C eoratore. 

3245  Te  fraters,  by  ToarVN  Apnd  fragerum. 
3251  B Santen  daer  om  Kartlen  te  dwingen. 
3253  Ghedichte , C diche.  Beide  woorden  xyn 
eigeolyk  een  er  lei , en  atammen  van  bet  wortel- 


woord digen  (gedygen).  Vergelyk  Va*  Hiilu, 
va.  4953  , en  xie  A del  toto's  Gramm.  critisch  Wór- 
terbuch,  verbo  Dicht. 

3265  A , B en  C Ende  Karle  tende  jegen  dan. 

3266  Deghen  , A en  B denen. 


Digitized^y  GoogI 


18-4 


DE  KLERK. 


Daer  hi  voer  willijc  iegheu  : 

Ende  alsene  Fcrraguut  vernam , 

Ghemaclijc  hi  te  hem  waert  quam  ; 

3270  ln  den  reehleren  arm  bien  prant. 

Ende  droeghene  van  daer  tehant 
Tote  Nasers,  in  sijn  prisoen, 

Dat  hier  nict  teghen  consle  ghedoen , 

Al  ghewapent , an  sinen  danc. 

3275  Dese  reae  was  twelf  ellen  lanc, 

Die  men  heet  cubitus,  in  latijn  : 

Ene  elle  lanc  was  sijn  acnscijn  : 

Sine  arme  ende  sine  scinckele  warèn 
Elc  vier  ellen  lanc , te  waren  ; 

3280  Sine  vingherc  drie  palmen  lanc. 

Na  des  conincs  Ogiers  ganc , 

Wart  ieghen  Ferragutc  ghesent 
Een  stout  riddere  ende  wel  bekent, 

Reinaut  van  Albespine  : 

3283  Dien  nam  hi  oec . sonder  pine , 

Met  enen  arme , alst  ware  een  lam , 

Ende  droeghene  tote  daer  hi  quam 
Ri  Ogiere,  in  dat  prisoen. 

Noch  sal  hi  meer  wonders  doen. 

3290  Daer  na  sendc  men  hem  hen  tween  : 

Constantijn  dat  was  die  een, 

Baliu  van  Rome  der  stede. 

Dander  Olies  die  grave  mede. 

In  beide  sijn  arme  heeft  hise  ghedragen , 

3293  Daer  vele  liede  toe  saghen. 

Int  prisoen.  daer  dander  laghen, 

Leide  hise , in  rouwen  ende  in  claghen . 

Wat  hulpc  dal  iel  lanc  make? 

V*.  3267  ftillijc  ieghen  , A,  Ben  C ghesceldich  3273  B Daer  en  dorsten  nie  men  jeghen  doen; 

henen.  C Dutter  niemant  jeghen  en  dorste  doen.  * 

3270  Prant,  nam;  van  prinden.  3274  An  sinen  danc , lagen  zynen  dank. 
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le  wille  corten  u die  saké. 

3300  Aldus  daer  twee  ende  twee  quanten , 
Alsoe  daller  twinlich  te  samen 
Int  prisoen  laghen  doe. 

Des  Karle  was  onvroe , 

Doen  woude  Karle  niet  ghehinden 
3305  Dat  hire  daer  meer  wilde  sinden. 

Doen  quant  Rolant , sire  susler  sone , 
Die  stout  was  ende  coene , 

Des  conincs  marscalc.  als  iet  las. 

Die  noch  maer  een  kint  en  was , 

3310  Ende  bat  sinen  oem,  den  eoninc, 

Dat  hi  hem  orloven  wilde  die  dinc. 

Dat  hi  wreken  moghe  ende  wederstaen 
Dat  Ferraguut  hevet  ghedaen. 

Die  oem  sach  dat  kint  Tan  kiese, 

3315  Dat  hem  swaer  ware  ten  yctliese , 

Ende  en  wouts  hem  ghehenghen  niet; 
Dies  hadde  Rolant  groot  verdriet , 
Ende  claghede , ende  bat  mettien , 

Soe  dat  die  oem  liet  ghescien. 

3320  Doen  was  Rolant  harde  klide. 

Ende  ghereide  hem  ten  stride, 

Ende  quam  ieghen  hem  ghereden  : 

Die  rese  namene  ter  steden; 

Uten  zadele  hine  prant 
3325  Aliéné  metter  rechter  hant, 

Alsoe  als  hi  dandere  alle  dede, 

Ende  leidene , aldaer  ter  stede , 

Opten  hals  van  sinen  paerde . 

Ende  voer  henen  sijnre  vaerde. 

3330  Hier  omme  was  Rolande  tlierte  sere 


V*.  3304  Ghehinden , Kgeynden,  B g hen  in den, 
C ge  heng  en  , gedoogen. 


5314  Dieoemsach , A Doen  Karle  sach.  B Doen 
sach  hi  op. 
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Emle  troeste  hem  an  onsen  Here  , 

Ende  greep  den  rese  bi  den  baerde  : 

Oplen  huepe  van  sinen  paerde 
Heeft  hien  achter  waert  gbeboghen  . 

3335  Ende  es  op  sinen  buuc  ghevlogheu. 

Dus  vielen  si  beide  van  den  peerdc  , 

Hi  ende  die  rese  ter  eeide. 

Meltien  sijn  si  opghcslaen, 

Ende  weder  op  hare  perde  saen. 

3340  ilolant  trac  sijn  swaert  Durendale, 

Dat  hi  goet  ende  scerp  kende  wale. 

Ende  waende  den  rese  ontwee  slaen  : 

Macr  tpaert  moeste  den  slach  onlfaen  : 

Dat  sloech  hi  dore  metten  sweeide. 

3345  Dat  die  gygant  viel  ter  erde, 

Ende  heeft  occ  sijn  sweert  ghetrecl. 

Aise  die  hem  te  wrekene  mect  : 

Sijn  sweert  hevel  bi  verheven; 

Maer  Roelant . die  hem  was  Iteneven . 

3350  Sloeghene  opten  arm  soe  wel , 

Dat  hem  sijn  sweert  ontfel: 

Doch  en  haddi  ghcne  noet 
In  den  arm,  cleen  noch. groet. 

Ferraguut  liet  sweert  vallen , 

3355  Ende  waende  Rolande  slaen  met  allen 
Metier  vuusl , ende  sloech  sijn  paert 
Opt  hoet,  dat  storte  ter  vaerl, 

Ende  bleef  doot  op  die  stat. 

Doen  gavensi  meneghen  plat 
3360  Mettcr  vuust , beide  te  voet. 

Die  wijch  toter  noene  stoet . 

3347  AU  die  ten  doel  heelt  zich  te  wreken 
{A  te  veren  ). 

5382  Ghcnc  noet , geeD  letsel. 

3389  Plat y «lag,*  waervan  pletten. 


Va.  3333  Opten  huepe . op  de  heup , A en  C 
Op  den  hope. 

3337  A Uy  orer  op  dien  rest  op  die  erde. 

3342  Ontvee , in  tween. 
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Eode  dacr  over  dat  si  vochten 
Met  stene , soe  si  best  mochten  ; 

Want  daer  lach , in  dat  sant , 

3365  Menich  scarp  caliant. 

Ende  alst  ter  vcspertijt  waert  draghet 
Die  rese  enen  vrede  bejaghet, 

Toter  merghenstont  an  llolande , 
Ende  droeghen  over  een.  te  hande , 
3370  Dat  elc  sal  comen  te  sijnre  werc , 
Sonder  ors  ende  sonder  spere. 

Dus  es  elc  ghekeert  ten  sinen 
Eer  die  sonne  liet  hoer  seinen. 


fjor  Hélant  ïirn  itac  orrroan. 

Dal  XXXVI  Capitlel. 

Des  anders  daghes  vroech  si  comen, 
3375  Alsi  den  kamp  hadden  ghenomen. 

Die  rese  brachte  een  sweert, 

Maer  en  was  niets  weert, 

Want  Rolant  brachte  enen  staf 
Ghewronghen . daer  hi  mede  gaf 
3380  Den  rese  meneghen  groten  slach , 

Dat  hem  niet  een  haer  en  wach; 

Oec  worp  hi  op  hem  meneghen  steen, 
Want  daer  lach  er  menich  een  ; 

Maer  hem  en  scade  werp  noch  slach. 
3385  Dus  vochten  si  toten  middach. 

Doen  bat  Ferraguut  ene  bede; 

Vs.  3363  Vet  stene , A Vet  state. 

3363  Caliant , steen  , fr.  caiUotur ; by  Tom».  : 

Lapidihns  debeüamnt. 

3366  Toim  : Die  athesptronie. 

3377  /fiets , A en  B nieuwer  t,  C nyemtermex. 


5381  B Dat  hem  niet  en  teotch  een  caf,  dal 
den  reus  niet  iwaerder  viel  als  ware  het  een 
hair,  een  kaf.  ff 'ach  en  teaeeh  tyn  prret.  van 
t regen.  Intusscben  zou  dit  uniek  hier  ook  Rnnnen 
genomen  worden  voor  het reegde. 
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Want  hem  die  vaec  wee  dede, 

Datmen  de»  strijts  name  een  bestant. 

Doen  gheorlovet  daer  Rotant. 

3390  Die  gigant  es  gheleghen , 

Ende  wilde  sijnre  rasten  pleghen. 

Rolant , die  edel  was  van  zeden , 

Nam  daer  enen  «teen  ter  steden, 

Ende  leidene  hem  ondert  thoeft  houde . 

3395  Om  dat  hijg  te  bat  rasten  soude. 

Ferraguut  die  waert  ontwake 
Als  hi  gherust  hadde  met  ghemake , 

Ende  Rolant  es  hem  ghesetcn  bi  ; 

Ende  hem  te  vraghenc  began  hi 
3400  Hoe  hem  dat  lijf  ware  soe  vast. 

Dat  hi  niet  ontsaghe  een  bast 
Noch  weder  stoc,  noch  sweert,  noch  steen. 
Doen  sprac  die  rese  : « eng  let  neghecn 
Daermen  mi  wonden  mach,  groot  noch  clene, 
3405  Sonder  in  minen  navcle  aliéné.  » 

Rolant  swighet,  alsi  dit  hoert, 

Alse  die  niet  verstaet  dit  woert. 

Doen  bcvraghede  die  gygant 
Den  here  Rolande  al  te  bant 
3410  Wat  der  kerstene  wet  ware? 

Roelant  daer  af  openbare 
Heeflene  hier  af  wel  berecht, 

Kerstenlike,  alse  Gods  knecht. 

Ferraguut  sprac  : « Dat  seg  ie  u , 

3415  Op  die  vorwacrde  willic  striden  nu, 

Of  dijn  gheloeve  gherecht  si 
Dat  ic  verwonnen  werde  daerbi , 


V*.  3391  Rasten , nut. 

3394  ff  oude,  vriendelyk. 

3401  Bast,  voor  siliqua  ; liy  ontzacb  niet  een 
zier  stok  noch  xwaerd , enz. 


3402  B Noch  weder  sweert,  noch  staf,  noch  steen 

3403  Ent  let  negheen , daer  en  is  geen  lid. 
3413  Striden  , B sterven. 

3417  Daerbi , B van  di. 
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Ende  oft  valsch  si , dattu  mat 
Bliven  inoets  al  bier  ter  stat  ; 

3420  Ende  die  verwint  hebbe  die  ere.  » 

Dat  soe  consenteerde  Roelant,  die  here. 
Elc  ghereide  hem  daer  ten  stride. 
Roelant  spranc  daer  over  side  ; 

Want  die  rese  enen  slach  scloecb, 

3425  Daer  bi  den  staf  tegen  droech , 

Dien  die  rese  ontwee  karf. 

Ferraguut  Rolande  verwarf, 

Dat  bien  nam  in  sine  arme  beide  : 

Ter  erdeu  lichte  bien  leide. 

3430  Roelant  riep  doen  ane  met  sinne 

Den  Gods  sone,  die  de  coninghinne 
Maria  droech . ende  hare  mede , 

Ende  alst  God  gaf  daer  ter  stede 
Warp  hien  onder  hem  ter  vaert. 

3435  Metlien  nam  hi  des  resen  swaert , 

Ende  stac  hem  ter  selver  stonde 
In  sinen  navele  ene  wonde , 

Ende  spranc  van  hem  bat  af. 

Die  rese  een  swaer  luud  doen  gaf, 

3440  Ende  riep  helpe,  als  een  sot, 

Ane  Machomete , sinen  valscen  God  ; 
Want  hi  ghevoelde  der  doot  pine. 

Ende  doen  quatnen  die  Sorrasine 
Ute  ghelopen , in  dat  leste , 

3445  Ende  droeghene  binnen  hare  veste. 
Ende  Roelant  die  es  ghekeert 
Te  sinen  oem,  ghesont  ende  gheert, 
Ende  onse  liede  volgheden  naer 
Die  Ferragute  droeghen  daer. 


V».  3418  Mal,  overwonnen. 

3421  B en  C Dat  si , tprac  Hotlant,  die  here. 
3427  Ferraguut  ratte  Roland  weder  aen. 


3429  Taan*  : -d  tripten»  Uviter  inclina  til  sub- 
iet te  ad  lerram. 

3432  B .Varia  droech  met  uetrdighede. 
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3150  Ende  worden  met  hem  der  stat  ghemene . 
Ende  sloeghen  al,  groot  ende  clene. 

Dus  bleef  doot  Ferraguut. 

Si  braken  prisoen . ende  daden  uut 
Die  ghevanghene . di  daer  iaghen , 

3435  Die  doen  grote  bliscap  saghen. 


C)or  fiarlf  roos  gljcsfoffirrt  cnör  rofbrr  nrrwan. 

Dat  AA XVII  Capittel. 

Doen  sette  Karle  sine  vaert 
Van  danen  te  Cordes  waert. 

Daneu  waren,  heb  ic  verstaen. 

Seneca  wilen,  ende  sijn  oem  Lucaen. 

3460  Daer  ontl>eide,  te  diere  wilen. 

Die  coninc  gijns  van  Sibilen , 

Ende  die  coninc  van  Cordes  mede. 

Alsi  quamen  daer  ter  stede , 

Sende  Karle  ene  scare, 

3465  Om  den  voerwijeh  te  nemene  dare 
Op  die  felle  Sarrasine, 

Die  quamen  , alst  was  in  seine . 

Wonderlike  int  geinoel  ; 

Want  elc  riddere  liadde  te  voet 
3470  Te  sineu  breidele  een  garsoen. 

ISu  hoert  hier  een  wonderlijc  doen  : 

Elc  hadde  ghemaect  voer  sijn  acnscijn 
( Dat  niet  ciseliker  en  mochte  sijn  ) 

Ene  calmastrie,  in  die  ghebare 

5470  G ar  toen , Ir.  garçon. 

5474  Calmattrie , A talmatte ht , B calmotcke f 
C taclmastche.  Lees  talmate  ht . rmmiaenzirht  , 


« 


Va.  5400  cn  61  De  koning  van  Sibilie  ver- 
wachtte hem  daer,  Ie  dier  iyd. 

5468  Heest  in  MS. 
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3475  Aise  ofl  een*  duvels  aenscijn  ware. 
Ghefaorent  ende  ghebaert  mede. 

Oec,  na  haers  lants  sede, 

Uadde  elc  ene  bonghe , daer  si  an 
Clipten  ende  sloeghen  dan  , 

3480  Soe  dat  onse  perde  worden  versaghet, 
Oftse  die  duvel  hadde  ghejaghet: 

Want  si  vloen  uten  ghedane  : 

Wat  pinen  men  hem  leide  ane, 

Noch  doer  sporen,  noch  doer  «lach  . 

3485  En  was  niemant  diese  keren  mach. 

Dus  bleven  si  te  dier  tijt 
GhescoHiert  ende  sonder  strijt. 

Keiser  Karle  die  ghebool 
Dat  men , des  naesl  daghes , doer  die  noot , 
3490  Den  perden  decten  hare  oghen. 

Om  dal  si  souden  ghedogben 
Te  bal  der  bonghen  ghescal , 

Dede  hi  hen  doren  sloppen  al. 

Dus  quanten  si  met  nide 
3495  Tornich  sere  ten  stride  : 

V roech  begonsten  sijs . metier  sounen , 
Ende  hebbense  al  doer  ronnen 
Al  toten  hoghen  middaghe. 

Daer  daden  si  grote  plaghe  ; 

3500  Doch  hilden  si  tvelt  met  groter  pine  ; 

Want  alle  die  Sarrasine 

Hilden  hem  vaste  aeu  enen  waghen  , 

Die  enen  vane  brochte  ghedraghen. 


larva , over  welk  woord  men  kan  nazien  Ziz- 
■anii**  JVittelhoehdeutschet  Jf'órterbuck , hl.  463. 
Hel  staet  ook  by  Kiiuiü. 

3478  Bonghe . bom , A,  H en  C boghe , de 
Exctll.  ('ronike  : belle,  Turns  tympan  a . 

3479  Clipten , klepten. 

3480  Perde,  B partie. 


3182  Uten  ghedane , uit  hel  jjézichl . A Su 
rlocn  u ut  ende  ghedane . B Si  r lom  treek  in  die 
ghedane , C lugt  ende  gedane. 

5487  Ghcscofjiert , overwonnen,  Ir.  déconfit ». 
3492  Bonghen  , A,  B en  C boghen. 

3.100  Tvelt,  doch  in  ’t  HS.  «Lael  tvole. 

5303  en  4 Een  dergelyke  slandaerdwageti 
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Die  acht  starke  ossen  toghen 
3505  Haer  sede  was,  alsi  van  hoghen 
Den  vane  saghen  staeu  bliken , 

Soe  en  wasser  ane  gheen  wiken. 

Kaï  le  waert  dies  gheware , 

Ende  voer  midden  in  die  scare  . 

3510  Daer  hi  niemende  en  spaerde, 

Ende  slocch  met  sinen  swaerde 
Den  scacht  ontwee;  die  vane  viel  neder. 
Doen  ghinghen  si  vlien , vort  ende  weder , 
Ende  lieten  eene  scare  groot 
3515  Achtduscnt  optcn  velde  doot. 

Ten  naesten  daghe  hem  beriet 
Albumagor,  die  coninc  biet, 

Ende  gaf  op  Cordes  na  desen . 

Op  dat  hi  kersten  soude  wesen  . 

3520  Ende  van  Karlen  soude  houden  sijn  poert. 
Niement  en  dorste  van  doen  voert 
leghen  Karlen  meer  in  Spaengien  striden  : 
Hi  deelde  tlant,  te  dien  tiden, 

Sinen  lieden , elc  na  sijnre  waerde, 

3525  Dat  hi  ghewonnen  hadde  metten  swaerde. 
Hadden  noch  heren  selken  moet 
Dat  si  deelden  ghewonnen  goet 
Eiken , na  dat  hi  ware  wert , 

Ende  si  oec  stout  waren  ende  onververt, 
3530  Si  souden  noch  , in  haren  lande , 

Vinden  Oliviere  ende  Roelande. 

Karle  liet  sijn  meeste  heer  int  lant . 

Om  al  te  seltene  an  sijn  hant  : 

Te  Compestelle  es  hi  ghevaren 


(cmrroeium)  vindt  men  by  Vas  Heeld,  va.  6149 — 
6170. 

V*.  3 303e n 7 Tubpts  : Mot  erat  quod  nemo  de 
hetlo  fugeret,  guamdiu  rtnllum  eorum  ereetum 


viderel.  Vfjl.  Vas  Hcelc,  Intrad,  p.  LVil. 

3514  C Ende  lietender  tiert  tearen  groot. 

3515  .1 chtdnsent , A vite  datent,  Cacht  honderd. 
3332  Sijn  metste  heer , C lijn  hetren  meest. 


\ 


Digitized  by  Google 


TWEEDE  BOEK. 


193 


3535  Met  een  deel  volx  te  waren. 

Hi  set  te  weder  in  die  «leden 
Papen  ende  ridderen  met  v reden , 

Ende  bisscoppe  teenre  concilie,  daer  hi  sat 
Te  Compostelle  in  die  stat. 

3540  Ende  nette  daer,  in  sinte  Jacobs  ere, 

Dat  elc  bisscop  ende  elc  here. 

Ende  prince  ende  coninc  mede, 

Den  bisscop  van  Compostelle  der  stede 
Onderhorich  waren  al  te  male, 

3545  Van  den  lande  van  Portegale, 

Van  Galissien,  van  al  Spaengien. 

Teser  consilien,  teser  calaengien  , 

Ende  teser  wighe  was  ic,  Turpijn 
Van  Itiemen,  metten  live  mijn, 

3550  Met  neghen  bisscoppen . met  vele  clerken 
Te  Compostelle  in  der  kerken , 

Ende  wider  enen  outaer  mede . 

Bi  des  conincs  Kareis  bede , 

In  Julio  opten  eersten  dach. 

3555  Alt  lantscap,  dat  in  Spaengien  lach , 

Gaf  Karle  sinte  Jacoppe  daer, 

Ende  ghcboet,  verre  ende  naer, 

Dat  elc  man  van  Galissien  lant 
Ofte  van  Spaengien  metier  hant 
3560  Vier  pcnninghe  der  kerken  gave  dare , 

Ende  hi  daer  mede  quitc  ware 
Van  al  daer  scalcheit  ane  lach; 

Oec  gaf  hi  uut,  op  dien  selven  dach  , 

Dal  die  bisscoppe.  al  te  samen, 

3565  Hare  bisscoplike  roede  namen, 

Ende  coninghen  hare  cronen, 

Om  sente  Jacob  ere  te  verseoenen. 

V».  3558  Teen  re  concilie . C ter  atede.  ook  vs.  5343  on  3581. 

3539  CompoateUe,  B enC  Conatantinobele . Zoo  3837  A,  B en  C Ende  y beboet  nl  openbare. 

Deel  I.  '2 o 
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Sine  exempel  nam  hi  daer  na 
Dat  tote  Epbesien  in  Asia 
3370  (Daer  sinle  Jan  sijn  broeder  leghet) 
Dal  men  . door  sijnre  eren,  plegbet 
Daer  tontfane  roede  ende  crone  : 
Dus  eerde  hi  sinte  Jacob  scone. 


ÉJiJf  6o»fUofn  öif  gljenotcn  ocrnrt. 

Dal  XXXVIII  CapitUl. 

Te  desen  liden  laghen  mede 
3-S7ÎÎ  Te  Cesaraugusta , in  die  stede. 

Die  Sarragoga  es  ghenant . 

Twee  heidene  couinghe.  een  Belegant 
Ende  sijn  broeder  Marcerijs  : 

Desc  waren  in  diere  wijs 
3380  In  Spaengien  gbesent  van  Babilone 
Om  keiser  Kareis  bone. 

Karle  vernam,  Ie  waren, 

Dat  dese  twee  couinghe  daer  waren  . 
Ende  sende  aen  hem  Gaveloene , 

3383  Enen  edelen  man  van  valsscen  doene . 
Eude  ontboet  hem  , in  sekere  dinghen  . 
Dat  si  kerstendom  ontfinghen, 

Oft  dat  si  hem  tribuut  senden  saen. 
Gaveloen  was  wel  onllaen. 

3390  Ende  dede  sijn  bootscap  ais  een  quart. 
Su  hoert  die  grote  mordaet. 

Die  heren  waren  saen  beraden 


V».  3’w8  Harrtrijt,  by  Tvim  : .Varsirius. 
5384  t •arrivent , by  Tuarv*  : Gaualon. 

5391  Mardartf  verraderij k schelmstuk,  cri- 
tnen  in  tig  Ne  : vranl  moordael  «luit  niet  altyd 


het  denkbeeld  in  van  een  geplcegden  manslag. 
Men  noemde  xe  moord  branders  die  '«nachts  ver- 
raderlyk  brandstichtten.  Zie  het  Glossarium  ger- 
manu  h m vau  Uieilm  , bl.  ](M>5. 
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Dat  si  Karlen  senden  ghtiaden 
Dertich  perde,  som  met  goude, 

359:5  Som  met  silvere,  doer  sijn  houde, 

Eode  vierhondert  perde  met  wine, 

Na  sede  der  Sarrasine, 

Den  besten  die  men  drineken  mochte, 

Datmen  dien  den  vechters  brochte , 

3600  Ende  drie  dusent  Sarrasine  wijf, 

Die  volmaect  hadden  tlijf, 

Om  dat  si  hoepten  van  den  wine 
Die  kerstene  droneken  te  sine, 

Ende  dan  souden  si  mei  baren  liven 
3605  Sonde  doen  metten  wiven . 

Ende  haren  God  verbelghen  soe 
Dat  hise  maken  soude  onvroe. 

Gavelone  gaven  si  mede 
Gheladen  met  scalte  ende  met  cierhede 
3610  Twinlich  perde,  voer  sine  scade, 

Om  dal  hi  die  ridders  verrade , 

Die  Karle  meest  hadde  vcrcoren 
Acn  hem  te  wrekene  haren  toren. 

Gaveloen  die  nam  den  scat, 

3615  Ende  beloefden  hem  oec  dat 
Dat  hi,  voer  alle  dinghen. 

Haren  wille  soude  loebringhen. 

Die  meeste  ridders  namen  den  wijn  ; 

Maer  niet  en  mochten  sijn 
3630  Die  wiven  in  hare  snaren: 

Maer , die  van  minre  name  waren 
Namen  die  wive  ende  daden  quaet. 

Nu  merci  ende  verstaet  : 

Vs.  3395  Doertijn  kamde,  om  iyo  vriendschap  5600  Drie  tinrent , A en  C nee  tintent.  ||j 
U winnen.  Teins  slecht*  duizend. 

5599  r echtere.  Zoo  stiel  in  A , fi  en  C ; doch  3610  Stade , schadeloosstelling, 

hot  US.  beeft  wachters.  3617  Toebringhen , A colbringhen. 
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Gaveloen  gaet  pensen , nacht  ende  dach , 
362-)  Hoe  hi  dat  toe  brenghen  mach 
Dese  janunerlike  quade  dael. 

Ende  gaf  Karlen  deu  raet 
Dat  orberlic  ende  goet  ware 
Dal  hi-beleide,  met  sijnre  «care . 

3630  l’ortisers,  den  nauwen  pas. 

Karle  ghelocfde  hem  das 

Ende  bat  sinen  besten  , dat  si  souden 

Den  pas  hoeden  ende  houden  : 

Dat  was  Oliviere  ende  Roelande 
3633  Ende  den  coninc  Goudebande 

Van  Vrieslanl,  ende  oec  den  staerkeu 
Ogicre  van  Denemerken  . 

Ende  van  Bartaengien  coninc  Arraslanc, 
Ende  Garine . den  hertoghe  stranc 
3640  Van  Loreinc,  die  goedertiere , 

Ende  van  Uordcus  coninc  Gaiiiere . 

V an  Borges  deu  prince  Lambrecht. 
Belsulc,  die  grave  van  Leuters  gheacht, 
Salemoen  eude  Samsocn . te  waren , 

3643  Die  hertoghe  van  Borgoengien  waren  , 
Ende  Arnoude  van  Beaulande 
Die  doet  sloech  Agolande , 

Van  Beyereu  hertoghe  Aaamau , 

Van  Borgoendien  Abry  nochtan. 

3630  Constantijn . die  prince  van  Home  : 

Dese  bat  hi , als  ic  goiue , 

Dat  si  den  pas  ende  dat  dal 
Hoeden  souden  in  Roncheval. 


Vs.  3629  Beidde,  bezeilt. 

3630  Porti  te  ra , by  Tihimk  : Portus  dsereoa. 

3632  Betten , A,  B en  C liefden. 

3633  Goudebande.  Hier  voren  va.  3064  hiet 
hy  Goudebaui. 


3643  A Bestuif  die  grave  ran  Slenghert  echt; 
C IfeUtull  den  grave  ran  Leutert  echt.  By  Tua- 
PT!»  : Ettultus,  cornet  ^in^oNfniii,  dal  is,  de  graef 
van  Langrtt. 

3631  Gome , bemerke , A begome  f B ie  btgome. 


V 


Digitized  by  Googte 


TWEEDE  BOEK. 


197 


Ende  andere  grote  heren  mede. 

3655  Oec  liet  hi  in  haer  moghenlhede 

Twintich  dusent  kerstene . voerwaer; 

Ende  Karle  sciet  van  hen  aldaer . 

Ende  bat  hen  dat  si  vromclikc 
Om  die  ere  peinsden  van  kerstenrike. 

3660  Dus  bleven  si  daer , te  waren  , 

Die  Kareis  liefste  vriende  waren  , 

Alsoet  Gaveloen  toe  haddc  bracht , 

Diese  den  heidenen  hadde  vercocht. 

E)0f  bic  gljenotcn  öott  blmn. 

Dat  XXXIX  Capittel. 

Gaveloen  was  des  blide  , 

3665  Ende  liet  weten,  te  selven  tide. 

Beligante  ende  Marcerise , 

Dat  dus,  in  deser  selver  wise, 

Die  glienote  daer  bleven  waren  , 

Ende  dat  si  hadden  , in  haerre  scaren 
3670  Die  met  hen  hieven  w aren  dan , 

Ontrent  twintich  dusent  man. 

Coninc  Marceris  ende  Beligant 
Namen  met  hem  al  te  hant 
Vijftich  dusent  Sarrasine . 

3675  Ende  ghinghen  luuschen , stillekine , 

In  enen  woude  daer  bi , twee  daghe . 

Bi  Gaveloens  rade.  sonder  saghe. 

Ten  derden  daghe  wisten  si  das 
Dat  Karle  overghetoghen  was, 

Vs.  34579  Luutekm  f belagen.  Zie  Kiluks  op  3077  Sunder  togh>- , het  is  geen  sage,  geen 
bet  «oord.  A lijtlijc . C lutte  km.  fabel. 
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•>680  F.iide  quamen  ghetrecl  uten  hagben  . 
Duer  si  in  gheborghen  laghen  , 

Ende  acieden  in  tween  haer  acaren. 
Twintick  duaent  daden  aire  varen 
Int  eerate  ten  voerwighe  : 

3685  Deae  quamen  met  groten  prigbe  . 

Ende  hebben  dii-  keratene  beataen. 
Daer  ghinc  men  vechten  ende  aiaen  , 
Ende  die  keratene  verwonnen, 

Alae  die  vele  van  wapenen  connen , 
3690  Ende  reden  den  heidenen  aoe  an , 

Dat  van  den  twlntich  duaent  man 
Niet  ontghinc . cleen  noch  groot . 

Si  en  bleven  daer  alle  doot. 

Maer  aere  moede  ai  hen  vochten 
3695  Eer  aiae  verwinnen  mochten; 

Want  ai  acre  verladen  waren. 

Doen  quam . tcenre  andrc  acarcn , 

Al  verach , vivenlwintich  duaent  man  , 
Ende  reden  hen  met  peraen  au , 

3700  Ende  hebben  die  francaoise  verladen , 
Soe  dat  ai  vielen  met  groten  acaden  ; 
Want  die- kerateneu  bi  na  al 
Veraleghen  bleven  in  dat  dal. 

Dat  liet  God  bi  dien  gheacien 
3705  (Alamen  merken  mach  ende  aien) 

Want.  anachta  te  voren,  die  keratine 
Van  den  aarraaijnacen  wine 
Beloepeu  waren  harde  vele. 

Ende  vielen  in  dorperen  spele 
3710  Metten  aarraaijnacen  wiven; 


Vs.  3680  f ten  kaghen  , uit  het  bosch. 

3683  Prighe,  schrik  verwekking,  A en  Ccrighe. 
3699  Met  petten  , ’t  zelfde  als  ntf<  portie  ; by 
Touwt  : Perennerunt.  Vergelyk  over  dit  woord 


Vas  IIkclo  , op  ?i.  8469. 

3708  Betoepm,  overmand.  Misschien  moet  er 
geleien  worden  betopeu. 

3709  Dorperen  t C dorperUken  , vcracblelyke. 
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v«. 

groot. 


Ende  som  en  lieten  sijs  niet  bliven 
Si  en  hadden  uut  Vrancrike 
Met  hen  bracht  oncuuascelike 
Kerstene  wijf,  daer  si  bi  lachen. 

3715  Om  dese  sonde  lietse  God  plaghen. 

Daer  bleven  alle  die  ridders  dool 
Die  weert  waren  ende  groot , 

Sonder  Hoclant,  die  met  Boudene 
Ende  Diederijc  hem  te  boudene 
3720  Pijnden  met  eren  in  dat  velt  : 

Alle  dandere  waren  ghevelt 
ln  den  wighe,  sonder  ie  Turpijn 
Ende  Gaveloen  : wi  moesten  sijn 
Bi  den  keiser , daer  hi  was , 

3725  Doen  hi  ledeu  was  den  pas. 

Rorlants  strijt  na  stjnvt  gljrsdlfn  boot. 

Dat  XL  Capittel. 

Doen  die  kerstene  daer  doot  bleven 
God  en  wilde  niet  gheven 
Den  heidenen  daer  die  ere; 

Want  donse  vochten  soe  sere 
3730  Ende  vcrcochtcn  hen  soe  diere, 

Dat  die  hcidenc  in  gheenre  manière 
En  dorsten  daer  behouden  tvell , 

Ende  traken  achter  . met  ghewelt, 

Met  meneglien  ontbonden  vane. 

3735  Roelanl , die  vermoit  was  van  slane, 

Ende  sinen  vrienl  hadde  verloren, 

Hi  liep  verwoet,  in  groten  toren  , 

5717  A,  B en  C Die  weert  waren  eren  3749  C Want  die  kerttene  eoehten  to  ure. 

3737  Verwoei , C eorweert. 
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Te  soekene  oft  iemant  ware. 

Achter  «oude . hare  ende  tare, 

3740  Daer  hi  aen  wrake  sinen  moet , 

Als  ene  leuwinne  verwoet 

Die  haer  jonghe  sijn  onldraghen. 

In  dit  soeken.  in  dit  jaghen  . 

Vant  hi  enen  Sarrasijn  . 

3745  Swarter  dan  een  besinghet  swijn . 

Die  ghescuult  was,  na  die  plaghe. 

In  dat  wout.  in  ene  haghe. 

An  enen  boem  bant  hi  dien. 

Dat  hi  hem  niet  en  soude  ontvlien  . 

3730  Ende  es  op  enen  bcrch  ghetoghen , 

Om  te  scouwene  van  hoghen 
Waer  die  heiden  waren. 

Hi  sach  vele  grote  scaren. 

Onghetelt.  docht  hem  wale. 

3755  Neder  quam  hi  in  den  dale 

Van  Ronchcvale . ende  nam  dien  horen 
Van  yvoren,  scone.  ute  vercoren. 

Ende  blies  met  groter  pinc. 

Die  kerstene  hoerden  die  busine , 

3760  Die  in  liaghen  laghen  gheslopen . 

Ende  quamen  te  hem  waert  ghelopen  : 

Want  si  kenden  den  horen  wel , 

Soe  datter  hem  ane  vel 
Ontrent  hondert , ende  nemmeer. 

3765  Mettien  dede  hi  enen  keer 

Toten  Sarrasijn,  tien  stondeD  , 

Dien  hi  aen  den  boem  hadde  ghebonden . 

Ende  dreigdene  van  den  live  sere 
Hi  en  wi  jsde  hem  den  here 
3770  Marcerise.  diet  al  heeft  beraden. 

V».  3743  Beemghet  mijn,  beiengd , geiengd,  3703  Hem  ane  rel,  hem  toevielrn.  bylnnmen. 

geroosterd  verken  j C beiingelt.  3768  Van  tien  live,  op  hel  leven. 
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Die  Sarrasijn  bat  ghenaden 
Ende  swoer , lietine  leven , 

Ui  wilre  hem  liteken  of  gheven. 

Doen  leidene  Koelant  opt  velt, 

3775  Daer  dat  heidene  here  helt . 

Ende  hi  wijsden  , in  die  scare, 

Welc  die  coninc  Marcerijs  ware  , 

In  midden  in  die  porse, 

Op  enen  groten  roeden  o rese, 

3780  Met  enen  scilde,  die  wa»  ront. 

Boelant  sciet  van  hem  , tier  stont , 

Ende  hem  wies  therte  ende  moet , 

Ende  hem  verwarmde  sijn  hloet 
Als  hi  die  Gods  viande  sach, 

3785  Die  hem  hadden  op  dien  dach 
Alsoe  grote  scade  ghedaen. 

Met  groter  druust  ghinc  hi  slaen 
In  die  viande  doen  metlien, 

Ende  metten  selven  heeft  hi  versien 
3790  Enen.  den  meesten  van  der  scare  : 

Dien  soe  trac  hi  doen  bat  nare. 

Gode  riep  hi  an , den  hoghen , 

Ende  heeft  sijn  goede  sweert  ghetoghen , 
Ende  sloech  ghenen  rese  metlien 
3795  Van  den  hoefde  toten  dien, 

Ende  dat  ors  oec,  mids  ontwee. 

Die  rese  viel , min  noch  mee , 


Vs.  3773  Litfktn  , kenteeken , C lie  ter  ken. 

3779  Boetten  ome , in  de  ExceU.  Cronike  : 
bayen  poerde. 

3783  Verusarmde , C verwandelde. 

3787  Drumt  ghinc  hi  slaen,  A en  B Druist 
viel  hg  toen.  Drumt  is  onstuimigheid.  Kiliakx 
heeft  slechts  droestigh , violent us.  Hiervan  ons 
tegenwoordig  dmissehen , aendruissehen , en*., 
benevens  het  platduitsche  drusen,  in  het  Bre- 

Deel  I. 


miseh-nieders.  Wórtcrbuch  verklaerd  door  mit 
einem  Geróusch  :u  Boden  fallen.  Wellicht  is  de 
droes  dan  ook  niet  anders  dan  een  getienmakend 
spook.  Vgl.  MoxE'i^n:r^rr,1837,  bl.  337. 

3790  Den  meesten,  den  voornaemsten. 

3793  Toten  dien,  tot  aen  de  dyen  ; niet  toten 
teen. 

3796  Mids  ontwee,  midden  over,  A overmids 
onttcee. 
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Met  half  den  perde  ter  rechter  aide , 

Van  der  luchter  verscieden  wide. 

3800  Soe  coene  en  was  op  dien  dach 
Sarrasijn . die  «ach  dien  slach , 

(li  en  ghinc  vlien  van  den  vare, 

Ende  liet  den  coninc  Marcerise  dare , 

Met  cleinre  menichlen,  tien  tiden. 

3805  Marcerijs  waende  oec  ontriden  ; 

Maer  Roelant  was  hem  te  uaer. 

Hi  moeste  tghelach  betalen  daer . 

Ende  bleef  opten  velde  doot. 

Daer  wart  echt  die  wijch  soe  groot . 

3810  Dat  Roelants  hondert  ghesellen  goel 
Bleven  daer  doot  in  haer  bloet . 

Ende  Rolant  wart  daer  doerreden 
Met  vier  speren , daer  ter  steden  . 

Ende  met  steenen  gheworpen  soe, 

3815  Dat  hi  met  pinen  danen  ontvloe. 

Marcerijs  broeder,  Beligant, 

Die  vloe  danen,  ende  ruumde  tlant, 

Ende  Roelants  ghesellen  beide, 

Diederijc  ende  Bouden , daer  ic  af  seide , 

3820  Yloen,  om  haers  lijfa  behout, 

Daer  si  hen  borghen  int  wout. 

£joe  fiartf  I) oer 5c  ben  olifant  enöc  Roelants  boot. 

Dat  XLI  Capittel. 

Karei  en  wiste  clein  noch  groot 

3809  Bekt,  wederom. — fhevnjck,  bel  gevecht. 
3812  Doerreden , in  den  latynachen  Ie  kat  per- 
cvtsus  et  atiritus. 

3820  Lijft  behout,  A,  B en  C lijft  onihout. 


V».  3799  Op  verren  afstand  van  de  linker. 
Voor  verscieden  hebben  A en  B verscheden;  wat 
ook  beter  is. 

3802  y on  den  vort , van  vervaerdbeid. 
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Van  desen  dinghen , Tan  deser  noot, 
Soe  dat  hi  Portisers,  den  pas, 

3825  Met  siuen  volke  al  leden  was. 

Roelant  die  was  sere  ghewont 
Ende  sere  moede  , teser  stont , 

Ende  dreef  rouwe  ende  jammer  groot 
Om  der  goeder  ridderen  doot. 

3830  Ten  voete  van  Portisers  hi  quam , 
Ende  hi  sine  raste  daer  doen  nam 
Onder  enen  boem , bi  enen  stene , 

Die  opgherecht  stont  aliéné 
In  ene  mersche,  bi  Koncherale, 

3835  Die  scone  was  ende  ghegroit  wale. 
Aldaer  begaf  hi  sijn  paert. 

Piochdoe  haddi  sijn  goede  swaert 
Durend  aie.  dat  was  soe  scone 
Ghelijc  der  claerheit  Tan  den  trone. 
3840  Dat  en  mochte  scarden  noch  breken 
Voer  dien  dat  sine  hande  weken  : 

Die  hilte  was  Tan  yTore , 

Die  appel  beril,  als  iet  hore; 

In  den  appel  stont  also 
3845  Ons  Heeren  name  alpha  et  o ; 

In  die  lemmele  stont  van  goude 
Een  cru  ce.  aise  ment  hebben  woude. 
Als  hi  dat  ute  heeft  ghetoghen, 

Sach  hijt  an  met  droeren  oghen, 

3850  Ende  deder  op  een  swaer  gheclach, 


V«.  3823  Dinghen , A.  1}  en  C wig he. 

3831  Ruste , raat. 

3838  Dumdale.  Bjr  Tram  Durenda  inter- 
pretator duras  ictus.  Uct  U te  verwoadereo  dat 
da  beer  Baron  DcRstrrzaanc,  in  lync  verklaring 
van  Dwrrndael  (Puurra  Moties»,  II  , Introduc- 
tion. p.  icu),  de  plaeta  by  Tram  (ibid,  I,  p.  310) 
heeft  over  het  hoofd  geiian. 


3839  Gelyk  bet  hemelscb  licht. 

5841  A en  B Reehta»  dat  tijm  handt  ntmmtr 
en  weken. 

3842  Dit  kilte,  A Die  huile,  het  gevest;  «elk 
woord  hilte  van  4 ouden  afgeleid  ia. 

3843  Teem  : Porno  heryllino  deeorato. 

3846  Lemmele,  A en  B lemmene,  lemmer. 
3818  B Alt  hi  sijut weert  heeft  utegetogen. 
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Want  hi  hem  soe  ontaach 

Dat  comen  inochte  in  heidinre  haut , 

Die  der  kerstine  waren  viant. 

Op  enen  harden  marberslecn 
3835  Woudi  tsweert  breken  ontween  : 

Drie  slaglie  sloecli  hi  ongheduerl. 

Dat  die  steen  te  sticken  scuert . 

Maer  het  bleef  al  ongescaet. 

Doen  vaut  hi  enen  anderen  raet , 

3860  Ende  sette  den  horen  te  monde , 

Ende  blies,  wat  hi  gheleesten  ronde. 

Soe  dat  die  horen  spleet  ontwee  ; 

Ende  ai  jn  aderen . data  wonder  mee . 

\ an  sinen  balse  scoerden  daer  roede 
3863  Van  pinen , die  hi  daer  toe  dede. 

Dit  gheluut  Karlen  in  doren  sloech. 

Want  hem  dinghel  daer  toe  droech, 

Die  acht  milen  was  van  daer. 

Die  keiser  seide , overwaer  ; 

3870  « lc  liore  Hoelants  olivant.  » 

Keren  soe  woudc  hi  te  hant 
Weder  achter,  om  dit  doen, 

Maer  het  ontriet  hem  Gaveloen, 

Ende  seide  : « Hi  jaghet  in  dien  foreeste  , 

3875  Dus  blaset  hi , doer  sine  feeste.  » 

Roelant  verloes  al  sine  ghewelt 
Ende  lach  int  gras  daer  opt  velt. 

Daer  quaem  sijn  broeder  Bouden  toe  : 

Doen  hieu  sach  was  hi  vroe 

nea , en  zoo  gebruikt  ook  Pa.  Mocsaas  bet  voord 
olifant,  in  den  zin  Tan  cornet  d’ivoirt,  I,  va.  44!M. 
Zie  ook  aldaer  II,  bl.  8IS7. 

5873  Dus  blaeat  by  uit  vreugd.  De  beer  Wi- 
asLiet  boudt  fretten  eu  vosten  voor  hetzelfde 
voord.  Zie  de  voorrede  van  zyue  Mengel-  en  too - 
neel  poe  tg  , I , bl.  zvni. 


Va.  3831  A en  B M ant  Ai  hem  Het  tere  onttach. 
3838  Ongetcaet , C ongeuhacrt. 

5861  Gheleesten , praeitare,  doen  ; hoog- 
duitsch , leiiten. 

3867  Toe  droec h,  lot  in  d’ooren  het  getuid 
droeg.  C in  droech . 

3870  Olivant , tromp  ; by  Taarva  : Tuba  ebur~ 
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3880  Ende  wijlde  dat  hi  hem  brachte 

Drincken  ; hem  dorste  «ere  onsachte , 

Ende  hem  \va«  die  tale  ontgaen. 

Boudea  liep  om  water  saen 
Maer  hi  en  heeft  gheen  versien. 

3885  Roelants  pert  vant  hi  metlien  ; 

Want  hi  den  broeder  «ach  bi  der  doot 
Reet  hi  na  niet  haeslen  groot, 

Om  dat  hi  die  mare  woude  bringhen 
Den  keiser,  van  desen  dinghen. 

3890  Met  desen  quam  daer,  als  iet  las, 

Diederijc,  die  int  wout  was, 

Ende  als  hien  soe  na  vant  der  doot 
Dreef  hi  rouwe  ende  jammer  groot  : 

Hi  bat  hem,  voer  dat  herle  breken, 

3895  Dat  hi  biechte  wilde  spreken. 

Nu  hadde  Roelanl  op  dien  dach 
Biechte  ghesproken,  want  hijs  placht , 

Ende  Gode  ontfaen  mede; 

Want  Turpijn  seghet , het  was  die  sede, 

3900  Eer  die  ridders  vochten  ende  streden , 

Dat  si  hem  biechten  ende  monneghen  deden. 
Roelant  sprac  sommech  woert  ; 

Met  pinen  brachte  hi  tleste  voert: 

Boven  der  herten  dat  hi  prant 
3905  Sijn  vleesch  daer  metier  hanl, 

Ende  hi  seide  aldus  metlien  : 

« Ic  sal  in  desen  vlecsche  sien 
Minen  behoudere,  den  hoghen.  » 

Doen  leide  hi  die  hant  opl  oghen 
3910  Ende  seide  driewarf  metlien  : 


Vi.  3884  G heen  eersten  , A , B en  C gheen 
ghesien. 

3891  A,  B en  C Diederijc , die  int  wout  ge- 
icuelt  was. 


3901  Monneghen , A en  B motteghen  , C mo - 
nigen  f communiceren.  Zie  Kilukd  op  monighen 
of  muynigken. 

3904  A,  Ben  C Boven  sijn  herten  hg  pront. 
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« Met  desen  oghen  sal  ickene  sien.  » 
Ende  daer  hi  sciet  des  lives  ave 
Scidi  : « le  sie,  bider  Gods  gave. 

Die  bliscap , die  noit  oghe  sach , 

3915  Noch  die  oere  ghehoren  mach. 

Noch  menschen  herte  mach  bekinnen , 
Dat  God  ghereet  heeft  diene  minnen.  » 
Oec  bat  hi  ter  selver  tijt 
Voer  alle  die  storven  in  den  strijt  ; 

3920  Ende  hi  dede  sinen  einde 

Voer  junius , op  die  xvj  kalende. 


tjoe  fiarrl  rotôrr  kmbe  tnbt  Me  Sarcasme  oerslotcl). 
Dat  XL1I  Capittêl. 

Ic  Turpijn  , die  dese  passie  screef, 

Daer  menich  edel  ridder  bleef, 

Stont  voer  Karlen  , daer  ic  las 
3925  Ene  zielmisse,  sijt  seker  das, 

Int  dal  dat  men  karlesdal  noemt  : 

Mettien  mi  een  visioen  toe  coemt 
In  der  stillen , dat  ic  hore 
Singhen  der  enghelcn  chore. 

3930  Wattet  was  en  condic  niet  verstaen. 
Mettien  soe  sach  ic  saen 
Dat  voer  roi  leet  ene  scare, 

Ab  oft  swart  ridderscap  ware, 

Ende  aeiden  : « Wi  draghen  ter  hellen 
3935  Marcerise  met  sinen  ghesellen; 

Maer  uwen  tutere , die  voert  scoene 


V».  3931  Op  dit  ztj  kalend 'e , \ op  die  enen- 
twintich  kalend*. 


5956  Tuiert , luiler , horenbUier  ; van  bet 
werkwoord  tuten t nu  toeten , B riddert. 
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Dinghel  Mychiei  in  den  throene.  » 

Na  der  mimen , als  ic  dese  dinc 
Den  k eiser  karle  vertellen  ghioc . 

3940  Doen  quam , ridende  metier  vaert . 
Bouden  op  Roelanls  paert  : 

Die  telde  al  watter  was  ghesciet , 

Ende  hoe  cranc  hi  Roelant  liet. 

Doen  was  daer  jammer  ende  hant  slach , 
3945  Ende  het  keerde  al  datter  lach. 

karle  reet  voert , ten  selven  stonden  , 
Ende  heeft  Itoelande  doot  vonden , 
Opwaert  ligghende  opt  velt, 

Die  in  cruuswijs  sijn  hande  helt, 

3950  Op  sijn  borst  ligghende  beide  : 

Op  hem  viel  Karle  ghereide, 

Ende  rugierde , in  diere  ghebare 
Alse  oft  ene  leuwinne  ware. 

Die  haer  jonghe  vonde  versmoert. 

3955  Sijn  mesbaer  was  verre  ghehoert, 

Alsoe  datter  omme  mochte  wenen 
Elcs  herte,  al  waret  van  stenen. 

Al  daer  dede  hi . op  dat  velt , 

Dies  nachs  siaen  sijn  ghetelt. 

3960  Den  lichanie  van  iloelande 
Dedi  balsemen  al  te  hande 
Met  balsemen  ende  met  aloë, 

Ende  dede  sijn  uutvaert  met  groten  wee. 
In  bosschen , in  weghen  dedi  groet  licht 
3965  Al  dien  nacht  ontsteken  echt, 

Ende  lesen  ende  singhen  mede , 

Ende  voer  hem  doen  grote  ghebede. 


V*.  3937  Inden  throene,  in  den  hemel. 

3949  Sijn  hande,  À en  B Sine  arme. 

3931  Ghereide , gercedel  yk , mm tondn. 

3952  Rugierde , fr.  rugissait  , C gnmgierde. 


3939  Dits  nachs  , A , B en  C Dien  nacht. 
Ghetelt , lent , legering. 

3961  Balsemen  A en  B.  begraven. 

3965  Echt,  daer  na. 
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Des  merghens  , alst  daghens  began  , 

Soch  tuien  die  versleghenen  man. 

3970  Oliviere  die  was  daer  vonden. 

Opwacrt  ligghcndc  tien  stonden  . 

Cruuswijs  . te  dien  male 

Int  erde  ghepriemt  met  vier  palen . 

Ende  met  wissen  daer  an  ghehonden , 

3975  Ende  mede  ghevilt , te  dien  stonden . 

Van  den  halse  ten  voeten  neder, 

Ende  doersteken  . wech  ende  weder . 

Met  quarelen  ende  met  speren . 

Ende  met  sweerden , in  der  weren , 

3980  Sijn  vleesch  swert  van  meneghen  slaghe, 

Dien  hi  onlfinc  in  dien  daghe. 

Al  dat  daer  was  dreef  mesbaer. 

Doen  swoer  die  coninc  Karle  daer 
Bi  Gode , al  der  werclt  here  , 

3983  Dat  hi  en  ruste  nummermere, 

Hi  en  soude  vinden  die  Sarrasine . 

Die  hem  namen  alsoe  die  sine. 

Met  sinen  riddcrscappe  aliéné 
Voer  hi  wech , met  haesten  niet  clene. 

3990  Ende  die  sonne  stont  stille 

In  den  throen , na  sinen  wille , 

Ende  die  dach  wart  drie  daghe  lanc; 

Doch  vant  hise,  an  sincn  ganc. 

Bi  Ebra  . op  ene  reviere , 

3995  Ligghcnde  bi  eenre  stede  diere , 

Die  hiet  Cesaraugusta  hier  te  voren , 

Die  wi  nu  Sarrogoga  noemen  horen . 

Aldaer  si  hare  fceste  houden 
Met  jolijt  ende  met  groter  vrouden. 

V*.  3973  A In  derde  gkeprtjnt  mit  turen  pa - van  een  rivier,  C in  sinen. 

Un,  B met  vier  palen . 3999  Met  jolijt , B en  C Met  ioyen  ; waerop 

3994  Op  ene  retitre,  dat  ia,  «enden  boord  pleonasticè  nu#  een*  volgt  meterouden  (vreugd). 
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4000  Daer  viel  hi  op  hem  met  moede  groot , 
Ende  sloegher  daer  drie  duitent  doot, 
Ende  keerde  weder  in  Ronchevale , 
Ende  dede  daer  ondervinden  wale , 

Oft  ware  waer,  dat  seide  dat  diet, 
4005  Datse  Gaveloen  aldaer  verriet. 

Diederijc  sprac  met  gkeninde , 

Die  was  over  Roelants  inde , 

Ende  met  Boudene  aliéné  wech  ginc 
Uten  wighc,  dat  daer  die  dinc 
4010  Al  bi  Gaveloens  rade  toe  quam , 

Ende  dat  bi  er  groot  gpet  ane  wan. 
Gaveloen  loechenets  al  gheheel. 

Doen  namp  die  kamp  l'inabeel , 

Een  sijn  riddere,  ieghen  Diederike, 
4015  Ende  Diederijc  versloechene  cortelike, 
Ende  karle  dede  Gaveloen 
An  vier  perde  binden  doen, 

Ende  op  elc  sitlen  enen  knecht, 

Ende  dedene  alsoe  scoren  recht. 


CJor  fiarlr  sine  riöiirroi  ter  tröcn  kstaröf. 

Dat  XLIII  Capittel. 

4020  Te  dien  tiden  waren  twee  kcrchove, 
Heilich  ende  van  groten  love, 

Deen  tArleblanckc , des  ben  ic  wijs , 
Int  velt  dat  men  heet  Alijs , 

Tander  te  Bordeaus  in  die  stede. 
4025  Die  God  onse  Here  wien  dede 


V*.  4001  Drie  Jugent  ; B tier  dut  nut. 

4004  Diet,  volk. 

4006  Gheninde , stoutheid. 

4007  Die  by  Hoe  land  a uiteinde  was  tegen- 

Deel  I. 


woordig  geweest.  Over  zyn  is  ou  ovvntaen. 
4011  Ane  iran,  A B en  C afnam. 

4020  Ktrckovê , by  Tonpiri  : eameteria. 
4022  ArUblanekc , fr.  Arles-U-Blaoche. 

27 


Digitized  üfCoogl 


210  DE  KLERK. 

Sinen  heilighen  jongheren  sevenc , 

Die  men  kende  van  beilighen  levene , 
Van  Ays  sinte  Maximijn , 

Van  Arleblancke  Thcosijn , 

4030  Sinte  Pauwels  van  ÏSerboene, 

Van  Peragoge  *inte  Francone, 

Van  Limaghe  sente  Marciale  , 

Van  Tolouse  alsoc  wale 
Sinte  Saturijn , ende  Eutrops  mede 
4035  Van  Sentes , die  oude  stede  : 

Dese  «even  heren  van  groten  love 
Wijden  dese  twee  kerchovc, 

Te  Bordeaux  ende  te  Arleblancke  : 

Daer  groefroen  dese  heren  te  dancke. 
4040  Roelandc  voerde  men  te  dier  tijt 
Op  twee  muien  in  een  calijt, 

Met  edelen  pellen  overdecl. 

Te  Blavie  es  mer  mede  ghetrect . 

In  sinte  Romeins  kerke  begraven  , 

4043  Die  hi  eerst  rike  maecte  van  haven , 
Ende  setle  daer  canoneke  reguliere  ; 
Ende  men  groef  daer , na  hare  manière , 
Rolande  ende  sijn  sweert  Durendale 
Te  sinen  hoefde  alsoe  wale, 

4050  Ende  sinen  yvorien  horen  mede. 


V*.  4028  Van  Axjt,  B Van  Atert. 

4029  Theotijn  , A , B eu  C tente  Chesijn. 

4030  Nerboe ut,  A Anebonne . 

4032  Limaghe , A en  B Limoge. 

4036  De  te  teren.  De  bovenslaende  namen  wor- 
den by  Tcbpts  aldus  opgegeveu  : Et  eranl  tune 
temporis  bina  ctemiteria  prœcipua  taerosaneta  , 
alterum  apud  Arelatum  in  Aylit  campis , alle - 
rum  apud  Burdegalam,  quod  Dominus  per  ma- 
nui sanctorum  teptem  antittitum , scilicet  Kaxi- 
mini  Aquensit , Trophini  Arelatentis , Pauli 
IVarbonensis,  Saturnini  Tholotanentis , Frontini 


Petragoriceniii , Martialis  Lemottcensis,  Eutro- 
pii  Sanctoneniii  consecravit. 

4039  Te  dancke,  A , B en  C van  dancke. 

4041  Calijt , waerscliynlyk  een  soort  van 
draegbed , ot ' draegkleed  vanlapyt,  ofwel  een  bed 
met  een  Lap  over  ( cale-lit ).  Immers,  men  leest 
by  Turner*  : Beatum  namque  Rolandum  super 
duat  mulat  tapeto  aureo  subrectum,  pallia  tec- 
tum, utque  Blavium  Carolut  deftrri  feeit.  Ik  vinde 
het  woord  nergens  aengeteekend. 

4042  Pellen  , C peine. 

404 ö Van  haren,  van  goed,  ryk  van  goed. 
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In  teikene  sijnre  vromichede. 

Sinder  daer  na , in  langhen  daghen , 
Was  die  horen  te  Bordoaus  ghedraghen. 
Te  Belijn  sijn  oec  begraven , 

4055  Eerlijc  ende  met  groter  haven , 

Van  Geneven  die  edele  Olivier, 

Die  stout  was,  coene  ende  fier, 

Ende  coninc  Goudebant,  die  gygant. 

Die  coninc  was  in  Vrieslant, 

4060  Van  Denemarke  die  coninc  Ogier 
(Dat  seike  lieghen,  die  leven  hier  , 

Die  segghen  dat  hi  te  Meaus  leghet  ) ; 

Te  Belijn  mede,  als  Turpijn  seghet, 

Van  Bertaengien  coninc  Arastant; 

4065  Ende  met  hem  die  vrome  gygant 
Van  Lotrike  hertoghe  Garijn, 

Die  cume  beter  mochle  sijn. 

Te  Bordeaus  groefmer  vele , 

Die  storven  in  den  nijtspele  ; 

4070  Van  Bordeaus  coninc  Gaufier 
Ende  Beinaut  ende  Galier; 

Van  Borghes  de  coninc  Lambrecht, 
Ende  die  doot  bleven  int  ghevecht, 

Hen  seven  dusent  mede, 

4075  Daer  Kaerle  voren  gheven  dede 
In  almoesenen  zelverijn 
Twintich  dusent  onsen  fijn  , 

Ende  van  goude  twintich  talent, 

Cledere  ende  spise  al  omtrent, 

4080  Alle  den  armen  ghemeine. 

Tote  Blavie  sinte  Bomeine 


Vs.  4038  Otmdebant  dit  gygant , A , B en  C 
Gtmdtbtml  die  eeijgant, 

4069  Ifijtipek,  steekspel,  krijgspel;  van  ut- 
dtn , steken. 


4074  Seren  datent,  A en  B rire  datent. 

4077  7'irmtiVA  datent,  B Tvaelf  datent. 

4078  Tteintiek  talent , A en  B twelf  talent. 
4081  Blaaie,  A Binait r.  B Blaint. 
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Gaf  hi  rente,  poet  ende  lant, 

Voer  sinen  goeden  neve  Roelant , 

Ende  die  visscherie  daer  omtrent 
4083  Seven  railen  , dus  eest  bekent; 

Ende  den  canoneken  van  der  stede 
Hiet  hi  elcs  jaers  voeden  mede, 

Ende  deden  met  oetmoedc  groot, 

Optcn  dach  van  Rolants  doot 
4090  Dertich  arme , ende  souleren  legen , 

Ende  dertich  missen  occ  van  desen  , 

Ende  voer  alle  dandere,  clein  ende  groot, 

Die  in  Spaengien  bleven  doot. 

Te  Arleblancke  leide  men  in  den  grave 
4093  Van  Langhers  Estult  den  grave; 

Van  Borgondien  die  hertoghen 
Salemoen  ende  Samsoen  den  hoghen; 

Van  Beaulande  Arnoude  den  baroen; 

Ende  Aubri  den  Boergenioen; 

4100  Van  Beyeren  den  hertoghc  Naaman  , 

Daer  vele  vromicheit  lach  an, 

Ende  noch  vijf  andere  edele  lieren , 

Daer  wi  die  namen  niet  af  en  leren, 

Met  tien  dusent  ridderen  goet 
4105  Die  doer  Gode  storten  haer  bloet. 

Van  Rome  die  keiser  Constantijn, 

Die  was  doer  die  weerde  gijn 
Te  Rome  ghevoert,  dat  mens  gome, 

Met  vele  van  l’oelgen  ende  van  Rome , 

4110  Die  met  hem  bleven  in  den  strijt  : 

Voer  hen  gaf  Karle  in  den  tijt 
TArteblaucke  zilver  ende  gout, 

Ahoe  vele  als  die  rime  hout 

V*.  4085  C Seven  milen  al  omlrtni.  4001  V om  desem , A,  Bon  C voir  de  tan  - 

4067  Voedert,  A.  baden.  4111  Voor  Karlen  gaf  ken  tier  tijt. 

1090  Souiertn , psalmen.  4113  Alt  die  rime  hout,  als  de  bovensUeode 
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Dat  hi  voer  dandere  gaf,  te  voren , 
4115  Die  in  den  wijch  haer  lijf  verloren. 
Nu  verslaet , wat  ghi  horen  selt , 
Van  Jacob  van  Merlant  een  ghescelt 
Dat  hi  doet  op  loghenaren , 

Die  saghen  dichten  ende  scaren. 

kjoe  3acob  bic  Ctocrbccrm  orrspreect. 
Dat  XLIV  Capittel. 


4120  Hier  moetic  den  boerderes  antworden, 
Die  vraie  historie  vermorden 
Met  seoenre  rime,  met  seoenre  tale. 

Om  dat  die  woerdc  luden  wale , 

Ende  die  materie  es  scone  ende  claer , 
4125  Soe  doen  sise  verstaen  overwaer. 

Dese  grote  Karlc , van  live  reine , 

Heten  si  in  walsche  Karlemeine. 

Men  lese  in  walsche  die  cronike 
Van  algader  Vrancrike, 

4130  Van  Rome,  daer  hi  keiser  sat, 

Ende  gae  tote  Aken  in  die  stat , 

Daer  hi  selve  in  de  fiertre  leghet  ; 

Ende  lese  Einarde,  die  van  hem  seghet, 


versen  i o houden  dal  by  voor  d'andere,  enz. 

Vs.  411tHn  A,  B cn  C Die  in  den  wijch  waren 
verloren. 

4117  Ghescelt , verwyl. 

4119  Die  sprookjens  dichten  en  schaerwerk. 
Score  is  eigenlyk  hetzelfde  als  vroon  in  rroon- 
dienst,  angaria.  De  schryver  heeft  hier  het  oog 
op  riddergedichten , die  men  voor  de  vuist  im- 
proviseerde, als  opgelegde  taek.  Wy  zouden 
bet  nu  een  knoeiwerk  noemen.  Vgl.  Ziiiüis'i 
M ittelhochd.  ff  órterbuch,  hl.  350,  v°  Scia*,  en 
Lcfssm,  CoUectanea,  pars  11 , p.  228.  A en  B 


hebben  sceren.  liet  volgende  kapittel  draegt  iu 
G het  opschrift  van  : Hoe  de  dichter  r an  deren 
straft  onderen  dichtercn. 

4121  V raie , fr.  vrais,  ware.  Zie  boven  bl.  128 
en  129,  waer  ook  tegen  de  boerders  wordt  uit- 
gevaren. Deze  plaets  van  Maeihant  wordt  aen- 
gehaeld  by  Bildehdte,  Verscheidenheden  , I,  1GI. 

4127  Karlemeine , B Karleyne . 

4132  Fiertre , fierle  . lat.  ferelrum , kist,  re- 
liquiekas. 

4133  Einarde , anders  genoemd  Eginard,  iu 
zyn  boek  : De  vila  Caroli  Mag  ni. 
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Van  gijnre  viten  al  te  male, 

4135  Ende  Seghebrechte , oec  alsoe  wale . 

Van  Gembloes , die  van  hem  screef  ; 

Men  lese  Turpine,  die  bedreef 
Den  raet  vele  van  al  den  meetten , 

Ende  vele  gcreef  van  gijnre  yeegten , 

4140  Ende  alle  vraye  historien  ghemeine  : 

Si  en  weten  niet  van  Karlemeine. 

Enen  broeder  haddi.  biet  Karleman , 

Die  met  hem  regneren  began , 

Die  sterf  : ic  en  weet  oft  si  over  een 
4145  Die  namen  menghen  van  hen  tween. 

Die  seone  valsche  walsche  poëten, 

Die  meer  rimen  dan  si  welen, 

Belieghen  groten  Karle  vele 
In  seoenen  woerden  , in  bispele, 

4150  Van  Firabrase,  van  Alexandre, 

Van  l’orte  Matribbe  ende  andre. 

Dat  algader  noit  en  was , 

Van  vier  Heemskindere  dat  ic  las. 

Dier  ic,  in  groets  Kareis  daghen  , 

4155  Noit  historie  hoerde  ghewaghen, 

Van  bere  Wislauwe  die  slaghe  : 

Dits  algader  ene  saghe. 

Dat  men  dus  den  edelen  man 
Met  loghenen  prijs  leghel  an  , 

4160  Dat  es  mesdaen  , sijt  seker  dies  : 

Diet  dede  hi  was  een  ries. 

Oec  sijn  somme  walsche  boeke , 

Die  waert  sijn  groter  vloeke , 

4151  Porte  Matribbe , A Pont  Mantrible.  Zie 
boven  bladzyde  1 29,  en  Mowz’s  Vebersickt , blad- 
zyde 56. 

4155  B Scoone  historien  hoer  Hic  g hc wagen. 

4156  A Von  verre  wy  tlaen  die  slaghe. 

4161  Ain , dnraes. 


V*.  4136  Die  van  hem  screef.  Zie  boven  bi. 
134,  in  de  aenteekeningen. 

4144  Over  etn  f vooreen  en  dezelfde. 

4146  B Die  scone  walsche  valsche  porten. 
4149  Bispele  , verdichtselen,  sproken,  para* 
beien. 
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Die  van  Willeme  van  Oringhen 
4165  Grote  loghene  voert  bringhen, 

Ed  willene  beter  dan  Karle  maken. 
Willem  . dat  sijn  ware  «aken , 

Was  eens  daeghê  een  ridder  goet , 

Mer  niet  soe  goet  datnienne  moet 
4170  Karlcn  yet  gheliken  aliéné, 

Maer  minre  ende  noch  alsoe  clene 
Als  liolant  was  ende  Olivier , 

Oft  van  Denemerken  Ogier. 

Karle , dat  aijn  ware  dinghe , 

4175  Wras  die  beste  onder  die  Kaerlinghe. 
Artur  was  oec , in  sinen  stonden , 

Die  beste  van  der  tafelronden. 

Wat  dat  si  van  Lancclote  singhen, 

Oft  van  Willeme  van  Oringhen, 

4180  Si  wanen  die  tArleblanke  comen, 

Alsi  daer  hebben  vernomen 
Die  grave  ligghen , harentare , 

Dat  van  Willem*  orloghe  ware; 

Neent , het  sijn  die  grote  heren 
4185  Die  te  ltonchevale  bleven  met  eren. 

Het*  waer,  Willem  was  een  ridder  goet, 
Die  storte  menich  warf  sijn  bloet , 

Dor  Gode  : sint  wart  hi  heremite. 

Die  lesen  wille  sine  vite , 

4190  Te  sinle  Willems,  in  die  woeatine  , 

Daer  hi  doghede  meneghe  pine. 


V*.  4164  Willem*  tvn  Oringhen.  Nog  ccn  frag- 
ment van  Jcn  nederlandschen  roman  dezes  nacms 
beslaet  er  ter  provinciale  archieven,  in  Gent.  Zie 
Moii’t  l'eheraickt,  bl.  62,  n°  10. 

4168  Een*  daeghs , A en  B ten  dugtsche , C in 
dietsehe. 

4171  A , B en  C Moer  minder  noemen  oft  alsoe 
eleene. 


4174  en  76  Désuni  in  B. 

4178  A Wat  soe  :y  roi»  Lanier  singhen.  De 
Lasczlot  (van  Lodewyk  van  Yelthem  ?),  HS.  der 
XIV**  eeuw , bevindt  zich  op  de  koninglyke 
bibliotheek  in  den  Haeg.  MoüsN  Ueberrichi , 

bl.  68. 

4190  Woesiine,  A tues  fine. 

4191  Doghede,  leed,  ui  ta  tond. 
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Daer  hi  lieilich  es  verheven , 

Vint  bise  van  hem  bescreven. 

Die  walsche  boeke  licghen  van  hem, 
4105  Die  uten  vvalscbe  van  Harlem 
Clais \ercnbrochten  dichte. 

Daer  scocne  wocrt  in  sijn  ende  lichte. 
Van  Karlcn  heb  ic  gheseit  al  claer 
Cortclike  ende  dat  waer  : 

4200  Hier  lactict  ; want  het  is  te  vele 

Tc  sceldcne  ieghen  die  menestrele , 
Ende  gae  te  mijnre  materiën  weder. 
Van  Karlen,  daer  iet  lcide  neder. 


Don  brr  ere  öie  öarfl  bfbc  sinte  Beirisr. 
Dat  XLV  Capittel. 


Alse  Karle  hadde,  met  groter  haven  . 
4205  Sine  edele  liede  dus  begraven , 

Es  hi  te  Vrancrijc  ghekeert, 

Van  herten  grotelike  verseert. 
Spaengien  was  versekert  soe 
Dal  die  heidene  waren  vroe 
4210  Dat  si  liant  hem  moesten  laten  . 

Ende  die  selvc , diere  in  saten , 

Dies  hcidcnscap  niet  ghinghen  uut , 
Dal  si  gheven  moesten  tribuut. 

Te  sente  Denijs  es  Karle  comen  : 
4215  Daer  heeft  hi  parlament  ghenomen  , 


V*.  1196  A Clais  tenrle  hrechien  tcotte  dichte , 
C Liais  vrouwe  herten  tone  dien  dichte,  in  welk 
laeUte  HS.  hel  woord  vrouwe  door  eeu  latere 
hand  bygesclirevun  is,  eu  de  vroegere  lekot  uitge- 
krabt.  Zie  over  deze  verschillende  «chryfwyze 


van  den  naera  Mos*'»  Vehersieht , bl.  55  in  de 
aenteekening. 

1207  Verseert^  b terswaert. 

4210  Moesten  , C mochten. 

1211  Deest  in  ft. 


"V 


Digitized  by  Google 


TWEEDE  BOEK. 


217 


Ende  dancte  Gode  ende  sinte  Dyonise , 
Dat  hi . in  al  selker  wise. 

Theidenscap  hadde  onderghedaen , 

Al  eest  hem  swaerlijc  vergaen . 

4220  Der  kerken  gaf  hi  ghemeenlike 
Al  dat  lanl  van  Vranckerike, 

Ende  hiet  dat  alle  coninghe  te  samen 
Van  Vrancrike,  die  na  hem  quamen, 
Ende  daer  toe  allen  biscoppen  mede  , 
422Î5  Dat  si  dien  abt  van  dier  stede 
Onderdanicbeit  oec  daden , 

Ende  dien  abt  occ  wilden  raden , 

Als  hem  enigh  coninc  cronen  doe , 

Oft  bisscop  wien , oec  daer  toe. 

4230  Daer  gaf  hi  vele  van  sinen  scatte , 

Ende  daer  na  gheboot  hi  datte 
Dat  van  eiken  huse , sonderlinghe , 
Van  Gallen  soude  vier  penninghe 
Gheven  te  sinte  Denijs  ghestichte  ; 
4235  Ende  die  dat  gave  gherne  ende  lichte 
Waren  van  eighendome  vri. 

Dus  stont  Karle  sente  Denise  bi. 

Opten  naesten  nacht,  daer  naer. 

Soe  sach  Karle  overwaer, 

4240  Die  goet  was  in  alre  wise, 

In  sijnen  slaep  sente  Denise, 

Ende  seide  : « Die  doer  dijn  ghebod  , 
Ende  dijn  bidden  , ende  doer  God , 
Doet  sijn  bleven  terre  tijt 
4345  In  den  sarrasijnschcn  slrijt, 

Dien  heb  ic  van  haren  sonden 


Vs.  4918  Onderghedaen  f A en  C omghedaen . 
4919  Al  eest , A en  C al  ir aest. 

4995  C Dat  si  dlant  vander  stede. 

4996  C Ende  abt  onder danichede  daden . 

Diel  I. 


4997  C Ende  biden  abt  stilt  aie  raden.  Naden 
is  bier  raed  vragen. 

4944  Terre  tijt , te  derre  lyd.  te  diertyd, 
A en  B te  deser  tijt , C teser  tijt. 
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A fl  act  ghebeden , lesen  stonden , 

Ende  die  oec  gheven  selen  ten  ghewerke 
Te  mijnre  eeren  . lol  inijiiic  kerke , 

4250  Die  vier  penninghe,  die  du  heves  g hese  t . 
Si  selens  al  hebben  le  bel.  » 

Ter  uicrghcnslonl  heeft  dit  vertelt 
Karle  den  volke , op  dal  velt, 

Ende  tvolc  offerde  tien  liden  ; 

4255  Ende  die  ghewillich,  sonder  slriden  . 

Sijo  ghelt  gaf  in  derre  wise , 

Dien  hiet  vri  weseu  siule  Denise, 

Ende  Karle  inaketse  harde  vri 
Van  allen  dienste  voert  bedi. 

4260  Hier  af  es  dit  woert  ghevalleb 

Dal  die  Francsoisc  lieten  die  (lallen; 
Want  Franc  aise  vele  es  aise  vri. 

Die  rechte  Vrancken  vinden  wi 
Wonende  ontrent  den  Rijn  ; 

4265  Macr  die  Gallen  moetent  sijn 
Die  nu  Fransoisc  heten  : 

Dal  comt  daer  bi , als  wijt  weten , 

Want  ridderscap  ende  clcrgie 
Rcgueerl  in  die  croenc  vrie; 

4270  Cuusheit,  ere,  recht  ende  vrede 
Es  daer  incest  in  die  werclt  mede. 

Van  daneu  voer  Karle  lAken , 

Ende  dede  die  dierbacr  capelle  maken  , 
Ende  sctlc  daer  die  ghelike 


V».  4218  en  49  In  A en  B : 

Ende  die  oie  leien  gbrtserkr 
Geven  iel«t>  Ie  nijor*  kerken. 

«84  fw/r,  Atfloe. 

4285  GJnteillich , A tciUichlijc, 

4256  In  derre  tri  te , 4,  U eu  C in  j eiker  trijte. 
4259  Bedi . ila<; rom.  dus. 

«92  A,  B C Want  franc  dat s alsoe  ttle  alt  rry. 


4263  Vinden  in , C het  ten  iry. 

4204  Wonende  t C Ende  «r oenen. 

4295  A B'arr  die  Gallen  moeten  njn. 

4299  /»  diecroene  trie.  By  Tuirn  luidt  deze 
plaeU  : Quapropter  Francu»  liber  dicitur,  quia 
super  om  net  geniet  alias  dominatio  et  decut  Hl* 
debetur, 

4270  C Cuyteheil  dueght  eert  ende  vrede. 
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4275  Den  conincstoel  Tan  den  rike  ; 

Ende  daer  lach  hi . met  eren  groot , 
Wel  na  tote  in  sine  doot. 


Dan  fiarrla  öoot. 

Dat  XLVJ  Capittel. 

Nu  seldi  overwaer  Tcrstacn  : 

Sent  dat  Karle  hadde  ontfaen 
4280  In  Spaeugien  alsoe  groot  verlies . 

Al  hadde  hi  van  den  zeghe  den  kies , 

Alsoe  als  ons  Turpijn  heeft  bescreven, 

Datti  nie,  sinder,  in  al  sijn  leven. 

En  nart  van  sinne  vroe; 

4285  Want  hi  daer  verloes  alsoe 

Van  goeden  lieden , als  hem  dochte  , 

Dat  hijs  nemmermeer  vereoeveren  en  mochle , 
Dies  bleef  hi  voert  in  groter  noot, 

Ende  met  swaernissen , toter  doot. 

4290  Twee  edele  sonen  waren  hem  doot  bleven 
Eer  hi  selvere  inde  sijn  leTen  : 

Deen  hiel  Karle,  dander  Puppijn. 

Alle  die  heerscappien  sijn 
Bleven  op  sinen  eneghen  sone  : 

4293  Lodewijc  soe  hiel  die  ghone  : 

Dien  hadde  die  vader,  in  sijn  leven, 
Aquitanien  laul  ghegheven, 


V*.  4278  Met  eren  groot , A in  terrien  gnet , C 
mei  treden  groet. 

4277  A en  B Af  stelle  teel  na  tote  sier  doet . — 
M'elna  (ander*  byno)  beeft  hier  Je  beteekeni» 
van  byna  altyd. 

4283  Sinder,  A en  B teder,  C rijder,  sint». 


4287  V treoeteren , fr.  reeoutrer.  Het  woord 
«tact  ook  bj  Vin  Htste , m.  7632.  Io  A leeet 
men  voor  dit  vers  : Dat  hise  niet  treer  erighen  en 
mockle. 

4289  Met  tvaernitten . in  bezweer. 

4291  Eer  hy  zelf  zyn  leven  eindigde. 
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Daer  droech  hi  crone . in  dat  lanl. 

Dus  eest.  als  ici  bestreven  vant. 

4300  Enen  Ilughe  haddi  te  sone  : 

Die  werelt  soe  liel  die  gone , 

Endc  ghinc  in  dordeue  met  eren  . 

Tc  sintc  Acbarijs  met  groten  lieren. 
Scgliekreclit  die  ruoncc  seghet 
4305  (Dien  dcn  jaren  te  volghuiic  pleghet). 
Dat  grote  Karle,  sonder  glielike 
Kciscr  endc  couine  van  Vrancrike. 

Na  dieu  dat  hi  die  rocmschc  kerke 
In  paise  haddc  ghcsct , endc  die  clerke , 
4310  Ende  Vrancrike  haddc  ghesot  in  vreden, 
Ende  ghebreit  met  moghentbeiden 
Tôle  over  Elve , ende , in  Weenden  lant , 
Ghedwonghen  haddc  na  si j n hant 
Over  die  Denouwe  die  llunen, 

4315  Dat  si  iiemmermeer  en  dorsten  stunen  , 
Al  tote  ant  Griexe  conincrike , 

Tlant  van  Surien  dies  ghelike , 

Dat  heilighe  lanl , daer  God  in  dede 
Den  «tact  van  sijn  tnenschelijchcde. 

4320  Ende  hi  verwonnen  liadde  al  le  male 
l’oelgien , Calabre  ende  Ytale , 

Sassen , Hessen , Denen , Vriescn , 

Ende  hi  oec  liadde  doen  vcrlicsen 


V>.  4303  InA,  BenC: 

Ko4c  waert  « ulder*  Ou  J»  (>nt  llrrrra 
Eode  blrcft  hrjticli  ai  s«ja  tn«a; 

Ta  Haiprn»  hj  vw  beven 

ta  Écrira  , ni  polar  crasi , 

Te  sente  Akiri|i , mal  «ndcreu  heren. 

De  scbryver  is  bier  bet  spoor  bysler.  De 
Hugo,  waervan  liy  spreekt,  «ai  crn  zoon  van 
korlomau , eu  bUscbop  vau  Rouancn.  B y cen 


inval  der  Noordmannen  werden  zyne  over- 
blyfsels  en  die  van  den  heiligen  Acadrius  (saint 
Achard,  hier  A kanji  gebeden) , no  cr  de  proostdy 
van  Haspre  in  Henegouwen  gebracht.  Zie  Ckro- 
nicon  fl  aider  te  t , naer  de  uitgave  van  La  G la  T , 
p.228. 

4312  //  tende», samentrekking  van  Hendelen. 

4313  A en  R Ghedtronghen  al  ane  tint  Kant. 
4313  Stunen,  tegenstand  doen.  Zie  boven 

va.  2692  j in  A en  C scunen. 
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Den  heidenen  Spaengien , dat  si  besaten  . 

4325  Bleef  hi  swaer  ende  in  onbaten , 

Tote  Aken  al  stille,  alst  wel  sueen. 

Weina  twee  jaer  achter  een  : 

Al  dacr  soe  dede  hi  sijn  inde. 

Wel  bcwiste  hi  hem,  ende  bekinde. 

4330  Ende  maecte  scone  testament , 

Dat  noch  ter  wcrell  es  bekent, 

Ende  bescttc,  harde  scone, 

Tkeiscrikc  ende  die  crone 
An  sinen  sonc  Lodewike. 

4335  Ende  als  hi  starf  kerstenlike 
Mam  hi  orlof  ane  die  heren, 

Die  bi  hem  stonden , doer  si  jn  re  eren , 

Ende  beiden  sinen  einde  daer. 

Hi  sprac  dit  woert,  ende  niemeer  daer  naer  : 

4340  In  manui  tuai , ende  loec  sijn  oghen, 

Ende  gaf  den  gheest  Gode  den  hoghen. 

Int  dertienste  jaer  es  hi  gheint 
Dat  hi  keiser  was  bekint, 

Eude  int  xlvj  jaer,  sekerlike, 

4345  Dat  hi  coninc  was  van  Vrancrike; 

Ende  min  dan  tween  tsevcnlich  jaer 
Was  hi  out,  dat  weet  roer  waer. 

Ui  sterf  kerstenlike  ende  in  paise 
Tote  Aken , in  sinen  palaise. 

ïnrpijns  oiaiorn,  iun  l)t  sud)  na  ronitus  (lards  Sont. 

Dat  XL  VII  Capittel. 

4350  Turpijn  screcf,  die  here  groot , 

Vi.  t337  Uoer  tijnrttnn,  uit  cerbewy  • voor  lietn . «59  Ende  nitmttr , A cntti  niet  mar. 
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Aldus  van  keiser  Karles  doot  : 

« le  sprac,  seit  hi , misse  te  Viane 
Op  di  Rone.  na  minen  wane, 

Endc  slont  voer  den  autare 
4355  In  minen  ghebede  dare  : 

Desen  psalm  sprac  ic  nom  : 

Dent  in  adjutorium , 

Alsoe  dat  ic  quam  daer  mede 
Uut  minen  sinne  der  mcnschelichede; 
4360  Daersag  ic  comen.  voer  mi  dare. 

Van  swarten  duvelen  ene  scare 
Die  voor  mi  leden  metter  vaert, 

Ende  voeren  te  Lothrike  waert. 

Daer  dese  duvelen  leden  vore 
4365  Quamen  na,  van  verren,  more, 

Die  crachlelike  volgheden  naer. 

Ic  seide  : « Waer  wildi . waer?  » 

Si  seiden  : « Wi  willen  lAken  : 

Karle  beghint  der  doot  te  naken  . 

. 4370  Dal  wi  sine  ziele  in  der  hellen 

Voeren,  met  onsen  ghescllen.  » 

Doen  seidic,  Turpijn  , toto  enen  moer  : 
« lc  bemaendi  ende  beswere,  hoer, 

Bi  Jhesus  Christus  bi  sijnre  namen  : 
4375  Als  ghi  ghedaen  hebt  al  te  samen 
Den  wech.  dat  ghi  keert  te  mi, 

Ende  doet  mi  welen  hoe  dat  si.  » 
Onlanghe.  na  ghene  stonde, 

Cume  was  die  psalm  uien  monde, 


V».  4583  A.  B en  C Ie  wu,  tprac  Ai,  te 
V Van  t. 

4533  A en  I*  Op  die  Rone  in  minen  stane. 
4386  Som , eensdeels. 

4389  Der  mensekelichede , bj  de  anderen  na 
menteheiiehede.  Trim  heeft  : Cnm  igitur  apud 


F innam,  in  ecclesia  ante  al  (are  . die  ynadam 
rapius  in  extasi , prrreibus  intisiertm,  ent. 

4363  Vore.  Tmm  : Æihiopi. 

4506  A en  B Dit  traechhke  volg  kende  naer. 
Terni  : Lento  tjradu. 

4378  (ihene,  deielve. 
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4380  Quamen  si  weder  te  mi  ghevaren , 

Ghcscaerl  in  der  selvcr  scaren. 

Hem,  die  mi  vore  hadde  berecht, 

Ghinghic  ane  met  talen  echt  : 

« Hoe  es  daer  ghevaren  ? hoe  es  daer  ghesei't  P o 
4385  Die  moer  sprac  : » Wi  en  hebben  niet. 

Een  van  Galissien  . «onder  hoeft , 

Heeft  ons  allen  daer  beroeft; 

Want  hi  leidc  stene  ende  hout 
In  die  scale,  soe  menich  fout, 

4390  Dal  hi  daer  mede,  tien  stonden, 

Al  outwoech  sine  souden. 

Dus  es  ons  die  ziele  oiilgaen.  » 

Met  desen  woerde  voer  hi  wech  sacn , 

Ende  die  ziele  dede  hare  ende 
4395  In  februario  op  die  [vijfde]  kalende. 

Hier  bi  rnoghen  wi  wesen  vroet 
Dat  goet  kerken  maken  doet. 

Kciser  karle  was  begraven 
Toto  Aken,  met  groter  haven. 

4400  In  sijiire  ca  pellen  ronde. 

Die  cerlichste  die  iu  sijnre  stonde 
In  den  roemachcn  rikc  wa*. 

Te  sinen  gravene,  als  iet  las. 

Was  paus  Leo  van  Home  die  stede. 

4405  Ende  vele  rocmscher  heren  mede , 

Bisscoppe,  graven,  hertoghen, 

Meer  dan  wijl  ghenoemen  moghen  . 

Abde , meer  dan  icker  weet. 

Den  doden  badde  men  ghecleet 
4410  Met  keiserlikeu  cluderen  scone, 

Ende  op  sijn  hoeft  ene  crone , 


V*.  4388  en  89  Tbims  : Galhdanus  (na* 
melyk  Si- Jacob)  ui i*  ca  pi  te  tot  ar  tantôt  lapides 
•f  ligna  ban  lie  orum  tuarn  m u»  itotera  suspendit . 


4301  A en  D Ont  onlteocch  ai  itne  tondra. 
4394  At  8 en  C Ende  Karle  dede  fine  yntU 
4397  Dal  bel  goed  ia  kerken  te  bouwen. 
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Knde  [netten]  op  enen  guldenen  sctel  mede . 
Also  een  here  in  sijnre  mogcnUiede , 

Enen  boec  op  sine  knien. 

4415  Daer  men  in  mochte  sien 
Die  ew angelien  alle  vierc , 

Bescreven  met  goude.  diere. 

Den  boec  bilt  hi,  als  iet  vant. 

Aid, ut  metter  rechter  bant  ; 

4-120  In  die  luebtere  bilt  die  here  groot 
Enen  sceptre  van  goude  root. 

Opl  hoeft  ene  guldene  crone , 

Daer  an  ene  guldene  ketene  scone , 

Diet  t hoeft  hielt  rechte  ende  wel . 

4-125  Dattet  niet  neder  en  vel. 

Voer  hem  stonl  een  scilt  van  goude, 

Dien  hem  senden , doer  sine  boude , 

Die  van  Rome . met  groter  werde. 

Een  bogbe  was  ghemaect  int  erde 
4430  Van  stenen  stere,  na  sijn  behoef. 
Daermenne  eerlije  inne  groef. 

In  dien  boghe  daden  die  grote  lude 
Specien  ende  dieren  cruden , 

Ende  besloten  met  groter  ere 
4435  Daer  in  Karle  den  groten  here. 


Cjor  Ccönmjc  fiards  semr  trikr  tmtfinc. 


Dat  XLVIII  Capitlel. 

Lodewijc , Kareis  cnich  $onc , 


V».  4417  Metgoude.  Aureit  liters»  tcriptum , 
zegt  ATitio,  (om.  I,  p.  23 6.  volgens  de  uitgave 
van  den  baron  De  Riimsime. 

4420  Luchlere , linker. 

4442  Guldene.  B en  C goudine . 

4427  Doer  sine  koude,  om  zyne  gunst  te  heb- 


ben . om  zyne  genegenheid  te  winnen. 

4428  Met  groter  teerde , C doir  sine  teerde. 

4432  À en  C Dien  boghe  kuedden  die  grote  In- 
den ( t keeren  ). 

4433  A en  C Met  tpeeien  ende  met  dieren  erude, 
waerby  C nog  voegt  teeren. 


V 
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Die  selvc  was  hi  die  gone 
Die  crone  ia  Aquitanieu  drocch  , 

Na  den  vader,  alsoel  was  ghevoech, 

4440  Onlfinc  bi  die  keiser  crone . 

Die  hi  mei  pinen  eade  scone 
Droech  sevenentwialicb  jaer  : 

Di  warl  keiser,  vinden  wi  voerwaer, 

Acht  hondert  in  die  jaren  ons  Heren 
4445  Ende  xv , dus  boren  wi  leren . 

Hughc  seghet  van  Flori 
Van  desen  Lodewike,  dat  hi 
Was  die  gocderticrenste  man 
Daer  men  af  ghclcsen  can. 

4450  Mencghen  , die  slants  was  verdreven  , 
Dedi  liant  ende  goet  weçler  gheven. 

Ende  om  die  seoenheit  van  sineu  seden 
Ende  die  begherle  van  vreden . 

Daer  hi  mede  sijn  keiserrike 
4455  Berechten  w ilde  hoveschelike , 

Soe  viel  hi,  voer  sinen  einde, 
ln  groten  pinen  ende  in  scende , 

Dat  hem  daden , meerre  ende  minder , 
Sine  baroene  ende  sine  kinder; 

4460  N’ochtan  was  hi , na  kerstene  wet , 

Wel  gheleert  ende  niemant  bel, 

Ende  die  hem  aen  die  ghebode  ons  lieren 
Tallen  stonden  wilde  keren; 

Want  hi  comen  dede  te  samen 
4465  Bisscoppe,  meesters  van  groten  namen, 


V*.  4441  Ende  scone , B ende  met  scone. 

4448  Ende  xv.  L'Art  de  r erifier  le»  dotes 
«telt  bet  jaer  814.  A Ende  iwintich. 

4446  Flori,  A Fleury.  Zie  boven  bl.  134  inde 
aenteekeniogeu.  Wegena  bet  karakter  en  de  le- 
wenawyz c van  Lodewyk  den  Goedertieren  ver- 

Dm  I. 


dient  nagelden  te  worden  Vila  llludo- 

«rifi,  cap.  xis,  by  Pmtx,  II.  304. 

4432  Seoenheit,  in  het  I1S.  stoutheden. 

4437  C In  groter  pinen  ende  ellende. 

4460  j Tu.  C mi  die , B na  kerstene. 

4463  Wilde  , in  bet  IIS.  en  in  C willen. 

29 
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Ene  dede  maken  enen  boec . 

Daer  men  in  dede  nndersoec 
Hoe  men  clerclijc  leven  sonde, 

Na  dat  die  scrifture  woude. 

-4-470  In  sinen  tiden  dede  men  af, 

Alsoe  als  die  redene  gaf. 

Onder  cterkclike  personc. 

Diere  riemen  ende  seonc . 

Van  goude  ende  van  stenen  diere . 

4475  Alsoe  alse  doen  was  maniéré 
Onder  bisscoppe  ende  elerke, 

Ende  persone  der  heiligher  kerke. 

Ende  sonderlinghe  cleder  mede . 

Die  niene  hoerden  ter  godlijehede. 

4480  Selve  macete  hi  loyc  ende  wet . 

Ende  heefse  1er  werelt  gheset . 

Die  nutte  waren  ende  goet , 

Ende  die  men  noch  som  houden  moet . 

Alle  dinghe  woude  hi  berechten 
4485  Sonder  orloghe  ende  vechten . 

Hocfschelike , met  vriendelijeheden. 

Dus  dane  wijs  was  hi  van  seden. 

Drie  sonen  leeslmen  dat  hi  wan 
( Lodewijc , die  edele  man) 

4490  An  sijn  eerste  wijf  Ermengaert  : 

Lotharijs , die  keiser  waerl , 
l’ippine  ende  Lodewike. 

An  sijn  ander  wijf  die  ghelike 
Wan  hi  karlen,  die  sinder  acone 
4495  Int  Vrancrike  droech  die  crone. 

Seghcbrechl  seghet  . overwacr . 

V».  4168  Cierclije,  A en  BrfcerMr.  4487  Dat  dame,  C Dnt  gedane. 

4470  Dede  mm  af,  «hnfti-  mm  af.  4404  Dit  tinder  iront , A dit  riddert  teemt, 

4470  Dit  niene  hoerden  . A , B cn  C Die  nien  B en  C die  tidtr  treur, 
behurrdm.  4498  A,  B en  C Droer h in  f ranrrihr  iront. 
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Dal  Lodewijc , in  sijn  «este  jaer, 

Toto  Aken  in  sine  zale 
Ene  concilie  generale 
4500  Selve  al  dacr  houden  dede, 

Van  abden  ende  Tan  bisseoppen  mede 
Dacr  dede  men  claerlijc  uutgheven 
Wat  levene  rooneke  «ouden  leven. 

Die  heilighe  scrifture  wart  daer  verclaert 
4505  Grotelike  ende  gheopenhaert  : 

Ende  die  regulen  der  clergien , 

Ende  der  nonnen  , ende  der  moenkien 
Wart  in  scrifturen  daer  gheset. 

Om  te  houdene  te  bet . 

4510  Al  was  dese  een  goet  man 

Vele  doghena  haddi  nochtan  ; 

Want  «inc  kindere  ende  sine  baroene 
Waren  hem  fel  in  allen  doene. 

Doen  hi  gheregiert  hadde  i.\  jaer 
4515  Sende  hi  Lotharise,  voer  waer. 

Sinen  ousten  aone,  in  Y talc. 

Om  liant  te  bereehtene  «aie  : 

Dese  voer  tote  Rome  toe, 

Ende  dede  hem  daer  wien  doe 
4520  keiser.  op  enen  paesch  dach, 

Daer  menich  mensche  loe  «ach  . 

Van  den  paus  i’aschalijs , 

Dies  hi  en  hadde  ghenen  prijs. 

Als  die  vader  dat  vernam 
4525  Haesti  dat  hi  te  Rome  quam , 

Om  dat  bijt  « oude  wederstaen. 


V$.  4500  Houden  dede.  SicisiaTi  Chronieon,  ad 
ano.  820  ; doch  dc  Conciliën  hadden  plaels  in 
810  en  817.  Zie  Annales  Laurissenses  minores, 
bj  Pian,  1,  123. 

4502  Claerlijc,  B clerc liken. 


4500  Houdene  t B bckoudvnr. 

4810  Al  i oas,  À Alsc  tras. 

4514  ti  jaer,  d.  i.  ten  jart'  825.  Het  Codex 
Remensis  der  Annales  Lanriss.  »tclt  zulk*  op  hel 
jaer  814.  Pian,  I.  c. 
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Oec  soe  onderrant  hi  saen 
Wie  si  waren  Tan  den  beren  , 

Die  metten  sone  wouden  keren , 
4530  Ende  ieghen  hem  steken  den  gaert  : 
Die  worden  ontlijft  ter  vaerl. 

Oec  teegh  men  den  paus  an 
Dat  hi  oec  mede  was  int  ghespan  : 
Dus  moesti  hem , aldaer  ter  stede  , 
4535  Onsculdighen  met  sincn  cde. 

Oec  swoercn  Ycle  hisscoppen  dat . 
Om  hem  te  blivene  in  sine  stat. 


Dan  tonittf  Cobraii*  bogljrnr. 
DatXLlX  Capittel. 


S 


Aise  Lodewijc  it  jaer 
Keiser  hadde  gheweest . voerwaer , 
4540  Soe  riel  hi  in  swaren  doene; 

W'anl  die  Fransoische  baroenc  . 
Ende  die  heren  yan  den  kciserrike , 
Ende  sine  kinder  dies  ghclike 
Ghinghen  hem  spannen  sere 
4545  leghen  den  keiser.  haren  here. 
Aldus  soe  moesti  twee  jaer 
In  onrusten  ligghen  swacr  : 

Doch  soe  roer  hi  soc  dacr  inné 
Dat  hise  alle  verwan  met  sinne , 
4550  Ende  dede  hen  harde  grote  scande. 
Som  jaghedise  uten  lande  ; 


V».  4530  Gaert , gaerde  . itaef  met  prikkels , 
dergelykr  men  cr  afgebecld  viodt  by  Dt^iu, 
Mit.  de  la  milice  française  , I , p.  434.  Verwant 
met  bet  fr.  woord  yarrol. 


4531  Ter  vaert,  vaerdig  f spoedig. 

4537  Op  dat  de  paos  ongelet  mocht  op  iy* 
non  stoel  blyven. 

4547  On  rustra  , A en  II  on  ras  ten. 
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Sellten  wan  hi  af  sijn  ere  ; 

Selken  ontgoedi  emmermerc. 
Onlanghe  daer  na  vernam  hi  dit 
•4555  Dat  *ijn  wijf,  vrouwe  Judit, 

Dese  warringhe  heeft  gemaect: 

Daer  bi  heeft  hi  haers  ontsaect , 

Endc  deedse  uut  ainen  bedde  sacn. 
Judit,  die  dit  heeft  verstaen, 

4560  Ghinc  met  haren  kinderen  brouwen 
Dat  den  keiser  mochte  rouwen. 

Hi  wart  van  den  ainen  verraden  , 
Ende  *oe  begheven  ende  aoe  verladen 
Dat  hi  quam  in  aijnre  kinder  hanl, 
4565  Ende  oec  in  alsoe  awaren  bant , 

Dat  hi  moeste  volghen  gheheel 
Sijnre  bisscoppe  swaer  ordeel  : 

Die  wijsden  hem,  ist  quaet  ist  goel, 
Dat  hi  die  wapene  af  doet, 

4570  Ende  menne  beslute  daer  toe 
Daer  hi  sine  penitencie  doe. 

Ic  en  can  niet  gheweten  das 
Waer  met  hi  verdiende  das. 

Dus  wart  hi  besloten  dare  : 

4575  Maer,  binnen  den  selven  jare, 

Dat  hem  ghedacn  was  dese  oncre, 

Soe  berous  den  kinderen  scre, 

Als  God  wilde , endc  quamen  saen  . 
Ende  hebbene  ute  ghedaen  , 

4580  Ende  gaven  hem  wapene  ende  rike , 


V*.  4587  A Daerom  heefti  hoert  versaecht , B 
e eriaect,  C meuaett,  daerom  heeft  hy  haer  gerc- 
pudieerd. 

4501  Mochte,  C moeite. 

4565  In  bet  HS.  : Ende  toe  bedreven  ende  met 
traden. 


4570  In  het  HS.  : Ende  men  tinte  daer  toe. 

4572  U en  eanf  B In  tan. 

4577  A Bcroutcets  dan  hem  tere , Ritn  C Soe 
berouwei  den  hetren  zeere.  Hel  laeUte  •*  verkiea- 
lyk$t;  want  niet  allen  *yne  kinderen  berouwde 
het. 
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Ende  sijn  wijf  Judit  die  ghelike; 

Ende  bi  verwan  sine  noot  na  tgone, 

Ende  dwanc  l.otharise  sinen  sone  . 

Soe  dal  lii . in  daden  noch  in  spreken. 

•4585  leghen  den  vader  en  dorste  sleken. 

Doen  hi  ontrent  xxv  jaer, 

Dicwile.  met  pinen  swaer. 

Roemscli  keiser  haddc  ghewesen . 

Ontboet  bi  sinen  sone,  na  desen. 

4590  Lolbarise , den  ousten . den  coenen . 

Ende  lietene  iegben  hem  versoenen  , 

Ende  beval  hem  tkeiserrike. 

Int  jaer  ons  lieren  sekerlike 
Acht  hondert  veertich  ende  een  , 

4595  Eerlijc . alst  recht  wel  sceen . 

Groef  hi  den  vader  tote  Mes. 

Dacr  hi  noch  begraven  es. 

In  8inle  Arnouts  kerke  binnen. 

In  groten  twiste  ende  in  onminne 
4600  \V  orden  . onderlinghe . ghinder 

Die  drie  ghebroedere.  Lodewijx  kinder. 

Dan  öcn  grotrn  striör  öirn  Coürroiir  kinöre  onder  l)rn  vochten. 
Dat  L Capittel. 

Alse  keiser  Lodewijc  dus  ter  erden 
Was  beslaet , met  groter  werden , 

Waren  hem  kleven  sonen  drie  : 

\ê.  4883  Pfa  tgone,  hier  na.  4892  Tkeiserrikr,  wacrop  rn  A.  B m 

4886  xxv  jaer,  D xr  jaer , C Doen  Ai  ondt  deze  regel»  volgen  : 
irai  xxv  jarr.  De  Tcrzoeiiiag  met  Lotbariua  had 
pl acts  ten  jare  834,  in  het  twiutigvle  jaer  zyner 
regeering. 

4390  B Lot  ante  ende  dedene  comen. 


Te  kancbtcoc  noaelikt , 
kind*  sol  nnrsle  )»ir  lUrf 
Krjttr  Loilntijr  : tlof  ssrnsrf 
Lnihanji  lijn  sonr  Ikcstrrskr 
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4603  DouUte  hiel  Lolharijs  , ende  die 

Hadde  bi  hem  sclven  ane  ghenomen 
Dat  hi  keiser  was  van  Romen. 

Die  jonche  broedere  hadden  dea  nijt . 
Karle  ende  Lodewijc . tier  tijt , 

4610  Ende  bolghen  sere  op  den  ouden. 

Dal  hi  tkeiserrike  wilde  houden , 

Sonder  hen  te  vraghene  van  dien , 

Ende  sprakene  hier  af  an  metlien . 

Soe  dat  tparlament  alsoe  sciet 
4615  Dal  hier  af  quam  groot  verdriet; 

Want  de*c  twee  ghebroedere  ter  vaert 
Ghcboden  vaste  lierevaert  : 

Karle  gheboetse  in  Vrancrike  , 

Ende  Tan  sinen  broeder  Lodewike 
4620  Gheboel  inense  oec  int  dutsche  laDt. 
Keiser  Lolharijs  quam  te  hant . 

Ende  selte  hem  vaste  ter  were 
leghen  sine  broeders , met  groten  here  ; 
Dus  wart  dat  orloghe  daer 
4625  Tusschen  den  drien  ghebroeders  swaer . 
Ende  quamen  tenen  wighe  te  samen . 

Bi  Antsore . als  wijt  vernamen , 

Tenen  dorpe , heel  Fontenedoen  . 

Daer  groot  jammer  gesciede  doen . 

4630  Want  die  wijdi  was  soe  groot , 

Ende  daer  bleef  soe  menich  dool , 

In  beiden  siden  , dat  dies  ghelike 
Nioit  en  was  in  Vrancrike, 

Noch  in  Rouchevale  int  dal  : 

4635  Soe  groot  was  daer  dal  mesval. 


V».  4010  B Holgm  hem  tere  oplen  oudm. 
46Î7  thmmart f heirvaerl,  A eu  C herwnert. 
4619  B Fan  timen  tot te. 

Wifl  Ghrboei,  \ omboet,  B en  C yeboet  uirutr. 


4027  Anttore.  B Anlnere,  fr,  Kuxerrr , Anti's- 
tiodomm,  in  don  vermeerden  slag  van  Fontenaif 
op  den  22$  jnny  841. 

•4652$  Zoo  groot  «ui  daer  liet  vrHin. 
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Elc  verloes  daer  soc  sere 

Van  sinen  volke . van  ainen  here . 

Dat  si  ieghen  vremde  viande 
Niet  en  consten  hare  lande 
4040  Voert  meer  beæermen  met  ghewelt  ; 
Doelt  bleef  den  Iween  broederen  tvelt 
Op  tien  keiacr  ghewonnen  daer  ; 

Maer  tferliea  was  soe  swaer , 

Dat  elc  voer  henen  aijnre  straten  . 
4645  In  o vermoede  ende  in  haten. 

Ende  bleven  oec  alaende  mede 
Omtrent  drie  jaer  sonder  vrede  ; 

Ende  in  den  derden  jare . sekerlike . 
Quanten  te  gadere  ghemeenlike 
4650  Dese  drie  ghebroedere,  in  aelker  wijs. 
Lodewijc . Karei  ende  Lotharijs  . 
Binnen  enen  gheaetten  vrede. 

Totc  Verdun  in  die  stede. 

Bi  rade  van  haren  baroenen 
4655  Sijn  si  ghevullen  ter  socncn . 

Ende  namen  van  haten  atride 
Vroede  mans  in  elke  aide, 

Die  deilen  aouden  ghetrouwelike 
Eiken  broeder  daer  sijn  rike. 

4660  Dat  inaectemen  vaat  daer  ter  stede 
Met  eeden , ende  met  brieven  mede. 
Dus  deeldennen  dat  rike  in  drien  : 
Karle  die  Calue  oiitfinc  mettien 
Die  wester  aide  daer  al  gadcr 
4665  Van  den  lande  dat  was  sijna  vader, 
Van  der  Barscher  zee  toler  Scclt . 


Vs.  4041  Den  tieren  broederen , B den  ij  riddert. 
46S0  /n  trlkrr  wijt , R in  dettr  trijs. 

1637  F roede  mant , À vrede  man. 

1602  IW»l  in  B. 


4663  In  B : 

Karle  dt*  Ciltmr  ootünc  naMttcci 
CocUlike  «nd»  aa  dira. 

4660  A en  B Fan  der  katrdteker  :«■  toier 
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Datten  name  roert  beitelt 

Van  Vrancrikc,  ende  noch  behoiit  : 

Loilewijc  ontfinc  in  sijn  ghewout 
4670  Alemnnien,  dat  Duutsche  lant . 

Alsoe  verre  alst  in  sine  liant 
Grote  Karei  wilen  dwanc  , 

Opwaert,  neffens  den  Kijn  lanc  . 

Endc  over  den  Rijn  toler  Elve , 

4675  Ende  over  die  Denouwe  tselve , 

Daer  die  Hunen  wilen  saten . 

Voie  fel  van  ongheraaten. 

Lotharijs.  die  de  outste  was. 

Bleef  keiser,  als  ic  teersten  las. 

4680  Ende  hadde  Romen  ende  Ytale, 

Ende  dat  lantscap  al  te  male 
Tusschen  der  Scelt  ende  den  Rijn, 

Dat  noch  heeft  den  name  sijn  : 

Lothrikc  heet  in  ouder  tale. 

4685  Selkc  liede  waenden  oec  wale 

Dat  Lothrike  heeft . sonder  wacn  , 

V'an  Lotharise  den  naem  ontfaen , 

Om  dat  hi  daer  herc  in  was. 

Des  en  es  niet.  sijt  seker  das  : 

4690  Het  hict  Lothrike.  als  wijl  horen , 

In  ouden  tiden  daer  te  voren. 

Die  outste  name  es  Lothrike 
Die  men  vint  van  enighen  rike. 

Dus  bleven  , na  dese  tale, 

4695  Die  broedcrc  in  payse  wale , 

Ende  Karei  regeerde  daer  naer 
. In  Vrancrike  xxxiiij  jaer. 

Van  desen  Karle  sekerlike. 

Stelt.  Wy  hebben  reedt  boven,  bl.  9,  vt.  191,  de  4009  Ghewout,  geweld . taachl. 

BarUche,  dut  it , de  BriUeke  zee,  aengrtruffen.  4089  Selle  lied  . (sommige  lieden. 

Vt.  4667  Datte w name,  voor  dat  den  name.  4097  xjcjriiij  jaer.  Ily  r«*j»eerdc  37  jter. 

Diil  F.  30 
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Die  coninc  bleef  ia  Vrancrike. 

4700  Soe  sijn  die  herloghen  comen  ; 

Daer  bi  heb  ic  mi  an  ghenomen 
Dat  ic  van  hem  voert  wille  scriven . 

Ende  sine  broeders  laten  blivcn  : 

(Deen  bleef  keiser.  als  u es  bccant. 

4705  Ende  damier  bilt  Almaengicn  lant, 

Die  beide  kindcre  na  hem  lieten). 

Dies  u te  sere  soude  verdrieten 
Soudic  van  lien  segghen  al. 

Dies  heb  ic  wille  dat  ic  sal 
4710  Op  deseu  Karle  gaen  voert; 

Want  hi  teser  yeeslen  hoert. 

fjor  bie  Dfttm  rnùf  bit  normanne  liant  bfstrntfrbrn. 

Dat  Ll  Capittel. 

Kaluc  Karle.  die  dus  bleef 
Here  in  Vrancrike,  als  ici  screef. 

Al  bcsal  hi  dat  conincrike , 

4715  Dicke  stont  hem  scampclikc  ; 

Want  sint  dat  die  Normaunen  quamen 
Ende  die  Denen  , ende  si  vernamen 
Die  jammerlike  grote  scade , 

Die  de  drie  broeders  met  dommeu  rade 
4720  Hadden  ghenomen  bi  Antsure, 

Soe  en  was  nemmermeer  voert  die  urc 
Si  en  selten  haren  moet 
Hem  af  te  winnene  baer  goel. 

Dus  streden  si  an , vromelike  . 


Vs.  1701  /c  nu,  II  eu  C ic  nn. 
1712  k'alut , C Kalmee. 

1711  B Al  tôt  hi  daer  coninc  rikt. 


:y  se  lieden  huu  yedaehlrn. 


4715  SeamjtrULr , A , B eu  C campelike. 

47*22  Si  en , A , B vu  C Sme.  Dr  zio  n : Of 
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4725  Nu  Almaengien , nu  Vrancrike. 

Si  quanten  die  zee  om  ghevaren 
Toter  Seinen . mei  groten  natron  - 
Ende  wonnen  den  coninc  af  sijn  lant. 
Dat  hijs  hadde , neren  der  Seinen  rant . 
4730  Tote  Darijs  ane  die  stede. 

Noit  en  was  coninc  mede 

Soe  mogheude  . tote  desen  stonden , 

Die  hen  dat  lantscap  conden 
Afghewinnen  . dat  Neus  tria  hiel. 

4735  Daer  die  Seine  dore  rliet. 

Haer  gheslachte  besil  te  hant 
lieden  daghes  dat  selre  lant 
Dat  men  . om  der  Mormannen  partie. 
Alnoch  heet  Normandie. 

4740  Maer  eer  si  daer  toe  mochten  comen  . 
Alsoe  als  iet  heb  vernomen, 

Dat  si  metier  wone  daer  bleven . 

Hadden  si  jammers  vele  ghedreven. 
Ende  ghestoert  meneghe  stat . 

4745  Als  ghi  hier  na  selt  horen  dat  : 

W ant  si  quanten  vrntnenlike 
Ten  westeindc  van  Vrancrike . 
leghen  kalues  Kareis  danc, 

Ende  daden  hem  groot  bedwanc; 

4750  Want  si  quamen  , als  iet  hore . 

Die  Barsche  zee  omnte.  in  die  Lorc, 
Ende  hebben  Mantes  an  ghestreden. 

Op  enen  paesch  avent  dat  si  der  steden 
Ghcweldich  worden  met  harer  partien  : 
4755  Ende  daer  die  bisscop  soude  wien 


V».  4749  B en  t Dut  luth  neten  der  Seynen 
eau  t. 

4734  tfeustrïa,  B Monttren , C Menstron. 

47  43  Horen  dal . B en  C koren  bal. 


4734  Mante t , A Montât,  l»y  sjitti.  iai  Guh. 
jfanneUm. 

4734  A,  B en  C (iemeene  trorden  met  koer* 
pariten. 
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Die  Tonte,  sloephen  sine  doot. 

Papen,  clerke,  clcne  ende  prooi. 

Wijf  ende  man,  jonc  ende  out, 

Chine  al  ter  neder  in  hare  phewout. 
-i760  Die  Lorc  pliinphen  si  op  mede 
Ende  wonnen  Trocs  die  stede, 

Ende  verbranden  dat  scone  phewerke 
Van  Troes  sinte  Marlens  kerke, 

Ende  hebben  al  dat  lanl  phevreest 
47Ü5  Gbelijc  oft  ware  een  tempeest. 

Oec  voeren  si  daer  na 
T Anpiers . als  iet  versta  : 

Daer  quam  Ranolf  van  Aquitanien 
(Sine  macht  phiuc  neven  Spaenpicn), 
4770  Ende  van  Anpiers  prave  Robrecht 
Die  men  wreet  biet  int  phevecht, 

Ende  bestolen  met  wipbe  danne 
Die  Denen  ende  die  Normanne; 

Maer  si  bleven  daer  selve  doot . 

4775  Ende  haer  scaren  die  waren  proot. 

Beide  Ranolf  ende  Robrecht , 

Die  heidenc , wonnen  daer  tphcvecht  : 
Anpiers  wonnen  si  oec  daer, 

Ende  daden  hem  menephen  vaer, 

4780  Ende  velden  t(je  slat  met  overdade. 

Dus  bleef  Vrancrikc  in  die  scade. 

Ende  aldus  soc  worden  phespreet 
Die  Denen  ende  die  ]Sormannc  soc  breet 
In  Vrancrike,  weder  ende  voert, 

4785  Dat  si  lAnpicrs  in  die  poert 


Vl.  47 KG  Die  tonte  , A Op  die  tonte. 

47GO  A,  B en  f.  Dit  Lort  toren  fie  op  mede 
(in  bel  IIS.  wedere , wat  niet  rymt). 

4761  Troef,  A,  Bei»  C Tours.  Zoo  ook  n. 
4705. 

4764  Ghevreett,  in  vrees  gebracht,  A gheuxcsl. 


47G8  Ranolf,  R.mulf,  ftanulfu». 

4771  A Die.  mm  » reri  hiei  int  gherechl. 

4772  Bestolen , bestonden , in  A , B en  C 4e- 
s tonden. 

4779  Voer,  vervaenlbekl. 

4782  Ghesprtet,  verspreid. 
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Voeren  wonen,  in  die  ghebare 
Alse  ofl  si  haer  eighen  ware. 

Karle  die  kalue  van  Vrancrike 
Die  trac  derwaert.  moghentlike, 

4790  Metten  coninc  Salonione  . 

Die  in  Bertaengien  droech  die  crone. 
Die  gheviande  waren  nochtanne: 

Maer  die  Denen  ende  die  Normanne 
Waren  hem  soe  swaer  in  mesquaraen , 
4795  Dat  si  doen  vielen  te  samen 

Voer  Angiers.  dat  sise  belaghen 
Ende  daden  hem  soe  vele  plaghen  . 

Dal  si  vielen  in  groten  vare , 

Ende  maecten  vorwacrde  dare 
4800  leghen  kaluen  Karle  met  ghewelde , 
Dal  hise  liete  varen  van  den  velde. 
Ende  nam  die  stat  in  sijnre  ware. 

Dit  was  al  den  heren  ommare. 
Noclitan  liet  hise  verdinghen. 

4805  Die  heiden  . ende  aldus  onspringhen . 
Alsoc  dat  si,  sijnder,  daden 
Meer  vernois  ende  meer  scaden , 

Als  ic  u segghen  sal  hier  voert , 

Daert  te  segghene  wel  beboert. 


fjoe  Italuc  {huk  oofr  op  sijns  brocöcr»  limörrm. 
Dat  Lil  Capittel. 


4810  Hier  vore  ghewaghedie  u das 


Vs.  4786  In  die  ghebare  , in  dier  voege. 

4794  Gheviande  waren,  na  mei  y k Karel  en  Sa- 
lomon. 

4794  Mest] namen , ongevallen  , ongelukken. 
4801  Fan  Aen  vilde , B en  C uten  relde. 


4802  In  tijnre  ware.  B rn  C le  tire  ware , in 
iyn  bewaring. 

4803  Ommare , legen  , «lil  sliet  al  de  herren 
legen  hel  hoofd. 

4806  Sijnder , A ei»  C t aient . B teder. 
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Dat  Lotharis.  Karei»  broeder,  waa 
K eiser  van  den  Roemscben  rike  : 

Dese  start . ende  op  Lodewike 
Sinen  sone  bleef  die  crone  : 

4815  Sonder  oer  soe  »tarf  die  ghone. 

Ende  liet  dat  rike  van  Rome 
Kalti  Karle  ainen  oeme. 

Dit  gesciede  int  jaer  On»  lieren 
(Alaoe  alae  mi  die  yeeaten  leeren) 

4830  Acht  hondert  Ixx  ende  serene. 

Drie  jaer  waa  hijt  in  ainen  lerene: 

Met  mieden  wan  hi  die  crone  : 

Keiaer  wart  hi  ghewijt  na  tgone 
Van  den  paua  aelve.  Jan. 

4823  Sijn  broeder  wa»  een  tornich  man  . 

Lodewijc  Tan  den  Dutachen  lande. 

Ende  gaderde  here  om  sijn  ande 
Te  wrekene.  want  hijt  gherne  wrake, 

Dat  hi  dorste  doen  aelke  aake 
4830  Keiaer  te  aine,  buten  ainen  rade: 

Maer  eer  hi  doen  mochte  acade 
Staerf  hi  in  dat  eerste  jaer 
Van  Kareis  keiserrike.  data  waer. 

Ende  liet  drie  aonen  in  den  rike  : 

4835  Den  enen  noemt  men  Lodewike . 

Den  anderen  Karlen  daer  an . 

Ende  den  derden  Karleman. 

Als  keiaer  Karle  wiste  al  hloet 
Dal  coiiinc  l.ode\vijc  waa  doet . 

4840  Sijn  broeder,  waa  hi  serc  blidc. 

Ende  ghereide  hem  ten  stride, 

4822  JfiWn»,  getciienken.  lu  lirl  hoog  doit  ach 
i>  mietkm  huren  , loongeven. 

4823  i'Va  tgo ne,  A eu  B dit  gant. 

4827  Aude,  leed.  Zie  V**  Hum  . va.  Hl. 


V ».  481#  Deze  atierf  xonder  hoir. 

4821  Drie  jaer,  A en  B Tiret  jaer.  H y «ras 
noggeen  twee j aren  keizer,  gekroond  zyndc  den 
6 octoher  877  en  geatorven  den  10  april  879. 
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Om  te  wrekene  op  sine  neven 
Dien  haetacap , die  hi  haddc  verheven 
Opten  broeder,  haren  vader. 

4845  Sijn  here  dede  hi  Ie  gader. 

Ende  trac  in  haren  lande  dan 

Met  veertich  dusent  ghcwapender  man , 

Ende  es  tole  Coelne  co  men. 

Lodewijc  die  heeft  dit  vernomen . 

4850  Die  joncsle  broeder  van  den  drien  ; 

Want  dandre  en  wisten  niet  van  dien , 
Ende  waren  verre  in  andren  steden 
üheleit , met  behendichcden . 

An  den  oem  heeft  hi  ghesenl 
4855  Om  vriendelijc  parlameut, 

Hadde  sijn  vader  iet  misdacn 
Dat  hijs  in  boeten  wilde  slaen  ; 

Maer  die  oem  liet*  niet  ghescien. 

Die  neve  ghereide  hem  met  dien 
4860  Alse  ieghen  den  oem  ter  were, 

Ende  quam  op  hem  met  sinen  here . 

Als  een  onvervaert  jonc  man  , 

Soc  dat  hi  den  zeghe  wan  . 

Ende  heeft  den  oem  afghesleghen 
4865  Meneghen  fransoischen  deghen , 

Ende  sloeghene  uut  sinen  lande . 

Met  grote  scade,  met  groter  scande. 
Seghebrechl  seghet  ons  ter  warheden 
Van  des  kaluwes  Kareis  sedcn  : 

4870  Karle,  seit  hi,  wart  verheven  : 

Sint  hem  tricke  waert  ghegbcven 
Vcronlwaerde  hi  die  vranschc  manieren . 


V».  4842  B Om  te  rechten*  op  tine  neren. 
4843  iiaeltcap  , B hetUcap.  — f' er  her  en  , op- 
geval. 

1847  V rettich  «Usent,  A en B rijfïich  dusent. 


DU  laetstc  ook  in  «Ie  BxerUenU  Cronik*. 

4833  II  Gkelet  nw l besethedei »,  o*>k C beert heden. 
4886  iet  t II  rije. 

1870  Seit  hi.  Zie  hierover  Si  aman  Gtnuc. 
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Ende  dede  hem  na  die  griexc  versieren , 
Slepende  clederc.  diere  ende  rite. 

-5875  Den  roe  daer  boven  een  Almatike. 

Een  diere  breet  gordel  daer  boven , 

Hiel  ballheus.  dat  men  mochte  loven. 

Dat  hem  totc  den  voeten  ghinc; 

Sijn  hoeft  ghewonden  in  een  dinc 
4880  Van  ziden . diere  ende  scone , 

Daer  boven  siue  conincs  crone  : 

Dus  maecte  hi  hem  selven  te  dwase. 
bloeder  was  hi  dan  een  hase , 

Ende  conste  bet  vlien , ende  volghen , 

4885  Ende  dreighen , als  hi  was  verbolghen. 
Sinen  broeder  Lodewike, 

Die  in  Almaengien  hielt  dat  rike  . 

Drcichdi  te  soekene  te  sijnre  on  warden , 

Met  alsoe  menich  hondert  perden 
4890  Dat  sijt  twaler  al  uut  drineken  souden , 

Dat  die  revieren  daer  houden , 

Ende  hi , droeghs  voel* . op  die  campaengen 
Riden  soude  van  Almaengen. 

Sintc  Denise  dedi  bringhen  gheheel , 

4895  Ende  van  der  cronen  oec  een  deel . 

Die  grote  karle  wilen  hrochte 

Van  Constantinobele . dat  hi  besochte: 

Van  Gods  cruce  een  groet  stic  mede. 

Ende  enen  naghel  daer  ter  stede  : 

4900  Maer  die  sudarie  Ons  Heren 

Liet  hi  te  Compienien  . horen  wi  leren. 

Chromcon , ad  annutn  870,  p.  112,  edit.  IMiftJil. 

V*.  4875  Almatike,  lees  Dalmatike.  Ry  Si**- 
niT  : Talari  Dalmatien  indntas. 

4870  Dien,  C caste  lie. 

4877  fl  al  the  ut.  Eeo  gordel  heet  in  ’t  Utyn 
balte  ui. 


4870  Dinc,  by  Siiciut  : Capitè  reró  in  tol  ui  o 
retamine  ter i co. 

4882  Te  dtrase , A ten  dvajr. 

4888  Dreigde  by  te  overvallen  tot  iyn  schande. 
4880  Menich,  C eele. 

4805  A , B en  C V ander  dornc  cronen  ren  deel. 
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Eer  ment  toende,  ghemeenlike . 

Dat  heilichdom,  in  Vrancrike, 

Soe  wan  daer  soe  groot  honghcr  jaer, 
4905  Dat  die  liede , verre  ende  naer . 

Alen  czcle  ende  paerde, 

Ende  die  hougher  voer  sijnre  vaerde. 
Dese  Karlc  maecte  mede 
In  Vrancrike , op  meneghe  stede . 
4910  Kerken,  groot  ende  clene, 

Daer  te  voren  waren  egliene , 

Ende  somme,  die  waren  ghevalleu. 
Dede  In  vernuwen  met  allen. 

In  desen  liden,  als  iet  vaut, 

4915  Soe  quam  ghetoghen  uul  Inghelaut 
Die  edele  clerc  Jan  die  Scot, 

Die  van  clergien  niet  en  was  sol  : 

Ten  eersten  quam  hi  in  Vrancrike. 
Te  caluwen  Karle  vriendelike, 

4920  Ende  translateerde,  met  sijnre  pinc, 
Uten  griexen  in  latine, 

Doer  kareis  bede , die  hyerarcliie 
Van  der  enghelen  heerscappie . 

Daer  men  in  mach  lecren  ende  horeu 
4925  Hoe  si  sijn  in  neghen  choren. 

In  Enghclanl  kcerdi  na  dier  tijt, 

Doer  dien  goeden  coninc  Edelfrijt. 
Ende  voer  te  Malmcaberghe  wonen . 
Ende  leerde  goeder  liede  sonen, 

4930  Daermen  afseghet,  al  bloet. 

Dat  sien  staken  met  griHicn  dont 


Vi.  4909  Toende  , A en  11  toeckde. 

4904  Jmerf  B daer. 

4907  £o  de  honger  ging  xynen  gang. 
4911  ff 'aren  eg  ken  e , Cru  varen  gkene. 
491 9 d het allen  , A , B en  C U tallen . 

Disc  I. 


4990  Fine,  moeite , arbeid. 

4899  llgerarchie , een  tractael  » au  den  II. 
Dioniftiu».  Zie  Ihni,  4Vou telle  bibl.  drt  anUnrt 
r<r/n  trjjfiV/wri  t Vil  , p.  77 — 79. 

4999  Goeder  liede , A en  U kogker  Inde. 
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ijof  Calur  fiord  mardi  dm  crrstcn  gtaor  in  Çollant. 

Dat  LUI  CapiUel. 

Dese  valu wp  Karlc.  e*  on»  hecant. 

Maecle  den  eersten  grave  in  Hollant, 

Ende  »ijt  des  seker  ende  ghewe* 

4935  Dat  dat  graefocap  van  Hollant  e* 

Een  stic  uut  Vrieslanl  genomen. 

41»  ons  te  voren  es  comen. 

Al»  men  screef  viij  honderl  jaer 
Ende  Ixiij . weet  voorwaer . 

4940  Stichte  Karle  sekerlike 

Hollant  uut  sinen  keiserrike. 

Ende  spleet  daer  loe  al  gheheel 
Van  Vriexlaut  siju  deel. 

Eude  gavel  enen  Diederike  . 

4945  Enen  edelen  man.  code  niaectcn  rike. 

Die  hem  langhc  hadde  ghedient 
Ghetrouwclikc  als  sinen  vrient. 

Ende  van  desen  xclven  naken 
Dede  hi  hem  Isarteren  maken 


V».  4933  In  /foliant.  Men  verschilt  omtrent 
het  datum  der  instelling  van  liet  graefschap  Hol- 
land.  M ubuit  zegt . even  al*  D*  ki.tnt.  dat 
Karei  de  Kale  eerst  g racen  in  Ollaut  maccte  {Spie- 
7 el  hist..  UI.  part.  I II,  7 cap.  ).  I>e  gevoelens 
voor  en  tegen  worden  door  Üilsisdis  overwogen 
in  zyne  Geschiedenis  tiet  taderlaudt,  I,  lil.  108 
«•n  volgg.  Deie  schryvcrslrli  als  waerschynlykst 
dat  de  iuslelliugsbricf  van  het  jaer  933  iy.  Klost, 
dieden  brief  mededeelt  (ffùtoria  critica,  torn.  II, 
pars  1.  pag.  13—17),  wil  dat  men  933  leze. 
A-Tstso  nam  in  ïyne  Ifutoria  ftrabanhae  diplo- 
matic a <waerschynlyk  naer  eeu  oud  en  authentiek 
■tuk)  dien  brief  ook  op.  Zync  kopy  beeft  ecuigc 


varianten  : dc  woorden  nomiNc  Tkeodorieo  staen 
er  niet  in,  en  de  dagtockening  is  ook  verschil* 
leud.  Zy  luidt  aldus  : Datum  unno  Do  min  » octin- 
gentel iino  sera  ge  si  ma  tertio,  decimo  septimo  ka- 
lendos julii , indictione  undecima , anno  tricesimo 
régnante  domino  Ca  rol  o rege , réintégrante  rice- 
timo  tertio  largiore  cero  hereditair  indempna. 
detnm  Pinde  lia  eitla  féliciter,  dmen.  Zie  , ove- 
rigens , wegens  het  instellen  van  hel  graefschap 
Holland  , Maitiscs,  De  nobilita/e  f p.  43  et  sqq. 
Voeg  hier  by  dal  de  daglcckcning  by  A-Tavas 
overeen  kout  met  die  van  het  Magnum  chromen» 
Belgicum,  hl.  63  (eerste  uitgave). 

4949  Tisr/rmi . charter*. 
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4950  Daer  hi  over  was  ende  mede. 

Tote  Rladele  in  ene  stede, 

Een  dorp  dal  opten  Itijn  steel . 
Neghcn  daghe . aUnicnt  weet, 

Voer  midden  zomere  sinte  Jans  dach  . 
4955  Daer  sine  gheboerte  op  lach  : 

Doen.  als  wijt  conden  bevinden, 
Begonste  hem  eerst  onderwinden 
Huilant  dat  hel  grave  onthnc. 

Noch  gheviel . na  dese  dinc  , 

4960  Dat  Karle  kaluwen  broeder. 

Die  coninc  was  ende  behoeder 
In  Almanien . aUmenl  las 
Hier  vore.  daers  te  ghewnghene  was. 
Desen  selven  Diederike 
4965  Meer  gaf.  ende  maecte  bat  rike: 

Hi  gaf  hem.  hebben  wi  vreest. 
Waesche  (dal  doen  was  een  fbreeat. 
Water  lant , mersch  ende  heide) , 
Ende  Hollant  daer  toe  mede. 

4970  Ende  wat  sore  toe  behoerde. 

Nu  hebben  die  lande  ander  woerde , 
Als  wi  wanen  . ende  ander  namen. 
Dus.  alsoe  wijt  vernamen. 

Was  dese  Diederijc  deerste  grave. 
4975  Daer  HollanL  weet  te  segghene  ave. 

Bi  des  caluwe8  Kareis  gichte. 


Vi.  4952  Dat  opten  Rijn , A,  B en  C Jut  op  die 
kern  pi  ne  stoet.  Het  is  Blad  A in  de  ineirry  van 
den  Bosch  : Zie  W.  C.  Acüimsdck  . Oter  de 
ligging  ma  P lade  II  a villa  , in  het  derde  deel  der 
bietstee  ar  erken  van  de  Mactschapj.y  der  .Veder- 
tand» elke  letterkunde  te  Legden , hl.  545-302. 

4953  .Veghen.  Zoo  in  A,  B en  C ; doch  in  het 
BS.  start  vcrkecrdelyk  Ttettick. 

4900  Freest , A , B en  C verrest , vernomen , 


van  misteken.  Zie  Kiuua  op  bet  woord. 

4943?  //  netche , het  land  van  Waea,  uaer  het 
gevoelen  van  sommigen  , schoon  er  in  de  charter 
staet  Forvadum  ff 'asda  in  eodem  cowitatu.  Verg. 
Biuium,  I.  a.  pl.,  bl.  178. 

4909  A,  Ben  C Lanl  ende  onlantdaer  toe  beide. 
4970  //  at  roer,  wat  zo O er,  C i ratsoe  daer. 
4973  B Daer  dese  Diederije  teert  te  i eggen  are. 
4970  dichte,  Ben  C ghifle. 
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Als  ic  u hier  Toren  dichte. 

Een  stucke.  na  dat  dit  ghevel. 

Doen  was  die  aTcnture  fel 
4980  Calue  Karlcn  van  Vrancrike; 

Want  sine  kindre  niet  hoefschelike 
liera  en  proefden,  alst  hier  volghet  an; 
Want  sijn  sono  karleman  , 

Die  clerc  was  cnde  diaken . 

4985  Handelde  qualike  sine  saken; 

Want  hi  ter  wcrell  is  ghekeert. 

Ende  pijnt  hem  hoe  hi  onteert 
Den  vader  . ende  waert  alsoe  besteen 
Recht  als  een  ander  Juliaen, 

4990  Soe  dattene.  om  dese  dinc, 

Sijn  vader  met  rade  vinc. 

Ende  dedene  daer  omme  blenden , 

Dal  bijt  rikc  niet  en  soude  scenden. 

Sijn  ander  sone.  die  Karlc  hiet, 

4995  Was  soe  stout,  dat  hi  verliet 
Hem  te  vele  op  sine  cracht. 

Ende  hevel  enen  ridder  ghewacht, 

Enen  vromen,  die  hiet  Albijn, 

Om  te  wetene  die  cracht  sijn. 

5000  Ende  bestonden . te  sijnre  seinde. 
Albijn.  dienc  niet  en  kinde, 

Sloeghenc  in  die  wcre  doot, 

Dies  hadde  die  vader  rouwe  groot. 

Dus  en  bleef  hem  der  sonen  macr  een , 
5005  Lodewijc , daer  die  crone  op  versceen. 


V*.  4978  Een  etude , een  luttel  tyds.  — Ifa 
dat  dit  g hevel , na  dal  dit  voorviel. 

4979  Toen  «rai  het  lot  zeer  ongunstig. 

1982  Hem  en  proefden  , zich  voordeden. 


4991  Met  rade  , A en  II  metten  rilde. 

4992  Blenden,  A reenden. 

8000  En  hy  viel  hem  aen  tot  zyn  verderf» 
A Ende  hi  bettetene  te  eijnre  erende. 
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Dan  talnr  fiarrls  öoot. 

Dat  LIV  Capittel. 


Int  ander  jaer . al»  iet  la» , 

Dat  kalu  Karle  keiser  was , 

Waert  hi  des  in  wille,  te  waren, 

Dat  hi  te  Home  woude  varen 
5010  Ende  gaf  sijnre  nichten  in  huwelike , 
(Die  van  keiser  Lodewike 
Ghewonnen  was , die  keiser  aal 
Vore  hem  te  Rome,  in  die  stat) 

Bosen . die  was  sijns  wijf»  broeder . 
5015  Ende  macclcnc  coninc  ende  behoeder 
Over  Provenchc . ende  «lede  hem  ere , 
Dal  hi  overconinc  was  ende  herc. 
Ende  als  hi  wa»  te  Bonte  waert , 

Soe  verhoerdi  , in  die  vaert, 

5020  Dat  Karle  ende  Karleman  , 

Sine  nevelinghe  , meneghen  man 
Yersameden,  op  hem  te  comene. 

Om  sijn  vole  te  verdomene. 

Droeve  wart  hi  ende  vervaert. 

5025  Ende  keerde  weder  te  lande  waert. 

Te  Mantes  starf  hi  in  die  stat  : 

Een  valsch  jode  dede  hem  dat . 

Die  hem  gaf  een  fel  pusoen  : 

Daer  moesli  sijn  einde  doen. 


Vf.  5008  Kwam  hem  hiertoe  de  wil  a«*n. 

5017  A en  R Dat  hi  onder  (C  orrr  ) die  eoninghe 
ras  hert. 

B021  Netelinghe , frntruelet  , xegt  Siiciert 
tu  (ïimout.  lu  lleinaert t vi.  ü97!ï,  7710 
vindt  men  ook  newtline  voor  nerf.  — Kan , A 
nel  man . 


j033  Sijn  rufe , A,  Beu  (1  rijn  rijcLt. 

9026  Mantes , dc  Erccll.  Croniie  : Vauttui. 
Zoo  ook  bet  Magnum  ehronicon  ReUjicum.  Kerel 
«tierf  Jeu  6 october  877 , in  een  hut  van  het 
dorp  Brio»,  acn  deze  zyde  van  Mont-lenir.  Zie 
llnciARi  .Innales  (apud  Pmtx  , I,  p.  '104). 

5028  Pu  toen  , fr.  poison. 
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•5030  Die  crone  quain  van  Vrancrike 
Op  »iuen  soue  Lodewike . 

Die  Loilewijc  die  Lespere  biet 
, \\  ant  hi  el»  gheuen  »one  en  liet)  : 
Die  was  in  Vrnncrike  herc 
5033  Twee  jaer  . ende  niet  mere. 

In  desen  tiden  dat  wi  le»en 
Stunt  Vrancrike  in  groter  vresen: 

W ant  die  Denen  ende  die  Nornianne 
Destilleerden  al  dacr  danne 
3040  Vrancrike.  Vlaenderen  , Enghelant. 
Brabant.  I’ikardien . Huilant. 

Ende  opten  Rijn , voert  ende  weder . 
Worpen  aijt  al  1er  neder. 

Borgbe  ende  vesten  al  ghcmene. 

5043  Sonder  van  Brugglie  die  bnrcb  aliéné  . 
Ende  sent  Thomaers  : de»e  twee 
Lieten  si  staen.  al  deet  hem  wee: 
Mochtan  waren  in  die  were 
Alloes.  met  baren  here. 


V».  SO30-36  In  B : 


F.nde  satiij  j**r , 

Code  ledit  teS'-Denlj»,  dau  wm. 
Bode  liet  *ijn  roomt  nke 
Sirih  im«  Lodrvnke. 


Lnilc  niaotten  die  kerken  m*  nuchticli 
Dat  el  noch  een  kejtrr  krachtig 


25  \Ye»i  «r|<  liem  ilaee  iflrgitM, 
Dk  nirl  lande  rndr  mit  baren 


5 Ta  dale  «ait  dat  Karleman 
Bnda  Poppijn  ujn  «me  wan. 
Dat  «ie  hogke  ira*  rcrkarwo 
Regomtc  dalen  rade  meien. 

At  eu  vint  «an  gbeneu  getladita  , 


30  Alt  glu  lalt  horen  in  dirDeker  talen. 
Lodawi|c  . Kaïn  Karei*  lonc, 

Loden  ip  'dia  Lr  ijkt  kat  dia  gonnl 
Ba  regiioerdr  meer  ij  jaer , 

Eada  ibr I tonder  kmt , dat*  **a rr 


10  Sint  ilat  God  d*e  «mit  «redite  . 


Dat  1er  heiliger  kerken  dada 


Sm  grote  uut  neineuda  net  rilacheiie 
Die  Karleman . die  Karei  nkc. 

Ote  Puppioe  , die  Lodemko . 


35  5tjn  ni|!  bleef  dragende  ern  moe 
Karei  dar  Simple  biet  die  gooe. 

In  detan  tiden  . eni , 


IS  D*a  b*ar  voren  itaen  ftincrmn  . 

Ende  dia  glimlachte , dar  van  bran  bleten  . 
Geien  den  kerken  «au  Alnaemglcn . 

Al  meeit  toet  in  Spaangien, 

Haar  graafirape  emir  baar  bertocchdomme  . 


*MJ3i  Lrxprrr  , «Jr  lisper.  «Ie  *lam*la«T. 

3033  EU,  anders. 

3010  Suit  Tfwmaert.  S'-< itnacr* . St  -(huer . 


In  Die  *i  noch  konden  ui  roti» 
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5050  Die  Franchise  . met  rooi  •de  groot . 
Ende  sloegbenre  vele  doot; 

Want  int  selve  jaer.  tier  tijt. 

Vochten  die  Francsoisen  enen  strijt 
Op  die  Denen  entie  Norman  ne, 

5055  Ende  sloeghen  hem  af  v d usent  manne. 
Te  Darijs  oee.  bi  der  stat . 

Sloeghon  si  dool  ende  maecten  mat 
Der  Mormannen  tenen  male 
INeghen  duscnt  bi  ghetale. 

5060  Noch  tan , ivj  jaer  achter  een . 

Daden  dese  groten  ween 
Der  cronen  van  Vrancrike. 

Eer  mense  ghestiet  uten  rike: 

Nochlan  behiiden  si , tharcr  partien  . 
5065  Dal  lant  al  van  Nortnandien. 

Wien  lief  es  ofte  oee  claghe. 

Ende  besittent  heden  den  daghe. 

Int  ander  jaer.  in  waerre  dinc . 

Dat  Lodewijc  die  crone  ontfinc, 

•>070  Es  te  noenen  die  sonne  vergaen  , 

Ende  wart  soe  doncker.  sonder  waen, 
Dalmen  sterren  sach  an  deu  throne. 
Lodewijc , die  de  vranxe  crone 
Tien  liden  droech,  ende  la-apere  biet. 
5075  Op  dien  tijt  van  der  werelt  sciet . 

Als  die  cume  recht  twee  jaer 
Coninc  hadde  ghewesen  daer. 

ISa  kaluen  Karle.  sinen  vader: 

V».  3083  Knen  tlrijt,  tx’zoiij’rn  in  het  Lotir- 
ttijktM,  door  mya  vriend  Horraiva  »•»  Falium- 
tssss . op  vyne  rei»  in  Belgie , te  Yalrneyn , 
onlang*  terug  gevonden.  Zie  ome  Kinonontio. 

3037  Roetten  mot  , overvronnm. 

3060  xtj  Jaer.  A . R t-u  (.  lirrtrrH  jaer. 

3063  (whnlirt , A,  R en  C tjhr tt<\r 


3060  R M trn  hef,  trio»  /tol , of  Itlf  UUTNt 
ciogt. 

5076  Cume,  naewvclijk* . boogdinitth  kimtm. 
— A A Ise  ki  (MflW  not'A  twee  jaer. 

5078  en  79  In  B : 

I>a»  w*rt  ia  twivele  «I  gadcr 
Keutelt  kim  i nilr  nmrk  ttdet. 
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Dies  wart  in  twivele  al  gatier 
3080  Vrancrike:  want  wenich  viant 

Lach  doen  roet  ghewelt  int  lant, 

Beide  Denen  ende  .Nor  man  ne. 

Die  heren  waren  in  twifele  danne, 

Om  dat  hi  gheen  kint  en  liet, 

3085  Wie  best  ter  vranscher  cronen  siet  . 
Sijn  wijf,  dat  was  emmer  waer, 

Ghinc  doen  met  kindc  swaer; 

Maer  die  verst  was  daer  fel. 

Selke  Fransoyse  seiden  wel 
5090  Dat  men  Uosen  gave  liant, 

Die  Provence  hadde  in  bant. 

Want  hi  was  coninca  Lodewijcs  oem  ; 
Selke  namen  elwaert  goom , 

Ende  wilden  . want  ben  goet  doehte. 
5095  Dataient  met  Almanien  knochte, 

Want  het  wilen  van  een  quant  : 

Selke  waren  daer  omme  gram  . 

Ende  wilden  dat  men  gave  trike 
Den  twee  broederen,  gbemeenlike, 
5100  Die  Lodewije  in  kesc  wan. 

Dal  was  Lodewije  ende  Karletnan  : 
Dese  twee  bastaerde  namen  trike. 

Ende  deildent  broederlike 
Na  Lodewïke , haerre  beider  vader . 
5105  Ende  regneerden,  te  gader, 
ln  Vrancrike  der  jare  vive. 

Daer  na  saen  wart  van  Lodewijcs  wive 

V».  0080  Franerike,  B In  f'rankrrike. 

5088  Siet , part.  Anders  wat  men  gewoon  te 
achryven  : J'itlnu/.  Vergelyk  AltMCft,  n.  6858. 

5088  Maer  het  uitstellen  {die  eerst)  wat 
al  te  hachelyk. 

5095  Sommigen  sloegen  ’t  oog  (de  opmerk- 
xacmbcld  , goom)  uaer  cider». 


5090  Wilen  , eerlydt. 

8100  /*»  kese , in  boelschap;  van  keten , by 
KlLIil.i  fornitari  ; A in  keeetie.  Vs*.  8004)5  ont* 
breken  in  C. 

8105  Broederlike.  C rnendelike. 

8007  Saen  , spoedig  , B beide  gader  . C dar  ma 
toe  teert. 
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Een  wettich  »one  gheboren . 

Dien  wi  Karei  noemen  horen. 

5110  Die  Simpel  hiel  bi  toenamen. 

Die  aindert  liant  hadde  Ie  samen. 

Van  Provence  die  coninc  Boae 
Ende  die  baataerdc  dreven  note 
Met  rovene  ende  mei  Techtene . 

5115  Om  Vrancrike  te  berechtene; 

Want  Bom*  hadde  gherne  ghecomeu, 
Ende  hadde  hem  Irike  afghenomen. 


Que  bit  Itormounr  wie  plagt)  rn  bobra. 
Dat  LV  Capittel. 


Nu  toe  coemt  oec  ghcacacrt 
Een  coninc.  ende  hiel  Godcvacrl, 

5120  Ende  een  coninc  Zeghefrijt. 

Die  beide  ter  selvcr  tijl 

Over  die  Normanne  heren  «aren  , 

Ende  quamen  met  ongheteldcn  searen, 
Ende  hebben  Utrecht  ghevelt , 

5125  Ende  toe  opwaert  met  ghewelt , 

Ende  verbranden  Coelne  die  stat: 


V».  Ö1Ö8  Weltiek  « Â en  B witlof  kliek „ C wrl- 
tiek  tont. 

5113  jVow,  fr.  noise;  lat.  noxta.  Kilubm 
houdt  «rwres  [noteert]  voor  eeu  vlaemsch  woord; 
en  inderdaed  ik  vindt  bet  ook  in  de  Legende  run 
Sint  dtnand,  een  rymwerk  Ie  Brugge  geschre- 
ven in  het jaer  1366,  cap.  19  : 

Htlich  v«d*r  f goeder  (rooit 

HUdic  U iloMt  ; mal  mi  noot! 

Groot*  »«ke  ko  dit  leven. 

3114  B Mei  remeine  ende  met  wekten*. 

Dm.  1. 


5115  Om  Frankryk  Ie  beheer *c hen. 

5116  en  17  B : 

Want  Bom  . Laddi  gbeeoaaeo  , 

Hadden  inkt  gherse  algbcwoDaca. 

5180  Een  coninc  Zeghefrijt.  Hy  wordt  met 
Goderaert  (Godcfridas)  in  het  Chronieon  !Vor~ 
mnnn»rum  ook  rex  genoemd  ; doch  xy  waren 
beide  niets  meer  dan  vlootvoogden , zeekonin- 
gen , rdingar.  Siegfried  liet  bet  leven  in  Fries- 
land , ten  jarc  887.  Zie  J.-H.  Vas  fknsris,  lh 
hormannen  »«  Nederland , hl.  167. 
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Bonne  Telden  «i  na  dat; 

Aken  wonnen  »i  die  stede  ; 

Ende  ins  keisers  palais  mede 
5130  ilebbeu  si  gheslell  bure  paerden, 

Den  roemschen  rike  ton  werden. 

Stat  , noch  Teste  en  mochte  sijn  , 
Tusschen  der  Mase  ende  den  Rijn  , 
Noch  doester,  al  Ardenen  dure, 

5135  Si  en  relden  buse  ende  mure. 

Die  moenke  rloen  al  dat  si  mochten  : 
Haer  reliquien  dat  si  brochtcn 
Met  hem , ende  hebbense  ghevlucht , 
Doer  der  heidene  grote  vrucht  ; 

5140  Fruinen  ende  Staveloe , 

Ende  sente  Remakels  alsoe . 

In  den  Waert  oec  verbrant: 

Tricht  op  die  Mase  ghinc  in  liant, 

Ende  Ludieke  ter  selver  stonl  ; 

5145  Tonghere  wart  rerhrant  in  den  gront  ; 
Sintruden  ende  Haspegouwe 
Moesten  smaken  desen  rouwe. 

Keiser  Karle  vernam  die  dinc 
Dat  tlant  dus  te  quiste  gbinc , 

5150  Ende  quani  sclre,  inoghentlike . 


V».  9130  G bestelt , A en  B gbestall. 

3131  Ton  teerden , tot  verachting. 

8143  Tricki,  Maealricbt. 

3110  Sintrudeu.  liet  onuitgegeven  getlerltc 
van  ('hronican  abbatiar  saucti  Trudonis  bevat 
dienacngarnde  hrt  volgende  : Godefridus  et  Si- 
gefridus,  reget  jVormannorum , fuut  inestimabili 
mulhtudine  suorum  juxta  Mosam , ia  loco  dicte 
Hat  non  tonsidenlit , Leodium , Trajectum  , Tuu- 
gris  , Coloniam  Agrippinam  . Bunnam , raat 
o djaeemtibus  oppidis  el  Castelli»  , dévastant  et  com- 
burant, el  in  polatio  Aguisgrani  rrjuos  {tabulantes 
iptmm  oppidum  el palntium  incendunt.  Insuper  kic 


monasteria  . Stahulan»  (lege  Stabnletn m).  Hal- 
mundarium  , Indam  . Prumiam  , comburant  et 
desiruunt  ; koe  insuper  mona»terium  S.  Trudonis 
«oa  monts  aliit  religions  splendidmm  et  rebus 
tempora  Hum  poste ttionum  rrfertum  , tab  kac  einde 
sic  fundiltts  est  rrerrum , ut  usgur  ad  tempora 
primi  Ottonis  imperators»  rara  i ncoleretur  ha- 
bitat ore  , guapropter  teert  ordinis  et  professions» 
utriusque  seras  komt  nes  fuga  Uspsi , ubi  oportu- 
nius  poter ant  latitabani  et  thésaurus  eeelrsiarum 
ac  SS.  corpora  loeit . pront  r alebant  tulioribus 
oceultabant. 

3149  Te  guUte  gkine,  verloren  ging. 
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Neder  in  tlant  van  Vraiicrike 
Te  hulpen  den  Duutschen  ende  den  Vrancken. 
Ende  wilde»  den  Mormannen  daneken 
Haer  overdaet  ende  haer  vermeten, 

5155  Ende  heefse  alsoe  beseten 

Dat  si  in  gbeenre  side  mochten  liden  , 

Si  en  moesten  ieghen  hem  slriden. 

Die  noertache  coninc  (ïodevaert 
Maecte  sinen  pays  ter  vaert , 

5160  leghen  keiaer  Karle  te  hant. 

Om  een  deel  van  Vrieslant , 

Op  datmenl  hem  g heven  wille 
Ende  Lotharijs  dochter  Gille, 

Die  coDinc  van  Lothrijc  was . 

5165  Soe  wilt  hi  hem  verbinden  das 
Selve  kerstendom  tonthme, 

Ende  den  keiser  in  hant  te  gane  : 

Dit  was  ghesproken  ende  ghedaen. 

Die  keiser  beeftene  ontfaen 
5170  Ter  vonten , daer  hi  dopsel  ontfinc. 

Dus  wart  ghepaist  ghene  dinc. 

Dander  coninc,  die  Zeghebrecht  hiet, 

Alsoe  alsment  bcscreven  siet, 

Wilde  emmer  heiden  bliven  : 

5175  Dus  moestmenne  verdriven  . 

Ende  ruumde  Lotrike  metier  vaert , 

Ende  trac  alsoe  te  Vrancrijc  waert. 

t|of  kfltn  Sarris  stuif  qnam  tf  sinnt  rikr. 

Dat  LVI  Capittel. 

Noch  toe  regncerden  in  Vrancrike 

V»,  9196  Luien,  (rekken.—  Dat  nïn  ghetnn 
rude,  B en  C Dat  te  nergens. 

5164  Die  cenine  , naraclyk  iMkarit . 


5171  Ghene  dine , deze  iaek  . cette  chute. 
5179  Zeghebreeht.  In  ▼*.  5190  noemde hy  hem 
Zegkefrijt. 
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Die  twee  bastaerde  armelike, 

5180  Koniiic  Lodewijc*  kinder  Uamen: 
Deen  biet  karleman  bi  namen , 

Ende  dander  biet  Lodewijc  : 

Dese  sagheu  dorloghe  onghelijc , 

Ende  en  consten  niet  gheweren  wel 
5185  Die  Mormanne . want  si  waren  fel  , 
Ende  spraken  om  enen  Trede, 

Die  xij  jaer  soude  duren  mede  : 

Ende  si  gaven , in  waerre  dinc , 
Zeghebrechte  den  norlschen  coninc 
5190  Wit  silvers  twalf  dusent  mare, 

Ende  maecten  Toer warden  starc. 

Ende  int  naeste  jaer  daer  an 
Starf  Lodewijc  ende  Karleman. 

Alse  die  baestaerde  waren  doot . 

5195  Quamen  w'eder,  met  herc  groot, 

Die  Normanne  op  Vrancrike, 

Ende  voeren  daer  na , ghemeenlike , 
Te  Lovcnc  ligghen  metier  wone. 

Om  te  beslridene  die  crone  ; 

5200  Want  si  seiden,  openbare, 

Dat  die  vrede  ute  ware , 

Sinder  dat  die  doot  versciel  : 

Tlant  en  was  in  die  vorwaerde  niet  ; 
Maer  sonderlingbe  die  lanshere. 

5205  Die  Fransoise  onsagbense  sere: 

Want  haer  rechte  here  was  noch  kiut 
Van  ses  jaren , ende  hebben  ghesint 
Ane  jongben  Karle,  die  keiser  was, 
Ende  daden  bem  ghewaghen  das 
5210  Dal  hi  in  Vrancrike  quamc, 


V ».  ói(hd  Sedert  dal  bet  afaterren  {van  Lodc- 
wykeo  karloman)  had  plaeU  gehad,  liet  woord 


tenciet  is  hier  blootelyk  gttchudtU. 
8206  Rechte  hert , B fjrrrckl  here. 


Digitized  by  Google 


TWEEDE  BOEK. 


233 


Ende  tlant  in  handen  name. 

Dus  wart  hi  coninc  in  Vrancrike . 

Ende  wast  vijf  jaer  mogentlike. 

Karei  e*  met  enen  herc  comen 
5215  Te  Lovene , daer  hi  heeft  vernomen 
Dat  die  felle  Mormanne  laghen  : 

Van  da  tien  en  constise  niet  vcrjaghen. 
Nochtan  sendi  daer  driewarf . 

Om  al  des  lands  bederf; 

5220  .Maer  en  bestoet  hem , min  noch  rnere  : 
Hi  moest  af  staen  sonder  ere. 

Daer  na,  int  naeste  jaer, 

Hemenden  si  Lovene  al  daer 
Die  Mormannen  , ende  over  een  draghen 
5223  Dal  si  die  stat  l'arijs  belaghen. 

Karle  sende  moghenllike 
Om  hen  den  hertoghe  Heinrike  : 

Die  ISormannen  leiden  hem  laghen  : 
Enen  put  maecten  si  in  die  haghen 
5230  Met  paelgen  al  overdect, 

Daer  die  hertoghe  hcuen  trect  : 

Daer  storte  hi  in  - al  onversien . 

Ende  wart  vermoert  met  dien. 

Karle  volghede  emmer  naer , 

5235  Eude  dede  den  Mormannen  vaer, 

Waer  hi  mochle . vromelike; 

Maer  als  hise  ute  Vrancrike 
Altoes  verdriven  niet  en  conde , 

Maecti  pap  met  hen,  ter  stonde. 

5240  Ende  gaf  hen  tlant  van  over  Seine, 


Vs.  5:217  y an  danen,  U danen. 

5219  Bederf , behoefte,  nood. 

5220  Besloet  kem,  bestond  hem.  bevocht  hem  ; 
van  het  werkwoord  betloen. 

5222  Deesl  in  MS. 


5223  Bernenden , verbrandden  , doch  alle  de 
andere  HSS.  hebben  te  dezer  phctw  ruN noden. 
5229  Hnyhcn,  bosschei). 

3230  Poeltje n,  stroo.  Ir.  potl/e , Ist.  palm , 

A poeltje rr. 
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Om  dat  de  onderlinghe  ghemeine 
Emmer  op  hem  wilden  striden  : 
Dat  hiet  .\eustria  tien  tiden  : 

Ende  om  die  norUche  partie 
5245  Heetet  voert  meer  Normandie. 


Ulnncn  öir  Denen  quanten. 
Dat  LVII  CapiUtl. 


In  desen  liden  sekerlike 
Daelde  scrc  tRoemsche  rike. 

Bed i het  seoerde  al  te  male: 

Want  twee  heren  in  Ytale. 

5250  Deen  hiet  Wijt,  dander  Berengier, 

Die  moghende  waren  ende  fier. 

Streden  onderlinghc  omt  rike; 

Want  Kareis  ghcslachtc  moghenlike, 

Die  dat  rike  hadde  verworven. 

5255  Was  nu  harde  «ere  verstorven , 

Soe  dat  Vrancrike.  wildijt  verslaen, 

Bina  te  niewete  wa»  ghegaen: 

Want  Lodewijc.  des  Lespers  sone, 
(Simpel  Karle  hiel  die  ghone) 

5260  Sonde  coninc  hebben  gheweest  na  recht  ; 
Maer  het  was  te  jonc  een  knecht. 

Luttel  meer  dan  x jaer  out. 

Si  raaecten  coninc  met  ghewout 


V*.  8241  De  onderlinghe , dc  onder/alen  van 
dat  land,  R die  in  Borgoengien , C die  inbor  linge. 

9247  Doelde,  xoo  in  alle  de  andere,  doch  in 
bet  BS  Doelde. 

9248  Bedt  het  seoerde , doordien  bot  scheur- 
de, in  scheuring  viel. 


9250  Wijt,  Guido  , hertog  van  Spolete. 

9299  Moghentlihe , B en  C tekerlike. 

829  4 V entorven , C verdorren . 

8298  Verstorven,  uitgestorven. 

8287  Te  uienete  . te  niet.  Men  schreef  ook  te 
n tem  te. 
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Oden . des  grave  Robbrechs  sone 
5265  Van  Angiers  : hi  was  die  gone 
Die  met  Heinolve  den  heiloghe 
Versleghen  was , int  orloghe 
Bi  Angiers  , met  vele  mennen  , 


Van  den  Denen  ende  den  \ormannen  : 
5270  Dese  Ode  wart  gheweldichlike 
Coninc  ghemaect  in  Vrancriko  . 

Ende  regneerde  neghen  jaer. 

Doen  voer  ene  partie,  weet  voerwaer. 

Van  den  Fransoisen  om  Lodewijcs  sone 
5275  (karle  die  Simple  hiet  die  gone). 

Die  doen  out  was  t welf  jaer, 

Ende  brachtene  in  den  lande  daer, 

Met  groter  macht,  met  groten  volke. 

Ten  crtschcn  bisscop.  die  hiet  Folke. 

5280  Tote  Kiemen  in  die  stat  : 

Daer  es  hi  in  den  stoel  gheset. 

Ende  coninc  ghewijt,  ende  belcsen . 

Alsoet  met  rechte  soude  wesen. 

In  desen  tiden  quamen  weder 
5285  Die  Normanne , bet  wreder. 

Met  orloghen  swaer  voer  Parijs  : 

Si  en  condent  ghewinnen  in  gheenre  wijs . 
Ende  traken  te  Rurgoenien  waert  : 

TSans  belagben  si  metier  vaert. 

5290  Dat  si  winnen  niet  en  mnghen  : 

Te  Troys  sijn  si  voert  ghetoghen. 

Ende  hebben  die  stat  verhrant. 


Vs. 3294  Oden,  (Mo,  Kilden,  ioon  van  Roberi, 
Ijracfvan  Anjou.  Id  bet  Magnum  chronicon  Bel- 
gieum  noemt  men  hem  OUo. 

3263  lit , uamelyk  Robrreht. 

3886  ftnnolvr,  Reinulphiis,  Irertog  van  Aqui- 
taaien. 


3274  Om  f.vdewijc»  tonv.  die  in  Kn^etand  «u. 
3283  Btt  ir reder . riojj  «renier.  C eert  bat 
neder. 

3289  A,  il  en  C Sa nj  brlagbru  Mg  tien  die 
vaert r de  «Ut  .SVru . 

5290  M innen  , B en  C gkewinnem . 
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Si  verbeenden  dorp  ende  lant, 

Ende  en  lieten  staen  veste  noch  tuun . 
5295  Al  tote  Toel  ende  Verduun. 

Hier  soc  moghedi  horen 
Wanen  si  waren  gheboren 
Dese  Normanne . die  dus  moghendelike 
Hen  lulden  in  Vrancrike  : 

.1300  Si  hadden  enen  here , als  ic  las , 

Die  Rolle  ghehelen  was. 

Ende  sijn  neve  Geile 
Was  mede  sijn  gheselle  : 

Dese  Rolle  was  een  edel  Dene: 

15305  Maer  sijn  gheslachte  was  al  clene 
Ende  verstorven  harde  seere  : 

In  Denemerken  was  hi  een  here. 

Nu  was  daer  een  coninc.  die  Lires  hiet, 
Die  Rollen  uten  lande  stiet . 

5310  Ende  slaots  verdreef  al  te  male. 

Om  dat  hien  niet  mochte  wale. 

Soe  moeste  Rollo  liant  rumen . 

Ende  moeste  roeven  ende  scumen  ; 

Oec  rumede  met  hem  menich  tlant. 
5315  Die  hem  rovens  onderwant . 

Oft  die  hem  niet  gbeneren  condcn . 
Vielen  aen  hem.  tien  stonden. 

Roeven  voer  hi  op  de  zee, 

Ende  quant  in  Vranckrike,  daer  hi  wee 
5320  Den  conincrike  dicken  dede. 

Te  Chartres  viel  hi  voer  die  stede, 


Y».  S293  Si  verbeenden , A en  C Si  rerhttrtUn. 
S294  iïoch  tuun,  noch  otedelyLe  otutuiiiing. 
5504  Geile . Gello , Gelo. 

5304  Det if.  liy  wa»  van  geboorte  een  Noor- 
weger.  Zie  Dtmae , ffitloîre  (Ut  expédition»  *a- 
rittmrs  dra  Normande  r 11,  p.  Ö 7. 


5505  r Une,  verkleind  in  gelai,  A.  B en  C, 

al  henen. 

5508  Klrtt.  Zyn  naem  waa  MaraltJ . kooing 
van  \oorwegen. 

5311  Om  dat  hy  ben»  niet  lyden  kon. 

3516  Die  hem  . die  xich. 
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Daer  binnen  lach  hartoghe  Rilsaert. 

Die  aindcr  hertoghe  in  Borgunclien  waert; 
Ende  oec  lachere  in  echl 
5325  Van  I’arija  die  grave  Bobbrecht. 

Soe  groei  was  daer  der  Denen  macht. 

Dat  sise  daer,  met  haerre  crachl, 

Ane  te  stridene  niet  en  dorsten  l>e trouwen  : 
Maer  ane  Marien,  Onser  Vrouwen. 

5330  Hebben  si  g heset  haren  troest, 

Die  meneghen  uter  noot  verloost. 

Ene  heilighe  scone  baniere 
Maecten  si  van  binnen  sciere 
Van  den  bemde,  dat  Marie 
5335  Moeder  ende  maghet  drocch,  die  vrie. 

Enen  vane  maecten  si  [er  af]  ter  ure 
Ende  stakene  daer  opteu  mure. 

Die  heidene  sagheu  themde  ane  , 

Ende  bespotten  selken  vaue. 

5340  Op  dat  hemde  ghinghen  si  scielen, 

Maer  dies  en  mochten  si  niet  ghenieten; 
Want  hen  verdonekerden  die  oghen; 

Si  en  conden  lopsien  niet  ghedoghen  : 

Des  worden  donse  daer  gheware  , 

5345  Ende  voeren  nut  met  haerre  aeare , 

Ende  stoeghen  hen  af  soe  meneghen  man 
Datmcnt  ghetcllen  niet  en  eau  : 

Maer  Bolle  al  daer  onlflou, 

Dien  des  slrijts  sere  berou. 


$524  In  A,  B en  C Ende  met  kern  lacher  in  v».  764. 


Mtó  fiiei  en  donten  betrouwen,  B niet  en  boren  op  die  mure. 


V».  $322  RUtaerl,  A en  B Riehart. 


rekt. 


$337  Stokt nr  , II  settenie.  C Ende  itakentr 


betrouwen . 

$333  Markten  de  belegerden  aeoatonda. 

$33$  Die  ene,  die  vrjre,  de  vrymachtige , de 


Voor  daer  gheware  heeft  R doen  gknrare. 
$348  Ontfl .*m  . ontvlood  . ontvluchtte. 


Deel  I. 
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EHr  pais  tusse!)  en  öir  tlormanne  cnbe  Simpel  ünrle. 


Dal  LVIII  Capittel. 

5350  Nu  hadden  die  Denen  binnen  xl  jaren 
Ende  die  N’ormanne  oec.  Ie  waren  , 
Vrancrike  harde  sere  verladen 
Met  tneneghcr  hitterliker  scadcn, 

Ende  *oc  gheplaghet  dat*  Onse  Here 
5355  Nu  began  tonfermene  sere . 

Ende  gaf  den  heidenen  «elke  gave 
Dat  «i  de*  vechten*  stonden  ave, 

Ende  gheloefden  dopsel  tontfane. 
Ende  tlanl  in  manscap  tangane, 

5360  Dat  si  ghewonnen  hadden  met  «tride. 
De*  was  Simpele  Karei  blide. 

Die  de  vransche  crone  droech, 

Ende  wart  ghemaect  al*clc  ghevocch . 
Om  den  moet  te  maken  sochter  , 
5365  Dat  hi  Gillen  aijnre  dochter 
Rollen  tenen  wive  gaf. 

Epde  hi  de*  heidendom*  stont  af. 
Rolle  wart  kersten  in  diere  wijs. 

Ende  Robbrecht  hieffene  van  Parijs, 
5370  Ende  was  Robrecht  na  hem  ghenant. 
Dit  wa»  deersle  Robrecht  becant 
Van  Normandien,  dat  Neuslria  hiet  : 
Van  hem  quarn  sinder  edel  diet  : 
Want  Robbrecht  Rolle  liet  na  hem 
5375  Enen  sone,  hiet  Willem. 


Vf.  $35$  B rn  C Dei  lantt  bega m (ontfermen  tere. 
5359  /n  man  te  op  tangane , lil  leenroerig  arn 
Ie  gaen  , In  berillen. 

3363  (ikrtoerh,  overeenkom*! . 


5361  Sochter,  xachter,  meer  gedwee. 

5363  (tillen  , Gifla , Giaela , naloerlyke  dorlt- 
ter  dra  koningt . 

5373  Sinder  t C teder. 
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Die  goet  man  was  ende  wacrt; 

Endc  Willem*  *one  hiet  Richaert: 

Richaert  enen  sone  liet, 

Die  na  hem  oec  Richaert  hiel, 

3380  Endc  enen  andren . hiet  Robrecht  : 

De*e  wan  met  wapenen  echt 
l’oelgen  . Calabren  ende  Cecile  : 

Dese  verwan , op  ene  wile , 

Die  van  Venegien , ende  daer  toe  mede 
3383  Den  keiser  van  Conatantinobole  der  stede, 
Alexise . de*  waa  bi  waerl  : 

Dese  hiel  Robbrecht  Wisgaert. 

Ende  was  Willem*  des  bastaerts  vader, 

Die  Ingkelant  wan  al  tenen  gacler, 

3390  Ende  den  coninc  Arolt  doot  sloech, 

Ende  in  den  lande  crone  droech. 

Dus  ghedeech  tgheslachte , dat  hi  wan , 
Rolle.  die  Dene,  die  edel  man. 

De*e  Robbrecht  Rolle  hadde  enen  gheselle , 
3393  Als  ic  u seide.  ende  hiel  Geile, 

Die  dat  doepsel  mede  oulfinc  : 

Karei  die  Simpel,  in  ware  dinc, 

Gaf  hem  Bloes , dat  ene  borch  was  : 

Daer  maecti.  als  icker  af  las, 

3400  Ene  borch  endc  ene  slat, 

Daer  hi  grave  ende  here  in  sal, 

Ende  wat  deerste  grave  van  Blois , 

Niet  I’erthenopeus  die  Fransots , 


V*.  9583  Op  ene  tcile , opeen  tijd. 

5386  A en  B Alexote  dn  % roert  hi  voert,  C 
■4 Unit  die»  moert. 

5387  Hstgaert,  fr.  Guiscard . A en  B fFijt- 
y«rf,  C ft  ijegaert. 

5388  Ende  tras , Il  en  C Dete  tra». 

5399  Dut  ghedeech  , C Dus  deeth. 

3398  Kloet,  fr.  Moni-de-Bloit»  Zie  Dim» , 


//rif.  de»  expédition»  de»  Jformand» , II,  p.  194. 

5403  Perthenopeu».  Dit  ziel  op  den  roman 
van  dien  nam  , via  er  Bildkbdtk  een  fragment  van 
uitgegeven  beeft,  in  zync  Eer  te  heidenheden,  III, 
bl.  193.  Een  ander  fragment  van  378  verzen  be- 
atacl  te  heulen.  Zie  Mon’*  l’eberticht,  bl.  73. 
In  C leest  men  voor  vs.  5403 — 07  : 

Ulct  PerthoMptw  die  Friinati , 
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Die  noit  ghcworinen  wa*  noch  gheboren. 
•>405  Van  desen  Geile , als  wijt  horen  . 

Quant  een  groet  gheslachte,  te  waren. 
Al  segghen  nomme  favelaren 
Dat  die  van  liloes  sijn  algader 
Comcn  van  Gaveloenc . den  Terrader, 
5410  Si  lieghen  . en  es  niet  waer: 

Ghi  Tint  hier  die  waerheit  claer. 

Aldus  einde . in  desen  daghen  , 

Der  Denen  en  der  Nortnanne  plaghen  , 
Ende  wat  soe  kersten  niet  en  wart 
5415  Dat  bleef  doot  ai  roer  tsweert, 

In  Duutsche  lant.  in  Vrancrike, 

Oft  si  tIoco  ghetneenlike 
In  Deneoierkcn  , orer  die  zee , 

Danen  si  en  keerden  nemmermee. 

5420  Rolle  ende  Geile  die  ontfinghen 
Hare  lande,  in  waren  dinghen, 

Van  Simpel  Karle  Tan  Vrancrike, 

Die  te  wire  hadde  in  huwelike 
Edewaerts  dochter  Tan  Enghelant, 

5425  Die  couinc  daer  was  becant. 

Ende  alse  Rolle . sonder  waen , 

Sijn  leen  daer  soude  ontfacn 
Van  Karei  den  coninghe, 

Daer  menich  man  stont  te  ringhe. 

5430  Hielmen  Rollen  . al  daer  hi  stoet . 

Dat  hi  custe  des  conincs  voet. 

Rollen  veronwaerde  mettien 
Daer  te  Tallene  op  sine  knien  : 

Den  voel  nam  hi  metter  vaert 
5435  Ende  hieffen  op  te  monde  waert . 


Dit  aniyt  jt*TTOiiti«Q  ca  wart  ao  gebroken  : 
Win;  op  Mrcct  bel  wert  ghewrokeo. 

Vat»  «Uien  Gellra  , als  wijt  bona  , 
l)te  (4<l  «ra*  «o da  autrrrcoraa. 


8407  Som  ne  , A , B en  C aomeyrh*. 
5429  Te  ringhe,  rmjjsura. 

5432  V eronwatnie , ver*niâ<*iltlc. 
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Ende  dieconinc  gaf  enen  val. 

Van  lachene  was  daer  een  gescal 
Onder  die  Normanne  ; mer  die  walen 
Regnndcn  segghen  ende  talen 
5440  Dat  Bolle  in  onwaerden  dede. 

Bolle  seide  het  waer  «ede 

In  sinon  lande,  want  mens  plaghe  : 

Dus  bleef  dat  scelden  entie  claghe. 

In  dien  tiden  . ghelovets  mi , 

5445  Begonale  die  ordine  van  Clungi  : 
Ode,  die  goede  musisien  . 

Was  deerste  abt  van  dien , 

Doe  men  screef  Ons  Heren  jaer 
Neghenhondert  ende  xiij  voer  waer. 
5450  Ontrent  twelf  jaer  na  desen  , 

Alsoe  wijt  in  den  Spieghel  lesen . 

Was  een  beilich  man  in  Brabant. 

Die  sinte  VVibrecbt  was  ghenant, 

Een  riddere.  een  heilich  here, 

5455  Die  liet  varen  der  werelt  eere , 
Weelde,  ende  ridders  leven. 

Ende  heeft  hem  moninc  beghevcn  : 
Gembloes  stichte  hi  tien  male, 

Die  abdie  weet  men  wale, 

5460  Ende  daer  dede  hi  sijn  einde 

Ende  diende  Gode  sonder  soende. 


\ 


tjor  Öimprl  flard  dool  slarrl)  ijranr  ttobrcrljlr  rrtör  sinr  boot. 

Dat  LIX  Capittel. 

Onlangbe  daer  na  , dat  dit  gesciede . 


V$.  5443  Zoo  bleef  de  nenlichting  ende  Machte 
tonder  gevolg. 

3444  /■  dien  tiden , B In  detm  ridder. 

3446  Vwiiini , C phnitien.  Siicbkrt  tav 


Geibiom»  noemt  hem  olim  musieut. 

3430  Titel f . A en  C Omtrent  teren  jaer  na 
deten.  — B teren.  AxoniDi:  Potl  teptern  annoi. 
3433  ff'.WAf,  B fPiUertld.C  Gil  Ir  (teert. 
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Dat  Simpel  Karei  die  liede 
Van  Norraandien  hadde  berecht , 

5465  Ende  leren  waende  «onder  ghevecht . 
Quam  grave  Robrecht  van  Parijs . 

Die  moghende  was  ende  wij* . 

Ende  ghingene  met  orloghen  beslaeu. 
Ende  eischte  hem  daer  toe  aaen 
5470  Die  crone:  want  het  hadte  ghedreghen 
Ode  sijn  broeder  eer.  die  deghen. 

Simpel  Karle  was  te  nianne  : 

Dit  wilde  Karei  weren  danne. 

Die  Lothrikers  trac  hi  hem  ane. 

5475  Om  grave  Robrechte  te  wederstane. 

Bi  Sessoen  quamen  «i  te  wighe. 

Daer  vachtmen  met  groten  crighe. 

Ende  grave  Robrecht  blever  dool . 

Met  meneghen  andre  prince  groot. 

5480  Ende  want  hi  macblich  was  van  maghen  . 
Soe  heeft  Simpel  Karle  gedraghen 
Al  te  male  sijn  conincrike 
Onder  den  keiser  Heinrike. 

Ende  ghevest  in  sekcringhen. 

5485  Dat  ghcstade  bliven  die  dingben 
Sendi  die  hant  van  «inte  Denise. 
Besleghen,  in  subtijlre  wise. 

Met  dieren  stenen  ende  met  goude . 

Keiser  Heinrike,  doer  sine  boude. 

5490  Onlanghe  hier  na . als  men  hoert, 

Ghesciede  in  Vrancrike  groete  moert . 
Daer  den  lande  af  quam  groet  leet; 


Vs.  5469  Eitekte,  B en  C hieteh. 

8471  Die  deghen  , C gedeghen. 

5473  Hat  te  mannt , «os  een  man  pe worden, 

B teut  co  wen  te  ma»  mi. 

5476  JSVffopi» , Soiseona. 


8479  Prinee  groot , fi  degen  groot. 

8491  Soe  heep , B en  C heep  hem. 

$483  R en  C Ende  daer  toe  al  tijm  contneriie. 
5489  Doer  tint  koude . om  xyn  |jpnr|;rnltrid 
le  winnen. 
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Want  Karle , die  men  Simpel  heet . 

( Die  grave  Robrechte  sloech  dool . 

5495  Ah  ic  u seide  al  bloei), 

Quarn  ghevaren  bi  l'erone, 

Daer  hi  verraden  was  onscone; 

Want  Robrecht,  van  Vermandoi»  grave. 

Een  verradere  ende  een  ongave. 

5500  Die  te  wive  hadde  tier  tijl 

Grave  Robrechts  suster,  die  in  den  strijt 
Bi  Sessoen  sijn  leven  liet . 

Den  coninc  sinen  dienst  biet, 

Ende  nodene  bi  hem  . voerwaer. 

5505  Daer  voer  bi  met  hem . sonder  vaer  ; 

Verradelike  wart  hi  ghevaen  . 

Ende  in  enen  kerkere  gbedaen  , 

Daer  hi  ellendich  marte lare 
Met  tormente  doot  bleef  «ware. 

5510  Sijn  wijf  vloe  wech  te  bant 

Met  haren  kinde.  in  F.nghelanl. 

Te  haren  vader  Eduwaerde, 

Want  si  haer  baers  kints  vervaerde  : 

Lodewijc  hiel  dat  clciie  Lint: 

5515  Doch  soe  wart  hi  coninc  sint. 

Die  Fransoise  te  coninghe  co  ren 
Van  Borgoendien.  als  wijl  horen  , 

Coninc  Radolve,  Richard*  sone  : 

Dese  Richarl  was  die  gone 
5520  Die  te  Charter*  die  Denen  verwan . 

Met  grave  Robrechte  den  tyran . 

Daer  men  op  stac  thcnidc  Marien. 


Vs.  5198  Rolrecht . 1res  Herbert  of  Iferibert. 
5499  Ongaoe,  voor  o njekete , onlicbbclyk , 
slecht,  Vgt.  Osuus , v»  Vitftb,  hl.  1830. 

3504  Bi  kern,  vo ervoer,  in  liet  I1S.  met  kern 


3314  fbirfer,  C brortler : doch  hel  «ns  hiler 
vader. 

5318  Coninc  Rajolrr.  1res  hrrtny 4 ft mtntf . iti 
't  fr.  ftooul. 


4T 
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Deste  Radolf,  horic  lien, 

Regneerde  int  lant  van  Vrancrike 
5525  Dertien  jaer,  stcone  ende  moghenlike: 

Oec  wart  hi  coninc . al  soc  wale , 

Van  den  lande  van  Ylalc. 

Als  dese  Radolf  was  dool 
Soe  vielen  in  sorghen  groot 
5530  Die  Fransoisc.  in  dien  daghen . 

Alsi  heui  sonder  coninc  saghen, 

Ende  namen  raet . goet  ende  gans  , 

Tc  sendene  Willeme.  bisscope  van  tSans. 
Ter  coningbinnen  van  Vrancrike , 

5535  In  Enghelant,  datai  Lodewike, 

Haren  sone,  ter  cronen  sinde; 

Want , doen  si  en  verraden  kinde 
( Simpele  Karei  baren  man  ) 

Vloe  die  vrouwe  danen  dan, 

53-50  Als  ic  u voren  dedc  becant . 

Te  haren  vader  in  Enghelant. 

Dus  heeft  men  om  den  sone  ghesenl . 
Ende  alst  al  was  geparlement 
En  woudsi  den  sone  Lodewike 
5545  Niet  senden  in  Vrancrike, 

Voer  men  haer  sekerheit  dede , 

Met  ghiselen  ende  met  eden  mede. 

Die  erdbisscop  van  tSans,  Willem  . 

Quam  in  Vraficrike  met  hem , 

5550  Ende  men  dedene  sacreren  mede 
Te  Lodine  in  die  vaste  stede. 

In  Vrancrike  was  hi  daer  naer 


V..  5533  TSant,  k Se»,,  B San,. 

SW7  Want  toen  iy  zag  dal  de  koning , 
man  , verraden  wa*. 

#839  Danen  dan , van  daer.  B » reek  tan 
C henen  dan. 


#343  Geparlement,  a (gesproken  . gehandeld, 
haer  8840  V oer  men  , B en  € Eer  men. 

8347  Met  <fh  r telen  , met  gyielstelling. 
dan,  8381  Te  Lodine  , A , B en  (',  7>  Louwen  , /.««- 
du  nu» »,  Laoo. 
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Couine  wel  neghentien  jaer, 

Dacr  hi  vele  binnen  moeste  doghen  . 
5555  AU  ic  u hier  na  aal  toghen. 

tjflf  Coöranjh  &ir  Simpel  bntöfgam  mart. 
Dat  LX  Capütel. 

Almeest  die  ghenote  van  Vrancrike 
Selten  hem  ieghen  degen  Lodewike, 
Ende  daden  hem  ende  den  sinen 
Vele  doghens  ende  vele  pinen; 

5560  Maer  meest  pinen  ende  stote 
Dede  hem  Hughe,  die  grote. 

Grave  van  I’arijs.  sinen  here, 

Om  te  bebbene  der  cronen  ere  : 

Sijn  vader  was  Robrecht  die  tyran . 
5565  Dien  Simpel  Karei  verwan 
Bi  Sessoen . in  enen  strijt. 

Aldus  wart.  ter  selver  tijt, 

Ooninc  Lodewijc  bedroghen 
Van  sinen  princen , sinen  hogfacn , 

5570  Datten  die  Mormannc  vinghen. 

Hughe  die  Grote  dedene  bringhen 
Te  Banshijn  . dacr  hi  bleef  ghevaen. 

Sijn  outste  sonc  en  cons  outgacn . 
Karleman  : hi  wart  mede 
5575  Te  Ruem  ghevaen  bracht  in  die  stede , 
Daer  hi  dede  sinen  einde. 

Aise  keiser  Otto  dit  bekende 
Trac  hi  derwaert , dit  tondoene , 


V|.  5554  Doghen , «loorslaen,  Ivdrn . 

0956  Dit  ghenote , fr.  te»  pain. 

5572  Te  Eanthijn  7 A Te  Bau»tlijnt  B Te  Ban- 
eken , C Te  dUinieyn . misschien  te  Baveux.  Vol- 

Dm  I. 


gens  de  Chronique  van  P.  Ifetvatv,  va,  I tü.lt , 
werd  de  honing  gebracht  in  een  ylandtjen  op  de 
Seine  : En  l petit  islet  de  Sainme. 

5575  Te  Huem  , Te  Kiemen  . te  llbeimv. 
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Met  tseventich  legione. 

5580  Elc  legioen,  wien  data  wondert. 
Hadde  ses  dusent  ende  ses  hondert 
Ende  Ixvj  oec  der  nian. 

Oni  Lodewijc  te  bulpene  dan. 

Hier  omme  lieten  die  Normannc 
5585  Den  eoninc  ulen  banden  donne. 

Desc  Lodewijc  van  Vrancrike 
Hadde  te  wive,  sekerlike, 

Chéri M'rglien  . als  ict  Itescreven  las , 
Die  keiser  Olten  suster  was. 

5590  Hierom  me  wast,  als  ict  vernam. 

Dat  hi  hem  te  hulpen  quam. 

Vau  siuen  rike  int  xix  jaer, 

Soe  slarf , na  menich  orloghe  swaer . 
Lodewijc,  coninc  van  Vrancrike. 
5595  Ende  waert  begraven  coninclike 
Te  Riemen,  te  sinle  Remijs. 

Dese  hadde  ene  vrouvfe  wijs 
Te  wive,  die  Gherberch  hiet, 

Die  hem  twee  aone  na  liet , 

5600  Lolharijs , die  coninc  daer  naer 
In  Vrancrike  was  xxxj  jaer: 

Sijn  broeder  was  Karle  [jhenant, 

Die  wart  hertoghe  in  Brabant; 

Een  ander  suster  die  ghelike 
5605  Hadde  keiser  Otten  in  Vrancrike , 


V*.  #579  Tsetentich  , B xxrij , C serenthien.  5596  fr  itHf<  in  de  kerk  vjd  S'-llemi. 

3580  ff’trn  riais  wondert , B trien  toet  wondert,  R !»««•  ft  vcrkeerdelyk  te  SXf'-Denijs. 


C sort  wondert, 

5U8K  eu  80  lu  B : 

De»  refit  kcyiprt  itocblar,  d«  Ojrl  qtiaan 


5003  In  Brabant,  of,  beter  gcicid,  hertog 
▼an  Lathrijk . Ancrent)*  atell  hier  : Carolut  nero 
in  ducalu  Brabautiac  sueeessit  et  sic  Brabantia  a 
Francia  tep+rala  est.  Hetzelfde  lee*t  mco  io  bel 
JNaynum  chronicon  Belÿicum , p.  83  (neer  de 
écrite  uitgave).  Zie  over  hem  hierna  kladi.  373 
de  acnlcckening  op  va.  5797. 


Dtp  van  K». »ni  wal  jjlieLuien  , 
Rode  Liet  UnnrK  , al*  wijl  buren  : 
Checrhirtti  hint  w ali  i«  U» , 
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Die  biet  bi  namen  Heilewijch  : 

Scone  ende  wel  gheraect  waa  baer  lijf; 

Die  hadde  van  Parijs  Hughe  den  Groten. 

Sijn  vader , mei  vele  ghenoten , 

5610  Bleven  bi  Sessoen  versleghen , 

‘ Daer  Simpel  karei  quam  iegben  . 

Ende  biet  Robrecht  die  tyran. 

Bi  deaer  Heilewijch  llughe  wan 
Hughen  Capelte.  die  moghentlike 
5615  Coninc  wart  in  Vrancrike, 

Ende  naemt  Karlen , aijnre  moyen  sone , 

AU  ic  u aegghen  aal  onsconc. 

f)or  «mine  Colljctriis  port  optrn  krisrr  (Dttcn  sijn»  orms  tont. 
Dat  LX1  Capittel. 

Na  Lodewijc  dca  Simpels  dool 
Soe  wart  ghewiet  here  groot 
5620  Lotharijs  coninc  van  Vrancrike , 

Ende . om  te  levene  paiselikc , 

Maecti  aijnre  moyen  man, 

Hughen  den  Groten  , vordan 

Herloghe  van  al  Vrancrike.  . 

5623  Ende  daer  na,  corlclike, 

Starf  Huglic  die  Grote  van  l’arija 
Ende  wart  begraven  taent  Denijs, 

Ende  nughe  Ca  pel  wart  daer  na  mede 
Herloghe . in  sijns  vaders  stede. 

3630  Dese  Lotharijs.  die  gheweldcchlike 
Coninc  nu  sat  in  Vrancrike, 

Wart  dies  alsoe  beraden 

Dat  hi  tkeiserrike  wilde  scuden  ; 

V».  543 U45  Heilewijckf  üelwich,  A Heylevijf , 54307  Dcc*t  in  B. 

B Hrylvijf.  5619  Ghewiet,  gewyd,  B«*n  C ykewyt. 
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Noch  tan  droech  sijn*  oetris  sone, 

5635  Otte  die  jonglie  . die  keiser  crâne . 

Die  tAken  lach.  lien  liden . 

Ende  hem  luttel  bewaende  van  stridcn. 
Lolharijs  trecte  in  Lorcine . 

Om  te  winnen  borch  ende  pleine . 

5640  (>m  te  scadene  den  keiserrike. 

Die  keiser  sach  gheweldechlike 
Die  Fransoise  op  hem  lien , 

Aise  dies  niet  en  was  vorsien  : 

Soe  moesti  doen  sijn  ghevaen  ; 

5643  Maer  wiselic  is  hi  ontgaen  , 

Aise  diet  ghebeteren  niet  en  mochte, 

Ende  hem  te  wrekene  dochte. 

Die  Fransoise  voeren  liant  al  dure., 

Ende  roefden  aile  die  ghebure . 

3650  VVantse  niement  weder  stoet. 

Ende  alst  hem  doe  dochte  gocl 
Sijn  si  met  rovc  weder  ghekeert. 

Otto  siet  hem  du»  onteert . 

Ende  gadcrt  onglietelt  here, 

5655  Ende  ontboet  den  coninc  dat  hi  hem  were , 
Hi  sal , in  sente  Rcmijs  daghe . 

Vrancrijc  stoken , sonder  saghe , 

Als  hi  dcdc  : hi  quam  int  lant. 

Rovende , bernende  dal  hi  vant. 

5660  Ontrent  Louwen  ende  Riemen 

En  mochte  hem  verweren  niemen  ; 

Omtrent  Scssocn  ende  Parijs 
Verheerdijt  al.  in  selker  wijs. 


V*.  5H)T7  A . B rn  C Ende  hem  lutlel  ttaehte 
raw  ttruicn.  De  zin  Tan  bel  vers  is  : die  vreiuig 
tuorxjg  dal  men  ging  stryden. 

55638  Treete t A,  B en  C toech. 

<5647  Ende  krm7  B en  C Ende  die  hem . 


3687  Stoken , bestoken  t in  al  de  andere  toe- 
ken. 

15639  Bernende,  B en  C ber  rende. 

3660  Louwen  ende  Riemen,  Laon  en  Rbeim»- 
«5665  Ferheerdijt,  B f 'erherridijt. 
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Maer  aliéné  soe  liet  hi , 

5665  Telker  stat,  die  kerken  Tri. 

Dit  duerde  tote  «inte  Andries  dacti. 

Te  karne,  daer  hi  op  die  Seine  lach , 

Ontfinc  hi  scade  al  onhcwaert , 

Achter  in  sijns  heren  staerl. 

5670  Int  naestc  jacr , daer  naer  , 

Sach  men  in  den  hemel  claer 
Vechten  liede,  in  die  maniéré 
Oft  si  waren  al  vau  viere. 

Dit  was  op  sinte  Symocn  onde  Juden,  in  den  nacht. 
5675  Dat  men  sach  die  («ods  cracht. 

Dese  Otto , die  men  heet  den  jongheu , 

Heeft  Lolharise  soc  bedwonghen  . 

Die  coniuc  nas  in  Vrancrike , 

Dat  si  quaraen  ghemeinlike 
5680  Te  gader  spreken,  op  ene  reviere. 

Endc  mnecten  pays  in  diere  maniéré  : 

Dat  Lotharijs  ewelike 
Verswoer  Loreine  ende  Lothrike 
Ane  te  versoekene  enich  recht  ; 

5685  Ende  hier  mede  einde  dat  ghevechl. 

Int  vierde  jaer  daer  na  , bleef  doot 
Lotharijs,  die  herc  groot, 

Die  crone  droeclt  in  Vrancrike , 

Ende  liet  na  hem  Lodewike, 

5690  Die  luttel  meer  dan  een  jaer 

Na  den  vader  was  coninc  daer. 

Ende  starf , alsmcnt  bescrcven  vint, 

Ende  en  liet  broeder,  noch  kint. 


V*.  34567  Te  Karne,  A Ten  Kerne,  B «u  C Te 
Keeme.  Waerschynlyk  moet  hel  laeUte  geleien 
worden,  en  dus  : AU  de  keizer  op  de  Seine  Leerde. 
Aiomici  vcrtaclt  Ie  dezer  plaeUe  : Ubi  super 
Seiptanam  pan  i abat . 


3668  Onbewaert , A en  B ongetraert,  onver- 
wacht. 

3674  A,  B en  C Dit  iras  op  sinte  Simoent  ia  den 
nacht. 

368i  Ane  te  eersoekene , beu  C Ane  te  toekent. 
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Enen  oem  haddi,  es  ons  becant, 

5695  Die  was  hcrtoghe  in  Brabant, 

Die  Karei  hiet,  sijns  vaders  broeder. 

Beide  van  vader  ende  van  moeder  : 

Om  deseu  Karle,  es  ons  becant , 

Hebben  die  Frausoise  gbesanl , 

5700  Dat  hi  quame,  ende  die  crone  ontfinghe. 

Hcrtoghe  Karle  hadde  sine  dinghe 
Alsoe  gherne  ane  ghenomen , 

Dat  bi  int  lant  ware  machtich  comen . 

Ende  die  wile  dat  hi  sine  Taert 
5705  Tc  traechlikc  sctte  derwaert, 

Quani  Hughe  Capet,  grave  van  l’arijs, 

Die  stout  was,  naradich  ende  wijs, 

Ende  heeft  Vrancrike  an  hem  gbesleghen , 

Ende  die  crone  an  hem  ghedreghen, 

5710  Dies  hem  die  vader  oec  pijnde  te  voren, 

Als  ghi  bier  vore  moghet  horen, 

Ende  sijn  oudenader  Robbrecht, 

Die  vore  Sessoen  bleef  int  gbevecht. 

Die  Simpel  Karei  sloech , alsoe  iet  las , 

5715  Die  dees  Kareis  vader  was. 

Nu  mict  dose  Hugbe  dat  hi  sal 
Dese  dinghe  volbringhen  al 
Die  sinen  vorders  sijn  ontbleven; 

Nochlan  waren  si  gheneven 
5720  Ten  andren  lede,  meerre  noch  minder. 

Dan  twee  gliesusler  kinder. 

Ij or  ijugljc  Capet  met  omanissrn  öie  Itoninrs  crtrnr  yljnnan. 

Dat  LXII  Capittel. 

Alse  Karle  vernam  dat  Hughe  Capet 

V».  5716  Ah  miW,  nu  bedoelt.  5719  CAmmii,  oevon. 

5718  Portiers,  voorzalen  , voorouder».  8780  Ten  andren  lede,  in  bel  tweed*-  lid. 
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Hem  ter  croneu  heeft  gheset , 

Quant  hi  glievuren  in  Vrancrike 
5725  Met  groten  here  moghendelike , 

Ende  brochte  met  bem  Brabantaoene . 
Endc  Lolhrikers  van  hoghen  doene . 

In  Gods  carnacien  . voerwacr , 

Neghen  hondert  ende  Ixxx  jaer. 

5730  Die  Hugbe  quant  daer  iegbeu  saen , 
Ende  heeft  Karlcn  wederstaen , 

Ende  Karle  wan  op  hem  dat  velt . 
Endc  daer  toe  Louwen  met  ghewell. 
Hugbe  quam  echter  ter  were 
5735  Voer  Louwen , met  enen  groten  here . 
Ende  besat  daer  Karle  den  here, 


Vl.  8727  Hogh en  doene  , X groten  doene. 
8730—  8791  ontbreken  in  B,  waer men  cUtrea* 
teijen  vindt  «Is  volgt  : 

Kade  <ja»m  m Vr*«tken4r  made  , 

Eu  dr  wil  I,t»uv»cn  die  stede  , 

Ende  IfwnUgUil  .«  die  tiert. 

Deer  sa  voet  Ki  te  Riemen  weert . 
ft  Ende,  in  ere  vrum«b»d«’. 

Ore  «an  Ui  te  liant  dte  Stede. 

Den  Midichco  hnirop,  die  liage  Cipet 
Daer  ter  steden  baitda  gUn«l , 

Dira  nnr  Ui , ende  nra  dn«|  lirde  ainli 
10  Ende  M>aiUw  te  Louwen  ka  die  stede. 

Selve  quam  Ui  daer  na  met  fojeu 
Tc  Loaweu  ta , met  groter  prove u . 

Iluçhc  (i|<t  wart  de»  gram  ; 

Groot  here  datte  met  bem  nam , 
tft  Ende  hesaUen  oan  d*t, 

Ta  lonrnn  im  die  «uit  stal. 

AU  Karel  dns  «vas  Uirtra 
Omtrent  « j weken,  ati  wijt  weten  , 

Hoeft  men  tin  pontnn  npgbedaeM  . 

20  Ende  tic  vet  dat  beer  besteen  , 

Eu  de  dede  IJuglien  tende  soa  groet 
Dat  «-«Ie  der  tint  Lleveu  dont , 

Ende  buic  vliubttdi , met  gbewdt . 

Ende  uju  here  niacctc  opt  velt , 

22  Ende  voer  weder  te  Louwen  limnon  . 

T*  linra  wive,  tas  dit  terwintten. 

Grave  Hugbe  mcrcte  wel 
Dal  betw  die  aventure  wat  lel . 


Sce  datti  nam  tuten  ra«t 
*0  Met  biste  op  Anrbeline,  den  quart , 

Die  een  i»ud  verrader  wat. 

Die  berlogba  gbetroude  bem  da> 

Dal  luwe  badd*  liian  r»da  i 
Daer  al  quant  bem  grote  trndr  i 
W Want  op  cueix  taacbl , alt  die  »trd* 

In  rnttrn  wat  ende  Karei  tuede , 

Liet  Im  den  grava  Hogen  to  romro . 

Die  de  itil  beril  op  gkniomea , 

Ende  Kaden  ende  Ssjit  wijl  mede 
10  HkH  gboaen  daer  ter  stede , 

Ende  tOrlsaai  gbevavw  gbrtrol . 

Daoen  si  niet  en  ti|«  gUewent. 
iJw*  ongbevalticblK , dut  onscone 
Verbies  Kareis  gbrsJacbu  dia  rronr 
t V Eudelotc  ucub  aadeten  dsgbr 
East  der  Drihanler*  clagbe, 

Huge  Ctpri , grave  van  Ptn|t, 

Wan  die  crooe  in  Jmr  wija , 

Ende  voer  toet  flacwiea  daar  ancr . 

VS  Endc  dede  bem  «mit*  wiett  daer. 

Ende  m dat  jaer  sua  dede  hi  eebte 
Wira  sinen  tooc  llobbrecbtc. 

Kunanc  Huge . date*  waar, 

De  reg  noerde  n jaer. 

U Dus  bleef  II Mgc,  eni. 

8735  A Voir  Leunen  ende  mie  hiel  here  (groot 
hoir). 

5736  Besat , C be lach. 
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Ene  maenl  ende  mere. 

Die  Tan  binnen  worden  te  rade 
Dat  men  die  jwrtcn  op  dade, 

4740  Ende  hebben  die  van  buten  bestaeu. 

Daer  waert  Hughe  al  ontaen, 

Ende  liet  daer  Tele  van  sinen  here , 

Ende  ontreet  ciitnc  selve . sonder  were. 
Karle  voer  voer  Riemen  die  slat  : 

8745  Die  wan  hl  ende  maketae  mat. 

Den  erdsche  bisscop  heeft  hi  ghevaen  , 
Dien  Hughe  daer  hadde  ghedaen  - 
Ende  die  vorbarste  van  der  stede 
Voerdi  ghevaen  te  Louwen  mede. 

5750  Met  rove,  meer  dan  gbelocft  iemen. 

Een  bisscop  setti  te  Riemen , 

Hiet  Arnout,  coninc  Lolharijs  sone, 

Maer  bastaert  soe  was  die  ghonc. 

Karle  belach  oec  tien  tiden 
5755  Montaguut,  ende  ghinc  dorriden 
Al  dat  lant  tole  Sessoen. 

Hughe  Capet  en  wist  wat  doen. 

Int  selve  jaer  wart  hongher  groot; 

Die  snee  dede  oec  grote  noot, 

5760  Datmen  niet  ghesayen  en  condc. 

Oec  seidc  men , ter  sclver  stonde . 

Dat  coren  reindc  op  Haspegouwen . 

Selc  seide  oec.  in  trouwen, 

Dat  sijl  vissche  reinen  saghen  : 

5765  Dit  was  litteken  van  plaghen. 

Hughe.  die  wijs  was,  hi  merct 
Dat  Kareis  hulpe  altoes  sterct, 

Ende  en  dorste  hem  niet  weren  : 

Maer  ghinc  dichten  ende  visieren 

V«.  S741  Ontaen  , imldseu . ge>l»gcn.  1Î7GS  Heinde,  regende. 

IS74K  l'cebarite.  voonuemsleD,  ootabelcn.  87B9  Fitierm.  overleggen. 


Digitized  by  Google 


TWEEDE  BOEK. 


173 


5770  Hoe  lii  mach,  ia  eneghen  dinghen. 

Sinen  wille  toe  bringhen. 

Ende  Karle . aUe  wijt  acouwen, 

Lach  stille  binnen  Louwen  . 

Daer  een  bisscop  binnen  was , 

5775  Een  out  vcrradcre , als  iet  las , 

Ende  was  ghehelcn  Ancbelijn , 

Dien  Hughe  hadde  ten  rade  sijn: 

Ende  Karle  belrouwede  hem  van  der  side 
Van  sinen  rade.  ten  selven  tide. 

5780  Dese  verradere,  dese  bisscop, 

Dede  des  nachs  der  stat  porten  op . 

Alsi  Hughen  hadde  doen  verstaen, 

Ende  Hugtie  quam  daer  binnen  saen  . 
Hcimelijc  met  groter  macht , 

5785  Ende  vinc,  in  der  selver  nacht, 

Karlen,  den  groten  here. 

Op  sijn  bedde,  sonder  were; 

Ende  sijn  wijf  daer  toe  mede 
Dede  hi  vaen  ter  selver  stede. 

5790  Ende  dedese  beide  voeren  doen 
Tole  Orliens,  in  dat  prisoen. 

Dus  bleef  Huglie  ende  sine  nacomelinghe 
In  Vrancrilte  alle  coninghe, 

In  paise  ende  in  goeden  v reden, 

5795  Ende  sijnt  in  den  daghe  beden. 

Ende  Karei  sterf  daer  mier 
In  prisoen,  int  ander  jaer. 

Otten,  sinen  sone,  bleef  in  bant 


Vi.  5776  Anehelijn,  in  de  Excellente  Chrvnike  : 
Anctlmnt. 

5789  A en  C End*  die  hi  men  «ro ade  ter  stede . 

5797  Int  ander  jaer,  in  'i  tweede  jaer,  na 
xyne  gevangenneming  ; Siecbbrt  taîi  GiaiLOiaa 
•telt  991 , Axon vacs  993,  A-Tavao  999,  en  xyn 
grafschrift  1001.  A^Tavio  xegl  van  hem:  Glo- 

Deel  I. 


riotus  du  r itte  karolut  principale  saam  domt- 
citimm  tenait  Krurtllae . in  palat  ta  proasoram 
snor urn  . pro  tnne  silo  inter  duo  brachia  fluminis 
Zennat . prop c eccletiam  tandt  (iaugrriei . c/uae 
tune  fuit  capella  dueit.  l/ic  ka  rol  ut  das  corpus 
beatae  (ludutue  rirtjinit  ab  eceletia  Morst lensi  ad 
predictam  capetlum  tandt  Gauyerici  Hm  rellen- 
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Som  Lolhrike , «om  Brabant  : 

3800  Oec  liet  lii  ene  dochter  mede. 

Die  te  Brusellc  in  die  atede 
Gravinne  «al,  al»  iet  vernam. 

Daer  oec  goet  oer  af  quant  . 

Dat  ic  u , hier  na , in  corter  «tont , 

3803  Alat  lijt  e«,  aal  maken  cont. 

Ende  kei*er  karei»  gheslachte 
Wart  onlervel  du»  met  machte. 

Met  verradeni«*en  dua  onacone, 

Ende  noch  ea . van  der  vranacher  crone. 

3810  Moch  heden  desen  dagbe 

Maken»  die  Brabander»  claghe . 

Dat  ai  dus  onghevallechlike 
Sijn  verdreven  uten  rike. 

fjoc  Cotljnke  quant  ant  lont  uan  vUömnrn. 

Dat  LXIII  Capittel. 

Alse  Otte  , Karei*  sone . 

3815  Die  aldu»  verloe*  die  crone 

Bi  verradenitaen  onghevallichlike. 

Herloghe  hadde  gheweest  in  Lolhrike 
Ende  in  Brabant  xv  jaer , 

Doen  «1er!  hi , weet  voerwaer , 

8812  en  13  Desunt  in  C. 

5818  xr  ;«r,  by  A-Titio  , in  het  eerate  deel 
*yner  UiiTOBu  BuiiiiTui  iirLoatnci  : Rexit 
ducatum  l.othanngiae  et  Brabaniia*  ohnii 
tuordecim  , et  obiit  Colonie*  tin « liberit  anno  De- 
mi ni  incarnolionit  ; et  diennt  quidam  quod 

trantlalus  .Medium  in  ecclesia  tanelae  Gerirudit 
sepulturam  accepil.  Alii  ante m dicunt  quod  Colo- 
nie* in  ecclesia  aancta*  Meriae  ad  cepttalium 


ni,  débita  cum  honore , transférons,  partent  ail- 
lae,  quae  rocatur  Molebeka,  juxta  Bruxdlam,  tes 
familial  et  alia  quamplura  eidem  tirgini  aonetae 
Ondula*  condonavil.  Cfr.  GlkllATl,  Bruxela,  f.  5. 
liet  facsimile  vin  KarcU  jjnficbriA , in  1066  le* 
ruggevoudeu,  itaet  tn  Acta  SS.  Belgii , 1.  p.  216. 

Tl«  5800  —05  staen  in  A achter  vi.  5813. 

5809  Ende  noch  es,  eu  it  nog  veratoken  (en* 
ieroei) , C Dus  gerat  met. 
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5820  Ende  en  liet  niet  na  hem  gheboren 
Daer  Lolhrike  mochte  toe  horen. 

Met  rechte  soude  na  sijn  leven 
Sijn  lant  ende  sijn  goet  sijn  bleven 
Op  sijnre  suster . die  gravinne  sat 
5825  Te  Brusele.  in  die  goede  stat; 

Maer  hare  en  mochs  werden  niet  ; 

Want . alamen  bescreven  siet , 

Was  een  grave  doen  in  Ardennen, 

Hiet  Codevaert.  ende  die  voer  henen. 
5830  Ende  bat  den  keiser  Heinrike 
Dat  hi  hem  liant  van  Lolhrike 
Ende  van  Brabant  daer  toe  gave , 
Tgheslachte  ware  doot.  ende  daer  ave  ; 
En  ware  niement  diet  beboerde  toe; 
5835  Ende  die  keiser  gaeft  hem  doe. 

Aldus  quam  , als  iet  bekenne , 

Lolhrike  ant  lant  van  Ardenne, 

Daer  die  Ardenoise  bi,  vele  jaren, 
Gheweldeghe  heren  af  waren , 

5840  Eert  weder  quam  met  machte 
Ant  Brabantsche  gheslachte, 

Als  ghi  hier  namaels  horen  scll. 

Dus  wart  vrou  Gheerberi  b met  ghewelt 
Versteken  uul  Lolhrike, 

5845  Ende  uter  cronen  van  Vrancrike, 

Ende  en  behelt  niet  meer  te  rechte 
Met  haren  man  Latnbrechle , 

Dien  dese  dinc  wee  dede. 

Dan  Brusele  ende  Lovenc  mede. 


fust  trpullut,  e ttj ut  hoe  rlicitur  futur  rpitaphium  ; 


Vs.  U838  Ardenoite  ; zoo  iu  alle  ür  anderr  . 
doch  in  ln*t  HS.  staet  Frtmsoise. 


Otsonem  gomm  U et  Gerbergmm  Ksrolus  dnjc, 
Qui  nar  Francarum  proprio  dr  jure  /misset, 

Sl  mom  ceplsset  Cmpetk  Hm  ga  Frmncnrmm  ipsmm. 
OUa  ptms  landrot  pm/rtos  méeptms  hu narei 


5849  Itan  Brusele  ende  Lowene.  Het  ('Aro«i- 
con  abbatiae  taneti  Trudonit  vcrbaclt  hierom- 
trent het  volgende  : Anno  Dommi  1013,  Gode - 


3843  H art , B en  C bleef. 


Cotamlme  mortier,  mmJJm  sine  proie  relie**. 
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5850  Nu  en  levede  ncmmwr  te  rechte 
Vau  grote  Karels  gheslechle 
Dan  Gheerberch . desc  vrouwe. 

Daer  bi  lere  etc,  ende  scouwe 
Dal  aile  erdsche  uiogeutlieden 
5855  Onlanghe  staen  teenre  steden  : 

Dat  leert  ons  groots  Kareis  gheslachte , 

Dat  eerst  was  van  soe  groter  machte  . 

Endc  regneerde  int  roemsche  rike 
Honderl  ende  ix  jaer  moghenlike  , 

5860  Ende  in  Vrancrike  oec.  over  waer. 
Ontrent  xcix  jaer, 

Dat  verloes  nu  al  die  crone: 

Dat  was  bi  dat  si  onscone 
Die  kerken  crancten.  ende  niet  verlichten  , 
5865  Die  wile  hare  vorders  stichten. 

Nu  sal  ic  u die  namen  leren 
Van  den  Ardenoeschen  heren  , 

Die  in  Lothrike  ende  in  Brabant 
Regneerden  melter  bant, 

5870  Eert  weder  keerde  met  machte 
An  dal  Rrabantsche  gheslachte  : 

Godevacrt  hiel  deersle  man 


frtrio  dure  Lotharingiae  et  comité  Ardrnnae , 
Monlcntrm  comitatum  depopulaute , Lambert  ut 
eum  barba  filmt  Jteimeri  comitia  Monlentia  patrno 
Reintra  in  auxilium  ad  renient , btl/o  apud  Flori- 
ns! cousrrto , occitit  tuorum  4 IX)  riris  , ipte  eum 
tu  occubuit  ; qui  Lambertut  in  uxorem  duxerit 
Gt  rbtryam  , filiam  Karoli  ducit  Lotharing  tae , rt 
eum  ea  in  dalem  aeeepit  unam  partem  du  rut  ut 
Lotharingiue , tcilicet  terram  , quae  nunc  roeatur 
Brabantia,  continent  hart  oppida  Loranium  et 
Bruxellnm , eum  tuit  appendicite.  Oceatione  ru- 
jut  primo  et  priutnt  cornet  eit  appellatut  Lova - 
adhuc  rero  ; et  paal  haee  tempora , mi  que 
ad  Godefridum  primum  eum  barba  Loeamenaem 


eomitem , et  pottea  du  rem,  nomen  Brabantiae  la- 
tuit,  ted  fn«  Ulo  koe  torabulum  Brabantia  primo 

iuolevit. 

Vt.  158150  ln  D : 

Ende  era  futiel  dorp*  «Uerto* . 

Want  d««  ketter  geeft  benen  doe. 

>'u  ra  Ie  rede , eu. 

5861  A en  8 Ontrent  hrer  honderl  ende  xUiij 
jaer. 

I48ti3  Ki  Jat,  AtnB  Mi  Jat. 

5865  ff  He , weleer.  F oorden , voorouder# . 
587*— 80  ln  B : 

CodrtMrt  dsr  ow|*alliks 
Uerlugha  Lltef  van  Lutlinkr  , 
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Die  dette  lande  eerst  ghewau  . 

En  weel  niet  hoe  menich  jaer  : 

5875  Goseloen  , siju  broeder,  waesl  der  naer 
Die  den  paus  Stevene  wan 
Ende  Godevaerde,  den  vromen  man  , 
Dien  hi  bertoghe  na  hem  liet , 

Ende  ene  srouwe , die  Ode  biet , 

5880  Die  Lambrecht,  van  Brusele  grave. 

Te  wive  nam  , daer  ic  ave 
Hier  namacls  sal  doen  verstaen , 

Hoet  met  bent  es  vergaen  ; 

Want  hi  was  doe  grave  werd. 

5885  Na  Goselone  quant  Godeverd 
Sijn  sotte,  die  Godevaerde  wan 
Metter  buien , den  stouten  man , 

Die  Lothrike  ende  Brabant  helt, 

Ende  Hollanl  wan  met  ghewelt, 

5890  Ende  wert  t Antwerpen  gheslaghen  doot. 
Dat  jammer  was  ende  scade  groot; 

Ende  en  liet  na  hem  gbeen  kint. 

Sijn  lant  bleef,  alsment  benei  even  vint. 
Op  Godevaerde,  sijnre  sustcr  sone, 

5895  Van  Bolioen  biel  die  gone  : 

Haer  name  die  was  Yde  : 

Si  badde  te  rnanne  tien  tide 


Om  da  Mi  die  er»  mui 
Om  Laabrcchte  lum  man  , 

5 Sla rf  ia  iDogpatlikvn  tlorae , 

End»  <tp  im»  LrattUr  Caedilua* 
Qusa  aJ  die  naate  properlike  : 

Ni  vert  kertogbr  van  Lotnke  i 
Dri*  bvrtonrKdnannw  *a*  bilt  lu  : 

10  Bi  wai  heviôghc  van  An cy  , 

Y an  Lelnka  , and*  «an  A ni  inné  : 

Si|n  kindar  varen,  allie  biM, 

Van  Bone  die  peu»  Stevene 
End*  Godavaart , vin  Mouten  levene  , 
14  Die  na  den  vider  beringt»*  vas  , 

Ende  ene  docblur  , *iU  «kor  dai , 


Die  (t* kalen  va»  ver  [ vrouv  j üada  , 

Een  ketleghe  vrouwe  rode  aan  goede 
Die  no  Bru  tule  werl  gravinae  , 

20  Endr  an*  ftvmelt , *Jn<t  iUuoe , 

Die  fuedogravinne  [vas]  van  Menât». 

Du  vu  een  geilrckCa  liant  rat. 

Dm  btihfihe  vrouwe  , die  Oada  Liât , 

Wean,  a Innen  ltetcrnaa  ilet  . 

23  LattUirerbla , PDI. 

V*.  î5H7 4 En  tr tel  niet,  A In  (ïk  enj  terri  miel. 
$887  .Vetter  buien , met  den  bnlt , C buylen. 
380$  Bolioen  , Bouillon • 
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Justase , den  grave  van  Boenen  , 

Daer  si  ane  wan  drie  sonen  : 

5900  Deen  was  Godevaert  van  Bolioen , 

Die  over  zee  einde  tijn  doen  : 

Sijn  oude  moeder  was  Machtelt  : 

Haer  broeder,  Lambrecht,  helt 
Van  Brusele  die  graefscaphede . 

5905  Daer  ic  u hier  te  voren  af  seide  ; 

Maer  hier  na,  teenre  ander  stat, 

Sal  ics  u verclaren  bat, 

Daer  ic  u Godevaerts  geslachte  al 
Van  sinen  vader  segghen  sal. 

5910  Van  sijnre  moeder,  sente  Yden, 

Hebdijt  nu  horen  overliden.  > 

Hier  soe  eint  die  ander  boec  : 

Wildire  in  doen  ondersoec , 

Ghi  vinler  in  die  scoenste  yeesten 
5915  Die  men  in  die  werelt  mach  gheleesten. 

Dese  boec  hout  in  over  waer 
Omtrent  cc  cnde  xxiiij  jaer. 

V*.  5898  Eustachiu*  . grave  van  Bologne.  3915  GktUttUm  . verstrekken.  prtMttarr. 
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Die  derde  boec  gact  hier  ane 
Die  u sal  doen  te  verstane , 

Sint  dat  grote  Kareis  gheslachte 
Ghevelt  dus  was  met  machte  . 

5 Hoe  dat  si  bleven  mate  graven  , 

Van  cleinre  macht , van  cleinre  haven  , 

Al  tole  Bruselle  in  die  slede. 

Occ  sal  ic  u acgghen  mede 
Godevaerts  vaert  van  Bolioen . 

10  Hoe  hi  over  zee  dede  sijn  doen  ; 

Maer  daerbi  niet,  verstart  dit  woart, 

Dat  hi  ten  Brabantschen  princhen  hoert . 
Maer  om  dat  hi  van  hen  quant . 

Van  eenre  siden,  als  iet  vernam, 

15  Ende  dat  vele  liede  sijn . die  de  worden 

V».  5 Mate  graven,  arme  graven.  8 Stgyhen  , C terieen. 

6 Cleinre,  A en  B van  luttel  hare,  C lutter.  11  llaerbi  niet,  therom  niet. 
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Van  sijnre  veesten  ooit  en  hoerden 
Dit  boec,  meer  noch  min, 

Dat  hevet  xxv  capittelen  in. 


Dan  6l)frbrrgt)cn  graoinnr  pan  Onwclr . enïw  non  £ambrrd)U 
((aren  man. 

Dat  eertte  Capittel. 

Karle.  die  dus  onghevallechlike 
20  Verloes  die  cronc  van  Vrancrike, 

Bi  grave  Htighcn  Capelte. 

Als  ic  u hier  vore  sette, 

Hadde  ene  dochter,  van  wisen  sinne, 

Gheerberch  hiel  si.  ende  was  gravinne 
25  Van  Brusele.  dat  si  met  huwelics  rechte 
Bchuwet  hadde  an  Lamhrechte . 

Die  men  hiel  Lambrecht  den  ouden 
(Van  desen  es  oer  ghehouden). 

Dese  Lambrecht  hilt  in  sijnre  tijt 
30  Grote  orloghe  ende  groten  slrijt  : 
ili  verwan  vromclikc 
Van  Ludieke  bisscop  Walrike, 

Tote  Hoegarden , in  enen  stride 
Bi  Tienen,  dacr,  tier  tiden, 

35  Menich  vrome  man  bleef  dool  : 

Vs.  18  xx»,  B XXIX.  10  Die  hadde  Lamprechte  metten  bierdn, 

Id  R * Oiegnve  *u  ili  na  hm  otUi 


Alt#  Karei . die  ketloghr , 

Di*  van  ghetlathl»  «n  aoa  hoçhe  . 
Aldus  verlees  beide  laat  anti»  are , 


Dese  Lambrecht  verwan  m sirid* 
Van  Laiisks  biaaeop  Vajiiarika , 


Tote  U ug eerden  , «romrlike. 
1 5 By  Tienen  tram  ilndi , 


Van  Urueielc  . alaua  ic  kinna  : 
Ghetrbertk . die  gr a « lut , i«t 
Al  toet  Bruesele  lo  beer  stat, 


Daar  ai  beide  at  red  es  mt  nul» , 
Deer  meubel*  Icrvoco  kleef  duot . 
Die  de  kiiMOp  doen  fbebool. 


36  An  , C met. 


32  Walrike.  Baldril*. 
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Die  bisacop  doen  gheboot 

Dat  ntense  te  Ludeke  al  aal  graven , 

Ende  maecte , met  groter  haven , 

Daer . in  sinte  Jacobs  ere , 

40  Een  abdie.  daer  oec  die  hcre 
Hem  aelven  te  gravene  gheboet , 

Soe  welken  tijt  hi  ware  doot. 

Oec  hilt  hi  orloghe  metten  awcerde 
Opten  Ardenoeachen  Godeverde, 

45  Dien  de  keiaer  Lotbrike  gaf, 

Alae  ic  hier  vore  aeide  daer  af  ; 

Want  hem  dochte  dat  sijn  wijf 
Recht  oer  waa  , sonder  blijf, 

Ende  hare  Lotbrike  soude  toe  behoren . 
50  Hier  bi  soe  hadde  hijs  toren , 

Ende  woude  Godevaerde  daer  uut  weren 
Dus  quamen  ai  met  haren  heren 
Bi  l'lorinea  tenen  wighe  , 

Met  overmoede  ende  met  prighe . 

55  Daert  menich  wel  dede  metten  swaerde. 
Daer  bleef  Lambrechl  metten  baerde 
Opten  velde  versleghen  doot. 

Daer  Brabant  om  dreef  rouwe  groot. 

Dus  wart  Kareis  gheslaehte  ghevelt, 

60  Dat  niet  dan  Bruaele  behelt , 

Ende  bleef  versteken  uut  Yraucrike . 
Ende  utcn  lande  van  Lothrike. 

Ende  alae  weder  keren  soude  Godeverl 
Quam  , achter  in  ainen  siert , 

65  Reinier.  grave  van  Henegouwen. 


Sonder  Vijf,  tonder  niutel , tonder  ver-  erigke. 


Vl.  43  B j4L t ki  ren  live  guame  ter  dont, 
Wijf,  A en  B erijfte  nekte. 


51  Oaer  uut  trenm  , f.  daer  uut  1er  reu. 

53  Eturiure , Florcnncs.  — Wighe.  k,  B en  C 


toeven;  A en  B een  gkeileekte. 
50  Toren,  mismoedigheid. 

Deel  I. 


54  Prighe  , schrik  verwekking. 

62  A en  B Ende  oer  utcn  name  ran  Lothrike. 
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Ende  heeft  Godevacrde  af  ghehouwen 
Een  (jroot  deel  sijnre  liede. 

Deae  Iteiuier.  dien  dit  ghcsciede  . 

Was  broeders  sone  van  Lambrechte . 

70  Die  daer  bleef  in  dien  (jhevecbte  : 

Endc  Godevaert  bleef,  vort  an  mere. 
Van  Lothrike  gheweldich  herc. 

Daer  deae  Lambrccht  doot  bleef  doe 
Gheacicde  wonder . ic  segghc  u hoe  : 

75  Hi  hadde  hem  me , au  die  vnerl. 

Met  heilichdomme  wel  bewaerl  ; 

Want  hel  was  doen  een  sedc 
Dat  men  heilichdom  voerde  mede. 

Dat  hem  hinc  an  den  hals  ; 

80  Want  ai  gheloefden , als  ende  als , 

Dat  hem  dan  niet  en  mochte  incascien  . 
Soe  coene  waren  ai  van  dien  : 

Ende  alse  Lambrecht  sterven  soude. 
Aise  God  onse  Here  woude . 

85  Vloech  hem  theilichdom  van  den  halse. 
Met  enen  sterken  vlojjhe.  alse 
Ofte  ment  werpe  met  ghewelt  : 

Op  enen  hovel  vieil  daer  opt  velt. 

Dat  hadde  een  riddere  doen  veraieu , 

90  Die  staecl  in  aine  couse  meltien , 

Ende  sijn  been  doen  groot  swal , 

Endc  die  riddere , als  men  hem  beval  1 
Dat  heilichdom  sacn  weder  gaf: 

Ende  dat  gheawel  ghioc  hem  af. 


Va.  78  en  79  In  B : 

Datn»n  re»derKaudc  licil.cbdom  ile«U 
Met  iuerm  dat  Lrtn  Liac  «a  den  bals. 

Hi)  AlsrntU  alt,  alles  en  alles,  ghchcelen  al. 
81  IfriKtni,  mis-gcschiede»,  kwaed  gebeuren. 
In  B yhescieM. 


8(i  f’loghr,  vlucht. 

87  ff  erpe,  B en  C morpt. 

88  llottl , heuvel. 

89  r mien . gezien . opgemerkt . 

91  En  zyn  been  zwol  grotelyks  op. 
93  Saeu , spoedig. 
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Danïtrn  sfofn  tyrrm  öif  ï>fn  lirisa  hirsm. 


Dat  II  Capittel. 

93  Dese  Lambrecht  liet  enen  sone , 

Heinric  d'Oude  biet  die  gone  : 
Gheerberch , sijn  moeder , als  iet  merite . 
Leghel  in  sente  Ghertr uden  kerke 
Te  Ni  vele.  daer  haer  name  bescreven 
100  Op  haer  graf  noch  es  bleven  : 

Daer  staet,  alsoe  als  iel  kinue. 

Dat  si  van  Brusele  was  graviiine. 

Van  edelen  gheslachte  ende  van  hoghen, 
Kareis  dochter  des  bertoghen, 

103  Die  bi  Hughe  Capetle  ghewaerlike 
Beroeft  was  van  Vrancrike. 

Tote  noch  hadde , sonder  wuen . 

Dat  keiserrike  alsoe  ghestaen 
Dat  verstarf  van  ore  tore, 

110  Ende  dal  ment  bilt  sonder  core. 

Nu  worden  die  duutssche  heren 
Alsoe  beraden  . horen  wi  leren , 

Dal  si  te  gadere  quameti . 

Alle  in  ene  slede  Ie  samen. 

113  Ende  droeghen  over  een  alle  gader, 

Dal  kint  na  den  vader 

Niet  eu  soude,  van  rechten  scouden. 

Die  keiser  crone  na  hem  houden  , 


Vs.  101  Datr  itart , enx.  Dm  Rooi»  heeft  uit 
A-Tliao  ’s  Uit  tori  a Brabant  tir  diplomatic  a haer 
grafschrift  medegedeeld . in  tyne  Dissertation 
sur  1rs  comUs  de  Lourain , in  de  oude  Mémoire»  de 
t’ Académie  de  Bruxelles,  lom.  II.  p.  627.  welke 
verhandeling  over  dil  tydvak  verdient  uagelo- 
irn  Ie  worden. 


105  en  106  In  B : 

Dk  Huche  r.spei  mrrLkr 
llerorfde  der  rrooro  **n  Vrsnenb. 

109  Dat  het  van  hoir  tot  hoir  uiUtierf. 

1 10  Souder  eore  . zonder  recht  van  kiriing. 
117  fan  rechten  nouden  , nar r eiseh  van 

rechte.  Scoude  ia  schuld. 
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Maer  dat  men  kiesen  soude  dan 
120  Enen  wetlighen  stouten  man, 

Diet  kerstenheil  al  te  gader , 

Metten  paus  . den  oversten  vader , 
Berechten  soude  ende  beweren 
Van  al  dat  hem  mochte  deren  : 

125  Want  alst  verstar#  van  ore  tore 
Soc  waren  die  kindere  som  dore , 
Ende  wrachten  domme  werken, 

Ende  en  bescermden  niet  die  kerken  : 
Ende  si  droeghon  over  een  alsoe 
130  Dat  si  souden  settcn  daertoe, 

Met  ghemeincn  rade,  met  eren. 

Drie  papen  ende  vier  lantsheren  . 

Die  den  keiser  kiesen  souden 
Alst  ment  noch  voert  siet  houden. 

135  Die  papen  moghedi  horen  hier  : 
Coelene,  Mcnse  ende  Trier. 

Die  van  Coelne  es  canselicr 
In  Ytalien.  wi  lesent  hier, 

Die  van  Mense  in  Germania 
140  ( Dats  duutssche  lant,  als  iel  versta), 
Die  van  Triere  eest  in  Gallen 
( Dat  es  dwalsehe  lant  met  allen  ) : 
Dit  sijn  die  drie  canseleren 
Die  den  keiser  kiesen  ter  eren. 

145  Die  vier  lantsheren  sal  ic  u 

Met  cortcn  woerden  segghen  nu  : 
Dierste  es  die  coninc  van  Behem  : 

Die  core  moet  scrc  staen  bi  hem  , 
Ende  hi  es  des  riken  scincke  : 


V».  lit  Zoo  kon  het  ijebetireo  dal  de  kinderen 
Mini  sollen  (rforr)  waren. 

129  Over  een  aUoe , B en  C alsoe  over  een  doe. 
131  O kernei nen  , C menigken. 


133  Deeil  in  C. 

147  Behem,  Rohcmen. 

148  De  keu*  tiaet  Toornamelyk  md  hem. 

149  Seinek* . schenk  , schenker,  lal.  pineemo 
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150  Daoder,  als  ic  mi  bedincke, 

Dleghet  die  here  te  sine 
Die  paelgravc  van  den  Rine  : 

Die  cs  drossale  van  den  hove 
Des  keisers  van  groten  love; 

155  Die  derde  es  van  Sassen  hertoghe  : 

Die  moet  voer  den  here  hoghe 
Sijn  swaert  draghen  alst  es  feeste. 

Voer  die  hoghe  ende  die  meeste  ; 

Van  Brandeborch  die  maregrave 
160  Es  der  vierde  een  daer  ave, 

Die  es  van  den  rike  camerare. 

Dese  seven  heren  mare 
Kiesen . na  die  duutsche  wet , 

Hem , die  men  in  den  stoel  set 
165  Tote  Aken,  ende  coninc  maect  : 

Es  hi  soe  vrome  dan  ende  gheraecl 
Dat  hi  wert  cs  der  kciter  crone , 

Die  gheef't  hem  die  paus  te  lone. 
Ghccrherghen  soue , Heinric  dOude , 

170  Liet  enen  soue,  alst  God  woude, 

Hiel  Lambrechl  van  Bruseie , ende  die  liet 
Ene  dochter,  die  Machtelt  biet, 

Diet  lanl  van  Bonen  hadde  behuwet 
Met  Justase  dien  si  Iromvet  : 

175  Van  hem  soe  droech  si  enen  sone, 

Justaes  soe  hiet  oec  die  gone, 

Ende  dese  Justaes  die  bleef  doot 
Bi  Dornike,  in  enen  stride  groot  : 


Vs.  158  /%A(  , B en  C koochtte. 

160  Is  een  van  dese  vier. 

163  Mare . verniaerde. 

160  G kt  rare  t , wd  jjelroflen. 

171  A t B en  C flirt  Lamkreekt . dien  hi  Bruet- 
tri  liet. 

173  En* , B en  C Endr  en*. 


173  Ion  Bonen  , van  Bononie  ( fr.  Boulogne . 
andere  stellen  Bouillon  ) ; C ran  Lortne, 

17 i B en  C Met  Juttasc , dien  ti hadde  ghelruut , 
dieu  *y  getrouwd  bad. 

177 — 80  In  A , B en  C : 

Ende  ittw  J tiUn  «Sur  wan 

4»odevetde  vso  Boilo* , dca  «vomm  nua 
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Drie  kindere  liet  hi  doen  : 

180  Deen  wan  Godevaert  van  Bolioen  . 

Bouden . ende  Justaes  sijn  broeder. 

Sente  Yde  was  haer  eiker  moeder . 

Die  dochter  was  , als  iet  kinne , 

Godevaerts.  sgraven  van  Ardenne. 

183  Godcvaert  metten  bulte  die  was 
Haer  broeder , daer  ic  vore  af  las . 

Die  Hollant  wan  vroniclike, 

Ende  here  sal  in  Lothrike  : 

Hi  wart  vermoert . in  waerre  dinc  : 

190  Daer  hi  teenre  clein  cameren  ghinc 
Wart  hi  ghesteken  in  sijn  fundament. 

Ende  en  liet  na  hem  gheen  kint. 

Ende  Lolhrike  dat  bleef  doen 
Op  sinen  neve  van  Bolioen  . 

193  Sijnre  suster  sone,  sente  Yden  . 

Die  meest  in  dien  tiden 

Te  Brusele  woende.  ende  daer  ontrent: 

Ende  bi  Genapien . atsmen  vent. 

Hadsi  oec  ene  woninghe  mede, 

200  Daer  si  diets  woende  ter  stede. 

Ende  bilt  bare  drie  kinder 
Onder  baers  selfs  roede  glunder . 

Ende  leerde  hen  scatnc  ende  ere , 

Ende  boven  al  te  dienen  Onsen  Here. 

203  Oec  soe  seit  men  van  hare 
Dat  si  voersprac  openbare , 

Dat  haer  kindere,  in  haren  dagben. 

Tc  Jherusalem  crone  souden  draghen . 

Ende  winnen  dat  heilighe  laut , 

210  Als  men  namaels  ondervanl. 

Vl.l90AeoBAMrAyffrf{rrRrrroinrrrR^tN(.  nikt  icfit  : Si  tmrm  opgheroet  te  Butin , b%  Ge, 
200  Diets  , hel  dik  w y Iet.  napien  ( te  Baisy). 

202  G hinder  , in  dat  land.  De  Excellente  Cro-  206  Foertprar  , rourieidde.  Doorspelde. 
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Danton  graor  o an  Önisflf  mto  nan  Ccmrnr. 

Dat  III  Capittel. 

Lainbrecht,  Heinrics  des  ouden  sone  . 
Daer  ic  vore  af  seide  die  (jone, 

Maectc . dat  horen  wi  lesen  ende  lien . 
Twee  harde  scone  canisien  : 

215  Denc  was  te  Brusele , als  men  siet. 

Dat  sinte  Michiels  borch  hiel. 

Dat  nu  heet  sente  Gudulen  kerke  : 

Daer  setle  hi  papen  ende  clerke; 

Ende  te  sinte  Delers  te  Lovcne  mede 
220  Maecti  eue  canisie  ter  stede. 

Hem  bleef  een  sone.  die  lleinric  biet, 
Dien  hi  Loyene  ende  Brusele  liet  : 

Dese  lleinric . heb  ic  verstaen  , 

Hill  enen  edelen  man  (jheyaen , 

225  Die  Herman  was  gheheten. 

Die  cronikcn  doen  ons  wreten 
Dat  dese  Herman  jamerlike 
Vermoerde  desen  Heinrike, 

V«.  914  Canisien,  kaoonikadyen.  MiR.fi1», 

Opera  dipt . 1 1,  p.  58  en  59,  deH(  daerover  eene 
cUrtcrrofdfi , gegevendoor  Lieibertns , bisschnp 
van  Kameryk . Het  jaer  ia  niet  vermeld . doch  by 
A-Taiao,  dio  dezelfde  charter  afachrecf.  leest 
men  : Milletimo  vitetimo  tertio,  indication*  testa, 
rtÿno  vide  Heet  Henriet  refit  riectimo  secundo, 
aMno  p r ar  lat  ut  domttti  Lietberli , epneoyi,  rire- 
timo  tertio.  IntuMchen  verzekert  men  dat  Liet* 
bert  eerat  veel  later  biaechop  virrtl , en  ten  jare 
1076  overleed  (IHmiït,  Histoire  eccle'siustifjtt* 
et  civile  de  Combroi,  1 , aiiite,  p.  13  el  20,  ct  (.‘ai- 
W*tu*  , Histoire  ge’nëatogique  de  Cambrai,  I, 

347—330).  De  22  jaren  der  regering  de»  kei 


wr*  kunnen  dacren legen  niet  ander»  loegepn»! 
«orden  dan  aen  Henrik  II , verkozen  den  Ojuiiy 
1002,  en  de  indictie  VI  past  ook  wel  op  het 
jncr  1023. 

21U  Michiels  borch , Bende  Excellente  Croatie  : 
Michielsberg,  cn  AroIVIM:  Mont  saneli  Michaelis. 
221  In  A , B cn  C : 

T«  Du*riicku  in  etien  ttitdc  (jroat 

Utoefbi  vt-rsleycu  doet. 

Hein  til«f , rui 

221  O hemen . De  Excellente  Cronike  voegt  er 
by  : Dien  hi  bracht  tot  Loten  op  sijn  haf  gevan- 
gen , ende  liet  hem  daer  op  sijn  teler  heil  tjaen. 
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Nacht* , tlaer  hi  lach  en  sliep , 

230  Endc  aUoe  sijnre  straten  liep. 

Desc  Heinric,  die  dus  is  versleghen. 

Liet  enen  sone.  enen  deghen, 

Die  Heinric  hiel  na  den  vader. 

Dien  hi  sijn  lant  liet  al  gader  : 

235  Dese  ander  Heinric  liet 

Enen  anderen , die  oec  Heinric  hiet . 

Die  bi  Domeke  bleef  verslaghcn , 

Endc  wart  te  Ni  vele  ghedraghen. 

Enen  sone  liet  hi  van  groter  waerde. 

240  Endc  biet  Godcvaert  metten  baerde . 

Die  grave  bleef  ins  vaders  stede 
Van  Lovene  ende  van  Brusele  mede. 

Die  weder  al  sijn  gheslachte 
Ter  eren  hief  ende  brachte; 

245  Want  hi  Lothrike  vercreech  met  allen , 

Deve  grave  Ueienc  nt  i«r*  üjt , 

20  Enile  at  ia  lire  leien  wijl 

Te  Lumao , op  toen  kentdsch , 

Net  «ueu  glwMiiec , als  bi  p|*rh  • 

Titfw  telken  boechtld*  : 

Dmt  latei»  neven  »iuo  slde 
25  Van  Aische  mijn  ber  KoLli  recht , 

Diero  baddr  «een  vromen  kneelit  ; 
tlcuux  ii|D  iode  diende  deer; 

Oec  tor  w si»«r , wel  voer  wee» , 

Ven  Grima  Ie  dar  hem  fier  , 

36  Ende  van  Graven  (Cm)  die  jonge  Wenucv 
Deie  waren  DcUto  grave  «slbotsden. 

Kade  waren  wel  vsa  er*  «uilen  ; 
bet  wrsi  Codeicrt  des  graves  «qm, 

Drrtian  jaar  hadden  li  dw  goeie 
3&  Die  vrile  dat  in  den  stmtide 
Die  grave  «al  ende  wei  tdsda , 

Wett  lil  pt-jtisewde  soe  jammerlikc 
Hoe  irjs  vader . dte  grave  nkc , 

Wart  vrnnoerl  ia  «ne  nlnj 
40  One  pcindc  hi,  op  saiis  date. 
bsLti  verdroevedu  een  lutlalkijn. 

Dit  Meh  Godevscrt,  d*e  loue  lijn. 

End"  aewle  : m Teder , w«er  omme  diocfdi  ? 
Ende  u ntt  hier  sijn  bi 
4&  Dve  liefils  vnende,  die  ghi  hebt , bete 


I 


Vl.  935  en  36  In  B: 

Dia  Heiaric  vsa  Lor  ene  biet, 

Diea  hi  lijn  Dat  alg  ader  liet. 

941  H Die  grair  bleef  in  tijnt  broeder  t lede. 
949  Fan  Brunît  mede.  In  bet  handschrift  B 
ontbreken  de  regelt  943-950.  Daereutegeo  leest 
men  aldaer  : 

Hoe  dat  ven  Lovrne  Godevaert 
Metten  bserde  gbsbveten  weert 
5*1  ie  u bier  taca 
In  corleo  woerden  doen  venteen. 

3 Tien  lidcw  dal  keyser  wss 
Die  rierde  Heinric , eb  ie  Ui . 

Ja  , ende  ia  sijn  iij«»  jsrr , 

Doenaea  streef,  weet  voer  weer , 

M jitt  die  date  Ons  Heeren 
10  Eade  oec  iij , «oe  ial  met  eren 
Te  Lovene  H«vnrk  dir  grave. 

Want  lu  deer  herewaï  ave, 

Ende  vsa  der  Heten  toter  Seclt 
( Ltoew  en  w»i  nenvmeer  In  tijn  gewe.lt  J ; 

15  Daodcr  bilden  nsngxnlllke 

Dient  hadde  gliegevra  die  kejier  nkc , 

Metten  batte  her  Godmert 
Dw  tUlrecbl  vermoert  weert; 
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Dal  sinen  vorder»  was  onlfallen. 

Daer  wart  hi  toe  verheven  scone , 
Sonder  1er  conincliker  crone , 

Daer  sijn  si  noch  ule  versteken 
250  Bi  Hughen  Gapets  valschen  treken. 

Hoe  metten  baerde.  dese  vrome  man, 
Den  name  vau  Lolhrike  wan , 

Ende  hoes  die  Ardenoise  worden  quite , 
Diet  langhe  hilden  met  vlite, 

255  Sal  ic  u hier  na  segjjhen  saen  ; 

Maor  ic  sal  eerst  doen  verslaen, 

Hoe  ic  liesl  can , ende  cont  doen 
Godevaerts  vaert  van  Bolioen  ; 

Want  si  was  recht  in  dien  tiden 
260  Die  wi  hier  vore  ovcrlidcn; 

Ende  want  hi  van  desen  heren  quam 
Van  rechten  ore,  als  iel  vernam, 


Ghiae  toot**  met  mate*  m scre  ; 

Ghi  sonde  rerbltdea  al  te  nulf.  • 

Dia  grava  «aida  : • Glii  «egt  wa|e  i 
M»r T alsic  paiaiende  wart  om  das , 

M Dat  nwjn  vader  vermoert  was 

V*n  Ilermmite  , dxn  b>  hsddt  gevaan  . 
Soa  rorot  mijn  toron  sant. 

Dat  grote  gnat , dat  liter  tv  voren 
Mine  vorder*  hebben  verloren  , 

55  Dat  ooi  na  ont  «remt  it  t 
Jjotwt , SOa  bedrtjcvie  tuj , 

Alalc  wa|  nub , t#  rwrfcla. 

Ie  ben  «oenen  van  groten  gbeiUcbie , 

Ende  tgoet  ei  mi  mede  af  ghcgaea.  a 
00  a Kko  «ader , liet  d»t  «'aeo . 

Eastla  «n  bebt  biar  af  glirnaq  toren  » 

Wi  worden  alle  navel  geboren  , 

Ende  bloei  soe  telen  wi  1er  ««rden  k écran  ; 
Vm  tartbrorvat  met  date  lieeren.  • 

M D*e  grave  aeida  : a Naan  , te  ntvl  { 

Doch  doet  ni<  Int  brrta  vcrdrsrt.  » 
m Laat  waren  , vader  | waer  bi  «orgbdi  ? 
Hat  eumt  mieb  neilsr  al  te  mi  ; 

Ic  saelt  al  auch  weder  «nq«m , 

70  Daer  muta  vordert  waren  binnen  j 
Ic  bet«t  noch  weder,  magie  la*«a , 

Al  badi  lire  kejier  nog  cent  gegbaven.  » 

DtCL  I. 


m Selgtl,  sonc.  tprac  die  rader  dor. 

Ghi  ii jt  oork  tc  {onc  daar  toa , 

75  Enda  ta  cort  aa|a  uwe  granen  [bacrdbiarm], 
China  «out  u niet  noch  vermanen-  » 

Doen  .int worde  Gode» sert 
Wel  aa  cent  vrowis  mans  aart  : 
a Vader . beer*  , verstart  my  wal , 

HO  Ic  «egge  u aJ  sonder  spel , 

Eudn  > «snert  u uet , sekerlika , 

BI  Onsen  Heere  van  bemelrtke  , 

Ende  ht  der  trouwen  , dia  kas* 

Sculdxh , au  gbeiove*  my  , 

85  Soe  ea  «eric  baart  oeenmcriiMer 
Ic  en  bebha  trrmgksn  ear 
Weder  Lotrtkc  end*  Brabant . 

Ende  tl  gader  roede  dlant 
Dat  Kami  din  bartogbe  verloot  . 

90  Diet  ghi  toe  dâek*  verweest  altoes  . 

Ende  dotter  af  soc  «etc  dagen.  » 

« Bene  , soa  additie  lange  dmg»o 
(SatJe  die  grava)  art  sa!  gescen.  * 

Dia  liHirn  lorgcn  alle  mestten 
95  Dat  die  jonge  grava  daer  teade , 

Docb  M>e  biedt  ene  waerhwdn  ; 

Want  bijt  ieder  gltrwta  al , 

Alitr  N na  maria  s*gg>.‘U  sal , 

Moe,  cos. 
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Soe  staet  hi  hier  te  rechte  «vale  ; 

Want  aijn  oudemoeder  tien  male. 

265  Die  bi  namen  hiel  Machtelt , 

Was  dochter , voer  «vaer  gbeteit , 

Heiurijcs  des  ouden  van  (irusele  grave. 

Als  ic  u voi  e seide  daer  ave. 

Die  heilighe  vaerl  sal  ic  u 
270  In  corten  «voerden  segghen  nu, 

Hoe  si  began  ende  hoe  si  inde , 

Alsoe  als  iet  bescreven  vende  : 

In  gherechter  waerheiden 
Sal  iet  u nu  segghen  ter  stede. 

£ji'r  bir  J)ftligl)r  oom  non  oomer  brgan. 

Dat  IV  Capittel. 

275  Hier  beghint  die  heilighe  vaert, 

Daer  kerstenheit  bi  verlost  waert. 

Die  de  Taert  eerst  began 

Dat  was  een  «vaert,  heilich  man, 

Ende  biet  Peter  die  heremite . 

280  Ende  was  van  Amiens,  seit  die  vite  . 

Ende  was  priester  occ,  te  waren, 

Eens  soe  was  hi  ghevaren 
Over  zee,  int  heilighe  lant 
ln  pelgrimagie,  daer  hi  vant 
283  Die  kerstine  in  groter  pine 

Serc  doghen  onder  «lie  Sarrasin*;, 

Ende  theiligc  graf  onder  die  honde. 

Swaerlijc  bi  wenen  begonde. 

Va.  275  «i  74  Deannt  in  A en  B.  278  ff'aerl,  heilich  . B tcettith  heilich  . C atf 

276  triait , A vert  roest , B en  C verlicht.  heilich. 
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Ende  bleef  oft  hi  in  droeme  ware , 

*90  Van  rouwen  ende  Tan  groten  rare. 
Daer  heeft  hem  Onse  Here  Terbaert, 
Ende  wijsde  hem  doen  die  vaert, 

Hoe  rnense  soude  beghinnen . 

Daer  coaten,  ende  tlant  ghewinnen. 
*95  Letteren  nam  hi  groot  ende  starke 
Toten  paus  Tan  den  palriarke, 

Van  den  Btate  Tan  den  lande. 

Dies  kerstenheit  naochte  scande 
Hebben  . ende  keerde  saen 
300  Toten  paus.  die  hiet  Adriaen; 

Ende  gaf  hem  die  letteren  in  die  hant , 
Daer  hi  groot  jammer  in  Tant. 

Die  paus  ghereide  hem  tier  stoot, 
Ende  quant  in  Alverne,  te  Claremont, 
305  Daer  hi  ene  consilie  legghen  dede 
Van  allen  ordinen  in  kerstenhede, 
Daer  men  doen  vele  gaf  ule 
Nu  we  ghebode.  nuwe  statute, 

Die  de  heilighe  kerke  noch  hantiert. 
310  Dat  cruce  was  daer  ghecriert, 

Ende  uut  ghegheven  harde  scone , 
Gode  leren  van  den  throne. 

Dusent  en  xc  screef  men  doen 
Ende  vive  Gods  carnalioen . 

315  Doen  men  uutsende  dien  aflaet. 

Die  de  vaert  eerst  bestael 
Was  een  riddere  stout  ende  fier, 

Ende  hiet  heer  Woutere  SeUenier , 


V*.  294  Daer  tornen  , B Doer  tomen. 

297  Van  den  tinte  f A Van  den  tlnde. 

298  .Hoekte  stonde,  B Hebben  stonde. 

300  Adriaen , in  de  andere  ÏISS  i rbaen.  Het 
moet  ook  Urboen  tjo:  xie  V**  kun* , Gestkie- 


denis  der  kruistoyten , Haarlem,  1824,  I,  BI,  64. 
308  Dceit  in  B. 

310  fikeerierlf  voor  ycrraycrf,  uitgeroepen, 
C petryeiri. 

218  SeUenier  t A , B en  C SaLenter,  de  Extell. 
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Ende  met  hem  ridderen  sevene; 

.'{20  Oee  vielen  met  hem  van  s teuten  levene 
Van  Vrancrike  sériante  goct 
Een  groot  here,  ghescaert  te  voet, 
Ende  traken  alsoe  te  Hongherie, 

Daerse  ontlinc.  met  sijnre  partie. 

323  Lieflic  die  coninc  Karleman  : 

Die  lietse  docr  sijn  rike  dan 
Toten  einde  van  Malcvilc  : 

Daer  sceepten  si . ter  selvcr  wile . 

Ende  voeren  voert  te  Belegrave, 

330  Daer  men  hem  sloech  sijn  vole  ave  ; 
Want  die  Bulgheren  waren  hem  fel. 
Die  vlucht  was  hem  , ende  niet  el  ; 
Ende  dit  was  in  Bulgherie. 

Vele  bleeffer  van  sijnre  parlien  : 

333  Ontfloen  is  hi  met  ghewoul 
Acht  daghe  doer  dat  wout. 

Tote  ons  quam  hi  te  hant. 

Daer  hi  den  hertoghe  vant, 

Die  hem  harnas  ende  scat 
340  Gaf  voer  die  misdact  van  der  stat . 
Ende  gaf  hem  vaste  gheleide  voert 
Tote  Constanlinobele  in  die  poert . 
Daer  hi  den  keiser  Alexise  vant , 

Die  hem  orlof  gaf  te  haut 
343  Dat  hi  hleve,  ende  ruste  name, 

Tote  dat  Pieter  de  heremite  quame. 
Hier  na  quam  Peter  die  heremite 


CromU  : Samtnitr  : me»  noemde  hem  gewoon- 
lyk  H'outer  sonder  hart. 

V».  225  Karleman , B Coleman.  Ify  biet  A o* 
loman  of  Kolmany, 

226  Die  lietse,  B Dit  leiden  te. 

227  Male  nie,  d.  i.  manteu'ie  tille } nacm  dien 


do  kruizvaerdera  acn  de  «Ud  Semltn  schynen  ge- 
geven ie  hebben.  Va*  iUmii,  I,  bl.  80. 

336  Dat  vont , À en  C dat  hout. 

537  Tote  ont,  by  de  onzen  ? 

345  Ende  ruste  name.  A , B en  C mdt  redt ne 
name . 
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Ane  ghetrect,  met  groten  vlitc. 

Met  enen  onghetelden  here  : 

330  Doer  Hongherien  «as  sijn  obère , 

Daer  hi  met  gheleide  doer  <|uam 
Tote  Malcvile,  aïs  ici  Tcrnain. 

Daer  sach  hi  hanghen  aen  die  mure 
Die  «apene,  die  de  felle  ghebure 
355  Ser  Wouters  lieden  eer  afbrokcn  : 

Die  ghinc  hi  vaste  ane  stoken 
Daer  die  Dunouwe  vore  vliet, 

Ende  wanse  op  dat  Honghcrsche  diet. 
Daer  sloecb  bi  hem  af  vier  dusent  man , 
360  Ende  bi  vcrloes  selvc  nochtan 
Dondert  sijnre  pelgrime. 

In  die  stede,  seghel  die  rime, 

Vant  hi  spise  ende  goede  ghelaghe , 
Ende  laggher  binnen  vijf  dagbe. 

365  Harde  «aren  daer  soe  vele  gbewonnen 
Dat  wijt  gheseggben  niet  en  connen. 

tjfie  pclrr  öie  Ijrrrmitf  öarmarrt  trar. 

Dat  V Capittel. 

Hier  en  binnen  heeft  Heter  vernomen 
Den  coninc  van  Hongherien  comen  , 

Om  te  wrekene  sine  poert  : 

370  Met  scepc  trac  bi  doen  voert 
Te  Bclegrade,  in  Bulghericn. 

Die  hertoghc  met  sijure  partien 
Was  gbewekeu  uier  stede. 


V».  350  Sijn  g hert , *yi»e  reiikgeerle,  doel. 
335  Ser  fk'outert  lieden  eer  af  breken.  Zoo  leest 
men  in  A,  B en  C;  doch  bet  11S.  heeft  : Sinte 


H'outers  liede  thore  af  braken. 

337  Dunouwe  t in  ’t  US.  Dunhand. 
508  Den  hongerweken  coninc  comen. 
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Dat  daer  bleef  l’etcr  roven  dede, 
375  Van  danen  trac  hi  inel  ghewout 
Achtdaghe  doer  Bulgherien  wout 
Tole  Midi  quam  hi  ter  stat . 

Daer  hi  in  enen  tnersdi  oec  sat 
(ïhelogiert  met  sijnre  pariten. 

380  Midi  es  deer» te  van  Bulgherien  : 
Daer  gaf  die  hertoghe  met  vreden 
Urlof  te  coepene  binnen  der  sleden 
Spitte  ende  dranc . te  waren . 

Ende  lielse  vriendelike  varen; 

385  Maer  dAlmanne  braken  den  vrede  : 
Dus  verloren  si  voer  die  stede 
Al  haer  goet  ende  haer  carine. 
VVive,  goet  ende  kinderknie . 

Seat  ende  wapene  nochtan . 

390  Ende  van  veerlich  dusent  man 
Behilt  hi  er  xxx  dusent  cume; 

Die  som  bleven  in  den  slutne , 

Som  versleghen,  som  ghevaen. 

Dus  moeste  dulle  overdaet  vergaen. 
395  Met  desen  dertich  dusent  man 

Quam  I’ieter  die  heremite  voert  an  , 
Daer  hem  die  keiser  Alexis  dede , - 
Hem  enten  sinen,  hoveschede. 

Vijf  dagbe  lach  hi  buten  der  poert . 
400  Ende  van  danen  trac  hi  voert , 

Bi  skeisers  rade , over  den  vliet , 

Die  sinte  Jorijs  anti  hiet. 


Vi.  377  ffick , B ijk  f voor  .YtY#u  of  !fyeta. 
587  Carine,  pakkagie.  in  ’t  oud  hoogdt»  Had» 
karru ru-,  pakwageoa.  Zie  ZibiavVs  ffTóiterbneh, 

bl.  178. 

388  A ca  B ff'ti* , jenewi** , ktnderitnr 
391  Cume,  ofteuwiyka. 


399  In  den  tfume , in  Urn  «luip  , in  de  vlucht , 
aoauaigev  verdwaalden  , rackten  verloren. 

397  In  Af  BrnC: 

T»  Conitan ti notie  tuil  ketters  last 
O»»»  Prier  wed  m als  m tnttnat 
Daer  hom  . roe 
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Met  hem  reet  een  ridder  fier , 

Mijn  heer  Woutere  Sausenier. 

405  Die  de  eerste  vaert  began  : 

Van  danen  bleven  si  voert  an 
(shesellen . vast  ende  van  ere  vite  . 

Hi  ende  Peter  de  heremite. 

Capadocia  hietet  lant 
410  Dat  men  over  den  braes  doen  vant. 

Te  Tinitoe  sijn  si  comen . 

Teenrc  havenen . daer  si  genomen 
Hebben  haer  ghemerke  groot . 

Daer  hem  die  keiser  Alexis  ontboet 
415  Dal  si  hem  souden  bewaren 

leghen  coninc  Salomoens  searen , 

Ende  si  hem  oec  wachtten  mede 
leghen  die  grote  vaste  slede 
Die  men  Nyehea  heet  in  latijn; 

420  Want  daer  vele  heidene  in  sijn. 

Die  keiser  sende  hem  in  allen  wisen 
Volhcit  van  drancke  ende  van  spisen, 

Ende  biet  hem  dat  hi  hem  niet  en  verhaesten 
Want  hi  hoepte  dat  ten  naesten 
425  Hem  naken  souden  hertoghen,  graven, 

Ende  princen  van  groter  haven , 

Daer  si  mede.  sonder  scande, 

Liden  souden  doer  die  lande. 

Dit  hiel  Pieter  den  sinen  mede; 

430  Macr  weelde  ende  ledichede 
En  hels  hem  ghehinghen  niet 
Te  doene,  dat  men  hem  riet, 

V».  407  V an eet  tiie,  van dezelfde levenzwyzv.  kwamen  bjr  bet  ztadjen  IhUnopnl ».  V .«  K.im. 

410  Brast  , fr.  brat,  Ie  brat  de  mer,  St. -Joris  1,  bl.  83. 

arm.  Vgl.  vt.  402.  410  Snlomornt , voor  Solimaui. 

411  Tt  Tinitoe,  A Je  Emetat,  0 Te  Canlee , 428  Léden,  trekken. 

f.  Te  Tymeot,  de  E steil.  C re  niks  : Te  Timot.  Zj  429  Dit  biet , B Dit  riet. 
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Die  Fransoiae  voeren  roert, 

Ende  haelden  proie  roer  die  poert . 
435  Te  Fiich , die  men  iSychea  noemt. 

Die  DuuUche  aaghen  dat  du»  coemt , 
Ende  wilden  oec  balen  haer  deel, 
Ende  wonnen  daer  een  caateel 
Van  Solimana  moghenthede . 

-440  Drie  rnilen  ran  Nich  der  stede  : 

Datter  in  waa  aloeghen  ai  dont. 

Wijn , rleeach , coren  ende  broot 
Vonden  die  Duutache , dat  ai  wouden  ; 
Dua  wilden  ai  die  reate  houden. 

445  Dit  wa8  al,  lude  ende  stille , 

leghen  l’etera  des  heremiten  wille. 


D«n  mrspnilc  bat  t)m  grsrirôr. 

Dat  VI  Capütel. 

Soliman  ia  te  Nich  comen, 

Ende  heeft  deae  mare  rernomen , 

Dat  aijn  caateel  waa  verloren. 

450  Met  crachte  roer  hi  daer  voren . 

Ende  wan  hem  af  die  reale. 

Daer  bieren  een  deel  der  beste 
Beide  ran  buten  ende  van  binnen. 

Die  Teste  moestenae  laten  winnen , 

455  Want  hem  gheen  ontsel  en  quant. 

Onae  liede  worden  gram 
Ende  droere,  alai  hoerden  mare 
Dat  haer  gheaelacap  dool  ware 
Al  te  male , ofte  ghevaeu  , 

V».  413  en  44  In  B : D“>  <**•  »•»«.»«« 

Vondf**  di*  DuuticSd  dat  nvoHKD  il  fajteD  . tllwl  drillen. 
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460  Haer  beate  Duutsche  sonder  waen  ; 

Macr  dusent  Duutsche  waren  te  voet, 

Eude  tweehonderl  ridderen  goct. 

Peter  en  was  niet  selve  daer. 

Die  ghemeinte  dede  selken  vaer 
465  Mijn  heer  Wouteren  Sausenier  , 

Eude  met  hem  andere  ridderen  fier , 

Dat  si  met  hem  moesten  varen , 

Om  te  wrekene  haer  acaren. 

Ende  daer  si  te  Nich  weder  tiden 
470  Bestontse  Soliman  teen  re  siden. 

Daer  sloeghen  donse  meneghen  doot  ; 

Doch  was  dat  ghescut  soe  groot, 

Ende  te  menichfuldich,  daer  ende  hier, 

Ende  mijn  heer  Wouter  Sausenier 
475  Was  in  de  borst  te  geren  steden 
Doer  scotcn  , daer  si  streden , 

Ende  starf  als  een  ridder  stout , 

Ende  van  Breinen  mijn  heer  Arnout, 

Heer  Folkaert  van  Charters  mede. 

480  Donse  verloren  daer  die  stede , 

Ende  weken  doer  dat  ghescot 
Toler  havenen  te  Innicot. 

Die  Thurken  volchden  vaste  riaer, 

Eude  slocghen  hier  ende  daer , 

485  Ende  wonnen  hen  af  met  spoede 
Haer  tenten , met  al  den  goede , 

Ende  vinghen  ende  sloeghen  doot 
Man  ende  wijf.  clein  ende  groot. 

Drie  dusent  weker  van  den  besten 
490  Daer  bi , teenre  ouder  vesten  : 

Si  was  sonder  decsel  ende  dore. 

Om  te  proevene  die  avenlore 

V*.  461  A,  BeoC  iwKirnfr  roef.  482  Innicot  t B Tinetot,  C Tynetot. 

476  Daer  »i  . C alto*  ti.  490  Tetnrt , B toet  ere. 

Dm  I. 
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Haer  doren  maeeten  ai  van  «cilden. 

Die  Turke,  dieae  winnen  wilden. 

•195  Hcbbenae  daer  binnen  beleghen. 

Hier  binnen  ea  die  mare  ghedreghen 
l’eteren  den  heremile,  die  lieu  liden 
keiser  Alexia  waa  bi  der  aiden. 

Peter  waa  droeve  om  die  mare  . 

500  Ende  om  aijna  voies  grote  oerbare 
Soe  gaf  hem  die  keiaer  ontaet , 

Daer  Soliman  bi  wart  belet, 

Ende  onae  liedc  werden  verloat . 

Die  belegben  waren  aonder  Iroeat. 

505  Soe  aijnre  twee  vaerde  verloren: 

Want  ai  gheena  raeta  wilden  horen. 

Nu  alichle  die  derde  vaert 

Een  pape,  die  Godacalc  gheheten  waert. 

Dien  l’etere  de  heremile  beval 
510  Dat  cruce  te  prekene  over  al, 

Die  brachte  Vranckon,  ende  Almanne, 

Beyeren,  Swaven,  atoute  manne, 

Heaaen  . Saaaen  , ende  V'rieaen , 

Ende  quaui  met  deaen  rieaen 
515  Te  .Meaaelborch . in  Uoogberien, 

Daerne  met  aijnre  partien 
Couine  Caleman  wel  ontfinc, 

Ende  gheor loefde  hen  die  dinc, 

Dat  ai  door  liant  wel  riden  mochten , 

520  Ende  cochlen  ende  oec  vercochten  ; 

Maer  die  Beyeren  ende  die  Swaven  , 

Daer  ai  doer  dien  lande  draven , 

Moesten  ai  haerre  aeden  pleghen, 

Ende  roefden  tfolc  bi  den  weghen. 

V».  34)0  Oerbare,  oorbaarheid , uot.  SIS  Te  bfeitetbcreb  , B Te  Vriitboreh , Mear- 

514  Ain»,  dwaïen.  burg  , du  ff'ietelburg. 
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523  Enen  jonghelinc  si  vingben , 

Enen  Honglieren . sonder  verdinghen  : 

Enen  stake  sloeghen  si  hem  dure. 

Om  dese  moeit , om  dese  mesbure 
Wuert  die  coninc  arre  ende  gram  : 

530  Met  groter  volke  hi  na  tien  quam 
Ende  dede  hen , met  scoenre  tale , 

Hare  wapene  opgheven  al  te  male; 

Ende  daer  nae  sloech  hi , sonder  were . 

Al  doot  ghene  verdoemde  here. 

535  Dit  was  in  de  derde  vaert 

Dat  tfolc  aldus  versleghen  waert. 

Dan  rrnrc  aröfrr  twrsamrnmgljen  öir  öarnDafrt  trar. 

Dat  VII  CapiiUl. 

Hier  na  te  hans . na  dese  dingbe  , 

Quam  noch  ene  versameninghe , 

Ylaminghe.  Inghelsche . Brabantaoene , 

540  Lothrikers , ende  ridders  coene. 

Man  ende  wijf,  menich  sériant 
Traken  metten  onsen  over  liant  : 

Te  Coelne  ijuamen  si  in  die  stal  groot. 

Ende  sloeghen  al  die  Joden  doot, 

545  Ende  braken  huus  ende  synagoghe , 

Ende  namen  goet.  neder  ende  lioghe. 

Ende  seideu  dat  si  met  dien  «aken 
Den  (achter  Ons  Heren  wraken . 

Loddegher  wijfs  was  vol  haer  here. 

550  Te  Magbenlse  was  voert  hoer  gere , 

V*.  5Ü6  A en  B Enen  Hong  heren  dien  ii  tonder  549  Van  «rulpicbc  vrouwen  wu  faun  faetr  vol, 
ding  hen.  A en  U Hebben  lichter  reijft. 

528  Jfetbure  f mubeurte,  mtadaed.  850  MagkenUe  , Menti,  Mayence. 


Digitized  by  Google 


DE  KLERK. 


;joo 

Daer  si  vonden  binnen  doe 
Enen  grave,  hiel  Emichoe  : 

Dien  niaecten  iti  haren  hoefman. 

Si  «treden  dacr  die  Joden  an  : 

•555  Haer  goet  hadden  »i  te  male 
Ghcvlucht  in  den  bisscops  sale  : 

Dat  cn  halp  hem  cleine  noch  groot  : 

Si  sloeghense  al  te  male  doot. 

Ende  namen  al  haer  goet , 

560  Dus  waren  si  op  hem  verwoet. 

Van  danen  trac  grave  Emichoe 
Met  sinen  roeve,  blide  ende  vroe. 

Oec  quam  met  hem  Thomaes  ende  Clerbout . 

Met  enen  here  *oe  menichfbut . 

365  Dattel  sceen  sonder  ghetal. 

Dat  here  quam  te  samen  al 
Te  Messeborch  in  Hongherie. 

Si  sloegben  inde  praycric 
Haer  ghetelt  op  ene  riviere , 

' 570  Heet  Lincare , die  daer  maisiere 
Neder  loept , «tere  ende  groot. 

Si  hoerden  dat  men  hem  verboet 
Dat  liden:  want  die  coninc  was 
Ende  sijn  voie  in  vare  da*. 

575  Om  dat  Godscalcs  here  daer  lach 
Opt  velt  doot , op  dien  dach 
Dat  si  dat  voie  wilden  wreken. 

Alsi  vernamen , in  dal  spreken . 

Dat  si  niet  en  mochten  liden . 

580  Vielen  si  doen  in  allen  siden, 

Ende  stormden  ane  die  stede, 

Ende  haddense  bi  na  mede 

V».  SS9  Ueet!  in  B.  moet  ijn  de  ririeT  de  Laiüia.  — Mailtere . voor 

Praytrie  , fr.  prairie.  Mllm^  poovend.  7je  Riuioapttanm.  door 

WO  Lincare , A en  B Linlax,  C Lineay.  Het  licm  vertuid  Hitcut,  faramtn,  eni. 
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Over  haren  hals  ave  ghewonneo  ; 

Maer  God  en  wouts  hen  niel  gheonnen. 

565  Die  coninc  sach  dat  tfolc  soe  streel , 

Ende  hadde  hem  ter  vlucht  ghereet , 

Ende  sine  haroene  te  Rusen  waerl. 

Nu  hevel  God  alsoe  bewaert , 

Dat  hi  den  pelgrimme  aldoe 
590  Alselken  vaer  sende  toe  , 

Soe  dat  si  ter  selver  ure 
Alsoe  begaven  die  mure , 

Ende  vloen.  si  en  wisten  twi. 

Die  Uongheren  volghden  hem  bi 
595  Ende  sloeghen  al , cleine  ende  groot , 

Datter  curne  ycrnant  onlscoot  : 

Al  den  vechters  namen  si  tlijf  : 

Si  vingheu  kinderc  ende  wijf, 

Ende  namen  al  den  roef 
600  Die  meerre  was  dan  gheloef. 

Emicho  , die  grave , ontreet 

Met  cleinre  menechle,  alsment  weet  : 

Heer  Thomaes  ende  heer  Cleerbout , 

Ende  met  hem  menich  man  stout , 

605  Liet  Onse  Here  daer  blivcn  , 

Om  dat  si  met  quadcn  wiven 
Onwel  dreven  in  die  vaert  ; 

Want  si , ten  Joden  waert , 

W'ijch  stichten,  niet  om  Gods  ere., 

610  Maer  om  haer  loven  mere. 

Ende  noch  dadense  dat  argher  was  : 

Si  hadden  int  here , sijt  seker  das , 

Ene  gans  ende  ene  gheet , 

Ende  wilden  dat  ghcloevcn  ghereet 
615  Dat  die  twee  waren  vervult 

V».  MM  Gkeonma , gunnen.  893  TV.'.waerom, 

393  4 hot,  A,  B en  C Alk.  600  Urn  gklotf.  clan  w*mand  uw  (■rlooven. 
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Metten  heilighen  gheest  (du*  verdult 
Wa*  g beent  vermaleledide  beer!). 

Die»  «luechse  God  «onder  weer  ; 

Want  hi  en  wilde  ghedoghen  niet 
620  Dat  al»oe  onghelovech  diet 

Siju  heilighe  tant  ontreinen  «oude  , 
Etide  dat  kersten  heten  «oude. 

Somme  Tan  der  leTcnder  partien 
Weken  ieghen  Lombardien , 

625  Somme  ieghen  Oestrike; 

Daer  si  ghemoelen  corlelike 
Dat  heilighe  heer.  van  Code  vercoren. 
Daer  hi  mede  wilde  te  storen 
Dat  heidenscap . ende  doen  winnen 
630  Dat  graf  daer  hi  selve  lach  binnen. 

Dan  ©obfwrts  oarrt  oan  Oo  liant. 

Dat  VIII  Ca  pit  te!. 

Nu  es  gheporret  tllongrien  waert 
Die  salighe  hertoghe  Godevaert. 

Die  hertogin;  was  van  Lolhrike, 

Ende  die  men  noemt  gbemeinlike 
635  Godevaert  van  Bolioen, 

Daer  loghenaers  misdaet  aen  doen , 

V».  617  Gketnt,  dat  j A,  B en  C ghme. 

618  Dit»  tlotckte  God , B Dit»  tloecht  God. 

620  Diet , volk. 

628  Te  ttoren  , verstooren. 

629  Dat  ktidrntcap,  Ben  C Dat  heerteap. 

651  Gkeporret , A ghepoertt,  gepeurd,  ge- 
trokken. 

656— 70  Ontbreken  in  Bt  waer  men  ilaercn- 


tegen  in  derzelver  pl  art*  leeet  : 

Dastr  lugtwinaer»  ■!>«  mesdoen . 

Wlti  hewindi-n  hem  mctitreka  . 

Dat  ii  heliegca  mm  «tb 
IM  ad«l  beilegh*  ghnalndkta  : 
t Hi  wilk*ao . in  , met  craehtc  , 

Keggen  g Laboren  van  rdrlres  lire 
Dan  vu  mannen  of  vu  «riva , 

Ende  Lurdcnrn  fabuleren  1 «na  err  vrouvana  , 
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Dat  si  hem  w illen  tien  ane 
Dattie  Riddere  metten  Swane 
Si  jure  moeder  rader  was, 

640  Ende  dien  hieten  si  Helyas  : 

Dits  loghene  ende  al  niet. 
Godevaerds  moeder  Yda  hiet, 
Ende  was  een  heilighe  vrouwe , 


bir  harre  mag  »st  getrouwe, 
li>  Dat  w InxVla  1er  werelt  kiudcr . 

Dib  tori  hcsn  brut  bien  ghtndrr 
Vltertn  krlenen  sen  Jra  halt 
( 1>«I  mach  dc  pnwvnii  ottr  *sh*h; 

Da  des  grlo*A  o*  ourrurJcr  ; 

IS  Ek  mrstrkr  hringl  aut  sir*  moeder 
Dal  ha  Li  aalttere  bniad  1 
Datrea  et  Lianen  selter  do  goud)  j 
Eiade  als  men  hem  die  ketenen  nam 
Dat  tic  tenen  iauw^utm< 

20  Sint,  «mc  maeh  ditotcr  »ser  oatbtuden? 
8i  sefges  : Een  tas  dein  kmdn  . 

Die  bi  samen  biel  EJyaa . 

Ende  raoiar  OmsU  wme  wat , 

Wan  ene  dochter  , Godmaerfa  moeder  , 
li  Ende  da*  Boudiné,  saanti  brordcr  . 

Ende  Ju  sla  te  mede  droeeb. 
r te t»r  (attira  Lr  k lieu  tti  gbenoceb; 

Marr  boert  bier  die  aitdinl  dat , 

II oe  sa  tas  Kareli  vleetrbe  wat 

10  Dete  Godevaert  gkeboren 

{ Logic , dat  ware  {Moe  verloren  ) i 
Karle  die  Grote  wan  Lodewike, 
tiara  van  Runt  tnde  «an  V raiikcnke  ; 
Karei  dsc  Kalutte  ast  tijn  voue  , 

11  Cosinc,  keyser  wat  die  gone  , 

Dte  Lodewika  don  Dift»  *U  ; 

Dete  wan  Karlen , deu  simpten  m»o  , 

Dte  Brabant  tciel  esda  dat  cosinkrib*; 
Karle  die  hrrtcgha  wan  tijn  aan  time 

40  Deta  KarU  wat  die  pige 
Dia  tcrlons  dcc  toointcrone , 

Ende  wa»  die  tij*»  gheioren  t'-nnr , 

Van  groten  Karlen  mede  gbetelt. 
Gbeerhnrrh,  ai  ju  dorhlnr,  die  bekrit 
tS  Ni  bran  dner . rade  wan  den  nniUn 
lleiunkc , dir  Brucelr  heeft  kthuudeu, 

Ns  wan  Macht» Urn,  deer  ic  af  k moe. 

Dat  ii  waert  «an  Bonen  gniiast i 
Machlrll  den  grave  Jotlata  wan, 

SQ  Dm  Cudaticrt , dra  beliegen  man  , 
Juataie,  esd«  Bosdene  in  dsan  tiden 


Wan,  an  der  goeder  uah  Y dan  ; 

Y den  rader  wat  Goder  aart, 

Dten  Lotnke  te  deelewaert: 

35  bja  gbsuDebti*  start  liior  voren. 

V an  al  desen  moegdi  boren , 

Doler  die  waerbeit  nfene  hnad  aoe 
Tanden  Radder  metten  Swranr  . 

Ende  houdeo  a*tr  taa  Loerde 
60  Dat  nan  iwsn*  rara  ridder  voerde 
Over  alsoe  Maeuich  ankeren  : 

Hlet  dal  dkt  gbelueft  , l waren 
Hier  latic  mijn  sortdan  varrs 
legen  die  liegende  fa  velaren  , 

53  Esde  voJge der  bystoe-ie*  voert. 

Alsiet  sant,  int  ware  woert. 

Go  devant  malin  buien  balt 
Dlant  van  Lutlrike  met  ghewell , 

Ende  wertt  Antwerpss  gealegrw  divut  . 

70  Dat  an  dn  wa»  node  jammer  groot , 

Ende  spaant  dlant  op  tira  aualer  tone  , 

Godes aert  tan  Bilgoea  Liet  dw  goor. 

JusUe»,  sijn  broeder,  was  grave  «an  Bonen 
Wi  vinden  latende  van  den  gonen 
75  DalU  Wiet  Closgi  l»gel , 

Dar/  men  ii|a«  nart  eren  plegei  ; 
ttandm  hiel  d»e  derde  broeder  . 

Scala  Yile  wat  haer  moeder. 

N«  salie  van  haren  do#gd*o. 

80  Darr  si  kentenkeit  Li  vrrbiiegdrs  . 

Een  deel  telles  , roet  ende  astr  : 

Die  Gode  minnet  hl  boert  neer. 

Des»  Gudcv»«rt,  «sa. 

V».  (U0  Helyat.  Lr  bestaet  nojj  een  volksboek  : 
Uittor  ie  eon  den  ridder  ra  n artmlwmt  ffetias , 
vraemver  zie  L,-I*h.  Vandc.v  Bbbcb,  Dt  .Yrrfcr- 
landteke  volktromont , bl.  23.  Over  «len  ouden 
roman  leze  men  Mou'»  rdmidU,  bl.  70,  en 
jdmteiger,  1834,  bl.  149.  BiLataova  schreef  er 
een  fraeic  romance  van:  Eue»,  Amsterdam,  1788. 
io-8®. 
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Ende  leghet  te  Waesden  in  Henegouwc  : 
645  Haer  rader  hiel  Goderaert , 

Van  Lolhrike  hertoghe  waert: 

Haer  broeder  Goderaert  nieller  bule 
Die  Terwan  die  V rieten  rule, 

Ende  Hollant.  alst  hier  rore  staet; 

650  Want  hertóghe  was  hi,  da»  gheen  beraet; 
TUtrecht  soe  wart  hi  rermoert  : 

Van  hem  quam  gheen  *one  roert. 

Bi  dese  redene  «oe  waert 
Hertoghe  haer  »one , Goderaert 
655  Van  Lothrike  ende  ran  Bolioen  : 

De*e  wansi,  al»e  Trouwen  doen, 

Aen  Justaae  ran  Bonen  den  grare  : 

Machtelt  wasser  moeder  are 

Die  dochter  was  Heinrijes  de»  ouden  , 

660  Diet  graefseap  ran  Brusele  heeft  behouden , 
Gheerberghen  sone.  als  ict  rore  las. 

Die  grarinne  ran  Brusele  was , 

Karels  dochter,  die  jainmerlike 
Ghesteken  was  ute  Vrancrike. 

665  Dese  Yda,  grarinne  ran  Bonen  , 

Wan  ane  Justase  noch  twee  .nonen . 

Deen  was  Houden , dander  Justase. 

Ens  niemen  alsoe  dwase 

Hi  cn  mach  proeven , in  sinon  wane. 

670  Dat  loghene  es  van  den  swane. 

Dese  Godevacrt  hi  quam 
Te  Tonenborch,  als  ict  vernam. 

Dats  in  Oestrike  ene  stede. 


V*.  644  ff'aetden  in  ffeneyouve.  Voum,  in 
iyne  iïatalr s sa  ne  torn  m Beljü , iegt . daeren- 
legen,  volgens  Ir  fui  Chronicon  : in  F land  na , 
monnstrrio  Wast.  obitus  bealae  /doe. 

646  Die  V rieten  vul*  r die  vuile  Kriescn. 

630  Beroet,  bedrog. 


636  Dn*  item  si,  C Wan  si. 

668  A en  € End*  es  nieman  oho*  dwars. 

670  A Dat  logkene  ettboec  van  den  Mirant. 

672  Tanenborc A . A Cunenborek  , C Couve* n~ 
borek,  de  Exeell.  Cronikr  ; Cunenborek.  Het  moet 
iyn  Tollenburÿ. 
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Houden,  gijn  broeder,  roer  mede. 

675  Sclc  geeghl  dal  Jugtae*  van  Bonen 
Haer  broeder  quam  metten  ponen  : 

Met  hem  een  nere  een  ridder  fier 
Van  Greis,  gheheiten  heer  Warnier; 
Heer  Bouden  van  Borch  haer  raaech , 
680  Die  ten  wapenen  niet  wag  traech; 

Van  Toel  die  grave  Reinare , 

Sijn  broeder  heer  Pieter,  in  die  gcare; 
Heinric  van  Agache , een  ridder  waert , 
Ende  gijn  broeder  heer  Godevaert  : 

685  Degen  quam  die  mare  ieghen 

Hoe  die  Honghcrcn  hebben  veniteghen 
Die  pclgrimme  ; hem  wonderde  da» . 
Want  haer  coninc  kergten  wag  , 

Ende  hebben  boden  aen  hem  ghegent, 
690  Daer  gi  bi  hebben  bekent 

Dat  vele  was  bi  hare  acouden  : 

Want  vriendelijc  »i  liden  wouden. 

Doen  gaf  die  hertoghe  Calimanne 
Den  coninc  te  ghigele  danne 
695  Sinen  lieven  aflne  Boudene. 

Hi  gheboet  int  heer  te  houdene, 

Opt  lijf,  pai»  ende  vrede  : 

Ende  die  coninc  gheboet  mede 
Dat  men  en  verdiere  dranc  noch  spige. 
700  Opt  lijf,  in  de»cr  gelver  wi»e. 


V*.  677  £en  nen,  A koer  nere,  B haren  neve. 

678  Fan  Greis , Tan  Cm  (ander*  Grasen  ge- 
schreven)? WaeTBcbynlvk  , want  ik  vind  Cornet 
Gamerat  cognomine  De  Grrz  , onder  het  gevolg 
van  Godfried,  in  L.-P.  Momti,  Respontio  ad 
quaeitionem  : Quam  parten  habueruut  Btlgae  in 
Bellis  sarris.  Gaodavi,  1828,  in-4°,  p.  14. 

679  Fan  Borch , by  Var  kurn  : Boudeitijn 
Du  Bourg,  en  by  Siickit  vjlr  Giixoiu,  Bal- 

Deel  I, 


duinnt  cornet  Montentis,  van  Berg  over  den  Rliyn. 

081  A en  B Fan  Roel  die  grate  Reinare.  By 
Mortis»  , 1.  c.,  Renar  dut  comes  Tullensis. 

691  Bi  hare  acouden,  door  hun  «ciild;  B Dots 
rele  bleef  hi  haren  acouden  (C  f rouwen). 

692  B en  C B'ant  si  erilie  liden  wouden . 

697  Opt  lijf , op  atraf  van  ’t  leven. 

699  F erdiere , duerdcr  maektr,  in  pry»  ver- 
h oogde. 

39 
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Dus  leden  si  , met  hare  partien . 
Vrilike  docr  Honghericn , 

Tote  dat  si  quamen  te  Mallevile  : 

Daer  quant . in  der  sel  ver  wile. 

705  Die  Uongherache  coninc  Caliman 
Die  ghiaele . die  hi  ghewan 
Van  den  hertoghe . gaf  hi  hem  weder. 
Allen  toren  leidemen  neder; 

Ende  die  coninc  gichle  die  heien 
710  Mildelike,  met  groter  eeren , 

Ende  heelse  varen  ghesout. 

Danen  voeren  si,  in  corter  stonl. 

Tote  Belegrave  voert; 

Ende,  alsi  scieden  uter  poert, 

715  Quamen  si  aenl  wout  van  Bolgherien  . 
Daer  si  doeu , met  haerre  partien  . 
Acht  daghe  in  moesten  daghen. 
Boetscap  brachle  ineu  heu  ghedragen 
In  dat  wout  in  dierre  wijs , 

720  Datsc  die  keiser  Alexijs 

Groette  in  Gode , onsen  Here  , 

Ende  hem  allen  bade  sere 
Dat  si  roefs  ende  brants  onthoren 
In  sijn  lanl , ende  namen  coren 
725  Ende  lijfnerc  omme  ghelt. 

Godevaert  hict  met  ghewelt, 

Opt  lijf,  dal  uicinent  roven  soude. 
Dus  quamen  si  doer  Ruigeren  woude 
Ghevaren.  toter  slat  van  Mijs. 

730  Daer  hem  die  keiser  Alexijs 

Spise  sende  met  soe  voire  maniéré  . 


V».  70W  (htklt,  begiftiffile. 

715  H ont , A eu  H ihonl. 

717  .1 toetten  eUsyhen,  moetten  verdagen  (geljlt 
OKU  andere  «egt  **maehtm)y  C moesten  tuyen. 


783  Onthoren  , zouden  datrrUleu- 
785  Lijf  nero,  lyfovoediog;  van  lijf  en  turen 
(waertoe  neering)y  in  A leefden , io  B lijfnerinyh* . 
731  Met  eot  rolrt,  B en  C »•  w mire. 


Digilized  by 


DERDE  BOEK. 


307 


Ende  daer  toe  menegbertiere , 
Dat  men  vertellen  niet  en  can. 
Nu  gaet  hier  andere  redene  an 


Éjor  ©oöcparrt  oen  Ooliorn  öir  gljniangljrtif  orrüwtr. 


Dat  TX  Capittel. 


735  Godevaerl  die  quam  ghevaren 

Te  Constantinobele  reet  sijnre  staren  , 

Daer  hi  verloste  vrom elite 

Des  keisers  broeder  van  Vrancrike, 

Ilughe  den  Groten . die  doen  lach 
740  Ins  conincs  ghevanckenisse  op  dien  dach, 
Ore  dat  hien  remeren  woude 
Als  enen  here  van  groten  goude; 

Want  doen  Godevaert  ende  die  sine 
Doer  Bolghericn  dade  pi  ne, 

745  Doen  voer  die  bisscop,  seg  ic  u. 

Van  Alverne  Onscr  Vrouwen  l’u, 

Ende  grave  Reinout  van  Sinte  Gielijs 
Ende  menich  ridder,  die  waerl  van  prijs 
Was,  doer  Slavien  niet  haren  here. 

750  Ilughe  die  Grote,  met  goeden  ghere, 

Ende  die  grave  van  Vlaendren  Rohbrecht , 
Ende  sijnre  moyen  sone  echt , 

Grave  Robbrcchl  van  Normandien , 


V».  741  Om  dat  Kien  remeren  woude , om  dat 
by  x yo  rantaoen  betalen  coude  ; r ritmeren , rau- 
aonneren,  afkoopen , redimere . tont  ook  brand- 
achat  ten.  Zit  Var  lUtu,  va.  5tKï3,  en  hierboven 
bl.  149  de  variante  van  t*  3114. 

743  Van  graten  goude , van  groot  e wacrde  , die 
veel  gold. 


744  A en  B Doer  HongKerien  dede  die  pint 
(de  moeilyke  retce). 

7 4G  Oneer  Vrouwen  Pu,  À V an  Oneer  V rouwen 
Pu,  B Op  Onser  Vrouwen  Pu,  fr.  Pui-JVotre- 
Dame.  Zie  Kitutn,  op  Pctx,  Podium. 

747  Reinout , leea  Reimont , Raymond. 

748  Deeal  iu  MS. 
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Die  voeren , met  haerre  parlien , 

755  Over  Rome  te  I’oclien  ter  «tont. 

Vlw  dat  vernam  Botimont 
Wie  «i  waren . die  daer  quamen . 

Wat  heren . ende  wat  namen  , 

Dedi  hem  enen  mantel  brenghen  . 

760  Die  rike  wat  van  dieren  denghen. 

Ende  dedcnc  al  in  cruccn  «niden  . 

Ende  gaffen  tinen  riddert , tien  tideu . 

Eiken  een  cruce,  die  varen  woudeu. 

Ende  aelve  heeft  hi  ene  behouden. 

765  Uughe  die  Grote  van  Vrancrike , 

Broeder  van  coninc  Lodewike, 

Was  vore  ghetrect  ende  was  ghevaen 
Van  keiser  Alexis , die  sonder  waen 
Die  Fransoiac  hadden  leet  : 

770  Die  verloste  wel  ghereet 

Die  hertoghc  Godevacrt  ridderlike. 

Oft  hi  hadde  dat  keiserrike 
Van  Constantinohele  verdorven. 

Soe  verre  was  die  dinc  verworven 
775  Dat  Godevaert  te  ghisele  ghewan 
Keiser  Alexis  sone . Jan , 

Eer  hi  den  keiser  ghetrouwen  wilde 
Dat  hi  hem  voerwaerde  hilde. 

Dus  wart  hi  des  keisers  man , 

780  Ende  alle  die  princen  voert  an 
Die  in  sijn  here  waren. 

Nu  comt  Boemont  gevaren  . 

Die  den  keiser  niet  hadde  waert , 

Ende  dien  leet  was  dat  Godevaert 
785  leghen  den  keiser  was  versoent , 

V»,  758  H ff  at  heren  het  «rarri»  ende  ran  ir-nf  766  in  H. 

ttttcN.  772  Oft  hi  hadde , of  wel  hy  hadde. 

760  Die  rikr , B Dte  rine.  779  Man  t leenman. 
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Ende  hadde  hem  ter  wrake  rercoenl; 
Want  die  kelner  ende  sijn  vader 
Robbrecht  Wisscaert,  beide  gader , 
Hadden  gheorloghet  onderlinghe; 

790  Maer  doen  hi  sach  die  dinghe 
Alsoe  ghesct,  ter  eren  On»  Heren . 
Liet  hi  hem  wiaen  ende  leren  , 

Ende  waerl  des  keisers  man . 

Ende  maecle  vaste  soene  vordan  ; 

795  Eude  Tancreit , sijnre  suster  sone. 

En  trac  hem  niet  an  tgone  : 

Hi  es  vorwaerl , met  sinen  scaren . 
Ten  Braes  sent  Jorijs  ghevaren, 

Alse  die  den  keiser  niet  en  wouden 
800  Manscap  doen . noch  oec  houden. 

Sijn  oera , die  bertoghe  Boömont , 
Volghede  hem  in  corler  stout . 

Ende  si  vcrsameden  metter  vaert 
An  den  hertoghe  Godevaert. 

805  Hier  na  quam  ghevaren  echt 

Van  Vlaendren  mijn  heer  Robbrecht, 
Die  Robbrecht  die  Vriese  hiet. 

Grave  Robbrecht , als  men  siet , 

Die  te  Kassele  begraven  leghet. 

810  Was  sijn  vader,  als  men  seghet  : 

Hi  wart  mede  des  keisers  man . 

Ende  quam  ten  here  vordan , 

Over  sent  Jorijs  arm  ghevaren . 

Daer  menne  wel  onttinc,  te  waren. 
815  Dit  was  in  Capadocia. 

Te  rade  worden  si  daer  na 


V».  786  Ptrcomt,  ferttout. 

788  Hobhreeht  fTüicatrt,  Robert  Guiacard. 
796  Trok  bem  dat  niet  aen. 

798  Broes  sent  Jorijt.  Zie  boren  in  dit  boek. 


T».  402  en  410. 

810  Deert  in  B. 

812  B en  C Ende  qnttm  Un  onderen  herren 
voert  on. 
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Te  vaerne  in  Salemoens  rike. 

Die  den  keiser  gheweldichlike 
Nichea  die  stat  onthelt; 

BSO  Ende  want  daerbi . lant  ende  velt 
Doen  traken  si  voert  te  Ratavel , 
Daer  si  vonden  alsoe  wel . 

Met  sinon  volkc  ghereet  te  vlile  - 
Den  pape  Petren  den  heremite: 
825  Ende  van  danen  traken  si  voert 
Te  Nichea  voer  die  poert. 


£)0f  n»d)fa  gt)f00nnm  mart. 


Dat  X CapiUel. 


Uier  binnen  quant . volgende  mede . 

In  Constantinobele  in  die  stede. 

Die  grave  Reinout  van  Sinte  <-ielijs, 

830  Ende  met  hem  een  ridder  wijs. 

Die  bitscop  van  den  fine  Nameer . 

Dien  die  paus  sonder  keer 

Van  der  vaert  hadde  gbemaect  legaet  : 

Dese  worden . sonder  baraet , 

835  Des  keisers  man . ende  volgden  gbernene 
Over  den  braes  te  Nyehene. 

Nu  quant  Robbrecht  van  Normandien 
Ghevaren  met  sijnre  partien 
(Sijn  vader  was  die  coninc  waert 


V».  817  Salemotns  voor  Soliman  t,  A Sol  imam, 
H Satema n$ , de  Exctll.  Cronike  : Caltman . 

830  ff'ant  daerbi , «on  liet  da  erdoor  ( door 
geweld). 

833  G Menti  te  elite,  ri  y tig  gereed,  B en  C 
ghereet  met  rlite. 

839  Hemout , lee*  Keimont. 


831  Van  den  Pint  dameer , A.  B en  C ta* 
den  Fine  Jfagmrer,  lee»  eun  den  Paye,  .4  Hem  et  r. 

835  Leguet.  Zie  F l»v  ht,  Hit  toi  re  eceléeiattùj ne, 
Xlil . p.  379. 

838  Pi  y c Mme , voor  SViet*.  OoA  eJder»  beeft 
bel  11S.  gewooulyk  lïycêtme. 

854  Sonder  barnet , zonder  bedrug. 
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840  Willem  die  Norman  . die  bastaert , 

Hol  H-crin  sone,  die  biet  Wisebaert, 

Die  over  meer  nette  sine  vaert . 

Ende  die  wan  in  corter  wilcn 
Poelicn . Calabere  ende  Ocilen  , 

845  Ende  wan  desen  seleen  Boe  mont 
Die  mede  de*e  vaert  benton t)  : 

Dese  Robbrecht  quam  ghevaren . 

Ende  met  hem  in  der  acaren 
Van  Bloes  die  grave  Steven , 

850  Ende  Justaes  hem  beneven  , 

Godevaert»  broeder,  grave  van  Bonen. 

Die  keiser  maecte  van  den  ghonen 
• Sinen  man.  alae  van  den  andrcn. 

Haren  ghesellen  si  na  wandren  ; 

855  Over  sinte  .lorijs  arm  si  traken 

Met  wive , met  kindrcn  , met  allen  saken  , 

Ende  vielen , metten  heren  ghemene, 

Voer  die  stat  van  Nychene, 

Die  starc  was  ende  seer  out . 

860  Ghcmuert  al  omme  twee  vout  : 

Die  wamde  Soliman  ontsetten  ; 

Maer  Onse  Here  woudt  beletten. 

Op  donse  enen  strijt  hi  vacht, 

Daer  hem  vele  van  sijnre  macht 
865  Af  wart  ghesleghen  , ende  ghevaen. 

Selve  rnochle  hi  cume  ontgaen. 

Acht  weken  ende  drie  daghe 
Dogheden  donse  grote  plaghe. 

Int  besetten  van  Nychene  ; 

870  Doch  worden  si  der  stat  ghemene  ; 

Want  met  mineerne  wart  daer  ghevelt 

>».  841  H utiaerl,  lees  Witjturt  (Guiscard),  860  Tirer  mul,  A ea  B Urn  mul. 

(jelyk  ia  da  andere  USSataet.  86d  Wout,  belenen  . 4 *iMt  <lol  htlrlleu.  II 

881  Zy  trekken  hunne  tochtgenoten  na.  uildt  tem  letton. 


Digitized  by  Google 


DE  KLERK. 


318 

Een  lor  van  groter  ghewelt . 

Ende  Soliman»  wijf  ende  haer  ij  kinder 
Worden  oec  ghevaen  ghinder  ; 

873  Ende  al  die  heidene  van  der  stede 

Worden  ghevaen . ende  ghesenl  mede 
Te  Constantinobele.  sonder  waen, 

Ende  onse  ghevanghene  uut  ghedaen  . 

Die  Soliman  te  voeren  vinc , 

880  Te  Tiniton,  daer  hise  beghinc. 

Nychena.  dat  men  ISich  hort  nomen. 

E«  dus  in  der  kersten  bant  comen  , 

Ende  op  ghegbeven.  ende  al  in  hant, 

Als  ons  ter  waerbeit  es  becant. 

£jof  botöfnt  non  Cistrrnrn  begon. 

Dat  XI  Capittel. 

885  Nychca , hoeftstat  van  Bitine. 

Was  ghewonnen  met  groter  pine, 

Als  men  scrcef  Ons  Heren  jaer 
Dusent  ende  negentich  daer  uaer  . 

Ende  sevene,  meer  noch  min. 

890  Int  selve  jaer  dede  beghin 

Van  Cistiaus  dat  heilighe  leven. 

Een  abt,  hiel  Robrecht,  es  bescreven, 

Bi  Lingers  van  Melismont, 

Ende  xxj  monneke  tier  slont 
893  Ruumden  haren  doester;  want  hen  dochte 
Dat  men  bat  scarper  leven  mochte 
Leiden,  dant  dede  in  haer  convent. 

Dus  ghinghensc.  daer  se  God  ghesent, 

V».  87»  Ken  «fr  sterken  toren.  890  S*lx*  jaer  t neen  . meer  in  1098. 

880  TtHÏIOHf  A Tinitetf  B Tinint.  894  Ettdt  xxj  f B Endx  xij- 
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Ende  doerghinghen  die  woestinen  : 

900  Te  Cistiaus  ghinghense  met  pinen  , 

Daert  wilt  was  ende  woeste  mede, 

Ende  namen  doen  daer  haer  stede. 

Ten  naesten  jare  quant  daer 
Die  abt  Hugo . dais  waer , 

905  Van  Lyons , des  Paus  legaet , 

Met  hem , in  wiens  bisdom  dat  staet , 

Van  Chalon  bisscop  Gautier, 

Ende  Odo , die  hertoghe  fier 

Van  Borgoendien.  dien  liant  toe  hoerde. 

910  Met  ghemenen  wille  ende  woerde 
Hebben  si  er  ene  abdie  ghevriet , 

Ende  Robrecht  hcefse  ghewiet. 

Aldus  began  dit  heilighe  leven 
Int  carnatioen  hier  vore  bescreven. 

£)pr  Soliman  atrcrt  op  Oaèmimîte. 

Dat  XII  Capittel. 

915  Nu  porden  onse  salighc  pelgrimme 
Ende  voeren  henen  , seghet  die  rime , 

Nu,  in  de  weke  van  Sinte  Jans  dach. 

Die  in  den  midden  zomere  ghelach . 

Van  Nychea  , met  haerre  parlien , 

920  Docr  dat  heidene  Romenie, 

Rechte  ten  hcilighen  lande  waert. 

Twee  daghc  daden  si  dachvaert 
Ende  quamcn  ghevaren  sciere 
Tusscbcn  twee  berghen,  op  een  reviere. 

925  Over  die  brugghc  traken  si. 

V*.  911  Gkevriet,  gcvryd  „ tot  een  vry  betlaen  918  Porden , peurden,  trok  kpn  , À pnrsdtn. 

gebracht.  923  Stier* , ipoedig. 

Deel.  I.  40 
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Te  rade  wordenac  daer  bi 
Dut  ai  tbere  aouden  sceden 
<)m  te  bat  baer  ghemac  te  reden. 
Rot-mont  reet  een  strate 
930  Die  hi  lioepte  te  aijDrc  bate; 

Sijn  neve,  die  grave  van  Mormandien . 
Volgheden  na.  inet  aijure  particn; 
Knde  van  Rloya  die  grave  Steven 
Volghcde  hem  ua  beneven  , 

935  Omtrent  ene  mile  versceden. 

Die  herloghe  dede  aijn  vole  leden 
Ter  rechter  bant  een  deel  bat  af, 

Ende  elc  nam  dal  hem  God  gaf. 

Die  grave  van  Sente  Resmonde 
940  Volghcde  hem  ua  lier  stonde , 

Ende  van  l'iue  bisscop  Raynere, 

Ende  daer  toe  inenich  kersten  here. 
Boëinout  quant  ontrent  uoene, 

Daer  hi  aine  paw-elioeue 
945  Iu  enen  groenen  glicrsen  sloech  . 

Daer  hi  apiac  vaut  ghcnocch  ; 

Daer  haddeue  Soliman  belaghel, 

Ende  quam  op  hem  ghejaghel 
Met  enen  onghclcldcn  here. 

950  Eer  hi  hem  selten  moehte  te  were 
Quam  hi  op  hem  af,  al  onveraien , 

Eer  ai  ten  wapen  mochten  tien  , 

Ende  roefden  ende  vinghen 
Man  ende  wijf,  met  haren  diughen. 
955  Scoene  vrouwen  ende  joughe , 


V».  998  Te  reden  , gered  lc  hebben  , AcoB 

Ie  gherrden . 

935  Vertctdeu , gtückeiden  van  elkaitderen. 
941  Leet  : Ende.  mn  l'n ye  bisscop  ddemert  f 
of  A smeet* 


949  G herten , B grote. 

991  lu  A,  Ben  C ï 

Qu«m  hi  op  heat  mrt  riarltn  Ugeu 
Dm  (bent  «Ut  van  btUt  lagtwn 
Sloech  hi  Un  «f,  tl  imvitmb 


i 
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Ende  joncvrouwen  ten  eersten  spronghc 
Pareerden  hem . om  dat  si  niet  wouden 
Datse  die  Turken  vanghen  «ouden, 

Ende  om  de  lust  van  baren  live 
960  Laten  soude  doch  te  live 

Want  si  there  verloren  saghen 
Ende  haer  voie  morden  ende  jaghen . 

Doch  dat  BoCmont  ende  die  sine 
Hem  wapenden  met  groter  pine . 

965  Ende  wederstonden  Solimanne 
Een  Stic  tijts:  ende  nochtanne 
Was  der  Turken  were  soe  groot, 

Datter  bleef  versleghen  doot 

Die  stoutste  riddere  , die  was  met  hem. 

970  Dat  was  Tancreets  broeder,  Willem  ; 

Ende  Tancreet  verloes  sinen  vane; 

Ende  hadde  niet  ghevaren  dane 
Een  bode.  ten  hertoghe  Godevaerde, 

Over  tvelt  met  enen  paerde . 

975  Ende  hi  daer  niet  comen  ware  , 

Boemont  ende  al  sijn  scare 
Waren  daer  bleven  met  ghew'elde 
Doot  ende  ghevaen  opten  velde  ; 

Maer  alst  die  hertoghe  heeft  verstaen 
980  Quam  hi  ende  sijn  voie  alsoe  saen  . 

Alsoe  vollic,  alst  God  woude, 

A Ismen  teenre  feeste  varen  «oude. 

Met  banieren  wel  ghescaert. 

Alsen  Soliman  gheware  wacrt 
985  Trac  hi  met  al  sinen  besten 

Op  enen  berch . als  teenre  vesten , 

Ende  liet  die  proye  voren  tiden. 

V».  860  la  bel  leven  ion  den  Uien.  874  Oeet  teelt.  B nee  tfrle. 

960  Een  itic , B Ben  «fat.  9B1  'Ibw  eellie.  sUoo  Rereedelyk  ipoedig; 

967  Were,  B hert.  A willie , gewillig. 
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Donsc  cd  wilden  niet  ontbiden . 

Macr  ghingheo  . met  haren  knechten . 

990  0|>  Solimanne  Taste  vechten  . 

Ende  sloeg  ben  hem  af  tneneghen  deghen. 
Soliman  moeste  der  vlucht  pleghen  , 

Als  hi  dede  voer  Nychene. 

Dat  ridderscap  volchde  ghemene 
993  Don  Turken  na,  wel  ses  milen, 

Eude  onljaghede  hen.  lier  wilen, 

Manne,  vrouwen,  ende  joucvrouwcn. 
Nochtan  bleeffer  vele  te  hlouwcn. 

Oec  daer  es  ghewonnen  bleven , 

1000  Daer  sise  dus  heiicii  dreven  , 

Al  haer  seonc  diere  ghclcll , 

Scocnheit , beesten  code  glielt. 

Tc  desen  stride , te  deser  eren 
Waren  alle  die  kerstcnc  lieren 
1003  Van  Vlaendren,  van  Heiiegouwe. 

Van  Blocs  . vau  Borgauwe, 

Van  Normandie  ende  van  Cecile. 

Dese  strijt  nas,  sonder  ghile, 

Int  dal  van  Gorgonia. 

1010  Dcr  ouser  bleef  dusent  wel  na 

Ende  der  Turken  vier  dusent  man. 
BoCmonl  eu  wilde  vordan 


V*.  998  Tl  Mouutn , verdagen;  welk  bl  ou  teen 
\*  y thans . np  eeue  gemeen*  wy*e , door  a f rosten 
zouden  uitdrukken.  Zie  óverhel  woord  Sc» mil 
le»'»  Batftritchet  Wórierbueh,  1.  bl.  £34 , v° 
Blecem.  Dit  ven  out  breek  l in  H. 

1001  Gketelt f de  tenten. 

1004  Seoenheit , kotlbncrheid.  Gcwoonlyk 
noemde  men  scoonheit  liet  ouderpand,  dat  dn  rid- 
der van  ijratjomnww  by  lournooirn  of  fretten 
gekregen  bad.  Du*  leest  men  in  hel  Fraegspel, 
gedrukt  in  Utorv  en  lloiram  Vos  Fuumiuii'i 


Altdeutsche  blàlter , I.  bl.70  ; 

Ele  i|Uaot  U lis  er  o«n  ene  »<>>>»b»sJr  , 

Dat  ai  harde  fiera  d«d« , 

E»il«  gafvtken  «arn  tid*  mouwe. 

De  handschriften  A en  B stellen  eierkett. 

1007  Deest  in  B. 

1008  Sonder  ghilt , zonder  bedrog.  Zie  Bu- 
DEM  h Ui  f trllanmdt  getUtkilijal . I,  bl.  436.  In 
*t  fr.  guile.  Hierop  volgt  in  B : 

Gnxtt  *nd*  «Ure  le  «lier  wile. 

1011  Fier  dusent , AJleoC  drie  dmsent. 
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Nemmeer  sceiden  van  den  andren  ; 
Maer  hi  wilt  bi  hen  wandren. 

1015  Dese  strijt  was,  als  iet  sach, 

In  junius  opten  eersten  dach. 


Ê|of  ©oöroorrt  f»aci)t  wg^rit  brn  brrr. 

Dat  XIII  Capittel. 

Voert  soe  neghel  on»  die  rime 
Dat  traken  onse  pelgrimme 
Doer  een  dal,  heet  Malebrumas, 

1020  Daer  die  dorst  soe  groot  was, 

Datter  inenich  man  ende  wijf 
Ende  beesten  omme  verloren  tlijf. 

Daer  na  quamen  si  teenre  revieren, 

Daer  hem  dool  droneken  die  ghiere. 

1025  Nu  moghedi  horen  van  desen  lieden 
Hoe  si  haer  here  scieden  , 

Ende  deeldent  in  scaren  drien. 

Tancreit  voer  henen  mettien, 

Doer  die  dalinghe  van  Dorelle. 

1030  Bouden,  met  sinen  gheselle, 

Godevaerts  broeder  des  hertoghen  , 

Trac  over  meneghen  berch  hoghen  , 

In  ongheweghede  lant, 

Daer  hi  breke  van  spisen  vant, 

1035  Noch  oec  consten  bejaghen; 

Cume  consten  hem  die  knechte  ontdraghen. 

V».  1014  ff  dndrtn , gacn, 

1015  AU  iet  *aek,  in  de  boeken. 

1024  Die  ghiere,  de  begeerigen  (oaer  drank); 
van  gieren,  brgeerrn.  Zie  B remise  h~  Pi  iedere. 

Worterknek,  I,  bl.  511. 


1029  Dorelle , Doryleum. 

1035  Ongketregkede,  onj»ebaend. 

1034  Breke  f gebrek. 

1036  A,  Ben  C Cume  contient  die  perde  gke- 
dragktn . 
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GodeTaert.  BoCmont.  Hughe  die  Grote, 
Robhrecht  die  Vriese , ende  sine  ghenote , 
Ende  Robbrecht  Tan  Normandie , 

1040  Ende  meeat  alle  die  heren  Trie 
Voeren  bare  rechte  Taert 
Vaste  te  Anthiochie  waert . 

Ende  quanten  daer , ane  enen  woude , 

Daer  die  hertoghe  jaghen  soude . 

1045  Daer  hem  een  Tieeselic  bere  ghemoette, 
Gberecht  op  sijn  achterste  Toete. 

Die  hertoghe  bestondene  metten  swerde. 

Die  bere  trackenen  Tan  den  perde . 

Ende  wondene.  dat  hi  na  was  dool. 

1050  Maer  dattere  Toren  scoot 

Een . die  doert  wout  quant  ghereden , 

Die  dat  dier  sloech  ter  steden. 

Van  desen  wonden  , die  waren  soe  groot , 
Was  die  hertoghe  hi  na  doot, 

1055  Ende  moeste  dat  hrre , doer  sinen  wille  , 
Daer  een  stic  ligghen  stille. 

Oec  seiden  die  Tan  den  here 
Dat  si  noil  saghen  soe  groten  bere. 

Hier  soe  willic  overliden 
1060  Dinghen,  die,  te  tien  tiden  . 

Tancreite  ende  sinen  lieden 
Ende  Boudene  oec  ghescieden  . 

Hoe  si  wonnen  na  dat 
In  haer  Taert  meneghe  stat; 

1065  Ende  hoe  si  oec,  onder  hem  tween  , 

Ten  besten  niet  droeghen  oTer  een  ; 

Ende  hoe  dat  Bouden  wart  gheware 
(Verre  in  die  ree  openbare) 

Omtrent  drie  milen  dat  scepe  laghen  , 

V*.  1042  A Dte  daer  lach  t.dntioche  voert.  1049  Nat  byna. 

1017  Besiomdeme , B en  C betlon  ten.  1006  Ten  besten  , À Ten  letten. 
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1070  Haer  maste  met  (joude  heslagheu. 

Si  waeoden  dat  viande  waren  : 

Hem  vraghen  «i  wat  si  begaren , 

Alsoe  dat  si  vernamen  ende  horen 
Dat  vole  wa*  ule  Vlaendren  gheboren . 

1075  Van  Vrancrikc  ende  uut  Vrieslant, 

Ende  van  Antwarpen  ute  Brabant. 

Si  vraeghdcn  weder  wiese  waren  ? 

Si  seiden  pelgrim  me.  te  waren, 

Die  te  Jbcrusalem  waert  tiden  : 

1080  Om  dat  begonslen  si  hen  verbliden , 

Ende  seiden  dat  si  acht  jaer  of  raee 
Ghcroeft  hadden  op  die  zee 
Op  die  heidene.  ende  waren  rike, 

Ende  wilden  met  hem  ghemeenlike. 

1085  Boudeu  was  dus  gherijet  sere 
Beide  vau  goede  ende  van  here. 

Daer  na  wan  hi  meneghe  slede , 

Ende  meuich  lant  daer  toe  mede , 

Daer  ic  de  yeesle  af  late  liden  ; 

1090  Maer  lii  en  sach  , na  dien  tiden 
Dat  si  scieden , als  ic  u seide  eer , 

Godevaerde  sinen  broeder  neinraennccr . 

Want  hi  bleef,  tien  tiden, 

Orloghende  opter  zee  siden  ; 

1095  Maer  sijn  broeder  Godevaert 
Die  trac  vast  vorlwaert  ; 

Want  hi  en  micle  om  el  gheen  saken 
Dan  om  theilighe  lant  te  ghenaken. 

V*.  1000  Ben  C Om  dit  i eoeri  dander  verbieden.  1090  h’ortttaerl  f C rechte  rorvaert. 

1089  Gherijet , verrykt;  A,  B en  C yhettaerct.  1007  Want  by  doelde  op  niet»  ander».  A en 

1086  Goede . A goude.  B Hinemiete  elt  gheen  taken. 
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É)or  gin  trac  te  3ntioricn  toaert. 


Dat  XIV  Capiltel. 


Na  desen  tiden,  dat  dit  waert, 

1100  Porrede  die  hertoghe  Godcvaert, 

Boemont  van  Pochen,  een  prince  wijs, 
Reinout  occ  van  Sent  Giclijs, 

Van  Ylacndren  die  grave  Robbrecht. 

Met  bem  inenich  prince  recbt, 

1103  Robrecbl  die  iSorman,  Justacs  van  Bonen, 
Ende  Iraken  weck  den  ghewonen , 

Doer  Romcnic  den  rechten  weel» , 

Ende  quanten  doer  Marech. 

Ene  stat,  daer  der  Turke  partie 
1110  Macht  hebben  over  dat  Romcnic. 

Van  danen  setten  si  hare  vaert 
Ter  slat  te  Clislcsicn  waert  : 

Daer  quam  Tancrcil  an  hem  ghevareu 
Van  Alexandrien,  met  sineu  scareu. 

1115  Daer  ordineerden  si  hacr  vaert 
Te  vaerne  te  Anlhiocien  waert. 

Dus  voeren  si  teenre  brugghen  waert 
Daer  men  over  die  Ferne  vaert  : 

Ferue  data  ene  reviere 
1120  Groot,  van  ghesonder  manière, 

Die  in  de  bible  Fassor  heet, 

Ende  doer  Anlhiocien  ghcct. 


V ».  1099  B In  éeten  lillen  tint  vaert. 

1 100  Porrede,  A Ponde. 

1101  Reinout,  VOOr  Rcimont  of  Raymond. 
1108  Doer  Marteh,  voor  Maratek  ; A on  B te 

Marech. 

1113  (■  lit  letten  , voor  Ariesia  of  Arias  ia. 


1118  Ferne.  Dg  dichter  verwart  hier  de  o*- 
men.  Fcrnut  zou  het  meir  Vfrrnut  moeten  weten; 
doch  de  brtig,  wacrran  hier  gewaegd  wordt,  lag 
op  dc  rivier  dc  Dronlet,  en  het  ia  dete  die  door 
Antiochie  loopt. 

1131  FattOr  , B Forfor. 
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Voer  die  brugghe  vondense  here: 

Doch  daden  si  soe  grote  were , 

1123  Dat  si  die  Turken  verstreden  , 

Ende  haers  ondancs  overleden. 

Aldus  voeren  donsc  na  dat 
Te  Anthiocien  bi  der  stat. 

Van  Pine  bisscop  Reinier 
1130  Die  sprac  hem  een  sermoen  hier 

(Over  die  brugghe,  daer  dal  here  lach 
Ghelogiert.  optien  dach)  : 

« Hout  (seit  hi)  hertc.  ende  sede! 
Anthiocien  die  vaste  steile 
1135  En  es  maer  vier  milen.  nu  ter  ure, 

Ende  heeft  twee  pacr  vaster  mure  : 

Op  die  binuenste  mure  staen 

Drie  houdert  lorren  ende  xl.  sonder  waen, 

Ende  duterste  muer  starc  ende  dicke, 

1140  Met  grachten  wijt  ende  onghemicke. 

'Pacht ich  coninghe  mede 
Hadden  ghemeerret  dese  stede  : 

Drie  hondert  ende  lx  kerken 
Waren  daer  in , met  kerstenen  clerken  . 
1145  Die  ghevelt  sijn  ghemene. 

Sonder  Onser  Vrouwen  aliéné 
Ende  Sente  Peters,  die  ombesmet 
Noch  sijn  vander  Turken  wet. 

Een  palriarke  was  daer  wilen, 

1150  Die  onder  hem  hadde , sonder  ghilen. 
Hondert  bisscoppe  vijftich  ende  drie. 


V».  1129  Pint,  voor  Puye. 

1150  Hier,  C echtere. 

1138  Ende  xl,  A en  B ende  eeetich.  Volgens 
de  Geeta  Dei  per  France m «ireo  er  434)  lorena. 
Van  k air ti  f I , bl.  155. 

1140  Onghemicke  t ongemerkt;  zoo  wyd  dat 

Deel  I. 


men  het  niel  juist  hrrfi  kunnen  opmerken. 

1141  Tachtich  , al  de  andere  vijf  ra  tachtig. 

1142  Ghemeerret , vermeerd  in  muren;  Ben 
C gemuerl. 

1146  l ilgczondcrU  de  kerk  van  O-  L.  Vrouwe. 
1149  /f'iUn , eert  yd». 
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Ene  borch  staet  daer , horen  wie , 

Daer  Cassiaen  die  herc  in  leghet . 

Ende  vier  torren,  alamen  seghet. 

1155  Elc  beset  met  enen  ammirale. 

Sosodinis , weet  men  wale. 

Des  princen  sone , es  boghe  ghemoet , 
Ende  es  een  riddere  ten  wapenen  goet. 

Ru  behoeft  ons,  sekerlike, 

1 160  Dat  wi  waren  wijselike  ! 

Ons  sal  nu  daer  bewaren 
(iodevaert  met  sinen  scaren; 

Reinout  van  Toel  ende  Boëmont, 
l’eter  van  Stasne , een  ridder  stout , 

1165  Tancreit  ende  Edewaerd  van  Prosat, 

W arnier  van  Greis  (die  selden  es  mat), 
Ueinrijc  van  Assche,  dese,  te  waren. 

Selen  die  voervaert  bewaren; 

Dachter  waerde  die  selen  echt 
1170  Bewaren  van  Vlaenderen  Robbrecht, 

Ende  Robbrecht  die  Rorman; 

Volkert,  Steven  van  Bloes  daer  an . 

Hughe  die  Grote  van  Vrancrike, 

Coninc  Philips  broeder,  die  ghclike, 

1175  Ende  Reinout  van  Sint  Gielis  die  grave.  » 
Stasijn  van  Conslantinobcle  was  er  een  ave 
Die  den  heren  dicke  stont  in  staden  : 

Dese  ende  andere  w'orden  beraden 
Dat  si , van  achter  ende  van  voren , 

1180  Bliesen  harde  meneghen  horen. 


V».  11  oÜ  Sotodinit,  A Sasodonis , B Sodonis , 

Sasidonius . 

1165  Reinout } voor  Reinaert , B Reynier. 

1164  Stasne . Zoo  in  A en  C,  lerwyl  men  in 
het  HS.  Terne  eu  iu  B Staffene  leest.  Ongelwy- 
feit!  moet  hel  zyn  Staden.  Zie  Moaties's  Res * 
ponsio,  p.  14. 


1165  Prosat,  B Posât. 

11G8  f oervaert , voorhoede,  voorwacht. 
1169  Dachter  Koerde,  de  achterwacht,  A Doch- 
ter te  ere,  B Dachter  hoede. 

117JS  Reinout , als  boven  voor  Reimomt. 
1176  Stasijn^  A Tatin,  B Tacin.  I)e  griekscbr 
veldheer  biel  Talie tus. 
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Ende  ontwonden  meneghe  baniere , 
Scone  ende  utermaten  diere. 


fjor  men  vlntlporiftt  brlort). 

Dat  XV  Capittel. 

Du»  waert  Anthiocien  die  stat 
Beleghen , ende  vaste  besat , 

1185  Die  men  seide,  al  sonder  wanc, 

Te  tien  tiden  drie  milen  lanc, 

Ende  onderhalve  mile  breet. 

Daer  dogheden  donse  nienich  leet 
Van  honghere  ende  van  ghescote  , 

1190  Ende  8orn\vile  quam  onse  rote , 

Diet  hen  soe  swaer  vergout , 

Dat  sijt  becochten  menichfout. 

Ute  trocken  si . tenen  tide , 

Daer  si  verloren  tenen  stride 
1195  Vele  goeder  liede  van  binnen  , 

Diemen  niet  wale  en  conste  ghekinnen. 
Die  hertoghe,  diet  dede  gherne, 

Sloech  op  die  brugghe  van  Feme 
Enen  Turc  overmids  ontwee, 

1200  Dat  dien  van  binnen  dede  wee 

Dat  si  nemmermeer  uut  dorsten  trecken  , 
Macr  om  vlien  dat  si  mecken , 

Ende  som  sijn  si  ute  ghegaen 
Die  kerstendom  hadden  ontfaen, 

1203  Die  den  onsen  deden  cont 


Vs.  1181  Ontmortden,  C ontwonnen. 

1185»  Al  tonder  wanc  , ik  zeg  het  u zonder  te 
«ranken,  zonder  te  feilen. 

1189  Van  ghescote , van  het  schieten. 

1190  Rote,  bende,  hoop,  massa. 

1 191  V ergout,  vergold , weder  vergold. 


1199  Turc,  C Torck.  — Otermidt  ontwee  , 
midden  over  aen  stukken. 

1200  B Dal  dede  den  heydenen  toe  wee. 

1202  Maer  zy  zetten  het  op  een  vluchten. 

Mecken,  mikken,  bedoelen. 

1208  Deden,  B daden. 
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Hoet  daer  in  die  stat  slonl . 

Ende  seiden  oec  daer , tier  tijt , 

Anthiocien  verloes  in  den  strijt 
T welf  vercoerne  ammirale , 

1210  Ende  vole  vele,  boven  ghetale, 

Ende  dat  si  alsoc  droeve  waren 
Dat  si  numineer  uut  dorsten  varen. 

Een  Turc  was  binnen,  hiel  Reamont, 

Die  wart  kersten  ter  selver  stont, 

1215  Ende  Boëmont  heeftene  gheheven  : 

Een  ander  name  was  hem  gegheven  , 

Ende  men  hictene , als  hi  kersten  wart . 

Mijn  heer  Wouter  Domedart  : 

Desa  was  den  onsen  voert  meer  goet , 

1220  In  allen  dinghen  , diemen  hem  loet, 

Ende  droech  die  boetscap , ende  vant  den  aert 
Daer  die  stat  met  verloren  waert. 

Cassiaen,  die  boven  lach, 

Ende  dese  grote  scade  sach  , 

1225  Sende  boden  in  Corosaen, 

Dat  men  hem  soude  in  staden  slaen. 

Daer  was  bode  af  Soliman , 

Ende  sijn  sone  mede  nochtan  , 

Ende  oec  twee  rike  ammirale. 

1230  Solimanne  beval  hi  die  tale. 

Si  voeren  wech  in  Corosaen, 

In  ene  stede,  heet  Saraaricaen  , 

Daer  si  den  coninc  selve  vonden 
Corboham  ten  selvcn  stonden. 

1235  Si  sloeghen  haer  hande,  si  traken  har  haer. 
Soliman  sprac  die  tale  daer, 

Ende  seide  tferlies  van  sinen  lande . 


V».  1212  Heest  in  MS. 

1213  Een  Turc , A Een  man. 
1210  Deesl  in  MS. 


1219  f’oert  meer,  verder,  in  bet  vervolg. 

1220  Loet , opdroeg;  van  laden,  belasten. 
1223  Die  boten  lach , die  op  de  vesting  lag- 
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Ende  van  Anthiocien  die  scande. 
Corboham  vermat  hem  daer , 

1240  Mocht  hi  leven  een  half  jacr 

Hi  speelt  metten  kerstenen  soe . 

Dat  sijts  nommer  werden  vroe. 

Men  gheboet  in  corten  daghen 
Al  dat  wapene  raochte  draghen. 

1245  Soe  dat  hi  hadde  , in  sijn  here , 

Drie  hondert  dusent  ridders  ter  were. 
Van  den  coninc  van  Corosan 
Was  hi  ghemaect  al  hootsman. 


€)or  3lntl)iocirn  gljcioonnrn  mart. 

Dat  XVI  Capittel. 

Donse  laghen  voer  die  stede 
1250  ln  sorghen  ende  in  honghere  mede  ; 

Want  si  vernamen  groot  voie  comen. 

Oec  hebbense  nu  vernomen 

Dat  sconincs  sone  van  Denemerken . 

Met  meneghen  stouten  man  ende  sterken  . 
1255  Bi  Nychca  waren  versleghen  doot, 

Soe  datter  cume  een  onlfloet. 

Op  sijn  soeoers  stont  vele  haer  hopen 
Dien  Soliman  hadde  belopen. 

Der  sijnre  bleeffer  oec  vele  doe. 

1260  Des  conincs  sone  , hiet  Zunoe , 

Corboam . ende  menich  baroen  , 

Namen  hare  vaert  doen 
Te  Anthiocien,  met  haren  ghesellen. 


V*.  1239  Vermat  hem,  stelde  zich  zoo  ver- 
meten aen,  dacht  zoo  vervraendelyk. 

1210  Mocht,  B Moet. 

1246  Drie  hondert  datent,  A Drie  dusent. 


1248  Al  hootsman , A en  B ais  hoeflman.  In 
Brabant  zegt  men  hoot  voor  hoofd. 

1230  B In  honger  ende  in  dorste  mede. 

1256  Onlfloet , A , B en  C ontseoet. 
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Van  groter  vreesen . horen  wi  teilen . 
1265  Die  int  here  was  voer  die  stede. 

Peter  die  heremite  vloe,  ende  mede 
Een  ridder,  hiel  Willem  Carpentier  : 
Tanereet  vincse,  een  ridder  fier, 
Ende  dede  hem  heiden  vele  oneren  , 
1270  Ende  deedse  ten  here  wederkeren. 
Hier  binnen  was  een  in  die  stede, 
Hiet  Ferres,  die  kennesse  mede 
Hadde  aen  den  here  Beamonde , 

Ende  om  te  hebbene  sine  conde 
1275  Gaf  hi  te  ghisele  sinen  sone, 

Ende  quam  in  belove,  na  tgone, 

Dat  hi  hem  soude  verraden  die  stat , 
Ende  die  veste  daer  hi  in  sat. 

Met  lederen  clommen  si  in  die  stede, 
1280  Ende  versloeghen  met  machte  mede 
Van  tien  torren  alle  die  liede 
Van  dien  heidenen  diede. 

Een  winket  men  beneden  brac, 

Daer  groot  ridderscap  in  trac , 

1285  Ende  men  ghinc  blasen  ende  vechten. 
Die  alote  waren  vau  dien  knechten 
Van  den  porten  te  broken  saen  , 

Ende  die  porten  wide  ontdaen. 

Doen  quamt  al  in,  clein  ende  groot, 
1290  Ende  men  sloech  die  Turken  doot 
In  husen,  in  torren  ende  in  zalen. 
Cassiaen  moeste  daer  betalen 
Sijn  ghelach  ; want  doer  die  sorghe 


V*.  1272  H iet  Ferres , A Firent , B Firent , 
C Firrus. 

1274  Conde.  venekering,  vry  geleide,  fr. 
conduite. 

1 280  Met  vuichie , A en  B by  nachte. 


1282  Diede , volkj  C gediede. 

1283  ff  inket , A en  C uyket,  het  fr.  guichet, 
by  Kiluen  portuin,  foricula , fcnesiella. 

1287  Te  broken  saen,  spoedig  verbroken. 

1288  Ontdaen , opengedaeo. 
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Ruumde  hi  sine  vaste  borghe , 

1293  Ende  vloe  te  velde  waerl, 

Op  enen  muul.  sere  verveert, 

Daerne  die  Suriane  saghen  , 

Die  onder  hem  ghetekent  Inghen  , 

Eude  peisden  de  stat  is  ghewonnen , 

1300  Ende  begrepene,  alsoe  si  eerst  connen  . 

Ende  hebben  hem  thooft  af  gheslaghen  , 

Ende  weder  in  die  stat  ghedraghen. 

Thoeft  is  den  kersten  ghedraghen  . 

Diet  te  wondere  ane  saghen  ; 

1303  Want  thaer  was  wit  ende  swart  ghemanc; 

Sijn  baert  toter  navelen  lanc. 

Dus  was  ghewonnen  ghene  stat , 

Daer  men  ix  maenden  vore  sat, 

Voer  oexst,  op  enen  donderdach. 

1310  Dit  was  den  Turkin  een  swaer  slach. 

tjoe  bie  Iwrstfnr  bdrjjljm  warm  in  Tlnüjioctm. 

Dat  XVII  Capillel. 

Nu  sijn  die  kerstene  in  die  poert. 

Mare  hebben  si  te  hant  ghehoert 
Dat  Corboam  eude  die  sine 
Quamen  hem  ter  groter  pine. 

Luttel  spisen  hebben  si  mede 
Vonden  in  die  vaste  stede; 

Want  si  na  was  al  verteert , 

Eude  dat  lant  al  oinnie  verheelt. 

Donsc  scnden , te  haren  verdocne . 

Ter  havenen  van  Sinte  Simoene, 

Al  daer  in  die  zee  valt  die  Eerne, 

1509  Oextt,  A Mit,  B ocgti. 

1305  Ghemanc.  gemengd.  1317  JYaf  byna . — Verteert  , uitgebongerd. 


1315 


1320 


V*.  1303  Deeat  in  MS. 
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Die  (loer  die  stat  pleghet  te  veme , 

Daer  si  een  deel  spisen  cochten 
leghen  coepmanne,  diese  brochten 
1323  Tôle  Anthiocien  in  die  poert. 

Des  donderdaechs , hebdi  ghehoert . 

Worden  si  gheweldech  der  stat: 

Des  vridaghes,  saen  na  dat, 

Quam  Corboam  met  groter  were. 

1330  Met  al  den  andren  heidenen  here 

Quaiueu  drie  hondert  ridderen  gheronnen  . 

Om  te  siene  oft  si  connen 
Kcrgtene  vinden  buten  mueren  : 

Dertich  daer  af  sochten  avonturen , 

1333  Ende  lieten  dandere  ligghen  in  laghen , 

Ende  ghinghen  voer  die  porte  jaghen. 

Dit  tornede  soe  ter  wile 
Heer  Rogiere  van  Bernevile, 

Dat  hi,  hem  xvj,  daer  ran 
1340  leghen  die  xxx  heidene  man  : 

Die  weken  voer  hem,  toter  laghen. 

Doen  se  die  andere  volghen  saghen 
Spronghense  op  hem  mede , 

Ende  dadense  wiken  daer  ter  stede. 

1343  Daer  scotene  een  turc  achter  dure, 

Daermen  toe  sach  van  dcr  mure, 

Ende  si  hebben  hem  thoef  af  ghesleghen  , 

Ende  voer  Corboamme  ghedreghen , 

Als  over  een  scone  beghin. 

1 330  Onse  liede  van  daer  in 

Namen  den  lichame,  ende  ter  erdcn 
Daden  sine,  na  sijnre  werden. 

1 339  A en  B Hy  ken  vijftiendêr  ran . 

1343  Ken  Turk  schoot  hem  van  achter,  door 
en  door. 

1332  A en  B Bettadrn  tint  na  tine  vertin. 


Vs.  1322  Welke  rivier,  de  Ferne,  door  de  stad 
vaert.  Ferne,  veerenc , varen. 

1327  Krygen  iy  de  stad  in  hun  macht. 
1336—41  Desunt  in  A. 
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Mentant  sait  voer  bloetheit  tellen 
Dat  hi  van  sinen  ghesellen 
1355  Bescut  niet  en  wart  met  swerden  : 

Het  dede  die  breke  van  perden  : 

Hondert  ende  vijftich  hadden  si  er  cume. 
Magher  ende  cranc,  als  ene  slume. 

Dus  en  mochteuse  volghen  noch  vlien. 
1360  Heidensche  perden,  van  dien 
Die  si  wonnen  in  die  stede, 

Wasser  in  als  ccc  ende  vijftich  mede , 
Ende  die  en  waren  niet  tien  tiden 
Gheteramet  na  haer  riden. 

1365  Dus  moeste  hi  bliven  sonder  were. 

Des  saterdaghes  quant  al  there 
Corboams.  ende  sloeghen  opt  velt 
Voer  Anthiocien  haer  ghetelt, 

Ende  van  daghe  te  daghe  voert 
1370  Relaghen  si  al  ornme  die  poert. 

Corboam8  moeder,  lesen  wi  voer  waer, 
Die  wel  na  hadde  hondert  jaer , 

Ende  was  van  waersegghene  verraaert. 

Si  heeft  den  sone  gheopenbaert, 

1375  Eest  dat  hi  op  donse  maecte  strijt 
Hi  wart  gbescottierl  ter  tijt. 

Dit  was  dat  hi  niet  en  achte; 

Maer  hi  belach  donse  met  crachte. 

Van  buten  ende  van  binnen  dat  striden 
1380  Willic  u cortelike  overliden. 

Maer  Corboam  te  hant  vernam 

Datter  niet  meer  kerstens  voles  en  quant , 

Noch  ghene  spise  van  der  zee  : 

V*.  1556  Die  breke,  bet  gebrek. 

1338  Slume,  pel,  balt.  Venta:  mager  als  een 
geraemte , als  een  vel  waer  niet*  in  zit.  Zie 
Knul*  op  Stuym.  A en  11  Als  een  seume. 

Deel  I, 


1362  A H are  als  in  vijftig  mede. 

1368  Ghetelt,  tenten. 

1376  Gheseofpert , B gesconfiert,  verwonnen, 
fr.  déconfit. 
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Den  scepen  dede  hi  alsoe  wee , 

1385  Dat  hise  verjaghede  of  verbrande. 

Onder  die  kerstene  wigande 
•Wart  die  hongher  alsoe  groot, 

Datler  menick  om  bleef  doot. 

Men  at  daer  kemele  code  mule . 

1390  Ezele,  perde,  beefden  vule, 

.Ia  bonde,  die  waren  verrot, 

Soden  si  som  in  enen  pot, 

Ende  atensc  met  pepere  dan. 

Dese  noot  wies  voert  an. 

1395  Die  vreese  van  binnen  was  soe  groot 
Dat  al  uter  stal  ontscoet. 

Mijn  heer  Willem  die  timmerman  . 

Ende  skeisers  neve  Willem  nochtan 
Bi  nacht  met  haerre  partien 
1400  Voeren  in  clein  Alexaudrien. 

Al  om  die  sorghe  van  haren  levene. 
Ghevaren  was  die  grave  Slevene 
Van  Bloes  doen  hi  lach  voer  die  poert  : 

Als  hi  selken  anxt  verhoert 
1405  Vloc  hi  metten  anderen  mede 
Te  Grieken  waert,  in  ene  stede. 

Daer  hi  den  griexen  keiser  vernam  . 

Die  met  groten  volke  quant 

Den  pelgrimmen  te  stane  in  staden , 

1410  Dat  si  hem  dat  keren  raden, 

Ende  seidcn  daer  soe  vele  toe 
Dat  die  keiser  keerde  doe. 

Dus  en  comt  den  onsen  hulpe  gheene 
Dan  God , diet  vermach  aliéné. 

V».  1586  H igatulr , «rydera.  U00  Vormt , A en  B f'lom. 
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Don  öen  aniotf  ötc  Ör  krrslfne  Ijaöörn  in  3ntl)iorifn. 

Dat  XV III  Capittel. 

1415  Daer  ca  was  man  gheeu  soe  hoghe  , 
Conincs  broeder,  noch  hertoghe, 

Noch  grave,  hi  en  peisde  om  die  vlucht. 
Een  clerc  sach  dese  grote  vrucht , 

Van  Lombardien . ende  bat  den  heren 
1430  Dat  sine  horen , Gode  teren  : 

» Ghi , heren  (seit  hi)  hoert  ghereet 
Wat  ic  van  Gods  halven  weet  • 

Doen  eerst  dese  vaert  began 
kendic  enen  goeden  man, 

1435  Enen  priester  van  Ytale, 

Van  goeden  levene,  gheprijst  wale, 

Die  enen  wech  badde  bestaen , 

Daer  hi  misse  soude  singhen  gaen , 

Ende  heeft  enen  pelgrim  gemoet. 

1430  Die  hem  vraghet.  als  hien  groet. 

Van  deser  groter  cruusvaert, 

Ende  wat  loene  si  waren  waert 
Die  tiden  ten  heilighen  grave  : 

Ui  seide.  hi  eu  ware  niet  vroel  daer  ave. 
1435  Die  pelgrim  heeft  gheantwoert  : 

« God  brachte  dese  vaert  voert. 

Ende  wie  daer  in  laet  sijn  leven 
Die  wort  met  Gode  verheven.  » 

De  pape  seide  : « hoe  wetstu  dat?  » 

1440  Die  pelgrim  sprac  daer  1er  stat  : 


Va.  1416  A C ont  tic  noch  hertoghe. 

1417  Hi  cm  peisde,  A en  B hint  peinsde,  of 
wel  hy  dacht. 

1418  F mekt , vree*. 


1420  Hal  zy  hem  zouden  hoorei),  enz. 

1432  A en  B Ende  wat  lort  si  worden  weert. 
1434  B Hi  seide  hine  warerniet  vroet  ore , hy 
zeide  dat  hy  zich  des  niet  wel  verstond. 
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« lc  ben  (sprac  hi) , houti  daer  ane . 
Ambrosius,  bisscop  van  Melane. 

Dit  litteken  ic  den  kerstenen  draghe  : 
Over  drie  jaer,  van  desen  daghe, 

1445  Sal  God  gheven  Jherusalem 

Den  kerstenen  al  onder  hem.  » 

Met  desen  woerde  en  sach  nemraere 
Die  pape  den  heilighen  here. 
lc  weet  wel  die  pape  sprac  waer. 

1450  IN ii  eist  leden  wel  twee  jaer, 

Dat  die  pape  dit  dede  verstaen , 

Ende  weet  oec  wel , sonder  waen , 

Dat  dit  en  sal  falgieren  niet, 

Dal  hem  sinte  Ambrosius  bebiel.  » 
1455  Dese  woerde  die  troesten  soe 

Die  beren  , ende  tvolc  wart  al  vroe , 
Dat  si  niewers  en  wilden  vlien  : 

Alaer  lieten  den  wille  Gods  ghescien. 
Enen  pape  oec  van  der  vaert 
1460  Heeft  bare  Onse  Vrouwe  verbaert, 

Met  Jhcsus  Christus  openbare , 

Ende  sinte  l’ieter  oec  bi  bare. 

Onse  Here  verweet  den  kerstenhede 
Meneghe  ere,  die  hi  hen  dede, 

1465  Ende  si  hem  niet  en  dancten  dies, 

Maer  elc  met  wiven  ware  ries , 

Ende  vermat  hem,  hi  soul  wreken. 

Die  moeder  Gods  (horen  wi  spreken) 
Ende  sinte  l’ieter  vielen  hem  te  voelen  , 


Vs.  1441  Houti  daer  ane , houdt  u daer  aen  , 
geloof  dit  vry. 

1443  Litteken  , beu  ys  ; B lijeteeken. 

1447  en  48  In  B: 

Met  dcaen  woerden  en  Mch  Hi  niet 
Die  p«pe  den  hejleghco  here  jet. 


1434  Ihhiet,  B hiet. 

1437  jy  ie  teers , nergens. 

1460  Verbaert,  veropenbaart  ; A gebaert. 
1466  cn  67  Maer  dat  zy  zich  verdwaasden  met 
vrouweo  , en  verhoogmoodigden  ; doch  hy  zoo  ’l 
wreken. 
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1470  Encle  baden  over  des  voles  mesboeten, 
Soe  dat  hi  hare  bede  verhoerde. 

Den  pa (x;  seide  hi  dese  woerde  : 

« Ganc.  seghl  ininen  volke  nu  : 

Doet  alle  bordeele  van  u 
1475  Ende  alle  sondelike  plaghcn: 

Bekeerdi  u binnen  vijf  daghen. 

Soe  sal  ic  u te  mi  bekeren  , 

Ende  u hulpe  doen  met  eeren.  » 

Oec  niaecti  cont  met  wat  dinghen 
1480  Si  Gode  loven  souden  ende  singhen. 
Sinte  Andries,  alsoe  wale. 

Enen  clerc , enen  provinciale , 

YVijsldi  oec  mede  ene  stede 
In  sinte  Peters  kerke,  ende  dede 
1485  Hem  verstaen  dat  ghinder  laghe 
Ons  Heren  spere,  sonder  saghe. 

Dat  spere  was  ghinder  vonden. 

Alle  eerden  sijt.  tien  stonden. 

-Niet  langhe  dacr  na  men  versach 
1490  Int  here , daer  Corboam  in  lach . 

Een  viei'  vallen  harde  groot . 

Dat  van  boven  neder  seoet: 

Ende  l’ieter  doen  , die  heremite, 

Dede  sine  bootscap  met  vlite 
1495  Int  here  tote  Corboam  , 

Ende  seide  hem  : « Wert  kersten  man . 
Wi  willen  di  die  stat  op  gheven 
Ende  dienen  di,  al  dijn  leven.  » 

Dit  verwonderde  Corlioam. 

1500  Doen  seide  l’ieter:  « Nem  xx  man 


V».  1473  Ganc,  gaet  ; A G act. 

1474  Bordeele , ontuchtigheden;  verklein- 
woord vau  borde  of  boerde,  jok kerny.  ü heelt  bor- 
dene, bezwaer,  last,  en,  als  scliuldbezwaer,  zonde. 


1482  Enen  clerc,  C tende  eeneu  clerc. 

1483  ff  ijttdi  oec  , C fPijcde  hi  oec. 

1 486  Sonder  sayhe,  het  is  geen  verdichtsel 
1499  A en  C Dit  veronwerde  Corboam. 
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leghen  xx  orner  kerstine  : 

Eest  dat  si  verwinnen  die  dioe . 

Gheeft  den  onsen  wech  ende  vrede  , 

Si  willen  di  rumen  die  stede  : 

1505  Bliven  die  dine  oec  verwonnen  , 

Du  sout  ons  dan  der  stede  onnen , 

Ende  varen  henen  metten  dinen  : 

Want  vechtmen.  het  sal  swaer  seinen. 

En  doestu  niet  deeu  van  den  drien 
1510  Du  suist  ons  te  velde  sien. 

Corboam  hadl  al  onwaert. 

Dus  keerde  Peter  achter  vvaert. 

öif  kerstent  Corboomnir  oerroonnen. 

Dat  XIX  Capiltel. 

Ander  troest  en  was  daer  an . 

Des  anders  daghes  Corboam 
1515  Moeste  emmer  siju  hestaen. 

Biechtc  spraken  si  alle  sacn  , 

Ende  hebben  ontfaen  Onsen  Here. 
i’aerde  en  hadden  si  niet  meere 
Dan  twee  hondert  ende  een  ontrent , 

1520  Magher  als  een  verhonghert  rent. 

Die  hertoghe  (iodevaert  die  sat 
Op  een  paert . dat  hi  daer  bat . 

Ende  die  grave  van  Vlaendren  mede 
Ghewan  een  paert  doer  die  bede. 

1525  Menich  riddere,  stout  ende  goet, 

Moeste  ghinder  gaen  te  voet  ; 

V$.  1510  B brgher  tal  u daer  af  getcien.  1520  Rent , rundbeest , A runt. 

1511  Ounaert . io  verachting.  1522  Bat , C verbat,  dat  hy  iemand  aigebede® 

1515  Sifn  bet laen  . worden  aenge vallen.  bad. 


/ 


Digitized  by  Google 


DERDE  BOEK. 


335 


Som  waren  ai  op  eaele  gheseten. 

God  en  wilder  niet  vergheten 
Der  onsere,  maer  op  hen  vel 
1530  Een  dau , diese  lavede  wel , 

.Man  ende  peert . te  dien  stonden  , 

Dat  die  paerde  neyen  begonden, 

Ende  worden  rasch  ende  vroe. 

Miraclen  sachmen  daer  alaoe. 

1535  Dies  waerdich  waren  alle  te  samen 
Saghen  dat  uten  berghen  quanten 
Grote  scaren  onghetelt , 

Met  witten  perden  opt  velt, 

Ende  al  met  witten  banieren . 

1540  Sinle  Jorijs,  in  diere  manieren, 

Ende  Demetrius  die  here , 

Ende  Marcurius,  die  wilen  ere 
Den  keiser  doot  stac  Juliane  : 

Dese  roeren  den  anderen  ane , 

1545  Ende  die  Turken  worden  ghescoftiert  : 
Om  ghene  were  wasser  ghcvisiert. 

Die  naradeghe  Soliman 
Met  groter  lust  hi  ontran , 

Ende  Coroboara  vloe  uter  maten  . 

1550  Tote  dat  hi  quam  ter  Eufraten 

(Dats  ene  reviere,  die  men  soe  noemt. 
Die  uten  paridise  comt); 

Daer  voer  hi  over  met  scepen , 

In  anxtelikeu  vare  begrepen. 

1555  Thcre  volghde  drie  milen  naer, 

Ende  Tancreit,  seghet  men  over  waer. 


V*.  1532  A Dat  die  peerde  nien  begonden , ioo 
dat  depeerden  begonnen  te  hinniken.  ZieKiLucn 
op  Ifeyeu. 

1 534  Daer  alsoe , B en  C daer  doe. 

1536  B Si  taghen  dat  uten  kemel  quamen. 


1540  Deest  in  B. 

1546  Geen  tegenstand  kwam  m aanmerking. 

1547  C Die  verrader  Soliman. 

1548  Lust , list. 

1553  Daer  voer , B Daer  vloe. 
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Dat  hi  ses  tnilen  achter  jaghede  : 

Wel  hem  der  Turken  vlucht  behaghede. 

V an  der  heidenen  ongheval 
1500  En  conste  men  segghen  gheen  ghetal. 
Den  strijt  wan  men  met  ghelove. 

Onse  arme  worden  rike  van  rove. 

Achter  velde , hier  ende  ghinder , 

Sloech  men  doot  wijf  ende  kinder. 

1565  Die  stat  gafmen  Boemonde, 

Ende  hi  voer  wonen , ter  selver  stonde. 
Int  casteel  boven  der  stat. 

Want  Sandonis  ruumde  dal. 

Als  hi  verwonnen  sach  die  sine. 

1570  BoCmont  wan  dal  sonder  pine. 

Dat  Anthioeien  ghewonnen  was 
Was  voer  den  oghest,  als  iet  las, 

Int  carnatioen  voerwaer 
Dusent  ende  xcviij  jaer. 

1575  Drie  weken  waren  si  er  in  beleghen 
Eer  si  Gods  viande  hebben  versleghen. 
Boden  si  ane  den  keiser  senden  , 

Daer  si  hem  ane  bekenden 

Dat  hi  hem  hadde  gebroken  trouwe; 

1580  Want  hi  hem  ghebrac  in  den  rouwe, 
Ende  niet  en  quam  te  haerre  noot. 

Als  hi  ghelovede  ende  ontboot 
(Dat  des  graven  scout  van  Bloes  was, 
Diene  keren  dede , als  ie  las , 

1585  Ende  die  van  vare  was  doen 
Ute  Anthioeien  ghevloen)  ; 

Ende  hier  omme  ontseiden  si  thant 
Anthioeien  te  settene  in  sijn  bant. 

V».  1861  Den  strijt , B en  C Die  w ijch.  1872  Oghest , B en  C oegtt. 
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tjoc  öie  hrotme  trochcn  te  roaert. 

Dat  XX  Capiltel. 

INu  sijn  die  kerstene  uter  noot. 

1590  Doen  wart  daer  die  sterfte  soe  groot 
Dat  vele  liede  ruumden  die  poert, 

Ende  voeren,  weder  ende  voert, 

Om  beter  lucht  in  andren  steden , 

Als  die  der  dool  gherne  ontreden. 

1595  Die  ghene  die  onlghinghen  der  plaghen , 

Vijf  maende  ende  neghen  daghen 
Laghen  si  in  Anthiocien  stille. 

Doen  was  der  menegher  wille 
Dat  men  setten  soude  die  vaert 
1600  Te  Jherusalem,  ten  grave  waert, 

Daer  si  omme  lant  ende  maghe 
Begaven  ende  dogheden  plaghe. 

Die  ghene  die  ghevloen  waren 
Bleven  in  groter  scanden,  te  waren. 

1605  Van  Bloes  mijn  heer  Steven 

Keerde  met  scanden  in  sijn  leven 
Te  Jherusalem  te  varen, 

Te  beterne  dat  hi  was  ontfaren. 

Rechte  voer  die  Purificatie 
1610  God  gaf  den  heren  wille  ende  gratie 
Dat  si  die  vaert  wouden  bestaen  : 

Te  Jherusalem  pordensi  saen , 

So  si  best  moghen  ende  connen, 

Daer  si  tusschen  hebben  ghewonnen 
1615  Mcneghe  stat,  veste  ende  lant, 

Ende  verslaghen  meneghen  viant, 

V*.  1595  Dit  ghene  die  ontghinghen  der  pla - 1605  Ghevloen,  À ghevlouwen. 

ghen,  iy  die  den  rampspoed  ontgingen.  1612  Pordensi,  gingen,  trokken. 
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Daer  si  om  dogheden  menighe  pine . 

Dat  u te  lanc  stoede  te  sine 
Soude  iet  u vertrecken  al; 

1 620  Des  heb  ie  wille  dat  ie  sal 
Sotn  die  dinc  laten  liden , 

Ende  te  Jherusalem  waert  tiden  . 

Hoe  die  heilighe  stat  ghewonneo  wart. 

Maer,  ondertusschen  . in  die  vaert, 

1 625  Soe  keerde  weder  Boëraont , 

Ende  al  sijn  vole  ter  selver  stont; 

Want  hi  hem  onlsach  ende  dochte 
Dat  hi  Anthiocien  verliesen  mochte, 

Ende  begaf  aldus  die  heren , 

1 630  Die  vaste  vorwaert  keren , 

Daer  si  meneghe  stat  wonnen, 

Eer  si  te  Jherusalem  comen  connen. 

Soe  dat  si  er  soe  na  quainen 
Dat  si  die  borch  vernamen. 

1635  Doen  sachmen  daer,  sonder  waeu, 

Des  avents  die  mane  vergaen , 

Dies  vele  liede  waren  vroe, 

Die  hen  an  sterren  verstoeden  doe. 

Snachs  haeldense  onder  hem 
1640  Groten  roef  op  Jherusalem. 

Cjoc  ei  31) misaient  belagen  rtiör  mannen. 

Dal  XXI  Capittel. 

Alse  die  kerstene  hoerden  maren 
Dat  si  Jherusalem  soe  na  waren  , 

Vs.  1618  Stoede , B stonde.  1656  Deest  in  C. 

1619  B en  C Soudiet  u vertellen  ai.  1659  A en  B Die»  nachts  koelden  dte  out*  en- 

1641  Laten  liden,  C laten  itaen  ende  liden.  der  hem. 
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Weenden  si  van  biiscap  meneghen  traen. 
Des  morghens  porde  alt  here  saen , 

1645  Ende  quanten  met  groten  sanghe  met  allen 
Voer  Jherusalem  ghevallen , 

Daer  men  die  porten  voer  hen  sloot. 
Meneghe  swaer  orloghe  ende  groot , 
Meneghe  hongher.  meneghe  noot. 

1630  Menech  swaer  wederstoet, 

Meneghe  swaer  aventure , 

Die  donse  dogheden  buten  mure , 

Meneghe  orloghe,  meneghe  plaghen. 

Die  donse , binnen  xxxix  daghen , 

1655  Dogheden  voer  die  heilighe  poert, 

Dat  blijft  hier  al  onghehoert. 

Maer  alst  quant  ter  lester  wilen  , 

Hadden  donse  over  drie  milen 
Hout . ende  maecten  evenhoghen , 

1660  Alse  die  de  stat  te  winnen  poghen. 

. Die  van  solderen  hadden  twee  paer  : 

Dat  dreefmen  den  muren  soe  naer , 

Dat  si  die  wachters  van  binnen  ( 

Op  jagheden  ten  tinnen. 

1665  Int  evenhogbe  binnen  stont 
Godevaert.  die  hertoghe  conl, 

Ende  van  Bonen  sijn  broeder  Justaes. 
Onder  hem,  int  ander  palaes, 

Stonden  van  Dornike  twee  broedere . 

1670  Dien  God,  der  zielen  behoedere, 

Te  alsoe  groter  eren  vereoes , 

Dalmen  haers  sal  ghedeneken  altoes , 

Va.  1643  Van  biiscap , A en  B van  rouven  , C 
ea*  joyen. 

1649  Üeest  io  B. 

1659  Evenhoghen , stormtuigen  , reeds  vroe- 
ger vermeld,  bl.  170,  v*.  2678. 


1664  Ten  tinnen , C te  zinnen. 

1665  Binnen,  A , B en  C boven. 

1669  Fan  Domicke  , B ran  Doringen  (Turin* 
geu).  Het  waren  Doornikkers.  Zie  Vak  Kabver. 
I , bl.  249. 
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Ludolf  hietense  ende  Enghelbrecht  : 
Al»i  saghen  soe  «tare  ghevecht , 

1675  Dat  die  stenc  ende  die  quarele 

Die  heidene  dreven  van  den  eastele  . 
Leiden  si  boeme  op  die  tinne 
Van  den  soldera,  daer  si  waren  inné, 
Ende  ghinghen  boven  op  die  mure , 
1680  Ende  gaven  Gode  op  daventure, 

Ende  sloeghen  die  heidene  ter  neder 
Van  den  mure,  voert  ende  weder. 

Die  hertoghe  ende  sijn  broeder  mede 
Saghen  haerre  ghesellen  stouthede  , 
1685  Ende  ghinghen  neder  int  ander  zaie: 
Bi  den  bomen  alsoe  wale 
Sijn  si  cotnen  binnen  der  stat. 

Alse  there  van  buten  hoerde  dat 
Dat  die  hertoghe  binnen  ware , 

1690  Het  liep  al  op , harentare  , 

Met  lederen  , ende  domuien  in 
(Dus  quam  die  slat  in  onse  ghewin) , 
Ende  sloeghen  al,  cleine  ende  groot; 
Wijf  ende  Kinder  bleven  al  doot. 

1695  Die  stat  wart  van  bloede  onscone. 
Drie  hondert  ridders  van  Babilone 
Ontreden  opten  torre  Syon. 

Onse  kersten  volghden  hem  doen  , 
Ende  ontjagheden  hem  hare  paerde, 
1700  Ende  voerdense  haerre  vaerde. 

In  Salomoens  palayse  bleven 
Tien  dusent  Sarrasine , diet  leven 
Voer  de  onse  moesten  laten. 

Al,  sonder  die  achter  straten, 

1705  Worden  versleghen,  hier  ende  daer. 


V».  1696  Drie  hondert  f C Fier  hondert.  1700  En  voerden  te  mei  *ich. 
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Vol  rijcheiden  vonden  sijt,  voerwaer , 
Die  heilighe  stat,  aUt  was  in  seine, 

Van  tarwen , van  oliën  ende  van  wine. 
Tancreit  liep,  die  here  coene, 

1710  In  den  tempel  van  Salomoene, 

Om  scat  van  goude  te  bejaghen , 

Alsoe  vele  alst  mochten  draghen 
Ses  kamele  van  der  stede. 

Den  hertoghe  deeldi  mede. 

1715  Noch  om  roef  noch  om  goet 

En  selte  die  hertoghe  niet  enen  voet, 
Ende  heeft  die  poert  omme  ghegaen. 
Doen  quant  hi  weenende  saen 
Ter  porten  van  Oliveten. 

1720  Sonder  drinken  ende  eten 

Ghinc  hi  ten  grave  Ons  Heren , 

Ende  dancte  hem  der  eren . 

Grave  Reinout  belach  den  tor  Syon. 

Die  ridderen , diere  in  waren  ontvloen  . 
1725  Verdingheden  orn  scat  haer  leven , 

Ende  hebben  den  tor  op  ghegheven. 

Dit  was  op  aider  Apostelen  dach , 

Daer  dese  victorie  op  ghelach  , 

Int  jaer  Ons  Heren  wonnent  die  deghene 
1730  Dusent  ende  elfwarf  neghene. 


fjot  ÖobfBorrt  rnnitu  taart  m 3tjera»aUm. 

Dat  XXII  Capittel. 

Cortelike  na  dat  die  stat 

V».  1707  AUt  was  in  seint , als  het  bleek.  b*  ghinc  Li  h«rfjflrgben  iaën  . 

1 7S3  In  À , B en  C : Gr,T#  Re,noot • «• 

Die  hi  bem  baddr  ghodacn.  1750  Het  jaer  1090. 
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Dat  kerstene  heer  dus  besat, 

Gavense  Reinoude  den  grave 
Die  hoede  van  den  heilighen  grave. 

1735  Ende  maecten  Godevaerde  coninc  mede 
Van  .Iherusalem  , der  heiligher  stede; 
Maer  altoes  hi  en  woude 
Crone  daer  draghen  van  goude , 

Daerse  God  van  doemen  droech. 

1740  Sijns  ondancs  oec  ghenoech 
Wildi  ghehinghen  datmen  dede 
Prince  noemen  van  der  slede. 

Een  kersten  was  daer  in  de  stat , 

Die  openbare  wijsde  dat 
1745  Waer  hi . van  vresen  ende  van  sorghen 
Van  den  heidenen . hadde  gheborghen 
Een  cruce  van  den  houte  Ons  Heren  ; 
Dat  haelde  men  met  groter  eren , 

Ende  sende  die  liede  mede. 

1750  Ende  aenbedent  daer  ter  stede. 

Daer  na  die  herloghe  vernam 
Dat  groot  heiden  vole  uut  quarn. 

Van  den  soudaen  van  Babilone. 

Den  tor  van  Syon  vaste  ende  scone 
1755  Besette  hi.  ende  nam  met  hem  echt 
Van  Vlaenderen  den  grave  Robbrecht. 
Ende  Tancreit,  om  dit  doen, 

Ende  voer  int  dal  van  Ascaloeo. 

Daer  quam  een  bode , die  an  hem  sprac , 
1760  Ende  was  bi  namen  geheten  Vlac, 

Die  hem  mare  brengt  aldus  : 

Dat  comen  ware  Miraus, 

Die  hoechste.  onder  al  die  crone. 

Onder  den  soudaen  van  Babilone . 


Vs.  17H0  Har  , A «i  B Synblac. 


1769  A Dat  coninc  ware  Miratu. 
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1765  Met  here  (noit  en  saches  man  mee. 
Ghelijc  den  zande  van  der  zee), 

Ende  wilden  Jherusalem  belegghen. 

Aise  dit  die  hertoghe  hoerde  segghen . 
Sende  hi  om  den  grave  Reinout , 

1770  Ende  om  den  Norman  mede  stout , 

Dat  si  quamen  al  met  vlile . 

Ende  om  Petren  den  heremite  , 

Ende  om  den  Canselier  A mout . 

Dat  si  brachten  Ons  Heren  hout. 

1775  Derwaert  tract  al . sonder  lette . 

Sonder  dat  men  die  stat  besette. 

Des  anderdaghes  waerl  al  blide 
Alsmen  porde  daer  ten  stride  ; 

Want  si  waren  wel  ghescaert 
1780  Ende  metten  cruce  Gods  bewaert. 

Dit  was  op  enen  vridach 
In  den  oghest,  als  iet  veraach. 

Onder  tors  ende  te  voet 
Haddenre  donse  in  haer  gheraoet 
1785  Als  coeps  xx  dusent  man  ; 

Ende  die  heidene  nochtan 
Haddenre  drie  hondert  dusent  bracht. 
Daer  niochtmen  merken  die  Gods  cracht . 
Want  xxx  dusent  wasser  ghetelt 
1790  Heidene  dool  op  dat  velt: 

Ende  in  die  poort  van  Ascaloen 
Worden  vertreden  die  daer  ontvloen. 

Drie  dusent  ende  daer  toe  mee 
Waren  ghejaghet  in  die  zee, 

1795  Die  men  verdrineken  sach  al. 


Vs.  1783  Onder  tors , onder  hen  die  te  paerd 
zaten , in  paerdevolk. 

1784  In  koer  ghemoct,  by  hun  samenkomst. 
1788  Als  coeps,  te  samen  ; een  gezegde  ont- 


leend van  hel  prysdingeu  in  den  handel , hoops- 
gewys  : dit  hebt  gy  als  koopt,  alles  koop»,  in 
geheel  den  koop.  C heeft  al  koopt. 

1799  Vertreden,  B rertorden  , C betorden. 
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Soe  vele  men  weet  tghetai 

Van  den  kerstenen  en  bleefter  niet  een , 

Die  tahvaerdich  mensehe  sceen. 

Die  goede  Robbrecht . die  Norman . 

1800  Was  die  des  conincs  standert  wan , 

Met  silvere  al  om  beslaghen  : 

Ten  heilighen  grave  hecftmense  ghedraghen, 
Ende  gheoffert  Onsen  Here , 

In  ghedenckenissen  emmermere. 

1805  Den  roef,  die  men  ghinderwan. 

En  mochte  ghetellen  gheen  man , 

Beide  van  silvere  ende  van  goude, 

Ende  van  beesten  menichfoude. 

Het  wart  al  rike  dat  was  ten  stride. 

1810  Te  Jherusalem  keerden  si  blide, 

Ende  dancten  den  heilighen  grave 
Ende  Gode,  van  sijnre  milder  gave. 


£joe  ©oörnacrt  bie  stab  fftbr  enbe  sine  boot. 

Dat  XXIII  Capitlel. 

Na  den  zeghe  van  desen  stride . 

Dies  de  kerstene  waren  blide , 

1815  Vele  pelgrirae  te  samen 

A ne  Godevaerde  orlof  namen. 

Die  vorbaerste  van  den  heren 
Wilden  alle  te  lande  keren , 

Aise  van  Vlaendren  die  grave  Robrecht , 

1820  Ende  Robbrecht  die  Norman  echt. 

Ende  grave  Justaes  van  Bonen 
Keerde  weder  metten  gonen , 

Om  den  broeder  Godevaert, 

V».  1708  Talvaentich,  waerdom  geleld  te  wordco.  1817  f'orbatrslt , Toornaera»le. 
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Int  lant  daer  God  ghepassijt  waert. 

1825  Ende  die  grave  Reinout  mede. 

Dien  keerde  in  goeden  vrede 
Den  wech  , dien  si  waren  comen  ; 

Want.  alst  die  heidene  hadden  vernomen 
Dat  hi  there  van  Babilone 
1830  Verwonnen  hadde  alsoescone, 

Neghense  hem  ende  lielense  liden. 

Dus  voeren  si  wech  metten  bliden. 
Godevaert  bleef  al  daer  int  lant , 

Ende  bilt  trike  in  sijn  hant. 

1835  Deerste  doeken  waren  bi  hem 
Ghehanghen  te  Jherusalem. 

Kanonneke  sette  hi  ten  heilighen  grave  . 
Ende  renten , met  groter  have. 
Ornamente  ende  outaer 
1840  Verchierde  hi  mede  scone  aldaer. 

In  dat  dal  van  Josaphat, 

In  de  kerke,  tier  stat, 

Daer  oiise  vrouwe  begraven  was . 

Daer  wi  af  gheloven  das 
1845  Dal  si  verrees,  al  te  samen 

Beide  met  zielen  ende  met  lichamen . 
Daer  maecli  een  convent  van  nonnen, 

Die  ule  sinen  lande  quamen  gheronnen. 
Enen  patriarke  mede 
1850  Sette  hi  oec  in  die  stede , 

In  Jherusalem  , ende  stichte 

Meer  dan  ghesegghen  can  dit  ghedichte. 

Nu  heeft  Boëmont  vernomen, 

Bi  den  pelgrimme  die  comen , 

V*.  1851  Neg  ken  te  hem,  duikten  zy  weg. 

1856  B en  C In  Jérusalem. 

1838  Renten , B rijetete , C ren  te  te. 

1848  Gheronnen.  De  Excellente  Cronike voegt 

Deel  I. 


er  by  : •*  Ui  »an<lt  oec  over  in  Brabant  die  besni- 
denis  Ons  Heren  Jesu  Christi  t*  Antwerpen,  in 
Onser  Vrouwen  kerke . daer  hi  die  canonisye  ge- 
sticht bad , a enz. 
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1855  Ende  ander  liede  die  weder  keren, 

Hoe  men  Jherusalem  wan  met  eeren  , 

Ende  hoe  Godevaert  was  mede 
Here  ende  prince  van  der  stede . 

Ende  oec  wan  die  victorie  scone 
1860  Oplen  Soudan  van  Babiione  : 

Om  Boudene  sende  hi  te  Roas . 

Die  des  princen  broeder  was , 

Dal  hi  varen  w ilde  met  hem 
Gods  graf  te  siene  te  Jherusalem. 

1865  In  kersavende  quaraen  die  heren 
Alle  daer.  met  groter  eren, 

Daerse  Godevaert  ontfinc 

Met  cussene  ende  met  blidcr  dinc. 

Opten  kersdach  ghinghen  si  ten  grave 
1870  Ons  Heren,  met  groter  have. 

Daer  na  feesieerden  si  ene  stont. 

Ende  cuslen  malcauderen  an  den  mont . 

Ende  elc  keerde  daer  hi  prince  was; 

Maer  Bouden  , here  van  Boas , 

1875  En  sach  nemmerraeer  daer  naer 
Sinen  broeder,  dal  es  waer. 

Godevaert  hielt  dat  conincrike 
Een  jaer  wel  ende  kerslenlike , 

Drie  daghe  min , ende  bleef  doot . 

1880  In  berouwenissen  groot, 

Onbesmet  van  sinen  live 

In  spotte,  in  nerenste,  van  allen  wive, 

Vromech , recht  ende  ghelrouwe. 

Met  groten  onghetelden  rouwe 
1885  Groefinenne,  ende  met  groter  mesbare. 

1881  en  83  Onbesmet  van  vrouwen,  zoo  wtl 
waer  hy  jokte,  als  waer  hy  ernstig  was.  Voor  m 
nerenste  leest  men  in  B in  erenste. 

1883  Recht , B en  C ridder. 


Vs.  1861  Roas , Roha , de  tegenwoordige  naern 
van  Edessa. 

1872  B en  C Ende  elc  custe  anderen  an  den 
mont. 
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Aen  den  voet  Tan  monte  Calvare. 

Dese  Godevaerl  wa*  een  van  den  drien  sonen 
Des  graven  Justaes  van  Bonen , 

(Machtelden  sone.  als  iet  las, 

1890  Die  sgraven  dochter  van  Brusele  was) 

Die  te  vallen  was  sere  van  machte . 

Van  grote  Kareis  gheslachte. 

Godevacrts  moeder  was  sente  Yde , 

Die  heilich  was  in  baren  tide. 

1895  Van  haren  broeder,  die  sonder  oer  sterf. 

Waest  dat  hi  Lotrike  verwerf  : 

Hi  sterf  int  carnatioen , dats  waer, 

Dusenl  hondert  ende  oec  een  jaer. 

C)oe  Otntófn,  öobrnarrls  broröer,  foniiu  roert. 

Dat  XXIV  Capittel. 

Dat  heilighe  lant  van  over  ree 
1900  Riep  jammerlike  wach  ende  wee, 

Om  des  goedes  GodcvaerU  doot. 

Tancreil.  ende  sommech  here  groot, 

Ende  Dagbert,  die  patriarke. 

Rieden  daer  toe , vaste  ende  stereke , 

1905  Dat  men  Boemonde  soude  halen, 

Ende  hem  metier  crone  betalen. 

Dat  en  wilden  ghedoghen  niet 
Duutsche.  Fransoise.  wals  ghesciet. 

Doen  wartmen  te  rade  das 
1910  Dat  men  sende  tote  Roas 

Vt.  1889  Machtelden  sone.  namelyk  Eustatius.  Kahpe*,  Geschied,  der  truistogteu , 1.  bl.  283. 
lo  C Sinte  V den  sone.  1904  Rieden , B G bereiden. 

1891  Die  io  macht  zeer  gedaeld  was.  1908  Wals  ghesciet , water  ook  mocht  ge- 

1900  Wach,  ach!  schieden. 

1903  Dagbert,  C Dalbeert , lees  Dagobert.  Var  1910  Tote  Roas,  B toet  Roas. 
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Om  Boudene , des  hertoghen  broeder  : 
Dat  hi  ware  des  riken  behoeder. 
Boudeo  <)uam , met  rouwen  groot , 

Als  bi  wiste  sijns  broeders  doot  ; 

1915  Maer  hi  decket,  alse  die  wise. 

Om  enen  riddere  van  prise , 

Boudene  van  Borghene.  sinen  neve. 
Ontboet  hi , ende  heeft  hem  ghegheven 
Roas . ende  sette  sine  vaert 
1920  Vaste  te  Jherusalem  waert. 

Drie  hondert  ridders  hi  ghcwan  , 

Ende  voetganghers  dusent  man. 

Te  Laidire  voer  hi  dane, 

Daer  hem  quam  grave  Reinout  ane 
1925  Van  Sint  Gielijs,  die  de  stede 
Haddc  in  sijnre  mogenthede. 

Die  hem  dcde  ere  groot . 

Ende  beclaghede  sijns  broeders  doot. 
Ende  alsi  porren  souden  van  dane 
1930  Quam  hem  ane  grote  nicumare , 

Dat  die  Turken  ende  die  Sarrasine, 

Die  selden  plaghen  vriende  te  sine , 
Wedersegghen  wilden  hem 
Die  vaert  te  Jherusalem. 

1935  Sijn  gheselscap  wart  vervaert  : 

Vele  traker  achter  waert , 

Ende  maecten  hem  onghcsonl. 

Datter  curne  bleven,  tier  stont. 

Tors  aehlwarf  xx  man  . 

1940  Ende  te  voet  vijfhonderl  nochtan. 

Die  Turken  waren  van  Damas 


V».  1914  AU  hi  i ciste,  B Ah  hi  vernam . 

1916  Om  enen , B Ende  tende  om  eenen  , C Op 
renen, 

1917  Yan  Borghene,  Baudoin  Du  Bourg; 


verkeerdelyk  in  C Bourgoengnen. 

1923  Laidire , B Lardiren  , C Landierr  . voor 
Laodicea  ? 

1 932  Plaghen , B pleghen . 
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Hadden  den  voerwijch,  alst  recht  was  . 

Met  twintich  dusent  op  Boudiné. 

Daer  en  waren  niet  die  Sarrasine . 

1 945  Noch  en  wisten  van  den  slride. 

Bouden  wan  den  wijch  met  nide , 

Ende  sloech  hem  af  soe  meneghen  man  . 

Dat  ment  ghetellen  niet  en  can . 

Der  nteesler  heren  xl  ende  sevene 
1950  Soe  vinc  hi  daer,  ende  hilt  te  levene. 

Die  Sarrasine  worden»  gheware 
Ende  ghingen  vlien  met  hare  scare. 

Bouden  groter  roef  daer  wan  , 

Ende  voer  voert  vaste  an 
1955  In  de  stat  te  Jherusalem. 

Hi  waei't  ghewijl  te  Belhleem 
Coninc , alst  wel  te  redene  sceen . 

A Ismen  screef  elfhondert  ende  een 
Dat  carnacioen  Ons  Heren. 

1960  Doen  hi  coninc  wart  met  eren 
Want  hi  cume,  onder  hem, 

Int  rite  van  Jherusalem, 

Vierhondert  ridderen  ten  wapenen  goet, 

Ende  onmenich  man  te  voet, 

1965  Ende  nemmeer  vesten,  verre  noch  na 
Dan  Jherusalem  ende  Rama 
Ende  Jop , die  havene  van  Cayphas  , 

Die  op  die  Meden  ghewonncn  was . 

Ende  sinte  Abrahams  casteel, 

1970  Daer  hi  begraven  was  al  gheheel. 

Ende  daer  Yve  ende  Adam 
Onscr  alre  vader  sijn  graf  nam  . 

Daermen  oec  heren  Ysaac 
Ende  Rebecken  int  erde  stac, 

V».  1913  yoermjch,  vooretryd,  het  voorveehten.  1964  OamenicA , luttel. 

1949  Veertig  van  üe  voornacmste  heeren.  1970  Daer  Ai,  namrlyk  Abraham. 
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1975  Ende  Jacob  code  daer  toe  Lien  : 

Die  slont  doen  in  onser  partien. 

Oplen  Paeschavent . daer  naer. 

Was  in  Jherusalem  groot  vaer: 

Want  dat  vier.  dat  te  comene  pleghet 
1980  Van  den  heraele,  ende  daer  gheweghet, 
Meerde  tien  daghe  al  dure . 

Toten  paeschdaghe  ter  eerslér  ure  : 

Doen  ontstac  die  lampe  int  heilich  graf, 
Eude  daer  na  alle  dandere  daer  af 
1985  Onstaken . sonder  menschen  hant, 

Dies  men  vroe  was  doe  ment  vant. 

Dit  verstaen  wi  over  waer, 

Ende  weten  wel , over  claer , 

Dat  in  Paeschavende  sende  Gods  gave 
1990  In  de  lampe  ten  heilighen  grave 
Een  vier,  daer  si  onsteken  af, 

Ende  dan  haelt  ment  int  heiligbe  graf 
Dat  vier,  ende  ontsteket  dander  voert 
In  de  kerken  vander  poert. 

1995  Een  hospitael  staet  daer  bi , 

Aise  historien  segghen  mi , 

Dat  die  grote  Karei  maken  dede. 

Doen  hi  Jherusalem  suverde,  die  stede, 
Van  den  heidenen  . diere  in  laghen . 
2000  Als  ghi  hier  voren  horet  saghen. 

Ende  dat  Godevaert  warp  onder  hem 
Dat  lant  van  Jherusalem, 

Was  daer.  na  dat  Karei  was  daer. 
Ontrent  vier  hondert  ende  ïc  jaer. 

2005  Dus  was  Karei  entle  Godevaert 


V».  i973  Ltrn , Les?  B Hlien. 

1980  Gheeeegket,  beweegt. 

1981  Meerde,  B M er re  de. 

1982  Ter  eerster  ure,  C ter  derder  ure. 


1988  A,  B en  C Ende  weten  die  teaerheit  (loer. 
2000  B dl  toe  ic  u voer  hehbe  gctcagen,  C altfi 
nu  voren  hoerde t gtirageu. 

2004  B Ontrent  cec  en  x jaer. 
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(Dese  twee  kempen  waert) 

Beide  uut  Brabant  gheboren  , 

Als  ghi  hier  voer  moghol  horen; 

Maer  Karei  en  was  gheen  coninc  daer , 
2010  Al  suverde  hi  liant,  ende  maecte  claer 
V an  den  heidenen , diere  in  satcn  : 

Hi  voer  weder  sijnre  straten , 

Aise  hi  liant  hadde  verwaert: 

Maer  hertoghe  Godevaert 
2015  W as  deerste  coninc  daer  vercoren 

Van  deser  side  sherghs,  als  wijt  horen  . 
Int  lanl  van  Jherusalem. 

Bouden , siju  broeder , was  na  hem 
Coninc  wel  na  achtieu  jaer  : 

2020  Hi  was  der  heidene  plaghe  swaer. 

Hi  wan  Cesarien  in  Palestine, 

Akers  bereil  hi  met  groter  pine  , 

Beide  Assur  ende  Saiette  , 

Daer  hi  kersteuvolc  in  sette. 

2025  Int  eerste  jaer  van  sijnre  crone 
Wan  hi  ene  victorie  scone, 

Int  dal  van  Harnas  , opten  soudaen, 
Dien  Babilone  was  onderdaen. 

Soe  mat  maectc  hi  die  Sarrasine . 

2030  Dat  niemant  dorste  bestaen  pine 

Den  coninc  Boudene  te  stridene  an . 
Emmer  enen  leghen  tien  man. 

V».  2006  A,  B en  C Dese  twee  Gods  kimpen 
waert , God»  waerde  voorvechter*. 

2007  Beide  uut  Brabant  gheboren.  Deze  ver- 
zekering is  merkwaerdig.  De  meeste  *chryvers 
beweren  dat  Karei  de  Groote  te  Aken  geboren  i*. 

Vut  Brabant  beduidt  bier  wellicht  niet»  meer 
dan  uit  Brabandseh  gheslacht. 


2016  Van  deser  side  sberghs , A roi»  drsside 
sberchs,  B ra»  desside  tberchs. 

2022  Akers,  St-Jean  d’ Acres.  — Bereit  hi . 
A en  C berich , B berichti. 

2025  Assur j voor  Arsuf.  — Saiette.  d eüxcell. 
Cronike  : Sarepte. 

2050  Dat  niemand  dierf  ondernemen. 
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C)Of  Coöfoofrt  mrttcn  boerîic  l)crtogl)c  roart. 

Dat  XXV  Capiftel. 

Na  den  goeden  Godevaert  van  Bolioen  . 

Die  over  zee  inde  sijn  doen, 

2035  Soe  bleef  dat  lant  van  Lothrike 

Van  Lyroborch  hertogbe  Heinrike, 

Die  der  onghetrouwer  man  was  een, 

Als  hem  namaels  wel  sceen; 

Want  sitie  onghelrouwicheit 
2040  Die  brachtene  in  selc  leet 

Dat  hi  Lothrike  verloes . met  allen 
Dat  hem  te  dele  was  ghevallen 
Van  den  goeden  Godevaerde. 

Die  Jhcrusalem  wan  metten  swaerde: 

2045  Ende  hoe  dat  toe  qiiam  willic  u 
Met  corten  woerden  segghen  nu. 

In  desen  tiden  . als  men  siet , 

Was  een  keiser.  die  lleinric  hiel. 

Goet  van  levene , out  van  daghen 
2050  Die  yeesten  horen  wi  ghewaghen 
Dat  hi  verwan  in  sinen  tide 
Enen  vijftich  grote  stride , 

Ende  vijftich  jaer  haddi  in  den  rike 
Crone  ghedraghen  eerlike . 

2055  Doen  hi  van  der  werelt  sciet. 

Enen  sone  liet  hi , die  Heinric  hiel , 

Die  de  crone  al  tenen  gader 
Nemen  woude  sinen  vader. 

Ende  met  crachte  daer  uut  verdriven . 

2060  Ende  woude  selve  keiser  bliven . 

Soe  dat  dat  orloghe  omt  gone 

V*.  2040  In  teic  Utt.  B «n  tot  wienirA  leel.  2053  Ende  ttjflirh , A Emit  etttenrijfiuk. 
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Tusschen  den  rader  ende  den  sone 
Eanghe  «toni  met  groter  crachte , 

Dies  dese  hertoghe  vele  toe  brachte 
2065  Van  Lymborch . daer  Lothrike  op  was 
Verstorven.  als  iet  bier  voren  las. 

Selc  stonl  was  hijs  algader 
Metten  sone  ieghen  den  vader; 

Selc  stont  halp  hi  den  vader  striden  , 
2070  Ende  nam  ghiften  in  beiden  siden. 

Als  een  man  van  cleinre  trouwen. 

Dat  bem  sinder  moeste  rouwen  ; 

Want  die  oude  keiser  sterf, 

Ende  sijn  sone  die  bewarf 
2075  Die  crone  in  sijnre  macht, 

Ende  als  hi  hem  heeft  bedacht 
Van  des  mans  onghetrouwichede, 

Die  hi  hem  ende  sinen  vader  dede  , 
Ontseide  hi  hem  al  tlant  gheraeenlike, 
2080  Dat  hi  hilt  van  den  keiserrike , 

Ende  gaeft  van  Lovene  Godevaerde, 
Die  men  hiet  metten  baerde, 

Daer  ic  u seide  voer  van . 

Eer  ic  die  heilighe  vaert  began; 


V*.  2074  Ben-arf , À,  B eo  C veneaerf. 

2083  B en  C Daer  ie  u voren  seide  run . 

2084  Began.  Nu  volgt  in  B : 

Desen  edelen  Godevaerde, 

Die  men  neemt  metten  baerde, 

Daer  ie  u voren  inde  van. 

Want  hl  w»i  een  getrouwe  man, 

5 Dien  gaf  daer  die  keper  rike 
Sire  suster  in  huwelike 
Godevaerde,  dien  h»  tere  minde, 

Want  Itine  «tout  ende  vrome  kinde, 
Code  gaf  daer  met  herten  sijn 
10  Godevaerde,  den  ««vager  sijn. 

Van  Linboreh  al  te  male  dlant , 

Ende  Lolrtke  ende  Brabant , 

Ghelijc  dat  Karei  hilt  te  voren  , 

Diet  bi  onmachte  hadde  verloren. 

Df.el  I. 


15  Oee  »oe  gtne  Godcvaertt  ghewclt 
Vander  Alasen  totwSeell, 

End*  van  Camerike  der  atede 
Toet  Li  Utrecht  mede. 

Wiet  en  weetic  hoe*  sint  versciedcn  *•  r 
20  Oer  soc  gaf  hem  dtc  keyscr  vri 

Den  veilt  van  sable , den  leeu  van  goude  , 
Om  dalti  wel  welen  woude  , 

Ende  bem  dochle  , als  ic  lat , 

Datti  een  leeu  van  herten  was. 

25  (Oer  hadde  bijt  grsijn  te  meneg  er  stont . 
Dies  was  bem  une  daet  wel  contj. 

Dut  wat  groot  dtc  feeitedaer, 

Ende  die  kejser  «riet  daer  na  er  , 

Ende  voer  te  AJmaeugien  waert  ; 

30  Eude  die  bertogbe  Godevaert 
Bleef  machtig  beere  ende  groot , 

Al  liaddi  in  décrite  wederstoot 

45 
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2085  Want  hine  van  herte  sere  minde 

Om  dat  hien  goct  ende  ghetrouwe  kinde 
Ende  verhieffen  daer  toe  lioghe, 

Ri  skeisers  vonnisse  te  hertoghc 
Over  Lolhrike  ende  Brabant, 

2090  Dal  aine  maghen  noch  houden  in  hant. 
Sine  vorder*  *case  aaten  graven 
Van  Lovene  met  cleinre  haven. 

Eude  waren  ghcsteken  valschelike 
Uut  Vrancrike  ende  uut  Lolhrike, 

2095  Dat  haer  erve  met  rechte  was. 

Alaoe  iel  hier  vore  las 

Ten  einde  oec  inden  derden  boec. 

In  weet  wan  hem  quam  die  vloec; 

Maer  aldus  quam  soe  Lolhrike 
2100  Ten  rechter  ore  sekerlike, 

Daert  te  rechte  wesen  soude . 

Alsoet  Onse  Here  selve  woude: 

Maer  ter  cronen  dal  ghi  wel  kint 
En  mochten  si  comen  nie  sint, 

2105  Die  hem  Hughc  die  scalke  man 
Met  valschen  treken  ave  wan. 


Ah  glii  hebi  vertellen  horrn  ; 

Want  doen  werh  wa»  d>r  keiler  vercoren 
W En  wouden»  telke  niet  ostf»«D: 

Doek  beeft  biif  «I  onder  gedaen. 

Maer  hoe  lujt  dede , ende  wie  «i  waren, 
Dal  moetic  nu  laten  varen, 

Ende  en  mrlmi  nemmrer  hier 
40  Dan»  die  Capellaen  Reynier 

Beaereef,  hi  de»  kry»cr»  gbebode. 

Dit  wa*  na  die  gehoerte  vau  gode 
ii."  jaer  ende  aclite  , 

Dal  da*  Gode*  aert  wan  machte  ; 

45  Ende  vtn  dat  Olie,  Rurrl»  tune,  aciri  , 
Die  sonder  oer  Brabant  liet , 

Soe  wae»l  e jaer  ende  een 
Dat  Ol»  gbeilechtc  rngiiecn 
Elcs  dan  male  graven  co  waren 
50  Nu  ei*t  wederkomen  I waren 
Tiire  ecritev  ore,  al»  wi  leten 


Godeiacrt  bleef  heen;  met  eren  ui  doen  , 

Ende  *ijn  belof,  dattidede 
Sinen  vader  in  cinc  jon*,  bede  , 

55  Heelt  bt  v olbroclt t al  te  male. 

Du.»  wijdde  Godevaert  aine  |ulr 

Nu  volgl  hier  in  het  handschrift  B het  capillei 
Hoe  AfJlifjhrm  began  (va.  78 — 150  van  het  vierde 
boek),  en  daerna  herneemt  B acu  het  hooft!  van 
zijn  vierde  hoek  : 

Nu  c*  Godevaert  verbeven  hoghr 
Bi  de»  keiten  wille  le  bertogbr 
Over  Lolhnkc , eux 

Zie  vu.  2089. 

V*.  2098  ff  an y ander»  vanen  , waervati  dacn. 
B vanne. 
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Die  derde  boec  wart  hier  gheint . 

Daer  u bi  es  bekinl 

Hoe  si  graven , bi  vele  jaren  , 

2110  Van  Lovene  ende  Brusele  waren, 

Ende  hoe  si  weder  alaoe  ghedeghen 
Dat  si  Lolhrike  weder  vercreghen  , 

Daer  si  Heinrike  ute  verdreven 
Van  Lyinborch,  dient  was  bleven 
2115  Van  Godevaerde  van  Bolioen  , 

Die  over  zee  einde  sijn  doen. 

Va.  3113  Weder  vereng  km  . A echter  ghecre-  3116  Einde  eijn  doen  , *yn  leven  eindigde  . 

ghen  , B echt  gecreghen.  C Ihdc  lijn  doen. 
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Die  vierde  boec  sal  u Ieren 
Hoe  die  Brabanschc  heren 
Hertoghen  bleven,  gheweldechlike , 

In  Brabant  ende  in  Lolhrike , 

5 Alsoet  hem  God  woude  gheonnen  ; 

Hoe  si  tlant  van  Dalem  wonnen , 

Ende  hoe  die  eerste  hertoghe  Jan 
Dal  lant  van  Limborcb  wan, 

Ende  hoe  die  Brabanters,  têr  selver  tijt, 

10  Te  VVoronc  verwonnen  den  strijt , 

Daer  raenich  stout  man  snevede . 

Ende  hoe  langhe  dat  elc  levede. 

Van  den  sessen  , die  behoren 
Tesen  boeke . moghedi  horen 
15  in  corten  woerden  al  gheseeght. 

V».  8 Gheonnen,  gunnen,  C en  D onnen.  Van  den  ies»«n  ho*cbof<n 

13  en  14  in  D : DI«  tot  data  bo«k*  horen 
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Encle  waer  elc  begraven  leeght. 

Dese  boec  houet  in 

Sestien  capittele , meer  noch  min. 


Cjor  Ooöroarrt  metten  boeröe  regneeröe  enbe  «inr  boot. 

Dat  Eertle  Capülel. 

AU  van  Lovene  Godevaert  metten  baerde 
20  Verheven  wart  met  groter  waerde, 

Flertoghc  van  Lotkrike  te  sine, 

En  mochti  nochlan  sonder  pine 
Dat  tant  wel  behouden  niet  ; 

Want  Heinric  die  kads  verdriet 
25  In  sijn  kerte  wel  menickfoude 
Dal  ki  sijn  lant  dus  laten  soude: 

Ende  woude  kem  iegken  setten. 

Godevaert  en  waende  oec  niet  letten 
Hi  en  woude  keer  sijn  int  selve  lant , 

30  Dat  hem  die  keiser  gaf  metter  hant . 

Ende  ghiuc  orloghen  op  Heinrike , 

Dat  hi  verliesen  moeste  Lotkrike, 

Ende  verdreven  bleef  uut  sinen  lande , 

Ende  dede  hem  selke  scande , 

35  Dat  hi  Godevaerde,  ten  selven  tide. 

Moeste  laten  die  westside 
Van  der  Masen,  al  tenen  male. 

Dus  wijde  Godevaert  sine  pale , 

Ende  vercreech  Lothrike  met  allen , 

40  Dat  sinen  vorders  was  ontvallen. 


18  Ia  C Stttien  capitlrlen  , niet  min.  De  re- 
gels 17  en  18  ontbreken  in  1). 

28  H'aeude  oee  niet  letten  . B en  C « coude  oec 
niet  letten  (laten).  Godevaert  wilde  ook  niet  in 


gebreke  blyven  vau  heer  in  bet  land  te  xyn,  eu;. 

32  Dat  hi  verlieten,  B,  C CD  D Datti  rumen. 

33  D Ende  verdreven  bitten  uten  lande. 

36  Die  westside,  D in  die  tcetUide. 
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Waert  was  hi  endc  licfghetal . 

Met  hoghen  princcn  over  al; 

Ende  sonderlinghe  was  hi  ghemint 
Van  den  keiser  (om  dat  hien  kint 
45  Wijs,  ghetrouwe  ende  stout)  : 

Des  haddi  ere  menichfout: 

Want  sine  omsatcn  dwanc  hi  soe 
Dat  si  sijnre  vrienlscap  waren  vroe  , 

Ende  des  sijns  niet  en  dorsten  ghenicten, 

50  Ende  al  ommc  hem  tsine  lieten. 

Bi  was  goet  den  Gods  huscn: 

Hi  stichte  kerken  ende  elusen; 

Hi  toende  wel  hi  daghe  ende  bi  nachte 
Dat  hi  was  van  Kareis  gheslaehte. 

55  Hoe  langhc  dat  hi  regncrende  was 
Dats  dat  ic  niet  en  las; 

Maer  doen  hi  sterf  screefmen , voerwaer. 

Elf  hondert  ende  veertich  jaer 
God  Ons  Heren  incarnatioen. 

60  Ende  was  eerlijc  begraven  doen 
Te  Affclghcem  in  die  abdie  : 

Oec  gaf  hi  ene  partie 

Van  sinen  goede  daer  binnen . 

Om  te  hebhene  die  Gods  minne. 

65  Vier  kindere  liet  die  prince  hoghe  : 

Godevaert,  die  bleef  hertoghe, 

Ende  Heinric,  die  wart  monnec  daer  na 
Te  Haffelgheem  . als  ic  versta  , 

> Ende  Aliten.  als  iet  bcscreven  vant, 

70  Die  coninghinne  was  van  Enghelant, 

Vs.  41  fEaert . bemind.  Cl  Affclgheem  , D llaffligem. 

44  Om  dat  hien  kint , om  dnt  hy  hem  kent.  62  Ene  partie . R en  C ene  grote  partie. 

50  Ben  C Ende  al  om  dat  tine  lieten,  D Ende  65  Dut  r binnen , B,  C en  D daer  inne. 

al  om  hem  dat  fijt  lieten.  69  Ende  Aliten,  B en  C Ende  A lijf . Adel- 

56  In  B en  D Dat  et  dat  ie  noyt  en  lat.  heid,  Adélaïde. 
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End  Yde,  van  Cleven  gravinne. 

Ende  Clarisse , die  om  die  Gods  minne 
Maghet  bleef,  ende  maghet  starf. 

Daer  si  hetnelrike  mede  verwarf. 


Qor  üffLgljmn  errst  brgemste. 

Dat  II  Capittel. 


75  In  dat  carnacioen  voerwacr 
Dusent  ende  Ixxxiij  jaer 
Began  Affelgheem , dat  doester  goet . 

AU  ic  u sal  maken  vroet. 

Daer  dat  doester  staet . souder  ghilen  , 
80  YVoénden  vijf  ridders,  tier  wilen  . 

Die  meest , in  horen  dagben , 

Met  rove  te  levene  plagben , 

Ende  daden  meneghen  onghenade 
Met  dade,  met  woerden  , met  overdade. 
85  Nu  ghevielt,  als  iet  vernam. 

Dat  een  monnec  tote  Aelst  quam , 

Hiet  Vrederijc  , alsment  vint, 

Ende  was  van  Sent  Peters  te  Gbint, 

Die  daer  predicte  ende  leerde 
90  Ende  vele  sondaren  bekeerde: 

Want  hi  was  goet  ende  wijs. 

Dese  vijf  ridders,  in  diere  wijs, 
Bekeerden  van  baren  quaden  daden 


V».  73— 71  In  Ben  D: 

bleef,  al  baer  leven , 

Aldus  vinden  wijt  beuretcu. 

De  dichter  kan  bel , onder  andere , hebben 
beschreven  gevonden  in  Balduini  A vennensis 
ckronicon.  Zie  de  uitgave  van  Le  Rot,  fol.  28. 


79  Sonder ghi/en , zonder  bedrog  (zeg  ik  bet  u). 

80  Vijf  riddert.  Andere  noemen  er  zes  : Gé- 
rard bygenaemd  de  Zwarte  {niger),  Tietbald . 
Etneltjn  , Burger , L'lbode  en  Gedutf.  Zie  Sasoui 
Chorégraphia  sacra  Brabantiae , tom.  I.  p.  41. 

84  B en  C A iet  tnoirde  ende  met  oterdaden, 
D Met  roten  ende  met  overdade. 
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Bi  de»  goets  man»  predicaden , 

95  Ende  slocden  haers  roven»  af: 

Ende  die  goede  man  die  gaf 
Hem  selken  raet . datsi  ter  vaert 
Ghinghen  ten  ardschcn  bisscop  waert 
Van  Coelne , die  hiet  Annone, 

100  Die  alre  heilicbeit  was  ghewone, 

Ende  hi  absolverese , tien  selven  stonden . 
Van  al  gader  haren  sonden , 

Ende  beval  hem  ende  gheboet  dat 
Dat  si  ter  selver  stat, 

105  Voer  al  hare  misdade, 

Daer  si  gheoeffent  hadden  haer  dade 
Met  moerde  ende  met  rove, 

Maken  souden,  met  goeden  ghelove, 

Een  Godshuus,  daermen  emmermere 
110  Dienen  soude  Onsen  Here. 

Die  ridders  waren  harde  blidc , 

Ende  keerden  weder  ten  selver  tide , 

Ende  dancten  Onsen  Here  God , 

Alse  die  ghene  die  dat  ghebot 
115  Willijc  micten  te  doene  al, 

Dat  hem  die  bisscop  beval. 

Dus  soe  sijn  si , sonder  waen , 

Al  haers  goets  af  ghegaen  , 

Ende  quamen  met  oetmoedicheden 
120  Soe  arm  ter  selver  steden , 

Op  Sinte  Peters  avent,  alsmen  sceght. 
Die  te  midden  somere  gheleeght , 

Dat  si  cutne,  na  mineu  wane, 


V».  99  B Caitntme,  D Amone.  Het  moet  zyn 
Annone.  W y bezitten  van  dezen  hisschop  een  oud 
duitsch  gedicht,  Rhythmus  de  S.  Annone , op- 
genomen  in  Scan-rcai  Thesaurus  antiquitatum 
Tevtonicarum , eerste  deel. 

Deel  I. 


105  D Ende  beval  hem  mede  dat. 

115  Willijc , B,  C en  P Willichlike.  — Micten 
te  doene , zich  voorslelden  te  doen. 

122  B en  D Die  in  midden  den  somer  leegt. 

123  Dat  si,  D Dat  elc. 

46 
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Een  cledekijn  brochten  ane . 

125  Ende  enen  balven  case,  ende  drie  broot. 
Ende  een  deel  corens  niet  groot. 

Dit  was  alt  goet,  voerwaer. 

Dat  si  ter  steden  brochten  daer , 

Om  Gode  te  dienen  voert  mere. 

130  Maer  die  goedertierenheit  van  Onsen  Here  , 
Die  den  sinen  niet  af  en  gaet. 

Halp  hen  alsoe , dat  verslaet , 

Dat  si  daer , binnen  drie  jaren  , 

Alsoe  verre  hadden  ghevaren 
135  Dat  bisscop  Gheraert  van  Camerike, 

Die  van  doeghden  was  rike , 

Al  tote  daer  quam  om  dat . 

Ende  wide  die  heilighe  stat 
ln  Sintc  Peters  ere , 

140  Ende  in  Sinte  Pauwels  mere. 

Adele,  die  gravinne  waert, 

Ende  heer  Henric,  ende  Godevaert 
Vrijden  die  stede  openbare. 

Om  enen  doester  te  maken  dare 
145  Ende  dese  vijf  goede  liede 

Ontfinghen  tote  hem  , met  miede, 

Monneke , met  groter  eren  , 

Die  hem  monnecs  ordene  souden  leren. 
Aldus , als  wijt  gheweten  connen , 

150  Wart  dit  doester  eerst  begonnen. 


V*.  124  Brochten  , D hrachte. 

125  Heest  in  B. 

138  Heilighe,  D talige. 

142  C eo  D Ende  hoer  tonen  Heinric  ende 
Godevaert. 


143  F rijden  die  ttede.  De  charter  van  Heortk 
(zich  noemende  Brachbalentit  potnat  cornet  et 
advocatui)  komt  voor  by  Botxbus  , Trophéet,  I . 
preuves , p.  28. 

149  D Dut,  io  wijt  gereten  connen. 
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Dan  ©oöenacröe  ©oöeoaerts  sant  mrttfn  Oanbr. 


Dat  III  Capiltel. 


Alse  Godevaert  metten  Baerde 
Begtaet  was  ter  aerde , 

In  die  abdie  te  Affelgbeem, 

Doen  bleef  hertoghe  na  hem . 

135  In  Lothrike,  Godevaert,  gijn  sone. 

Coninc  Coenraet,  die  de  crone 
In  Almanien  droech  tier  stont , 

Alsoe  den  yeeslen  wel  es  cont, 

Minde  desen  oit  sint , 

160  Om  dat  hi  den  vader  hadde  gheminl, 
Ende  dede  hem  ere  in  sinen  live , 

Ende  gaf  hem  tenen  wive 
Lutgaerden  , alsoe  iet  las, 

Die  gijns  wijfs  suster  was, 

165  Die  hertoghinne  was  op  dien  dach 
Van  den  lande  van  Salsebach. 

Int  ander  jaer  dat  Godevaert , 

Die  jonghe,  hertoghe  waert, 

Ghedaehte  van  Limborch  Heinrike 
170  Hoe  hi  die  ere  van  Lothrike 
Gbeheellijc  hadde  verloren , 

Die  gijn  vader  hilt  te  voren , 

Ende  trac  met  crachten  in  Godeverts  lant , 
Ende  goet  ende  rente . die  hi  vant 
175  Bi  sinen  lande  al  omme  staen , 

Heeft  hi  al  ane  ghevaen; 


V».  54  Doen  bleef , C Doen  i rerdt. 

159  Ahouysos  : Hune  eximio  amore  dilexit. 
161  Dede  hem  ere . Godfried  komt  als  getui- 
gen voor  in  eene  charter  van  Koenraed , van  het 
jaer  1140,  onder  den  naem  van  Godefridus  dux 


Loraniensis,  afgedrukt  by  Miaacs,  Opera  dipl.,  I, 
fol.  689. 

166  Salsebach,  Asoihm  , Salsenborch.  Bor- 
fct.iê  Iwyfell  er  aeo,  Trophées , I,  p.  1 1S  en  113. 
176  Ane  ghevaen  y C en  D ave  gedacn.  Zie 
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Ende  die  Godevaerts  vriende  waren,  als  hem  dochle, 
Die  crancti  waer  dat  hi  mochte. 

Aise  Godcvaert  dit  vernam  . 

1110  Swaerlike  hijl  ane  nam, 

Ende  trac  henen,  raetter  spoel. 

Met  vele  voles  tors  ende  le  voet , 

Ende  belach  Sint  Truden , die  vaste  stat  : 

W ant  hi  hadde  vernomen  dat 
183  Dat  si  Heinrike  waren  hout, 

Eude  dwanese  daer  toe , met  ghewout . 

Dat  si  hem  die  stal  op  moesten  gheven. 

Ende  souden  si  in  payse  leven , 

Si  moesten  alle  ten  heilighen  sweren 
190  Dat  si  hem  nemmermeer  en  souden  deren: 

Ende  swoeren  hem  hulde  ende  trouwe. 

Van  daer  voer  hi,  als  iet  scouwe, 

Met  groter  macht  binnen  Aken, 

Ende  dede  hem  daer  voget  maken 
193  Van  goede  ende  van  renten  doe, 

Dat  Lothrike  beboerde  toe. 

Oec  sat  hi  twee  daghe  mede 
In  den  stoel  van  srechts  stede  , 

Ende  dwanc  die  porteren  met  ghewoude 
200  Dat  si  vielen  an  sijn  houde , 


ÀMIUU  Gehbl.  Chronicon,  adann.  1140,  uitgave 
van  jtliRjEcs,  p.  201. 

Vs.  177  D Ende  die  hem  Godetaerlt  dochle. 

178  Die  crancti , D Crencte  hi. 

180  I)  Sert  hijt  aen  hem  nam. 

101  Huldernde  trouve.  Byna  letterlyk  alsin  bet 
('hronicon  MS.  abbatiae  Saucti  Trudonis  : Eodem 
anno  (1140),  Henricut  f cornet  Limburg  iae  el  ad- 
r ocatui  oppidi  S.  Trudonis , dolent  te  privotum 
honore  ducatus  Lotharingiae , quem  pater  et  at  ut 
obtinuerant , Godefrido  Secundo  duci  rebellis  er  at, 
cjutque  contiguos  reditus  postetsionum  invaterat  ; 
cujus  insolentiam  Godefridus  aegre  ferent , in 


illint  detrimentum  oppidum  S.  Trudonis  obsiden, 
curn  mu/to  equitum  et  peditum  exercitu , eenit; 
ted , oppidanit  obtidionem  humililate  pretenien- 
tibus , placato  eo  in  gratiam  accept i sunt.  Met 
byna  dezelfde  woorden  verhaelt  dit  ook  Alihi* 
cos  monachus  Trium  Fontium , in  zyne  krooyk. 
gedeeltelyk  uitgegeven  in  bet  tweede  deel  van 
Leibsitzu  Accettiones  historicité.  Zie  aldaer  op 
betjaer  1140. 

195  Fan  goede,  A en  II  Van  goude.  AsosTït*: 
Et  fecit  sibi  provideri  de  redditibus  el  bonis  quot 
Lotlringiae  perlinebant. 

200  Vielen  an  sijn  houde , hem  toevieleo. 
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Ende  toendc  hen  selke  mogen thede 
Dat  niemant  en  was  in  die  stede, 
Knecht,  here,  noch  geen  vorste, 

Die  Godeverts  onvrient  wesen  dorste  ; 
205  Ende  es  alsoe  thuus  ghekeert, 

Sere  ontsien  ende  gheheert. 

Dan  bm  öcröcn  Qfrtcgtje  öoöcocröc. 

Dal  IV  Capittel. 

Doemen  screef  Gods  incarnacioen 
Dusent  ende  honderl  xliij.  doen 
Starf  dese  ander  Godevaert , 

210  Die  haeslelike  belopen  waert 
Metter  doot , in  dat  vierde  jaer 
Van  sinen  hertoechdome , dats  waer. 
Te  Lovene  in  sinte  I’eters  kerke 
Leghel  hi,  als  iet  mereke, 

215  Opden  choer  in  de  zuutside 

( Ic  hebt  gesien  te  meneghen  tide  ). 
Sijn  kint,  dat  hi  na  hem  liet, 

Dat  die  derde  Godevaert  hiet , 

Was  min  out  al  te  gader 
220  Dan  een  jaer  doen  sterf  sijn  vader. 
Coninc  Coenraet,  als  iet  vinde, 
Confirmeerde  desen  kinde 
Alle  heerscappe  ende  macht, 


V*.  204  AeoB  Die  htinrict  trient  sijn  dorste. 

208  Dusent  ende  honderl  xliij.  Zoo  ook  Al»e- 
aicos,  doch  volgeui  Amilics  übkblacejsis  11 42. 

220  Ben  jaer.  A-T«r«o  zegt  Ie  dezer  gelegen- 
heid : Unie  duci  pupil lo  tres  status  Lolharmgiae 
et  Brabautiae  tu  tores  site  mamburnos  constitue - 


nu**.  Kbüst  kende  geen  ouder  vermelding  van 
staten  dan  van  het  jaer  1194,  en  nog  mag  men 
twyfelen  of  er  wel  zoo  vroeg  bestacn  hebben , 
daer  A-Tino  geene  bewyzen  aenvoert.  Zie  over 
dit  punt  dc  schryvers door  my  acngehaeld  by 
Vas  Heelu  , bl.  24. 
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Die  sine  Torders  bare  hadden  bracht , 
225  Die  si  Tan  den  keiser  hadden  ontfaen  , 
Als  ghi  Toren  hebt  verstaen. 

Doen  dese  Godevaerl  was  een  kint 
Waren  heren  al  omtrint , 

Die  desen  kinde  uter  hant 
230  Worpen  renten  ende  lant 

Een  groot  deel . met  ghewout . 

Als  heer  Woutere  Berthout . 

Dien  de  boeke  tallen  steden 
Edel  ende  groot  heten  van  seden , 

235  Ende  van  Grimberghen  Godevaert  : 
Dese  destrueerden  inelter  vaert 
Nedlaer  al  inden  gront. 

Dat  bi  Vil  voerden  stont. 

Oec  braken  si , ende  testoerden . 

240  Beide  zale  ende  dorp  te  Vilvoerden, 
Ende  roefden.  te  tien  stonden , 
Beesten  ende  goet  dat  si  vonden. 

Dat  kint  was  jonc  te  selken  doene . 
Soe  dat  quamen  des  kints  baroene. 
245  Ende  wilden  helpen  haren  here. 

Dat  hi  behilt  goet  ende  ere. 

Voles  namen  si  een  deel, 

Ende  belaghen  dat  sterke  casteel , 

Dat  doen  Grimberch  hiet. 


V*.  224  Hart,  her. 

235  Godevaert , lees  Gheeraert , gelyk  in  al  de 
andere  staet.  Een  verhael  van  den  Grimbergschen 
oorlog  (waer  Bctkbus  legen  vecht),  uit  de  kronyk 
van  De  Diktes.  heeft  de  heer  De  Heiffeksirc  me- 
degedeeld in  zyne  Nouvelle t archivée  historiques , 
t.  VI,  p.  139 — 142,  278 — 278.  Het  ware  te  wen- 
schen  dat  het  gedicht  «en  den  Grimbergtchen 
oorlog  weldra  in  het  licht  kwatne. 

237  en  238  Ifedlaer ...  dat  bi  Fitvorden  stont , 


by  De  Diirrea  : Castrum  ducis  JVedelmer  propt 
Stroembeek. 

240  Zale,  by  Da  Dikte»  Curiam  et  aulam 
ducis. 

241  C Ende  voerden  met  hen  tien  stonden.  Dit 
vers  en  het  volgende  242  ontbreken  in  D. 

244  Des  kints , D slants. 

247  Foies,  C voie. 

248  Dat  sterke  , C dien  rasten . 

249  Grimberch  , A en  B die  Grimberch. 
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250  Die  al  noch  den  berch  giet 
Mach  merken , op  desen  dach  , 

Dat  hi  noit  meerren  en  sach. 

Dat  huus  ancstredeuse  met  machte , 

Ende  wonnent  doen  met  crachte , 

255  Ende  worpent  in  den  gront  al  neder  : 

Noit  en  quam  thuus  op  weder. 

Die  baroene  worden  beraden 
Dat  si  haren  here  halen  daden  , 

Metier  wieghen,  daer  ten  selven  tiden. 

260  Ende  brachtenen  daer  ten  stride. 

Alse  die  vianden  dat  sien , 

Worden  si  aoe  versaecht  van  dien 
(Alsoe  den  kindc  halp  Ons  Here) , 

Dat  si  Yerbloden  soc  sere, 

265  Dat  si  blide  waren  dat  si  mochten 
In  hant  gaen  onghevochtcn . 

Nochtan , eert  wel  mochte  comen 
Ten  paise,  hadden  si  ghenomen 
Grote  scade  daer  int  lant , 

270  Want  Grimberghen  was  verbrant, 

Ende  dat  doester  al  te  male.  % 

Dus  behilden . ten  selven  male , 

Die  Brabanters  haren  here 
Beide  sijn  lant  ende  sijn  ere. 

275  Hets  gheseit  menich  werven  : 

Eer  si  haren  here  lieten  onterven , 

Oft  van  sire  ere  bederven , 

Si  souden  eer  alle  sterven. 

Alse  dese  derde  Godevaert  voerwaer 


V».  252  C Dat  hi  meerderen  noyt  en  « ach. 

255  en  56  Desunt  in  D. 

256  A en  B Noyt  en  quam  er  huy»  veder. 

260  C Ende  dadine  brin  yen  ten  stride. 

264  V erblodcn  , A vervloiden , G verbloeden , 


bloode  wierden , moedeloos  vrierdeo.  Vs.  263 
en  264  ontbreken  in  D. 

27 1 Dat  doester , A,  B en  C die  doester. 

273  Hets  y hesei t , G het  es  geschiedt. 

275 — 78  Desunt  in  D. 
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280  Hertoghe  seventien  jaer 

Haddc  ghewecst  in  Lothrike . 

Nam  hi  te  wive  wettelike 
Margrieten  , die  dochter  was 
Heinrics  van  Limborch,  als  ict  las. 

285  Ende  daer  mede  wert  versoent  die  veede, 
Die  ghestaen  hadde  met  groten  leede . 
Sint  dat  Godevaert.  die  vrome  man, 
Lothrike  metten  swaerde  wan, 

Ende  Heinrics  vader  daer  ute  dreef. 

290  Als  ict  hier  voren  bescreef. 

Godevaert  wart  ghegheven  daer 
Te  huwelike , weet  voerwaer , 

Met  sinen  wive , te  sijnre  partien  , 

Van  sent  Truden  die  voghedien  , 

295  Ende  dat  castcel  van  Rode  mede. 

Met  al  den  renten  van  der  stede. 

Oec  wart  hem  gheconfirmeert  dare  : 
Wanneer  Heinric  dool  ware 
Dat  hem  Lijmborch  half  dat  lant 
300  Comen  soude  in  de  liant , 

Vrielike  te  sijnre  bederve. 

Ghclijc  sinen  vaderliken  erve. 

Ane  dese  Margarete  soe  wan 
Dees  derde  Godevaert  twee  man  : 

305  Deen  was  Heinric , alsmen  siet , 

Deerste  hertoghe  die  Heinric  hiet. 

Dander  dat  was  Aelbrecht,  die  sat 
Bisscop  te  Ludeke , in  die  stat , 

Die  kciser  Heinric  marlelien  dede 
310  Te  Riemen,  buten  der  slede  , 


Vf.  294  fan  sent  Truden  die  toghedien,  volpen» 
Albericgs  en  den  schryver  van  Auciarium  AfJH- 
gemense  achter  Siesbertta*  Gerbloers,  doch  het 
Chmniron  abh.  S.  Trudonis  spreekt  er  niet  ran. 


en  ik  vinde  het  ook  niet  vernield  in  J.  De  Shit 
Gebois,  Histoire  des  A roueries  en  Belgique,  p.  101. 
297 — 302  Desunt  in  D. 

310  Te  Riemen.  Zoo  ook  in  hct  Magnum  thr. 


Digitized  by  Google 


VIERDE  BOEK. 


369 


In  december , als  iet  vinde . 

Op  die  sevende  kalinde. 

Tonser  Vrouwen  soe  leeght  hi  daer. 

Oec  scrijft  men  ons,  voerwaer. 

315  Dat  die  goede  Woutere  Berthout, 

Die  men  edel  heet  ende  stout, 

Ende  over  zee  hadde  geweest, 

Starf  doe , alsoe  men  leest , 

Doen  men  screef  elfhondert  voerwaer 
320  Ende  daer  toe  lxxviij  jaer. 

Oec  sach  men  doen , sonder  waen . 

Int  selve  jaer  die  sonne  vergaen, 

Ende  daer  na  . int  ander 
Jaer , bilt  die  paus  Alexander 
325  Ghemeiue  concilie  te  Rome  : 

Ende  daer  na , ais  iet  gome . 

Seyen  jaer,  een  luttel  mere. 

Wan  Saladijn , die  heidensce  here 
Jherusalem,  die  heilighe  stat, 

330  Dien  tkerslene  voie  doen  besat. 

Oec  hadde  Godevaert,  dese  herloghe, 

Ene  dochter , die  huwede  hoghe , 

Alijt  biet  si,  als  iet  kinne, 

Ende  was  in  Rnghelant  coninghinne. 

335  Alse  dese  Margarete  was  verstorven 

Heeft  die  Hertoghe  Godcvaert  verworven 
Een  ander  wijf,  hiet  Ymania, 

Sgraven  dochter  van  Loen , als  iet  versta , 
Daer  hi  enen  sone  af  liet, 

340  Die  Willem  van  I’arweis  hiet. 

Dese  hertoghe , dese  derde  Godevaert 


Belg»  : Juxta  civitatem  Remensem  ; doch  al  de 
andere  HSS.  stellen  verkeerdelyk  te  Ludeke.  Cfr. 
Bouens , I,  p.  155. 

Vs.  333  en  24  D : 

Deel  I. 


Ende  duras  , mt  ander  jaer , 

Hielt  pans  Almader  voomstr. 

337  Deest  in  B. 

341  Dete  hertoghe,  niet  de  hertog  , maer  xyn 

47 
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Voer  le  Jherusalem  waert. 

Doen  hi  xl  jaer  hadde  gheweesl 
Hertoghe . alamen  leest . 

345  Ende  over  «es  jaer  daer  na 
Verstarf  hi . als  iet  versta , 

Alse  riddere  goet  van  sinen  live. 
Ende  gtieheerl.  leghel  bi  sinen  wive 
Margrieten  te  Lovene  . als  iet  hore , 
350  In  de  noortside  van  den  chore. 

In  septeinbri  dedi  sinen  inde 
Op  die  twelfsle  kalinde. 


Hun  Ijfinrikf  bic  tr  Corlne  start 

Dat  V Capiltel. 

Elf  hondert  Ixxxiij  jaer 
Screefmen  doen  . weet  voerwaer . 

355  Doen  dese  derde  Godevaert 
Voer  te  hemelrike  waert. 

Doen  soe  liet  hi  Lolhrike 
Sinen  oulsten  sone  Heinrike  . 

Die  vele  doghede  in  sinen  live  : 

3Ö0  Dese  nam  tenen  wive 

Machtilden  van  Bonen , als  iet  las . 

Die  grave  Matheus  dochter  was  - 
Daer  hi  Heinrike  ane  wan  . 

Dien  goeden  ridder,  dien  slouten  man  . 


zoou  Henrik  is  naer  het  heilig  tand  getrokken. 
hiTtF.cs  , Herum  lirabanticarum , lib.  IX,  p.  99. 
V*.  548  L)  hnde  Uit  begraven  bi  itnen  vire. 
551  In  septembri , volgens  Bctkbns  den  10 
augustus  1190. 

555  Elf  hondert  Ixxxiij.  Hy  stierf  1190 , gelyk 


wy  zoo  even  aenloondeii  ; doch  reeds  van  iu  1185 
had  Henrik  deel  genomen  acn  de  regeering  xyu» 
vaders,  zich  noemende  hertog  van  Loihryk,  en 
dit  heeft  onzen  schryver  dus  aen  een  vroeger 
afsterven  doen  gelooven. 

356  A cn  B Voer  ten  heiligen  grove  voert. 
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365  Die  here  bleef  int*  rader  stede . 

Ende  Godevaert  van  Lovene  mede. 

Ende  vier  dochteren . die  hi  in  huwelike 
Bestaede  harde  hoechlike  : 

Deerste  die  hiet  Marie. 

370  Die  edele  vrouwe  ende  die  vrie , 

Die  Keiserinne  wart  van  Rome , 
k eiser  OU  wijf.  als  iet  gome; 

Dander  was  van  Ghelre  gravinne  , 

Grave  OU  moeder,  als  iet  kinne. 

375  Ende  Bisscops  Heinrics  daer  toe  mede 
Van  Ludeke  der  goeder  stede  , 

Ende  daer  gravinne  van  Gulic  toe  : 

Die  derde  dochter  nam  doe 
Van  Averne  dien  Grave . 

380  Daer  vele  kindre  quamen  ave  : 

Deerste  was  heer  Robbrecht , 

Die  grave  bleef  na  recht 
Van  Averne  ende  van  Bonen. 

Noch  soe  haddi  twee  soneD  . 

385  Heren  Guido . die  biscop  was 
Van  Vianen,  alsoe  iet  las 
Ende  Willeme.  die  choerbisscop  sat 
Te  Ludeke.  al  in  die  stat. 

Ende  Delphinen  die.  niet  te  sceerne, 

390  Gravinne  sat  int  hoghe  Naverne . 

Ende  BertouU  wijf.  van  Mechlen  Here. 
Noch  hadde  hi  kindere  mere. 

Die  ic  achter  late  bliven  . 

Ende  wille  u voert  beseriven 
395  A an  der  vierder  dochter , die  Machtelt  hiet 
Diere  en  staet  mi  te  verghetene  niet  : 

Si  was  eerst , als  iet  kinne , 


Vs.  579  .Vwrsif  . fr.  iurrrgne. 


589  IViet  U icetrve  . I)  j onder  scernt  (spot). 
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Van  den  Rine  Palesgravinne , 

Van  Hollant  gravin  ne  daer  na, 

400  Conincs  Willem»  moeder,  als  iet  versta  . 

Van  Almanien,  een  here  groot, 

Dien  die  Vrisen  sloeghen  doot. 

Oec  hadde  si  ene  dochter  , als  iet  scouwe  , 

Was  gravinne  van  Henegouwe  , 

403  Ende  Florens  den  jonghelinc. 

Die  te  West-Capple  die  Vlaminghe  vinc. 

Dese  scone  gheslachte  ende  dese  rite 
Quatnen  van  den  ouden  Heinrike , 

Die  van  dien  name  deerste  was . 

410  Herloghe  van  Brabant,  als  iet  las. 

Oec  quant  van  hem  dieglielijc 
Van  Kerstalle  here  Heinrijc  , 

Ende  ander  liede  die  ie  u 
Al  en  can  ghesegghen  nu. 

413  Doen  des  Heinrics  wijf,  vrou  Machtelt . 

Doot  was , alsmen  ons  telt . 

(Die  sgraven  dochter  was  van  Bonen) 

Dedi  oec  enen  sconen 
Huwelijc;  want  hi  nam 
420  Een  ander  vrouwe  , daer  oer  af  quain  . 

Conincs  Philips  dochter  van  Vrancrike 
Marie,  soe  hietse  sekerlike, 

Daer  een  dochter  af  es  bleven  : 

Die  grave  namse  van  Cleven. 

423  Selden  hebdi  vernomen 
Van  enen  man  coraen 
Soe  vele  hogher  gheslachtcn  . 

Die  noch  regneren  met  machten. 

Dat  van  hem  es  comen  sekerlike 
430  Dats  wide  ghesprayt  in  ertrike  . 

V».  407  Scone  gtiehlochtt . D tloute  gheclnchte.  446  0 Va n rrnen  man  ueien  contra. 
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Dat  gijn  die  graven  van  Hollant , 
Van  Cleven , van  Ghelrelant , 

Van  Averne . van  Henegouwe. 
BaenruUe , ridderen , die  ic  scouwe . 
435  Die  van  degen  oec  cotnen  gijn  . 

Die  vindi  int  lalijo  , 

Ende  laet  ic  hier  achter  bliven  : 
Want  te  lanc  rijgt  dat  gcriven. 

Nu  moghedi  horen,  souder  messen. 
440  Van  des  Heinrics  ghescienissen . 


£)or  t)i  om  c oor r cnbc  oint  öcn  graoe  oan  CjoUant  cnö  r 
oan  6l)cirr. 


Dat  VI  Capittel. 

In  des  Heinrics  ander  jaer 
Van  siuen  hertoghedorne  voerwaer, 
Brac  hi  ende  warp  in  groot 
Duras,  die  borch,  ter  selver  stont, 


445  Ende  int  sesde  jaer 
Maectise  weder,  als 

Vs.  454  Raenruste  , B Baenrochen  , barons. 

458  Rijst  , C ge  rijst. 

445  Sesde , B tvecitc  , D scrende. 

446  Maectise  teeder.  Dit  wordt  in  het  Chro- 
nicou  abbatiae  S.  Trudonis  op  het  jaer  1189 
gesteld  aldus  : Anno  Dotnini  1189  (vermoedelyk 
censchryfleil  voor  1199)  ffenricus , dnx  Lotanii, 
nonas  junii  ex  eondieto  initae  pacis  castrum  Du- 
racfiii,  guod  ante  aliguot  annos  destruxit , re  édi- 
fie at.  Circa  idem  tempus , idem  dus  oppidum  S. 
Trudonis  occasions  adrocatiae  obsidet , et  oppu- 
gnat , sed  non  expugnat.  Men  vond  middel  den 
hertog  van  het  beleg  te  doen  afzien , en  hem  tot 
bedaren  te  brengen  , door  het  aenbieden  van 
eenige  lekkere  Sint  • Truisehe  koeken.  Fe  runt 


dacr  na 
iet  versta , 

guod  in  hac  ducis  obsidione  itt  opptdo  fuerunt 
honesti  et  prudentes  scabini  et  burgen  ses , gui 
consilio  inito  r ut  ad  benevalenliam  animum  (anti 
priucipis  ercitarent , feceruut  Ignnliat  fieri  deli- 
ratas , prout  ah  olim  in  oppido  consuetae  sant 
e onfici,  guas  alio  nomine  r ocant  Placentas.  Hat 
per  speclabiles  vins , dut  is  des  tras  libers  ac  cessus, 
prandenti  duet  sub- papilionibus  propinaverunt , 
protestantes , guod  oppidi  incolae  nihil  sinistri 
adrersus  suam  dignitatem  molirentur . suppli- 
cantes , guatenus  pietatem  suae  nobilitatis  super 
e os  distillant.  Tune  ipsedux,  inspecta  humilitaU 
prudentium  oppidanorum,  munusculum  gratanter 
accipiens , post  paucos  dies,  obsidione  rernissa  . 
cum  toto  exereilu  benigne  ad  sua  repedarit. 
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Ende  voer  int  «graven  lant  van  Loen . 

Die  (iheraert  was  gheheten  doen. 

Ende  verbarnde  al  dat  hi  daer  vanl . 

430  F.nde  destrueerde  «ere  ai  dat  lant. 

Dit  was . alsoe  iet  hore  luden  . 

Om  die  voghedie  van  Sentruden  : 

Daer  viel  hi  voer.  met  groter  macht: 

Op  die  stat  dat  hi  vacht 
453  Bitterlike.  ten  «elven  tiden. 

Dalmen  noch  spreect  van  dien  «triden. 
Int  dertienste  jaer  dat  Heinrijc 
Hertoghe  «at  eerlijc , 

Voer  hi  te  Jherusalem  ter  stede . 

460  Ende  bisscop  Conraet  mede 
Van  Mense.  die  vrome  pape, 

Met  andren  groten  ghegelscape . 

Ende  wonnen  Barach . die  vaste  stat , 
Ende  maecten  die  heidene  soe  mat, 

463  Dat  si  vloen  haerre  straten  , 

Ende  moesten  die  goede  stat  laten. 

In  dat  achtienste  jaer  dat  hi 
Hertoghe  sat  quam  hi  bi 
Uden . ende  vacht  metter  hant 
470  leghen  Florense,  grave  van  Hollant. 

Ende  ieghen  Adolven . grave  van  (Jhelre: 
Maer  Heinrics  aventure  was  snelre , 


Vs.  447  Loen,  Loon , Ir.  Lot.  Zie  M&stblii  Bit- 
lorin  Lossen  sis , p.  134.  en  Bcnint,  Trophées  du 
Brabant , 1 , p.  647. 

433 — 56  Desunt  in  6 en  D. 

437  Int  dertienste  jaer , zoo  ook  Ahoktici;  D 
Int  tien ste  jaer.  Volgens  Botkzss  . in  1197. 

461  en  6Ü  Desunt  in  D. 

468  en  69  in  D : 

Hertoghe  iat  quant  hi 

Te  strijde  ende  vacht  metter  bant 


469  (/den,  B Luden  (voor  l'trecht  >).  Ma- 
nsos, in  zyneaentcekeningop  Anomvi*.  bl.  37. 
denkt  dat  men  lezen  moet  lloesden  (Ileusden). 
en  in  hel  volgende  vers  Diederijc , in  slede  van 
Florent.  De  Exeellentc  Cronike  zegt  bi  ('den  iu 
de  Pele. 

471  Adoloen , B , C en  D Otten.  Otto  vras  toen 
graef  in  Gelder.  Zie  over  dezen  oorlog  Va* 
Spae*  Geschiedenis  r an  Gelderland . I,  bl.  109  en 
110,  en  Bvtkz.vs  . I.  p.  161  et  »qq. 
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Soe  dat  hi  beide  die  graven  vinc . 

Ende  pijnsde  alsoe  die  dinc 
475  Dat  elc  van  hem , als  iet  vernam  , 

Sijn  dochtere  te  wive  nam. 

Doen  Heinric  hadde  gheweest  met  machte 
Hertogbe  twintich  jaer  ende  achte  . 

Sint  dat  lant  op  hem  bleef, 

480  Doe  men  twalfhondert  screef 

Ende  twalve , van  Gods  carnatioene , 

Op  die  feesle  van  Ascenlioene, 

Voer  hi  te  I.udeke  in  die  stede, 

Met  groter  menichfuldichede, 

485  Te  lerlielide  van  dien  daghe. 

Daer  hi  dede  grote  plaghe 
Van  inanslachte  ende  van  rovene, 

Boven  tvolcs  ghelovcne; 

Want  hout,  silver,  seoenhede, 

490  Al  dat  men  vant  in  die  stede, 

Dat  nam  men  al  ende  prant  ; 

Papen  ende  clercken . die  men  vant. 
Outcledemen  daer  ter  vaert: 

Kerken  en  waren  niet  ghespaert  : 

495  Men  nam  ende  sloech  daller  in  was. 

Sinte  Lambrechts  outaer . als  iet  las . 

Was  bevloiet  met  bloede  root  ; 

In  sinte  Peters  kerke  bleven  dool 
Si  M ghesleghen  ghinder; 

500  Ende  die  wive  ende  die  kinder . 


V».  474  Pijnsde,  voor  pijnde,  bewerkte.  In 
B leest  men  pegde , d.  i.  bevredigde. 

478  D Herloghe  dertich  jaer  ende  achte. 

484  D I iet  vel  veel  volex  mede. 

48$  Te  lertietide,  volgens  de  Luiktche  schry- 
vers  te  zes  ure  des  morgens. 

488  Tvoles,  C des  voles.  De  zin  van  deze  regel 
is  : meer  dan  men  zou  gelooven. 


489  Seoenhede,  kostbaerbeden. 

491  Prnnt , roofde  ; van  prinden . 

499  B en  C Si  drie  verslagen  ginder.  De  al- 
schry  vers  van  het  HS.,  dal  wy  volgen , en  van  1), 
waerin  ook  M slael,  zullen  vermoedelyk  de  drie 
iij  voer  een  m hebben  acngezien.  De  schryvem 
in  Cbapeavilli  Gesta  pontificum  Leodiensinm,  II, 
p.  207,  610,  spreken  slechts  van  eenen  jonge- 
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Die  daer  bleven  int  ghemene . 

En  was  niet  harde  clene. 

Onder  verdroneken  ende  ghevaen. 

Doen  dit  was  al  ghedaen 
305  Quam  Hughe  . van  Ludeke  bisscop, 

Ende  maecte  enen  sent  hier  op 
Al  tote  Hoy  in  die  stede, 

Daer  hi  sijn  paepscap  comen  dede . 

Ende  hertoghe  Heinrike  dede  dan 
-S10  Svvaerlijc  selve  in  den  ban. 

In  dat  ander  jaer  daer  na 

Quam  Heinric  weder,  als  iet  versta  , 

Ende  verbrande  Tongren  die  poert, 

Ende  voer  doer  tlant,  weder  ende  voert . 
515  Ende  strueerde  weder  met  brande 
Meest  die  dorpe  van  den  lande , 

Ende  voer  logieren  met  ghewelt 
Te  Steps . op  dat  hoghe  velt. 

Daer  quam  biscop  Hughe  ghevaren  doen 
520  Ende  met  hem  Lodewijc , grave  van  Loen  , 
In  october  op  dander  ydus , 

Int  latijn  lesen  wijt  aldus , 

Ende  versloech  met  cleinre  scaren 
Des  hertoghen  lieden , die  daer  waren  . 

525  Soe  datter  daer  bleef  wale 

Ontrent  twee  dusent  bi  ghetale . 

Meest  van  Lovene  ende  van  Liere  : 

Die  droneken  daer  va,n  enen  biere 
(Van  den  selven  sijn  si,  tien  stonden. 


ling . in  de  kerk  omgebracht.  Het  Chronicon  abb. 
S.  Trudonii  zegt  : In  eccletia  S.  Petri  tres  viri 
oecidnntur. 

Va.  SOI  en  502  ontbreken  in  1). 

400  Sent , C reent,  synode. 

509  B . C en  D Ende  vrarp  hertog*  Heinric  dan. 


510  Selve.  Dit  woord  ontbreekt  in  B. 

523  Int  latijn.  Het  verbael  van  een  gelykty- 
digen  schryver,  onder  den  titel  van  Triumpktu 
S.  Lambert  i in  Steppus  obtentus  , is  te  vinden 
in  de  verzameling  van  Cbapbauville.  De  regel» 
521  en  522  ontbreken  in  D. 
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530  Met  vrientscappen  noch  onder  bonden). 

Oec  trocken  si  voert  te  handen , 

Eude  verbranden  leeuwen  ende  Landen  ; 

Ende  die  hertoghe  bleef  in  die  scade , 

Dat  vele  quam  bi  quaden  rade. 

535  Hier  bi  mach  men  sien  ende  merken, 

Dat  quaet  doet  sloren  kerken  ; 

Want  men  seide , overwaer , 

Dat  si  hadden  dese  plaghe  daer 
Om  die  onseden , ende  die  scaden , 

540  Die  si  der  heiligher  kerken  daden 
Binnen  Ludeke . daer  te  voren , 

Als  ghi  mi  moghet  segghen  horen. 

Twelf  honderl  screefmen  op  die  ure 
Ende  dertien,  doen  die  scofferlure 
545  Te  Steps  ghesciede  van  desen  saken  . 

Bi  den  caslele  van  Montenaken. 

C)oc  gratie  -ferrant  bflart)  Ornsrle. 

Dat  VII  Capütel. 

Int  selve  jaer  dat  dit  ghesciede, 

Dat  Hcinric  dus  verloes  sijn  liede , 

Quam  hem  meer  vernoys , in  sinen  ouden  daghe, 
550  Dat  hi  swaerlikc  moeste  draghen  ; 

Want  van  Vlaendren  grave  Ferrant, 

Ende  sconincs  broeder  van  Enghelanl , 

Ende  die  grave  van  Bonen  der  stede, 


Vs.  530  b Met  viantseapen  noch  onder  vonden. 
De  zin  is  duister  : men  ziet  niet  juist  of  de  schry- 
ver  spreien  wil  van  de  Leuvenaren  en  Liere- 
naren, of  wel  van  den  bisschop  en  den  hertog. 
Het  eerste  is  waerschynlykst. 

Deel  I. 


83 6 Dat  hel  onheil  aenbrengt  de  kerken  te 
verwoesten. 

541  Scofferture , neérlaeg. 

849  Vernoyt , verdriet. 

330  C Vat  hi  al  moeste  verdragen. 

48 
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Ende  die  grave  van  Holiant  mede 
555  Belaghen  Brusele  die  stat  ; 

Dat  al  ghedaen  was  om  dat 
Die  hertoghe  niet  helpen  en  soude 
Den  coninc  van  Yrancrike . die  wonde 
Vlaendren  deren . aise  hi  dede  : 

560  Want  hi  hadde  met  sijnre  moghenthede 
Daer  te  voren  Vlaendrenlant 
Al  doreherijt  ende  doerhrant . 

Daer  hem  Heinric  die  hertoghe  doe 
Serc  hadde  ghehulpen  toe. 

565  Oec  hadde  die  coninc  doe  gheacht 
Over  te  treckene  met  groter  macht. 

Inghelant  te  winnen  met  stride. 

Ende  dede  laden  ten  selven  tide 
Vele  scepen  al  lote  Ghent , 

570  Die  hi  int  Swin  heeft  ghesenl , 

Met  wapenen  ende  met  boghen . 

Ende  met  selken  dinghen , alsc  doghen 
Ten  orloghe,  ende  oec  met  scalte. 

Die  coninc  vernam  al  datte 
575  Aan  Inghelant,  dat  dus  ware. 

Ende  sende  sinen  broeder  dare . 

Die  gheroeft  heeft  ende  ghegrepen 
Des  conincs  vicrhondert  scepen  . 

Met  rijeheiden  diere  in  waren  , 

580  Ende  isser  met  over  ghevaren 
In  Enghelant,  metier  spoet. 

Dus  verloes  Philips  sijn  goet 
Van  Yrancrike,  sonder  were. 

Grave  Ferrant  met  sinen  here 
585  Belach  Brusele,  om  dese  dinghen 

Dat  hi  den  hertoghe  woude  dwinghen 

V».  555  Belaghen,  A,  B en  C Betalen,  beleger-  571  en  7i  Desunt  in  O. 

Jen,  bezelteden.  576  B Ende  guam  met  groter  tente. 
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Stille  te  sittene,  ende  dat  hi 
Nemrnermcer  en  «oude  staen  bi 
Philips  . den  coninc  Tan  Vrancrike. 

590  Nu  «tont  den  hertoghe  swaerlike; 

Want  hi  hadde,  saen  daer  te  Toren, 

Wel  twee  dusent  sijns  toIc»  Terloren, 

In  den  strijt  bi  Montenake  : 

Hi  «ach  fijn  lant  tonghemake. 

595  Ende  bedroeft,  ende  in  groten  toren, 

Van  die  hare  Triende  hadden  Terloren , 

Ende  wart  dies  te  rade  ghinder 
Dat  hi  gaf  beide  sijn  kinder 
Te  ghisele  den  graTe  Ferrant. 

600  Diese  Toerde  in  Vlaendrenlant. 

Dus  keerden  in  deser  manière 
Dese  graven  alle  viere , 

Ende  lieten  Brusele  die  stat 
Onghewonnen  , ende  na  dat 
605  Hadde  bi  sine  kinder  weder . 

Die  goede  iiede  waren  seder. 

Dan  ben  stribe  te  tlmnnr». 

Dat  VIII  Capital. 

Int  naeste  jaer.  na  dat  die  dinc 
Heinrike  aldus  verghinc  . 

Quam  keiser  Otto,  te  waren  . 

610  Neder  lote  Trichl  ghevaren  , 

Ende  nam  te  wive , hore  ie  lien . 

Hertoghe  Heinrics  dochter  Marien  ; 

V».  694  Sijn  lant , 1)  sijn  tule.  na  dat  (spoedig  ilaerna) 

600  Diese  voerde , A en  B Diese  voerde  met  hem.  606  Goede . B ge  hu  wede. 

604  A en  B Onghewonnen  ende  saen  (D  tori)  608  Aldus , B en  <!  dus  swaerlic. 
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Ende  Otte  ende  Heinric,  lien  stonden  . 
Worden  met  vrientscappen  sere  onderbonden . 
615  Ende  worden  oec  alsoe  beraden  . 

Dat  si  slaen  wouden  te  staden 
Van  Vlaeudren  den  grave  Ferrant; 

Want  die  coninc  van  Engkelant 
Hads  hem  ghebcden , vriendelike. 

620  leghen  den  coninc  van  Vrancrike 
Quam  doen  die  grave  Ferrant, 

Met  al  der  hulpen  dien  hi  vant, 

Tenen  stride  van  groter  pinen, 

Bi  der  brugghe  van  Bovinen  , 

625  Daer  die  coninc , sonder  waen  . 

Dese  vier  graven  heeft  ghevaen 

Van  Vlaendren,  van  Bonen,  van  Hollant, 

Ende  des  conincs  broeder  van  Enghelant. 
Keiser  Otte,  die  grote  here, 

630  Ende  Hcinric  hertoghe,  sijn  swere, 

Ililden  hem.  onder  hen  tween. 

Met  haren  volke  soe  vaste  in  een  , 

Dat  si  bleven  onghevaen, 

Ende  den  coninc  sijn  ontgaen. 

635  Twelfhondert  ende  xiiij  doen 
Screefraen  dat  carnatioen  . 

Ende  Heinric  hadde  doen , alsmen  leest , 
Dcrtich  jaer  hertoghe  ghcwecst  ; 

Ende  hier  na , over  vier  jaer  , 


V*.  014  Sert  onderhonden  , B verbonden , D daer 
verbonden , onderling  verbonden. 

6315  Ende  xiiij , D xxxiiij.  De  slag  viel  voor 
den  27  july  1214.  Zie  Mémoire  sur  la  bataille  de 
Bouvines,  par  31.  Lebon,  p.  111. 

639  Over  vier  jaer , C over  drie  jaer  ; doch 
volgens  BtTEENS  had  de  verzoening  reeds  plaets 
gehad  sedert  february  1214,  Trophées,  I , p.  182. 
Zie  hier  hoe  de  schryver  der  kronyk  vao  de 


abldy  van  S.-Truien  de  zaek  voorbrengt  : 

Anno  Domini  1213,  comes Flandriae  Ferrandus 
mandavit  episcopo  Leodiensi  et  comiti  Lossensi, 
ut  congregatie  rxercitihus  terras  ducis  invaderent , 
ex  parte  una  ipse  easdem  invaderet  et  altera  ; et 
cutn  certa  hujusmodi  intelligent  rex  Franc  toe 
Philippus,  gener  ducis,  terram  ipsius  comitis  hos- 
tiliter  in  cadet , et  op  pi  da  quaedam  in  Flandria  ut 
ad  deditionem  compuUt , et  quaedam  cepit . alia- 
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640  Wart  die  soene  ghemaect  claer 

Tusschen  Heinrike  ende  bisschop  Hughen. 
Dus  kore  ic  den  boeken  tughen. 


C)0f  Qetnrir  sijn  sonr  bic  Stobingl)rrs  oerman  enbr  sine  boot. 


Dat  IX  Capittel. 

Doen  dese  Heinric  voerwaer 
Herloglie  achtenveerlich  jaer 
645  lladde  gheweest,  met  groter  eren, 
Doe  men  screef  die  jaren  Ons  Heren 
Twelfhondert  dertich  ende  viere, 
Nam  Heinric,  die  stoute  fiere , 

Die  Heinrics  oulste  sone  was , 

650  Dat  cruce  , als  iet  las , 

Opt  lant  van  Sladingheu , 


que  svbrertit , et  de  Flandrensibus  circiter  duo 
mi ll  ia  hominum  in  bello  jseremit.  Quo  au  dito  comes 
expeditionem , quam  contra  ducem  disposuerat  , 
prelermisit,  et  insecutus  regem,  qui  ja  m ad  propria 
red  ie  rat . civitatem  Turnacum  cepit.  In  tcrea  dux t 
congregato  cuncto  suo  exercitu , iteralo  terram 
epitcopi  intraeit,  etapud  Tuttgris  detailavil.  Ha- 
rem  ia  m , ff'aletiam  et  alias  villas  episcopii  com- 
bussit.  et  ciritatem  Leodiensem  repetiit.  Cm'  rum 
appropinquasset , et  eam  firmissimis  mûris  trai- 
ta tam  inrenisset,  admiratus  de  tam  fat i na  mu- 
nit ion  e perfecta  iterque  ad  Brabanliam  dire  rit. 
Congregatie  ergo  interim  exercitibus  Hugo  epis- 
copus  et  Ludoticus  Lossensis  cornet  f ipsum  ducem 
festinalo  sunt  insecuti , quem  in  custodia  de  Steps , 
quae  juxta  villam  dc  Montenac  sila  est  « cum  toto 
suo  exercitu  invenerunt , ordinatis  igitur  aciebus 
ex  partibus  alterutris  durissimum  cotnmissurn  est 
praelium , cessitque  victoria  Leodiensi  episcopo , 
et  ceciderunt  interfecti  de  exercitu  Brabanliae  am- 
plius  quam  duo  millia  virorum , ipse  quoque  dux 


fuga  sibi  contulere  compulsas  est , et  renit  cum 
paucis  in  oppidum  Lovanium.  Episcopus  r cru 
procedens , inde  intracit  terram  ducis  t et  oppidum 
Leuicis , Laudem  (sic),  I/annut  et  alias  plurts 
villas  Brnbantiae  derastavit.  Post  paueos  autem 
dies  Fcrrandus , comes  Elondrcnsis , sua  expedi- 
tione , quam  contra  regem  Franc  iae  disposuerat , 
postposita , cum  copioso  exercitu  Brabanliam  la- 
trare accélérai.  Quod  ut  dux  audit  il,  ni  mi s terra  re 
consternatus , data  maxima  jrecuniae  summa } pa- 
cem  cum  comité  facit , ac , mediante  interventu 
tpsius  comitis,  concordia  pacis  facta  est  inter 
episeopum  et  ducem  ; sic  quod  ipse  dux  id . quod 
praccedente  anno  promiserat , sed  adimplere  re- 
nuebat , compulsas  impletit,  et  apud  Ltodium 
renient  ecclesiam  S.  Lamberti  humiliter  int  ravit, 
ct  nadat  is  pcdibus  , flexisque  genibus  , beato  mat 
tgri  reniant  de  suis  demeritis  po  sin  lat  it  r in  pre- 
sentia Hugonis  episcopif  tot  uit  cleri  et  jtopuli  ; 
quibus  solenniler  peructis , absolutionem  ab  epis- 
copo acccpit  f et  ad  propria  rediit. 
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Dat  verre  leeght  doer  Oestningen  ; 
Want  si  hen  eens  deels  hadden  gheset 
leghen  der  heiligher  kerken  wet. 

855  iSiet  met  sinen  volke  aliéné  , 

Macr  met  andren  lande  ghemene . 

Die  alle  tcruce  hadden  ghenomen. 

Es  hi  te  Stadinghen  comen. 

Alsc  die  van  Stadinghen  dit  vernamen  . 
660  Trocken  si  alle  te  samen 
Te  velde . tier  selver  tijt . 

Te  voet,  ende  boden  strijt, 

Ende  hadden  ghescaert . als  iel  weet , 
Voren  scarp  ende  achter  breet 
665  Elc  ene  pike  in  sijn  hant , 

Gherecht  op  sinen  viant . 

Soe  dat  donse,  ten  selven  tiden. 
iS  iet  toe  en  dorsten  riden  : 

Want  si  dronghen  soe  vaste  in  een , 
670  Dat  daer  en  was  en  gheen 

Toecomen  met  enighen  daden  . 

Anders  dan  ter  groter  scaden. 

Doen  sprac  van  .Matere  die  here  : 
o Het  es  ons  grote  oneere 
675  Dat  wi  niet  toe  en  dorren  riden  : 

Laetse  ons  bestacn  van  besiden  : 

Si  selen  hare  scare  breken.  » 

Mei  tien  sijn  si  orame  ghest  reken 
Ende  sloeghen  den  tas  al  doot . 

680  Datter  noit  een  en  onscoot. 

Vier  dusent  bleeffer  ghinder , 


V».  032  Doer  O e xt ni* gen  , door  Qoslland . hel 
land  aen  de  Oostzee  ; B doer  ()e  tuin  gen , E in 
Oefeningen.  By  Van  H&zlc  wordt  een  deel  van 
Ardennen  Oestenine  genoemd. 

605  en  64  Dcsunt  in  D. 


668  D ihtn  niet  en  dorsten  st riden . 

075  Matere.  Rctkcks  noemt  hem  Am  on  . tire 
de  Materne  . frère  de  Rasse,  sire  de  Garre . 

678  Ghestreken  f B getreken • 

679  Den  tas  , den  hoop  , 1)  dat  rôle. 
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Sonder  wijf  ende  kinder  . 

Dierre  en  was  gheeri  ghetal . 

Die  men  ten  swerde  dode  al. 

635  Om  dien  goeden  raet  van  desen  man 
Seit  men . dat  hi  den  strijt  verwan  ; 
Ende  al  tote  sinen  goeden  rade 
Waren  oec  goet  sine  dade. 

Dus  keerden  weder  die  heren . 

690  Ende  dancten  Gode  der  eren  ; 

Want  in  jonghen  Heinrics  side 
En  blevcr  macr  in  den  stride 
Si  twee , die  men  achten  soude , 
Alsoet  die  Gods  wille  woude. 

695  In  dat  naeste  jaer  daer  na 

Starf  te  Colene . als  iet  versta , 

Dees  ilenrics  vader,  Heinric  doude, 
Ende  gout  der  naturen  scoude , 

Ende  was  ecrlic  bracht  hier  ave 
700  Te  Lovene.  te  sinen  grave  : 

In  sente  l’ieters  kerke , als  iet  hore 
Leghel  hi  ter  middelt  van  den  chore. 
Achtenveertich  jaer  soe  was  hi 
Hertoghc , gheloves  mi , 

705  Daer  hi  luttel  stille  binnen  sat, 

Hi  en  orloghede  tenegher  stat. 

In  de  selve  kerke  ligghen  mede 
Begraven . teenre  stede . 

Sijn  eerste  wijf  Machtelt , 

710  Sijn  dochter  Marie  met  ghetelt, 

Die  keiserinne  van  Rome  was. 

Keiser  Olies  wijf,  als  iet  las; 

Ende  te  AfFelgheem  in  die  abdie 


V®.  692  C En  bleef  er  maer  x tien  tide. 

095  en  94  Desunt  in  D.  Si  tseee,  en*.,  slecht» 
twee  achtonswaerriige  mannon. 


708  B en  C Begraven  nldaer  ter  stede  . D ter- 
»elver  stede. 

710  Met  ghetelt,  A met  gheselt. 
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Leghel  sijn  leste  wijf  Marie. 


C)oe  bander  tjnnric  Cjrrtagljc  mart  rnbe  mat  nan  l)cm  quam. 

Dat  X Capittel. 

71  SS  Int  jaer  Ons  Heren,  weet  voerwaer . 

Dusent  ende  twee  hondert  jaer 
Ende  dertich  ende  vire , 

Aise  doude  Heinric  van  live 
Te  dode  was  cotnen  menschelike . 

720  Bleef  sijn  lant  op  Heinrike, 

Sinen  sone  , den  vromen  man  , 

Diet  voie  van  Stadinghen  verwan , 

Die  ridderscap  hadde  verworven 
Langhe  eer  sijn  vader  was  verstorven  : 

725  Vrome  was  hi  ten  orloghe, 

Ende  van  herten  harde  hoghe. 

Soe  dat  menne  vant 
Groot  ende  swaer  sinen  viant. 

Heinric , dese  prince  vrie , 

730  Nam  te  wive  ene,  hiet  Marie  : 

Hare  maechscap , wanen  si  was , 

Moghedi  horen , als  iet  las. 

Keiser  Vrcderijc  doude 

Die  verdranc,  alsoet  God  woude, 

735  Daer  hi  orloghede  over  zee  : 

Dacr  hem  die  hitte  dede  wee, 

Dedi  ute  sine  wapene  saen , 

Ende  es  int  coude  water  ghegaen  : 


V*.  719  Te  dode , B en  C Terdoot.  Allegroolmoedich  lieten, 

727  In  B C en  D • Oin  dal  menue  ftltoe*  vint. 

Sn*  Halten  die  boeke , als  wijt  welen  , 731  MflAfN,  waer  van  llaeil. 
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Soe  dat  des  coudes  waters  cracht 
740  Hem  benam  al  sine  macht. 

Endc  hi  verdranc  dus  jammerlike . 

Dat  scade  was  den  keiserrike  : 

Desc  Vrederijc  liet  enen  sone  : 

Philips  hiel  hi . ende  die  gone 
745  Was  coninc  van  den  Roemschen  rike  : 

Drie  dochteren  haddi , waerlike: 

Deene  hi  den  coninc  van  Spaengicn  gaf . 

Daer  soe  quam  een  coninc  af; 

Dander  gaf  hi  den  coninc  van  Behem  : 

750  Die  vrouwe  wan  aen  hem 
Den  coninc . den  here  groot , 

Dien  coninc  Rodolve  sloech  doot. 

Die  darde,  die  Marie  was  ghenant, 

Hadde  te  wive  Heinric  van  Brabant , 

755  Daer  hi  oec  anc  wan  enen  Heinrike. 

I 

Die  hertoghe  bleef  van  Lolhrike. 

Oec  wan  hi  aen  dese  vrouwe 
Viere  dochteren,  als  iet  scouwe  ; 

Deerste  hiel  Machtelt. 

760  Ende  was  in  huwelike  gheselt 

Acn  des  conincs  broeder  van  Vrancrike. 

Die  grave  was  waerlike 

Van  Artoys,  van  Sympole  mede, 

Daer  hi  aen  wan,  na  menschel ichede . 

765  Robbrcchte,  den  vromen  grave, 

Daer  vele  goeder  liede  quamen  ave , 

Der  welker  macht  jammerlike 
Sere  wart  ghevelt,  voer  Cortrike, 

Daer  die  grote  plaghe  ghescieden 
770  Van  doden  der  edelre  lieden. 

Dander  dochter , die  hiet  Marie , 

Vt.  759  B en  C Soe  dat  de*  eouden  cracht.  760  Ghetelt,  vereenifjd. 

Deel  I.  49 
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Die  hadde  Heinric , die  Hertoghe  Trie , 
Aen  den  hertoghe  van  Beyeren  ghehuut, 
Dies  Brabant  noch  bcruul  ; 

775  Want  die  man  iiet  hem  bedrieghen. 
Verraders,  die  gherne  liegheu, 

Die  staken  hem  in  sinen  siune 
Dat  si  plaghe  anders  miune  ; 

Ende  hi  quam , met  moede  groot , 

780  Ende  sloech  der  trouwen  af  thoot, 
Sonder  haer  scout , sijt  seker  des , 

Dat  heden  daghes  le  wrekene  es , 

En  si  dat  si,  als  men  seghel. 

Met  ghelde  af  si  gbeleghet. 

785  Die  derde  dochter,  in  waren  dinghen. 
Mam  des  lauls  grave  van  Doringhen  : 
Beatrijs  was  si  ghehelen  : 

Haer  man  starf,  als  wijt  weten  , 

Ende  doen  trouwese  , na  hem  , 

790  Van  Vlaendren  grave  Willem  : 

Van  hare  soe  en  quam  niet 
Want  si  sonder  kiut  versciet. 

Die  vierde  dochter  Margriete  hiet, 

Ende  wart  te  rade  dal  si  liet 
795  Dit  heerscap  van  erdrike , 

Om  te  regneren  ewelike, 

Ende  wart  nonne  tHertoghendale , 

In  den  doester , weet  men  wale , 

Daer  si  haer  leven  Gode  diende, 

800  Ende  gaf  daer  in  die  grote  tiende 
Van  Overijssche  voerwaer, 


V*.  773  Ghehuut,  B ghehutcet , D ghehouwet. 
774  Beruut , B ttre  gruwt , D berouwt. 

778  Dat  zy  met  een  ander  ntinoeobaDdel  dreef, 
B Datsi  plage  under  minne. 

781  Scout,  sculd. 

783  en  84  Ten  ware  dat  men  T,  gclyk  men 


zegt,  door  geld  afkocht.  In  C : 

Ende  »y  dat  ttnder  . «hoe  mto  s«it  . 
Met  gbclde  utf  hebben  gelryt. 

791  en  92  Detunt  in  D. 

792  V trtciet , overleed. 

793  Dit  heerscap , C Die  heerscaptc. 
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Ende  starf  abdisse  daer. 

Dese  Heinric,  dese  herc  groot, 

Na  «ijns  eersts  wijf»  doot 
803  Nam  hi  ene  edele  vrouwe  ende  vrie . 

Die  was  gheheten  Sophie , 

Sente  Lijsbetteu  dochter,  als  iet  las. 

Die  lantgravinne  van  Doringhen  was  : 
Dese  Sophie  was  oec  goet , 

810  Godfruchlich , ghestade  ende  vroet , 

Ende  si  ghinc  gherne,  in  haren  daghen, 
Daer  arme  liede  siec  laghen  , 

Ende  troestese  van  der  armoede  , 

Ende  gaf  hem  van  haren  goede, 

813  Ende  wracht  een»  deels  na  dien. 

Dal  si  an  die  moeder  hadde  ghesien. 

An  hare  wan  Heinric  enen  sone  : 

Heinric  hiet  oec  die  ghone , 

Die  lantgrave  in  Doringhen  bleef, 

820  Die  hem  niet  wiseliken  en  bedreef. 


Don  Öea  onbers  Cjfinrüs  orlojjtjnt,  tnöf  l)of  l)i  Dnrlljnn  roan. 

Dat  XI  Capittel. 

Dese  hertoghe  Heinric  van  Brabant , 

Die  dander  was  alsoe  ghenanl, 

Ende  groetrnoedich  was  gheheten , 

Hilt  grote  orloghe,  wildijt  weten, 

823  Tusschen  der  Mase  ende  den  Rijn , 

Dat  daer  noch  is  in  scijn  ; 

Vs.  820  H iteliken  en  bedreef,  vroed  eitje  en  schen  kampvechter , 1er  uitzondering  der  regels 
bedreef.  Nn  volgt  in  fi  de  variante  hier  achter  21 — 50,  welke  in  B niet  gevonden  worden, 
bl.  390,  v*.  880,  enhetverhael  van  den  Zeuren-  826  Waervan  uog  blykteekens  bestaen. 


Digitized  by  Google 


DE  KLERK. 


388 

Want  hi  slechte  1er  selver  stont 
Randeurode  tôle  inden  gronl, 

Ende  belach  Coelue,  die  vaste  stede. 

830  Dal  selden  oit  prince  dede, 

Ende  Street  up  die  van  binnen 
Al  en  conslise  niet  ghewinuen; 

Maer  wat  hijs  buten  vesten  vant 
Waert  al  verherijt  ende  verbrant. 

835  Voert  trac  hi  bat  opwaert 

Tote  Ronnen.  in  dcn  wigaert  : 

Dien  dedi  houwen  ende  destrueren  : 

Maer  niemant  en  dorste  dat  weren. 

Hi  doereet  liant,  voert  ende  weder, 

840  Ende  leide  sijnre  viande  hoverde  neder. 
Die  wile  dat  hi  voer  Coelne  lach  , 

Soe  gheviel , op  enen  dach , 

Dal  sine  sonmiere  quamen  gherant 
Met  visschen  , al  over  tlaut, 

845  Dien  si  den  hertoghe  soudcn  draghen , 

Alsi  aile  daghen  plaghcn. 

Ende  daer  si , ten  selven  tiden , 

Vore  Dalem  soudeu  riden , 

Sijn  des  heren  kindere  af  comen 
850  Ende  hebben  hem  den  visch  benomen , 
Ende  opt  huus  ghcvoert,  thaï  en  rouwen, 
Ende  hebben  die  knapen  sere  te  blouwen . 


V*.  832  D Ende  al  en  mochtijre  niet  gheteinnen. 

836  Wigaert , wyngaerd,  A en  C tcijngaert. 

837  Destrueren , A,  B en  C strueren. 

843  Sommerf  j lastdieren  , fr.  bêles  de  somme  ; 
doch  het  woord  i»  hier  voor  de  aenvoerders 
dezer  dieren  gebruikt.  A en  B hebben  somers , 
en  de  Excellente  Cronike  : sommiers . In  Olivier 
se  la  Marche’*  Etat  de  la  maison  du  due  Charles 
de  Bourgogne  leest  men  : Les  eallets  des  sommiers , 
dont  il  y a plusieurs , pensent  les  chevaux  des  som- 


miers, et  les  meinenl  arec  leur  sommage.  Zie  de 
aenmerking  van  Vm  Hahsf.lt  op  Kiluev  . verbo 
Sommier.  Axo.uaus  stelt  : Domines  sut  court 
hentes  pisces.  — Gherant , gerend,  gereden. 

846  A eu  D Alsoc  sy  ghedachlijcs  plaghcn  . 
B en  C Alsoc  se  daghelijes  plaghcn. 

848  Riden , A,  B,  C en  D liden. 

830  Den  tisch  benomen  , A , B en  C dien  rtsch 
g henomen  , D die  proie  ghenomen. 

831  Opt  huus,  op  het  slol. 
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Die  den  hertoghe  dit  ghewaghen. 
Wenende,  met  groten  claghen. 

853  Alse  die  herloghe  dit  vernam 
Wart  bi  wonderlike  gram  , 

Ende  snoer . bebielde  hem  God  tleven  . 
Hi  souts  hem  den  loen  gheven , 

Eer  hi  meer  keerde  in  Brabant. 

880  Ende  als  hi  weder  keerde  te  hant 

En  haddi  hem  sijns  eeds  uiet  vergeten  . 
Ende  heeft  Dalem  beseten . 

Dat  hi  wan  met  al  den  lande, 

Ende  noch  hebben  in  de  hande 
865  Die  hertogheu , sijt  seker  des , 

Daer  Brabant  bi  sterkere  es 
leghen  eiken  here  te  weren . 

Die  hem  in  die  side  wilde  deren. 

Desen  Heiurike , desen  here 
870  Dede  die  paus  grote  ere . 

Dat  hi  hem  tkeiserrike 
Thuus  sende , waerlike  : 

Maer  hi  gaeft  voert  harde  scone 
Willeme,  sijtire  suster  sone, 

875  Die  grave  was  van  Hollant 

(Coniuc  Willem  was  hi  ghenant) , 

Die  Aken  wan  met  groter  pine. 

Ende  metten  nauwen  rade  sine 
Besat  den  stoel , met  groter  eren , 

880  leghen  alle  diene  wouden  deren . 

Ende  bleef  conine  ende  here  groot. 

Sint  sloeghene  die  Vricsen  doot. 

Dat  Florens  sijn  sone  sinder  wrac . 


V»,  8 $6  A,  B en  D ff'aert  hy  tornech  ende  gram. 
859  A , B en  1)  Eer  hyquame  in  Brabant. 

861  En  haddi  hem , Il  eu  I)  rn  haddi. 

864  Ende  noch  hebben , voor  noch  hebben  sijt. 


866  A Daer  Brabant  bi  de  stercken  es , B en  C 
Daer  Brabant  met  te  starker  es. 

867  en  68  Desuni  in  D. 

882  Sint , A Sijnder,  B Seder,  C en  D Sider. 
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Daermen  meneghen  Vries  doot  stac. 
085  Dieu  sijn  self*  liede  sekerlike 
Sint  vermoorden  jammerlike. 

Dese  Heinric.  dese  vrome  man. 

Diel  lant  van  Dalem  wan . 

Sterf  te  Lovene,  sekerlike, 

090  Ende  was  begraven  eerlike 
Te  Vileir  in  die  abdien  , 

Doemen  screef , hoer  ic  lien  , 
Twelfhondert  Gods  jare 
Ende  xlvij  openbare. 

89a  T welf  jaer  was  hi  here, 

Na  sinen  vader,  ende  nemmere. 


Vf.  886  Jammerlike.  Hier  leest  men  in  D : 

Willem,  Florent  son*  van  Hollant , 

(Ende  jonefrou  Mcektrlls  van  Brabant . 

Des  ander  hartogen  dochter  ai» 

Tsertogen  van  Brabant , al*  k las 
S Deea  wart  te  roninc  verroren  , 

In  maniéré  ait  ghjr  telt  boren  : 

Hcnrijr  van  Brabant , die  bertoge. 

Oie  doen  wat  eeo  prince  hoge 
Ende  Willem t maech  , to  men  kiot, 

10  Hem  wat  van  dco  patl*  gcilnl  [geaundro] 

Van  Aclmaengen  tkeyterike. 

Doen  gaf  bijt  voort  dJergelike 
Willem  tinen  netr  taen  , 

Diet  v romclikc  beeft  betlaen  ; 
là  Nocbtao  en  w as  bv  duen  met  oui  ; 

Want  doen  sijn  vader  die  dootvcoui 
Betaelde,  trrcefmcn  Ont  Heren  jaer 
*ijr  ende  miij  voerwaer; 

Ende  Willem  badde  xxj  jner 
20  Doc  nicnne  roninc  coot  voerwaer. 

Dki  Willem  b ad  le  wive  ontfacn 
Shcrloghcn  dochter  , hebbic  verttaca  , 

Van  Bruntewijc  , die  Eli  «-bet  biel, 

Dacr  by  enen  toon  af  liet , 

25  Die  Fiorein»  hiel  hy  name. 

Doe  die  taken  to  voert  <{U«men 
Dal  Willem  Ie  roninc  wat  greoren  , 

Dcdc  by  »o  men  placb  te  voren , 

Eode  wildeden  tloel  bevitten  tAken  , 

30  Met  butropeu  ende  met  prelaten  , 

Die  by  met  bem  braihte  dacr  , 

So  hy  tehuldirh  wav  voerwaer 


Bctat  hy  den  doel  met  gromde. 

Daer  na  met  groten  gesinde  [hofgesinj 
35  So  trac  hy  te  Colen  waert , 

Ende  berechte  dacr  . na  acouinea  aert , 

Ende  dedc  daer  met  valere  [chartert]  gebieden 
Van  tcooinct  wegen  allen  lieden 
Fait  ende  vrede,  ende  dat  men  voort 
40  Van  conine  Willem»  hal  ven  doort 
Van  den  Rine  tu veren  (oude . 

Ende  dat  elc  tot  hem  eotnen  wonde  , 

Die  den  keyterike  hoerde  toe  , 

Ende  worde  |ijn  man  daer  altoe. 

45  Met  beden  ende  met  heb indic lieden 
Et  hy  dut  door  tlanl  gereden  , 

Ende  maccte  vnentcap  metten  heren- 
Dien  hy  niet  en  conde  bekeeren 
klei  gevecLle  dien  trac  by  au 
50  Met  woorden  ende  met  giften  dan 
lat  ander  jaer  , ent. 

Volgt  hel  gedicht  van  den  Leuvenschen  kamp- 
vechter, medegedeeld  Belgisch  Museum,  I.  hl.  26 
32,  en  ook  te  vinden  by  Vas  Vxltiki.  Uaerna  : 
Dese  ITeinric  dese  vrome  man , vs.  887. 

892  Lien  , belyden.  verklaren. 

896  Ende  n emmert.  Nu  volgen  deie  regel»  in 
D,  welke  men  ook  ten  deelc  aentreft  io  Vis  Vtt- 
TBca's  Spiegel  historiael , bl.  48  : 

Enen  Heinrijc  liet  hy  na . 

Die  derde  flrinnjc , so  ic  vcrtla  : 

Na  dat  tijn  vader  doot  es  bleven , 

Wat  hem  in  huwebje  gegeven 
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Dat  XII  Capitlel. 

Alse  dese  Heinric  was  doot 
Bleef  hertoghe  eiide  here  groot 
Sijn  sone.  die  derde  Heinric. 

900  Die  ghewonnen  was  ghewaerlijc 

Ane  Marien,  die  Philips  dochter  wa* 
Coninc  van  Rome,  daer  ic  vore  af  las. 

Dese  Heinrijc  was  soe  goedertieren 
Ende  soe  hovesch  in  al  sijnre  manieren  , 
905  Dat  men  cume  vertellen  can. 

Men  wiste  ghenen  edelrcn  man  , 

Doen  hi  leefde , in  sinen  daghen  , 

Noch  soe  hoghe  van  groten  maghen. 

Die  edele  oude  keiser  Vrederijc 
910  (Die  verdranc  soe  jammerlijc) 

Was  sijnre  moeder  oude  vader, 

Ende  Philips  was  haer  vader , 

Die  coninc  was  van  Rome , 

Ende  die  jonghe  Erederijc,  als  iet  gome  , 
915  Die  keiser  bleef  ende  jonc  sterf, 

Ende  Heinrijc,  diet  keiserrike  verwerf. 
Ende  keiser  bleef  na  den  broeder , 

Waren  broeder  van  sijnre  moeder. 


ó Sbertogen  dochter , die  we»  getrouwe 
Ven  Bourgoengncn  «nc  joncfrnnwe. 

Die  l»em  tere  we»  onderdaen  t 
Hier  een  wen  hy  tuinder  leen. 

Deer  deen  na  dender  gebeten  weert 
10  Heinrijc  , Jan  ende  Coder aert  : 

Doulite  biet  Heinnjc  , die  wacrl  lam, 
Del  ben»  thertogrdora  meteen  en  ijnan». 
Heinrijc  die  derde  , dat  verslaet , 

En  wilde  niet  dat  enich  baract 
15  Gedreven  warde  onder  ben»  : 


Il  y bselt  lijn  laat , »o  ic  verarm  . 
Vromciijc  ende  in  prijie  wel. 

In  linen  lijden  *o  gevel 
Wonder  ia  Brabant,  haer  code  dart 
20  Deer  vele  af  te  leggen  weer, 

Van  tempeesten  die  gctcieden  . 

Die  ic  niet  alle  co  can  bedieden 
Ah  deie  Heinric.  ent. 

Vs.  918  Broeder  , A oïrre  , B orme. 
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Van  Jherusalem  coninc  Coenraet 
920  Bestont  hem  in  den  derden  graet  : 

Die  keiser  van  Grieken  Emanuel 
Bestoet  hem  alsoe  na  oec  wel. 

Die  in  Behem  ende  in  Spaengien  droeghen  cronen 
Waren  beide  sijnre  moyen  sonen. 

925  Coninc  Willem,  es  ons  becant, 

Die  grave  was  van  Hollant 
( In  Aclmanien  droech  hi  crone) 

Was  oec  sijnre  moyen  sone. 

Hertoghe  Heinric , die  edele  man . 

930  Die  Baruch  over  zee  wan . 

Hi  was  sijn  oude  vader; 

Ende  dander  Heinric.  die  beide  gader 
Stadinghen  ende  Daelhem  verwan. 

Was  die  vader  diene  wan  ; 

935  Ende  van  Arloys  grave  Robbrecht 
Was  sijnre  suster  sone  recht  : 

Ende  van  Ghelre  die  milde  grave 
Wasser  moyen  sone  ave: 

Ende  sijn  sone  was  die  stoute  man , 

940  Diet  lant  van  Limborch  wan  ; 

Ende  Heinric , in  waren  dinghen . 

Die  lantgrave  van  Doringhen . 

Was  sijn  gherechte  broeder, 

Ja  van  vader,  niet  van  moeder. 

945  Nu  merci  oft  van  machte 

Iet  groot  was  sijn  gheslachte. 

Soete  was  sijn  anescouwen . 

Ghemaniert  ghelijc  eenre  vrouwen  : 

Edelijc  was  hi  van  leden; 

950  Nochtan  edelre  van  seden. 

Dit  was  deerste,  es  ons  becant, 

V*.  924  Moyen  sone,  D entier  sone.  936  Hecht,  D echt. 

951  Oude  vader , C on  D ouder  vader.  949  Edelijc , B Edeliken,  D Edel. 
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Dienen  hertoghe  screef  van  Brabant  ; 
Want  *ine  vorders  ghemeenlike 
Screven  hertoghen  van  Lothrike 
955  In  haren  tiden.  ende  anders  niet. 

Ende  die  de  dinc  te  rechte  besiet 
Soe  es  daer  goede  redene  toe , 

Ende  mach  u segghen  alsoe  hoe  : 

Om  dat  een  man  es  gheseten 
960  Op  die  Mosele . die  hem  doet  heten 
Oec  hertoghe  van  Lothrike, 

Om  dat  daer  bi  claerlike 
Dat  ondersceet  sal  sijn  becant. 

Soe  scrijftmen  oec  van  Brabant  : 

965  Want  dien  hertoghe  van  den  Moseieren, 
Alsoe  ons  die  yeesten  leren , 

Soe  en  bestaet  die  name  twint 
Van  Lothrike.  dats  wel  bekint, 

AI  eest  dat  haer  herthogheriken 
970  Binnen  Lothrike  heide  striken; 

Die  titel  nochtan  van  Lothrike 
Hoert  te  Brabant  sekcrlike  ; 

Ende  dat  toent  de  raoenc  Seghebrecht 
Van  Gembloes , wel  na  sijn  recht , 

975  Want  hi  seeght.  in  Goccloens  tide, 
(Daer  ie  u hier  over  lide. 

Die  hertoghe  van  Lothrike  bleef 
Na  sinen  vader , die  verdreef 
An  den  keiser  Heinrike. 

980  Sint  dat  Karle  soe  jammerlike 
Bi  Hughe  Capette  bleef  doot , 


V*.  954  Screven  , D Screren  hem. 

955  In  haren  tiden , A In  horen  titel r C In 
haren  titele.  Gfr.  Magnum  chronicon  Belgicum , 
p.  248. 

960  Die  hem  doet  heten  , Ü ende  dede  hem  heten . 

Deel  I. 


972  Hoert  te,  D Behoort  toe. 

975  Hi seeght.  Zie  Sicebeati  Ceiblacensis  Chro- 
nicon} ad  ann.  1034. 

978  U Ma  sinen  broeder  diet  bedreef  (D  be- 
streef). 

50 
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Dat  ic  u boven  geide  al  bloot) 

Doen  sterf  Vrederijc,  al  ronder  sceren  , 

Die  herlogbe  was  der  Moseieren  ; 

981}  Ende  om  dat  hem  niet  was  bleven 
K na  pelen  Lint.  soe  wart  ghegheven 
Sijn  herloghedom  Gocelone, 

Die  beide  de  lande  bilt  scone , 

Der  Lolhrikers  ende  der  Moselaren. 

990  Als  Goceloen  doot  was,  te  waren, 

Doen  worden  weder  van  een 
Die  lande  ghesceiden  in  tween  , 

Ende  der  Moselaren  lant 
Dat  wart  ghegheven  te  bant 
995  Enen . die  biet  deerste  Albrecht , 

Die  doet  sloech  in  een  ghcvechl 
Godevaert,  Goceloens  sone; 

Ende  alse  versleghen  was  die  ghone , 

W art  liant  ghegheven  in  de  waerde 
1000  Van  Elsaten  enen  Gheraerde; 

Ende  die  Gheraert,  ende  die  na  hem  quamen, 
Rehilden  van  Lothrike  den  namen , 

Dat  onrecht  was , alse  ghi  wale 
Nu  hoert  ane  mine  tale; 

1005  Want,  doen  die  lande  ghesceiden  waren. 

Doen  bleef  Lothrike , te  waren , 

- Godevaerde . Goceloens  sone  : 

Die  l'ilike  Godevaert  hiel  die  gone  ; 

Want  hi  altoes  vechtens  gherde. 

1010  Ende  na  desen  Godevaerde 
Bleef  op  sinen  sone  Lothrike 
Godevaerde  metten  bult,  waerlike. 


Vs.  980  kï  napelen  tint,  D Knapt  lijn  tint , 
rnanlyk  hoir. 

999  /»  de  waerde , in  bewaring,  in  hoede. 
1003  G hete  ieden , D tente  iden. 


1008  Pilike  Goderaert , Godevaert  Lastig  van 
aert.  Zie  over pilik  of  pijnlie  de  aeot.  van  Hutdi- 
corca  op  Stoki  . 11,  473.  À Die  pijnlike  Godevaert. 

1009  Gherde,  begeerde. 
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Om  dal  hi  gheen  kint  en  wan 
Soe  bleef  Lothrike  dan 
1015  Op  sijnre  suster  sone,  Godevaerde 
Van  Boiioen.  die  mellen  swaerde 
Tlanl  van  over  zee  verwarf. 

Want  hi  oec  sonder  kint  sterf 
Soe  bleef  na  hem  Lothrike 
1020  Van  Lymborch  hertoghe  Heinrike, 

Ende  hem  want  af,  metten  swaerde, 

Van  Lovene  Godevaert  metten  Baerde, 

Als  ghi  hier  voren  hebt  ghehoert. 

Ende  aldus  ist  comen  voert 
1025  Dat  sine  nacomelinghe  al  te  samen 
Van  Lothrike  hilden  den  namen. 

Dus  eest  ter  waerheit  al  ghesciet. 

Oec  en  screven  si  anders  niet 
Tote  op  desen  derden  Heinrike , 

1030  Dan  hertoghe  van  Lothrike. 

Ende  om  dat  ghijt  te  bat  weten  sout 
Wie  die  name  te  rechte  behout, 

Soe  screef  men  mede  van  Brabant  ; 

Oec  heeft  van  Brabant  liant 
1035  Van  Lothrike  altoes  gheweest 
Dat  vorste,  alsoe  men  leest, 

Ende  daer  die  princen  hier  te  voren 
Van  beghinne  uut  sijn  gheboren. 

Ende  daer  si  ooc  te  wonen  plaghen. 

1040  Karle  oec,  in  sinen  daghen , 

Die  hertoghe  was  van  Lothrike , 

Ende  die  sterf  soe  jammerlike, 

Dede  te  Brusele  maken  binnen, 

Tusschen  twee  armen  van  der  Sinnen. 

1045  Sine  woninghe,  alsoe  men  weet, 

Vs-  10i8  zindert , D «/.  1033  Screef  enen  , B en  I)  tcreef  hi. 

1039  C Tol  opten  dorden.  1011  Tan  der  Sinnen  . Tan  dn  Senne. 
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Dal  nu  tsinte  Gurijcs  heet  : 

Dat  was  sine  capelle,  die  hi  dede  maken. 
Dus  mach  men.  bi  vele  sa  ken, 

Merken  ende  verstaen,  claerlike, 

1050  Dat  die  gherechte  name  van  Lothrike 
Den  hertoghen  van  Brabant  toebehoert. 
Hier  mede  latic  dese  woert. 


Dan  öfs  öerbs  Qcinrijcs  Cjcrtogljen  kinörrfn. 


Dat  XIII  Capittel. 


Dese  Heinric,  die  jongbe  man. 

Daer  ic  u af  segghen  hegan , 

10.5.5  Die  die  derde  van  dien  name  was, 
Hadde  een  wijf,  alsoe  iet  las  , 

Dochter  van  Borgoendien  hertoghen  : 
Alijt  biet  si,  ende  was  van  hoghen 
Maghcn  ute  Vrancrike. 

1060  Daer  ane  wan  hi  sekerlike 

Heinrike,  Jan  ende  Godevaerde, 

Die  some  worden  van  groter  waerde. 
Ende  ene  dochter , hiet  Marie , 

Die  ghetrout  hadde  de  vrie 
1065  Coninc  Philips,  met  eren  groot, 

Na  dat  sijn  eerste  wijf  was  doot. 

Die  coninc  was  in  Vrancrike, 

Ende  in  Harragone  sterf  menschelike. 
Ane  dese  Marie  wan  hi  enen  sone, 
1070  Lodewijc  soe  hiet  die  gone, 


' *■  1048  Gurijtt,  A GotJir,  B Goreci,  C en  D 
Gorrici.  Zie  boven  bl.  273  de  acnteekcninp  op 
v».  8797. 

4082  One  voert.  Hier  beeft  de  afachryver  vso 


I>  hel  verhad  ingelascht  van  koning  Willen» 
dood , Ie  vindeo  in  Vis  Vunn'i  SpiegM  ku- 
ioriael,  bl.  80,  cap.  XXXVIII  en  de  vyliien  eerde 
regel»  van  cap.  XXXIX. 
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Ende  es  van  Eberois  grave  , 

Daer  kinder  oec  sijn  comen  ave. 

Hierna  sal  ic  u doen  verstaen 
Hoe  dat  die  saken  sijn  vergaen 
1075  Tusschen  Janne  ende  Heinrike  ; 

Maer  Godevaert  sekerlike , 

Die  de  jomtste  broeder  was , 

Ende  die  beste,  sijt  sekcr  das, 

Riddre , die  leefde  doen  , 

1080  Hadde  tlant  van  Viersoen 
Behuwet  met  sinen  wive, 

Ende  wan  aen  haren  live 
Mijn  heer  Jan , die  bleef  dool 
Te  Cortrike,  in  den  strijt  groot, 

1085  Ende  mijn  heer  Godevaert  oec,  sijn  vader  : 
Daer  soe  bleven  si  beide  gader , 

Met  meneghcn  man  . op  enen  dach , 

Dies  men  ewelike  sal  doen  ghewach. 

Haer  lant  dat  moeste  bliven  danne 
1090  Op  sijnre  dochter  manne. 

Dal  si  beide  daer  bleven  dool 
Dal  was  Brabant  scadc  groot. 

Desc  derde  herloghe  Hcinrijc 
En  was  maer  hertoghc . waerlijc . 

1095  Dertien  jaer  na  sinen  vader  : 

Ende  sijn  kinder  bleven  alle  gader 
Cleine  ende  jonc  van  daghen  , 

Ende  hi  wart  selve  ghedraghen 
Te  Lovene.  ten  Jacopineu  : 

1100  Daer  leghet  hi  ende  die  sine, 

Ende  sijn  wijf  beide  begraven, 


V».  1071  Eberois,  B Enbnus,  C Eeobrous, 
1)  Eufrous , voor  Evreux* 

1084  Strijt , C tcijeh , de  «lag  van  Kortrijk  ten 
jare  1303. 


1096  In  bel  HS  : Hi  en  vat  tcalc  noch  verra- 
der ; doch  dat  slaet  niet  met  bet  volgende  vers, 
en  al  de  andere  hebben  gelyk  in  den  tekst 
staet. 
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lu  eue  tomme  hoghe  verhaven; 
Maer  si  leefde  langhe  daer  na , 

Dat  hacr  man  sterf,  als  iet  versla, 
1105  Eude  berechte  wiselic  haer  lant, 
Als  ic  u bier  sal  doen  becant. 


Oorlogee  tusscljrn  öir  oan  Havent  rnöe  mijn  Cjrer  ÜJoutfr  Örrtljouör. 

Dat  XIV  Capiltêl. 

Alsmen  screef  dusent  dat  carnation 
Twee  houdert  eude  lx  oec  doen  , 

Starf  dese  Heinric,  alc  iet  las 
1110  Die  de  darde  van  den  name  was, 

Ende  sine  kindere  bleven  soe  jonc  van  daghen 
Dat  doutste  ghene  wapene  mochte  draghen. 
Heinrijc  hiet  sijn  outse  sone  : 

Hi  bleef  hertoghe , ende  die  gone 
1115  Was  soe  onmachlich  van  leden, 

Ende  van  sinne  soe  onbesneden  , 

Ende  soe  dwaes,  dat  hi  er  niet  toe  doch  te 
Dat  hi  tlanUcap  houden  mochte, 

Soe  dat  hi  theerscap  , bi  rade  sijnre  moeder . 

\i.  1 102  Tomme,  tombe.  Wegens  deovcrblyf- 
sels  van  deze  tombe  vindt  men  berichten  van  deu 
heer  Sciâtes  in  Le  Polygrajihe  belge f Anvers, 

1835,  in-8°,  p.  11 — 13.  — Verhaven,  verheven. 

1112  Ghene  t tape  ne  mochte  draghen.  Het  wa- 
pen tl  ragen  was  een  teeken  van  meerderjarigheid. 

Hiervan  leest  men  in  Laipbecits  silexander  : 

•V«  bm  ieh  funfmhen  f ar  alt 
I nde  bin  komen  so  minen  lagen 
Das  ich  H<ol  waftn  mue  f ragen. 

Zie (illll’s Deutsche  Rechtsaltert hümer, bl.4 13. 

1113  Heinrijc.  Hier  volgen  in  B eenige  regels 
uil  Vas  Heeld  . en  van  deze  plaets  af  tot  aen  het 


einde  des  vierden  boeks  loopen  de  HSS.  zeer 
uit  een,  door  het  inlasscben  van  onderscheidene 
brokken  uit  dien  schryver  (inzonderheid  C en  D), 
nagenoeg  zoo  als  men  die  ook  by  Vas  Veltiei 
aentreft.  Myne  acnteekeningcn  op  den  slag  van 
Woeringen  zyn  voldoende  ter  waerdeering  van 
dit  punt;  weshalve  ik  my  ongehouden  reken, 
het  overgenomenc  t'elker  plaetse  aen  te  wyieo. 

1117 — 20  ln  D : 

Dat  lijf  (liant  met  houden  en  mocblc; 

Want  lij  darrtoe  niet  en  doehlc  ; 

Dal  lijr  bj  rede  van  sijnre  moeder 

DI*ot  over  gaTtincn  broeder. 
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1120  Jaone  gaf.  sinon  broeder, 

Als  hi  omtrent  acht  jaer 
Herloghe  hadde  gheweest  voerwaer. 

Ende  onlanghe  na  dien  tijt 
Dede  Heinric  an  moencs  habijt, 

1125  in  Borgoenien,  in  ene  abdie, 

Ende  liet  der  werelt  heerscapie 
Om  te  regneren  ewelike , 

Met  Code  in  hemelrike, 

Ende  Jan  bleef  gheweldich  here 
1130  Van  Lothrike,  voert  ane  mere, 

Daer  groet  twist  ave  ruerde 
Binnen  lants . die  langhe  duerde  ; 

Want  doe  die  hertogbe  was  doot, 

Ende  sine  kindere  niet  waren  groot, 

1 135  Soe  bleef  sijn  wijf,  der  kinder  moeder . 
Van  den  lande  alse  stierroeder, 

Ende  verhoede,  met  haren  rade, 

Waer  si  raochle,  des  lants  scade. 

Die  grave  van  Ghelre  ende  bisscop  Heinrijc 
1 140  Van  Ludeke,  sijn  broeder , die  ghelijc  , 
Wouden  tlant  vermomboren , 

Alse  diere  toe  waren  gheboren. 

Die  vrouwe  dochte,  in  haren  moet. 

Dat  ten  lande  niet  soude  sijn  goet, 

1145  Ende  werese  daer  af  beide. 

Wacst  hem  lief  ofte  leide, 

Alsoe  dat  si , met  sinne , 

Int  leste  alsoe  ghevoer  daer  inne 
Dat  si  die  mornborie  cochte  af. 

1150  Met  enen  deel  ghelts  dat  si  hen  gaf. 


Vs.  1130  DFf»  Lothrike  emmermeere. 
1156  Stierroeder , die  het  stierroer  houdt. 
1140  Die  ghelijc , D des  gelije. 

1144  Dat  ten  lande , C Dat  dien  lande. 


1145  Ende  werese,  C Ende  weerdese,  D Ende 
werese. 

1149  Mornborie,  À montbor,  D momborr.  — 
Cochte  af,  C toech  af. 
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Heinrijc  van  Doringhen  gijn  oem . 

Nam  oec  der  monibergcap  goem  . 

Ende  wout  met  crachte  wesen  : 

Die  vrouwe  gach  oec  te  degen  , 

1155  Ende  miedene  af  met  ghelde, 

Ende  bilt  tlant  in  haren  ghewelde. 

* Korthout  wag  haer  raet . alg  men  seegt , 
Die  te  Mechelen  te  sinte  Romhoutg  leeght , 
Die  men  goet  hiet . als  iet  las , 

1160  Om  dat  hi  vroet  ende  vrome  was  : 

Bi  hem  soe  vvaest  al  bedreven 
Dat  Heinric  moenc  wag  begheven , 

Ende  dat  Jan  bleef  hertoghe. 

Hier  bi  wies  dat  orloghe 
1165  Tusschen  Lovene  der  stat 

Ende  heer  Kcrlhoude.  orarae  dat 
Die  van  Lovene  openbare 
Seiden  dat  Heinric  ware 
Met  boesen  rade  daer  toe  bedreven . 

1170  Dat  hi  moenc  ware  begheven, 

• Ende  al  baddi  van  sinne  ghebreke. 

Dat  menne  daerom  niet  en  steke 
Uul  sinen  vaderliken  goede, 

Ende  dat  dat  niet  wel  en  stoede, 

1175  Ende  ieghen  wet  ware  al  te  male. 

Ende  een  here,  van  Wesemale 
Bernage  hict  hi , heer  Arnout , 

Was  des  dien  van  Loven  hout, 

Ende  viel  ieghen  Berlhoude  dan , 

1180  Met  die  van  Lovene,  aise  hoeftsman; 


V*.  II UI  A,  Ö en  D Heinrijc  r an  Doringhen 
•ter  kinder  oem. 

11S2  Doelde  ook  op  dc  voogd vsebap.  Goem 
nemen  i»  achtgevco. 

1 155  Niedeneaf,  kocht  hem  af,  by  geschenken. 


A en  B Ende  quitte  ne  af  met  haren  g helde. 
1159  Goet,  B groot. 

1 169  Bedreten  , B tetdrtten. 

1178  Hout,  toegedaen,  genegen. 

1180  Hoeftsman , B koolman  , D hooft  man. 
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Want  si  en  wouden , min  noch  mere , 
Janne  kennen  over  here , 

Ende  sloeghen  oec  haer  porten  toe 
leghen  Janne  ende  sijnre  moeder  doe. 
1185  Eens  worden  si  soe  beraden 

Dat  si  Berlhoude  wilden  scaden , 

Ende  trocken  uut  met  ghewoude , 
Metten  selven  here  Arnoude , 

Tote  in  mijns  heren  Berlhouts  lant. 
1190  Sijn  voie  quam  daer  ieghen  gherant, 
Ende  dadense  tachter  soe  mettien 
Dat  si  van  node  moesten  vlien, 

Ende  die  viande  volgheden  na, 

Tote  in  de  Leeps , als  ie  versta  , 

1195  Daer  sise  verslocghen  ende  vinghen. 

Dus  verghinghen  daer  die  dinghen, 

Dat  Jan  Hertoghe  bleef  gheweldelike 
Van  Brabant  ende  van  Lothrike, 

Met  spoede , ende  met  groter  eren , 
1200  Ende  was  sint  heer  der  heren. 

Hi  wart  hertoghe  ende  voegt  van  Aken, 
Doe  men  carnalioen  sach  maken 
Twelfhondert  ende  seven  warf  tiene 
Twee  min , na  miuen  siene  : 

1205  Een  wijf  nam  hi,  als  wijt  welen, 
Margriete  soe  was  si  gheheten , 

Conincs  Philips  dochter  van  Vrancrike 
(Die  in  Arragoene  sterf  menschelike, 
Ende  hi  hadde  weder  de  suster  Jans, 
1210  Als  ie  u voer  seide  thans). 

V*.  1181  Noch  mere,  D no  mere. 

1183  Sloeghen,  X,  Ben  C sloten 

1188  B Mei  minen  her  Arnoude. 

1191  Tachter , I)  achter. 

1196  In  B : 

Dut  vergbtngbeo  bar*  dingeo 

Deel.  I. 


Her  Gbcraert  ende  ber  Gotlev  uerl 
Ende  ander  beren,  dte  men  mellcrvaert 
Te  Meelden  lctde  d«»en  ghevaro 
Ende  tErpte , sonder  wacu. 

Dit  gheteiede  daer  Ie  voren 
Eer  Jan  bertoghe  werl  u;  lictoren. 

1203  Sc  ren  tcarf,  C rijf  verren. 
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Margriete  ende  haer  tint  beide 
Storven  in  haren  arbeide. 

Een  ander  wijf  nam  bi  daer  na . 

Hiet  oec  Margriete , ala  iet  versla  . 
1215  Grave  Ghyoeds  dochter  was 
Van  Vlaendren , alsoe  ici  las , 

Daer  hi  vier  kindere  ane  wan  : 

Die  outste  van  dien  die  hiet  Jan  , 
Dandcr  broeder  Godevaert  hiet . 
1220  Die  jonc  van  der  wcrclt  sciet , 

Ende  ene  Margriete,  wijs  van  sinne. 
Die  was  sinder  keiserinnc, 

Als  ict  u hier  na  sal  doen  verstaen . 
Ende  ene  Marie , die  heeft  outfàen 
1225  Die  grave  van  Savoye  te  wive. 

Dit  es  waer  dat  ic  u scrivc. 


Ocgfjtn  oan  Éjfrtaglje  3ans  odcgljc. 

Dat  XV  Capittel. 

Doemen  screef,  al  over  waer. 
Twelfhondert  ende  Ixvj  jaer, 

Ende  vau  Limborch  hertoghe  Heinrijc 
1230  Was  gheslorven  menschelijc, 

Van  wicn  die  naeste  gheerve  was 
Adolf  vandcn  Berghe,  aïs  ict  las, 

Die  sijn  versterfncsse  te  voren 


V*.  1213  Wijf,  D trou. 

1215  Ghyoeds,  A Ghys  , I)  Gy  ods . fr.  Gui , 
Guidos  van  Dampierre. 

1228  Ende  Ixvj  jaer , lees  Ende  Ixxxiij  jaer. 

1229  Heinrijc.  De  hertog  van  Limburg  hiet 
Walram  of  ff 'al rave , en  niet  lieudrik. 


1250  Dcest  in  ti. 

1231  Gheertt , C erve . 

1233  Sijn  versterf  nesse,  zijn  erfdeel  ; te  voren, 
niet  vóór  de  dood  van  Walram , maer  vóór  dat 
hertog  Jan  in  Limburg  trok  ; slaende  deze 
woorden  op  vs.  1237. 
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( Die  hem  van  Liniborch  soude  behoren) 
1235  Vcrcocht  hadde  ende  al  liant 

Janne,  den  hertoghe  van  Brabant, 

Doen  woude  Jan  in  Limborch  trecken  . 
Ende  sijn  lant  daer  berecken , 

Dat  hi  wettelike  badde  vcrcreghen. 

12-10  Die  grave  van  Ghelre  quamer  ieghen . 
Ende  woudene  weren  uten  goede, 

Ende  seide  dats  hem  niet  en  bestoede  ; 

Al  hadde  Jan  Limborch  ghecocht 
Hi  soude  nochtan  sijn  lijftocht 
1245  Daer  ane  behouden,  alsoe  iet  las, 

Want  sijn  wijf  dochter  was 
Heinrijcs  van  Limborch  des  heren  groot; 
Maer  si  was  eer  ter  doot 
Dan  hacr  vader;  daer  bi  seide  Jan 
1250  Dal  hem  liant  al  quam  an. 

Hier  bi  wies  orloghe  ende  nijt , 

Die  gheduerde  langhen  tijt 
Fcllike,  met  moede  hoghe, 

Tusschen  den  grave  ende  den  herloghe, 
1255  Dat  menich  sint  becochte. 

Reinout  van  Ghelre  sochte 
Hulpe  ende  vrient  tallen  sleden , 

Dat  hi  mochte  met  mochentheden 

O 

Den  hertoghe  wederstaen , 

1260  Ende  vercrccch  tsijnre  hulpen  saen 
Van  Coelnc  bisscop  Ziverde , 

Ende  ander  princen  van  groter  waerde . 
Heinric,  van  Lutsenborch  grave, 


V».  1238  Berecken , voor  berechten  , bestieren. 

1241  B'oudene,  C waenden. 

1242  Bestoede , bestond,  behoorde. 

1248  Eer  1er  dood , Den  C eer  doot.  Zoo  leest 
men  ook  in  de  kleine  kronyk,  medegedeeld  achter 


myne  uitgave  van  Vas  Heelc  , bl.  375  : Ou  ne 
ante  patris  obitum  ex t Herat  jam  defuncta  ; doch 
het  schynt  wel  zeker  dat  zy  haer  vader  twee 
j are ii  overleefde. 

1261  Ziverde,  Siegfrietf  van  Westerburg. 
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Sijn  broeder  mijn  heer  Walrave . 
1265  Die  de  beste  waren  metter  hant 
Die  men  vant  in  Duutsche  lant, 
Ende  van  Valkenborch  daer  toe 
Heren  Walraven,  die  al  doe 
Te  gader  swoeren  ghemeenlike, 
1270  leghen  den  hertoghe  van  Lothrike. 
Die  hertoghe  , die  dit  verstoet, 
Peinsde  wale  in  sinen  moet 
Dat  hi  hen  hare  ecndrachtichede 
Sere  soude  maken  te  lede , 

1275  Datter  hen  af  eysen  soude, 

Ende  dat  hi  teerst  trecken  woude 
Soe  verre  in  hare  lande, 

Dat  hen  soude  wesen  scande. 

. Dus  soe  trac  hi  derwaert, 

1280  Met  overmoede , onvervaert, 

Ins  bisscops  ende  ins  graven  lant , 
Ende  stichtere  roef  ende  brant. 
Voert  ende  weder  in  al  den  lande 
Dedi  scade  mcnegherhande. 

1285  Die  grave  oec  metten  sinen 
Trac  ins  hertoghen  terminen  , 

Niet  diepe,  maer  ane  die  paie; 
Ende  si  roefden  ende  branden  wale. 


C)oe  3an  öcstrumöc  liant  tassdjcn  öcr  illasen  enten  Rijn. 

Dat  XVI  Capittel. 

Aise  die  orloghe  bi  langhen  tiden 

V*.  1274  Te  lede t te  leede.  Anonymus  ver-  1282  Stichten,  slichtte  daer. 

taelt  : Dus  cogita  vit  sec  urn  dissipare  concordions  1285  Voert  ende  xceder } overal. 

eorum.  1288  Ende  si  roefden , C Daer  si  roefden. 


Digitized  by  Google 


_ 

"'*•  j i 

■ fh  ->■':  ^T»»*  ■ . 

y 

)oc  îcc~ 

k 

L)  i OJi 

a J ni  Ivinl 

Yû 

.pin 

(. 

)D^cl)  kac 

Digitized  by  Google 


. VIERDE  BOEK. 


10!5 


1290  Dus  hadde  ghestaen,  met  groten  niden  . 

Ende  elc  andren  ane  vochten  , 

Ende  ghescaet  al  dat  si  mochten , 

Soe  maecte  men  hier  toe  enen  dach , 

Om  te  besiene  of  men  mach 
1295  Iet  versoenen  dese  saken. 

Die  grave  ente  sine  traken 

Hier  omise  te  Valkenborch  binnen. 

Die  hertoghe.  aise  wijt  kinnen, 

Ende  die  sine  quamen  mede 
1300  Tote  Tricht  in  die  stede, 

Daer  gheleghet  was  tparlement. 

Die  hertoghe  en  hoede  hem  twent 
leghen  anders  eneghe  treken  ; 

Maer  dat  men  soude  spreken. 

1305  Om  dat  men  alle  die  dinghen 

In  goeden  poente  soude  brenghen  , 

Ende  datmen  daer  omtnc  comen  ware. 

Hier  en  binnen  soe  quam  mare 
Den  hertoghe , in  den  selven  daghe , 

1.310  Dat  die  grave  te  Valkenborch  laghe, 

Ende  om  tparlement  niet  en  heeft  ghedocht, 

.Maer  dat  hi  Limborch  vercocht 
Den  grave  van  Lutsenboreh  heeft, 

Om  een  deel  ghels . dat  hi  hem  gheeft , 

1315  Bi  des  bisscops  Ziverds  rade, 

Diet  al  dede  om  shertogen  scade. 

Alse  die  hertoghe  dit  vernam 
Wart  hi  tornech  ende  gram , 

Als  een  man  die  es  verwoei, 

1320  Ende  dede  ane  eens  leuwen  moet, 

Ende  sat  op . sonder  sparen , 

Metten  selven  die  daer  waren, 

V».  1503  Twent j geenzins,  geen  Iwinl.  geen  zier.  1519  lu  D .4h  een  man  die  heeft  die  voet. 
1304  Maer  , voor  Moer  begeerde.  1321  Sonder  sparen , zonder  verwyl. 
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Eode  waende  den  bisscop  hebben  vonden 
Te  Valkcnborch  ten  «elven  stonden  . 

1325  Ende  waendene  daer  in  hebben  beleghen; 
Maer  die  bisscop , alse  heren  pleghen  . 
Hadde  sijn  spieres  ute  ghesent, 

Die  hem  gliereet  daden  bekent 
Dies  hertoghen  comst  ter  vaert , 

1330  Ende  die  bisscop  wart  vervaert. 

Ende  setle  hem  vaste  ter  vluchte, 

Om  dat  hi  sijns  hadde  duchte; 

Ende  die  hertoghe  volghede  hem  na 
In  sinen  lande,  als  iet  versta, 

1335  Ende  strmveerde  al  , breet  ende  lanc, 
Wien  lief,  wien  leet,  ans  bisscops  danc. 
Dat  wonder  nas,  sonder  waen, 

Hoe  een  here  dorste  bestaen 
In  soe  vele  heren  lande 
1340  Te  treckcne.  te  baren  scanden  : 

Nochtan  soe  dede  dese  here 
Behaghelede  noch  mere  : 

Hi  voer  selve  sijn  ors  drineken 
Inden  Rijn  , om  dat  mens  ghedineken 
1345  Emmermeer  soude  daer  achter. 

Op  al  sijnre  viande  lachter. 

Te  Bonnen  dedi  tien  tiden 
Den  wijngaert  al  ave  sniden . 

Ende  ontboet,  ter  selver  stonde . 

1350  In  Brabant  sine  honde, 

Om  dat  hi  in  des  bisscops  foreeste 
■laghen  woude,  ende  hebben  fecste, 

V*.  1 327  Spieres , C spier* , spién. 

1531  Ende  telle,  B Ende  marde. 

1332  Om  dat  hy  hem  vreesde. 

1335  Breet  ende  lanc.  Zoo  in  al  de  andere; 
doch  in  het  US.  hroec  ende  tant. 


1356  .s/nx  ; acn  des  . legendes. 

1342  Behaghelede , hehagelhcde.  behagelheid. 
hetgeen  hem  behaegde. 

1543  Ors , paerd. 

1346  Loc  h te  r . schande,  last  erlijk  heid. 
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Alaoe  ofl  hi,  niet  om  striden  . 

Maer  om  leven  metten  bliden 
1355  (Buten  sijnrc  viande  vare) 

Int  lant  waer  comen  dare. 

Doe  dese  hertoghe  onverwonnen 
Tlant  dus  hadde  al  dore  ronnen , 
Quam  van  den  Berghe  die  grave, 

1360  Ende  van  Culicke  VValrave, 

Ende  daertoe  menegheranden 
Edele  liede  van  den  landen  . 

Ende  [die]  van  Coelne  uter  stat, 

Ende  baden  den  bertoghe  dat 
1365  Hi  met  hem  Woronc  belaghe . 

Dat  doen  in  dien  daghe 
Onder  den  bisscop  van  Coelne  stoet , 
Want  die  coepmanne  haer  goet 
Ende  die  pclgrimme  daer  verloren, 
1370  Ende  dat  meneghen  groten  toren 
Ghesciede , ten  selven  daghen , 

Van  rovers,  die  opt  buus  laghen  , 

Ende , wie  oec  hertoghe  soude  wesen 
Van  Lymborch,  dat  hi  te  desen 
137.)  Aan  rechte  ware  ghebonden. 

Dus  viel  die  hertoghe,  te  tien  stonden, 
Voer  AVoronc  metten  sinen, 

Om  dat  hi  hem  woude  pinen 
Te  suveren  die  straten 
1380  Van  der  rovers  ommaten. 

Die  meneghen  dach  daer  te  voren 
Den  coepmannen  groten  toren 
Hadden  ghedaen , ende  pine , 

Tusschen  der  Masen  ende  ten  Rine. 


V».  1335  Wei  verre  van  xynevyamlen  te  vreezee.  1378  Pintn,  poogen. 

1388  Coepmanne,  A coetnannr.  1380  Ommaten  , buitensporigheden. 
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Dan  öen  striöe  o oer  tDonmr. 

Dut  XVII  Capittel. 

1385  Die  bisscop  sach  dat  met  sinen  oghen . 

Ende  en  conste  hem  laogher  niet  ghedoghen 
Hi  en  moeste  nu  wederstaen 
Den  overmoet,  dien  ghedaen 
Die  hertoghe  hadde  in  sinen  lande 
1390  Want  dit  ware  die  meeste  scande 

Dat  een  man,  in  sinen  lande  binnen. 

Hem  sijn  lant  af  soude  winnen. 

Hi  ontboet  haestelike 

Al  dore  ende  dore  dAlmaenscben  rike , 

1395  Om  maghe,  om  vrienden,  die  hem  dochten 
Dat  hem  hier  toe  helpen  mochten, 

Ende  vergaderde  soe  groot  here 
leghen  den  hertoghe  ter  were , 

Dat  men  int  lant  daer  vore  dien 
1400  Gheen  soe  groot  here  hadde  ghesien . 

Die  hem  alle  met  moede  hoghe 
Vermaten  ieghen  den  hertoghe. 

Doe  men  twalfhondert  screef . voerwaer, 
Ende  lxxxviij  Gods  jaer, 

1405  Int  xxvij  jaer,  alsmen  leest, 

Dal  Jan  hertoghe  hadde  gheweest 
( Metten  jaren  dat  sijn  broeder 
Tlanl  hilt  met  sijnrc  moeder), 

Op  sinte  Bonefacius  dach , 

1410  Die  vijf  daghe  binnen  junius  lach. 


V».  1386  Coatte  hem  laag/ter,  C conste  langer 
1394  Sijn  lant,  A tijn  huyt. 

1390  Helpen , C hulpen. 

1 399  y ore  riten , voor  dien  tyd. 


1405  Int  xjcrij  jaer.  Jan  was  maer  hertog 
sedert  91  jaren  , len  gevolge  van  den  afalaai 
van  zijn  broeder  in  1967.  De  drie  volgend? 
regel*  verklaren  de  berekening  de»  dichter». 
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Voer  sinte  Jans  dagh  . sonder  saghe , 

Min  noch  meer  dan  twintich  daghe , 

Doen  quam  die  erdsche  bisscop 
Met  mcneghen  man  gheseten  op, 

1415  Van  Ghelre  die  grave  Reinout, 

Met  meneghen  man , vroem  ende  stout , 
Heinric  van  Lutsenborch  die  grave 
Ende  sijn  broeder  mijn  heer  Walrave  , 
Walraven,  van  Valkenborch  here, 

1420  Die  dicke  bejaghede  grote  ere, 

Die  grave  van  Nassau  , die  sint  verwarf 
Dat  hi  coninc  van  Almanien  starf , 

Ende  die  grave  van  Murse  toe  : 

Dese  quamen  alle  doe 
1425  Met  groter  macht,  vruchtelike, 

Opten  hertoghe  van  Lothrike. 

Het  sceen  dat  si  wel  mochten 
leghen  heidenisse  hebben  ghevochten. 

Si  waenden  den  hertoghe  ende  die  sine 
1430  Wel  hebben  ghehat  sonder  pine  , 

Ende , want  hi  in  haren  lande  was  binnen . 
Dat  hi  niet  en  mochte  ontrinnen. 

Si  brachten  veteren  ende  zeel 
Op  waghenen  een  groot  deel , 

1435  Daer  si  met  waenden  binden 

Die  si  voor  Woronc  souden  vinden. 

Die  hertoghe,  die  hem  cleine  ontsach 
Van  al  dat  op  hem  comen  mach , 

Al  was  sine  scare  onsiene, 

1440  Een  man  cume  ieghen  tiene 

( Want  hi  en  hadde  anders  niet  te  wapen 


Vs.  1435  Binden.  Het  aenvoeren  van  geheele 
wagens  met  koorden,  om  de  gevangenen  te  bin- 
den, was  geen  ongewoone  zaek.  In  de  Mémoire  sur 
la  bataille  de  Bouvines  t van  M.  Le  Bon,  p.  80,  leest 

Deel  I. 


men  : Selon  l'usage  du  temps,  la  comtesse  Mathilde 
envoya  à Ferrand  quatre  de  ees  toitures  chargées 
de  cordes , pour  attacher  les  prisonniers  qu'il  ferait. 
1439  Onsiene,  onaenzicnlyk  , gering. 

52 
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Danne  ridders  ende  knapen , 

Met  hem  ute  Brabant  bracht), 

Des  en  heeft  hi  niet  gheacht , 

1445  Maer  is  te  Woronc  op  ghebroken, 

Ende  ten  wapenen  waert  ghetroken , 
Ende  heeft  sijn  vole  ghescaert  in  drien. 
Daer  soe  mochteiuen  wonder  sien 
V an  enen  prince  soe  scoene  ghelaet  ! 
1450  Sineu  volke,  dat  verstael, 

Sprac  hi  ane , soe  ghetrouwelike , 

Dat  elc  van  troeste  waerlike 
Sijn  herte  uter  malen  loet 
Oft  si  hadden  leuwes  moet. 

1455  Dus  met  hoverden  ende  met  nide 
Vergaderden  men  daer  ten  stride, 

Ende  men  vacht  van  ternlide. 
Vrochtelike,  in  elke  side  , 

Tote  langhe  over  die  noene. 

1460  Daer  hadde  de  herloghe  vele  te  doeue 
Metier  liant  al  daermen  Street, 

Dat  wonder  was  hoe  hijt  gheleet 
leghen  alle  die  grote  heren  , 

Die  op  hem  wouden  keren  , 

1465  Deen  voer  den  anderen  daer  den  stride  : 
Want  si  sijns  gheerden  met  nide. 

Van  der  daet  die  daer  ghesciede , 

Ofte  wie  si  waren  die  liede , 

Diet  wel  ofte  qualike  deden  , 

1470  En  w'illic  u niet  ondersceden  , 


V».  1446  Ten  wapenen  waert , A ten  vianden 
waert. 

1431  Soe  ghetrouwelike , A soe  trocstelike. 

1432  Waerlike , A waert  rike. 

1433  Loet,  laedde,  vervulde. — 33  en  34  In  B; 

Hem  sijo  hertc  nn  rechte  loet, 

Oft  w»re  cens  leeuwen  moet. 


1437  Temttde , d.  i.  hora  tertio  diet , negen 
uren  voor  middag.  Zie  Vaw  Heelc  . bl.  271  , de 
aenteek.  op  va.  7338  ; C fierste  tide. 

1462  Hoe  hijt  gheleet,  hoe  hy  er  dóórkwam, 
van  lid  en. 

1470  JViet  ondertreden,  niet  uil  een  doen,  À 
User  steden. 
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Niel  vertrecken,  noch  ghewagheo; 
Want  die  ghene,  die  den  strijt  saghen, 
Hebbenre  een  scone  boec  af  ghemaect , 
Die  goet  is  ende  wel  gheraect  : 

1475  Daer  moghedi  in  vinden  vele 
Van  gherechten  wapenspele, 

Datmen  daer  tien  stride  anteerde , 

Daer  hem  die  hertoghe  verweerde 
Vromelike,  ende  die  sine, 

1480  Met  luttel  voix,  met  groter  pine. 

Zeghe  vacht  hi  op  dien  dach , 

Dies  men  ewelijc  sal  doen  ghewach. 
Dertsche  bisscup , van  Ghelre  de  grave , 
Van  Valkenborch  heer  Walrave , 

1485  Die  grave  van  Murse.  van  Nassouwe. 
Bleven  daer  ghcvaen , als  iet  scouwe , 
Met  meneghen  riddere  ende  sériant 
Die  daer  moesten  gaen  in  hant. 

Oec  soe  bleven  daer  doot 
1490  Die  vrome  heren  (dat  was  scade  groot) 
Van  Lutcenborch  grave  Heinric, 

Sijn  broeder  Walraven  dieghelijc. 

Ende  twee  haerre  broeder  mede , 

Die  de  beste  van  kerstenhede 
1495  Doen  waren,  ende  van  groter  waerde. 
Waren  ghedaen  alle  ten  swaerde, 

Met  meneghen  edelen  man . 

Die  men  u al  niet  ghenomen  en  can, 
Tote  meer  dan  dusent  goeder  liede, 

1 500  Daert  swaerlic  mede  ghesciede , 


V*.  1473  C Hebben  $ coene  boeken  daer  af  ge- 
maect , namelyk  Va*  IIeklc. 

1484  Van  Valkenborch  heer  ff'alrave.  Deze 
wa»  wel  gevat , doch  bleef  niet  gerat n ; want  zyne 
vrienden  in  het  leger  des  hertog*  hielpen  hem 


heimelyk  uit  het  veld.  Zie  Vau  Hbslc  . bl.  283, 
waer  deze  dichter  over  dit  ontsnappen  de  vol- 
gende vraeg  oppert  : 

Ocble  bi  was  genen  aft  ongevorn 
Dat  latte  aisoe  aitl  et  itMO. 
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Sonder  die  vloen  uten  handen  , 

Te  haren  eweliken  scanden. 

Ende  in  des  hertoghen  side 
En  blever  dool . tien  stride , 

1505  Aise  luttel  aise  reertich  man,  te  waren, 
Daer  die  beste  af  waren 
Twee  ridderen  van  groter  ere. 

Van  Meelden  die  grote  here 
Mijn  heer  Wouter  Berthout, 

1510  Ende  van  Zelem  mijn  heer  Arnout, 

Die  vrome  was  ende  seoene  van  seden. 
Dandre  alle , die  daer  streden 
Metten  hertoghe  ter  selver  stont , 
Keerden  meest  alle  ghesont . 

1515  Ende  dancten  Gode  der  groter  ere 
Die  hen  dede  Onse  Here. 

Die  vierde  boec  neemt  hier  inde, 

Want  icker  niet  meer  af  en  vinde. 


Vj.  1301  Pioen,  vloden,  A elouteen. 

1311  C Die  seoene  irai  ende  vrome  vost  seden. 
1314  keerden.  Doch  eerst  ging  de  hertog  naer 
Keulen  , D : 

Doen  dm  itrijl  al  leden  wat , 

De*  andrrdarg*  voer  na  das 
Die  herto((*  ,c  Coelen  Imlont 
la  een  trip , om  dat  hy  wat  gewant 
Sc  re  te  voren  in  den  tlrljl , en*. 

Zie  het  vervolg  in  tien  Spiegel  hist.  van  Van 
Yelthev  , bl.  174,  of  Van  Hkelu  , Introduction , 
P-  Ixvij. 

1815  en  16  in  B : 

Eode  danrten  met  groter  ere 
Mat  herten  omen  lieven  lierre. 

1817  on  18  ontbreken  in  C,  wacr  men  leest  : 

Noch  aal  ic  doen  weten , 

Dat  ie  bier  vore  bebbe  vergeten  , 

Daer  ic  van  bertoge  Jan  bcgooate, 

Ende  liet  met  goeder  jooite 
S Van  ainen  vader,  doen  hi  starff. 

Uenric  van  Brabant  die  ver  war  ff 


Lolnjc  ende  de  derde  wat  van  den  name . 

Dei  bi  niet  en  derfihcLben  Kime  . 

Pf  emmermeer  te  gheenen  stonden  , 

10  Daer  ic  nocb  nff  bebbe  vonden 
Seone  rijme  , ende  vraye  woirt. 

Die  tot  aiere  uiateneo  buirt  : 

Daer  om  willid  nocb  hal  vcrelareu 
Hoe  bertoge  Jan,  in  sineti  jaren, 

15  Sijn  leven  beerlic  bestierde. 

Ende  hoe  rromclic  bi  hem  mierde . 
la  unen  jaren , in  sinen  tideu  . 

Dat  willic  hier  na  ovcrhdcn- 
Van  sinen  vader  aal  ic  begioDon 
20  Die  derde  Hcioric , altoe  iet  ksnne , 

Die  hertogc  van  Lotinjeende  van  Brah.  sterfi 
Alsoe  ic  u bier  voren  verwerff  : 

My  is  leeldal  ic»  vergat, 

D tiert  sonde  sta  en  te  sier*  stat; 

25  Maer  al  hohbict  voren  vergeten 
lc  wilt  tersiont  na  laten  weten  , 

Alsoct  soude  staen  bescrevea  : 

My  wacr  led  waert  achterbleven. 

En  nu  herneemt  deze  afschryver  het  levena- 
verhael  van  Jan  den  Eerste,  volgens  Vas  Hcclc, 
zoo  als  het  by  Vas  Velthem  ook  voorkomt. 
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Dat  vijfste  boec  beghint  hier  nu , 

Daer  ic  in  sal  segghen  u 

Hoe  si , met  ghewelt  ende  vermoghen , 

Sitten  drievoldighe  hertoghen 
5 Van  Brabant  ende  van  Lothrilce , 

Ende  van  Limborch  die  ghelike , 

Dat  die  eerste  hertoghe  Jan 
Vromelic  metten  swaerde  wan  . 

Alsoe  ic  u hier  voren  screef , 

10  Ende  hoe  hi  met  onghevalle  doot  bleef, 

Ende  oec  van  wondre  ende  van  plaghen , 

Die  doe  ghevielen  in  sinen  daghen  , 

Die  meeste , dat  weet  te  waren , 

Die  ghevielen  in  dusent  jaren. 

15  Dese  boec  hevel  in 

Elf  capittele , meer  noch  min. 

V».  6 Die  ghelike , D dergelike.  16  Elf  capittele.  Er  zyn  er  60  ; doch  de  «chry- 

12  Ghevielen,  D geschieden.  ver  had  zyn  werk  aenvanglyk  met  het  elfde  ka- 
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£jne  ft if  nrornf  Éjertogfye  3an  ftoot  birrf. 


Dat  eertte  Capittel. 

Doen  dese  edele  man  verwonnen 

Den  strijt  te  Woeronc  hadde.  ende  doer  ronnen 

Sijnre  viande  lant  al  te  male , 

20  Ende  beset  hadde  sine  pale 

Al  omme  ende  omme,  tallen  steden. 

In  goeden  paise  ende  in  vreden, 

Ende  over  Mase  dat  goede  lant 
Beset  hadde  in  sine  bant . 

23  Vier  jaer  recht  na  dien  tijt, 

Dat  hi  voer  Woeronc  vacht  den  strijt. 

Gaf  hi  sijnre  dochter  in  hmvelike 
Van  Lutsenborch  grave  Heinrike , 

Wies  vader  Jan  niet  ghewelt 
30  Versloech  te  Woeronc  opt  velt  : 

Margriete  hiet  die  vrouwe  gheraect  : 

Daermet  wart  die  soene  ghemaect 
Van  sijn  vaders  doot,  ende  van  al  dien 
Dat  hem  ten  orloghe  mochte  ghescien. 

33  Ende  om  dat  si  na  belanc  waren 
Soe  moeste  het  hem  dispenseren 
Onse  gheeslelike  vader  die  l’aus . 

Die  men  hiet  die  vierde  i\  y claus 
Ses  jaer  rechte  na  dien  tijt 
40  Dat  te  Woeronc  viel  die  strijt , 


pittel  geindigd , gelyk  aldaer  te  lezen  ié.  De 
regels  IS  en  lti  ontbreken  in  A en  B,  en  in  D 
leest  men  daervoor  : 

Doe  Locc  heelt  in  , Uioeo  deeic  , 

Tirventicb  rapittcelo. 


V».  17  Man  , À,  B en  D Jan. 

28  Vier  t B drie  , ia  1294. 

31  Die  trouve  gheraect,  die  welgemaekt? 
vrouw. 

34  Mochte  ghetcie n , A en  B mochte  tien. 

33  Ifa  belanc , aenverwant. 
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Quam  die  grave  van  Baren 
Ute  Enghelant  ghevaren  , 

Met  sconincs  dochter , scoene  van  live , 
Die  hi  doen  nam  tenen  wive; 

45  Ende  daer  men  die  brulofl  houden  soude 
Ten  Baren  binnen,  daer  soe  woude 
Dese  edele  prince  sijn  met  eren , 

Al  soe  groter  vrouwen  teren. 

Daer  voer  hi  behaghelike 
50  Alse  een  die  beste  van  ertrike , 

Met  feesten  ende  met  joyen  groot , 

Daer  hi  jammerlike  bleef  doot. 

Daer  waren  vrouwen  ende  ridders  vele; 
Men  mochter  scouwen  vele  spele  ; 

55  Oec  hielt  men  daer , ter  selver  stonde , 
Van  ridderen  ene  tafelronde , 

Ende  om  dat  Jan  was  die  meeste 
Van  namen,  van  al  der  feeste , 

Bat  men  hem , ten  selven  tiden , 

60  Dat  hi  mede  woude  riden  , 

Ende  dier  feesten  dade  die  ere. 

Hertoghe  Jan,  die  grote  here. 

Die  ghewone  was  te  doene  al  dat 
Dat  men  hem  op  hoefscheit  bat, 

65  Dede  hem  ter  vaert  wapenen  dan, 

Ende  reet  ieghen  enen  edelen  man , 
Daerne  da  venture  wederstoet, 

Die  hem  dicke  hadde  ghegheven  spoet 
In  dese  werelt  ende  grote  ere  : 

70  Si  was  nu  in  enen  andren  kere, 

Die  onghestadighe , die  altoes  waect. 

Ter  derder  josten  wart  hi  gheraect 

V*.  48  D Om  der  hoger  vrouwen  teer  en. 

49  B Darwaert  voer  hi  haestetike. 

64  Hoefscheit,  hoveschcil,  heuschheid. 


68  Spoet , voorspoed. 

70  Zy,  de  aventure , was  nu  gekeerd. 
74  Josten,  B en  C joesten , fr.  joute. 
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In  de  mum  yan  ainen  arme , 

Soe  dat  hi  moeste,  wacharme, 

75  Met  onghevalleu  bliyen  doot. 

Dat  Brabande  was  scade  groot. 

Dit  gheviel  op  sheilichs  cruus  dach , 

Die  drie  daghe  binnen  meye  lach. 
Doemen  screef,  voerwaer, 

80  Dusent  tweehondert  Gods  jaer , 

Ende  vierentneghenlich  oec  mede  , 

Al  te  Baren  in  die  stede. 

Te  Brusele  brochtmen  doen  dien  here 
Met  jammere  ende  met  groten  sere  : 

85  Ten  minderbroederen  wart  hi  begrayen 
Met  groter  eren , met  groter  haven , 
Daer  inenich  prince,  sonder  waen , 

Van  rouwen  weende  nieneghen  traen; 
Want  doen  hi  sterf  bleef  vele 


Vs.  82  Te  Paren.  Onze  schryver,  naer  het  voor- 
beeld van  vele  anderen  , stelt  de  zaek  vooral»  of 
de  hertog  te  Bar  gestorven  ware.  A-Tbyio  zegt, 
eveneens:  « AnnoDomini  mccxciiij  in  festo  inren- 
lionit  sanctae  Crvcit , die  trrtia  mentit  Maij  dux 
ipte  in  tnutculo  brachii  lacs  ut  trisli  hastiludio 
apud  Param  occubuil  , et  delatut  Pruxellam  in 
choro  ecclesiae  fratrum  minorum  enm  domina  Par- 
gareta  iua  conjuge  secunda  sepultus  ett.  • Om- 
standig en  daermede  overeenstemmende  is  hel 
verhael  van  den  schryver  van  het  Magnum  chro- 
nicon  Pelgicum,  p.  289.  De  heer  Vas  Hasselt,  in 
zyn  verslag  by  het  dagblad  Y Indépendant  van 
myne  uitgave  \an  Vas  Heelo,  beweert  dan  ook 
dat  ik  een  mislag  zou  hebben  begaen,  wanneer 
ik  verzekerde  dat  Jan  I te  Lier , en  niet  te  Bar 
gestorven  zy.  (Den  doodtlrek , ja,  kreeg  hy  te 
Bar,  den  3 mei  1291  en  daer  uil  heeft  roenopge- 
maekt  dat  hy  aldaer  stierf).  Iiitusschen  is  het 
waer,  dal  Bctkess  ( Trophées , 1,  p.  331)  omtrent 
te  slepende  ziekte  des  herlogs  (tengevolge  zyner 


bekomene  wonde) , eenige  omstandigheden  op- 
geeft , die  hy  vooreeker  niet  zal  uitgevonden 
hebben.  Hy  zegt,  namelyk,  dat  Guido  van  Dam- 
pierre , graef  van  Ylaenderen,  den  hertog  te 
Lier,  by  zyn  ziekbed,  kwam  raedplegen,  oTcr 
een  voorstel  om  zyne  dochter  met  den  zoon  \an 
den  koning  vaii  Engeland  te  vereenigen,  en  dat 
de  huwelyksche  voorwaerden  werkelyk  aldaer, 
by  lusscbcnkouisl  van  Jan  1 , gesloten  zyn.  Nu. 
dit  huwelykscontract  draegt  het  datum  tan  dm 
31  augustus  1294  en  berust  oorsprouglyk  nog  ter 
archieven  van  Byssel  (Saist-Gesois  , Monument 
anciens , I,  p.  831).  De  hertog  kan  dus  op  den 
3 mei  van  dat  jaer  niet  overleden  zyn . al  stond 
dit  eertydszoo  op  zyn  grafzerk,  door  den  aert*- 
berlog  Albertus gesteld  indeminderbroederskerk 
te  Brussel.  Zie  Sa.vdibi  Chorographia  sacra  Pra - 
bander,  III,  p.  63,  en  vergelyk  U aimrcmc  . 
Histoire  de  la  Flandre t I,  p.  284. 

83  Brochtmen  doen  , D bracht  men  doot. 

87  Prince f D tnensch. 
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90  Der  macht  van  goeden  ridders  spele. 
Hi  was  oec.  al  tenen  gader, 

Goeder  mater  ridderen  vader. 

Hi  was  die  eerst  maken  began  : 

« Wie  hi  ware , hoech  of  neder  man , 
95  Dat  hi  in  lornoye  ten  wapen 

Soude  hebben  raaer  twee  knapen;  » 
Om  dat  hi  tspel  woude  gheliken 
Tusschen  den  armen  ende  den  riken. 
Teersten  mochten  die  rike  onthouden 
100  Alsoe  vele  dienars  alse  wouden. 

Ende  dies  soe  bleven  achter 
Mate  ridders  : dit  dochte  hem  lachter. 
Te  Sinte  Quintijns  cochti  mede 
Een  torniervelt  bi  der  stede . 

105  Op  datter  eerlic  soude 

Tornieren  soe  wie  dat  woude. 


Dan  bes  gacbs  dans  scbrn. 


Dat  II  Capittel. 

Dese  edele  Hertoghe  Jan . 

Daer  ic  u segghen  af  began , 

Was  wijs  , vrome  ende  coene , 
110  Ende  stout  in  al  sinen  doene, 
Ende  goedertierne , ende  melde  : 
Soe  wie  dat  aen  hem  gheselde 
Moeste  daer  bi  worden  rike. 


Vs.  90  G Die  macht . 

92  D Der  goede  male  [arme]  riddert  vader. 

93  C en  D Hg  tras  dierste  die  maken  began. 
Vs».  94 — 10Ö  ontbreken  in  A. 

99  Teersten,  eerst,  vroeger. 

100  Dienaert , C knapen. 

Deel  I. 


100—106  Desunt  in  R el  D. 

102  Lachter,  schande. 

104  Torniervelt.  Zie  myne  aenleekening,  By- 
lagen  op  Vas  Heels  , bl.  547. 

112  Gheselde , C r er  telde. 

113  Daer  bi , B bi  hem. 
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Hi  dorestreet  vromelike 
115  Tusschen  der  Masen  enten  Rine  tlant. 
Dat  hem  al  ghinc  in  hant . 

Ende  bleef  onder  sine  roeden. 

Roefhuuse . die  daer  stoeden . 

Die  den  coeprnannen  daden  toren  , 

120  Die  haer  goet  daer  verloren , 

Die  brac  hi  ende  warpse  neder . 

Soe  dat  pays  was  oyt  seder. 

Tornoyc  die  minde  hi  sere, 

Ende  daer  gheliet  hi  hem  als  een  here, 
125  Ende  het  boech  al  dat  hi  voer  hem  vant, 
Soe  vroem  was  hi  metter  hant. 

Als  hi  vernam  daermen  striden  soude 
Soe  verfierdi  aise  die  boude, 

Ende  wart  groot  in  sinen  moet. 

130  Ghelijc  alse  een  leeuwe  doet. 

Hi  en  liet  noit  ghenen  man 
Sine  wapcne  draghcn  an . 

Daer  hi  selve  striden  soude. 

Om  dal  hi  alloes  woude , 

133  YVaer  datmen  sijn  teken  sochte . 
Datmenne  daer  vinden  mochte  ; 

Want  hijl  selve  woude  wreken. 

Dit  waren  der  edelheit  treken. 

Van  al  der  we  relt  was  hi  ontsien  : 

140  Hi  hadde  een  vreesselic  aensien 
Welken  tijt  hi  wart  erre  : 

Dan  hadde  tvolc  liever  verre 
Te  sine  . dan  hem  bat  naer. 

V».  1 17  .Ville  roeden , C titre  hoeden. 

119  Coeprnannen  t B comannen. 

120  D So  dat  huer  goet  daer  blref  verloren. 

122  D So  dotter  peit  doch  bleef  teder  {B  ye 
teder). 

123  Tornoyc,  D Tafelronde. 


123  D Het  booch  at  voer  hem  dat  hy  vont. 

127  Daermen  , D dat  hy. 

128  Boude , stoutmoedige. 

138  Der  edelheit , D der  edelre  liede. 

140  ydentien,  1)  optien. 

141  Wart,  B,  C en  D irai.  — Erre.  gram. 
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Enen  *toc,  dat  e*  waer. 

145  Dien  beet  bi  wel  ontwee 

Alse  hem  gramscap  dede  wee; 

Aiaer  onlanghe  hill  hijt  in  sinen  moet. 

Maten  ridders  dede  hi  goet , 

In  allen  lande  waer  hise  Tant. 

150  Die  vrome  waren  metier  hant, 

Tornoye  ende  tafelronden . 

Die  minde  hi  tallen  stonden: 

Ende  daer  soe  gaf  hi  tetene  dan 
Hoechlike.  alse  een  machtich  man. 

155  Cost  noch  pine  hi  noit  en  claghede 
Daer  hi  ere  mede  bejaghede. 

Hi  en  brac  noit  man  . in  gheenre  stonde  . 

Dat  hi  gheloefde  metten  monde. 

Waer  hi  quam , tallen  feesten  , 

100  Was  hi  prince  van  den  meeslen.  , 

Sine  dade  ende  sine  seden 
Toenden  wel,  in  eiker  steden . 

(Wraer  hi  quam  vroech  ende  spade) 

Dal  hi  was  van  Kareis  sade. 

165  Cocpmanne  uut  sijnre  viande  lande 
Mochten  voeren  ghelt  ende  pande 
In  gijn  lande,  vroech  ende  spade. 

Tort  iemant,  die  hem  mesdade 
Ende  onraste  hadde  ghedaen , 

170  Dus  vri  soe  mochleusi  gaen , 

In  Brabant,  coepmanne  alrehande, 

Al  waren  si  ute  sijnre  viande  lande. 

Ende  sine  liede  die  mochten  varen 

yicum , fol.  238.  Zie  ook  tie  latynsche  kronyk, 
Bibl.  des  antifj . helgi(j..  Anvers,  1833.  I,  p.  283. 

168  Tort  iemant,  trad  iemand.  — Mesdade  . 
A en  B scade. 

169  Onraste,  onrust,  D onreeA/. 

173—78  Desuat  in  D. 


Vs.  ISO — 56  Désuni  in  D. 

134  Hoechlike , A Hoe  stekeltje. 

157  Noit  wan,  C nyemant. 

158  Gheloefde  , D hem  toeseide. 

159 — 64  Desuat  in  D.  Eene  vertaling  van 
dexe  plaets  leest  men  in  Magnum  chronican  Bel- 
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Die  werelt  dore , sonder  sparen , 

175  Sonder  ontsien  van  eneghcn  here  : 

Wacr  si  quamen  men  dede  hen  ere 
Om  haers  heren  wille  tshertoghen. 

Dus  vri  ende  dus  vermoghen 
Hilt  hi  sijn  liede  ende  sijn  tant  : 

180  Voer  Gode  moetti  sijn  becant 
in  sijn  heilich  hemelrike, 

Dal  duren  sal  ewelike. 

Han  ôrn  anîimn  3annr , enöf  öat  bi  sinen  tiöcn  gfyrvirl. 

Dat  III  Capiltel. 

Aise  doot  was  dese  edele  man 
Bleef  hertoghe  sijn  sone  Jan  , 

185  Die  ghewonnen  h as  . als  ict  las, 

An  Margrieten , die  dochter  was 
Grave  Gioets  van  Vlaendrenlant. 

In  descn  tiden , es  ons  becant, 

Begonste  dal  orloghe,  starc  ende  groot, 

190  Daer  menich  mensche  om  bleef  doot, 
Tusschen  Vlaendren  ende  Vrancrike. 

ÏS'oit  man  en  sach  dies  ghelike, 

Sint  dorloghe  van  Troyen  inde; 

Want,  alsoe  iet  bescreven  vinde. 

195  Soe  en  duerde  dat  orloghe  swaer 
Luttel  meer  dan  tien  jaer; 

Maer  dorloghe  tusschen  Vrancrike 
Ende  Vlaendren  stoet  bilterlike 
Meer  dan  twiutich  jaer,  even  groot. 

V«.  181  IltU'ck , C eetiteich  , D tuete . 11X5  Mctry  D min. 

190  J fentche,  Ben  D man.  198  Stoel , C stout. 
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200  Dat  meneghen  man  brachte  ter  (loot, 
Daer  tnenich  strijt  binnen  wart 
Ghevochten . starc  ende  hart , 

Daer  hen  die  Vlaminghen  met  groter  eren 
Verweerden  ieghen  alle  die  heren  , 

205  Ende  sloeghen  den  coninc  ave 

Meneghen  prince , meneghen  grave . 

Ende  sonderlinghe  voer  Corlrike; 

Want  ie  wane  dies  ghelike 
Van  dode  soe  vele  goeder  liede 
210  In  dese  werelt  nie  en  ghesciede, 

Sint  dat  Roelant  ende  sijn  ghesellen , 

Daer  ghi  wel  af  hebt  horen  tellen , 

Te  Ronchevalle  versleghen  hieven  ; 

Want  voer  Cortrike  verloren  lieven 
215  Die  beste  ridderen  sekerlike 
Die  men  vant  in  Vrancrike. 

In  Brabant,  in  Henegouwc  : 

Daer  men  om  dreef  groten  rouwe. 

Die  van  ridderscappe  , ter  waerheide. 

220  Die  beste,  waren  van  kerstenheide 
Bleven  verslaghen , tharen  scanden , 

Van  volres  ende  van  wevers  handen. 

Daer  bleef  die  edele  ridder  doot 
( Dat  Brabande  was  scade  groot) 

225  Van  Brabant  mijn  heer  Godevaert, 

Een  stout  ridder  ende  een  waert . 

Die  broeder  was  des  edels  Jans. 

Daer  ic  u ave  seide  te  hants. 

Oec  blever  doot , met  hem  doen , 

230  Sijn  sone  mijn  heer  Jan  van  Viersoen  , 

. Die  jonc  was  noch  van  daghen , 

Dat  sine  maghen  noch  moghen  claghen. 

V».  £23  Foire s , volders.  ontbreekt  in  hel  HS. 

336  Een  waert , C een  ontervaeri.  De  regel  227  Edels , D edelen. 


Digitized  by  Google 


422 


DE  KLERK. 


Daer  soe  bleven  oec  met  hem 
Van  Wesemale  van  Boutersem  van  Walem 
235  Die  Baenrolse,  coen  ende  stout. 

Van  den  Eechove  mijn  heer  Arnout , 

Mijn  heer  Jan,  sijn  sone  mede. 

Uec  bleef,  ter  selver  stede, 

Mijn  heer  Laureins  Volkaert  also  wel . 

2-40  Eeu  dapper  ridder  eude  een  snel  : 

Van  Walhem  oec  des  heren  sone. 

Een  scoen  riddere  ende  een  coene; 

Van  Wilre  mijn  heer  lleinrijc. 

Die  vrome  riddre  ende  eerlijc. 

245  Oec  soe  bleef,  1er  selver  stat, 

Mijn  heer  Arnout  vander  Hofstat. 

Met  drie  sijnder  suster  kinder , 

Daer  beide,  meere  ende  minder. 

Groten  rouwe  orame  dreven. 

250  Oec  verloren  daer  tleven 

Mijn  heer  (iheldolf  van  Winghen. 

Mijn  heer  Willem  van  Redinghen  . 

Ende  groot  ghetal  van  knapen 
Die  wel  vrome  waren  ten  wapen , 

255  Die  ic  al  niet  ghenoemen  en  can, 

Ende  die  mijn  heer  Godevaert  (die  edel  man) 

Van  Brabant  trac , omiue  dat  hi 
Den  coninc  staen  w onde  bi, 

Daer  Brabant  nam  scade,  te  waren  . 

260  Datten  verwint  in  hondert  jaren  : 
i\  och  tan  en  was  dat  gheen  ghelike 
leghen  dal  ute  Vrancrike, 

Lte  Henegouwe,  ute  Artoys, 

Daer  ter  stede  sijn  lijf  verloes. 

265  Doen  die  strijt  viel  te  Corlrike 

Va.  241  — 32  Désuni  in  D.  260  Dat  het  in  geen  100  jaer  zal  herstellen. 

253  h'napen.  B,  C en  D goeden  knapen.  B Dat  het  en  verwon  in  hondert  jaren . 
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Screefmen  Gods  jaer.  sekerlike . 

Dusent  driehondert  ende  twee . 

Des  tijls  en  was  neiumee , 

Op  sinte  Benedictus  dach. 

270  Die  xj  daghe  binnen  Hoimaent  lach. 
Van  desen  orloghc  swighic  voert  ; 

Want  tonser  materiën  niet  en  hoert . 
Ende  kere  ten  hertoghen , daer  iet  liet . 
Die  dander  was  die  Jan  hiet. 


OorlogtK  ruin  3amu  cnbe  wan  bint  oan  Jlkthclrn. 
Dat  IV  Capitlel. 


275  Alse  dander  Jan  hadde  gheweest.  voervvaer. 
Hertoghe  ontrent  negen  jaer. 

Viel  hi  in  orloghe  ende  in  irbat 
leghen  .Mechelen  die  stat, 

Ende  ic  mach  u segghen  hoe. 

280  Het  gheviel  tenen  tide  soe. 

Dat  van  Ludeke  die  bisscop 

Den  hertoghe  hadde  ghedraghen  op 

Sijn  recht  van  Mechline  der  slede  . 

Soe  dat  hi  daer  binnen  dede 
285  Sinen  rechtre  van  sijnre  hant, 

Ende  hem  der  stat  onderwant. 

Nu  ghevielt,  onlanghe  na  dien  stonden 
Dat  die  ghemeente  wonden 
Enen  goeden  man  van  der  stat 


V*.  168  JVemmee,  niel  meerder,  BcnD  min  na 
mee. 

177  Irbat , A debat , C rebat,  D rabat.  Lees  debat. 
282  Ghedraghen  op.  Zie  de  charter  by  Bctkens, 
Trophée*  , I Preuve#,  p.  137  eu  veryl.  Gachaud, 


Collection  de  document  inédits,  il.  p.  33.  uole  2. 

287  D Daer  na  geviel  teenen  stonden. 

288  If'onden  , wondden , A en  D ronden. 

289  en  90  in  D : 

Enen  soeHen  tn  m rellen  ter  vserl 
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% 290  (Want  die  ghemeente  wart  ghehat 

Vanden  goeden  lieden  over  al, 

Als  ic  u hier  na  segghen  sal). 

Die  hertoghe,  die  dit  vernam, 

Quani . of  hi  ware  gram , 

295  Met  ridders  ende  met  knapen, 

Te  Mcchelen  waert  met  wapen , 

Om  dat  hi  van  des  ambachs  knechten 
Die  overdaet  wilde  berechten  ; 

Want  die  ander  lieden  van  der  stede 
300  Ruumden  , om  desen  onvrede. 

Want  si  die  ghemeente  ontsaghen, 

Ende  voeren  dit  den  hertoghe  ciaghen. 
AUe  die  hertoghe  dus  quam  dacrwaert. 
Waren  die  van  binnen  vervaert. 

305  Ende  vielen  des  wel  op  hare  hoede, 

Dat  die  hertoghe , in  erren  moede , 

Te  haestelikc  mochte  rechten  gaen 
- (Als  hi  te  voren  hadde  ghedaen 

TAntwerpen,  daermen  liede  nam  lieven, 
310  Dat  beter  ware  achter  bleven) , 

Ende  sloten  hare  porten  toe 
leghen  den  hertoghe  ende  de  sine  doe. 
Die  hertoghe  wart  gram  hier  omme 
Ende  belach  die  stat  al  omme, 

315  Ende  stac  in  die  huuse  den  brant 
Die  hi  buten  vesten  vant. 

Rechte  op  enen  witten  dondersdach 
Die  in  die  passie  weke  ghelach. 

Want  die  gemeente  wart  leer  hert. 

Die  goeden  man  was  de  schout , door  den  her- 
tog aengesleld. 

V*.  297  en  98  in  D : 

Om  dat  hy  der  ambacht  knerhlm 

Itaer  ambacht  «rilde  berechten. 


299  Die  ander  lieden.  A,  I)  en  D Die  goede  liede. 

300  Huumden,  ontruimden  de  stad. 

307  en  08  In  D : 

Hem  yrt  op  beo  mochte  verloren , 

Parr  *y  by  mochten  worden  verloren 
AU  tAntwerpen,  en*. 

317  Dondersdach,  D donmlach. 
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Antwerpen.  Liere  ende  tvolc  van  Rien 
320  Wa*  ghelcghen  te  gadere  mettien, 

Te  Rien  waert,  over  die  side. 

Die  hertoghe  lach , ten  sclven  tide , 

Met  die  Tan  Brabant , onghescaert , 

Int  ander  side.  te  Brabant  waert, 

325  Soe  dat  deen  den  and  ren.  om  gheen  verladen  . 
En  hadde  moghen  comen  te  staden. 
Minnebroedere  ende  Jacobine 
Liepen  sere,  ende  daden  pine 
Tusschen  den  hertoghe  ende  der  stat, 

330  Om  te  paysene  dat  debat. 

Soe  dat  die  van  Antwerpen  , sonder  waen  . 
Ende  die  van  Liere  hadden  verstaen 
Dat  die  vrede  ware  ghegheven , 

Hier  bi  ghinghense  leven 
335  Metten  bliden , die  buten  waren , 

Op  dien  troest  dat  vrede  ware. 

Die  van  Mechelen,  die  dit  bespieden, 

Quamen  ute  met  haren  lieden , 

Eer  ment  wiste , tote  in  dal  here , 

340  Ende  sloeghen  doot,  na  haren  ghere, 

Goede  liede,  dat  scade  was  groot. 

Dander  voie  dat  onscoot, 

Daert  mochte,  hier  ende  daer. 

Daer  soe  bleef  van  Vorslaer 
345  Mijn  heer  Gheraert,  die  vrome  man, 


Vi.  520  B M'as  te  g ader  gehopen  mettien  , 
D Waren  t samen  gelegen  mettien. 

521  Te  Rien  voert , naer  den  kant  van  het 
land  van  Ryen  (nu  de  provincie  Antwerpen). 

525  Onghescaert,  A,  B en  D onghespaert. 

524  en  25  in  D : 

Over  die  ijde  te  Brabant  waert , 

Zoo  dat  deen  dra  anderen  on  verladen. 

550  Om  het  geschil  te  bevredigen. 

Deel  I. 


355  C en  D Metten  bliden,  buten  vare. 

536  Op  dien  troest  dat  vrede  tr art , in  het  ver- 
trouwen zynde  dat  het  wapenstilstaud  was  ; en 
dat  was  het  ook.  Zie  Bctmss,  Trophées,  i.  p.  353. 
en  Ya*  Veltiei  , bl.  292. 

342  en  43  In  D: 

Die  daer  mochte  die  omcoot , 

Die  Mn  hier,  dander  daer. 

344  Bleef , D bleef  doot. 

54 
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Ende  heer  Godevaert  van  Liere  nochlan  . 
Twee  ridders  stout  ende  siene, 

Die  hem  scaemden  te  vliene  ; 

Eude  daer  toe  knapen , stout  ende  coene , 
350  Die  gheweest  hadden  in  meueghen  doene , 
Moesten  daer  verliesen  lieven, 

Daer  hoer  vriende  rouwe  om  dreven. 

Dus  bleef  dat  orloghe  slaende 
Recht  toter  oest  maende  ; 

355  Eude  die  hertoghe  dede  verbieden 
Al  ommc  ende  oiucne  sinen  lieden 
Dat  men  gheen  goel  inde  stat 
Brachte . dat  men  dranc  of  at. 

Ende  alsi  ute  trocken  om  bejagheu, 

360  Bleven  haer  liede  dicke  verslaghen. 

Met  hopen  hier  ende  daer. 

Dus  dede  men  hem  groten  vaer  : 

Oec  daden  si  weder  quaet 
Alsi  mochten  : in  haer  ghelael 
365  Scenen  si  6cr  ende  even  stout , 

Dat  haer  voie  sint  ontgout. 


Cjof  öie  oan  iTlrdpIrn  nmoonnen  lilcpcn  len  ulirlc  bi  Hrprlnumiif. 
Dat  V CapiUel. 

Doen  die  van  binnen  saghen  faelie 
An  haer  coren . an  haer  vi talie. 

Worden  si  alsoe  beraden 


V ».  347  D Sijn  ij  broeders  stout  ende  tontsiene ■ 
— Siene , aenzienlyk. 

348  en  49  in  O : 

Ende  da  ertoe  ridderen , «tout  ende  eoene, 

Rude  oor  knapen  van  vromen  docne. 


359  Trocken,  D quanten. 

307  Faelie,  gebrek , fr.  faille,  A failgen.  Dit 
kapittel  wordt  in  B niet  gevonden , daereotegen 
heelt  men  aldaer  de  bladzyden  i9i—  298  vin 
den  gedrukten  Spiegel  k itloriael  van  Vas  Vut*»*. 
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370  Dat  si  scepe  maken  daden. 

Stère,  hoghe  ende  wide  , 

Wel  ghevisiert  ten  stride, 

Daer  si  mede  waenden  varen 
Daer  si  wilden . sonder  sparen  , 

375  Ondancs  iemans.  met  hare  cracht, 

Ende  trocken  ute.  metter  macht, 

Bernende  met  sulphere  viere  , 

Soe  vreeselic . ende  soe  onghehiere , 

Oft  die  duvel  uten  hellen 
380  Hadde  gheweest  ende  sine  ghesellen. 

Rechte  neder,  ter  Scelde  waert. 

Tshcrtoghen  hulpe,  die  hem  bewaert 
Hier  ieghen  hadde,  ende  versien, 
AVederstoedense  metlien 
385  Vromelic  op  die  stonde  , 

Tc  scepe . boven  Rcpelmonde , 

Daer  dal  ghemoet  was  soe  scerp; 

Want  men  seoet  ende  werp 
Vruchtelijc  in  beiden  siden. 

390  Elc  ghinc  op  andren  striden 
Dapperlike,  al  dat  si  conden. 

Voer  den  daghe  dal  si  begonden, 

Alsoe  dat  starc  stoet  die  strijt 
Toter  hogher  primetijt. 

395  Die  van  Antwerpen  quamen  doe 
Vromelic  gheronnen  toe , 

Ende  ghinghen  scieten,  warpen  ende  slaen , 
Soe  dat  die  van  Mechelen  moesten  gaen 
Tonder,  ende,  gheloefs  lien, 


Vs.  372  Ghexitiert , geschikt. 

377  C en  D Berrentle  met  solfer  fiere . 

378  Onghehiere,  C ong  kiert , schrikbarend. 
387  Ghemoet,  ontmoeting,  samentreflen. 
580  Vruchtelijc , vrees! y k , A Vromelic. 


390  D Deen  ginc  op  Hen  andren  striden. 

399  C Tonder  gaen  ende  geloetts  lidtn;  D 
Onder , des  darric  Hen.  — Gkeloefs  lien , voor 
geloves  Hen , geloof  hel  belyden , geloof  het  ver- 
klaren. 
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400  Die  beste  van  haerre  partien 
Algader  daer  ghevaen  bleven. 

Ende  vele  verloeser  lieven. 

Oec  vcrdranclcer  een  deel  van  dien. 

Niet  vele  soe  en  inocbter  ontvlien. 

405  Cost , pine  ende  arbeit , 

Die  si  ane  die  scepe  hadden  gheleit . 

Was  al  verloren . dat  es  waer  : 

Want  somme  haer  scepe  bleven  daer, 

Ende  van  haren  besten  menich  een 
410  Waren  lAntwerpen  ghevoerl,  in  den  steen  , 
Ende  bleven  verwonnen  soe  voert  ane , 

Dat  si  pays  ghernc  ghinghen  ane. 

Ende  orlogheden  nemmermere 
Oplcn  herloghe , haren  here. 


Cjor  Ijarr  Die  gljfmccnle  scttc  icgtjm  bic  Ijcrra  cnbc  borlogtjr  oan  Ürusdr. 


Dat  VI  Capittel. 


415  In  desen  tiden , dat  dit  ghesciede, 
Ghinghen  al  die  ghemenc  liede 
In  allen  landen  te  gadere  plechten . 

Ende  ieghen  haer  heren  rechten , 

Soe  dat  die  heren  waren  tonder, 

420  Ende  die  gheincente  boven,  dats  wonder. 
Aldus  ghevielt  in  allen  porten  : 

Soe  wie  dal  was  van  gheboerten 
En  mochle  sitten  in  ghenen  ghedinghen  , 


Vf.  402  D Ende  etc  ginc  mender  daer  veel 

o ni  li  ven. 

404  Mochler , D confier . 

408  J^ant  somme  haer  seepen  , want  sommige 
van  haer  schepen,  D Want  koer , eus. 

413  Piemmermere,  nooit  meer,  A voirt  nim- 


tnermert,  C daer  na  niet  mee  re. 

414  Haren  here , A hoer  or er  hert. 

417  Plechten , plegen,  doen. 

419  Tonder , ten  ander,  li  en  II  onder . 
421  Ghevielt , B,  C en  D ghesciet. 

423  In  ghenen  . B,  C en  1)  te  ghenen. 
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Ende  alsi  ten  raelhuuse  ghinghen 
425  Bleven  die  heren  buten  der  doren. 
Die  ghemeente  maeclen  coren 
In  haren  visierne . al«oe  si  wouden  , 
Ende  dadense  in  den  lande  houden. 
Scoemakere.  vol  re , wevere,  ziedere, 
430  Vleeschoudere . backere , briedere , 
Hen  moesten  wiken  alle  heren. 

Dus  soe  moeste  die  werelt  verkeren , 
Drie  jaer.  na  dal  die  poert 
Van  Mechelen  dus  was  tesloert , 

435  Soe  warp  die  hertoghe  sinen  hal 
Op  die  ghemeente  van  der  stat 
Van  Brusele . die  doen  te  waren 
Overmoedich  ende  pijllic  waren  . 
Daer  si  saghen  hare  stade. 

440  Si  worden  soe  dies  te  rade, 

Om  enen  knecht,  die  was  ghewont, 
Dat  si  te  gadere  liepen  lier  stont , 
Ende  braken  der  heren  huuse , 

Ende  daden  grote  confuse. 

445  Die  hertoghinne  was  in  die  stat 
Op  tien  tijt , ende  bat 
Hen  dat  sijs  ontberen  souden. 

Die  domme  liede  en  wouden 
Hier  omrae  die  dinc  niet  laten  ; 


V».  425  Buten  der  doren  , B buter  doren. 

426  Coren , keuren , wetten* 

427  Naer  hare  eigene  wy*e  van  zien.  Dit  vers 
en  het  volgende  worden  in  D aldus  gevonden  : 

Na  baer  mieren  euclc  da dense  bonden 
la  den  lande,  daer  wouden. 

429  C Scoenmakere,  rolden-  f tcetere,  ende  brie- 
dere. 

450  Deest  in  C. 


452  B,  C en  D Du»  ginc  die  tcerclt  til  verkeren. 
434  W'as  testoert,  C wtrdi  gestoert. 

438  Pijllic  t A en  B pijnlecf  lastig,  moeilyk  , 
als  boven  bl.  394,  vs.  1008. 

439  Hare  stade , haer  voordeel. 

440  D Ende  sy  worden  so  beraden. 

447  Ontberen , laten,  D ontberen  wouden. 

448  en  49  In  D : 

Die  domme  liede  ij  en  souden 
Hier  omiae  de»  niet  laten. 
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-450  Daer  omme  begonste  die  hertoghe  haten 
Die  ghemeente  van  dier  stede  , 

Dat  si  versmaden  sijns  wij  fa  bede. 

Dat  dit  gheviel  1er  selver  stont 
Was  rechte  voer  kersavont. 

455  Die  heren  . die  van  daer  binnen  waren  . 

Ruumden  die  stat . sonder  sparen  : 

Want  si  verliesen  waenden  tleven . 

Waren  si  daer  binnen  bleven. 

Aldus  soe  waren  . te  tien  tiden . 

460  Die  ghemeente  ontsien  in  allen  siden. 

Die  hertoghe  ende  die  te  hem  hoerden 
Lagen  ter  Vuren  ende  te  Vilvorden. 

Ende  oec  die  heren,  die  om  dat 
Ute  Hrusele  waren  der  stat. 

465  Die  ghemeente  en  dorste , clein  noch  groot . 

Ute  Brusele  steken  thoet. 

Alse  recht  quam  opten  meidach, 

Ende  die  hertoghe  te  Vilvorden  lach , 

Quam  die  ghemeente,  stère  ende  vermoghen, 

470  Met  banieren  ute  ghetoghen , 

Tote  in  de  beemde  te  Vilvorden. 

Die  ghene,  die  dit  saghen  ende  hoerden, 

En  wisten  haer  ghedachten  niet: 

Maer  die  men  alsoc  ghebaren  siet . 

475  Men  waent  dat  hi  slrijt  begaert. 

Die  hertoghe  sloech  daerwaert 
Dompelike  met  luttel  lieden . 

Sonder  die  hoerden  te  sijnre  maisnieden  , 

Ende  van  Brusele  een  deel  der  heren  : 

-480  Dese  dadense  weder  keren 
Soe  daller  lxx  bleef  doot. 

V*.  iMi  I)  Moesten  nter  stat  vartn.  474  A Maer  dien  men  tjherurm  siet. 

1(Hi  !)  Ute  Brusele , D l ien  muren.  478  Maisnieden , B tneysnieden  , 1)  memieden, 

487  I)  dist  ifuam  opten  meydath  ( A maendach).  huisgezin  . maison  militaire. 
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Dander  voie  dal  onlscoet , 

Danent  quam,  binnen  mure. 

Daer  haddense  quade  aventure. 

483  Het  was  een  cranc  mei  dat  ai  haelden  : 
Want  sijt  swaerlike  belaelden 
Met  scanden  ende  met  smerteu. 

Daer  verloren  si  al  hacr  herten , 

Ende  quamen  tsertogheu  wille, 

490  Ende  sweghen  voerdane  stille , 

Die  te  voren  soe  overdadich 
Waren , ende  soe  ongheuadich , 

Dal  si  goede  liede  vcrjaechden  , 

Daer  si  haer  broet  ane  bejaechden. 
493  In  Brabant  worden , bi  desen  valle , 
Die  meentucht  gheleet  af  alle , 

Soe  dat  meneghen  coste  sijn  leven 
Die  overdaet  badde  ghêdreven, 

Die  cleine  badde  ghemict  van  dien 
300  Dat  hem  soude  alsoe  ghescien. 


Dan  brien  tomberai  bic  te  bien  tiben  gljcscicbcn. 

Dat  VII  Capittel. 

In  des  selfs  hertoghen  tiden  , 

Dien  wi  hier  overliden, 

Soe  ghescieden  drie  wonder, 

Die  meeste  die  onder 
303  Des  hemels  throne  waren , 


V».  484  Quade  aventure , A,  B en  D cranc  aven- 
ture. 

496  A Die  ghemeente  af  gheleghen  alle  ; B,  C 
en  D Die  gemeinten  af  geleit  alle.  liet  gevolg 
daervao  vras  de  charter,  gedrukt  in  den  Luysler 


van  Brabant  f I,  bl.  66,  en  een  ander  van  bet 
zelfde  datum  hierachter  in  het  Codex  diploma- 
ticus. 

498  G bedreven , C en  D bedreten. 

499  Ghemict , vooruit  gezien,  D geducht. 
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Hier  te  voren  in  hondert  jaren. 

Deerste  wonder  dat  was  dat , 

Dat  die  ghemeente  in  elke  stat 
Boven  den  heren  hadden  doverhant, 

510  Ende  dat  ghesciede  in  elc  lant, 

Dat  die  ghemeente  deden  hotlden 
In  elke  stat  wat  si  wouden, 

Ende  waren  scepen  ende  raetsmanne, 

Ende  die  heren  moesten  danne 
515  Quite  sijn  van  al  dien, 

Ende  moesten  die  ghemeente  seer  ontsien: 
Want  om  een  clein  ocsuun , in  dien  daghen  , 
Haddense  die  heren  al  versleghen. 

Dat  ander  wonder  dat  ghesciede, 

520  Dats  dat  quamen  eenrehande  liede . 

Ende  daden  dat  openbaren 
Dat  si  die  selve  heren  waren 
Die  te  Cortrike  hieven  doot. 

Dit  was  emmer  wonder  groot 
525  Dat  vroede  liede  dus  verdoefden . 

Dat  si  selcs  baraets  ghcloefden. 

Deen  die  seide,  openbare, 

Dat  hi  mijn  heer  Jan  van  Viersoen  ware. 
Mijns  heer  Godevaerts  sone  van  Brabant: 

530  Dander  die  dede  hecant 

Dat  hi  ware  die  grave  van  Hu  ; 

Die  derde  seide , dat  segghic  u , 

Dat  hi  van  Crayhem  here  ware. 

Dit  was  ene  selsene  mare. 

535  Noch  tan  wast  vi  jaer  na  dien  tijt 


V».  517  (ksuun,  B en  C octotv . oorzaak, 
I)  dingen. 

518  A en  B Hadse  die  ghemeente  al  ver slag  hen. 
520  Eenrehande , B erehande , C eenderhande. 
525  V roede,  D goede. 


526  Dat  zy  dit  bedrog  geloofden , D Endeeki 
baraets  geloofde. 

531  Hu,  B UtD  ATaesu. 

533  Crayhem,  A Crainhem , D Creynen. 

534  Selsene,  zeldzame , zonderlinge. 
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Dat  te  Cortrike  gheviel  den  strijt. 

Soe  wel  ghinct  hem  in  hant , 

Dat  men  ghemeenlike  in  Brabant 
Over  die  selve  heren  hilt, 

940  Dat  men  mijns  heer  Jans  scilt, 

Die  te  Brusele  ten  broederen  hinc , 

Af  dede  om  die  selve  dinc , 

Ende  dat  men  rechters  ende  scepenen  mede 
In  sinen  lande  af  dede, 

545  Ende  andere  van  sinen  weghen  maecte. 
leghen  enen  dies  messaecte 
Si  vijf  seiden  dat  waer  ware  ; 

Ja  sijn  wijf  lietene  bi  hare 
Ligghen,  over  haren  man, 

550  Soe  sere  was  si  bedroghen  dan. 

Maer  doe  men  gheware  wart  das , 

Dat  al  triwancie  was , 

Scaemden  sijs  hem  sonderlinghe 
Die  gheloeft  hadden  dese  dinghe, 

555  Ende  selve  hadden  sijs  scamenisse  groot. 
Ende  bleven  int  prisoen  dool. 
lc  woude  al  haer  saken  dus  inden 
Die  hem  beraets  onderwinden, 

Ende  in  valscheit  willen  voert  gaen, 

560  Ende  anders  dan  si  meinen  doen  verstaen. 
Dat  darde  wonder  daer  naer, 

Dat  gheviel  int  selve  jaer, 

Ende  mach  ic  u segghen  wat  dat  was. 


Vi,  841  Ten  broederen  , D ten  minderbruederen. 

846  Dies  messaecte , die  ’l  loochende. 

847  À , B en  C Sy  sesse  ( D Die  teste  ) seiden 
dat  ware  waer. 

849  Oter  t voor. 

851  C Nu  dat  men  geware  werdt  das. 

852  Triwancie , A cnwntóf,  B contrarie,  C 
truantie , D trufantie.  Ik  denk  dat  men  lezen 

Deei.  I. 


moet  Iruandie , een  fransch  woord  , zoo  veel  aU 
fourberie  de  truands.  Zie  Ph.  Modskks,  r.  24944. 
Over  het  hier  verhandelde  vindt  men  nog  meer 
by zonderheden  in  Vak  Veltxbs's  Spiegel  histo - 
riael,  bl.  335  en  336. 

833  Scameniste , lee*  tcennisse,  achaode,  A 
schijnnesse , B scinnesse,  C scennisse,  D scande. 

857  Ic  woude , A Ic  waende. 

55 
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Eenrehande  volxkijn  dat  la» 

565  Hem  selvcn  ute  alle  stade»  , 

Ende  worden  alsoe  beraden 

Dat  si  winnen  wouden  theilich  graf; 

Nochtan  dat  men  hem  en  gaf 
Gheen  cruce,  ende  sonder  boot 
570  (Dit  was  emmer  wonder  groot), 

Ja  doedeleecste  ende  darraste  mede 
Die  men  Tant  in  elke  stede , 

In  Almanien,  in  Brabant, 

In  Vlaendren,  in  Ilollant, 

575  In  Henegouwe,  in  Vrancrike  , 

In  audren  landen  die  ghelike . 

Ende  maeclen  coenrote  groot. 

Oec  sloeghen  si  die  joden  doot 
Onder  weghen , waer  sise  Tonden . 

580  Soe  dat  die  hertoghe , tien  stonden  , 

Te  Genapie  leende  den  casteel 
Den  joden  een  groot  deel , 

Om  dat  si  hem  daer  in  soude» 
leghen  dat  toIc  wel  onthouden. 

585  Dat  domme  toIc  , al  ombestiert , 

Viel  daer  voren  al  ongheviert 
Ende  wouden  dien  casteel  winnen, 

Ende  Terslaen  dier  w'aren  binnen. 

Die  hertoghe  ontboet  hen  dat  si  af 
590  Trocken  : maer  een  caf 
En  achten  si  niet  om  dat; 

Soe  dat  die  hertoghe  selve  op  sat , 

Ende  bat  hen  sere  uter  maten 

•ten , Je  schleehtilen  , tie  Ziutss*»  ttortrrbuk 
op  OEoe  ; A detdcltle , C dannedeUle  , D die 
dufste . 

577  Coenrote,  benden. 

586  Ongheviert , onverwyhi. 


Vs.  564  Lan,  broc  ht  by  een. 

•'568  Staden , steden,  plaelsen. 

568  Met  legentUonde  men  acn  hetzelve  niet 
gaf. 

571  Doedefeeate , d'odelykslen , de  olendig- 
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Dat  »i  voeren  haerre  straten. 

595  Ghene  bede  soe  en  bescoet , 

Soe  dat  die  hertoghe,  doer  die  noot. 
Met  Uittel  lieden,  tien  tiden  , 

Op  dat  voie  moeste  striden 
Dat  soe  odelijc  wart  gheacht; 

600  Want  hi  en  was  niet  bedacht 
Van  stride , doen  hi  quam  daer . 

Al  viel  die  dinc  soe  swaer. 

Dat  hi  vacht  ieghen  alselke  knechte . 
Die  besiet  die  dinc  te  rechte , 

605  Dat  was  te  nauwe  soe  groten  here. 
Soe  misselijc  soe  sijn  die  kere 
Die  toenen  can  die  aventure 
Den  mensche,  te  menegher  ure. 
Doch  bleef  dat  voie  verwonnen  , 

610  Dat  si  met  piuen  ontronnen. 

Ende  een  deel  bleeffer  doot  daer. 
Doen  trocken  si,  data  waer, 

Tote  in  die  stede  van  Avenioen. 

Daer  die  paus  lach  aldoen , 

615  Die  hem  beval  dat  si  1er  vaert 
Weder  trocken  thuuswaert. 

Doen  trocken  thuuswaert  die  dwase . 
Die  met  ghepipe  ende  met  gheblase 
Henen  trocken,  met  joyen  groot, 
620  Ende  quamen  thuus  soe  bloot 
Dat  si  en  brachten  gheen  goet , 

Noch  enen  scoe  an  haren  voet. 


V».  894  V otren , D trocken. 

598  D I laar  gene  bede  daer  en  betcoot. 

899  Odelijc , slecht.  1)  heeft  voor  dezen  regel 
en  de  twee  volgende  : 

(Ht  »o  «ottelije  wai  ketlaeht  ; 

Nochtan  co  had  lij  niet  geacht 
Te  itryclen  , cns. 


C08  I)  So  tcatt  scandelijc  talken  here. 

606  Zoo  noodlottig  is  't  geval,  de  omwen 
ding. 

607  en  06  Dcsunt  in  D. 

615  Avenioen , Avignon. 

615  7Vr  roert,  spoedig. 

621  I)  Sonder  geit  ende  ander  goet. 


Digitized  by  Google 


436 


DE  KLERK. 


Nu  liebdi  wonders  vele  ghehoert 
Hoe  dat  volxkijn,  weder  ende  voert. 

623  Vechten , werren , ende  manghelen  ghinc . 
Ende  hoe  som  einde  die  dinc. 

Dit  wonder  wide  ende  side 
Ghesciede  al  in  dien  tide 
Dat  was  here  dese  man  , 

630  Dandcr  herloghe,  die  men  Jan 
In  Brabant  bi  namen  hiet, 

Dien  die  goede  Jan  na  hem  liet. 

In  desen  tijt  sterf  menschelijc 
Die  goede  vedelare  Lodewijc , 

633  Die  de  beste  was  die  voer  dien 
In  de  werelt  ie  was  ghesien. 

Van  rnakene  ende  metier  hant, 

Van  Vaelbeke  in  Brabant  : 

Alsoe  was  hi  ghenant  : 

640  Hi  was  deerste  die  vant 


V».  623  Manghelen,  gebrek  lyden , 11  bik- 
g dingend*. 

626  Som  einde  , C zy  eynden. 

634  Vedelare,  vioolspeelder. 

633—42  Vindt  men  niet  in  A,  B noch  D,  wes- 
halve men  vermoeden  mag  dat  zy  geïnterpoleerd 
zyn.  Over  Lodewtk  Va»  Vaelbeke  , en  de  Stam- 
men (soort  van  dansliederen)  heb  ik  gehandeld 
in  eene  JVotiee  by  de  Académie,  Bulletin *,  vol. 
IV,  p.  240.  Sedert  vernam  ik , dat  men  in  West- 
vlaendercn  nog  soms  by  het  zingen  van  Stom- 
pten danst.  Na  regel  632  lad  B een  afzoudcrlyk 
capillel  volgen  , hetwelk  ook  slaet  by  Va»  Vit- 
t*bm  , bl.  306  ; doch  zoo  gebrekkig  gedrukt,  dat 
wy  hetzelve  vermeenen  te  moeten  inlasscbcn  : 

Recht  omtrent  in  det«n  lieten, 

Doen  men  screcf  in  «lieu  uden 
stil*,  oo*  Herren  jacr 
Ende  lij,  wel  voer  weer , 

5 Soe  werl  in  Brabant  gom» eet  cont 
Een  Mtrter,  nier  hoeren  moot, 

Ende  midi  shertogeu  wille  , 


Deenn  (oude  «taco , Inde  ende  tuile , 
Alle  die  von  nessen  ende  die  toren 
10  Van  alten  fayten  , van  allen  verboren , 
Daltrn  lande  toe  behoort  ; 

Dit  loude  elc  mcyrr  brinken  voort , 
Ende  amman  ende  sronteten  mede  * 

In  portre,  in  dorpen,  in  elke  «lede. 

15  Deer  na  tonneuc  doen,  nadat, 

Ha  dal  in  den  brief  ghcsat 
Ware.  Dit  werl  betegelt  dier 
Wet  al  den  riddert , wel  vocrwacr , 
Vanden  lande,  dat  verstart? 

30  Die  herloghe  wilt  dat  voert  pet, 

Want  hi  wai  in  sleeheiden  brvarn  , 
Ende  om  dit  ordineerdj  <aen 
Dein  dinc,  ende  dedr  ghebtedeti 
Dal  men  soude  den  lieden 
25  Yonnesso  doen  in  sijn  lant  ; 

Waer  na  lijn  dool , si  o hecant . 

Soe  werl  oolanghr  ghchouden  die  brief, 
En  waredacr  men  in  besief  [braefle] 
Uatcoft  winuingc  , brachten  si  voert, 

30  Meer  wasser  verlies  inne  , hoert, 

Soe  en  wilden  si  den  brief  met  leien  Islm 
Dus  volgeden  u alloes  hare  baten. 

Dcse  udie  Jan  , ens. 
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Van  stampten  die  manieren , 
Die  men  noch  hoert  antieren. 


tics  attbcvs  3ans  ?ebcn  cube  sine  boot. 

Dat  VIII  Capittel. 

Dese  andre  Jan  hertoghe 
Dede  huwelic  groot  ende  hoghe  ; 

645  Want  hi  nam  te  wive 

Margrieten,  scone  van  live, 

Des  conincs  dochter  van  Enghelant 
(Die  goede  Edewaert  was  hi  ghenant)  : 

Hier  ane  soe  wan  hi  enen  sone , 

650  Jan  soe  hiet  oec  die  gone. 

Dese  ander  Jan  was  een  ridder  stout , 

Ende  sterf  van  dnghen  niet  out , 

Scone , gracieus  ende  wel  ghemaect , 

Ende  van  faeunden  wel  gheracct, 

655  Soete  van  sinne  ende  sonder  nijt  : 

Hi  lach  langhen  tijt 

Voer  AVassenberghe  met  sinen  here. 

Dat  hi  na  sinen  ghcre 
Ghewan  al  metten  lande, 

660  Ende  noch  hebben  in  die  hande. 

Al  was  sijn  vader  vrome  becant 
Nochtan  was  dese  in  Overlant 
Vorder  dan  sijn  vader  was, 

Met  here  crachle,  gheloeft  mi  das; 

665  Want  voer  Rijclijchusen  voer  hi , 

voor  het  land  orer  de  Maes,  eu  zoo  vertaelt  hier 
A*o>  raus  : Iste  tarnen  cutn  esereitu  ultra  i/o  sant 
longius  processif  qttam  iUe. 

ÜÜ3  Rijclijchusen , Rechlingshatisen . boven 
Dusseldorf.  D Grote  huse. 


V».  048  Die  goede  Edewaert , D Eduwaert. 
654  Van  faeunden , welsprekend. 

660  D Ende  hudt  in  sijn  hande. 

002  Overlant j Duilschland , het  land  over  den 
Ryn,  dochsomtyds  wordt  het  woord  ook  gebezigd 
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Daer  hi  langhe  lach  bi , 

Ondancs  alle  dien  heren 

Diene  ondertusschen  mochten  keren  . 

Daer  hi  sinen  wille  af  gewan. 

670  Dien  herloghe  nochtan 
Eu  was  dorloghe  sine  niet  : 

Maer,  soe  hem  sijn  raet  riet. 

Halp  hi  vander  Marken  den  grave. 

Die  men  tsine  woude  breken  ave. 

675  Hi  wan  oec  in  sinen  tide 

Sente  Ghertruenberghe  met  stride. 

Hoe  hi  oec  met  cleinre  macht 
Te  Vilvoerden  ende  te  Genepien  vacht . 

Dat  hebdi  hier  voren  ghehoert, 

680  Daert  te  stane  beboert. 

Hi  Street  node,  als  iet  vernam: 

Maer  als  hi  te  velde  quam 
Was  hi  coene , dat  verstaet , 

Ende  loende  soe  hoech  ghelael , 

685  Dat  al  tvolc  van  kerstenhede 
Yercocnen  mochte  daer  mede. 

Tervuren  sterf  hi  in  sine  zale , 

Als  bi  herloghe  bi  ghetale 
Hadde  gheweest  xix  jaer  . 

690  Doe  men  screef  openbaer 

Dusent  ende  hondertwrerve  drie 
Ende  twelve,  gheloeves  mie, 

Ende  wart  te  Brusele  begraven 
Te  Sente  Gudelen , met  groter  haven  : 

695  Ende  int  naeste  jaer  daer  na 

Soe  sterf  die  keiser , als  iet  versta . 

V an  Lutsenborch  Heinrijc , 

Vb.  068  D Dien  daer  af  mochten  keren.  676  Sente  Ghertruenberghe , Abouties  : Sinte 

671  I)  Â!  en  tcaett  sijn  orloge  niet.  Geerl>ergen. 

074  Die  men  ’i  zyne  wilde  ontnemen.  677  — 80  Désuni  in  D. 
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Diet  al  wan  vromelijc 
Metten  «weerde . tot  Romen  toe. 

700  Oec  womie  men  segghen  doe. 

Dat  hi  vergheven  was . in  ware  dinc , 

Daer  hi  Gods  lichame  onfinc. 

Te  half  hoegste . op  Onser  Vrouwen  dach  . 
Dies  men  ewelic  ghedenrken  mach. 

705  Ende  doen  hi  voer  te  Rome  waert 
Starf  oec  , in  die  vaerl , 

Sijn  wijf.  die  dochter  was 
Des  goets  Jans . daer  ic  af  las. 

Die  des  keisers  vader  met  ghewell 
710  Versloech  te  Woeronc  opt  velt. 


Dan  ben  berben  3anne  tjrrUiglje  in  ürabant. 


Dal  IX  Capillel. 


Nu  bleef  hertoghe  die  derde  Jan 
(Die  ghewounen  was  an 
Margrieten  van  lngheiant), 

Die  roaer  out  en  was.  es  ons  bekant. 
715  Doen  sijn  vader  sterf,  xii  jaer. 

Doen  tlant  stout  in  groten  vaer  : 
Want  men  vinc  in  elc  lant 
Die  coepmannc  ute  Brabant. 

Over  scout , die  beide  gader 
720  Sijn  vader  ende  siju  oudervader 

Den  goeden  lieden  schuldich  bleven . 
Dat  si  in  des  kints  leven 


V».  704  A , U en  D Dies  men  vuetic  (I)  tan tje) 
sol  doen  getcack. 

710  Opt  velt.  Waeroa  in  1)  : 


Dat  die  here  daer  bleef  dool 


Dal  was  Kidr  code  jammer  groot . 

716  f'aer,  vervaardheid,  nood. 

717  Fine,  B en  D pandt. 

719  Oter  scout,  voor  schuld. 
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Ghewinnen  wouden  ende  verhalen. 

Dus  moesten  die  coepmanne  betalen 
725  Des  hertoghen  scout , hier  ent  daer. 

Dit  duerde  meer  dan  een  jaer. 

Die  porteren  dagheden  dit  sere 
Den  hertoghe,  haren  here, 

Ende  baden , doer  God  ende  doer  ghenade , 
730  Datmen  hem  dit  beteren  dade, 

Want  haer  goet  worde  ghehouden 
Over  al.  van  sinen  scouden. 

Die  hertoghe  was  jonc  van  jaren  : 

Ende  die  te  sinen  rade  waren . 

735  Grote  heren  in  dien  daghen , 

Achten  luttel  dierre  claghen; 

Maer  na  hacrs  selfs  bate  al  gader . 

Alsoc  si  plaghen  bi  sinen  vader: 

Want  hadde  sijn  vader  gheweest  vroel 
740  (Hi  hief  uten  lande  soe  groot  goet), 

Hi  en  ware  soe  vele  sculdich  niet  bleven  ; 

Maer  die  hem  waren  beneven 
Hadden  sijn  goet,  cleine  ende  groot, 

Soe  dat  hijs  selve  dicke  hadde  noot. 

745  Alse  die  porteren  saghen  dat, 

Dats  hen  twint  en  was  te  bat 
Dat  si  dagheden  den  heren , 

Peinsden  si  hoe  si  keren 
Mochten  hare  scade  groot , 

750  Ende  oec  om  dat  si  thoot 

Niet  en  dorsten  steken  ute  Brabant. 

Om  dat  si  elc  sin.s  worden  ghepant, 

Ende  trocken  ane  dien  here, 

Ende  seiden  : eest  dat  hi  kere 
755  Sinen  raet  aen  hen  algader, 

V».  729  Doit  Goti , om  (iod.  746  Dal  het  hun  geenzina  hielp. 

745  Saghen,  D hoerden.  752  D Elc  en  mart  Itijnt  gepant. 
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Al  die  scout , die  sijn  vader 
Schuldich  bleef,  dien  willen  si 
Ghelden,  die  wile  dat  bi 
Jonc  es . ende  leeft  als  een  kint, 

760  Soe  dat  hem  er  scade  twint. 

Nochlau  al  metten  sinen 
Soe  langhe  si  hieromme  pinen , 

Dat  die  hertoghe  sette  sinen  raet 
Ane  sine  porteren , dat  verstaet. 

765  Ende  om  dat  dese  dinc  ghesciede . 

Soe  wies  tusschen  dedele  liede 
Ende  den  porteren  e velen  moet; 

Ende  die  porteren , alse  liede  vroet , 

Queten  die  scout . al  souder  sparen , 

770  Soe  dat  die  coepmanue  mochten  varen 
Om  haer  neringhe,  waer  si  wouden, 

Onghepant  ende  onghehouden. 

In  dese  tiden,  dat  dit  ghesciede. 

Waren  meest  die  edele  liede 
775  Soe  verstorven  in  Brabant , 

Dat  men  maer  xv  baenrotsen  vant , 

Ende  daer  cume  tote  vijftienen 
Biddren  af  waren,  die  mochten  dienen. 

Dan  öen  bcrücn  3anne  cnöe  van  ïicn  örir  plagden. 

Dat  X Capütel. 

In  des  derdes  Jans  tiden , 

780  Dien  wi  hier  nu  over  liden . 

Int  naeste  jaer  dat  die  dinc 
Den  porteren  aldus  verghinc, 

V«.  760  Zoo  dat  het  hem  niet  schaden  zou.  poorteren. 

764  Sine  porteren,  zyne  burgerlieden,  D die  771  en  72  desunt  in  I). 

Deel  I.  56 
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Int  jacr  Ons  Heren , weet  voerwaer , 
Dcrlienhondert  ende  xv  jaer, 

785  Doen  begonsten  die  drie  plaghen, 

Die  men  ewelic  sal  ghewaghen , 

Die  God  sende  den  menschen  ieghen  : 
Deerste  plagbe  dat  was  die  reghen. 

Die  in  die  maent  van  Meie  began, 

790  Ende  duerde  een  jaer  voert  an , 

Soe  dat  die  vrucht  ende  dat  coren 
Dacr  bi  meest  bleef  verloren . 

Dander  plaghe  volghede  daer  naer. 
Sonder  beiden , int  selve  jaer  : 

795  Dat  was  die  sware  dieren  tijt. 

Ic  wille  dal  ghi  des  seker  sijt. 

Dal  soe  dieren  tijt  en  was  ghesien 
Sint  dat  God  Adarne  bien 
Ute  den  erdschen  l’aradise  ; 

800  Niet  broot  aliéné,  mer  alle  spise 
Was  soe  diere , dal  ghelike 
Xoit  en  gheviel  in  ertrike. 

Die  viertele  rogs , die  gout 
In  Antwerpen,  dies  ben  ic  bout. 

805  Tseslich  conincs  tornoyse  groot. 

Tvolc  was  in  soe  groter  noot, 

En  mochte  vertellen  man  en  gheenj 
Want  dat  gbccarm  ende  dal  gheween. 
Dat  men  hoerde  van  den  armen  , 

810  Mochte  enen  steene  ontfermen  , 

Daer  si  achter  straten  laghen 


V*.  7fl2  Verloren.  Hierachter  in  Ben  1)  : 

ïv'ape , biea  , ende  ander  bonten 
Sterven  alle  van  deser  tempeesten  , 

Ende  al  dat  in  dien  jar«  wie* 

Ene  smaeetc  met  een  bies  , 

5 Na  dat  te  rechte  sonde  «maken. 

God  hoede  ons  voort  van  solken  taken  ? 
Dander  plsji,  en*. 


798  Bien,  bande,  verbande. 

801  cn  802  desuni  in  D. 

803  Viertele  , D tierdel. 

804  In  Antwerpen,  D In  Meckelen.  — Dies 
ben  ie  bout  (A  stout),  ik  durf  my  vermelen  dit  t* 
«eggen. 

806  Tvolc,  A Tfloe. 


Digitized  by  Google 


VYFDE  BOEK. 


443 


Met  iammere  ende  met  groten  ctaghen , 
Ende  swollen  Tan  honghere  groot, 

Ende  bleven  Tan  armoeden  doot , 

815  Soe  dat  menre  warp  bi  ghetale, 

In  enen  putte  tenenmale, 

Tsestich  ende  oec  mere. 

Dus  wrac  God  Onse  Here 
In  ertrike  des  raenschen  sonden , 

820  Daer  si  met  weelden  in  stonden. 

Die  derde  plaghe , groot  ende  swaer , 
Volghede  na  dit,  int  naeste  jaer  : 

Dat  was  die  sterfte,  die  swaerlike 
Quam  op  arme  ende  op  rike, 

825  Dat  niemant  en  was  soe  ghesont 
Hi  en  ontsach  hem  tier  stont 
Van  der  doot.  des  sijt  ghewes. 

Luttel  ontghinc  ieman  des 
Hi  en  moeste  grote  siecheit  liden 
830  Van  der  soeht.  ten  sciven  tiden  , 
Weder  hi  starf  oft  ghenas. 

Men  séide  dat  verstorven  was 
Van  den  volke  dat  derdendeel. 

Danse,  spele,  sanc.  al  riveel 
835  W art  af  ghelceght  in  desen  daghen , 


V».  817  Tmtieh , D xt. 

820  D Daer  ty  mede  varen  gebonden.  Vervol- 
gens in  B ; 

Talder  lievlegbcn  ment , veker  tijt , 

So  begonste  diere  tijt. 

Dat  Loven»  ht-  niudde  rog»  galt  v poot, 

Ende  dat  loeit  sint  Andrici  dage  stont 
5 Doen  begoot!  noch  op  te  gane, 

Ende  gout  x poot  doen  voert  ace 
Al  loet  paesseben  , dat  verstart. 

Dan  ginct  op  noch  een  grart , 

Soe  dat  zij  pont  doen  gout. 

10  Dus  ginct  voert  u ter  gew out  ; 

Soe  dat , «er  sente  Jan*  dacb  , 


Quam  soe  hoghr.dat  men  mach 
Wel  seggen  , dal  voer  des  en 
Niet  sulkc  tijt  en  badde  geweven  ; 

15  Want  die  Lovensclie  male  . soe 
Galt  glierne  ivt  pont  doe. 

Die  derde  plage , enz. 

828  D Luttel  was  ooc  yemant  des. 

850  Soeht  , kwade  liekte  ; hoogd.  S ruche. 

851  ff  'eder , het  xy. 

832  Verstorven,  b en  D gestorven. 

854  Rireel,  feestelyk  vermaek.  Zie  Cluivitt's 
Bydragen  , bl.  305.  Axoiims  verlaelt  dit  vers  : 
Omnes  ludi . gaudium  ei  tripndium  (fr.  tripot). 
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Van  anxste  dat  die  liede  saghen . 

Dat  woert  vantmen  nu  waer . 

Dat  daer  te  voren  raenich  jaer 
Ghesproken  was,  lieh  ie  vernomen  : 

840  Dat  die  tijt  noch  soude  comen 
Dat  men  in  ertrike  soude  scouwen 
Sonder  bliscap  bruden  trouwen  , 

Ende  souder  seer  ten  liken  gaen  : 

Dit  sachmen  nu , al  sonder  waen . 

845  Ende  onlanghe.  eer  dit  gbevel, 

Sachmcn  die  cometen  fel 
In  de  lucht , die  had  den  staert 
Rechte  staende  Noort-West  waert. 

Die  van  naturen  altocs  bedieden 
850  Doot  van  princen,  oft  plagben  van  lieden. 

Don  örs  brröc  lans  IpuDflilif . 

Dat  XI  Capiltcl. 

Desen  derden  Janne  wart  ghegheveu 
Een  wijf  in  sijns  vaders  leven  , 

(Doen  hi  was  een  jonc  kint. 

Ende  van  verstandenissen  blint), 

855  Die  hem  bcstont  ten  derden  lede. 
lc  wanc  hire  ane  misdede 
Diel  huwelic  brachle  toe  : 

Maer  die  paus  orlovet  doe 
Dat  voertghinc  dit  huwelijc. 

860  Haer  vader  hiel  Lodewijc . 

Des  conincs  sone  van  Vrancrike  : 

Hi  wan  desen  Lodewike 

Vs.  813  Sonder  leer,  zonder  terickeil , zonder  itanneiien  , D reritenienitien . Asosrars  sertaelt 
droefheid.  O row der  reu.  dezen  regel  /ncompos  rationii, 

834  l'enlandenitten  r verstand , A.  B en  C eer-  780  Hire  ane  f Ç hi  daer  ane. 
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Ane  Marien , die  suster  was 
Des  goels  .lans . als  iel  las . 

1165  Die  te  VVoeronc  den  strijt  verwan. 

Nu  moghedi  sien  ende  merken  dan 
Hoe  na  si  belanc  waren. 

Dese  joughe  Jan  kadde , te  waren  , 

Twee  die  beste  oudervadere 
870  (Ie  wonde  hier  af  badde  een  adere) 

Diemen  vaut  in  haren  daghen  , 

Ende  die  meer  licde  ontsaghen  : 

Dat  was  Edewaert  van  Ingbelant , 

Die  over  zee  vacht  metier  bant . 

875  Ende  die  eerste  Jan  van  Brabant, 

Die  soe  vrome  was  becant. 

Hier  met  laet  iet  bliven 
Mijn  dichten  ende  mijn  scriven  ; 

Want  ie  nemmcer  en  can  gheleeslcn 
880  Van  der  hertoghen  yeeslen  ; 

Want  nu  regneert  dese  Jan. 

Ghelevic  den  tijt . voert  dan . 

Dal  hem  ghevalten  eneghe  saken 
Die  sal  ic  dichten  ende  maken , 

885  Eest  dat  ics  hebbe  die  stade. 

Ende  waert  dat  ics  niet  en  dade , 

Soe  bevelic  dat  te  maken  al 
Yemenne  die  dan  leven  sal, 

Ende  wachte  hem  wel,  dats  mine  1ère, 

890  Dat  hi  uier  waerheit  niet  en  kere. 

Au  hebbic  ghedaen  soe  ic  best  can  . 

ÇÇit  ihcfik  mMstfr  4Snn  «un 

879  Nemmeer  c»  ca»  gheleesten , niet  meer  en 
kan  voorbrengen.  — G beleesten  is  praitarc.  Zie 
het  woord  by  Kilubn. 

888  C Yemant  die  na  tny  tomen  tal. 

891—900  desuni  in  C. 


V».  864  C Des  groeten  Jans  datric  af  las. 

867  Hoe  na  zy  elkanderen  acoverwant  {acn- 
belangende)  waren. 

870  C Ic  tra  ne  hire  af  hadde  een  adere. 

877  Bier  met  y enz.  Deze  en  de  volgende 
regels  tot  en  met  900  maken  in  D een  afzonderlyk 
kapittel  uitr  boven  het  welk  men  leest  : 
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Dat  roi  bat  die  goede  man  , 

Dien  ghi  rai  mocht  nomen  horen 
In  mijn  beghin . hier  te  voren . 

895  Lanc  lijf,  gheluc  ende  eere 
Moet  hem  gheven  Onse  Here , 

Ende,  na  dit  leven,  hemelrike, 

Ende  ons  allen  ghemeenlike: 

Dies  moet  ons  onnen,  diet  al  verleest, 

900  Die  vader,  die  sone,  die  heiligbe  gheest. 


tjof  CHtr  pan  Guren  iictc  man  rnör  berorföc. 

12. 


Sinter  dat  ic  desen  boec  liet 
Ende  beloec,  soe  ghi  hier  siet, 

Soc  siju  ghevallen  sakeu  , 

Die  ic  u cont  wille  maken. 

905  Otte  van  Bueren , Alaerts  sone 

(Int  lant  van  Ghelre  woent  die  gone) 
Beclaghede  hem  van  dien  hertoghe, 

Dat  hi  hem  sine  vorwarde  ontoghe , 

Dien  hi  sinen  vorders  hadde  ghegheven  . 
910  Sinen  vader  wel  bescreven. 

Ende  als  hi  sach  dat  niene  bescoel 
Dat  hi  volghede,  ens  hem  verdroet, 
Quam  hi  met  ghewapender  bant 
Ghcvaren  ins  hertoghe  lant, 

915  Tot  voer  Tiele  der  sleden  , 

Met  hulpen  dien  hi  hadde  verheden. 


Vs.  895  Lijf,  leven. 

899  Dit  jjunne  onshy,  die  ’t  al  geeft  ; verleest, 
D volleest. 

901  Sinter , B , C en  D S trier. 

902  Beloec  , toesloot,  A , B en  D besloet. 


909  Vordert , voorzalen. 

911  En  als  hy  zag  dat  bet  niet  hielp,  wat  iiy 
najoeg  ( volghede ) j 1)  Ende  doe  hi  soek  dot  men 
hem  verstoot. 

916  Verheden.  D gebeden. 
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Aise  die  van  Tiete  dat  vernamen 
Quanier  een  deel  ute  te  samen , 

Ende  hebben  Olten  met  stride  bestaen  ; 

920  Maer  Otte  heeftse  ontaen 

Ende  ghescoffiert  haer  conroet, 

Ende  een  deel  bleeffier  daer  doot. 

Den  vluchtighen  volghde  hi  na  doe , 

Ende  quam  in  die  poert  alsoe. 

925  Oec  seide  men  . *ijt  seker  da» , 

Dat  si  van  binnen  verraden  was. 

Doen  beroefde  hi  die  stat , . 

Ende  dede  al  gader , dat 

Men  driven  mochle  ofte  draghen, 

930  Laden  op  meneghcn  waghen , 

Ende  voeren  in  sinen  behoude, 

Daer  hijt  sekcr  hebben  woude. 

Al  was  die  herloghe  tonghemake 
Traechlike  selte  hi  hem  ter  wrake  : 

935  Want  hi  noch  was  een  kint, 

Ende  ute  hem  selven  dede  twint. 

Ende  sijn  rael  oec.  alse  quam  die  claghe . 

Was  ten  orloghe  harde  traghe. 

Men  lilde  doeken,  men  stac  banieren; 

940  Maer  in  gheenre  manieren 

Soe  en  constcmen  daer  toe  comen 
Dat  mens  wrake  hadde  ghenomen  , 

Oft  dat  mens  pine  hadde  bestaen, 

Ofte  iet  daer  toe  ghedaen. 

945  Selke  liede  seiden , het  quam  bi  dien 
Dat  men  des  hadde  ontsien  , 

954  Traethlike,  D Spaerlike. 

939  Clocken  , B stormt. 

943  Of  dat  men  cr  zou  moeite  toe  gedaen 
hebben. 

945—50  desunt  ia  D. 


V*.  930  Ontaen,  verdaen,  D ondergedae n. 
931  Conroet , bende. 

933  B Die  oluchteghe , C Den  v luchteghen  hi 
na  doe. 

931  Sinen  behoudt , À sinen  g etc  oude. 


Digitized  by  Google 


448 


DE  KLERK. 


Dat  die  twist  mochte  vergeren, 
Tusschen  der  ghemeente  enten  hereu  . 
Die  in  hate  ende  in  nijt 
950  Ghestaen  hadden  langhe  tijt: 

Selke  liede  waenden  dag 
Dat  ment  liet.  dat  dat  was 
Om  «graven  wille  van  Hollant . 

Wiens  «lister  Otle  te  bant 
955  Ghetrouwet  hadde,  als  iet  versinne; 
Maer  het  wa«  ene  bastaerdinne. 

Maer  englieen  ontscout  van  degen 
En  dunct  mi  redelic  wesen 
Dat  die  hertoghe . soe  groet  een  here, 
960  Selke  8cade  ende  selke  onnere 
Onghewroken  soude  laten. 

Sint.  al  tote  Hoechslraten . 

Was  die  pays  ghemaecl  doe. 

Daer  quam  die  grave  van  Hollant  toe 
965  Ende  die  grave  van  Ghclre  mede, 

Diet  perlament  aldaer  ter  stede 
Met  Ottcn  hilden  , dat  vergtaet, 
leghen  den  hertoghe  ende  sinen  raet. 
Doch  maecte  men  alsoe  den  soene 
970  Dat  Otte  quam  in  den  prisoene. 

Te  Lovene , in  die  goede  stat. 

Maer  onlanghe  na  dat 
Wart  hi  ule  ghelaten , 

Ende  voer  quite  sijnre  straten  ; 

975  Dat  wonder  was.  sonder  waen. 

Aldus  es  Olte  ontgaen 

Dier  groter  misdaet  ende  onstaeu. 

Dat  heeft  toe  bracht  ende  ghedaen 


V».  982  D Dat  m«i  liet , alt  ie  lat. 
955  f ersinne  bezette. 

957  Ontscout,  verontschuldiging. 


968  leghen , voor  met. 
974  Quite,  D henen. 
977  eo  78  desunt  in  D. 


Digitized  by  Google 


VYFDE  BOEK. 


449 


Grave  Willem  van  Holiant, 

980  Dien  hi  vrient  bi  den  hertoghe  vant: 
Want  hadde  die  hertoghe  gheweest  dan 
Van  jaren  ende  van  «innen  een  man  , 
Ten  hadde  alsoe  niet  moghen  wesen. 

En  willer  nemmeer  af  leseu. 

985  Nie  en  ghesciede  lira  bande 
Selke  forlce  noch  «elite  scande 
Dat  onghewrolten  bleef. 

En  weet  wie  toe  dreef 
Ofte  wies  die  scoude  waren. 

990  Dit  was  in  Ons  Heren  jaren 
Dertienhonderl  xv  ende  twee. 

Nu  hoert  hier  noch  mee. 


£)oe  bat  orüjgtjc  begon  apten  l)erc  tuin  Dalkrnbord). 

13. 

Doen  keiser  Heinric  was  verstorven 
Ende  met  venine  verdorven , 

995  Daer  scade  ane  lach  den  kerstenrike . 

Waert  coninc,  in  den  duutschen  rike, 

Lodewijc,  sijt  seker  das, 

Die  broeder  shertoghen  van  Bcyeren  was , 

Want  bi  die  coren  hadde  ghemeine , 

1000  Sonder  den  bisscop  van  Coelne  alleine  : 

Hi  woude,  wien  lief  wien  leet, 

Van  Oestrike,  hoe  dat  gheet, 

Den  hertoghe  coninc  maken, 

Ende  met  crachten  biinghen  tAken  , 

Vê.  979  Grote , D Die  grave.  ongewroken.  Zie  den  brief  wegens  de  schade- 

980  B,  Ccn  I)  Die  trimde  bi  Hen  hertoghe  tant.  vergoeding  by  Bctkens  , I , Preuvet,  p.  180. 
987  Onghew  roken  bleef,  bel  bleef  niel  geheel  999  Die  eoren,  de  keusslemmen. 

Deel  1.  57 
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1005  Ende  Reinout,  van  Valkenborch  here, 
Pijnde  daer  toe  harde  sere 
Hoe  dal  hien  inochte  brenghen  daer  toe  ; 
Want  si  waren  ghemaghe  doe; 

Maer  Lodewijc  hadde  ter  hulpen  sijn 
1010  Enen,  tusschen  der  Mase  enten  Rijn, 

Die  den  andren  te  raachtich  was , 

Den  grave  van  Gulike . gheloeft  mi  das , 
Die  Lodewike  brachte  scone 
TAkcn  toter  coninc*  crone . 

1015  Ende  weder  gheleide  met  eren  . 

Ondancs  al  der  ander  heren. 

Alse  die  bisscop  sach  dat 
Trac  hi  te  Bonnen  in  die  slat, 

Ende  croenden  in  die  kerke  dare. 

1020  Dits  te  hoerne  vremde  mare 
Den  hertoghe  van  Oestrike, 

Coninc  int  Almaensche  rike; 

Ende  wouden  beide  coninc  wesen , 

Ende  orlogheden  langhe  na  desen  ; 

1025  Maer  die  bisscop  ende  die  hertoghe 
Lieten  int  leste  dat  orloghe. 

Ende  keerden  thuus , moede  ende  mat  : 
Want  hen  ghebrac  hulpe  ende  scat. 

Nu  ben  ic  eerst  comen  dan 
1030  Daer  ic  dit  al  omme  began. 

Om  desen  twist , dien  ghi  hebt  ghehoert , 
Soe  bleven  onvriende  voert 
Gheraert,  grave,  van  Gulike  here, 

Ende  Reinout  van  Valkenborch  sere, 

1035  Dat  enen  tijt  gheduerde  , 


Vs.  1007  D Hoe  hy  dat  mocht  (C  Hoe  hine  ge- 
mochte) bringen  toe.  De  regel  ontbreekt  in  B. 
1008  B Kant  si  waren  ghemage  doe. 

1022  D Coninc  van  den  Roemscken  rike. 


1032  Onvriende , A , B,  C en  D onghetnend*. 

1033  Gulike  here , B Gulke  sere. 

1034  Sere,  D here. 

1035 — 38  desnnt  in  D. 
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Dat  deen  sinder  sere  bestierde. 

Die  haet  tusschen  die  twee  wies 
In  lanc  soe  meer,  gheloeft  mi  dies, 
Soe  dat  ten  lesten  ute  brac 
1040  Dovermoet , die  hen  stac 
Int  herte,  in  beiden  siden, 

Soe  dat  si . ten  lesten  tiden , 

Orloghen  ghinghen  onderlinghe. 

Oec  soe  vielen  daer  toe  ander  dinghe , 
1045  Daer  bi  die  haet  niet  was  ghecleent; 
Want  ten  naten  es  lichte  ghereent. 

Elc  stichte  in  anders  lant, 

Daer  hi  mochte,  roef  ende  brant. 

W al  holpe  dat  iet  maecte  lanc? 

1050  Int  leste  wart,  ane  sinen  danc, 

Die  here  van  Valkenborch  ghevaen 
Ende  te  INideghe  opt  huus  gbedaen. 
Ende  wart  hescat  soe  swaer 
Eer  hi  ute  mochte  van  daer, 

1055  Dat  hi  sijn  voie  bescatte  mede; 

Ende  oec  die  van  Tricht  der  stede 
Bescatte  hi , sonder  verdrach , 

Van  goede  dat  onder  hem  lach. 

Si  baden  den  herloghe  baren  here 
1060  Dat  hise  hier  af  te  rechte  kere. 

Die  herloghe  die  ontboet 


V*.  1036  B Dat  deen  sider  betuerde. 

1037  B Dese  twee,  C t ui.tr hen  hen  tween. 

1042  Letten  tiden , B en  C Seleen  tiden. 

1043  en  46  desunt  in  D. 

1046  Want  wat  doet  de  regen  aen  hem  die 
nat  ia?  ghereent  ia  van  retncia,  regenen. 

1030  Ane,  tegen. 

1032  Piideghe,  Nideck.  Zie  hierover  Tescbeü- 
BACHER.  Annale»  Cliviae-Juliae-MoNtiae , p.  392. 
1059  A , B , C en  D : 


Al sc  die  >ao  Tricbt  dat  tagben  , 

Voeren  iljl  te  hoee  r lachen 
Dien  brrtoge  sere  mctlien  , 

Ende  tejden  : co  wat  uojt  gheiien 
Dal  men  boer  g oei  telle , voir  dien  dach , 
Dat  int  dlant  van  Valkenborch  lach , 
Ende  baden  den  brrtogbc,  co* 

1061—63  ioB: 

DIc  here  doe , met  crensie  gruet , 

Den  here  van  Valkenborch  ontboei . 

Datti  hem  ha  er  goct  weder  gave. 
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Den  here,  met  ernste  groet, 

Dat  hi  hem  thare  weder  gave , 

Ende  onghepant  lietc  haer  have. 

1065  Die  here  anlwoerde  : hel  ware  sijn  recht. 

Dus  soe  wies  daer  een  ghevecht 
Tusschen  Tricht  ende  dien  here, 

Dat  in  beiden  siden  scacdde  sere. 

Int  leste  dede  die  here  soe  vele 
1070  Dommer  ovcrmoedigher  spele , 

Met  slane , met  rove , ende  met  brandc , 

Dat  die  hertoghe,  doer  die  scande, 

Die  dinc  moeste  weder  staen , 

Ende  gheboet  ten  orloghe  sacn , 

1075  Ende  trac  over  Mase.  metten  scoensten  here, 
Dat  noil  here  ter  were 
Over  Mase  hadde  voer  dien  dach, 

(Dat  seide  meneghc  diet  sach) 

Dore  Tricht  liden,  der  steden, 

1080  Beide  te  voet  ende  ghereden. 

Elke  stat,  elke  rneyerie 
Bi  hare,  ene  sonderlinghe  partie. 

Eer  si  doer  die  stal  gheleden 
Men  soude  verre  hebben  ghereden. 

1085  lc  wane  dat  noit  en  ghesciede, 

Dat  een  kint  soe  vele  liede 
Ute  sinen  lande  leide  alse  nu, 

Omme  vechten,  dat  segghic  u. 

Men  seide  te  voren . in  waren  dinghen , 

1090  Dat  die  hertoghe  niet  sonde  moghe  brenghen 
Sijn  voie  uut,  al  pijndijs  hem  sere. 

Hier  op  verliet  hem  die  here 
Van  Valkenborch , heer  Reinout, 


Vs.  1070  D Sijnre  overmoedeger  spele. 

1084  A.  B,  C en  D V\ 1er  daghen  si  daer  toe 
deden . 


1090  Soude  moghe  brenghen  , B sonde  bnnge*. 

1091  /4l  pijndijs , hem  , C -dl  pijnde  hijs  hem, 
al  deed  hy  daer  groole  moeite  toe. 
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Ende  hielt  hem  stijf  ende  stout. 

1093  Die  dat  seide.  dats  ware  tale  , 

En  kende  die  Brabauters  niet  wale  : 

Want  ten  siju  liede  onder  der  sonnen 
Die  haren  here  bat  onnen  , 

Ende  eer  wreken  sine  scande . 

1100  Op  dat  hi  hem  selven  set  ter  ande. 

\ 

£)«  öie  l)frtogl)e  Sittcrt  bclacl)  ciiör  matter  gcsciröc. 

14. 

Nu  es  die  hertoghe  ghetoghen 
Over  die  Mase,  sere  vermoghen, 

Metten  seoeusten  here  dat  roer  dien 
Noyt  over  Mase  wart  ghesien. 

1103  In  des  heren  lant  trac  hi  doen  saen. 

Daer  sachmen  den  roec  op  gaen 
Achter,  vore.  in  allen  siden. 

Voer  Sittcrt  vielmen  tien  tiden  ; 

Want  dat  was  die  slercsle  veste . 

1110  Ende  die  meeste  poert,  ende  die  beste. 

Die  iewers  in  dien  lande  stoet. 

Ende  dat  voie  hadde  sijn  goet 
Al  ghevlucht  in  die  slede, 

Ende  si  vloen  daer  in  mede. 

1113  Twee  vesten  soe  waren  daer, 

Wel  ghewatert  voerwaer, 

Met  enen  goeden  planckise, 

Ridders  ende  knapen  van  prise 
Waren  daer  comen,  ornrae  dat 

V».  1100  Of,  roida,  indien.  — Ter  andc , 1er  1117  Planckise,  A hlanckue,  beplanking.  Zie 
wrake,  D ter  handt.  Kiliam  , v°  Plant  kitte.  Zoo  wat  planken  ver- 

1110  MettU,  grootste.  sterken.  Zie  Va»  Huls  . vs.  9656. 
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1120  Dat  si  houden  wouden  die  stat . 

Tote  driehondert,  als  wijt  kinnen. 
Sonder  die  portera  Tan  daer  binnen. 
Daer  soe  was  een  ave , 

Van  Verrenborch  die  grave. 

I12i5  Die  here  van  Tonenborch  wasser  mede. 
Ende  die  voeght  van  Coelne  der  stede , 
Ende  menich  ander  stout  man 
Die  ic  ghenoemen  niet  en  can, 

Die  de  beste  van  orloghen  waren . 

1130  Diemen  vinden  mochte.  te  waren. 
Rechte  op  Sinte  I’eters  dach , 

Die  int  beghin  van  oestmaent  lach . 
Wart  die  stede  al  omme  ende  omme 
Met  here  beleghen  teenre  somme. 

1135  Ende  opten  selven  dach.  sonder  waen, 
Soe  wart  daer  een  toeloep  ghedaen 
Harde  vreselic  op  die  stede  . 

Ende  al  sonder  voersienhede . 

Met  enen  ghelope.  men  wiste  hoe. 

1140  Nu  hoert  hoe  dat  quain  toe. 

Die  van  Lovene.  die,  te  dien  tiden. 
Ghelogicrt  w'aren  ter  wester  siden, 

Trac  een  deel  voer  die  baelie, 

Ende  stormden  . sonder  falie. 

1145  Dat  sise  wonnen  te  hant, 

Ende  met  viere  hebben  verbrant. 

Die  van  Mechelen  , die  dit  hoerden , 

Die  ghelogiert  laghen  int  noerden  , 
Scaemden  hem  , om  des  wille 
1150  Dat  si  souder!  ligghen  stille, 


Va.  1120  C Si  wouden  houden  die  etat. 
1123  en  26  deaunt  in  D. 

1132  fiy  Aaoxrxca  : Prima  die  Auguiti. 
1138  D Ende  al  met  onver tienichede. 


1139  Ghelope.  Zie  daer  het  franache  woord 
galoppe. 

1143  Baelie , A,  B en  C baelgie,  hek,  tralie- 
werk. By  Asosyigs  ligneum  valium. 
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Ende  liepen,  aise  voie  verwoet , 

Ter  poerten,  die  hem  naest  stoet , 

Met  enen  assaute  groot  : 

Men  warp  daer  harde  ende  seoet 
1155  Van  binnen  uulwaert,  metter  vaert. 

Ende  van  buten  weder  inwaert. 

Alse  die  van  Antwerpen  dal  saghen, 

Die  oest  aen  den  berch  laghen  , 

[liepen  si  : « Dese  onnere 
1160  En  verwinnen  wi  nemmermere , 

Dat  wi  stille  ligghen.  lesen  liden , 

Alse  die  van  Mechelen  ende  Lovene  striden.  » 

Dus  liepen  si  onghcscacrt. 

Sonder  raet , 1er  stat  wacrt , 

1165  Ter  porten  waert  die  hem  was  na. 

Ende  van  den  lande  van  Breda 
Quamen  oec  toe  haestelike 
Die  daer  streden  vromclike. 

Die  dat  vorste  baeliken  te  hant 
1170  Met  viere  hadden  verbrant. 

Daer  wert  dal  assaut  groot; 

Want  men  warp  ende  men  scoot , 

Beide  van  binnen  ende  van  buten  : 

Men  hoerde  dat  ghescutte  ruten 
1175  Om  die  oren  even  dicke. 

Dat  gheduerde  een  soe  lanc  sticke 
Dat  die  ghene  die  laghen  boven  , 

Die  men  te  rechte  wel  mach  loven . 

Soe  moede  waren  van  desen  spele 
1180  (Want  haerre  en  was  niet  vele) 

V».  1151  Verwoei,  B onvroet.  1174  Ghescutte  ruten,  pylen  sissen,  schil  i- 

1163  Onghescaert,  B ongespaert.  Telen. 

1167  B Quamen  daer  toe  haestelike.  1176  Stieke,  stuk  lytls. 

1169  Baeliken , A bulgeken,  B,  C en  D boel-  1177  Boren,  namelyk  op  de  burcht. 
geken.  1180  Haerre , B en  C Atirw. 
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Dat  si  opt  falgieren  waren. 

Hier  en  binnen  lieten  sijt  varen. 

Die  van  Lovene,  bander  side. 

Die  niet  en  wisten  van  dien  stride , 

1185  Keerden  ten  tenten  achterwaert. 

Doen  liepen  over.  metier  vaert. 

Die  binnen  hadden  ghestreden. 

Ende  quanten  met  haesticheden 
Den  andren  te  hulpen,  sonder  sparen, 
1190  Die  doen  al  verwonnen  waren. 

Dus  ghewonnense  metier  spoet 
Saen  weder  macht  ende  moet; 

Ende  alse  dien  van  buten  dochte 
Dat  men  gheen  orboer  doen  en  mochte , 
1195  Keerden  si  achterwaert.  ter  selver  stont, 
In  voete  ende  in  beene  sere  ghewont. 
Dorapelic  was  die  dinc  bestaen 
Ende  sonder  raet  toe  ghegaen  , 

Ende  wantmer  rieselike  toe  ran 
1200  Soe  schietmer  dompelike  van. 

Den  vroeden  lieden  wast  leet 
Datmen  toe  ghinc  soe  ghereet. 

Die  ghemeente  en  mochte  nieman  keren. 
Daerbi  scaemden  hen  die  heren. 

1205  Die  van  Mechelen  der  steden 
Waren  die  daer  lanxt  streden: 

Maer  hel  was  al  iegheu  spoet , 

Om  datmen  dompelijc  de  dinc  bestoet. 


\ s.  1181  Falgieren , I)  fae lieren , fr.  faillir. 
1 183  Bander  tide  , ter  ander  zyde.  B Die  ran 
Loten e t « dander  tide. 

1191 — 90  desiiol  in  D. 


1197  Dompelie,  domlyk.  op  een  domme  wyie: 
A Dummelik. 

1199  R ie  tel  i Le,  dwaselyk.  A n'eflic,  CrijseUc. 
Deze  en  de  volgende  regel  staen  niet  in  P. 
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£)oe  bes  bisscop»  licbc  ijarm  iirlöcn,  mbr  Ijot  mm  Sittrrt  op  gaf. 

15. 

Nu  comt  die  bisscop  van  Ludeke,  te  waren. 

1210  Die  Mase  neder  ghevaren. 

Te  Tricht  in  der  stede; 

Want  sine  liede  waren  mede 
Ghelijc  den  anderen  bescat, 

Ende  woude  oec  wreken  dat  : 

1215  Over  die  Mase  trac  hi  met  allen , 

Ende  cs  vore  Haren  ghevallen  : 

Dat  was  een  vast  toren . sonder  waen  , 

Die  bi  Tricht  was  gheslaen , 

Die  de  porters  sere  dwanc , 

1220  Ende  scade  hem . an  haren  danc. 

Die  bisscop  den  toren  wan 
Met  ghewapender  hant  dan  ; 

Ende  al  dat  hire  in  vaut, 

Papen , ridderen  ende  sériant , 

1225  Dat  moeste  al  ten  sweerde  gaen , 

Sonder  een . hebbic  verstacn  . 

Die  wel  conste  spreken  walsch  : 

Hi  greep  een  bedde  op  sinen  hals, 

Ende  gheliet  oft  hi  vrient  ware, 

1230  Ende  riep  daer  al  openbare  : 

Je  rai  tant  ors  de  fu  ; 


V».  1217  Toren,  B tor. 

1231  ln  A: 

Jauray  tant  hort  du  feu , 

Mom  mat  slre  darm  tra  d eis  ut. 

In  B: 

Janu  tant  hoert  de fn  , 

Mon  sire  dorme  ra  tour  chrt. 

Deel  I. 


ln  C: 

Je  aray  tant  hort  defri , 

Mon  tier * dorme  ray  sur  su. 

tn  D: 

Jaray  tant  un  mams  hort  de  fu  , 
Crue  re  dormi  ray  sur  chu . 

Men  kicze  ! 

58 
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Mon  tier  dorment  sur  tu. 

Ende  alsoe  ontghinc  hi  daer. 

Dit  hoerdic  segghen  over  waer. 

1235  Die  toreu  wart  tier  selver  stout 
Te  broken,  al  tôle  in  den  gront . 

Dat  dien  van  Tricht  dochte  goet  spel  : 

Want  si  saghen  haren  wille  wel. 

Die  hcrtoghe  dede  maken 
1240  Van  werke  aile  saken, 

Daermen  die  poert  mede  soude  winnen. 
Aise  die  van  binnen  dat  bekinnen 
Dalmense  emmer  sal  bestoken  , 

Hebben  si  alsoe  gesproken 
1245  (Om  dat  si  duchten  haer  leven), 

Dat  si  op  hebben  gheghevcn 
Die  poert  den  hertoghe  saen  . 

Om  dat  si  selve  moghen  onlgaen  . 

Eudc  haer  lijf  onthouden  vri. 

1250  Aldus  soe  ontghinghen  si , 

Ende  voeren  danen  si  quaraen , 

Met  scanden  ende  met  blamen. 

Vele  liede  waren  gram  nochtan 
Datmen  die  poert  met  stridcn  niet  en  wan , 
1253  Ende  al  ten  sweerde  hadde  ghedaen; 

Maer  diet  te  rechte  wille  verstaen 
Soe  en  mesdede  die  hertoghe  twint. 

Die  noch  maer  en  was  een  kint. 

Dat  hi  dede  sine  goederlierenheit  dan. 

1260  Ane  vele  soe  vromer  man, 

Die  in  sijnre  macht  soe  vast  waren 
Dat  si  hem  niet  en  mochten  onlfaren. 


V*.  1236  Te  broken,  gebroken  ; B en  D gctror- 
pen. 

1237  cn  58  désuni  in  D. 

1242  Bekinnen.  B tcrkinnen. 


1243  Emmer,  D i mier. 

1240  Onthouden  , B en  I)  behouden  . 
1233 — 62  désuni  in  D. 

1236  Te  rechte,  A U redenen. 
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Elc  diet  wel  wille  niecken 
Sait  tot  sijnre  edelheil  trecken. 

1265  En  was  noit  here  wel  bedacht 
Die  op  stat  om  winnen  vacht, 

Die  hi  hebben  mochlc  sonder  strijt. 

Karle  oec  in  sijnre  tijt 

En  plaeghs  niet,  noch  andrc  heren, 

1270  Daermen  alle  wijsheit  ane  mach  leren; 
Maer  die  werelt  es  nu  soe  fel. 

Een  mensche  en  doet  nemmer  soe  wel 
Men  kcret  targbe,  dats  jammer  groot. 

God  betert  saen,  het  is  noot. 

1275  Alse  die  soudeniers  ute  souden  varen  , 

Die  in  die  poert  beleghen  waren, 

Die  waren  ints  hertoghen  gheleide . 

Soe  quam  doen  , sonder  beide . 

Die  ghemeente  toe  ghelopen 
1280  Voer  die  poert,  met  groten  hopen, 

Ende  hadden  hen  bina  tlijf  ghenomen . 
Haddense  hen  moghen  toecomen  : 

Maer  men  sloet  die  poert  toe. 

Die  hertoghe  moeste  selve  doe 
1285  Met  haesten  darwart  jaghen . 

Ofte  si  haddenl  al  verslaghen. 

Doen  droeghen  si  hem  op  te  hant, 

Ende  die  hertoghe  bescttet  van  sijnre  hant 
Sittert  ende  Harle,  metter  vaert, 

1290  Ende  keerde  aldus  thuus  waert. 

Op  Sinle  Laurens  dach  was  dat 
Dat  men  op  gaf  die  stat . 

Int  jaer  Ons  Heren,  weet  voerwaer, 

V».  1971—74  dejunt  in  D. 

1975  Soudeniers,  soldaten,  die  tout,  aoldy 
genieten. 

1989  ü Hadden  tiere  toe  tonnen  tomen. 


1287  In  al  de  andere  IISS  : 

AUc  ci»  g bene  «lat  Mgben  , 

Die  te  llcrlc  op  llinj»  leghen  , 
Droeghen  »ijt  den  hertoghe  op  Ükint. 
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Dertien  hondert  ende  xviij  jaer. 

1295  Mede  {jbesciede  int  selve  jaer 
Onder  die  coyen  sterfte  swaer; 

Want  si  storveo  op.  al  rene  : 

Van  tien  bleeffer  cuine  ene, 

Ende  niemant  en  dorste  er  eten 
1300  Runtvieesch  : ende  oec  moghedi  weten 
Dat  een  harfst  quam  daer  naer, 

Harde  droegbe , iut  selve  jaer. 


V’*.  1296  Coyen,  I)  t oye. 

1297  Al  rene,  rein  uil. 

1 301  ten  harfst,  «-en  iiriTsttaisoen  ; A een  helft. 

1302  Int  selre  jaer.  Xu  volgen  er  in  D de 
twee  volgende  capittels , r an  des  derden  Jans 
leden  en  f an  der  goeder  Marien  sinen  rirf,  die 
ook  laler  in  A en  B voorkomen  (wy  stellen  de  va- 
rianten van  A tnssclien  twee  liaekjens)  : 

Itorlilin  «lat  diit  derde  Jan 
Van  dagen  wal  een  jour  man  . 

Su  li ad  by  aea  bem  manieren 
DielanUberen  verrlncrea  'wel  lieren  . 

5 Hy  rechte  ilerc  ende  «ere  , 

Ende  wa*  ailemale  bete 
Gewcldsch  ran  Hoen  lande; 

Semj.»  I nu  liy  ende  goederbande  ; 

Dw  «au  qnadeo  feilen  naren 
10  Ddr  hjr  werb  tonder  sparen  : 

Uyi  Wal  lande  dal  »y  tloeyeo  * iueui 
lltnc  lieltr  ml  uju  niet  groten  [gewoenj. 

[ Die  pinltc  warm  ende  overdadich 
Hen  wat  bi  benic  onghcnadicb.  j 
15  dapper  » code  i|uact  sprekers , 

Morde  na  re  mot  ar  de  , ende  locte  tmekrrt , 
Scouden  bem , « «er  »y  conden. 

Dal  by  gelooide  meden  monde  . 

Of  wal  »ijn  brieve  spraken , 

20  En  woude  liy  nu  l dal  men  brakr. 

So  wie  dal  bem  ruodede 
( Dal  wa»  njn  twaersle  trde) 

De»  en  conti  by  ntcl  vergeten  wel  : 

Sitsen  «sant  wat  by  fej. 

25  Sint  male  magen  bad  by  |*ef, 

So  dal  hijte  op  bief, 

Ende  brvcbse  lc  groter  eeren  , 

Woude  tierc  bent  toe  krereu. 

Hine  Leed  de  met  »ine  lrede. 


30  Se  re  minde  by  «ine  mrini«lr  , 

Ende  die  wonde  by  dat  voeren  wak. 
Ende  hy  Itiell  die  Imtt  tale 
Van  eten  ende  tandnnkeo. 

Die  yetnanl  Coode  gedanken. 

35  Dit  »i)o  alle  «ede  tan  cereti. 

Die  wel  voegen  lanuhecren. 

Jagen  minde  by  ter* , 

Ende  daer  arbeide  by  merr 
Dan  yensaol  int  geverde, 

40  Wtrti  ic  «roet  waetl  ie  perde. 

[ tl  v rechte  oic  gbebke 
Reyde  over  male  ende  nke.  ] 

Oec  en  wond  by  gedogen  niH 
Dat  die  wel  geboren  iet 
45  Veronretblrn  die  mate. 

Simpel  wa»  hy  « an  getale , 

End-  luttel  tpreiendr  daer  by  , 

Ende  nuterj  nauwe  merci c by 
Dal  by  bem  pst  ende  Hort. 

56  Ov*r  tune  wa» hy  'roet , 

Ende  bevresdro  >0  ujn  geven  . 

Kirt  «verdub  m »tjn  leven. 

[ Van  gbe»mtde  ende  van abile 
Eli  wa»  niet  aonderbngbe  »ijn  vit*,  j 
55  Hy  minde  nnldicbetl  ende  mate, 
Daer  in  dte  meeste  balc 
Gelegen  o.  van  alle  desen 
Die  wy  voren  lub  ben  grieten 
Nu  weert  grot*  «omate 
dl>  Dal  sc  der  goeder  Marsen  vergat*. 
Jan»  wijf,  daer  ic  af  sprac  nu. 

Alle  arrbeil , ik  gebtede  a 
Dal  gbjr  verre  van  daer  Irect  . 

Daet  uien  v an  deser  vrvnwn  ipnct  ; 
65  Wanl  ghy  «a  bebl  geen  deel  aen  hare! 
Al  et  ty  Be  ll  jooc  van  jarrn, 

[In  harren  sijn  jonc  gbenc  sakr 
Die  die  goede  vrouwen  soins. ken.  j 
Sy  e*  ampel , kotntb . goedertieren  , 
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DovUnitjC  tussd)fit  öliint  van  Urabaut  cnbc  ben  grave  tüillcm  van  C)o liant , 
om  tljutts  van  Qoesben. 


16. 


In  desen  tulen,  dat  dit  jjhevel , 
Glierees  een  orloghc  alsoe  fel . 
1305  Tusschen  dat  kint  Tan  Brabant 
Ende  grave  Willem  van  Huilant, 


70  CeiUde  van  nonen  , ende  van  manieren  ; 
Noyt  an  tachmenve  f(r»(oort . 

Noch  kart  «voort  kringen  voort  ; 

[Al  vernam*  iy  enirghe  v.ikrn 
Daer  ty  ware  om  longheniake  , 

75  Dat  dracebt  ay  >o«  wijvbji-  dan  , 

Dat  Let  niemao  glirmerken  eti  kan 
Dat  koer  yet  van  herten  let. 

Hoer  klijscap  ende  krligliere  met 
E»  giieltmprrl  met  tcl'ker  malen  . 

80  Ende  met  tot  volmaeetm  ghelate  , 
flat  gby  u alle  verwonderen  uioeght 
Hoe  dal  in  ene  jonghe  foeebt 
Comen  mark  den  ttcikm  moei. 

Tan  naturen evty  «roet. 

85  Gbetrocvlub  ende  gitera dieh  , 
Onlfcrniick  eudc  glienadirh . 
Godcvruchlick  vtiudrrlingheu  , 

Ende  beterende  alle  ding  lien  ] 
Octmncdick  code  rene; 

WO  Genie  es  ty  aliéné 
By  baren  cameriereo  : 

Daer  et  »y  »o  goedertieren 
Ende  to  clene  alt  dander  tijo. 

Se  re  tpaert  >j  den  «vljn  : 

95  Die  nemt  ty  toberlikc  , 

Ende  alle  tpijte  diergelikc. 

[Wie  tonratten  it  in  baer  kol 
Daer  tet  tine  te  rutten  of, 

End.:  marrt  alle  dinc  goede. 

100  Van  allen  den  ghenen  it  tv  hoede . 

Die  by  baer  vijn  vroed»  ende  ipadc  , 
Want  »y  e»  wi|»  van  rade.  ] 

Luttel  aebt  ty  , te  waren  , 

Om  veel  achter  lande  varen  , 

105  Of  ten  fretten  of  tafelronden; 

Maer  meett  karu  itaodcn 
Et  ty  iu  baer  camer,  al»  ghy 
Vorekoiet  leggen  my  , 

Ende  le«»t  roet  crnvle  baer  grilden. 


110  Met  rechte  tal  Brabant  verblijden 
Dat  bet  tulkr  vrouwe  gewan. 

Ook  to  tegel  vulke  Lmcoioh'  man 
Dat  Brabant  te  kal  varen  moet 
Van  kaerre  doegt  ; tl  et  to  goot  ; 

115  Ooc  ci  ty  to  vroon  keeant , 

Al»  yemant  et  in  hacr  lant  ; 

Du»  to  hrcA  te  God  verhaven 
Met  ij  tonderlinge  gaven; 

Deen  et  doegt , dander  tcoenkeil  , 

120  Alt  ie  n voren  kek  grvcit. 

[ Ir  Iwn  «vel  seker  de» 

Dat  ty  die  bette  ende  teoenvte  et 
Dor  in  baren  lande  i*  grieten  : 

Want  God  en  heefi  niet  vergelen 
125  An  lt-.re  van  dim  al 

Dat  ene  goede  tcone  vrouwe  hebben  tal.] 
Da  ne  heb  God  van  hemelrike  1 
Gby  v rouwen  glirmcenlike  , 

Spiegelt  u aen  hare  doegt , 

130  Kndc  nemt  exempel  aeo  deter  joegt . 

Dat  ic  bier  vorm  lick  grieven  . 

Gby  tclet  tr  beier  moeten  weven. 

Dcte  goede  «chone  wite  Maiic , 

Der  welker  (telen  God  Levrto 
135  Van  allen  dal  baer  mach  deren . 

Slarf  int  jaer  On»  Heren 
Dcrlkien  boodert  vive  ende  dertirh 
Diet  wart  Brabant  tere  tmertieb , 

Want  votrwair  teidemen  dat, 

1 40  Dal»  Ui abant  voir  te  bat 

Alt  deve  vrouwe  wat  daer  inné. 

O Maria,  eoninrghinne 
V noden  hrmcltchen  trône.' 

Bidt  Jhoum  uwen  tonc , 

145  Dut  liite telle,  tonder beyde. 

Te  vijnrc  cwrger  vulic  beyde  ! 

Ten  Mijndrr  Bruederen  leegbt  ty  begraven 
Te  Bruetelc , roet  groter  barra. 

Hierna  'juainen,  cna. 
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Die  (lieten  toende , bi  desen  kinde . 

Dat  hi  Brabant  niet  en  minde . 

Daer  hi  an  niet  en  dede  wale; 

1310  Doch  liet  bi  hem  sine  pale. 

Soe  wat  hi  hem  pijnde  scre. 

In  descn  tiden  quant  die  hcre 
Van  Scaffelberghe , als  ici  versinne, 

Ende  seide  dat  lant  van  Hoesdinne 
1315  Op  sijnre  moeder  verstorven  ware. 

Te  Rrusele  quant  hi  daer  nare  . 

drame  dat  hi  dat  lant 

Onlfaen  soude  van  sherloghen  haut; 

Ende  om  dat  hem  dat  niet  mochtc  ghescieu 
1 320  Soe  saen  als  hi  gherne  hadde  ghesien , 

Trac  hi  ane  den  grave  van  Hollant  saen, 

Ende  dede  hem  dat  verslaen 
Dat  men  van  hem  hilde  dat  lant. 

Die  grave  die  hem  dicke  ondenvant 
1323  Meer  dan  hem  eerlic  was. 

Wart  doen  te  rade  das 

Dat  hi  Hoesdinne  heeft  ieghen 

Den  here  van  Scaffenbergbe  vercreghen. 

Die  grave  dede  daer  in  te  hant 
1330  Menighen  vromen  sériant , 

Ute  Hollant  ende  ute  Zeelant  mede, 

Om  dat  hi  die  stede 

Met  crachten  houden  woude  . 

Wient  lief  ofte  lect  wesen  soude: 

1333  Ende  om  de  borch  te  winnen  met. 

Die  de  hertoghe  hadde  beset  : 

Want  die  bertoghe  hadde.  tien  male. 

Die  borch  beset  harde  wale 

V*.  1315  Sijnre  moeder,  A.  B,  C en  D tijn  tcijf.  tchiedenù  det  Vaderland. s,  III , bl.  179. 
1318  Van  sherloghen  hant.  Over  de  leen-  1539 — 54  deaunt  in  D. 

roerigbeid  van  lleusden  handelt  Bildkbdik,  Ge - 1354  B Sijn  tonde. 


Digitized  by  Google 


VYFDE  BOEK. 


163 


Met  enen  knape . die  men  biet  stout  : 
1340  Sijn  name  es  Jan  Van  der  Helsout, 
Oatlen  hertoghe  wel  scone  was , 

Want.  sijt  wel  seker  das  , 

En  hadde  die  hertoghe  beset  niet 
Die  borch , daer  soude  meerre  verdriet 
1343  Af  comen  hebben  ghewesen. 

Die  hertoghe  seide  oec  te  desen 
Dat  die  borch  sijn  open  huus  ware. 

Op  ende  af  te  ridene  dare, 

Ende  dat  voermaels  sijn  ouder  vader 
1330  Borch  ende  stat  wan  beide  gader. 

Ende  men  tlant  van  hem  hilde. 

Die  grave,  diet  dus  niet  en  wilde, 

Seide  aldus  hier  ieghen  : 

Dat  hi  stat  ende  borch  hadde  vercreghen 
1353  Ende  dat  mense  oec  van  hem  houde 
Ende  dat  sijn  leste  goet  wesen  soude. 
Dus  sende  die  grave  dan 
In  die  stat  meneghen  man. 

Om  dat  hi  die  borch  woude  scaden  , 
1360  Die  menich  groot  assaut  daden 

Op  die  borch.  te  meneghen  tiden. 

Oec  worpen  si  met  bliden 
ln  die  borch,  vroech  ende  spade; 

Maer  niet  van  enen  sadc 
1365  En  achten  sijs  daer  binnen  : 

Si  en  lieten  hen  niet  winnen  ; 

Maer  den  grave  daden  si  scade  groot; 


Vs.  1339 — 30  désuni  in  D. 

1340  Helsout , B Elschnut. 

1333  Seide  aldus , A Sende  aldus. 
1333  en  36  A : 

Ende  dat  menie  oer  van  hem  toudc 
Die  it»d  rode  huy»  Ie  leen  houden 


Kadi  node  «oude  hem  gheiwegbrn 
fladder  lijn»  rechti  vet  in  ghelcghen. 

1336  Leste . B en  D beste. 

136Î  Bliden , klyden , «chutgevaerte,  waer- 
mode  men  steenen  wierp. 

1366  D Si  en  mochtender  niet  gewinnen. 


Digitized  by  Google 


464 


DE  KLERK. 


Want  sijn  liede  bleven  daer  doot 
Onder,  voer.  ende  na.  te  menegher  stont: 
1370  Ende  doerscoten  ende  ghewont 
Voerde  mense  daghelike 
'I'e  Dordrecht  waert  droevelike. 

Die  hertoghe  sat  al  stille . 

Ende  liet  den  grave  sinen  wille 
1375  Doen.  alsoe  verre  als  bi  mochte. 

Int  leste,  alst  hem  dochle. 

Dat  hi  gheen  orbocr  dede  altoes . 

Ende  sine  liede  sere  verloes . 

Ende  oec  ute  Icide  groten  scat, 

1380  Ens  hem  twint  en  was  te  bat, 

Es  hi  te  parlamenle  comen . 

Daer  hi  af  hadde  luttel  vromen  ; 

Want  stat , borch , ende  lant 
Wart  den  grave  al  ontcant, 

1385  Soc  dat  hijs  en  behilt  twint. 

Dus  es  dat  orloghe  gheint  : 

Dies  balch  hem  soe  sere 
Van  Scaffenberch  die  here , 

Dat  hi  dreichde  al  Brabant. 

1390  Ende  heeft  Turnout  verbrant 
In  eenre  doneker  nacht. 

Die  heilighe  Gods  cracht 

Gheve  hem  scande  ende  armoede  mede , 

Die  selke  moerdaet  dede  ; 

1395  Want  noit  goet  man  en  was 

Tot  al  selken  rade  , sijt  seker  das  ! 


Vs.  1369—  72  destin  l in  D. 

1377  Orbocr  , B orbore , oorboor,  belame- 
lykheid. 

1379 — 80  En  dat  hy  groot  geld  voorde  kosten 
van  beleg  betaelde,  terwyl  bet  hem  niet  te  beter 

CinC- 


1384  T' romen,  baet. 

1384  Ontcant , ontkend  , B onbeeant. 

1390  Turnout  rerbrant.  Zie  M.  L.  Va»  Gss- 
koi  , Beschryring  rlcr  stad  cn  vryheid  van  Turn- 
hout. bl.  17. 

1396  Hade , besluit. 
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Nu  soe  willic  voert  bestaen 

Hoet  met  Reinout*  magen  es  vergaen. 

£)öf  trie  «mine  non  Gcmc  bot  Ijrrtogljf  ontsribc  cnbe  onbtr  binr. 

17 

Hier  na  quamén  Reinout*  maghe  , 

1400  Die  den  voet  niet  hadden  traghe , 

Hem  met  rade  bi  te  stane  doe , 

Ende  maecten  sinen  pays  alsoe , 

Dat  die  hertogbe  Sittert  die  slede 
Behouden  soude,  ende  Herle  mede; 

1405  Ende  Reinout  soude  Tricht  die  poert 
Onghemoit  laten  voert. 

Oec  waren  daer  toe  met 
Ander  vorwaerden  gheset 
Die  mi  niet  en  sijn  cont; 

1410  Maer  dese  pays  die  stont 
Onlanghe,  weet  wel  dat, 

Tusschen  Reynoude  enter  slat; 

Want  die  gront  bleef  altocs  quaet 
Tusschen  hen , hoe  dat  gaet , 

1415  Soe  dat  Reinout  moeste  comen  doen 
Al  tote  Lovene  int  prisoen, 

Aise  des  bertoghen  ghevanghen  ; 

Maer  hi  mochte  wel  ganghen 
Daer  hi  woude,  in  die  stede, 

1420  Ende  buten  oec  riden  mede; 

Op  dat  hi  savents  quam  weder. 

V».  1398  f'ergaen.  Hier  volgen  in  A de  venen 
1471 — 1804  hierachter. 

1418  In  al  de  andere  : 

Ac  doet  heyoout  code  «lie  stede 

Deel  I. 


Elc  over  uauereo  dage  nede , 

Soe  dal , cos. 

1418  Can^Afn,  gaen. 

1421  Savents  , D lavonj. 

59 
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.Nu  willic  dit  legghen  neder, 

Ende  vertrecken  een  leltelkijn 
Des  sa  en  een  einde  sal  sijn . 

1425  Mu.  doen  Reinout  te  Lovcne  lach, 

Alsic  u te  hant  dede  ghewach. 

Quant  van  Rehem  couine  Jan 
(En  weet  wat  hein  ghinc  an) , 

Al  tôle  Rrusele  in  die  slat , 

1430  Ende  seide  tôle  den  hertoghc  dat, 

Met  heten  ende  met  sterken  sinne  : 

Dat  siju  moeder  die  keiserinne 
Ghedeelt  en  hadde  . dein  noch  groot , 

Van  shertoghen  haers  vaders  doot, 

1435  Ende  hicsch  dat  men  hein  voldade. 

Die  hertoghe  antwoerde  met  rade, 

Midscncn  sineu  riddere  sciere , 

Vau  Lcvcdale  mijn  heer  Rogiere, 

Die  den  coninc  seide  al  dare  : 

1440  Dat  en  gheen  recht  en  ware , 

Ende  dat  men  noit  en  scoude 
Dat  dochter  deilen  soude 
Ane  hertoghen  erfachtichede , 

VVaert  lagke,  in  eneghe  stede; 

1445  Maer  het  moeste  den  sone  behoren  : 

Ende  woude  hijs  een  vonuisse  horen 
(li  soude  versainene  aile  sine  baroene , 

Ende  waert  al  ghereel  te  doene , 

Oft  het  den  s weerde  soude  volghen. 

1450  Die  coninc  wart  seer  verbolghen, 

Ende  seide  : alsoet  hem  goet  dochte 

V».  1423  Vertrecken  , verlellcn.  1443  B en  D /ien  hertogen  erfelijehede. 

1433  Ilieich,  D y etch.  1444  In  eueghe , A in  elke. 

1437  By  middel  van  een'  zyner  ridders,  ter-  1448  A en  B Ende  r reder  al  ghereel  te  deert. 

stond.  1449  Den  steeerde , de  zwaerdsyde,  de  mao- 

1439  Die  den  , C en  D Die  ten.  Ivkc  zyde. 


Digitized  by  Google 


VYFDE  BOEK. 


467 


Hi  sout  keren , soe  hi  eerst  mochte , 
Ende  sciet  wech,  met  moede  swaer. 
Dus  soe  was  die  hertoghe  daer 
1435  Ontseit,  al  en  waest  niet  scone 

Van  den  coninc  sijnre  moijen  sone. 

Hi  dede  den  coninc  groot  quaet 
Die  hem  gaf  desen  raet . 

Want  sijn  eesch,  sijt  seker  das, 

1460  leghen  recht  ende  redene  was. 
Hertoghe  Jan,  sijn  ouder  vader, 

Was  doot  eer  sconincs  vader , 

Menich  jaer  ende  meneghen  dach  ; 
Nochtan  en  dede  sijn  vader  ghewach 
1465  Van  ghedeile,  cleine  noch  groot, 

Al  van  sijns  sweers  dool, 

Die  soe  wijs  was  ende  soe  vrome 
Dat  hi  keiser  was  tote  Rome, 

Ende  node  soude  hebben  ghesweghen , 
1470  Hadder  sijns  rechs  yet  in  gheleghen. 
Na  dat  dit  gcsciede  te  bant, 

Gaf  grave  Willem  van  Hollant 
Sine  dochter  in  huwelike 
Van  Almaengien  coninc  Lodewike; 
1475  Ende  die  feeste  die  heren  wouden 
Tote  Aken  in  die  stat  houden  : 

Daer  soe  woude  coninc  Jan 
Alsoe  machtich  comeu  dan , 

Dat  hijs  en  hadde,  min  noch  mere, 
1480  Te  scaffene  met  eneghen  here. 


Vs.  1 iiiü  Ontteit,  de  vriendschap,  de  man- 
schap opgeleid.  De  hcrloj*  onthief  hem  later  van 
iyn  1 cc ii schuld  by  eenen  brief,  hierachter  in  het 
Codex  diplomaticus  fteplaeUt. 

1463  A en  B fas  gheldene , cleyne  no  groet. 
1466  Van  zyn  schoonvaders  dood. 


1 470  B Hadder  sijn  recht  %n  gelegen  , C rechts 
in  ne  gelegen. 

1473  B Frette  oee  ti  tr ouden. 

1479  en  80  Asomtics  : Ut  ostenderel  se  de 
nullo  domino  curare. 

1480  Te  tcaffene  , A en  1)  Te  doenc. 
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Aise  die  hertoghe  vernam  die  dinc , 
Hoe  hem  beselte  die  coninc  , 

Soe  woude  hi  oec  te  desen 
Spele  soe  machlich  wesen, 

1485  Dat  hijs,  te  dier  stonde, 

Met  al  dien  dat  men  vonde 
Tusschen  den  Rijn  en  ter  Mase. 

Niet  te  doene  hadde  ene  blase. 

Al  waers  oec  vele  tneere , 

1490  Ende  dede  te  hant,  als  een  liere, 

Sijn  herberghe  nemen  tAkcn 
Ende  soe  grote  provance  maken  , 
Ende  soe  eerlijc,  dat  vore  dien 
Des  ghelike  cnme  was  ghesien. 

1495  Hi  dede  oec  cleden  met  nuwen  clede 
Ridders  ende  cnapen  bede. 

Doen  die  brudegom  ende  die  grave 
Die  waerheit  wisten  hier  ave, 
Trocken  si,  metter  vaert , 

1500  Hare  feeste  houden  tot  Coelne  waert . 
Bal  af  van  shertoghen  palen; 

Want  si  kinden  harde  wale 
Dat  die  Brabanders  haren  here 
Gherne  houden  in  die  ere. 


€|0f  Rnturat  mart  gt)flrg()t  tr  ©Ijcnape . cn&c  Ijocnc  sijn  magfye  orrbcnrrl)îim. 


1505  Nu  aise  Reinout 

V,.  1481  In  A : 

Die  dacr  toc  machücli  coraeo  moelite  : 

Hy  tende  ende  ondertocble 

Vr»cnt  ende  raaghe  , minrc  ende  lueeite  , 

Met  hetn  dter  le  une  1er  feeste. 

Aise  die  bcrtogbc,  cm. 


at  sach  . 

1483  A Pcynsde  hi  soude  te  desen. 

1492  Provance.  Ahoütiva  : Prorisiones  «<• 
tualium. 

1 494  I)  Nie  des  geitje  en  tras  gessen . 
1499—1300  In  A : 

Waren  ty  blide,  watt  gheteiet . 
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Die  te  Lovene  in  haechten  lach  . 

Dat  die  coninc  ware  viant 
De»  hertoghen  van  Brabant, 

Woude  hi . bi  desen  saken  , 

1510  Hem  van  daer  sijnre  straten  maken  , 
Sonder  weten  shertogen , 

Om  dat  hi  te  bat  soude  moghen  , 
Overmids  des  conincs  plechten  . 

Den  hertoghe  wedervechten , 

1515  Dat  hi  niet  en  dede  sonder  raet; 
Want  die  coninc,  dat  verstaet, 
Hadde  te  bat  sijn  orloghe 
Ghehouden  ieghen  den  hertoghe , 
Hadde  hi  Heinoule  ende  sijn  lant 
1520  Wel  ghehadt  in  sijn  liant; 

Maer  doen  die  hertoghe  wiste  stille 
Wies  dat  Reinout  hadde  wille, 

Dede  hien  nemen , metter  vaert . 
Ende  voeren  te  Gheuapie  waert. 
1525  In  sijn  vast  prisoen  daer. 

Daer  hi  in  lach  wel  twee  jaer  , 

Eer  hi  ute  mochte  comen  , 

Te  sinen  groten  onvromen, 

Op  grote  vaste  sekerheide. 

1530  Sine  borghen  worden,  alsmen  seide, 
Die  bisscop  van  Ludeke  der  stede  : 
Van  Hollant  ende  van  Ghelre  mede 
Die  graven  waren  daer  oec  in. 

Op  ene  summe . meer  noch  min , 


Dat  d*e  bette  bleef  al  niet , 

Ende  voren  (bant  Ie  Codne  daernaer 
Ende  bilden  haer  feestr  daer. 

Vs.  150Ö  /m  haechten , B,  Ceii  I)  in  hackten , 
in  hechtenis. 

1 510  l)  F an  Haer  sijnre  verHe  maken. 


1513  Uit  oorzake  van  hetgene  de  koning  ge- 
daen  had. 

1318  Ghehouden,  B,  C en  D mogen  houden. 
1528  Onvromen , nadeel. 

1530  Sine  borghen.  Hierover  wordt  een  di- 
ploom van  hertog  Jan  aengehaeld  by  Nvaorr  , 
Gedenkwaardigheden  van  Gelderland , I.  hl.  207. 
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1535  Borchden  si  hein,  ten  selven  stonden, 
Van  xxi  dusent  ponden, 

In  te  comene  lenen  daghe: 

Ende  waert  dat  hijt  verlaghe . 

Dat  si  dan  emmer  snuden 
1540  Van  dier  somme  sijn  ghehouden . 

Ende  den  hertoghe  over  ghevcn. 

Dit  was  beseghelt  ende  bescreven. 
Aldus,  in  desen  doene. 

Quam  hi  uten  prisoene: 

1543  Maer  hi  brac  trouwe  ende  ghelof 
Ende  ghinc  sijnre  vorwarden  of; 

Want  hi  en  quam  weder  niet. 

Daer  hem  af  quam  groet  verdriet . 

Aise  ghi  nu  hoert  ende  siet. 

1550  Sine  borghen  hi  in  fauten  liet. 

Ende  brac  al  gadcr  sine  gheloven  ; 
Maer  op  slaen  ende  op  roven 
Sette  hi  den  moet  na  dat . 

Ende  sonderlinghe  op  Tricht  die  stat, 
1555  Die  hi  bereet  vroech  ende  spade, 

Ende  dcde  hem  grote  onghenade, 

Dat  hier  blijft  al  ongheseit. 

Maer  hi  hadde  daer  toe  beheit 
Van  heren , als  men  seide  doe , 

1560  Die  hem  troest  gaven  hier  toe  : 

Deen  was  van  Bemen  coninc  Jan , 
Shertoghen  moyen  sone  nochtan  . 
Dertsche  bisscop  van  Coelne  der  stede , 


V».  1836  rxidusent.  By  Bits eis.  I , hl.  399, 
30,000  livret. 

1337  In  te  comme,  zich  als  gyzelaers  te  ko- 
men in  hechtenis  stellen. 

1338  Dat  hijt  v erlaghe , dat  hy  ’t  miskende, 
dal  hy  in  gebreke  bleef  daeraen  te  voldoen. 

1343  Ghelof , D belof. 


1849  en'  30  désuni  in  D. 

1838  Vroech , 1)  rroe. 

1888  Beheit,  D beheet , belofte,  loespraek, 
van  het  werkwoord  behieten  , beloven,  vóórspel- 
len. Zie  Riliieudil’b  iïümtte  Verscheidenheden , 
I,  bl.  140. 

1860  Troest , vertrouwen. 
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Ende  vele  graven  daer  toe  roede . 

1563  Der  welker  ic  swighe  stille , 

Om  hoers  selfs  eren  wille. 

Men  woude  dat  voerwacr  weten , 

Dat  hem  thecrscap  hadde  vermeten  , 

Al  meest  tusschen  Mase  ende  Rijn. 

1570  Waert  toe  come  ende  moest  sijn 

Dat  die  herloghe  over  Mase  quame. 

Ende  logieringhe  daer  name, 

Ende  hens  verbeiden  dorste  opt  velt . 

Dat  si  dan  souden  sijn  ghetelt 
1575  Alsoe  breken,  ende  neder  vellen. 

Dat  mer  ewelike  af  soude  tellen  , 

Ende  dat  hi  soude , al  lenen  gader , 

Ontghelden  dat  sijn  ouder  vader 
Ende  sijn  vader  hadde  ghedaen , 

1580  Eer  hi  hem  vau  daer  mocble  ontgaen. 

Dit  was  daer  gheconfirroeert 

Alse  men  seide , ende  bescaertereert  ; 

Hier  af  liep  ghemeene  mare 
Dat  dit  seker  waer  ware. 

fjw  bic  (jertogl)f  Uullifitbord)  bfloflj. 

19. 

1585  Doen  dit  vernam  hertoghe  Jan 
Van  desen  heren  dat  ghespan, 

Woude  hi , alse  here  der  heren  , 

In  haers  selfs  lande  logeren, 

V§.  ISO?  ff  oude  t B tcaende.  1582  Bescaertereert . A en  C gechurtereert , B 

1373  Ende  hens,  B Ende  haers , D Ende  hy.  ghecartereert  y in  charter  beschreven.  De  regel» 

1374  Sijn  ghetelt , iyne  tenten.  In  Ben  D Dat  81  en  82  slaen  uiel  in  D. 

hem  tonden  sijn  gettell.  1386  Ghespan  , samenspanning. 
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Over  Mase  , daer  hi  met  allen 
1590  Vore  Valkenborch  es  ghevallen. 

Ende  belacb  teenre  somme 

Borch  ende  stal . al  onime  ende  omme  , 

Dat  nochtan  te  doene  was  swaer  : 

Want  en  staet.  dat  es  waer, 

1595  Borch  in  de  almaenschc  crone 
Sterker  noch  van  meerre  hone , 

Noch  vaster , doen  si  stont . 

Dals  den  meneghen  wel  cont; 

Want  die  borch  hoede  die  stede, 

1600  Ende  die  stede  die  borch  mede  . 

Soe  dat  elc,  sijt  sckcr  das , 

Metten  andereu  bewaert  was. 

Daer  woude  Jan , wet  ghenindicheiden  , 
Alle  der  gheenre  ontbeiden  , 

1605  Die  hem  ieghen  comen  w ouden  ; 

Want  sien  daer  vinden  souden 
Aliéné , oec  met  sinen  lieden  : 

Ui  en  wouder  toe  ontbieden 
Noch  bidden  ander  lieden  ghene, 

1610  Dan  sijns  selfs  vole  aliène. 

Ende  om  dat  Reinout  waende  wale 
Onlset  sijn  , ten  selven  male , 

Van  den  heren  , melter  spoet. 

Die  hem  ghemaect  hadden  den  moet . 
1615  Soe  liet  hi  hem  met  moede  hoghe 
Besitten  daer  den  bertoghe, 

Ende  hilt  sijn  borch  met  groten  prise , 


Vs.  1594  En  staet , C het  en  staet. 

1595  In  de , Li  onder. 

1 596  V an  meert  hone , C en  D ra»  meerderen 
hone . meerder  in  achting.  Zie  Kilukn  op  7/oon, 
door  hem  verlaeld  favor  , gratin,  sttffragium. 

1 497  en  98  desunt  in  D. 


1603  .Vet  ghenindieheiden , mei  stoutheid. 
1008  D lime  souder  niet  meer  ontbeiden.  De 
volgende  regels,  lot  en  met  1610.  ontbreken 
in  D. 

1614  Den  moet , D vroet. 

1616  A en  B Besitten  v an  den  hertoghe. 
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Ende  toghede  oec  alle  avise 
Die  behoeren  lalselken  doene . 

1620  Als  een  riddere  stout  ende  coene. 
Beide,  borch  ende  stat,  waren 
Rijclijc  beset,  te  waren, 

Met  goeden  oerlogheschen  lieden  , 

Die  wel  holpen  ende  rieden, 

1625  Ende  versien  oec  van  vitalien; 
Torren,  poerten  ende  baelien 
Waren  bewaert  harde  wale , 

Met  meneghen  boglie  ende  springale  : 
Si  hadden  oec , tien  tiden , 

1630  Pedcrieren  ende  bliden, 

Ende  alles  dinghes  hoer  gevoech , 

Des  ene  beleghene  borch  behoef; 

Ende  die  stat  was . sonder  waen  , 

Met  enen  goeden  mure  bevaen  , 

1635  Met  tween  rivieren  in  deen  side 

Met  eenre  gracht , diep  ende  wide  , 
Ende  die  Goyle  liep  daer  dore , 

Ene  riviere  scone  ter  core. 

Daer  soe  woude  hertoghc  Jan 
1640  Al  der  gheenre  ontbeiden  dan, 

Die  hem  deren  wouden  ofte  letten , 
Ofte  die  Reinoude  wilden  ontsetten. 
Hi  en  es  hem  oec  niet  ontweken  ; 
Want  hi  ontbeide  neghen  weken, 


Vs.  1618  B,  CcnDEndetoendeoec  alsulken  avise. 

1622  Rijclijc,  D Riddcrlijc. 

1628  Springale,  A sprincale,  werptuig  wacr- 
over  zie  Hctdecoper  op  Melis  Store  , 111,  bh 
313-316. 

1629  üeest  in  B. 

1630  Pederieren.  À en  C Pedeneren,  slcen- 
wcrptuigeu.  Abouties  verlaelt  hier  pelrariae , 
balistae , ac  arcus  el  falariae  ( het  laetsle  woord 

Deel.  I. 


tot  vertolking  van  springalen). 

1631  Alles  dinghes , D elcx  dinex. 

1 632  C Des  eender  belegender. 

1633  Rivieren.  Int  HS.  en  in  C mueren. 

1637  Goyle , D Gule  ; de  Geule. 

1638  Ene  riviere , D Ende  een  dein  riviere. 
1839  I/erloghe  Jan  B Die  herloghe  Jan. 
1610  Ontbeiden  , A eu  B verbeiden. 

1614  Ontbeide  , B beide , D ontbeide  haers. 

60 


474 


DE  KLERK. 


1645  Vore  Valkenborch  opt  velt. 

Eer  hi  op  brac  sijn  ghetelt . 

Dat  noit  coninc.  noch  hertoghe  , 
Bisscop,  grave,  noch  here  soe  hoghe 
Binnen  dien  tide  was  soe  coene 
1650  Op  dien  hertoghe  iet  te  doene; 

Maer  al  dat  sal  in  die  pleine, 
Tusschen  Hollant  ende  Loreine. 

Was  beducht,  dat  segghic  u. 

Van  sherloghen  coinste  nu  : 

1655  Haer  groot  vermeel  met  allen 
Was  ten  neder  nu  ghcvallen 
Tusschen  den  Rijn  enter  Masen. 

Si  duchten  alle  alse  basen  . 

Die  de  boude . als  ende  als  . 

1660  Wanen  hebben  opten  hals. 

Nu  hoert  voert,  ende  vant  verstaen , 
Hoet  met  Valkenborch  es  vergaen. 


£)or  bic  Ijertogljc  tkdhenborcl)  uer&ranc  cnöc  l)i  bitrr  af  trar. 
20. 

Die  hertoghe  sach  wel , te  waren  , 


V».  1650  B , C en  Ü leghen  eten  kertoge  yet  ft 
doene. 

1051  Dat  sat , E dat  stoet. 

1655  Vermeet.  B en  C Vermei. 

1656  A en  B ffras  nu  [D  ff  ns  hem)  onder  roet 
g bevallen. 

1659  Als  en  ah.  geheel  en  al. 

1661  B en  D Nu  hoert  na  mijn  verstaen.  — 
Nantis  de  imperatief  van  het  oude  randen^  dat  is 
aengaen , beproeven , vernemen f t alten,  en  oohie- 
zoeken  met  een  letterverwisseling  vinden).  Voor- 
beelden by  Hctdecofer  op  Stok*.  II,  557  : doch 
deze  schryver  verstond  door  vanden  zooveel  als 


willen.  Naer  de  gewoonte  der  ouden  is  de  lid- 
woordelyke  t niet  geschreven,  dewyl  het  woord 
vant  met  een  I eindigt  ; doch  bet  is  runt  ’t  ver- 
stom , en  zoo  leest  men  in  dander  partie  van 
Maerlot’s  Spieghel  historiael , cap.  Iixxvij  : 

Nu  vant  van  enen  man  tventaen  Î 
Het  woord  heslaet  in  Beyeren  voor  iemand  fan- 
gen. ver  kaften,  nufsnehen.  Zie  ScnatLLEsN  19  or- 
terbuch,  l,  bl.  535,  op  Fanden.  Een  kraem vrouw 
bezoeken  heet  ook  nog  in  het  plalduilsch  rondrn 
ol'rf/nnrri.  blykens  hel  Fremixrh-niedert.  H or- 
terbuch , I,  bl.  344.  Vgl.  Heinaert.  vs.  6577. 
1663  Sach,  E wist. 
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Dat  beide  borch  ende  stat  soe  Tast  waren 
1665  Dat  mensc  winnen  niet  en  mochle 
Met  assaute , alse  eiken  dochte  : 

Ende  want  die  herloghe  niet  en  woude 
Dat  hem  sijn  voie  versumen  soude 
Met  assaute  Toer  die  stat , 

1670  Soe  wart  een  raet  Tonden  om  dat 
Datmen  Terdrincken  soude  die  stede 
Met  enen  dike,  alst  oec  dede, 

Met  groter  cost.  met  groter  pinen  , 

Om  le  Terhoedene  die  sine. 

1675  Dus  Terdrancmen  die  stat  daer. 

TtoIc  Tan  binnen . doer  swaters  raer. 
Clam  te  berghe  waert,  op  dat  droghe. 
Omtrent  die  borch  . daert  was  hoghe, 
Daer  si  in  groter  jammer  laghen 
1680  Die  hare  husen  Terdroncken  saghen , 
Daermen  die  borch  Toer  hen  sloot 
ln  horer  jammerliker  noot. 

Reinout,  die  op  die  borch  lach, 

Ende  sine  stat  verdroneken  sach, 

1685  Was  te  Ternoye  harde  sere. 

Van  Tonenborch  die  grote  here, 

Die  here  van  der  Sleiden  mede , 

Die  voecht  Tan  Coelne  der  stede , 

Ende  menich  groot  oerloghes  man 
1690  Was  daer  in  sijnre  hulpen  dan, 

Diet  herde  qualic  behaghede 

Dat  die  hertoghe  soe  langhe  daghede, 


V*.  1668  Versumen  , benadeelen;  \ vertinnen 
soude , C verswimen  , Aüosyscs  : Wee  populum 
suum  voluit  in  periculo  ponere . 

1672  Alst  oec  dede , D so  men  dede. 

1676  Doer  swaters  voer , D warts  geteaer. 

1688  Te  vernoge , in  verdriet. 

1686  Tonenborch  , C Couwenborch. 


1662  Daghede , uithield;  van  dagen  , dag  hou- 
den , dag  geven,  uithouden  (waervan  daghedin- 
gen , lyd  geven,  tyd  bepalen  in  rechte).  Het 
gezegde  dus  in  Ferguut  vs.  1666:  dat  di  Godt 
moet  daghen,  beteekent  geenzins  God  moet  u ie- 
hoeden;  maer  eenvoudelyk  : God  geve  u den  goeden 
dag,  terwyl  vs.  4978  van  het  zelfde  gedicht.  Bedt 
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Vore  die  borch,  soe  machtach. 

Daer  hi  alse  here  der  heren  lach. 

1695  Nu,  alst  den  coninc  van  Hemen  dochte 
Dat  hi  niet  ghchelpen  en  mochte 
Met  herecrachte  Rcinoute , 

Dien  hi  node  liet  in  foute. 

Heeft  hi  twee  ridderen  ghesent . 

1700  Om  te  houdene  perlament , 

leghen  den  raet  des  hertoghen . 

Om  te  besienc  of  si  moghen 
Raet  ofte  weghc  vinden , 

Daer  si  Reinoutc  met  ontbinden. 

1705  Van  dat  daer  was  ghelracteert 

En  ben  ic  niet  wel  gheinformeert  ; 

Maer  doen  si  die  dinghen 

Niet  wel  en  conden  toe  bringhen  , 

Alse  si  gherne  hadden  ghesien  . 

1710  Spraken  si  ten  rade  meltien  . 

Dat  die  coninc,  sonder  letten  . 

Reinoude  soude  ontsetten 
Soe  hi  eerst  mochte,  voerwaer. 

Doen  antwoerde  men  hem  daer  : 

1715  Dat  die  hertoghe  verbeiden  soude. 

Die  coninc  quame  als  hi  woude. 

Hem  en  wards  daer  nemmere. 

Dus  keerden  si  tharen  here; 

Ende  alse  die  coninc  dat  siet 
1720  Dal  hem  dreighen  en  halp  niet, 

Endc  hi  sine  macht  te  cleine  sach 
leghen  there , dat  daer  lach , 

moeste  hi  met  hare  dagen,  beduidt  : Daerom  moeit  1702  Om  te  hêtiene  of,  B Te  besienc  oft. 

hg  by  haer  rerblgren . 1705  Fan  dat  daer  r E fFal  daer. 

Vs.  1698  en  99  lu  D : 1710  Ten  rade , D te  gade r. 

MA  cracht  berm  Betaler.  10,7  A,  B en  C Daer  en  Merle  (K  «We)  tem 

Die  hj  node  «oude  Uien  bier.  tlfinmfff. 
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Began  hi  te  hant  daer  na  poghen 
Om  vrientscap  te  hebbene  shertoghen  : 

1723  Hi  peinsde  : dat  hem  ontvacht 
Ane  ghewelt  ende  ane  maclit. 

Oat  hi  dat  toe  soude  brenghen 
Met  eneghen  andren  dinghen. 

Hier  soe  was  middelare  ave 
1730  Gheraert,  van  Gulken  grave, 

Dierre  omme  pijnde  nerenstelike. 

Die  hertoghe , die  hoefschelike 
Hier  toe  hem  woude  keren  , 

Was  blide  van  selker  eren, 

1735  Dat  hem  die  coninc  soe  bedochte, 

Dat  hi  vrienlscap  ane  hem  sochte, 

Ende  kende  dat  hi  hadde  misdaen. 

Dit  soendinc  dat  waert  ghedaen 
Te  Rode,  ter  selver  wilen, 

1740  Bi  Valkenborch  op  drie  mile», 

In  des  hertoghen  stat. 

Die  coninc,  weet  oec  dat. 

Swoer  tier  stat , dat  hi 
Den  hertoghe  soude  staen  bi , 

1743  Daer  hi  mocble,  vroech  ende  spade, 

Beide  met  rade  ende  met  dade. 

Doen  die  coninc  was  versoent 
Ende  aen  den  hertoghe  was  vercoent. 

Ghinc  hi  poghen , sonder  letten } 

1750  Om  Reinoude  daer  tontsetten , 

Alsi  oec  dede  behendelike. 

Noit  en  sachmen  die  ghelike 

1739  B Ter  rechter  tclter  teilen. 

1748  Vercoent , moed  gevat. 

1730  Daer , A en  B daer  onder.  In  E leest 
men  voor  dit  vers  : Hoe  hi  Reinout  mocht  ont- 
erf ten. 

1752  Die  ghelike  C dietghelike. 


Vs.  1723  Dat  hem  on  Ir  acht , dat  hem  door 
het  vechten  te  kort  schoot. 

1726  D .1 Ut  ongeteell  ende  met  onmacht. 

1734  Eren  , D meeren. 

1737  Kende , bekende,  namelyk  de  koning. 

1738  Dit,  E Die. 
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Van  borghe  tontsettene  alsoe: 

Want  die  coninc  bracht  daertoe 
1755  Dat  die  hertoghe.  sijts  ghewes. 

Van  allen  in  hem  bleven  es. 

Soe  wat  hier  ute  segghen  woude. 

Dat  dit  die  hertoghe  houden  «oude. 
Oec  swoer  hi . daer  toe  met , 

1760  Bi  sijnre  kersten!  iker  wet. 

Dal  hi  segghen  soude  alsoe 
Dats  die  hertoghe  soude  sijn  vroe , 
Ende  dat  hi  ende  sijn  kint.  vort  mere, 
Dies  souden  hebben  ere. 

1765  Die  hertoghe  van  deser  dine 
Ghetroeste  hem  ten  coninc. 

Als  dat  hi  soude  sinen  eet 
Houden  . wien  lief  ofte  leet . 

Alse  een  coninc  die  spannet  crone, 
1770  Daer  toe  sijnre  moven  sone. 

Oec  was , iu  dit  bespreken . 

Dat  men  die  mure  soude  breken , 

Ende  die  poerlen  van  der  stede. 

Alst  oec  eens  deels  dede. 

1775  Dus  ontselte  die  coninc 

Valkenborch . met  deser  dinc . 

Ende  dede  met  sijnre  listen  daer 
Dat  hem  met  machten  was  Ie  swaer . 
Ende  die  hertoghe  trac  thuns  waert, 
1780  Doen  daer  meer  omme  was  verteert 
Dan  vier  Valkenborghen  souden 
Uien  gronde  hebben  ghegouden . 


V».  1783  Horghe . D sloten. 

1736  Zich  van  alle»  aen  zyn  uitspraek  liet. 
1787  Hier,  hy  cr. 

1761  Segghen,  uitspraek  doen. 

1763  en  64  de»unt  in  D. 


1766  Ghetroeste  , vertrouwde. 

1776  91  et  deser  dinc  , D om  desr  dinc. 

1778  A , B . C,  D en  E Dat  sier  macht  [E 

cracht]  iras  te  zwuer. 

1782  Glugouden  . gegolden. 


Digitized  by  Google 


VYFDE  BOEK. 


-479 


Nochtan  sonder  grote  oerboren  ; 

Sonder . als  ic  seide  te  voren , 

1783  Dat  hi  daer  neghen  weken  lach 

Ende  ic  en  weet  hoe  menighen  dach. 

Ende  verbeide  al  sijnre  viande 
' Eerlijc.  in  haers  selfs  lande. 

Dertienhondert  screefinen  doen 
1790  Ende  xxvij  dat  carnacioen  , 

Doent  here  op  brac . daert  lach . 

Omtrent  sente  Beinijs  dach. 

£)oc  bic  coninr  enbc  bif  tjcrtoglje  rif  bm  ünberfn  ontsfibe» , cnbe  l)oe  bic  l)rrh>gl)c 
l'alkfnbüicl)  echter  bclatl)  met  ribberen  mbe  met  knapen. 


21. 


Die  hertoghe  die  al  sine  dinghe 
Met  rechter  trouwen  woude  minghen , 
1793  Dede  den  coninc  grote  ere , 

Alse  betaeml  al  selkcn  here , 

Met  costeliken  hoveerne 

Ende  met  sonderlinghen  fesleerne; 

Oec  dede  hi  hem , saen  na  dat. 

1800  Al  tote  Brusele  in  die  stat, 

Sijn  kint  heften  ter  kerstenheide , 

Dat  oec  bediedde  vriendelicheide: 
Maer.  dit  en  halp  al  gadcr  niet  : 

Die  tijt  leet , alsoe  hijs  pliel . 

1803  Dat  die  coninc  emmer  vertrac 

Sijn  segghen  , ende  niet  uut  en  sprac. 
Oec  en  heeftmen  niet  te  broken 


V».  1785-  86  In  1>  : 


Negen  weken  ende  lij  dagen 
Lach  li  ƒ re  «oer  , tonder  vagen 


1804  AU  na  gewoonte  verliep  de  lyd. 

1808  Vertrac , uitstelde,  B.  C en  D wilur. 
1807  Te  broken , verbroken. 
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Porten  noch  mure , alsoe  besproken 
Te  voren  was  van  der  poert; 

1810  Maer  men  stcrckese  emmer  voert, 

Des  den  hertoghe  seer  verdroet. 

Dicke  sant  hi  ende  ontboet 
Den  coninc,  dat  bi  der  saken 
Een  cort  einde  wilde  maken  ; 

1815  Want  hi  hadde,  iude  ende  stille, 

Ghedaen  al  gader  sinen  wille. 

Die  coninc  seide  : hi  soude,  hi  soude: 

Maer  altoes  soe  en  woude 
Hi  niet  uten  sijn  segghen; 

1820  Noch  tan  dedi  daer  toe  legghen 

Dach  ende  stede,  te  menegher  tijt: 

Maer  tsegghcn  bleef  al  onverlijt. 

, Doen  dit  segghen  al  ongheint 

Een  half  jaer,  of  daer  ontrint, 

1825  Hadde  ghestaen,  wies  een  discoert 
Tusschcn  Valkenborch  die  poert 
Ende  van  Heinsberghe  sheren  sone, 

Soe  dat  eens  quam  die  gone, 

Ende  een  deel  liede  mede , 

1830  Eens  marghens  vroech,  in  die  stede, 

Ende  worpent  neder  met  allen , 

Des  lichte  niet  en  ware  ghevallen 
Hadde  die  coninc  ghedaen  wijsheit, 

Ende  sijn  segghen  te  tide  gheseil. 

1835  Alse  die  coninc  dus,  voerwaer, 

Sijn  segghen  meer  dan  een  jaer 
Den  hertoghe  hadde  voregedragen . 

Begonstel  hem  qualijc  te  behaghen  , 

Ende  begaerde,  al  sonder  beiden, 

V*.  1809  I)  ffas  , toe  ghy  hebt  ge  hoort.  1825  Hadde  ghetUten  , B II  tuide  geweest. 

1816  D .41  toldaen  na  sinen  wille.  1834  Te  tide , A en  B fr  dien. 

1822  Onrerlijt , niel  doorgezet.  1836  D Sijn  teggen  een  kalf  jaer. 
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1840  Dat  die  coninc  sijn  segghen  geide. 

Soe  dal,  bi  degen  dinghen,  wart 
Bi  ftivele  ghelcit  een  dachvart , 

Daer  die  coninc  ende  die  hertoghe  tsamen 
Beide  ten  parlamente  quamen. 

1845  Die  hertoghe  waende  Uegghen  horen  , 

Ende  die  coninc  leide  hem  te  voren 
Dat  hi  Valkenborch  inaecte  weder, 

Dat  gheworpen  was  1er  neder, 

Eer  hi  sijn  segghen  hadde  gheseit , 

1850  Daer  met  men  hem  lelicheil 
Ende  blame  hadde  ghedaen , 

Hi  goude , daer  tenden , saen 
Sijn  gegghen  uten  ter  vaert, 

Ende  dat  hi  hem  qualic  verwaert 
1855  Hadde  in  desen  dinghen  dan. 

Doen  antwoerde  hertoghe  Jan  : 

« Heer  coninc,  verstael  ende  versint, 

Dat  ie  versuumt  en  hebbe  twint, 

Ende  dat  ie  wel  hebbe  verwaert  mi , 

1860  Hoe  oec  die  dinc  ghevallcn  gi.  » 

Die  coninc  sprac  : « Hi  en  dade.  » 

Die  hertoghe , met  corlen  rade , 

Antwoerde  : « Heer  coninc,  ic  doe, 

Des  moetti  mi  lien  toe. 

1865  Ghedenct  u des  iet  nu 

Dat  ic  te  Lovene  sprac  tot  u , 

Daer  ic  u aliéné  nam  buten. 

Na  dien  dat  ghi  niet  wout  uten 
Tsegghen  , dal  ic  langhe  hadde  ghevolght, 
1870  Dat  ghijs  u dan  niet  en  bolghet, 


V*.  1841  Bi  desen  dinghen  , E hierbi. 

1842  GkeUit , D getet. 

1848 — 49  Anontbvs  : Rex  requisitil , ut  prins 
ipse  reaedificaret  V alc  kenbare  h , tjuae  destrucla 

Deel  1. 


erat , et  tune  sententiam  promu Igaret  et  non  ante. 
1884  V eruaert , verzekerd,  A en  B bewarrt. 
1889  Vencaert , A , D en  E bewaert. 

18G4  Dit  moet  gy  my  toegeven. 

61 
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Ic  soude  dan  selve  dacr  na  staen 
Dats  ics  bate  soude  ontfaen. 

Nu  lijt . ofte  dit  niet  waer  en  es?  » 

Die  coninc  sprac  : « le  lie  u des.  » 

1873  Die  hertoghe  sprac  : « Want  (jbijs  siel 
Soe  en  hebbic  versumet  niet  ; 

Ende  voert  sal  ic  staen  daer  na 
Dat  ics  mire  bate  ontfa , 

Soe  ic  eersten  can  ende  mach.  » 

1880  Dus  soe  sciet  daer  die  dach 

Met  evelen  moede  in  beiden  siden . 

Ende  saten  op.  ende  ghinghen  riden. 

Muer  die  coninc  heeft  te  hant 
Enen  bode  na  ghesant . 

1883  Die  den  hertoghe  ontseide; 

Ende  die  hertoghe,  sonder  beiden  . 

Ontboet  den  coninc  tselve  weder. 

Nu  hoert  wat  ghesciede  seder. 

Doen  die  hertoghe  sach . openbare  , 

1890  Dat  hi  niet  wel  beleit  en  ware 

Van  hem,  die  hem  trouwe  was  sculdich. 

Was  hi  gram  ende  onverduldich  : 

Hi  peinsde  hi  sout  soe  wreken 
Men  souder  ewelic  af  spreken, 

1893  Ofte  hi  blever  selve  vore  doot. 

Ende  om  dat  die  winter  was  soe  groot 
Soe  beide  hi.  ter  selver  stout , 

Tote  omtrent  vastelavont. 

Doen  ghereide  hi  hem  ten  wapen . 

1900  Al  met  ridderen  ende  met  knapen  , 

Ende  es , als  een  here  vermoghen . 

Echt  over  Mase  ghetoghen , 

V*.  1875  .ViW,  B,  C , D en  E ghiet  (bekend).  leenmanschap;  by  Admises  th/Jidneti. 

187(1  Tenumet,  I)  rertu-imet.  7897  Soe  bride . A,  B,  C en  £ Aw  orntheiét. 

1885  Onlteide  de  vriendschap,  de  tronnr , de  1903  Hebt,  wederom.  E Tote. 


Digitized  by  Google 


VYFDE  BOEK. 


483 


Ende  belach  die  sterke  borch  dan , 
Die  niet  ghewinnen  en  conste  man. 
1905  Si  waren  binnen,  souder  faelien, 

Beide  van  lieden  ende  van  vitaelien  , 
Wel  versien,  dat  es  waer. 

Beinout  en  was  selve  niet  daer , 

W ant  hi  duchte,  in  sinen  waen, 

1910  Dat  hem  af  souden  gaen 

Alle  sine  maghe , des  sijt  vroet , 

Die  hem  ghemaect  hadden  den  moet, 
Des  hi  was  ougbewone. 

Op  die  borch  lach  sijn  sone , 

1915  Ende  goets  voles  met  hem  wale; 
Omtrent  drie  hondert  bi  ghetale. 
Wel  versien  van  allen  dinghen , 

Die  alselker  borch  ane  ghinghen. 


üjof  l)i  bic  bord)  g I)  eraan  cnbc  bestrurrrbe  in  brn  gront. 

22. 


Dus  en  woude  van  Brabant  die  here 
1920  Van  daer  keren  nemmermere, 

Voer  die  borch  ware  in  sijnre  ghewelt . 

Ofte  hi  blever  selve  opt  velt. 

Hi  dede  sine  prövancie  maken 
Van  wine.  van  spisen,  ende  van  andren  saken , 
1925  Soe  menichfout  ende  soe  rike, 

Dat  men  nie  des  ghelike 
En  sach  van  enen  hertoghe , 


Vs.  1904  A eoCDif  nir  en  conste  gewinnen  man. 
1905  Faelien , B en  C faelgien  , fr.  faillir. 
1913  E Des  ki  was  ghettone. 

1917  f'ersie n , B voer  sien. 


1921  F oer  die  borch,  B,  C,  Ü en  E Her  die 

borch. 

1923  Prövancie , voorraed  van  eetwaren  waer- 
voor  men  nu  xegt  primant. 
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Hoe  rilte  hi  was  ofte  hoe  hoghe. 

Met  mineerne  ende  met  bliden 
1930  Ghincmen  hem  ane,  tallen  tiden; 
Vroech  ende  spade , even  vaste . 
Hiltmense  binnen  , sonder  raste. 

Som  oec,  ridders  ende  knapen  , 

Die  hare  ere  node  verslapen , 

1935  Ghinghen  tien  assaute  selke  stont. 

Die  harde  sere  worden  ghewont 
Van  dien  lieden  van  binnen , 

Die  hem  alsoe  niet  en  lieten  winnen. 
Ende  om  dat  die  hertoghe  verhoeden 
1940  VVoude  sijn  voie,  ghelijc  den  vroeden. 
Dedi  openbacr  ghebieden 
Dat  niemant  van  sinen  lieden 
Op  die  borch  assaut  en  doe , 

Men  en  ghingher  ghemeeulic  toe. 

1945  Dus  verhoede  dese  here 

Sijn  vole,  dat  was  sijn  ere. 

Liever  hadde  hi  met  coste  te  duerne 
Dan  sijn  licde  taventuernc  ; 

Want  die  wiselic  verbeiden  mach 
1950  Siet  dirken  sijnen  bliden  dach; 

Oec  doetmen  met  wisen  rade 
Datmen  met  crachten  niet  en  dade; 
Dicken  oec  te  scaden  vergaet 
Dinc,  diemen  dullic  bestaet. 

1955  Doe  men  hem  aldus  ghinc  toe 

Met  bliden  ende  met  mineerne  doe. 
Vroech  ende  spade , sonder  vieren , 


Vs.  1928  B eu  E Die  soe  rikt  was  oft  tot  hoge. 
1930  Tiden  , C ziden. 

1932  Sonder  raste , zonder  rtisl. 

1930  A,  C en  D Datr  si  sert  worden  ghewont. 
1939  y erhoeden , D behoeden. 

1943  Horeh , A en  B stat. 


1947  en  48  io  O : 

Livrer  had  hjr  sijn  voie  vrncr 

Don  don  coit , die  men  mocht  verteren  deer 

1948  B,  C en  E Dan  sijn  vole  (aventurent-. 
1933  en  84  desuni  in  D. 

1987  Sonder  vieren , zonder  uitstellen. 
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Quamen  si  op  dat  falgieren . 

Ten  neghen  weken  na  dien  dach 
1960  Datmen  die  borch  doen  belach. 

Noch  tan  hadden  si  ghenoech 
Van  vitalien  al  haer  ghevoech , 

Van  wine,  van  brode,  ende  van  vleesche . 

Ende  van  andere,  horen  heessche. 

1965  Dus  es  die  borch  op  ghegheven. 

Die  hertoghe  liet  hem  haer  leven , 

Ende  dede  Aristotiles  lere; 

Want  hi  seeght  : hets  grote  ere 
Datmen  den  verwonnen  spaert , 

1970  Ende  den  onverwonnen  es  haert. 

Ende  om  dat  die  hertoghe  woude 
Dat  hi  noch  niemant  en  soude 
Van  der  borch  vort  nemen  toren  , 

Als  het  ghedaen  hadde  te  voren , 

1975  Omtrent  vierhondert  jaer , als  iet  verstout, 

Soe  dede  hise  worpen  in  den  gront, 

Om  een  ghedeneken  emmermere, 

Daer  hi  ane  dede  als  een  here. 

Neghen  weken , dat  es  waer , 

1980  Lachmen  voer  die  borch  daer, 

Ende  rechte  opten  neghensten  dach 
Die  in  die  maent  van  meye  lach, 

Wart  die  borch  op  ghegheven 
Doen  Gods  jaer  was  bescreven 
1985  Dertienhondert  openbare  , 

Ende  oec  dertich  jare 
Wiseliker , sijt  seker  das , 

Noch  eerliker  so  ne  was 

V».  1958  D Ouumen  ty  haer  faelieren.  1977  Beest  in  E. 

1964  y an  andere,  D anderen  dinci.—  Horen  1986  A,  B,  C,  D en  E Ende  nrjeli  rade  I trm- 

heeuehe , hun  vereUchte , hnn  behoefte.  ttch  jare.  Zoo  ook  Je  ExceU . eronike;  doch  by 

1973  Toren . «mart;  B en  C Ihoren  (hel  hunne).  Asoataes  Anno  Ttamini  m.  ere.  xxiir. 
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Borch  ghewonnen , te  waren , 

1990  Hier  voer  in  honderl  jaren . 

Sonder  gijnder  lieder  doot. 

Al  wagt  met  cogte  groot; 

Maer  die  cogt  blijft  omgheclaeght 
Daermen  goet  ende  ere  bejaeght. 

1995  Nu  beeft  dese  bertoghe  toe  bracht 
Dat  ginen  oudervader  onl vacht , 

Die  men  hiet  den  vromen  Jan , 

Diere  vore  lach  nochtan 
Elf  weken  . hebbic  vergtaen , 

2000  Ende  keerder  af  al  onghedaen  ; 

Want  gijn  gweer.  grave  Gioet 
Van  Ylaendren.  die  here  groot, 

Selke  vorwerden  daer  tuggchen  gprac. 
Dat  die  hertoghe  doen  op  brac. 

.2003  Op  dat  men  hem  , sonder  achte , 

Die  slolel  van  Limborch  brachle , 

Die  onder  hem  hadde  al  gader 
Heer  Walraven , Beinouts  vader. 
Tusschen  datmer  doen  trac  af, 

2010  Ende  datmen  den  borch  nu  op  gaf. 
Waren  acht  maent  ende  xl  jaer. 

Den  hertoghe  gheviel  een  boerde  daer  : 
Doen  die  borch  op  was  ghenomen 
Wart  daer  vonden , heb  ic  vernomen . 
2015  Een  grooten  pot  van  metale, 

Diene  daer  liet , weet  men  wale , 

Sijn  oudevader  opt  velt, 

Doen  hi  op  brac  sijn  ghetelt. 


\ ft.  1990  Ontvocht , mei  vechten  niel  won; 
E ontf'aet. 

1999  Elf  treken  , U en  (à  tx  treken  , D ej  treken. 
200S  Sonder  achte.  zonder  hackte,  zonderonl- 
houdiiifj.  stine  mora.  Zie  Bildeidtk'*  Verklarende 


geslachtlijst , op  het  woord  Hack. 

2011  A , B , C,  D en  E Waren  seten  maendt 
ende  xl  jofr. 

2012  Boerde,  E borde,  klucht,  aenligheid. 
fr.  bourde.  A.tüitmt  : quidam  jocosum. 
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Want  sine  coken  dat  vergaten  . 

2020  Doen  si  voeren  haerre  straten . 

Dus  wan  dese  derde  Jan 
Sijns  oudevaders  pot  dan  , 

Die  men  te  Brabant  waert  voerde. 

Anders  niet  dan  om  ene  boerde. 

202.)  Soe  diere  en  coste  noit  pot. 

Si  en  selen  nu  nemmeer  spot 
Op  Valkenborch  . bi  desen  saken  , 

Met  tshertoghen  potte  maken  ; 

Want  ten  Drien  Bornen  es  hi 
2030  Ghevoert . alsoe  seghet  men  mi . 


Dan  ï>ni  coiiinc  tmn  Ormrn  cnöc  ttan  öm  orstljrrcu. 


23. 

Al  es  die  coninc  een  groot  here  . 

Ende  waerdicb  alre  eren, 

Milde,  vrome  ende  coene . 

Ende  daer  toe  cens  keiscrs  sone , 

2033  Ende  van  sinen  daghen  vele  ghedaen . 
Noch  tan . weet  wel.  sonder  waen  , 

Dat  bi  bem  in  dese  dingben 
Versuumde  al  te  sonderlinghe . 

Dat  hi  niet  ane  sach  die  hoefschede. 
2040  Die  hem  sijn  neve  die  hertoghe  dede . 
Dal  hine  soe  goedertieren  comen  liet 
Tsijnre  vrieutscap,  als  ghi  siet, 

Na  dat  hi  hem  hadde  ontseit 


V».  £019  Dat  vergaten , Hen  C dies  vergaten. 
i0â9  Ten  Drien  Bornen , D ten  dri  bonten  , de 
Drie  Fonteinen  tusschen  Brussel  cn  Vilvoorden  , 
en  niet , zoo  als  Mattsaecs  dacht , in  de  abldy 
van  dien  naem. 


3035  K Ende  heeft  ran  sinrn  dage  vele  ghedaen 
[D  i cel  geilaen\. 

3059  Hoefschede , D hoosekeyde  . E hoeshtdt. 
3041  Goedertieren  , D goeterlije. 

3045  .Va,  B en  D dien. 
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Sonder  enighe  redclicheit , 

2045  Ende  dal  hi.  om  sinen  wille  aliéné. 

Ende  om  ander  dinc  en  ghene . 

Vore  Valkenborch  op  brac  . 

Ende  onghedaen  thuuswert  trac  . 

Daer  hi . beide  borch  ende  viande . 

2050  Beloken  hadde  in  sijn  hande , 

Ende  cost  ende  pine  te  nieute  liet. 

Die  de  dinc  te  rechte  besiet . 

Soe  en  hoert  het  niet  te  sijnre  edelheden. 
Dat  hi  den  hertoghe  soude  leden  . 

2055  Alsoe  hoghen  prince  ende  here. 

Met  eneghen  ghevensden  kere, 

Ende  sijn  beste  maech  oec  mede . 

Die  hem  anders  niet  en  dede 
Dan  alle  doeght  ende  waerde , 

2000  Soe  wanneer  dat  hijs  beghaerde  : 

Daer  ornme  hevet  Reinout  ontgouden. 
Niet  aliéné  met  sine  scouden, 

Maer  om  tghespan  van  sinen  tnaghen , 

Die  hem  wouden  hulpen  draghen 
2065  Dorloghe.  ieghen  Brabant  : 

Die  hehbene  meest  ghescant 
Ende  van  beghinne  oec  onteert. 

Wal  helpt  hier  af  vele  gheleerl? 

Al  dat  ye  over  Mase  sat 
2070  Was  Brabande  oec  ghehat; 

Want  si  van  herten  beniden 
(Ende  sclcn  doen  tallen  tiden  ) 


V».  2047  Op  brac , E rent  op  brac. 

2031  Te  nieute,  teniet,  K nie  wie. 

2032  Te  rechte,  D recht  wel. 

2033  dr-ettl  in  D. 

2034  Leden , D leiden , leed  doen. 
2036  Gheventden,  B gevenijnden. 


2038  y iet  en  dede , B , C en  E «oy  t en  dede. 
2061 — 67  D Ende  hem  alloes  had  geert. 

2063  Tghespan  , de  samentpanninf;. 

2064  Hulpen,  h helpen. 

2060  Ye , A en  B me. 

2070  Oec , B en  E oyt. — Ghehat , haetdrageml. 
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Des  herloghe  grote  rijchede, 

Ende  sijns  lants  neringhe  mede. 

3075  Des  si  niet  en  hebben  daer, 

Dat  hem  is  harde  swaer  : 

Dit  es  meest  dat  hen  let , 

Want  si  ghenoten  gherne  met. 

Ende  hebben  ghebeten , menich  jaer , 
2080  Ane  slants  cant . hier  ende  daer  ; 

Maer  nochtan . tallen  malen, 

Behoudet  Brabant  sine  palen , 

Ende  setse  oec  meer  ute  waert, 

Wien  lief  es  ofte  deert. 

2085  Ghi  oestheren,  weet  wel  dat, 

Ghi  liet  den  leu  slapen  bat 
Dan  ghien  dicwile  aldus  weet; 

Want  aise  hi  sine  lede  uut  Street , 
Ende  ghien  in  die  side  hebt  ghenoept, 
2090  Soe  sidi  deerste  diet  beeoept  : 

Ghi  weet  wel  dats  hem  niet  ontgaet, 
Soe  waer  hi  sine  clauwe  in  slaet; 

Ende  ghien  laet  hem  raste  hebben . 

Hi  haelt  u af  al  toten  rebben; 

2095  Want  ghien  noit  en  wecket,  tote  nu. 
Hi  en  trac  een  groot  morseel  van  u. 
Ghi  nopet  wilen  ene  waerf 
Heinrike,  die  te  Coelne  staerf, 

Soe  dat  hi  sinen  clauwen  verhaven 


Vs.  2073  Rijchede , A nijdichede , B edelhede, 
C en  E miUhede. 

2074  D Ende  slants  tcelraringe  mede. 

2079  D Ende  noch  buten  ty  alle  jare.  Voor 
ghebeten  atact  in  A en  D ghebeedt  en  in  C gkebeit. 
2083  en  84  deauut  in  D. 

2085  Oestheren , in  bet  oosten  op  onze  gren- 
zen gebiedende  heereo. 

2087  Dan  ghien,  dan  dal  gy  hem. 

Deel  I. 


2088  Street , in  al  de  andere  reet. 

2089  Ghenoept  , getart. 

2093  Ratte,  ru#t. 

2094  E Hi  halet  u af  dvleesch  toten  rebben. 

2096  Hi  en  trac , A en  B Hine  koelde. — Mor- 
seel, stuk , fr.  morceau. 

2097  Ghi  nopet,  voor  ghi  nooptet.  — W'ilen  , 
weleer. 

2099  Verhaten , opgebeven. 
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2100  Heeft,  ende  gevaeu  twee  graven 

Van  Hollaat  ende  van  Ghelre  mede  : 
Dit  vintmen  wel  ter  waerheide. 

Ghi  nopet  na.  voer  waer  gheseit. 
Sinen  sone,  die  te  Vileir  leit, 

210;}  Soe  dat  Ui  met  sinen  dauwen  scarp 
Randenrode  ter  neder  warp  . 

Ende  voer  Coelne  logierde  , 

Ende  al  liant  assaelgierde  ; 

Ende  daer  toe  oec  trac  hi  na  hem 
2110  Beide  borch  ende  tlant  van  Dalem. 
Daer  na  nopedi , te  waren  . 

Jaune,  die  sterf  ten  Baren  . 

Daer  ghi  af  wout  hebben  proye  ; 

Dat  u verghinc  te  vernoye  ; 

2115  Want  doen  ghi  verweet  hat  den  leu  , 
En  waren  sine  tande  niet  soe  sleu 
Hi  en  verbeet  der  uwer  wale 
Twelf  hondert  bi  ghetale  , 

Op  ene  ure  van  enen  daghe; 

2120  Ja  meest  al  u beste  maghe 

Bleven  daer  doot  ofte  ghevaen , 

Ende  hem  moeste  merle  in  hant  gaen 
Van  Lymborch  dat  edel  lant. 

Dat  noch  hoert  toe  Brabant. 

2125  Voert  weckedi  sinen  sone, 

Dander  Jan  hiel  die  ghone  : 

Dese  trac . tuwer  confusen , 

Met  heercrachte  tote  Rijckelichusen, 
Dat  verre  es  over  den  Rijn, 

2130  Al  wast  u leet,  het  moeste  sijn  : 

Die  borch  wan  hi  onghelet; 


V».  2103  ;Vot  daerna. 

2103  Clauiren  , K clawe. 

£106  Ter  neder,  D onder  roet. 


£113  Verweet , Bon  C gewed  - 
£117  V erbeet , E verboet. 
£1£3— 34  desunt  in  E. 
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Wassenberghe  wan  hi  met , 

Dat  noch  al  tote  Brabant  hoert. 

Wat  soe  daedcli  na  roert  ? 

3135  Ghi  en  consl  ghedoghen  niet 
Dat  dese  jonghe  leu  sliep  iet, 

Om  dat  hi  cleine  hadde  die  clauwen. 
Ghi  wanet  nu  wel  verbawen 
U scade  ende  u verlies: 

2140  Sine  clauwe  sloech  hi  bi  dies 
In  Sittert . die  goede  stede. 

Noch  soe  hadde  hi  gherne  vrede 
Ghehat,  hadde  hi  ghenioghcn  ; 

Maer  ghi  en  constes  niet  ghedoghen . 
2145  Alsoe  u altoes  ghebrect , 

Ende  hebt  echt  den  leu  ghewect . 

Dies  hi  niet  wel  en  conste  verdraghen, 
Ende  heeft  sine  clauwe  gheslaghen 
In  Valkenborch,  dat  u es  cont, 

2150  Ende  al  gheworpen  in  den  gront , 
Ende  uut  gheset  sine  pale. 

Ghi  heren , noch  radie  u wale 
Dat  ghi  desen  leu  voert 
Slapen  laet,  al  onghestoert, 

2155  Ende  danct  Gode,  lude  ende  stille. 

Dat  in  rasten  hi  leven  wille, 

Ofte  u en  blijft  cappe  noch  coveel  : 
Want  hi  ontreet  u een  morseel 
Telken  dat  ghien  verseert  : 

2160  Ghi  hebt  hem  orloghen  gheieert 
Dies  hi  wel  hadde  ontbeert  ; 


Vs.  2135  Ghy  en  cont/ , C en  E Ghi  ne  confies. 
2138  Verhaven,  verhalen;  E rerbrauwen. 

2146  Echt,  wederom;  D noch,  E efter. 

2147  Verdraghen,  A en  B ghedraghen . 

2130  D Ende  heret  geworpen  in  den  gront. 


2132  Radie , E beradic. 

21 36  E Dat  hi  in  ruiten  slapen  wille. 

21 37  Coreel . kovel . kuif;  A torneel.  B torreel. 
2139  A.  B en  D Soe  wanneer  (E  welken  tijt) 

dat  ghine  verseert. 
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Ghi  en  weet  niet  wat  u deert  : 

Eest  dat  ghien  laet  gheraat . 

Ende  te  hem  waert  niet  verre  en  tast , 
2165  Hi  en  doe  u arcli  nerntnerniere. 

Maer  doeghet  groet,  ende  ere 
Mach  u altoes  van  hem  ghescien. 
Cont  dien  wel  ghehouden  in  dien . 


Qoe  bf  roninr  wm  Drantrikr  scxeti  an  brn  Ijmogljc . cnbc  Ijof  Ijccr  Robbwljt 
uan  Tlrtojw  in  Orabant  quant. 

24. 

Nu  hoert  voert,  van  daer  iet  liet: 

2170  Nu  alse  coninc  Jan  siet 

Dat  hi  ghehelpen  en  can  niet 
Rcinoute,  hadde  hijs  verdriet 
In  sinen  sin , ende  groten  toren  ; 

Want  borch  ende  lant  waren  verloren  : 

2175  Doch  heeft  hi  raet  ghevisiert, 

Dat  hi  in  Vrancrike  es  ghekeert. 

Ende  den  coninc  ghebeden  dan 
Dat  hijs  hem  wille  nemen  an  . 

Hi  ende  Reiuaut  willen  al 
2180  Houden  , dat  hi  segghen  sal; 

Eest  dat  hi  den  hertoghe  bedrive 
Dat  hijs  oec  te  hem  wart  blive. 

Die  coninc  hoerde  dese  bede. 

Die  coninc  Jan  an  hem  dede , 

2185  Ende  sende  letteren  al  te  liant 
An  den  hertoghe  van  Brabant, 

Daer  in  dat  hi  dus  screef  hem  : 

V*.  2103  (Iherast , I)  m rail.  2100  Ccmt  dien,  leunt  gy  hem , Ben  D Cotidiae. 

2163  D Hint  tal  II  doen  geen  onnem.  2181  Bedrit* , eiser  toe  dryTe,  breoge. 
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« Want  die  coninc  van  Behem . 

Ende  Keinout  van  Valkenborch  mede  , 
2190  Van  allen  twiste  ende  onvrede 
Die  tusschen  u lieden  ye  waren  . 

In  mi  bleven  sijn  , Ie  waren , 

Soe  willic  ende  beghere  dat  ghi 
Des  oec  altemale  blijft  in  mi 
2195  Ende  te  minen  segghene  hier  af  staet.  » 
Doen  die  hertoghe  ende  al  sijn  raet 
Wel  verstonden  ende  hoerden 
Van  der  lettere  dese  woerden, 
Wonderets  hem  sere  te  hant; 

2200  Want  hi  borch , rente  , noch  lant 
En  hilt  van  den  vranschen  coninc. 

Te  rade  wart  hi,  om  dese  dinc, 

Dat  hi  senden  soude  ter  vaert , 
Besceidene  boden  ten  coninc  waert . 
2205  Die  de  dinc  alsoe  bedreven 

Dat  dat  bliven  es  achter  bleven  ; 

Want  die  hertoghe.  om  niemans  wille 
En  woudes  bliven,  lude  noch  stille, 

In  iemande  die  leefde  doe. 

2210  Sinder  soe  ghevielt  alsoe 

Dat  mijn  heer  Robbrecht  van  Artoes 
In  Vrancrike  wart  soe  vriendeloes, 

Dat  hi  ballinc  daer  in  wart , 

Ende  stoet  hem  doe  alsoe  hert 
2215  Dal  hi  vrienden  ondersochte  , 

Daer  hi  ter  noot  sculen  mochte , 

Soe  dat  hi  in  Brabant  quam  danne, 


V».  il9ö  dcost  in  B. 

2196  Sijn  raet.  Hierop  in  B: 

Hiddr  vcrstavn  al  die  daet. 

2199  Wondere!  9 , B en  D Wondere i. 


2203  B en  D Datti  kenen  tende  darwaert. 
2217  In  Brabant  quam.  Çroissart  (livre  1er . 
chap.  LIV)  verhaeltdat  Robert  eerst naer  Namen 
en  vervolgens  oaer  Brabant!  zou  gogaen  zyn. 
Juist  het  omgekeerde  is  waer.  Zie  de  aenleeke- 
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Tote  sinen  neve  hertoghe  Janne. 
Ende  claghede  hem  sinen  noot. 

3230  Hoe  hi,  met  onrechte  groot, 

Lut  Vrancrike  ware  verdreven. 

Den  hertoghe  ontfermde  sijns  neven 
Ende  heeftene  ontfaen  maechelike , 
Ende  opende  hem  gijn  hertoechrike , 
2225  Sinen  penninc  in  te  verteerne . 
Sonder  ieraan  iet  te  deerne. 

Alse  die  coninc  heeft  vernomen 
Dat  heer  Robbrecht  dus  es  comen 
Om  te  sine  in  Brabant , 

2230  Ontboet  hi  den  hertoghe , te  hant . 
Dat  hien  ute  sinen  lande  doe  saen  . 
Ofte  dat  hien  hem  sinde  ghevaen , 

Of  hi  salre  anders  toe  doen. 

Den  hertoghe  verwonderde  doen 
2235  Harde  sere  van  dierre  dinc  : 

Want  hi  niet  en  hilt  van  den  coninc. 
Brabant  es  sijn  eighen  lant 
Alse  verre  als  duert  trechte  Brabant  : 
Hi  en  heefler  ghenen  here  af 
2240  Dan  Gode,  diet  al  gheeft  ende  gaf  : 
Drie  steden  sijn  daer  in  gheset , 
Nivele,  Lovene,  Brusele  met, 

Ende  liant  datter  leghel  ontrent. 

Die  rechte  pael  es  mi  onbekent  : 

2245  Die  Demere  sceidet  na  roinen  waen , 
Als  ic  ane  andere  hebbe  verstaen. 

Sijn  ander  lant,  oest  ende  noert, 


niiijj  van  Rocnoj  op  deze  plaeta  der  Chroniques 
fie  FnoifttkAMT. 

Vs.  2219  Claghede , R tornde,  E toochde. 

2223  Maechelike,  maegschappelyk,  gelyk  men 
m.iegschap  behoort  te  ontvangen  ; B,  C en  E 


machtelike  , D r riendelike. 

2837  — 40  Zyn  aeogehaeld  door  Diftiot.  Be- 
ntin Brabanticarum  liber  I,  p.  4. 

2244  Onbt  kent , D bekent. 

2245  en  40  zyn  niet  in  D. 
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Hout  hi  van  den  keiser  voert . 

Ende  van  Vrancrike  niet  een  oert. 

2230  Van  der  materiën  nu  hoert  voert. 

Om  dat  die  hertoghe  alaoe  houde 
Tconincs  wille  niet  doen  en  woud  e , 
Ende  sinen  maech  af  gaeu  alsoe , 

Wart  die  coninc  sijn  viant  doe. 

2233  Dit  vernam  saen  die  coninc  Jan , 

Die  hier  om  was  een  blide  man 
Dat  die  vransche  coninc  ware 
Den  hertoghe  aldus  contrare  ; 

Want  hi  nu  over  waenl  conien  , 

2260  Te  sijnre  eeren  ende  te  sij tire  vromen , 
Sijns  willen  te  Brabant  waert , 

Dat  hi  langhe  hadde  begaert. 

In  Vrancrike  es  hi  ghekecrt 
Ende  heeft  den  coninc  daer  gheleert 
2263  Hoe  men  Brabant  sal  winnen , 

Ende  met  morselen  ontgh innen, 

Ende  hoe  elc  sal  hebben  sijn  morseel  : 
Nochtan  lieten  sijt  al  gheheel. 


Dan  bm  gl)f9pannr  bat  ro  lantsfyrrcn  macrtrn  op  Örabant. 


23. 


Nu  soe  gaetmen  hulpen  soeken 
2270  Van  lande  te  lande,  van  hoeken  te  hoeken  , 

Soe  dat  xv  lants  heren 
leghen  den  hertoghe  sweren  , 

V».  2281  AUot  koude,  zoo  spoedig.  tegen  den  hertog  , twee  koningen  en  20  andere 

2271  À,  B en  D Soe  dat  seeenthien  ; G en  E Torsten.  Zy  worden  alle  genoemd  in  de  Trophées 
rot  lantsheren.  Er  waren  in  de  samenspanning  du  Brabant  van  But&bus. 
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Die  hem  alle,  met  onvermoede, 

Ontseiden  van  live  ende  van  goede  , 

2275  Ende  worden  soudeniere  ona  dat. 
leghen  den  hertoghe . om  scat . 

Die  hem , in  der  waerheiden  . 

Noit  leet  noch  arch  en  dede, 

Sonder  Reinout,  de*  sijt  vroet 
2280  (Dat  dede  hem  sijn  overmoet)  : 

Scat  namen  si  met  hopen  , 

Om  dat  sier  met  souden  copen 
Soudeniere,  ende  andre  dinghen. 

Die  den  orloghe  an  ghinghen. 

2285  Wie  si  waren  moghedi  horen , 

Die  biscoppe  noeme  ic  u voren  : 

Coelne.  Ludeke  ende  Triere: 

Die  lants  heren  hoert  hier  scierc  : 

Die  conincstavel  van  Vrancrike. 

2290  Die  coninc  van  Behem  die  ghelike . 

Ghelre . Gulcke . Loen  ende  Namen 
(Dese  viere  moghens  hem  meest  scamen); 
Beamonte,  Monjoie  ende  Baren, 

Voerne,  ende  noch  si  twee.  te  waren, 
2295  Graven  in  gheen  Overlant , 

Die  mi  niet  wale  en  sijn  becant, 

Ende  menich  ridder  ende  ander  man  . 

Die  ic  ghenoemen  niet  en  can , 

Noch  niet  en  sette  int  ghetal . 

2300  Die  in  roeren  waren  al, 

Om  te  hebbene  des  conincs  gheit. 

Ende  oec  te  winnen  met  ghewelt 


Vs.  2275  Die  hem , B en  F.  Diene. 

2275—76  desuni  in  D. 

2282  deest  in  E. 

2289  Conincstarel . D constavel,  constapel, 

fr.  connétable. 


2295  Beamonte . Beaumoul , A Heinout. 

2294  Voerne . A en  B Borne , E Voren. 

2502  A en  B Versaemden  $i  al  huer  getelt.  C 
Daerom  sijn  sy  met  hem  rerselt , E Ende  des  her- 
togen ghewelt.  Dit  vers  en  de  volgende  twee  luiden 
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In  D 


Die  grote  rijcheit,  sijts  ghewes, 

Die  in  al  tlant  van  Brabant  es. 

23014  Nu  merct,  ende  wilt  leren. 

Dat  meest  dese  grote  heren 
Maghe  ofte  manne  waren  becant 
Des  hertoghe  Jans  van  Brabant; 

Die  coninc  van  Bemen  ende  grave  van  Baren 
2310  Beide  sijnre  moyen  sonen  waren: 

Gulicke  ende  Namen,  dat  verstaet, 

Waren  hem  in  den  derden  graet; 

Ende  meest  die  andere,  dat  ghijt  wet, 
Waren  hem  maghe  ofte  manne  met. 

2315  Nu  merct  alle  dit,  ende  besiet  : 

En  was  dit  groot  jammer  niet, 

Dat  alle  dese  grote  heren 
Alsoe  torden  utcr  eren . 

Dat  si  om  ghelt  bederven  wouden 
2320  Den  hertoghe,  sonder  sine  scouden? 

Wien  sal  men  gheloven  mere? 

Peinst  hier  op . edel  here . 

Soe  doedi  alse  die  vroede, 

Ende  danct  Gode  van  dien  goede 
2325  Dal  hi  u dicke  heeft  ghcdaen  , 

Soe  moghcdi  in  spoede  volstaen; 

Ende  danct  uwen  lieden  met , 

Here,  want  ghi  dat  wel  wet, 

Dat  here  op  crtrike  en  leeft 
2330  Die  ghetrouwer  voie  heeft , 

Dan  ghi  doet , edel  prince  fijn  ; 

Dat  doen  si  u dicke  wel  in  scijn. 

In  Sintruden  sijn  si  ghetoghen  , 


Dat  hj  gat  met  (rcwdt; 

Die*  grote  rijchrttc  , tijti  gnm . 
Noch  int  Unt  tin  Brabant  Cl. 


Dr  el  1. 


V».  2310  Sonen,  in  al  de  andere  hinder. 
2318  Torden,  traden,  E toren. 

2323  en  26  ontbreken  in  al  de  andere. 

2332  Dat  doen  ry  u dikwyls  blyken. 

63 
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Want  si  daer  met  Lest  mogheu 
2335  Dien  hertoghe  doen  scade. 

Den  hertoghe  wart  te  rade 
Dat  hi  ridderen  ende  knapen 
In  Leuwen  leide,  ten  wapen, 

Tote  dut  sine  ghemeente  quarae  an  . 
2340  Die  met  hare  brochte  meneghen  man. 
Doen  viel  die  hertoghe  tHelechsem , 
Ende  sijti  vole  viel  daer  omtrent  hem . 
Aise  te  stervene  met  haren  here , 

Of  hem  te  behoudene  in  sijn  ere. 

2345  ili  en  hadde  hulpc  en  gheenre  hande 
Dan  sijn  vole  uut  sinen  lande, 

Sonder  drie  ridderen  uut  Vlaenderlant , 
Die  vrome  waren  metier  hant  : 

Hier  met  ghetroeste  hi  hem,  te  waren, 
2350  Teghen  die  viande,  sonder  sparen , 
Daer  die  reghen  was  soc  groot  . 

Dat  die  hertoghe  doer  die  noot 
T welf  daghe  moeste  ligghen  stille, 

Sere  tegen  sijnre  lieden  wille  : 

2355  Want  tlant  was  soe  vol  van  slike. 

Dat  peert  noch  waghen  lichtelike 
In  dat  lant  en  mochte  gaen. 

Nu  wilt  mi  dan  voert  verstaen. 


ÿof  îiie  Ijcrtoglie  lad)  le  Cjdlesljem  cube  ben  nianbm  stritf  baet. 


26. 


Die  wile  dat  die  hertoghe  lach 


V».  43313  deeat  in  £. 

4341  Helechter* , A,  Ben  E voor  Heyletetn, 
nu  Opper-  of  Teder-  lleylitsem,  tuwehen  Thienen 
en  Landeo  , en  waer  eerlyd®  ceu  abtdy  wa«. 


3350  À Daer  tonde  die  hertoghe  varen.  B Daer 
n a toude  die  hertoge  varen , C legen  alle  die  hem 
te  varen , E Dat  dete  met  hem  tonden  varen. 

2354  B,  Ceo  E leghen  tir*  lieden  ville. 


Digitized  by  Google 


VYFDE  BOEK. 


499 


2360  Stille,  a la  ic  dede  ghewach. 

Alaoe  dat  hem  die  leghen  niet 
Van  daer  trecken  en  liet. 

Quam  die  grave  van  Hollant  dare 
Ghevaren  op  ene  rosbare . 

2363  Om  te  sprekene  den  hertoghe , 

Ende  te  proevene  oft  hi  mogbe 
Soene  maken  ofte  vrede. 

Daer  hi  alae  een  here  aen  dede. 

Alse  hi  daer  hadde  gbeleghen  doe, 
2370  Ondervinden  wie  ende  hoe 
Hi  dorloghe  mochte  stillen  . 

Ende  hi  wiste  shertoghen  wille, 

Trac  hi  henen,  ende  voer  voert 
Te  Sintruden,  in  die  poert. 

2373  Ende  provede  ende  ondersochte 
Wat  hi  daer  vinden  mochte, 

Ane  die  heren  ten  payse  waert. 

Doen  vant  hijt  daer  soe  hart 
Dat  hem  die  paya  al  ontvacht; 

2380  Want  si  waenden , met  haerre  cracht . 
Brabant  winnen  lichtelike. 

Al  warer  toe  noch  een  rike. 

Die  grave  ontboet  den  hertoghe , 

Dat  hi  dade  tbeste  dat  hi  moge, 

2383  Hi  en  can  ghene  payselike  saken 
Metten  vianden  ghemaken. 

Die  hertoghe  dochte , in  ainen  moet . 
Dat  hi , om  haren  overmoet , 


V*.  2361  E 'Want  hem  diereghen  niet. 

2364  Jiotbare , A . B en  C orsbare. 

2367  Maken  , E ghemaken. 

2370  Ondervinden , voor  ondervindende , ver- 
nemende. 

2371  Stillen , Ë gkettiUen. 


2373  A en  B True  hy  van  danen  voert  (C,  D 
en  E ende  toert). 

2384—86  In  A , B en  0 ; 

Dat  lit  doe  dlicstr  dat  hl  mO£*. 

Want  hi  pli een  pajttlikt  'D  vrtdtliki)  wkoe 
Met  nota  runden  eo  can  gemakf-n. 
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Armen  lieden  . alsoe  houde 
2390  Niet  verbranden  en  soude  ; 

Want  ane  die  wrake  scade  lejjhet , 

Al  eest  dalmens  selc  stonl  pleghet: 

Noch  op  Sinte  Lambrechs  eighen 
Branden,  slaen  . en  woudi . noch  dreighen. 
2395  Den  viandeu  ontboot  hi  te  bant 
Dat  si  lieten  roef  ende  brant , 

Hi  wilt  bccorten  tenen  male 
Op  dat  einde  van  sipen  paie, 

Ende  veil  leveren  ende  striden 
2400  leghen  al  dat  in  haer  siden 
Met  hen  daer  comen  mach  : 

Ende  daer  toe  selte  hi  den  dach 
Des  woensdaghes  daer  naest; 

Ende  wouden  sijt  meer  hebben  ghehaest , 
2405  Soe  liadde  bijt  oec  liever  alsoe , 

Ende  dat  si  hem  lieten  weten  hoe 
Si  bem  hier  toe  wilden  keren. 

Doen  en  was  daer  niemant  van  dien  heren  . 
Bisscop.  grave,  noch  ander  vorste, 

2410  Die  ten  slride  comen  dorste  : 

Het  sceen  si  hadden  alle  vaer. 

Deus!  wat  sochten  si  daer? 

Waenden  si  w'innen  tlant 
Sonder  striden,  metter  liant, 

2415  Ende  die  Brabanters  henen  blasen 
Van  den  velde,  alse  basen? 

Neen  si,  een  twint  niet  nochtan. 

Ic  en  sach  nie  soe  meneghen  man , 


V».  2389  Alsoe  houde  , zoo  spoedig. 

2390  Niet } D Niet  te  mael. 

2391  ff 'rake  scade,  D scade  dein  wrake. 

2392  B Al  eist  dat  mens  somt  ijl  pleget. 

2393  Sinte  Lambrechs  eighen , helgeeo  aen 
Luik  behoorde. 


2397  Hi  wilt , B Hi  willet. 

2402  Ui  den  dach , B À»  hem  dach , G ht  ke* 
dach. 

2404  Ghehaest , C verhoest. 

2411  Het  bleek  dat  zy  alle  bevreesd  waren. 
2413  Die  Brabanters , D Brabant. 
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AU  ic  sach  optcn  sondach , 

2420  Daermcn  theerscouwene  besach  . 

Noch  ghelaten  soe  vromelike. 

Daer  en  was  mate  noch  rike , 

Hem  en  dochte,  in  sijn  versinnen. 
Strede  men,  hi  soude  verwinnen. 

2423  Aldus  en  wouden  alle  die  heren 
leghen  enen  here  niet  keren 
Ten  stride.  noch  baren  opt  velt. 

Dus  namen  si  des  conincs  gholt; 

Maer  om  sinen  wille , alse  ghi  siet . 
2430  En  woudense  emmer  vechten  niet. 

Dat  en  es  gheen  recht  van  soudenieren . 
Die  wapene  selen  anlieren. 

Die  coniuc  van  Bemen  ontboet 
Den  hertoghe  weder,  al  bloet, 

2433  Dat  hi  niet  striden  en  woude; 

Maer  dat  hi  hem  scaden  soude 
Binnen  twee  daghen  ofte  drien, 

Ende  dan  thuuswaert  soude  tien . 

Ende  weder  comen  alst  luste  hem. 

2440  O edel  coninc  van  Behem , 

Ghi  die  sijt  soe  hoghe  van  moede , 

Ende  comen  van  soe  edelen  bloede . 
Ende  noit  en  versaghet  u , 

Hoe  macht  comen  dat  ghi  nu 
24-13  Den  hertoghe  niet  en  dorst  sien 
Op  een  velt,  ja  den  ghenen  dien 
Die  ghi  ghedreicht  hebt  menich  jaer . 
Ende  vianl  hebt  gheweest  soe  swaer , . 
Ende  ontseght  hadt . als  ghi  wel  wet . 


Vs.  2419  Opten  sondach,  B op  dien  dach, 
2420  Theerscouwene  besach  , B en  C heer  trou- 
wen sach,  D wapen  seouwinghe  sach. 

2422  Mate,  armen. 


2423  D ftine  dochte  in  sinen  tinnen. 
2423  fFouden  , A,  B,  C en  D dorsten. 
2427  Baren,  zich  voordoen. 

2443  Dorst,  B dort,  D moyet. 
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2450  Van  live  ende  van  goede  met? 

En  hoerde  tuwer  eren  niet 
Dat  ghi  den  strijt  nu  achter  liet, 
Daer  ghi  uwen  viant . tien  stonden  . 
Op  een  velt  mocht  hebben  vonden , 
2455  Ende  ghewroken  uwen  evelen  moet . 
Daert  u alsoe  siene  stoet . 

Daer  ghi  uwer  sestiender  waert 
Van  landsheren  , in  die  vaert. 


Éjoc  ùir  Ijertoflljr  rutóer  mort  öacr  opt  nrlt. 
27 


Doen  die  heren  saghen  an . 

2460  Dat  die  hertoghe  ende  sine  man 
Ghewillich  ten  stride  waren, 

Wouden  si  hem  iet  bewaren. 

Ende  hebben  den  grave  van  Hollant 
Weder  ten  hertoghe  ghesant . 

2465  Om  dat  hi  van  dien  saken 

Pays  ofte  vrede  soude  maken. 

Die  wile  dat  die  grave  trac  derweerde , 

Om  den  pays,  ende  travelieerde, 

Stichten  si  roef  ende  brant 
2470  Al  omme,  ane  des  lants  cant. 

Vliende  aise  nu  hier  alse  nu  daer. 

Alse  die  ghene  die  hebben  vaer, 

Ende  hoers  viants  niet  en  dorsten  verbeiden  , 
Daer  met  vele  lelicheiden 


V».  2451  En  hoerde . het  en  behoorde,  D 
Ten  hoort . 

245b  .dlsoe  siene  stoet , xoo  gepast  stond. 

2457  Uwer  sestiender,  gy  en  nog  15  andere. 


2467  Terwyl  de  graef  derwaert  trok-.  A,  B, 
C en  1)  Die  wile  dal  die  jrore  tme teerde. 

2468  Tratelieerde , D travelieerde.  fr.  tra- 
vailla. 
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2475  Eade  scanden  hem  selven  deden; 
Maer  haren  aert  van  ouden  «eden 
Moesten  si  altoes  anteren . 

In  brande  ende  in  happeren  ; 

Maer  des  strijls , des  sijt  vroet . 

2480  Daert  in  aventuren  stoel , 

En  wouden  si  verbeiden  niet . 

Sestien  lants  heren , als  ghi  wel  siet, 
leghen  desen  enen  here , 

Dien  God  behoude  in  sijn  ere! 

2485  Die  hertoghe  wrart  ridder  daer 

Ende  menich  man  met  hem  vorwaer . 

Die  alle  waren  blide 

Opten  hope  van  desen  stride. 

Dat  was  opten  selven  sondacb 
2490  Daer  ie  af'  vore  dede  ghewach , 
Doemen  over  waende  tiden  , 

Ende  toten  vianden  riden. 

Die  grave  quam  ter  selver  stont , 

Ten  hertoghe.  op  dien  a vont, 

2495  Ende  daer  hi  spade  liden  soude 

Bi  dien  van  Antwerpen,  also  Koude . 
Waende  men  dat  viande  waren. 

Doen  riepmen  lude,  te  waren  : 

« Die  viande  die  sijn  hier  ! » 

2500  Doen  scootmen  op  wijchghier 
Met  boghen  ende  met  staven. 

En  hadde  die  scoutete  des  graven 
Niet  ghewaer  worden  saen. 

Die  ghemeenle  hadde,  sonder  waen, 
2505  Den  grave  versleghen  dare , 


V».  £478  Happeren , happen  , vatten  rooven. 

2481  Verbeiden,  D ontbeiden. 

2482  Sestien  , A en  B teventien. 

2489  Seleen  son  dock . A en  B selven  doek. 


2495  A,  B en  C Daer  hi  slapen  tiden  sonde. 
2500  fVijchghier , »trydbep,eerifj  , oorlogs- 
zuchtig. 

2502  A eu  B Ende  hadde  die  scontheyt  syraren . 
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Ende  al  die  met  hem  waren; 

Maer  die  scoutet  heeftse  verwaert. 
Daer  verloea  selc  sijn  paert . 

Sine  male  ende  ander  dinc. 

2510  Ende  was  blide  dat  hijs  ontghinc. 
Die  grave  versuumde  hem , dat  hi 
Enen  herc  soude  liden  soe  bi . 

Bi  uachtc,  hi  en  hats  ghemaect  cont 
Teerst,  voer  die  avenston't. 

2515  Doch  bracht  die  grave  tenen  vrede. 
Daer  hi  hem  selven  ere  met  dede  . 
Die  duerde  ses  weken  lanc. 

Doen  bracmen  op . sonder  wanc . 
Recht  opten  twelfslen  dach 
2520  Die  in  die  maent  van  Mcye  lach , 
Dertienhondert  screcfmen  doe , 

Ende  tweendertich  daer  toe. 


tjoc  b if  canine  non  Dranrrikt  senbe  anr  bfn  l)crtogl)f  bal  l)i  totf  Ijrtn  quamr . 

28. 


Doen  die  vransche  coninc  wart  gheware 
Dat  Brabant  niet  te  winnen  ware. 

2523  Soe  lichtelike  noch  soe  saen , 

Als  hem  vore  was  doen  verstaen  , 

Ende  alle  die  heren , te  waren . 
Onghedacn  ghekeert  waren . 

Ende  sijn  ghelt  hadde  verloren. 


V».  2307  l'ertcaeri,  beschut,  A gevaert  , B 
CU  C g hc  teert. 

2308  Stic  , 1)  der  som. 

2511  f ersuumde  hem , deed  zichzclven  te 
kort.  — Dat  hi i C en  I)  om  dat  hi. 


2313  De»  nacht»,  /ouder  daervau  te  verwit- 
tigen , B en  D Bg  nachte  Mine  hadt  ghemaect 
(D  yedaen]  cont. 

2318  Sonder  tronc,  zonder  missen. 

2319  Ttetlftltn.  Botkcr»  stelt  U 14  moi. 
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2530  Hadde  hijs  wel  groten  toren , 

Ende  hem  wonderets  harde  sere. 

Nu  hoert  wat  dede  dese  here  : 

Twee  bisscoppe  heeft  hi  ghesant 
Toten  hertoghe  in  Brabant, 

2535  Al  te  Brusele  in  die  stede. 

Van  Sans  ende  van  Tarenborch  mede, 

Die  hare  bootscappen  hoefschelike  daden, 
Die  hem  die  coninc  hadde  gheladen. 
Toten  hertoghe  seidcn  si , 

2540  Ende  tsinen  rade  (hi  stoet  daer  bi)  : 

Dat  hem  die  coninc  vriendelike 
Kade  dat  hi  in  Vrancrike 
Come  wilde , met  hem  spreken , 

Die  coninc  soude  neder  trecken 
2545  leghen  hem , ende  daer  l raderen 
Om  saken . die  te  groter  eren 
Ende  oec  te  baten  ende  te  vromen 
Hem  ende  den  lande  souden  comen , 

Ende  dat  si  met  groter  vriendelicheden 
2550  Vergaderen  souden  ende  sceiden. 

Die  hertoghe  ontfinc  die  boden  dan 
Vriendelike,  als  hi  wel  can, 

Ende  antwoerde  met  rade  : 

Die  dinc , die  hem  die  coninc  bade 
2555  Op  trouwen  ende  op  hovescheit, 

Ware  hi  te  doene  al  ghereit. 

Dus  trocken  die  boden  thuuswaert. 

Die  hertoghe  ghereide  sine  vaert, 

Harde  scoene  ende  eerlike. 


V».  2536  Sant,  Sens.  — Tarenborch , A en  B 
Teverborch . C en  D Terrenborch  , voor  7V- 
ruane. 

2537  Hoefschelike  , C huessc  heli  ken. 

2542  Kade,  k,  B eo  C Bade. 

Deel  I. 


2344  (leest  in  D. 

2530  A en  B Te  gader  comen  souden  ende  tcei- 
den. 

2332  Vriendelike , A , B en  D Keerdelijc. 
2556  Al  ghereit,  A co  B al  bereit. 
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2560  Ende  trac  alsoe  in  Vrancrike. 

Doen  die  heren  dat  vernamen , 

Die  ghcsworen  hadden  te  samen 
leghen  den  hertoghe  van  Brabant , 
Trocken  si  oec  al  te  bant 
2565  Met  groten  moede  te  Vrancrike  waert. 
Alse  die  hoepten  . in  de  vaert , 

Hare  claghe  alsoe  te  doene . 

\ oer  den  coninc  ende  sine  baroene. 
Over  den  hertoghe , dat  verstaet . 

2570  Die  hem  nie  en  dede  quaet. 

Dat  sijs  sonden  hebben  bate, 

Wederl  recht  si  ofte  ominate. 

Die  vransche  coninc  ende  here 
Quarn  . om  tshertoghen  ere , 

2575  leghen  hem  neder , om  dat . 

Te  Compiengen  in  die  slat , 

Ende  te  Wiaellijn  daer  bi; 

Want  aldaer  soe  woude  hi 
Houden  dat  partament. 

2580  Die  heren  laghen  hem  omtrent . 

Buten  der  stat,  hier  ende  daer. 

Den  hertoghe  dede  hi  voerwaer 
Metten  sinen  ligghen  daer  bi. 

Op  die  scoene  reviere  van  Josi. 

2585  Die  coninc.  die  vranssche  here. 

Dede  den  hertoghe  grote  ere 
Doe  hi  sijns  wart  gheware  : 

Die  coninc  van  Navare 
Ende  die  grave  van  Stampes  mede  . 
2590  Die  hem  beslaen  ten  derden  lede. 


V*.  2572  B Wtdtr  recht  ware  oft  on  mate  ; D Hel 
w acr  met  recht  of  met  on  male. 

2577  Wiaellijn , A en  B Royaellijn,  C Royael, 
by  Aioivatis  : Ad  Repachy. 


2584  Josi  , de  Oise  ? 1)  Sm. 

2587  Gheware . C te  ware. 

2588  JV avare,  D Avare. 

2589  Stampes , É lampes  ; A Scampaes. 
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Ende  daer  toe  sijnre  kinder  ome. 

Namen  tote  hem  groten  goeme, 

Ende  waren  , tien  selven  tide . 

Sijnre  comsten  harde  blide. 

2595  Die  coninc  ende  die  hertoghe  waren 
Dicke  te  samen , twaren , 

Met  spraken  heimelike. 

Onderlinghe  vriendelike. 

Soe  dat  si  ten  selven  stonden 
2600  Met  vrientscapen  sijn  verbonden. 

Die  coninc  gaf  sijnre  dochter  danne 
In  huwelike  den  jonghen  Janne, 

Des  hertoghen  sone  van  Brabant., 

Diet  lant  soude  comen  in  hant . 

2605  Met  groten  scatte.  met  vele  renten. 

Dus  sciet  daer  dat  parlamenten. 

Dus  soe  moesten  die  grote  heren 
Onlhoept  alle  van  daer  keren  : 

Eetn  en  mochs  nemmeer  werden  daer: 

2610  Want  die  coninc  hadde  al  claer 
Vernomen  . ende  verstaen  wel . 

Dat  alle  die  heren  fel 

Den  hertoghe  waren,  ende  onvrient  : 

Ende  dat  hijs  niet  hadde  verdient. 

2615  Ende  onlanghe  na  dat  gone 
Sende  die  hertoghe  sinen  sone 
Eerlijc  te  Vrancrijc  waert, 

Alsoet  die  coninc  had  begaert , 

Ende . daer  na  saen  , soe  bleef  doot 
. 2620  Die  Joncvrouwe . daer  rouwe  groot 

Omme  was  in  Vrancrike. 

Doen  sende  die  coninc  eerlike 

Vs.  £391  eo  92  désuni  ia  D.  2608  Onthorpt , zonder  hoop;  D Ongedaen. 

2392  (iotme , opmerkzaemheid.  2609  D IV iet  meer  en  mocht  hem  teerden 

2396  deest  in  MS.  daer. 
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Dat  kint  in  Brabant  weder. 
Nu  hoert  wat  gheviel  seder. 


t'jof  bat  orlagtjc  wcbcr  bcgau,  cnbc  bir  grâce  uau  Uiacnbrcn  iDc cl)flrn  rorl)tr. 

29. 


2625  AI  waest  soe  dat  die  coninc 
Van  Vrancrike  een  soendinc 
Ghesproken  haddc.  tussclieu  die  heren  , 
Die  opten  hertoghe  wouden  keren  . 

Doe  men  te  Helcchscm  lach , 

2630  Daer  menich  mensche  toe  «ach. 

Als  iet  u voren  hebbe  ghesproken , 

Hel  wart  noebtan  saen  te  broken  ; 

Want  die  heren  , die  ghi 
Hier  voren  horet  noemen  mi . 

2635  Daer  toe  Henegouwe , Hollant.  Zeelant, 
Dese  worden  weder  viant 
Des  hertoghen  te  waren  . 

Sonder  die  grave  van  Baren 
Ende  die  coiiincstavel  van  Vrancrike. 
2640  Nu  wildi  dan  boren  hoe  wonderlike 
Dit  grote  orloghe  toe  quam , 

Alsoc  iet  sach  ende  oec  vernam  ? 

Van  Vlaendren  grave  Lodewijc 
Cochte,  al  wast  ommoghelijc  , 

2645  Mechelen  , ieghen  den  bisscop 

Van  Ludeke,  diet  hem  sloech  op; 

Welke  coep  was  sonder  cracht  ; 

Want  die  bisscop  en  hadde  ghene  macht 


Vs.  2638  Sonder  die  grare  ran  Baren.  Zoo  start 
ook  in  het  wapenlied  van  Jan  lil,  gedrukt  iu 
het  Belgùeh  Museum.  I,  bl.  293  : 

Vnent  «Dde  mage  garn*  mi  ave 
.Sonder  van  Baren  die  «lil  grave. 


2642  A,  R,  C en  D Alsoe  ic  hoerde  ende  vernam. 
2644  Ommoghelijc  f D ongclijc.  Onmogelyk , 
omdat  de  bisschop  geen  kerkelyk  goed  mocht 
verkoopen. 

2646  Sloech  op,  nu  toesloeg. 
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Te  vercoepene  der  kerken  goet . 

2630  Daer  sijn  lijftocht  maer  an  stoet; 

Ende  om  dat  die  porleren  niet  en  wouden 
Den  grave  vore  haren  here  houden , 

Ende  Sinte  Lambrechte  ave  gaen  . 

Soe  ontseidese  die  grave  saen 
2655  Beide  van  live  ende  van  goede . 

Ende  dede  setten  nauwe  hoede 
Op  die  palen  van  sinen  lande. 

Ende  en  liet  hem  en  gherehande 
Spise  noch  ander  goet  toe  conien. 

2660  Oec  soe  wart  hem  doe  ghenomen 
Al  haer  goet.  datrnen  vant 
In  den  palen  van  Ylaender  laat. 

Die  hertoghe  peinsde  oec  wale  , 

Waert  dat  die  grave  sine  pale 
2665  Alsoe  diepe  in  Brabant  sette. 

Dat  hi  daer  af  grote  lette 
Hebben  mochte  ende  onghevoecb  , 

Soe  dat  hi  des  over  een  droech 
Met  dien  van  Mechelen . dat  si  souden 
2670  Helpen  clc  andren  ghetrouwelic  houden 
Haer  hercomen , ende  haer  rechte , 

Ende  te  vorst  Sinte  Lambrechte. 

Die  hertoghe  oec  in  desen 
En  woude  niet  ondanclijc  wesen 
2675  Van  meneghen  dienste  scone 

Die  hem  Mechelen  plach  te  doene. 

Aldus  wilde  elc  bi  andren  dueren , 

Ende  lijf  ende  lede  avenlueren. 


V».  2B30  A,  B,  C«n  1)  Daer  murr  rijn  lijftocht 
aen  en  stoet. 

ïfiïi  en  SS  In  tl: 

Die»  onUcidcoti  den  grave  teen, 

Ende  die  grave  van  live  ende  van  goede. 


2658  C Ende  en  liet  hen  gheenrehande. 
2670  Elc  andren , C malcanderen. 

2672  Ende  te  vorst , en  vooral. 

2677  Dueren , houden  , uithouden  , blyven. 

2678  Lede , A liede. 
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(jof  £033  Lmösljfrcn  tsamrn  smorrm  cnöt  Örabant  bcsüjtm. 

30. 

Grave  van  Vlaendren  Lodewijc. 

2680  Die  macbtich  was  ende  rijc. 

Vercreech  tsijnre  hulpen  alle  die  heren . 

Die  ghi  mi  voren  horet  leren  ; 

Ende  want  gbijt  te  bat  suit  verstaen, 

Soe  sal  icse  u noch  eens  verslaen  : 

2685  Dertsche  bisscop  van  Coelne  der  stede; 

Die  bisscop  van  Ludeke  mede , 

Bemen . Namen.  Henegouwe. 

Vlaendren.  Zeelant,  als  iet  scouwe. 

Ilollant,  G hel  re.  Gul  ken,  Loen  : 

2690  Dese  waren  alle  in  dit  doen , 

Ende  mijn  heer  Jan  van  Beaumont, 
Valkenborch  , Hensberghe . dat  si  u cont , 
Vocrne,  ende  ander  heren  met  . 

Die  hier  niet  sijn  gheset; 

2695  Ende  dese  hadden , ghelovels  mi . 

Al  vermaent , verre  ende  bi , 

Vriende  ende  maghe  alrebande . 

Om  te  scadene  Brabande. 

Dese  swoeren  alle  te  samen 
2700  Te  Valencine  , dacr  si  quamen. 

Dat  si  den  hertoghe,  vrocch  ende  spade, 
Scande  souden  doen  ende  scade, 

Ende  dat  si , om  ghene  saken , 

Pays  noch  vrede  souden  maken . 

2705  Si  en  waren  daer  alle  binnen. 


Va.  2682  A en  B Die  ghi hierrortn  hoert  nommeren. 

2683  Ende  trant,  D Om  dat. 

2684  Verslaen,  voor  ovcrslatn  , Af  B en  D 


owerslaen  ; wy  zepgeu  nu  tersiag  doen. 
2698  Te  scadene  . D te  htderten . 

2702  D Cranken  souden  ende  doen  tcadt  . 
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Nu  hoert  hoe  dat  ai  dit  beghinnen. 

Alse  scalclijc  als  si  ghinghen 
Met  verrade  tesen  dinghen 
Es  selden  ofte  niet  ghesciet. 

2710  Al  en  was  dier  raet  cersani  niet, 

Si  waren  wel  in  dien  bedacht . 

Sint  si  scuweden  shertogen  macht . 

Al  te  Helechsem  op  dat  velt , 

Dat  si  ieghen  sine  ghewelt 
2715  Nemmeer  en  streden  voerdan. 

Si  saghen  daer  soe  meneghen  man . 

Die  stoutelic  ende  onvervaert 
Ghereet  waren  ten  stride  waert  : 

Daer  bi  droeghen  si  over  een 
2720  In  haren  raet , al  gheraeen  , 

Dat  elc  soude , ieghen  sinen  cant , 

Ane  stichten  roef  ende  brant , 

Al  ornme  ende  omme,  tenen  male. 

Om  dat  die  hertoghe  niet  wale 
2725  En  soude  moghen  weren  dat, 

Tote  alse  menegher  stat , 

Over  Mase  in  dander  side . 

Om  dat  dat  begrijp  sat  soe  wide. 

Die  grave  van  Vlaendren  , dats  waer , 

2730  Gheloefde  den  heren  daer . 

Die  over  Mase  sijn  gheseten  . 

Dat  hi  hem  voer  waer  dede  weten  : 

Hi  soude  den  hertoghe  soe  vele 
Gheven  te  doene  met  orloghes  spele . 

2735  Dat  si  liant  van  Overmase  souden 
Lichtelic  winnen  ende  behouden , 

Ende  dat  hi  en  begaerde  nemraere 

V».  2708  Met  verrade,  D Met  rade.  2728  Om  dat  het  moeilyk  was eene  zoo  groote 

2709  en  10  desunt  in  D.  uitgestrektheid  gezamenderhand  aen  te  grypen. 

2712  D Dat  ty  oen ta gen  teerlogen  macht.  2734  D Te  doen  geven  tonder  tpeie. 
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Dan  van  Mechelen  te  gijn  here . 

Ende  van  den  stroeme , alsoe  voerl , 
2740  Metten  rechte  dat  daer  toe  hoert. 

Si  antwoorden  weder,  dat  si 
Hem  vriendelic  souden  staen  bi. 

Die  grave  gheloefde  hen  hier  ave 
Vele  scats  ende  grote  have. 

2745  Oec  hoerdic  dat  ghewaghen 

Dat  si  over  een  hadden  ghedraghen 
Dat  si  liant  deilen  souden  , 

Ende  wats  elc  soude  behouden . 

Eert  nochtan  hier  toe  quam 
2730  Hadde  die  hertoghe,  als  iet  vernam, 
Parlament  ghehouden  hier  ave , 

Eude  vriendelijc  ghebeden  den  grave, 
W ant  die  coep  onredelic  ware, 

Alse  men  toende  openbare . 

2755  Dat  bien  achter  wilde  laten. 

Ende  hem  in  dien  wilde  saten 
Dat  hi  hem , met  goeden  vreden . 
Sinen  stroem  telker  steden 
Besitlen  liete  op  die  Scelt, 

2760  Die  sine  vordren  in  hore  ghewclt 
Met  vreden  hadden  beseten, 

Van  den  tide  des  ware  vergheten. 

Die  grave  sprac , al  onghelet  : 

Dat  Mechelen  ende  die  stroem  met 
2765  Si jn  leste  goet  soude  bliven, 

Al  sout  costen  dusent  liven. 

Dus.  als  ghi  hoert  lesen, 

Eest  tenen  orloghe  gheresen  : 


Va.  2740  I)  .4  ht  rie  h rechte  toebehoort. 

2742  Vriendelic , D vromelijc. 

27  44  1)  Groten  scat  ende  grote  hare. 

2746  A en  B Dat  ti  in  een  hadden  ghedragen . 


27i$6  En  zich  daer  in  wilde  zetlen  , zich  daer- 
mede  wilde  vergenoegen.  D Dat  goet  gedaen  aan 
ende  teel  saté. 

2705  Sijn  lette  goet,  À , B en  D Sijn  bette  gort. 
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Ende  alle  die  heren , die  ghi 
2770  Hier  voren  horet  nomen  mi, 

Ontsciden  den  hertoghe  tenen  male 
Al  toter  Vuren  in  sine  zale, 

Op  ene  ure , dat  was  waer. 

Dit  was  den  hertoghe  swaer; 

2775  Nochtan  ghelroeste  hi  hem  das, 
Doer  al  dat  onghedcelt  was. 


£)or  Orabant  3.Ï  mariiór  besloten  slont. 

31. 

Wat  sal  Brabant  nu  doen  ? 

Het  sit  besloten  als  een  hoen 
Dat  in  ene  kevie  sit  ghevaen, 

2780  Dat  vlien  en  mach  noch  uut  gaen  : 

Ten  hadde  een  gaelken  niet  open. 

Met  brande  ende  met  rove  ghinemen  nopen 
Tallen  siden , weder  ende  wei  ; 

Ende  alsoe  vele  als  een  ei 
2785  En  lietmeu  hem  niet  toe  comen, 

En  hadt  an  hem  selven  ghenomen. 

Aldus  soe  wouden  dese  heren 
Tlant  van  Brabant  al  ontceren  , 

Ende  van  honghere  doen  sterven. 

2790  Het  hadde  hem  hondert  werven 
Eerlikcr  gheweest,  dat  sijt 
Becort  hadden  in  enen  strijt , 

Met  redelikcr  daden  seoene , 

Dan  met  desen  scalken  doene. 

Vs.  2773  Opent  «re,  op  dezelfde  uer.2773en  2783  Mei , weg,  engelsch  teny.  Hier  teech  en 
74  staen  niet  in  D.  veder. 

2780  Vutgaent  D ontgaen.  2793  Hedeliker , D ridderliker. 

Deel  I.  65 
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2795  Dat  alle  dese  heren , te  waren  , 

Die  de  beate  ende  die  meeste  waren 
ln  dese  aide  der  zee,  waerlike 
(Sonder  die  coninc  van  Vrancrike), 

Niet  atriden  wouden  ghemene 
2800  leghen  den  herloghe  aliéné , 

Dat  waa  emmer  wonder  groot  ; 

Nochtan  dat  men  hen  atrijt  boot. 

Die  ieghen  al  ertrike  mochten 
Op  enen  dach  hebben  ghevochten? 
2805  Dus  stont.  besloten  Brabant 

Van  ainte  Martins  misse,  als  ie  Tant, 
Meer  dan  tien  maent,  sonder  saghe, 
Data  totc  sinte  Gielis  daghe, 

Ja  soe  nauwe,  des  aijt  Troet, 

2810  Dat  men  vitalie  noch  ander  goet , 

Noch  oec  en  gheenre  hande  dinghen 
In  Brabant  en  raochte  bringhen. 

Dit  was  int  jaer , min  noch  mee  . 
Dertienbondert  xxx  ende  twee, 

2815  Dat  ment  lant  eerst  besloet , 

Ende  Tan  honghere  woude  hebben  doet. 


Dan  bingljcn  bic  grscljirbfn  tnasdfcn  Orabant  mbr  Ularnbcrcn. 

32. 

Hier  voren  heb  ic  u gheseit  dan 
Hoe  dit  orloghe  eerst  began  . 

Ende  hoe  hem  alle  die  heren 
2820  Ieghen  den  herloghe  keren  ; 

Maer  met  behendicheiden 

Vs.  2795 — 2800  desunt  in  D.  2802  D Want  hy  hen  allen  strtjt  ontboei. 

2797  B ln  dcsside  der  zee  waerlike.  2821  en  22  deaunt  in  A , B,  C en  D. 
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Dede  hise  van  hem  sceiden. 

Men  heeft  mi  gheseit.  selc  stout. 

Dat  ic  wijt  hebbe  den  mont, 

2825  Om  dat  ic  der  waerheit  bi  ga. 

Seker . aise  Terre  als  ic  versta , 

En  willic  iieghen  «mal  noch  breet 
In  historiën  . als  iet  weet; 

Want.  die  historien  dichten, 

2830  En  selen . om  vrientscap  noch  om  gichten , 
Lieghen  in  haer  maken  ; 

Want  historien  iijn  saken  , 

Daer  men  en  is.  meer  noch  min , 

Sculdich  iet  te  liegene  in. 

2835  Die  Vlaminghe  waren  deerste  doe 
Die  den  hertoghe  ghinghen  toe; 

Want  een  meyer  quam  bi  nachte 
Does  hem  niement  daer  en  wachte , 

Ende  stac  in  somraech  huus  den  brant 
2840  Opten  pael  van  slants  cant. 

Omtrent  Maire  ende  Lippeloe , 

Met  groter  haest.  als  een  die  vloe, 

Ende  keerde  weder  achter  waert 
In  Denremonde  metter  vaert. 

2845  Kiel  langhe  hier  na,  te  waren  . 

Es  die  hertoghe  selve  gheVaren  . 

Uut  Assche,  met  banieren  ontploken  . 

Ende  heeft  doen  branden  ende  stoken 
Tote  ane  die  poert  van  Denremonde; 

2850  Ende  al  dat  hi , ten  selven  stonde , 

Tusschen  Denremonde  ende  Aelst  vant, 


V*.  2823  Bi  ga,  by  blyf  ; io  D slaet  bega . van 
begatien  ( nu  in  Braband  begaien  , bekladden  , 
bemorsen). 

2826  À , B en  C Seker , als oe  iet  versla. 

2829  Dichten , opstellen  ; niet  verdichten. 


2830  Gichten  , pi  ft  en. 

2837  lUeyer,  D maeyer,  Asosymcs  r tllicus. 

2838  Doet  B en  D Doens,  nu  toens  by  de  Vla- 
mingen. 

2841  JHalre,  Maldcren. 


Digitized  by  Google 


516 


DE  KLERK. 


Dedi  al  keren  in  den  branl, 

Ende  bleef  daer.  ints  graven  lande, 
Tote  na  den  vesperen , bi  den  brande  , 
2855  Verbeidende  met  groter  eren 

Alle  der  gbeenre  diel  wilden  keren  ; 
Ende  doen  bi  niemende  vernam 
Keerde  bi  weder  danen  hi  quam. 
AfFelgheem  , dal  ghijt  wet, 

2860  Wart  in  den  eersten  beset , 

Ende  ghewaerneert  van  binnen 
leghen  hen  diet  mochten  winnen; 

Maer  om  dat  dporpijs  was  soe  wijt, 
Ende  men  alsoe  vele  ter  selvcr  tijt 
2865  Te  doene  hadde,  hier  ende  daer, 

Soe  was  dbeset  te  houdene  swaer. 

Oec  waren  daer  andre  redenen  toe , 

Dat  men  dbeset  liet  varen  doe, 

Alsoe  sommeghen  lieden  dochte  goet . 
2870  Die  daer  af  wouden  sijn  vroet. 

Die  moeneke  liaer  goet  doe  namen , 
Haer  boeke  ende  baer  rcliquien  tsamen. 
Ende  lieten  den  doester  seoene, 

Ende  maeclen  te  Brusele  hare  wone. 
2875  Doen  die  Ylaminghe  waren  vroet 
Dat  die  doester  sonder  were  stoet , 
Quainen  si  daer  al  te  hant, 

Ende  keerden  in  den  brant 
Die  husen , ten  selven  stonden. 

2880  Die  si  daer  van  houle  vonden , 

Ende  keerden  te  hant  thuuswaert , 


Vs.  28G1  Ghetcaerneert , gewacrschuwd  , van 
vamen . 2861—6$  (lesiint  in  D. 

*863  Dporpys,  C tprnpys  , de  kans,  fr.  succès 
propice . 

2866  Te  houdene , A en  B ie  doene. 


2869  Sommeghen  lieden , B tornen  lieden. 

2870  Sijn  vroet , kennis  hebben. 

2876  ff  ere , D hoede. 

2878  Keerden,  B keerdenen  , C keerdet , D sta 
ken  daer. 
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Ende  droegheu  met  hem . in  die  vaerl  . 
Tselve  dat  men  mochte  draghen. 

Aldus  soe  hoerdict  ghewaghen. 

2885  Menich  werven  oec  ghesciede , 

Dal  des  hertoghen  liede , 

Bachelere  ende  knapen  mede  . 

Beden  voer  Aelst , die  stede , 

Ende  voer  Denremonde  also  wel . 

2890  Op  te  soekene  wapenspel , 

Ende  baden  dien  van  binnen 
Of  si  ene  glavie  wilden  rinnen  ; 

Ende  alsi  niemant  en  vernamen 
Keerden  si  w'eder  dauen  si  quamen. 


C)oe  bif  graaf  uan  Oarcn  Cbcmarrt  quant  tjerUigljc  3an  tr  ljulpr. 


33 


2895  Grave  Eduwaert  van  Baren 
Liet  nu  al  gader  varen 
Den  evelen  moet  ende  den  toren  . 
Dien  hi  ghehat  hudde  te  voren 
Opten  hertoghe.  alse  ghi 
2900  Te  voren  boret  seggen  mi. 

Doen  hi  wiste  ende  vernam  bloot. 
Dat  sijn  neve  was  in  der  noot , 
Quant  hi  hem  vromelic  te  baten 
Wel  met  driehondert  platen, 

2905  Ende  ghetroestc  hem  al  der  viande 
Dier  lusschcn  saten  in  den  lande. 


Vs.  2883  Tselve  dat  men , datgene  wal  men. 
2887  Bachelere , fr.  bacheliers , I)  joncheren. 
2800  Op  te  , B en  C Om  Ie. 

2892  Glavie , lans. 


2894  Keerden  si,  A , B en  C Beden  st. 

2904  Driehondert  platen,  zoo  ook  in  al  de 
andere,  behalven  in  B rij  platen  (harnassen, 
harnasdragers). 
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Dore  der  welker  lande  hi  toech 
Openbare,  met  moede  hoech, 

Ende  diende  den  hertoghe  scone; 

3910  AVant  het  was  sijnre  moyen  sone. 

Doen  die  hertoghe  dat  vernam . 

Dat  die  grave  tote  hem  quam , 

Es  hi  met  eenre  scaren 
Eerlike  ieghen  hem  ghevaren, 

3915  Ende  brachtene  te  Brusele  in  die  stede. 
Daer  hi  hem  grote  ere  dede  ; 

Ende  om  dat  die  hertoghe  woude 
Dat  hi  te  ghemake  aijn  soude, 

Ende  die  ghene  die  tote  hem  hoerden , 
3920  Soe  bewijsde  hi  hem  Viivoerden  . 

Om  dat  hi . ten  selven  tiden  . 

Ute  ende  in  soude  riden  : 

Oec  waest  Brusele  bi  ghenoech  , 

Ende  hi  vant  daer  sijn  ghevoech 
2925  Van  voeragien  ende  anderen  dinghen. 
Nu  hoert  hoe  sijt  voert  ane  ghinghen. 


£)0f  Canhen  yljrtDonnrn  mart  tnöe  ïirlr  t)cm  op  gal,  möe  flo&r 
brlrgljm  mart. 


34 


Landen,  na  mijn  beate, 

AVas  die  eerste  veste 

Die  men  opten  herloghe  wan  : 

2930  Dat  deden  des  bisscops  man . 

V*.  2918  B liait*  htm  te  tjhemake  doen  Monde.  2928  ü Ende  ordineerde  daer  tijm  dingen. 
2920  D Sc  togeerdine  te  Vilvoorde*  2927  jYo  mijn  helle  * na  myn  beate  weten- 

2925  en  21  deaunt  in  D.  2928  A en  B Wat  die  ouile  vette. 


Digitized  by  Google 


VYFDE  BOEK. 


519 


Die  daer  brochleo  menegben  gast. 
Landen  en  wat  niel  herde  vast. 

Men  sloot  maer  met  ameiden. 

Si  saghent  selve  diet  mi  seiden. 

2935  Die  van  binnen , tier  lide . 

En  waren  niet  voersien  Tan  stride  ; 
Ridders  oec  ende  knapen  met, 

Die  int  stedeken  waren  gheset. 

En  waren  daer  binnen  niet. 

2940  Aldus  soe  waesl  mi  verliet  ; 

Maer  si  streden  soe  wel  van  binnen , 
Eer  dat  mense  mochte  ghewinnen , 
Dat  si  daer  af  lof  ende  ere 
Selen  hebben  emmermere. 

2945  Die  meyere  van  Tienen,  voerwaer. 
En  was  niet  harde  verre  van  daer 
Met  driehondert  mannen  doe  ; 

Ware  hi  dan  comen  toe 
Hi  badse  alle  wel  onteert. 

2950  Anders  heeft  hi  hem  ghekeert. 

Hi  en  woude  niet  ane  hare  ghemanc; 
Daer  omme  hadde  hi  deinen  danc. 
Die  grave  van  Ghelre  belach  mede 
Tiele , des  hertoghen  stede  : 

2955  Maer  binnen  int  ghemeen 

Droeghen  si  qualike  over  een  , 


Vs.  3931  A en  B Venegen  man,  C meneghen 
man. 

2933  Herde  vast.  A en  B vaste  dan. 

2933  Hen,  watil,  immers  , maer;  gelyk  in  de 
nedersaksische  vertaling  van  Reinaert,  vs.  1091  : 

Dn  gink  nich  aliéné  up  tlttrne 
•Men  ok  up  ebrok  un  *»rr«lerje 
Doch  men  kan  het  ook  lezen  : Ven  sloot  't  maer 
met  ameiden  (hameiden,  hekken). 

2937  — 40  desuni  in  D. 


2940  Fertiel,  overgcbraclit. 

2942  Eer  dat  mense , B Eer  mense. 

2949  .dite  wel , D daer  te  mael. 

2930  1)  .Voer  van  daer  es  hg  gekeert. 

2931  Ghemanc.  Hier  scliynt  het  woord  wéér 
moeten  genomen  Ie  worden  in  den  zin  van  han- 
del (hier  krygshandel),  gelyk  in  Reinaert,  vs. 
2308;  doch  vcrgelyk  Ds  Jaser's  Taalkundig 
Magazijn,  II,  bl.  293. 

2956  I)  Droegen  tg  qnartle  ende  stene . 
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Emie  discordeerdcn  onderlinghen . 

Ende  en  setten  niet  hore  dinghen 
Ghetrouwelike  ten  hertoghc  waert  ; 

2960  Nochtan  waren  si  bcwaert 

Van  vesten,  lieden,  ende  vitalien. 
Nochtan  keerden  si  ter  falien , 

Ende  gaven  hem  op  den  grave , 

Daer  si  grote  oneere  hadden  ave. 

2965  Hadden  si  hem  wel  ghehouden . 

Alse  goede  liede  van  rechte  «ouden . 
Ende  wijs  gheweest  ende  coene . 

Al  hadde  die  hertoghe  vele  te  doene 
Al  ontrent  sine  pale. 

2970  Hi  hadse  onlset  harde  wale. 

Nu  heeft  die  coninc  van  Behem  . 

Ende  Ghelre  ende  Gulke  met  hem , 
Dertsehe  bisscop  van  Coelne  mede, 
Beleghen  Rode,  tshertoghen  stede. 

2975  Ende  mijn  heer  Jan  van  Beamont 
Ende  ander  heren  , die  ic  niet  cont 
Teser  tijt  en  can  gheraaken. 

Ic  sal  vei'trecken  andre  saken , 

Ende  dese  dinc  legghen  neder. 

2980  Ende  dan  keren  hier  op  weder, 

Eest  dat  mi  God  Onse  Here  an . 

Ende  ic  die  waerheit  vinden  can. 

tjoe  asstlje  urrbrant  marl. 

35. 

TAssche  reden  uut  ende  inne 

Vs.  2961  en  62  désuni  in  I).  3966  -70  desunt  in  I>. 

2962  Nogthans  sloep  het  hen  tegen.  2981  An  , jonne  . gunne. 
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Bachelere  stout  van  sinne , 

2985  Eudc  vrome  knapen  daer  toe  met, 

Die  oplen  pael  waren  gheset. 

Nu  ghevielt  alsoe.  te  waren. 

Dat  uut  Assche  ghereden  waren 
Een  groot  deel  van  desen  heren  , 

2990  Op  enen  dach . alse  die  weder  keren 
Des  avents  wouden  weder  in, 

Aldus  versta  iet,  meer  noch  min  : 

Nu  gheviel  soe  da  vent  ure. 

Dat  recht  op  die  seive  ure 
2995  Dat  die  liede  uut  Assche  waren , 

Daer  vlaminghc  quamen  ghevaren , 

Wel  twintich  dusent  tenen  worpe , 

Tote  Assche  bi  den  dorpe, 

Die  heimelic  quamen  met  hopen 
3000  Uut  Aclst  ende  uut  Denrcmonde  gheslopen, 
Eermens  tAssche  wart  gheware. 

Tvolc  wart  daer  al  in  vare, 

Ende  die  ridders,  diere  waren  bleven, 

En  wouden  alsoe  niet  haer  leven 
3005  Aventueren  soe  dompelijc; 

Want  liet  was  al  tonghelijc  : 

Veertich  warender  cume  dare 
leghen  donglielelde  scare  : 

Soe  dat  si  weken  achterwaert , 

3010  Sonder  een  riddere  onvervaert, 

Die  dapper  was  ende  jonc, 

Mijn  heer  Willem  van  Cranendonc, 


V*.  2986  Oplen  pael  f I)  op  die  palm  (grens- 
palen). 

2991  en  92  destin t in  D. 

2898  en  96  in  D : 

So  quamen  ujt  Vlaeuderen  d*r  geboerea, 

Ende  een  deel  edelre  liede  gcLurcn. 

3000  Gheslopen  , A,  B en  C ghelojten. 

Deel  I. 


3003  Dompelijc  , A dumelike , B en  € domme- 
like.  Een  onnoozelen  dommerik  noemt  men  in 
Ylaendcrcn  thans  nog  ren  dompelaer. 

3007  en  8 désuni  in  D. 

3010  Sonder , ter  uilzondcring  van. 

3012  Cranendonc , gclyk  by  Bltee.xs;  B Craen- 
donc  t D Craiendonck. 

66 
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Die  sijn  moet  sere  verwoech , 

Nam  ene  glavie,  ende  sloech 
3015  Toten  vianden  in  die  porse, 

Ende  storle  daer  van  sinen  orse, 

Ende  bleef  daer  alsoc  ghevaen. 

Doen  soe  staken  si  saen 
In  dat  dorp  den  brant, 

3020  Ende  keerden  weder  te  hant, 

Sonder  letten,  dat  ghijt  wet, 

In  Aelst  ende  in  Denremonde  met. 

Hadden  si  hen  bi  den  brande  ghehouden , 
Alsoe  si  metten  rechte  souden  , 

3025  Si  hadden  gheweest  bestreden  ; 

Want  uut  Brusele  der  sleden  , 

Ende  uten  lande  daer  omtrent , 

Waren  vele  liede  gherent 
Tote  daer,  in  corten  stonden, 

3030  Ende  alsi  daer  niemanne  vonden 
Keerden  si  weder  thuus  waert. 

Nu  hoert  hoe  dat  voert  vaert. 


£}0f  öif  Dlaminglje  gescafürrt  moröcn  ten  Éjtllfhinr. 

36. 

Onlanghe  na  dat  dit  ghesciede, 

Quamen  meest  die  edele  liede 
3035  Ute  Vlaenderen  gheboren, 

Ja  al  ute  vercoren , 


V».  3021  en  22desunt  in  D. 

3028  Gherent , A , B , C en  D gcient. 
3032  In  D : 

Nu  hoert  hoer  voertvaert  , 

Doe  men  irrcefo»  lieren  j»er 
Dertien  honden,  code  deer  naer 


uuij  jacr,  den  centen  wooasda*  h , 
Die  in  die  meent  van  mcrie  Uefa. 

303.1  en  36  in  D : 

Ja  alle  meeit  te  voren 
Ute  Vlaenderen  geboren. 
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Beide  van  ridderen  en  van  knapen, 

Die  meest  wisten  van  wapen, 

Ende  trocken  vrocch  met  hare  scare , 

3040  Eermens  mochte  werden  gheware, 

Ende  verbranden  ende  daden  of 

Van  Walecoert  mijns  heren  Diederics  hof, 

Ende  keerden  te  bant  metier  vaert, 

Weder  omme  , te  Vlaendren  waert, 

3045  Sonder  enighen  wederstoet 

Oft  viant  te  siene,  cleine  noch  groet. 

Doen  hilden  sijt  wel  in  dien 

Dat  hem  die  Brabanters  hadden  onlsien, 

- Soe  dat  si  niet  en  souden  dorren 
3050  Buten  muere  van  Brusele  porren , 

Ende  vermaten  hem  seker  dat  si 
Brusele  souden  branden  soe  bi , 

Dat  die  roec , sonder  lieghen  , 

Over  Brusele  soude  vlieghen , 

3055  Ende  dat  si  souden,  in  dat  keren  , 

Lcneke  verbranden  ende  verheren. 

Mijn  heer  Diederic  hadde  groten  toren 
Dat  hi  sine  woninghe  hadde  verloren , 

Ende  dochte  hi  aoûts  wrake  ontfaen , 

3060  Mochte  hi  die  Vlarainghe  begaen; 

Ende,  in  der  selver  aveustont, 

Maecte  hi  dese  dinc  cont 
Bacheleren  , ende  knapen  mede , 

Al  te  Brusele  in  die  stede , 

3065  Der  welker  namen , mer  niet  al , 
lc  u hier  na  nomen  sal. 

Mede  soe  lietment  weten  dan 
Van  Baren  den  goeden  man , 

Vs.  3038  A en  B Die  best  varen  (Cen  Dtfti(rn),  303$  B en  C Ende  dat  si  dan  tonden  keertn. 

van  den  wapen.  3036  Leneke,  Lcnnick,  behoorende  aen  den 

3030  Porren,  trekken.  beer  van  fEalcourt. 
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Die  te  Vilvoerden  doen  lach . 

3070  Ende  sonden  op  enen  dach  . 

Aile  *ijn  vole  op  die  vaert. 

Rechte  ten  Helleken  waort, 

Want  al  daer  die  strate  leghel  , 
Daermen  meest  te  vaerne  pleghet, 

3075  Ende  daer  die  Vlaminghc  souden  liden  , 
Soudensi  te  Brusele  waert  tiden. 

Des  morghens  vroech  waren  si 
Voer  daghe  ghereit.  seide  men  mi, 
Ende  trocken  ten  Hellekene  waert, 

3080  Met  luttel  lieden  in  die  vaert; 

Want  doen  dese  van  Brusele  quamen 
Ten  Helleken,  hadden  si  te  samen 
Aise  luttel  aise  xxvi  man  : 

Die  andre  en  waren  niet  comen  an . 
3085  Die  grave  vau  Baren  en  was  doe 
Metten  sinen  uiet  comen  toe, 

Die  te  Vilvordcn  lach. 

Nu  waest  worden  scone  dach. 

Dese  xxvi  senden  dan 
3090  Vore  op  die  waerde  enen  man  , 

Ende  waert  dal  hi  iet  vername 
Dat  hi  haeslelic  weder  quame. 

Die  bode  voer  henen  ende  quam  saen , 
Ende  dede  den  ghesellen  verstaen, 

3095  Dat  hi  sach  comen,  in  der  straten, 
Vlaminghe  met  vele  platen . 

Met  enen  sterken  ghevaerde, 

Wel  le  harnassche  ende  te  paerdc  : 


V*.  .307 £ Helleken.  Zoo  ook  Directs  ( Ilerum 
Brab.  lib.  XVI,  p.  133).  Butke>s  slclt  Selfeke 
{Trophées  t I,  109  )j  Des  Hoches  { Epit . h Ut.  Bel- 
gicae.  Il  . p.  198 )apud  Hcllektim  poytitn.  Ilot  ccn 
zou  Xelltch  f het  amirr  Hekelyhem  zyn. 


3081  en  dcaunt  in  A , B en  D. 

3087  en  88  dcaunt  in  D. 

3090  Op  die  teaerde , op  de  wacht. 

3093  I)  Die  bode  quam  iceder  herde  taen. 
3097  Ghevaerde  , A geberde. 
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Hi  »eide  waer:  want  haerre  was 
3100  Wel  vijfhondert  in  den  tas. 

Of  meer  in  der  reesen , 

Ende  oec  alle  uulghelesen. 

Dese  xxvi  doe 
Worden  beraden  alsoe, 

3105  Dat  si  trocken  besiden, 

Ende  lieten  dese  vijfhondert  liden 
Bet  in  te  Brusele  waert. 

Hier  binnen  soe  quam , ter  vacrt . 

Die  vrome  grave  van  Baren 
3110  Metten  sinen  ghevaren, 

Die  met  hem  brachte  te  baten 
Wel  ontrent  driehondert  platen.. 

Dese  xxvi  waren  vroe  : 

Si  maecten  hare  bataelie  doe. 

3115  Die  grave  riep  Baren  ! Baren! 

Die  viande  oec,  te  waren, 

Hen  te  bant  omise  keerden , 

Die  hen  oec  batlelgcerden . 

Dus  vcrgaerdeu  si  daer 
3120  Ridderlikc,  dat  es  waer, 

Sonder  gheruchten  ende  gheluut , 

Oft  men  ghcleit  hadde  ene  bruut. 

Die  grave  metten  Brabanters  doe 
Sloech  den  Vlaminghen  eerst  toe , 
3125  Ende  die  Vlaminghe  hen  wel  ieghen. 
Daer  soe  mochte  men  sien  pleghen 
Rechte  vocre  van  wapenspele. 


V».  5099  Haerre  mae , B en  C kartr  irai. 

3100  Tot,  hoop. 

3101  D Ocht  ooc  meer  in  Heter  reesen  ( opko- 
ming  ten  kryg  ). 

3107  Te  Brusele,  in  al  de  andere  te  Bra- 
bant. 

3110  B en  C Met  sinen  rolke  ghevaren. 


3111  en  12  desuni  in  D. 

3122  Ene  bruut.  Dezelfde  vergelyking  vindt 
men  by  Vas  IIeelc  , v*.  4002. 

3123  en  20  desunt  in  D. 

3123  Hen  teel  ieghen,  B hem  weder  iegen. 

3127  D Daer  dreef  men  recht  tan  te  apen- 
spele.  — T ocre  t handeling  , C trere. 
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le  hout  daer  over . dat  aoe  vele 
Met  rechter  wapen  en  wart  ghewracht , 
3130  Sinder  dat  men  te  Woronc  vacht. 

Die  grave  van  Salinen  was,  te  waren. 
Comen  nietten  grave  van  Raren  : 

Hi  waert  ghevaen  in  den  strijt  ; 

Maer  hi  wart  ter  selver  lijt 
3135  Verlost,  cort  ende  snel , 

Ende  vacht,  sinder.  harde  wel. 

Ew'elijc  mach  men  des  vermanen. 

Daer  was  die  grave  van  Viauen; 

Van  Walecoert  heer  Diederijc, 

3140  Diet  daer  dede  vromelijc; 

Mijn  heer  Jan  van  Levedale , 

Diet  daer  dede  harde  wale, 

Ende  die  oec , ter  selver  stont , 

Van  daer  keerde  seer  ghewont  : 

3145  Van  Helbeke  heer  Arnout, 

Een  starc  riddre  ende  een  stout. 

Ende  van  Hildeberghen  heer  Woutere . 
Waren  daer  vrome  op  den  coutere. 
Daer  oec  streden  sere 
3150  Van  Manderscheit  die  here, 

Ende  die  here  van  Eancersine , 

Die  daer  leden  grote  pine , 

Ende  van  Osse  mijn  heer  Herman, 

Die  grote  dinc  daer  ghewan, 

3155  Daer  waren  oec  vrome  metter  hant 
Van  Brusele  heer  Jan  Crupelant, 


V*.  3155  B Cort  verlost  ende  snel. 

5136  Sinder,  B en  C sider. 

3141  Levedale  , D Leefdale. 

5143  en  46  desunt  in  B. 

5145  Helbeke,  C Huelbeke. 

5147  Hildeberghen , A Huldebergc , by  Uutkeks 


Hudelberge. 

5148  Coutere,  veld.  kiLiax  uoeml  den  Kouter 
van  fienl  oen  Campus  Martius,  verbo  Kouter. 

3151  Fancersine,  B t'atersine.  Lees  Fover- 
ehine. 

5134  Grote  dinc  , A eu  \\  grote  ere. 
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Ende  Tan  Wesenbeke  Ghijsbrecht , 
Die  der  wapene  dede  hoer  recht, 
Ende  portera  kindere  mede 
3160  Al  ute  Brusele  der  stede, 

Streden  soe  eerlic , sonder  wanc , 
Dat  sijs  ewelic  hebben  danc , 

Ende  ander  bede  die  ic  u 
Niet  en  can  ghenoemen  nu  , 

3165  Die  soe  wel  streden  op  dien  dach  , 
Dat  mens  ewelic  ghewaghen  mach . 
Met  enen  hope  niet  groot, 
leghen  dat  vlaemsche  coenroot  : 
Dese  waren  die  te  samen 
3170  Uter  stat  van  Brusele  quamen, 

Tote  sessenlwintich  toen 
Als  ic  vore  verslaen  doen. 

Wistic  horen  namen  al 
Die  daer  waren  int  ghetal , 

3175  Seker  ic  soudse  u maken  cont , 
Ende  ai  en  sijnse  teser  slont 
Niet  vermaent,  alse  ghi  siet, 

Si  en  sijns  targher  niet; 

Want  hare  doeght  en  can 
3180  Hen  beroemen  nieman. 

Selc  was  daer  int  conroot 
Die  mi  metten  monde  verboot 
Dat  ic  sinen  name,  wats  ghesciet, 
In  desen  boec  en  selte  niet, 

3185  Dict  daer  alsoe  dede  nochtan 
Dat  hijs  groten  danc  ghewan. 


Vs.  31  87  Ifesenbeke,  A , B en  C ffetemale  en 
dit  laetste  ook  by  Botkens  , en  in  de  Excellente 
Cronike. 

3164  Ghenoemen , D vertellen. 

3168  Coenroot , bende. 


3172  D Alt  gky  voren  vertlaen  mocht  hoe.  De 
volgende  versen  tot  aen  bet  einde  van  dit  capittel 
staen  niet  in  D. 

3177  Niet  vermaent , A,  B en  C Niet  gr  noemt. 
3180  Nieman,  Ben  geen  man,  C egheen  man. 
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£)0f  bit  Olûmingi)f  olom  mbt  som  gljct>angl)tn  blrorn. 

37. 

Doen  dese  strijt , sonder  waen , 

Ene  goede  wile  hadde  ghestaen . 

Ende  die  Vlaminghe,  tien  stonden, 

2190  Dien  grave  van  Baren  vonden 
Alsoe  hart  in  desen  doene , 

Ende  met  hem  die  Brabantsoene , 

Al  was  sgraven  van  Baren  conroot. 

Alse  ghi  ghehoert  hebt  . niet  groot , 

3193  Worden  si  alsoe  verstoren. 

Dat  si  alse  musschen  henen  vloghen , 

Ende  hadden  alselken  vaer, 

Dat  si  vloen , hier  ende  dacr, 
ln  haghen , in  grachten,  in  scuren, 

3200  In  scaepscoycn,  in  ovenburen; 

Maer  meest  namen  si  hore  vaert 
Weder  omme  te  Vlaendren  waert. 

Daer  soe  vloen  haerre  vaerde 
Baehelerc  van  groter  waerde , 

3203  Ende  van  groten  nacioene, 

Ende  vermaert  van  groten  doene , 

Der  welker  name  ic  achter  late  ; 

Noch  tan  soe  eest  ommate 
Dat  ic  die  waerheit  scuwe  iel; 

3210  Want  historiën  en  willens  niet. 

Luttel  bleefer  daer  doot; 

Die  meeste  hoep  die  onscool; 

Mer  si , die  bleven  in  der  weren . 

V».  3188  Goed 'e , B,  C en  I)  grote.  3193  en  93  tlesunt  in  A.  B,  C en  D. 

3193  B,  C en  D Al  en  waf  hoer  conroot.  3208  Hel  zou  echter  unbelamelyk  zen. 
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Worden  ghevaen  met  groter  eren , 

3215  Somme  ghewonl  harde  sere , 

Des  si  ewelic  hebben  ere. 

Ende  int  Brabansche  coenroet 
Soe  en  bleef  maer  een  knecht  doot , 

Dat  was  van  vrienden  handen; 

3220  Want  si  den  knecht  niet  en  canden  : 
Sijn  meester  was  Lodewijc  Criecsteen  , 
Die  van  den  xxvi  was  een , 

Die  ghereden  was  op  die  waerde  , 

Ende  in  den  slrijt  wel  bewaerde. 

3225  Der  ghevanghenre  waren  wale 
Onderhalf  hondert  bi  ghetale , 

Die  te  Brusele  waren  bracht , 

Diet  anders  hadden  gheacht  : 

Die  hertoghe  deedse  vueren 
3230  Somme  te  Lovene , somme  ter  Vueren. 
In  sijn  prisoen  vaste  : 

Si  waren  hem  lieve  gaste. 

Al  waren  si  comen  in  den  lande 
Om  den  hertoghe  te  doene  scande  , 
3233  Noch  ta  ii  in  allen  manieren 

Soe  was  hi  hem  goedertieren, 

Waer  si  laghen,  telker  stede, 

Daer  hi  aen  dede  sijn  edelhede; 

Ende  alst  hem  goet  dochte , te  waren , 
3240  Soe  liet  hise  thuuswaert  varen , 

Op  hare  trouwe,  in  haren  lande, 
Sonder  borghen  ende  sonder  pande. 

Hi  hadde  wel  verstaen  dat  woert 
Dat  Aristoliles  brenct  voert, 

3245  Dats , dal  men  den  verwonnen  sal 
Goedertieren  sijn  over  al. 


Vg.  5223  Op  die  waerde  , op  de  wacht. 

Deel  I. 


3226  Onderhalf voor  Anderhalf. 

67 


Digitized  by  Google 


530 


DE  KLERK. 


f)oe  tlûbc  op  gljegljcocn  mart  met  oonoacrôcn. 

38. 


Ghi  horet  voren , dat  ie  las 
Hoe  dat  Rode  belcghen  was 
Van  vijf  groten  lantsheren, 

3230  Die  den  hertoghe  wouden  onteeren , 
Ende  afw  innen  sijn  vaderlie  goel , 

Dat  hen  een  twint  niet  en  bestoet. 

Daer  waren  in  die  poert 

Een  riddere  biet  van  Steynvoert  ; 

3233  Ende  van  Hoerstwilre  mijn  heer  Jan, 
Daermen  vele  doechden  af  segghen  can  , 
Ridderen  van  goeden  avise, 

Diel  daer  handelden  van  prise, 

Alsoe  langhe  alsi  hadden  vitalie; 

3260  Maer  doen  si  hadden  falie 

Ghinct  hem  uien  spele  te  male  : 

Hi  en  diende  sinen  here  niet  wale. 

Die  over  Mase  was  sijn  rowaert, 

Ende  soe  qualijc  hadde  bewaert 
3263  Sijn  slot  van  vitalieu  doen  : 

God  die  gheefs  hem  sinen  loei»  ! 

Twee  maent,  als  iel  verstoet, 

Laghen  dese  heren  hoghe  ghemoet 
Vore  dit  cleine  slcdekijn , 

3270  Daer  si  menich  groot  hustijn 


Vs.  3247  Dat  ie  las , C Hoe  ie  las. 

3283  B en  C Chiefteine  waren  in  die  poort. 
Bdtkeüs  vertaelt  chiefteine  (ençelsch  chieftuins) 
door  capitaines. 

3234  Steynvoert , by  But&eas  Chrétien  sire  de 
Steynvorde. 


3233  Hoerstwilre , B Horst  wi Idere , C en  D Oest- 
*fi ldre}  in  de  Excellente  Cronike  : Orstwijlrv. 
by  Botkess  , Jean  sire  de  Uorstwilre. 

3203  Howaerlf  A,  B en  D ru  trac  rt . 

3270  Hustijn,  rumoer,  fr.  hutin,  bruit,  cla- 
meur. 
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Op  daden , te  roeneghen  tiden , 

Beide  met  storme  ende  met  bliden, 

Dies  si  hem  emmer  verweerden, 

Tes  si  hadden  dat  si  verleerden. 

3275  Eens  ghevielt  alsoe  met  hem , 

Dat  ute  Limborch  ende  ute  Daelhem 
Eens  nachts  ghescllcn  quamen , 

Met  enen  hope  te  samen , 

Ende  desen  heren  op  liepen, 

3230  In  de  loedse  daer  si  sliepen , 

Soc  dat  si  naect  curne  ontvloen. 

Sclc  van  hem  liet  daer  doen 
Sine  florinc  ende  sijn  nedercleet , 

Om  dat  die  haesle  was  soe  heet  : 

3285  Dat  deden  die  Brabanders  doe, 

Ende  trocken  weder  omme  alsoe  , 

Met  haren  conrote  tsamen , 

In  haer  slotc,  daer  si  uut  quamen. 

Die  hertoghc  hadde , in  desen  tide , 

3290  Soe  vele  te  doene  aen  dander  side 
leghen  Vlaendren  ende  Zeelant, 

Ende  oec  ieghen  Ilollanls  cant . 

Dat  hi  niet  en  consle  alsoe  saen 
Dien  van  Rode  bi  ghestaen  : 

3295  Dies  hem  harde  zere  verdroel 

(Dat  hijt  liet  dede  hem  die  noot). 

Wat  holpe  dat  iet  maccle  lanc  ? 

Si  moesten , an  haren  danc , 

Dat  stedeken  nu  op  gheven , 

3300  Om  te  behoudene  haer  leven , 

Om  breke  die  hen  quam  an , 

V*.  3374  Tes  , lol  dat.  in  bet  HS  doen.  in  À florme  en  in  C slatine. 

3380  Loedse , A log  {en  , B logen.  3283  A,  Ben  C Dat  namen  die  Brabanders  doe. 

3281  Cume,  D ra»  daer.  3291  leghen  Vlaendren } Aen  B /n  Vlaendren. 

3283  Florine , fr.  florins , nu  gulden»  , geld,  3301  Breke,  gebrek. 


Digitized  by  Google 


532 


DE  KLERK. 


Die  nieroant  sparen  en  can; 

Maer  met  vorwaerden  waest  ghedaen , 

Aise  ghi  nu  hier  moghet  verstaen  : 

3305  Mochte  die  hertoghe  Rode  onlsetten 
Binnen  eenre  maent,  souder  letten  , 

Soe  sout  den  hertoghe  bliven , 

En  mochte  hijs  oec  niet  toe  driven 
Soe  sout  verloren  wesen, 

3310  Ende  si  wouden  tote  desen 
Verbeiden,  ende  daer  duren  , 

Ende  wachten  der  aventuren  ; 

Ende  wie  tvelt  behielde  dare 
Dat  hi  here  van  Rode  ware. 

3315  Doen  die  hertoghe  vernam  dat 
Op  ghegheven  was  sijn  stat 
Was  hi  longhemake  sere; 

Maer  doch  hoepte  die  here 
Dat  hijt  binnen  desen  liden 
3320  Ontsetten  mochte  met  striden. 

Dan  ber  «mafrbcr  rtism  bit  bc  (jertogljc  brbf  u Robe  roaert. 

39. 

Die  hertoghe  haddc  in  Vrancrike 
Maghe  machtich  ende  rike , 

Die  hem  waren  int  derde  let, 

Die  coninc  van  Averne , ende  oec  met 
3325  Die  grave  van  Stampes,  te  waren, 

Die  oec  sijnre  kinder  oem  waren , 

Met  quam  die  grave  van  Alisoen  : 

Dese  quamen  neder  doen , 

V».  53ÎB  Stampei,  Étanipei.  3SÎ7  Àlisaen  , Alençon. 
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Om  Ie  pruvene  oft  si  die  gaken 
3330  Te  goeden  poente  mochten  maken  : 

Te  samen  namen  si  haer  yaert 
Met  meneghen  man  te  Brabant  waert. 

Doen  si  tote  Hcncgouwe  quamen 
En  woutse  die  grave  te  samen 
3333  Niet  laten  liden  doer  sijn  lant  : 

Dit  heeft  die  hertoghe  becant, 

Ende  es  hem  varen  ieghen  , 

Met  meneghen  vromen  deghen  , 

Alse  diese  emmer  halen  soude, 

3340  Weret  wie  dat  weren  woude. 

Vier  dusent  platen  hadde  hi 
In  dese  reise , seide  men  mi , 

Met  sinen  neve  den  grave  van  Baren. 

Doen  dese  te  Niveie  waren , 

3343  Ent  die  grave  van  Henegouwe  vernam 
Dat  die  hertoghe  soe  machtich  quam, 

Ende  doer  sijn  lant  soude  liden  , 

Liet  hi  die  Francsoise  riden. 

Nu  hoert  hier  ene  der  swaerster  reisen 
3330  Daer  ic  ye  af  hoerde  lesen. 

Weet  dat,  in  der  waerheiden, 

Dat  die  hertoghe , sonder  beiden , 

Van  daer  nam  sine  vaert 
Al  recht  ter  Masen  waert, 

3335  Ende  sijn  vier  dusent  mede 

Die  hem  volchden  op  die  stede , 

Ende  was  binnen  derden  daghe 
Vore  Rode,  dals  ghene  saghe. 

Die  baeste  moeste  dus  groot  zijn  : 

3360  Want  het  was  opten  termijn 

Dat  die  voerwaerden  uut  gouden  gaen , 

V».  5310  A yaert  die  dat  meren  tonde.  5355  A co  B y ter  datent  Itelme  mede. 
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Die  te  Rode  was  ghedaen , 

Doen  ment  stedeken  op  gaf. 

Als  ic  u vore  geide  daer  af. 

3365  Hi  ghelroeste  hem  al  sijnre  viande  , 

Die  saten  omtrent  sinon  lande, 

Noort.  West  ende  Zuut, 

Die  alle  waren  comen  uut 
Om  te  verbernene  Brabant; 

3370  Dal  toende  elc  aen  sinen  cant. 

Die  grave  van  Loen  lieten  liden 
Doer  gijn  lant  ten  seiven  tiden 
Vriendelike,  ende  oec  hem  boot 
Sinen  dienst  alse  vrient  groot. 

3375  Doe  men  binnen  Tricht  vernam 

Dat  die  bertoghe  soe  machtich  quam , 

Ende  over  die  Mase'liden  soude, 

Rende  een  knape,  algoe  houde, 

Met  haeste  te  Rode  binnen , 

3380  Ende  dede  den  heren  kinnen , 

Dat  die  hertoghe  in  der  nachte 
Over  Mase  met  heer  crachte 
Niet  verre  van  Rode  soude  wesen. 

Doen  antwoerde  tote  desen 
3385  Die  coninc  van  Bemen , die  grote  here  : 

« Des  en  gheloevic  nemmermere , 

Dat  die  hertoghe  dat  ane  gaet , 

Alsoet  hem  nu  ghescepen  staet. 

Het  staet  hem  soe  swaer  ende  soe  hart . 

3390  Int  ander  side,  te  Vlaendren  wart.  » 

Die  bode  sprac  : « Here , sijts  ghewes. 

Dat  dit  emmer  aldus  es.  » 

Doen  nam  die  coninc  op  die  stat 
Enen  andren , dien  hi  gheloefde  bat . 

V».  3366  B Die  omtrent  laten  «<i  den  lande.  3360  B Om  Ie  brandeer  Brabant. 

3367—70  desunt  in  D.  3373  D Vr ede  lijf  ten  seleen  tiden. 
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3395  Ende  lieten  riden  op  die  waerde , 

Ende  dat  hi  keerde  metter  vaerde , 

Ende  hier  af  die  waerheit  seide. 

Hi  reet  wech , al  «onder  beiden , 

Ende  besach  lioet  daer  stoet , 

3400  Ende  quain  weder  metier  spoet , 

Ende  seide  hem  dat  die  hertoghe 
Metten  sinen  overtoghe , 

Met  soe  meneghen  vromen  man , 

Dat  wonder  was  te  scouwene  an. 

3405  Die  coninc  sloech  thooft  neder  doe  , 

Ende  stont  langhe , ende  sweech  alsoe . 

Ende  doe  men  hem  yraechde  waer  bi 
Hi  stoede  alsoe,  anlwoerde  hi  : 
a Ic  sta  ende  peinse  om  den  greve 
3410  Van  Vlaendren,  onsen  lieve, 

Die  ons  valscheiijc  heeft  bedroghen  : 

Hi  sprac  ons  toe , voer  onsen  oghen  , 

Dat  hi  ende  die  sine  «ouden 
Den  hertoghe  soe  cort  houden  , 

3415  Ende  soe  vele  gheven  te  doene  , 

Dat  hi  niet  en  soude  sijn  soe  coene 
Over  Mase  te  settene  voet. 

Nu  siet  hier  den  meesten  moet 
Dien  ic  ye  sach  in  lands  here , 

3420  Dies  hi  eweliken  sal  hebben  ere. 

Hi  ghetroeste  hem  al  sijnre  viande  , 

Die  saten  omtrent  sinen  lande, 

Ende  heeft  soe  meneghen  man  nu  bracht 
In  al  midden  onser  macht , 

3425  Dat  mens  ewelic  ghewaghen  sal, 

Ja,  ende  in  onser  scanden  al  ; 

Want  wi  en  selcn  tesen  tiden 

V$.  23î)6  D Ende  hielen  keren  tervaerde.  3418  Jfu  tiet  hier , B ffn  tie  ie  hier. 

3412  D //y  seide  ons  veer  ont  ogen.  3432  D Die  daer  tillen  in  den  lande. 
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leghen  hem  niet  dorren  striden  , 

Want  wijs  niet  voersien  en  gijn  : 

3430  Dies  scaemt  haer  die  herte  mijn. 

Ic  weet  wel  dat  hijl  niet  bestaet 
Selc  gheninde,  ende  selke  daet. 

Sonder  van  volke  grote  macht , 

Die  hi  met  hem  hevel  bracht.  » 

3435  Die  heren  anlwoerden  doe  : 

« Here  coninc . hoe  claghedi  soe  ? 

Die  bisscop  van  Ludeke  sal  comen  saen  . 
Ende  sal  hem  Tricht  ondergaen, 

Ende  meneghen  man  met  hem  bringhen  : 
3440  Dan  soe  selen  wien  ommeringhen , 

Ende  levende  hebben  ofte  doot. 

Al  waer  sijn  vole  noch  also  groot.  » 

Doen  senden  si  boden  mclter  vaert , 

Beide  te  Ludeke  ende  te  Coelne  waert , 
3445  Ende  in  allen  steden  . te  waren , 

Daer  men  wiste  dat  vriende  waren, 

Dat  si  quamen  al  onghelet , 

Die  walvisch  ware  comen  int  net  : 

Men  soudt  hem  over  thoeft  slaen  , 

3450  Soe  bleve  hi  doot  ofte  ghevaen. 

Die  mi  vertrac  desc  woerde 
Seide  dat  hise  selve  boerde. 


V*.  3450  D Dus  scaemt  hem  dat  herte  mijn. 
3431 — 34  desunt  in  D. 

3452  Selc  gheninde,  zulke  stoutheid;  C Selc 


gemoede. 

3437  en  38  In  A en  B : 


Die  biurop  vsn  Ludeke  tal  tuinen  , 


AI  soe  als  iet  Lebbe  vernomen, 

Ende  sal  Item  wel  onder  gaeti 
Dat  by  bcni  soe  na  om  her  A grdaen 


3440  D Daer  trien  mede  sullen  beringen. 

3448  Die  tcalrisek , enz.  Hetzelfde  als  by  Vs» 
HitLV,  Tl.  4202-4215. 
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£)oe  öif  l)rrtflj}t)f  l)ilt  oocr  Roöf  müe  örn  manöfn  strijt  Uct. 
40. 

Des  nacsts  daghes , sonder  saghe  , 

Na  Sente  Ghertruden  daghe, 

3455  Es  die  hertoghe  vermoghcn 
Over  die  Mase  ghetoghen , 

Ende  vernachte  in  der  vianden  lant , 

Daer  hi  spise  noch  dranc  en  vant  ; 

Want  tvolc  was  al  sijnre  straten , 

3460  Ende  hadden  ydel  huse  ghelaten. 

Des  merghens  vroech  , dat  ghijt  wet , 

Dede  die  hertoghe  sijn  trompet 
Blasen  . om  dat  hi  woude 
Dat  sijn  voie  versamenen  soude , 

3465  Ende  was  vroech  sonder  faelien 
Voer  Rode  met  sijnre  batalien, 

Om  te  vercortene , tier  staden , 

Tonrecht  dat  hem  die  heren  daden; 

Ende  recht  op  die  ure  doen 
3470  Soe  sende  die  grave  van  Loen 

Ane  den  hertoghe  sine  brieve  daer, 

Ende  ontseidene  openbaer 

Van  live  ende  van  goede  ghemeen, 

Die  te  voren  soe  wel  sijn  vrient  sceen , 

3475  Ende  trac  over  al  te  hande 
Met  des  herloghen  viande. 

Die  brugghe  dede  hi  breken  mede 
In  sinen  lande , telker  slede , 

Daer  die  hertoghe  soude  keren , 

Vi.  34S4  Va  Sente  Gertrvden  datjhe,  18  miert,  en  het  volgende  ontbreken  in  D. 
3467  Tier  iladen,  te  dier  «tede.  Dit  ver»  3478  1)  Ende  belette  alle  die  ttede 

Deel  I. 


Deeal  ia  fi* 
68 
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3480  Onu  dat  hien  woude  onteren; 

Ende  den  vianden  doen  verstaen 
Hoet  voer  Rode  mochte  vergaen. 

Daer  soe  quam  oec  die  mare 
Dal  lant  van  Ludeke  ware 
3485  Al  in  roeren,  te  hem  waert, 

Ende  dat  si  oec.  metter  vaert, 

Tricht  hem  souden  ondergaen. 

Ende  dal  hi  dan  hadde  ghedaen. 

Die  herloghe  liet  alle  die  maren 
3490  Te  nieute , ende  woude  bewaren 
Dien  dach  ende  sijn  ere  wale  ; 

Want  het  was,  ten  selven  male, 

Die  aire  achterste  dach , 

Die  in  den  bespreken  lach, 

3495  Dat  men  op  gaf  dat  sledekijn. 

Daer  onime  moest  nu  becort  sijn. 

Die  hcrtoghe  bilt  daer.  weet  wel  dat. 
Ghebatelgiert  voer  die  stat, 

Toler  hogher  pr  i met  ij  t - 
3500  Alse  die  hoept  te  hebbcne  strijt, 

Voer  sijn  ere,  ende  voer  sijn  lant; 

Ende  alse  hi  niemene  daer  en  vant 
' Soe  sende  hi  over  al . te  hant, 

Twee  ridderen  vrome  metier  hant: 

3505  Mijn  heer  Jan  van  Orswilre  waser  een  af, 
Die  in  Rode  was  als  ment  op  gaf. 

Ende  die  de  vorwaerde  hadde  gbehoert; 
Dander  hiel  Dideric  van  Walecoert. 

Desen  tween  was  ghebeden 
3510  Die  boetscap,  die  si  wel  deden. 


Vs.  3481  en  82  desuni  in  D. 

3494  D Die  in  den  dach  besproken  lach.  Dc 
twee  volgende  regels  ontbreken  in  D. 

3300  D AU  die  wamde  hebben  strijt. 


3302  deest  in  B. 

3309  Ghebeden , van  hel  werkwoord  gebie- 
den , en  dus  in  stede  van  geboden , om  het  rjm. 
B en  D g beladen. 


Digitized  by  Google 


VYFDE  BOEK. 


539 


Oec  80e  voeren  daer  ter  stede 
Heren  van  den  duulschen  huus  mede. 

Doen  dese  boden  quamen  daer 
Soe  vonden  si , dat  es  waer . 

3515  Den  coninc  ende  die  ({raven. 

Bi  Rode  wast  al  om  graven 
Over  enen  swaren  pas  . 

Daer  gheen  toecomen  aen  en  was. 

Mijn  heer  Diederijc  sprac  hem  toe 
3520  Van  over  die  veste,  ende  seide  alsoe  : 

« Ghi  heren , wi  sijn  boden  des  hertoghen , 

Die  ghiuder  bout  voer  u oghen 
Met  banieren  al  ontploken  : 

Alsoe  die  vorwaerde  was  ghesproken 
3525  Ili  es  comen  binnen  tide, 

Ende  wilt  becorten  metten  slride 
Wie  van  Rode  blijft  here. 

Sekcr,  het  hoert  tuwer  ere 
Dat  ghi  uut  trect  ter  vaert. 

3530  Ili  wilt  treken  achter  waert, 

Ende  wilt  u velt  ende  plaetse  maken , 

Ende  Gode  bevelen  die  saken  ; 

Oft  trect,  met  uwer  ghewelt. 

Daer  ghi  wilt  op  een  velt, 

3535  Daer  hi  u bicoraen  mach  : 

Hi  wilt  heden , op  desen  dach , 

Becorten  alle  die  claghen , 

Die  ghi,  in  vele  jaren  ende  daghen, 

Over  hem  hebt  gbedaen. 

3540  Ghi  moechtene  ghinder  sien  staen , 

Verre  comen  in  uwen  lande  ; 

Ghi  hebtene  al  nu  in  u hande , 

Daer  ghi  alre  machtichst  sijt  ; 

V*.  3511  en  H désuni  in  P.  3517  Voor  (tot)  bet  maken  tan  een  enf'pas. 

3515  C Den  coninc  eten  ende  dtc  graven.  3341  In  uwen  lande , A en  B uut  tvnen  lande. 
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Coemt  uut,  leTerl  hem  strijt . 

3545  Ende  danct  Gode  dat  hi 
Dus  verre  nu  comen  si. 

Oft  laet  hem  sijn  vaderlic  goet. 

Daer  ghi  hem  ghewoul  ende  cracht  ane  doet.  » 
Doen  dese  redene  was  ghedacn , 

3550  Antworden  die  heren  saen  : 

Dat  si  noch  niet  en  souden  vechten  ; 

Maer  const  die  hertoghe  soe  berechten 
Dat  hi  hem  Rode  wonne  ave , 

Of  dat  ment  hem  op  gave, 

3555  Dat  hi  er  here  af  bleve  dan. 

Doen  antwoerde  mijn  heer  Jan 
Van  Oerstwilrc  openbare  : 

Dat  die  vorwaerde  alsoe  ware, 

Soe  wie  den  andren  met  ghewelde 
3560  Verwinnen  mochte  opten  velde, 

Dat  hi  van  Rode  bleve  here  ; 

Maer  dit  en  halp  min  noch  merc. 

Si  en  wouden  slriden,  noch  comen  ute, 

Maer  bleven  stille  in  hare  mute. 

3565  Doen  desc  boden , te  waren , 

Van  daer  ghekeert  waren , 

Sprac  mijn  heer  Jan  van  Reamont  : 

« Ghi  heren  , ic  doe  u cont 
Dal  die  hertoghe , sonder  waen , 

3570  Den  spele  sijn  recht  heeft  ghedaen . 

Des  hi  ewelic  sal  hebben  ere, 

Endc  wi  en  verwinnen  nemmermere 
Die  scande,  dat  seg  ic  u, 

Dat  ons  die  ghene  versoect  nu 
3575  Dien  wi  scaden  wilden  ende  deren . 

V».  31548  A en  B Daer  ghy  hem  orerdaet  entte  3332  Conti , C colt. 
geiroul  oen  Joel.  3339  Soe  wie  den,  A en  B Soe  vie  dal. 

SB3t  Simden  , R en  C toonden.  3361  Mute , muite  , Levir. 
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Ende  wi  ons  niet  en  dorren  weren. 
Onse  es  die  scande,  die  ere  is  sine. 
Nu  es  verloren  onse  pine.  » 

Dat  seide  mi  voer  waer  een  man, 
3580  Die  seide,  dat  bijt  hoerde  an. 


£)0f  irir  t)frtogl)c  mcöcr  limbe  fnbe  blant  beroefbe. 
41. 

Doen  die  herloghe  danlwoerde  vernam  , 
Was  hi  tornech  ende  gram  , 

Dat  hi  niet  mochte  becorlen  dan 
Donrecht,  datmen  hem  leide  an. 

3585  In  rade  soe  wart  hi  doe , 

Dat  hi  woude  houden  alsoe 
Den  dach  al  uut,  opt  velt  daer, 

Dat  manne  ende  peerdc  was  al  swaer; 
Want  het  rcinde  al  den  dach. 

3590  Ic  wanc  wel  dat  men  noit  en  sach 
Ghenen  here  soe  blide , soe  vroe , 

Strijls  verbeiden  alse  doe, 

Met  honghere  ende  met  dorste  groot; 
Want  si  en  hadde  spise  noch  bloot  : 
3595  Si  waendent  op  corter  tijt 
Becort  hebben  in  enen  strijt. 

Daer  bi  en  waren  si  van  dien 
Van  vitalien  niet  versien. 

Dus  beiden  si,  ten  selven  stonde, 

3600  Toten  donckeren  avonde, 

Ende  vielen  daer  op  dat  velt 


Vs.  3382  ff'ns  hi,  À , B en  C V aert  hi. 
3383  en  84  In  C : 

Dal  bi  niet  bcrortcn  en  mochten 


Donrecht  dat  ij  op  hem  «och Urn  - 

3583  In  rade , D Te  rade. 

3593  en  94,  97  cn  98  desunt  in  D. 
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In  midden  der  viande  ghewelt, 

In  ydelen  husen  die  ai  daer  vonden . 
Alse  die  niet  bat  gbedoen  en  condeu. 
3605  Daer  waren  ai  dien  nacht  lanc . 

Sonder  ael  ende  sonder  dranc. 

Vitalie,  die  hem  volghen  aouden  , 
Worden  opten  weghe  ghehouden  , 
Alaoet  in  orloghen  dicke  ghesciet. 

3610  Alaoe  en  quam  hem  een  twint  niet. 

Des  mergbena  vroeeh  , al  onghelet . 
Dede  die  hertoghe  aijn  trompet 
Rlaaen . om  dat  hi  woude 
Dat  aijn  voie  versamenen  soude , 

3615  Ende  nam  met  staden  sine  vaert 
Weder  omme  te  Trichl  waert . 

Om  dat  hi  tlant  woude  bewaren 
leghen  zeuache  ende  vlaemsche  scaren. 
Die  bisscop  van  Ludeke  quaro  nu 
3620  Met  meneghen  man  , dat  aegghic  u . 
Ende  waende  hem . al  sonder  waen , 
Tricht  die  stat  hebben  ondergaen, 
Ende  ware  hi  te  tide  comen 
Ende  hadde  hem  dat  liden  benomen . 
3625  Soe  en  ware  hem,  te  haerre  noot, 

Spiae  comen , noch  dranc  noch  broot , 
Die  al  den  dach  te  voren  , 

Ghewapent,  als  ghi  moghet  horen  . 

Op  hare  perde  hadden  gheaeten. 

3630  Sonder  drineken  ofte  eten , 

Ende  oec  leden  den  nacht  lanc 
Sonder  aet  ende  sonder  dranc , 


Va.  3605 — 10  desunt  in  D. 

3610  Alsoe,  C Dus. 

361 4 V ersamenen , D vergaderen. 
3617  Bctrnreny  C eerwaren. 


3621  en  22  In  B : 

Wimtlr  dat  toodrr  tutti 
Hem  Trichl  bebbeo  ondergaen. 

3624  Liden , overtrekken  (van  de  Maes). 
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Dat  swaer  nas  man  ende  perde . 

Dit  was  dat  al  begherde 
3635  Die  bisscop  ende  die  ander  heren  : 

Maer  God  wout  anders  lieren. 

Van  Tricht  al  te  Brabant  toe 
En  bleef  dorp  gtaende  doe  , 

Al  dore  berringhe  in  sgraven  lant, 

3640  Si  en  worden  alle  doen  verbrant. 

Tgrole  ghewin  en  die  roef 
Was  rerre  boven  tgeloef . 

Die  men  brochle  uten  lande  . 

Sonder  beesten  ende  ander  pande  : 

3645  Dus  ghenoet  hi  sijnre  ontrouwen 
Dien  ghi  te  voren  mocht  scouwen. 

Dan  bingoën  hu*  gljesaebm. 

42. 

Doen  die  chieftein  vernam  dat . 

Die  te  Siltert  lach  in  die  stat, 

Dat  men  voer  Bode  striden  soude , 

3650  Sende  hi  derwaert.  alsoe  boude. 

Om  dat  hi  ten  stride  woude  wesen  ; 

Ende  recht  binnen  desen 
Hebben  dierre  binnen  bleven 
Dat  stedeken  op  ghegheven 
3655  Den  kinderen  van  Yalkenborch  alsoe  ; 

Maer  die  grave  van  Ghelre  namt  hem  doe . 

Hore  naeste  maech  nochtan  . 

Ende  deeds  hem  onghebruuc  dan. 

In  deser  manieren  alse  ghi  hoert 

V».  3637  Hcrrinijhe  , brand,  fn  sgraern  lant  36 S7  Chieftein.  I)  toterain.  Zie  boven  tle  aen- 
(vw»  Loen).  werking  op  va.  3233  van  dit  boek. 
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3660  Verloes  die  hertoghe  , weder  ende  voert , 

Een  deel  sloten  al  omme  sijn  lant , 

Die  stoeden  ontrent  dien  cant , 

Dat  niet  en  hadde  moghen  ghescien, 

Hadde  men  ghetrouwelijc  daer  toe  ghesien  ; 
3665  Nochtan  hadde  hi,  dat  weet  wale, 

Te  besetteue  sine  pale , 

Dertich  slote  ofte  mere 
(Dat  was  swaer  enen  here), 

Sonder  die  sloten , data  sonder  waen  , 

3670  Die  binnen  siants  waren  ghcstaen. 

Men  leest  kiblen  ende  croniken  , 

Ende  yeesten  die  hem  gheliken , 

Soe  en  vintmen  niewerinx  besit , 

Soe  swaer  noch  soe  groot  als  dit  ; 

3675  Ende,  watter  af  comen  were. 

Die  hcrtoghen  en  mocht  onnere 
Hebben  ghehadt  nemmermere , 

Noch  die  viande  oec  ere. 

Alsoe  ghelijc,  dats  sonder  waen. 

3680  Alse  kersten  liede  dat  cruce  ontfaen 
Om  te  vaeruc  opt  heiden  diet  : 

Alsoe  ghelijc,  ende  anders  niet, 

Soe  wouden  alle  dese  heren 
Opt  tlant  van  Brabant  keren. 

3685  Niemanl  en  sal  nochtan  verstaen 
Dat  Brabant  iet  hadde  misdaen 
leghen  enich  deser  heren, 

Daer  omme  dat  sijt  wouden  onteren  ; 

Maer  omme  dat  si  dal  beneden , 

3690  Dat  die  hertoghe  met  vreden 
Ende  met  groter  rijeheit  besat 
Sijn  lant , waren  si  hem  ghehal , 

V*.  3672  D 1 eesten  enHc  ander  riten.  Besit,  bezet,  beleperiog.  blocus. 

3673  Ifiewerinjc , B nergen  , C nyaaren.  — 3688  B en  C Voer  sijt  om  sevutUn . 
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Ende  wouden  met  ghesaemder  hant 
Hem  af  winnen  alsoe  sijn  lant. 

3695  Wie  daer  af  waren  principale 
Die  kent  God  onse  here  wale. 


£)of  Die  £ransov9t  quamm  in  Orabant  mie  anbcr  bmr. 
43. 

Die  wile  dat  die  hertoghe  was 
In  die  reise  . daer  ic  af  las , 

Waren  die  Fransoige  vermoghen 
3700  Doer  Henegouwe  ghctoghen  , 

Ende  quamen  alsoe  roert 
Tote  Ni  vele  in  die  poert, 

Ende  die  hertoghe  was  daer  te  tide 
Tote  hem,  vroe  ende  blide, 

3705  Ende  brachtse  vore  hem  al  te  hant 
Tote  Brusele  in  gijn  lant. 

Daer  hi  hen  dede  vele  eren , 

Alse  betaemt  alselken  heren. 

Doen  dese  heren  sdonderdages  quamen , 
3710  Hadde  die  hertoghe  sfridaghes  tsamen 
Sinen  raet  al  ghemene. 

Daer  soe  droechmen  over  ene 
Met  desen  voergheseiden  heren, 

Dat  men  des  maendaghea  soude  keren 
3715  Met  heercrachten  ter  Magen  waert. 

Doen  soe  was  om  dese  vaert 
Menich  Brabander  blide. 

Dus  soe  scieden,  ten  selven  tide, 
Thuuswaert  die  van  den  steden , 


V».  3693  Ghesaemder  hant , C rersamender  hant.  3698  Reise , oorlogstocht. 
Deel  I. 


69 


Digitized  by  Google 


346 


DE  KLERK. 


3720  Om  dat  ai  hem  gouden  ghereden. 

Maer  dea  naeats  daghes,  dat  verslaet , 

Wart  omghekeert  al  deae  raet 
Bi  den  heren  van  Vrancrike, 

Daer  die  herloghe  sekerlike 
3723  Van  ganscher  herten  node  quam  toe; 

Maer  hi  moeste  doen  alaoe 

Sine  maghe  uul  V'rancrike  hem  rieden, 

Al  wast  hem  loet  ende  ainen  lieden. 

Wat  holpc  hier  af  lunghe  merre? 

3730  Al  quamen  deae  heren  van  verre 

Si  en  wouden  nochtau  niet  striden  ; 

Maer  ai  maecten  , ten  sclven  liden , 

Enen  verat  van  heatande . 

Tusacheu  den  hcrtoghe  ende  aine  viande. 
3733  Daer  hieven  aija  ghemeenlike  • 

In  den  coninc  van  Vrancrike  ; 

Di  soude  den  twist  neder  legghen, 

Ende  soude  uten  ainen  aegghen 
Na  I’aesschen  op  xiiij  nacht. 

3740  Ende  dese  dinc  wart  ghewracht 
Rechte  opten  salerdach 
Die  voer  Palmen  sonduch  lach  ; 

Ende  Brabant  soude  besloten  staen 
Toter  tijl,  data  sonder  waen, 

3743  Dat  dal  segghen  gheuul  ware. 

Dit  es  donghelijcste  mare , 

Die  ghesien  es  ofte  ghehocrt  ; 

Want  die  coninc  vertrac  voert 
Sijn  segghen,  al  onghewaent, 

3750  Volcomelike  vijftalve  maent, 

Boven  den  dach  voeraeit . 

V».  3733  Verst,  ui Istel , opschorting.  Zie  over  5/38  Jly  iou  zyn  uitspraek  doen. 

het  woord  Giui'i  Deutsche  RechtsaUerlhütner  t 5748  Vertrac,  verztelde. 
bl.  868. 
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Daert  seggen  op  was  gheleit. 

Ende  al  soe  langhe.  sonder  waen  . 

Moeste  Brabant  besloten  staen, 

3755  Dat  hem  gheen  dinc  en  quam  toe; 

Maer  God  hi  versaghet  alsoe 
Dat  niemant  en  wart  gheware  das 
Dat  daer  cnichs  dincs  breke  was. 

Dan  brint  tuonörrcn  bif  gravir  ben. 

44. 

Drie  wondere  toende  Onse  Here, 

3760  Doer  sijn  lof  ende  doer  sijn  ere  , 

Brabande,  in  dit  orloghen. 

Die  ic  u hier  wille  bcloghcn  : 

Dat  eerste  es,  gheloves  mi , 

Dat  uut  allen  landen  , verre  ende  bi , 

3765  Porden  ridderen  ende  knapen 

Te  Brabant  waert  metier  wapen , 

Ongheboden  ende  ongheraden , 

Om  den  hertoghe  te  stane  in  staden , 

Die  alle  met  goedeu  vreden 
3770  Doer  der  viande  lant  leden, 

Oughelet  ende  onghestoert. 

Dit  wonder  en  was  noit  ghehoert. 

A Ismen  vraechde  : « Waer  vaer  di?  » 

« Daer  dandere  varen  varen  wi.  » 

3775  Si  en  antwoerden  ander  dinc; 

Ende  die  hertoghe  hi  ontfinc 
Alle  desc  in  sijn  onthout. 

Ende  gaf  hen  mildelike  dat  soul , 

Vs.  3760  Doer , tot.  3777  Sijn  onthout , A en  B rijn  bekout. 

3767  On  y heboden , A Ongebeden.  3778  Sont , soldy. 
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Dat  8oe  groot  was  ende  soe  rike, 

3780  Dat  men  curae  sach  dies  ghelike. 

Des  ander  wonders  maec  ic  u vroet  : 
Die  wile  dat  tlant  besloten  stoet, 

Alse  ghi  te  voren  mocht  horen , 

En  verdierde  brool  noch  coren  , 

3785  Visch,  vleesch,  noch  oec  dranc, 

Al  was  dat  besit  lanc. 

Hel  was  beter  tijt  in  Brabant 
Dant  elre  was  in  enich  lant 
Dat  den  vianden  ane  ghinc  ; 

3790  Dits  te  hoerne  vremde  dinc, 

Ende  te  meerre  wonder,  te  waren. 

Om  dat  soe  vele  liede  waren 
Uul  vremden  landen  in  Brabant  comen , 
Alse  ghi  hier  voren  hebt  vernomen. 
3795  Dit  derde  wonder  es  seker  waer  , 

Want  het  liden  openbaer 
Die  ter  zee  te  vaerne  pleghen , 

Dat  hen  tgheluc  soe  was  ieghen , 

Dat  si , in  al  den  somer  lanc , 

3800  Noit  en  hadden  harinc  vanc, 

Die  wile  dat  men  ghene  dinghen 
In  Brabant  en  rnochte  bringhen. 

Si  pijnden  alle  ieghen  spoet, 

Die  wile  dat  Brabant  besloten  stoet  : 
3805  Maer  alsoe  saen  als  tlant  was  open 
Vinghen  sijs  met  sulken  hopen , 

Dat  sine  cumc  brachten 
Te  lande  met  allen  crachten. 

Des  liden  sijs,  dats  sonder  waen, 


V».  3780  B Dat  men  ye  inch  cumc  desyhclike. 
3780  Besit , bezetting,  blocus , B beset . 

3787  en  88  desunt  in  D. 

3796  Want  upeolyk  beleden  dit. 


3803  Si  pijnden  , zy  wrochten. 

3806  Sulken  hopen f A,  B en  C groten  kopen. 
3809  Des  liden  sijs,  daervan  deden  zy  be- 
kentenis. 
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3810  Die  ghene  die  den  harinc  vaen  , 

Al  tAntwerpen  in  die  poert , 

Daert  van  menighen  was  ghehoert. 

C\oe  öir  coninc  o.m  Draiurike  marctr  ren  socnöinc  cnöe  ber  l)crtoi)l)imtc  öoot. 

45. 

Alst  tijt  dochte  den  coninc 
Sprac  hire  af  een  soendinc  : 

3815  Dat  «graven  dochter  van  Hollant 
Soude  hebben  Janne  van  Brabant  ; 

Des  graven  sone  van  Guleke  met 
Soude  hebben  metier  wet 
Shertoghen  dochter , nu  hoert  ; 

3820  Sgraven  dochter  van  G hel  re  voert 
Soude  hebben  oec  in  huwelike 
Tsherloghen  sone  Heinrike , 

Ende  dese  twee  graven  souden  alsoe 
Hebben  een  deel  ghelts  daer  toe; 

3825  Ende  Tiele  . dat  stedekijn, 

Soude  des  graven  van  Ghelre  sijn  : 

Ende  daer  vore,  des  sijt  vroet, 

Heeft  die  hertoghe  ander  goet, 

Dat  hem  beter  es . als  iet  versinne , 

3830  Ende  leget  aent  lant  van  Hoesdinne. 

Die  coninc  van  Bemen  mede, 

Ende  die  bisscop  van  Ludeke  der  stede 
Hadden  oec  tshertoghen  glielt, 


Vs.  3813  Dat  ifjrar en  dochter  f enz.  De  vertaling 
van  Aaoavacs  daerentegen  : Filius  comitis  Hol- 
landiae  in  matrimouium  eonjunçeretur  Joannae 
filial i discis  Rrubantiae.  Alhoewel  de  uilsprack 
des  konings  ( Bcvzsss,  I , Preuves  r p.  100  et 


seqq.  ) hiervan  geen  melding  maekt,  zoo  is  hel 
echter  zeker  , dat  de  zoon  van  hertog  Jan  111  aen 
de  dochter  van  den  graef  van  Holland  verloofd 
werd. 

3830  Aent  tant,  C en  D optlant. 
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Alsi  en  oee  hadden  ghequelt . 

3835  Dat  lien  seker  niet  was  eerlike 
Al  seil  die  coninc  van  Vrancrike: 
Maer  van  Mechelen  dat  segghen 
En  woude  hi  noch  niet  uutlegghen  : 
Dat  hilt  hi  noch  te  hem  waert. 

3840  God  geve  oec . hoe  dat  vaert . 

Dat  hijt  cort  alsoe  terni inere 
Datter  iu  gheligghe  Gods  ere. 
Ghehoert  hebdi , te  hant. 

Tgrote  besit  van  Rrabant , 

3845  Dat  ivel  neghen  maenden  stoet. 

Als  ic  vore  u maecle  vroet , 

Daer  binnen  noit  dach  en  was 
Die  viande,  sijt  seker  das  . 

En  stieten  op  Brabant,  hier  of  daer. 
3850  Al  was  dat  dcn  lande  swaer. 

Noch  tau  bleefl  in  gijn  ere. 

Üanc  heb  God  Onsc  Here. 

Dus  soe  heeft  die  hcrtoghe 
Ghevelt  die  grote  orloghe . 

3855  Met  kinderen  ende  met  mieden. 

Danc  Gode  ende  sinen  lieden  . 

Dat  hi  liant  behilt  in  sijn  ere; 

Want  en  ontstoct  nie  lantshere 
Soe  groels  orloghe*.  ic  hout  in  dien: 
3860  Want  ic  hebt  al  oversien . 

Bibelen  ende  croniken  . 

In  vinde  nerghens  des  ghelike. 

\».  3834  Al  hadden  zy  hem  oui*  gekneld  (A 
en  B hadden  gcrelt). 

3839  B Dat  behilt  hi  te  hemwaert . dat  hield 
by  nog  voor  zich. 

3842  A en  B Datter  in  Hg  ge  lijn  ere. 

3844  Besit,  A en  B heset. 

3849  en  30  in  B : 


Ende  slichten  op  Brabant  hier  rade  darr 
Roef  ende  branl  , dat  «vat  hem  <wacr. 

3833  — 57  désuni  in  D. 

3833  Mieden  y afkoop. 

3838  Ontstoet , onderst ond  ; A en  B onteeout . 
1)  onicoot. 

3862  Des  ghelike.  Hier  volgt  in  A en  R een 
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Onlanghe,  na  dit  bedrijf, 

Sterf  des  hertoghen  Jans  wijf. 

3865  Die  goede,  scone,  wise  Marie, 

Der  welker  zielen  God  berrie 
Van  al  dat  haer  mach  deren  : 

Si  starf  int  jaer  Ons  Heren 
Dertienhondcrt  ende  xxxv  lach  . 

3870  Sdaghes  vore  al  re  heilighendach. 

Al  waren  jonc  deser  vrouwen  jare , 
Nochtan  en  waren  in  hare 
Verglieten  ghene  saken . 

Die  de  goede  vrouwen  volmaken  : 

3875  Si  was  simpel , hoefsch  ende  goedertieren  , 
Ghesladich  van  sinne  ende  van  manieren  : 
Noit  en  tonese  haer  ghestoert, 

Noch  hart  woort  brenghen  voert  : 

Al  wat  si  ontset  van  binnen 
3880  Men  mocht  van  buten  niet  bekinnen 
In  woerden , noch  in  ghelale. 
in  allen  dinghen  hilt  si  mate; 
Ontfermhertich  was  si  mede . 

Ende  gherne  sach  si  vrede. 

3885  Eendrachlicheit,  te  waren, 

Sach  si  gherne  sonder  sparen  , 

Ende  beterde  alle  dinghe  ; 

Oec  was  si  sonderlinghe 
Gode  vruchlich  ende  reine. 

3890  Gherne  soe  was  si  alleiue , 

Desc  vrouwe  goedertieren , 

Bi  haren  camcrieren. 


capittel  Van  des  HI€n  Jans  seden' ende  manieren: 

Noch  doen  dit  dete  derde  lan 
Van  daigheil  «val  ceu  jonc  man,  «na. 

Zie  boven  onze  acntcekening  bl.  460,  vb.  1302. 
\ - 3869  - 71  in  A en  B : 


Dertien  honden  vive  ende  dertich. 

Sjf  we*  »cre  atol  ende  apertich  : 

Al  waren  noch  tooc  du«  iare 
Nochtan , enz- 

3875  floefsch , C hueseft. 

3876  Ende  van  manieren,  B In  alten  manieren 
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Wijn  nam  si  soberlike 
Ende  alle  spise  die  ghelike: 

3895  Hore  ghetiden  ende  orisoene 

Plach  si  met  devolien  te  doene; 

Ende  met  groter  innichede 
Hoerde  si  misse  mede. 
leghen  die  arme  was  si  milde, 

3900  Beide  van  spisen  ende  van  ghelde. 

Voer  waer  seide  men  ons  dat , . 

Dais  Brabant  voer  te  bat , 

Dat  si  vrouwe  was  daerinne. 

O Maria,  eoninghinne 
3905  Van  den  hemelscheu  troene  ! 

Bidt  Jhesum  uwen  lieven  sone 
Dat  bise  haie,  sonder  beiden  , 

Ts  ij  il  re  eweliker  salicheiden. 

Ten  Miuderbroedreu  leit  si  begraven , 
3910  Te  Brusele,  met  groter  haven. 

£jof  bic  t)crtogl)f  met  Cbuwttnöf  trac  in  Dranrrikr. 

46. 

Omtrent  drie  jare  hier  naer , 

Doe  men  screef  ons  Heren  jaer 
Dertienhondert  dertich  ende  achte  , 
Quam  Eduwaert  met  groter  machte . 

3915  Coninc  doen  van  Enghclanl , 

Al  tote  Antwerpen  in  Brabant. 

Met  vierdalf  houdert  hoetsccpen. 

In  den  wille  alsoe  begrepen 

Dat  hi  op  woude  lopen  , hardelike . 

3920  Philipse,  coninc  van  Vraucrike; 

V».  5917  A en  B Met  drie  hondert  half  hooUccpen  {hoofdschepen). 
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Want  hem  dochte  in  degen 
Dat  hi  naerre  soude  wegen 
Der  cronen  Tan  Vrancrike,  dan 
Philips , oft  anders  ieman. 

3925  Alsoe  hi  oec  was  een  let 

Van  rechten  bloede,  dat  wet; 

Want  Philips  was  die  oems  gone 
Die  aen  hem  droech  die  crone  . 

Ende  Eduwaert  was  der  suster  kint; 
3930  Hier  af  quam  een  parlamint. 

Hier  op  was  Philips  antwaerde  : 

Dat  hi  ware  comcn  Tan  den  swaerde, 
Ende  Eduwaert  Tan  der  Trouwen, 
Ende  dat  men  daer  in  mochle  scouwen 
3935  Ende  proeTen  openbare, 

Dat  die  crone  sijn  ware. 

Hoel  daer  met  es  dat  blire  daer. 
Eduwaert  hoeple  wel  Toerwaer 
Dat  die  keiser  hem  helpen  soude , 

3940  Om  ene  grote  surnme  Tan  goude  ; 

Oec  soe  deeldi  sinen  scat 
In  duutschen  lande,  te  menegher  stat, 
Om  dat  hi  met  machticheden 
Philipse  woude  ane  treden. 

3945  Hier  waren  bedriTeren  aTe 
Reinout  Tan  Ghelre  graTe , 

Ende  die  graTe  Tan  Gulke  met . 

Dies  beide  hadden  te  bet; 

Want  si  in  dit  bedrijf  tsamen 
3950  Hoechden  haers  titels  namen  ; 

Want  deen  wil  heten  hertoghe, 

Ende  dander  maregrare  hoghe , 

Vs.  393Ü  Dat  hi  tcart , B Dat  hi  wat. 

393!$  A , R en  C Eene  proeve  openbare • 

3941  In  A en  B : 

Dhl  I. 


flulpe  hi  hem  ter  cronen  gereken 
Urm  tonde  geven  Ui  jure  baten. 

Oec  toe  deild j , cm . 

70 
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Dat  ai  in  dit  bedrijf  wonnen  , 

Wants  hem  die  keiser  woude  onnen. 
3955  Dus  soe  lach  Eduwaert  daer , 

Ende  beidde  wel  een  jaer 
Na  dat  die  keiser  soude  comen 
Tsijnre  hulpen  ende  tsijnre  vromen  ; 
Maer  Philips  cochten  af; 

3960  Want  hi  hem  meer  gouts  gaf. 

Hoe  int  leste  Eduwaert 
Toten  keiser  nam  sine  vaert 
Tote  Covelense  in  de  stede  ; 

Ende  wat  hem  die  keiser  dede; 

3965  Ende  hoe  hi  Eduwaerde  scalkelike 
Vicaris  maecle  van  den  rike; 

Hoe  die  ouuosele  Eduwaert 
Weder  keerde  in  de  vaert 
Te  Herke,  ende  tghedinge  besat, 
3970  Ende  oec  te  Mechelen  in  die  stat. 
Alse  vicaris  des  rijcs 
(Wie  sach  ye  des  ghelijcs?), 

Ende  ander  dinghe  daer  toe  met. 

Dat  blijft  hier  al  onghelet. 

3975  Diet  al  wille  weten,  vore  ende  na, 

Ic  rade  hem  dat  hi  ten  boeke  ga , 
Daer  ic  dhistorie  al  te  male 
In  hebbe  ghesct  redenlic  wale. 

En  sal  hier  nemmeer  doen  bekant 
3980  Dan  den  hertoghe  van  Brabant 
Van  desen  yeesten  ane  gaet; 

Want  dese  boee,  dat  verstaet. 


Vs.  3934  1)  ff'ouds  hem  die  hegter  onnen. 
3961  D So  dat  te u letten  Eduwaert. 

3963  Covelense,  Coblcnlz. 

3969  Tghedinge  besat , voor  in  het  geding  (als 
rechter  en  souverain)  zat. 


3977  Daer  ic  dhistorie , enz.  Hel  gedicht  Eau 
den  derden  Edewaert  (waervan  hier  gesproken 
wordt),  verhoop  ik,  volgens  het  HS.  der  biblio- 
theek van  Bourgondie,  binnen  kort  te  sullen  in 
het  licht  geven. 
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En  wilt  anders  niet  gheleesten 
Dan  van  BrabanUchen  y eesten. 


fjoe  (SJmmam  ljulpr  socljtf  arn  önt  hcrtogljr  t>an  Orabant. 


57. 


3985  Nu,  alse  Eduwaert  heeft  vernomen 
Dat  die  keiser  niet  en  sal  comen  , 
Es  hi  ghetoghen  al  te  hant 
An  den  hertoghe  van  Brabant. 

Die  sijnre  moyen  sone  was , 

3990  Ende  versochte  ane  hem  das , 

Van  srijcs  weghen,  dat  hi 
Met  rechte  hem  soude  staen  bi , 
Ende  donrecht  helpen  wederstaen, 
Dat  Philips  hadde  ghedaen 
3995  Ende  sijn  vorderen  den  keiserrike, 
Ende  sonderlinghe  an  Camerike , 
Dat  hi  aen  hem  hadde  ghesaect , 
Ende  sijn  slot  daer  af  ghemaecl, 
Dat  den  rike  beboert  toe. 

4000  Oec  vermaendijs  hem  doe 
Van  roaechscape,  dat  hi 
Hem  hulpe  ende  stoede  bi 
Donrecht  keren  ende  scade, 

Die  hem  Philips  van  Valoes  dade, 
4005  Ende  des  en  woude  bekennen  niet. 
Die  hertoghe  hem  doe  beriet, 

Ende  wart  des  te  rade  dan , 


V».  3983  Gheleesten , verstrekken. 

3988  An  Hen  hertoghe,  enz.  Deze  en  de  vol- 
gende regels  tot  aen  vs.  4120  staen  ook  in  het 
gedicht  ra»  Hen  derden  Edetcaert. 


5994  C Dat  hem  Philips  hadde  misdoen. 
5997  Ghesaeet , genomen,  C geschard. 

4001  Maechscapt , B tnanscepe. 

4002  B en  C Hem  holpe  ende  stonde  hi. 
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Want  hi  ware  de*  rijcx  man , 

Dat  hi  ente  «ine  souden 
4010  Sriken  palen  helpen  houden, 

Na  dien  dat  hijs  openbare 

Van  scrijcs  weghen  versocht  ware. 

Oec  ghedachte  den  herloghe  mede 
Die  grote  acade  ende  onrede , 

4015  Die  hem  ('hilips,  al  sonder  waen, 

Daer  te  voren  hadde  ghedaen , 

Doe  hi  met  sinen  goude  roet 
Ghewan  xvi  lantshcren  groet, 

Om  dat  si  Brabant  souden  ontghinnen  . 
4020  Enten  herloghe  sijn  lant  af  winnen. 
Ende  dan  hem  brenghen  ghevaen  , 

Daer  elc  vau  hem , souder  waen  , 

Al  sine  macht  dede  toe , 

Des  hi  met  eren  onfstoet  doe, 

4025  Des  men  ewelike  wel  mach 
Met  rechte  doen  ghewach. 

Daer  af  dat  u die  waerheit 
Hier  vore  al  af  es  gheseit. 

Dus  gherees  soc  lanc  die  dinc , 

4030  Dat  die  somer  sere  henen  ghinc. 

Doe  nam  die  coninc  sine  vaerl 
Uut  Brabant  te  Vrancrike  waert, 
Omtrent  onser  Vrouwen  dach  , 

Die  in  Septembre  ghelach , 

4035  Doer  Henegouwe  ende  Camercijs. 

Die  herloghe , in  deser  wijs , 

Gherede  hem  oec  hier  ieghen  , 


V§.  4010  D Des  rijcx  rechten  helpen  honden. 
4012  F ertoe  hl , B be  tocht. 

4014  Onrede , B , C en  1)  ontrede. 

4010  G hedoen , Q misdoen. 

4023  en  24  lu  B en  D : 


Sine  machte  toe  rlcdc 

Daer  hy  met  eereo  onsloet  mede 

4027  en  28  desuni  in  D. 

4055  Camercijs , D ('amertijt , hel  Kamer  y l- 
*che,  fr.  Ie  Cantorem. 
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Al*  die  sijnre  manscap  woude  plegheu. 
Met  vele  heren  . de*  *ijt  vroet , 

-4040  Daer  hi  hem  eerlic  mede  loet, 

Alse  graven  ende  baenrosaen , twaren , 

Die  met  hem  onthouden  waren. 

Die  hertoghe  van  Ghelre  quarner  toe 
Ende  twee  marcgraven  alsoe. 

4045  Gulcke  ende  Brandenborch . dal  wet, 
Loen,  Marke  ende  Verrenborch  met. 

Van  Catsenhelleboghe  die  grave, 

Ende  van  den  Berghe  : dcse  quamen  ave. 
Die  grave  van  Mijsaen  quarner  toe , 

4050  Die  here  van  Valkenborch  alsoe, 

Mijn  heer  Jan  van  Henegouwe, 

Die  here  van  Kuuc,  al*  iet  scouwe. 

Ende  ander  heren  . die  ic  u 
Niet  en  can  ghenoeraen  nu, 

4055  Die  alle  qliamen  willichlike 
Op  Philipse  van  Vrancrike. 

Die  bisscop  van  Ludeke  dan , 

Ende  van  Bemen  coninc  Jan  . 

Ende  van  Henegouwe  die  grave 
4060  (Philip*  wasser  oem  ave)  : 

Dese  trocken  waerlike 
Met  Philipse  in  Vrancrike. 

Al  wa*  die  grave  van  Henegouwe 
Over  ghetoghen,  al*  iet  scouwe, 

4065  Met  Philipse  sinen  oeme, 

Hi  en  wasser  niet  seer  wellecome; 


Vs.  4040  Loei , belaedile  (met  eer). 

4041  en  4â  desunt  in  D.  Voor  het  woord 
boenrotsen  leest  men  in  Beu  C boen  roetten. 

4042  Onthouden , verzelschapt. 

4049  Mijtten } B jTurew.  Dit  lactstc  ook  by 
Asontscs.  In  den  derden  Eduuaert  wordt  liy  ge- 


noemd die  gr  ure  ra»  Munten  (Meurs),  en  by 
Fsoissakt  , liv.  1",  chap.  LX  WIL  Ie  marquit 
de  Mise  et  d'Eurient , hetgeeu  Bccbon  omzet  door 
mar</uis  de  Mitnie  et  drOsterland. 

4049  — 52  ontbreken  in  D,  terwyl  4051  en 
52  in  B ook  niet  gevonden  worden. 
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Want  Eduwaert,  als  ic  u sci  ive  . 
Hadde  sijnre  suster  lenen  wive . 
Soe  dat  Philips  wel  verstoet 
4070  Dat  sijn  neve  droech  den  moet 
Vele  meer  tote  Kduwaerde . 

Alsoe  hi  sint  wel  openbaerde. 


üjoe  öie  l)crtogt)f  met  Srïraumrrör  troc  in  Dronerikr. 

48. 

Aldus,  als  ghi  raoghet  horen  , 

Soe  trac  Eduwaert  voren' 

4075  In  de  palen  van  Vrancrike. 

Ende  die  hertoghe  die  ghelike 
Trac  uut,  met  groter  ghewelt. 

Tote  Haspre  op  dat  velt . 

Ende  woude  sijns  voles  ontbeiden. 

4080  Ende  oec  van  daer  niet  sceiden , 

Hi  en  hadde  ghesproken . wet  wel  dal , 
Die  van  Camerike  uter  stat. 

Gheleide  heeft  hi  hen  ghesant . 

Ende  si  sonden  al  te  hant 
4085  Van  haren  rade  buten  der  poert. 

Om  te  boerne  tsherloghen  woelt . 

Die  hertoghe  seide  hem  doe  : 

Want  Camerike  hoerde  toe 
Van  rechte  den  Almaenschcn  rike, 

4090  Dat  si  daden  groot  onghelike . 

Dat  si  die  franchoisen  onthilden  . 

Die  dat  rike  creneken  wilden  : 

Ende  want  hi  srijes  marscalc  ware . 

Ende  van  srijes  weghen  comen  dare, 
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4095  Soe  begaerde  hi  Tan  rechte  dat 
Si  hem  openden  die  stat. 

Doen  ai  des  niet  doen  en  wouden  , 

Alsoe  si  ran  rechte  souden . 

Had  die  hertoghe  ocsuun.  dat  hi 
4100  Den  Ticarij8  soude  staen  bi , 

Ende  roert  in  Vrancrike  varen  ; 

Ende  want  hi  hem  woude  bewaren , 

Soe  heeft  hi  tote  Philipse  ghesant , 

Ende  ontaeide  hem  al  te  hant. 

4105  Dus  soe  Tolghdi  moghenllike 
Deu  vicarijs  in  Vrancrike. 

Want  om  dat  soe  bi  was 
Den  wintere , als  ic  Toer  las , 

Soe  en  wouden  si  met  allen 
4110  Voer  ghene  Teste  Tallen. 

Dus  trocken  ai  in  den  lande , 

Beide  met  roTe  ende  met  brande . 

Ende  alsoe  Toert  in  desen  doene 
Tote  bi  der  stede  Tan  Peroene , 

4115  Ende  alsoe  henen,  bat  Toert, 

Tote  Sinte  Quintins  die  poert , 

Ende  Tan  daer,  niet  Terre  Tan  Louwen , 
Daer  men  anders  niet  en  mocht  ««ouwen 
Dan  brant , telker  partien  , 

4120  Al  tot  Flammingerien. 

Hier  binnen  quam  dat  coude 
Ende  die  reghen,  soe  menichfoude. 

Dat  si  Tan  node  haer  vaerl 
Nemen  moesten  thuus  waert; 

4125  Want  coninc  Philips  hilt  hem  doe 

Vs.  409$  Begaerde  hi,  C hegeerdy. 

4099  Octuun , gelegenheid. 

4117  Louwen,  Laon. 

4120  Ftammingerien.  In  den  brief  van  kontng 


Edaard,  door  Bccaos  medegedeeld  op  Eaoïftturr. 
liv.  I,  c.  LXXXI  Fleinyngerie  genoemd.  Bcraon 
gelooft  dal  dit  La  Flamangrie  is . village  peu 
éloigné  de  la  Capelle. 
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Mei  passen  bewaert  alsoe . 

Dat  si  hem  niet  toe  en  mochten , 

Hoe  (jherne  si  hadden  ghevochten. 

Die  hertoghe,  om  dese  saké, 

•4130  Dede  sijn  carijn  met  ghemake 
Vore  trecken  thuus  waert. 

Doen  quam  boetscap  metier  vaert 
Tote  Philipse , cnde  die  mare . 

Dat  die  hertoghe  thuus  wart  ware  : 

4133  Want  Philips  lach  tier  wilen 
Daer  bi  op  ene  mile, 

Ende  dat  Eduwaert  met  sijnre  ghewelt 
Noch  daer  laghe  op  dat  velt; 

Maer  een  harde  groot  pas 
4140  Daer  tusschen  hem  beiden  was. 

Philips  dochtc , alsoe  houde , 

Dat  hi  Eduwaerde  bestriden  soude . 

Om  dat  die  hertoghe  was  ghekeert , 

Ende  heeft  aldus  gheordineert , 

4143  Dat  die  coninc  van  Rehem, 

Die  bisscop  van  Ludeke  met  hem  , 

Ende  die  oestheren  ghemeen . 

Die  daer  waren  menich  een , 

Ende  oec  heren  uut  Vrancrike. 

4130  Trecken  souden  ghemeenlike, 

Ende  dien  pas  overliden , 

Ende  Eduwaerde  bestriden. 

Doen  dese  heren  ghereet  waren , 

Ende  som  over  den  pas  ghevaren  , 

4133  Quam  een  man,  ende  brachte  hem  mare 
Dat  die  hertoghe  noch  daer  ware , 


V».  412#  D Hoe  g keme  dat  fijt  hadden  be- 
vochten. 

4130  Carijn  , bagagic. 

4135  Lach  f B ir as. 


4137  en  38  deaunt  in  D. 

4141  Altoc  houde  , dadelyk. 

4144  Ende  heeft,  eni.  Wederom  eenige  regel* 
uit  het  Gedicht  van  den  derden  Edereaert. 
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Ende  dat  si  waren  met  allen 
Neder  te  voet  ghevallen , 

Alse  die  zeghe  wilden  werven , 

-4160  Oft  opt  velt  te  samen  sterven. 

Doen  die  heren  hoerden  clare 
Dat  die  hertoghe  noch  was  dare , 

Keerden  si  weder,  harde  saen, 

Ende  lieten  dat  striden  staen  ; 

4165  Maer  Eduwaert  ende  die  hertoghe 
Verbeiden,  met  moede  hoghe, 

Op  den  velde  na  den  strijl 
Tole  bi  der  vesper  tijt , 

Wel  ghescaert  van  smorghens  vroech, 

4170  Daer  si  hadden  onghevoech 

Van  honghere  ende  dorste  mede. 

Doen  pordense  van  der  stede , 

Ende  elc  nam  sine  vaert 
Metten  sinen  thuus  waert; 

4175  Ende  Eduwaert  es  weder  ghetiet 
TAntwerpen , daer  hi  sijn  wijf  liet. 

Dit  ghcsciede . dat  es  waer , 

Doe  men  screef  dertienhondert  jaer 
Ende  XXXIX  , des  sijt  wijs, 

4180  Omtrent  die  feeste  Sinte  Remijs, 

Op  enen  saterdach,  als  iet  versta, 

Nu  hoert  voert  wat  volght  hier  na. 

Don  ben  ncrbtmbe  bot  Dlocnbrcn , Orabant  enbr  Ijctirgoatoe  te  samen  moecten. 

49. 

Nu  wart  binnen  Ghent  verhaven 

V».41 , 49— sa  desunt  in  D.  Bocaos  viel  het  voor  op  den  saterdag.  sjmle 

4139  Herren  , B versperren.  den  33  october  1339. 

4180  Sinte  Kemijt , C Sinte  Denyt.  Volgens  4183  Verhaten  , verbeveo, 

Deel  I.  71 


Digitized  by  Google 


362 


DE  KLERK. 


Een  knape , niet  rike  van  haven  , 
4183  Van  gheenre  groter  gheboert, 

Die  soe  wart  ghetoghen  voert , 

Dal  ai  (liant  ane  hem  vel. 

Spreken  consti  harde  wel 
Ende  wart  van  groten  ghewcide, 
4190  Ende  hiet  Jacoh  van  Arlevelde . 

Daer  al  dlant  an  viel  sere 
leghen  den  grave  sinen  here  : 

De.se  Jacob  bracht  daer  toe 
Dat  verbonden  worden  doe 
4193  Eduwaert,  coninc  van  Engelant, 
Ende  Ylaendren  ende  Brabant. 
Ende  die  grave  van  Ilollant  mede , 
Met  consent  van  eiker  stede . 

Ende  dat  vaste  becharlereert, 

4200  Ende  met  zeghelen  gheconfirmeert . 
Dat  elc  soude  anderen  wale 
Helpen  houden  sine  pale, 
leghen  elc  laul  ende  eiken  here, 
Eude  dit  soude  dueren  emmermere. 
4203  Coninc  Eduwaert , na  desen  doene  . 
Trac  van  Antwerpen  metter  woene 
Al  te  Ghenl  in  die  stede, 

Sijn  wijf  ende  kinderc  mede. 

Eude  van  daer  trac  hi  te  haut 
4210  Over  in  Enghelant; 

Maer  hi  gheloefde,  in  desen  . 

Dat  hi  in  Vlaendren  soude  weseu 


V».  4184  Niet  rike  tan  haren,  I)  rijetan  haren. 
In  hel  gedicht  F an  den  derden  Eduwaert  slaet 
ook  niet  rike  dom  haren  , en  by  qui 

prius  dieet  opibus  non  fuerat . nee  nobiiis  prosa- 
pia.  Vcrgelyk  hiermede  hel  arlikcl  Jacquet  Fan 
Irtetelde , door  den  lieer  Le*x,  Nouvelles  «r- 


chires  historiques , philosophiques  et  littéraires . 
1 , p.  a«2. 

4187 , 88 , 99  en  421  K)  désuni  in  1), 

4189  Ghewelde , macht. 

4199  Ilechurtereert , in  charter  beschreven. 
4206  Metier  woene  t A , Il  en  1»  met  deter  tome. 
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Tusschen  dan  en  sinte  .lans  daghe, 

Die  in  den  midden  somer  ghelagbe . 

421a  Ende  daer  op  soe  liet  hi  ghinder 
Sijn  vrouwe  ende  oec  sijn  kinder. 

Te  naesten  Sinxenen.  al  le  liant. 

Trac  die  hertoghe  van  Brabant 
Voer  Tuuuliveke,  bi  Caracrike, 

4220  Met  sijnre  ghemecnte  niogbenllike  . 

Om  van  Hollant  ggraven  bede, 

Daer  omme  dat  hijt  gherne  dede; 

Want  van  Vraucrike  mijn  beer  Jan 
Was  comen  daer  met  meneghen  man , 

4225  Om  dal  hi  dat  huus  woude  winnen , 

Ende  verslaen  diere  waren  binnen  : 

Want  die  grave,  dat  ghijt  wet, 

Iladt  van  sijn  hant  beset. 

Al  en  hordet  hem  niet  toe. 

4230  Dit  woude  heer  Jan  wreken  doe  : 

Maer  doen  hi  sach  an 

Int  dander  side  soe  meneghen  man , 

Onder  Vlaroinghe  ende  Brabantsoene , 

Ende  Heinewiere  vroem  ende  coene , 

4235  Hilt  hi  hem  daer  over  enen  pas, 

Daer  hi  wel  mede  bewaert  was. 

Doen  dit  marcte  die  grave, 

Dedi  sijn  lieden  comen  ave, 

Ende  stac  int  huus  den  brant  ter  vaert. 

4240  Doen  keerden  si  alle  thuus  waert. 

V».  4217  Sinxenen  , A pinxienen.  4223  flo(  tuin,  dal  ilol. 

421!)  Tuunlieeke , Ajiostsc»  rostrum  Tuul-  4228  Fan  sijn  hnnl , C.  run  siere  bant. 
meke.  Lee»  Thun-l'Éeéque.  4236  Bewaert,  A en  B beraden. 
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£jor  (Êîmwaert  bic  sccpc  Dcrslocrl)  int  Sroin. 


50. 


bîu  es  comcn  Eduwaerl 
Over  die  zee,  nieller  vaert , 

Mei  een  deel  groter  scepcn  . 

Ende  heeft  dat  Svvin  begrepen, 

4245  Daer  hi  drie  honderl  scepe  vant . 

Die  Philips  daer  hadde  ghesant, 

Die  op  die  zee  . weder  ende  voert . 

Meneghen  roef  daden  ende  moert . 

Ende  alsoe  verlceght  hadden  tSwin, 

4250  Dalter  gheen  goet  mochte  in. 

Des  grote  breke  hadde  Vlaenderlanl , 

Ende  oec  Zeelant  ende  Rrahant. 

Desen  scepen  soe  bestoet 
Coninc  Eduwaert  metter  spoet , 

4255  Met  enen  sterken  toeganghe , 

Ende  Street  met  hen  soe  langhe 
Dat  hise  int  leste  verwan. 

Der  Franchoise  bleven  daer  dan 
Dertich  dusent  (dat  was  groot)  : 

4260  Die  zee  was  van  bloede  root  : 

In  menich  scip  men  woet 
Toten  enkele  in  dat  bloet. 

Dit  ghesciede,  dat  si  u cont, 

Op  Sinle  Jans  Baptisten  avont, 

4265  Ende  oec  opten  dach  daerna  , 

Doe  men  screef,  als  iet  versta, 

V*.  1244  Su  in , de  rivier  het  Zwyn.  4381  Breke , gebrek.  Deze  en  de  Yolgeode 

4249  Ki»  het  Zwyn  derwyze  hadden  laten  af-  regel  zyn  niet  in  D. 
loopen.  D Ende  su  venlegen  int  Zwyn.  4261  Roet,  waedde. 
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Dusenlich  ende  driehondert 
Ende  veertich,  wien  so  es  wondert. 


C)oc  öir  Ijertoglje  met  dmroaerbe  oiel  poer  ©oentrkc. 


51. 


Nu  sijn  die  Vlaminghe  met  allen 
4270  An  coninc  Eduwaerde  ghevallen  , 

Ende  selten  (samen  hare  vaert 
Met  groter  macht  te  Vrancrike  waert, 
Ende  vielen  voer  Dornike  al  te  hant, 
Ende  vermaenden  van  Brabant 
4275  Den  hertoghe.  dat  hi  quame, 

Ende  hem  der  dinghen  ane  name, 
Ende  hilde  sijn  verbont , 

Daer  ic  u vore  af  dede  cont. 

Die  hertoghe  woude  hem  bewaren , 
4280  Ende  es  derwaert  ghevaren , 

Ghelijc  dat  ment  ane  hem  sochte. 

Sine  ghemeente  hi  voer  hem  brochte. 
Oec  quam  van  Henegouwe  Willem  , 
Zeelant  ende  Hollant  met  hem , 

4285  Ghelre  ende  Gulike  quamen  mede  : 
Dese  vielen  alle  voer  die  stede. 

Die  hertoghe  met  sijnre  ghewelt 
Viel  in  dees  side  der  Scelt; 

Maer  die  hertoghe  hoerde  mare  , 

4290  Dat  Philips  in  wille  ware 
Te  bestridene  Eduwaerde  : 

Doen  dedi  maken,  metter  vaerde , 


Vs.  4208  1)  Ende  xl  tries  (B  tritn  des)  wondert. 
4281  Sochte,  verzocht. 


4282  D j Vet  gemeenten  die  hy  brochte. 

4288  A,  Beo  ü Viel  op  deen  side  der  Scelt. 
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Rrugghen  Tan  sterken  scepen. 

Daer  bi  die  Seell  mede  heeft  begrepen , 
■4595  Eiide  trac  over  ten  selven  tiden 
Om  te  hebbene  tvoerstriden  : 

Want  Philips,  ter  selver  wilen, 

Lach  daer  bi . omtrent  twee  milen . 

Wel  bewaert  met  passen  doe, 

4300  Daer  men  niet  en  mochte  toe. 

Dus  slocch  die  hertogbe  sijn  ghetelt 
In  dander  side  van  der  Scelt . 

Daer  hi  bleef  ligghende  dan  . 

Moghentlike  met  meiieghen  man. 

-4303  Op  enen  dach  quant  die  mare 
Dat  Philips  gheporret  ware  . 

Eude  Eduwaerde  soude  bestaen. 

Die  hertoghe  was  alsoe  saeu 
.Metten  sinen  daer  ieghen  ghekeert, 

4310  Ende  wel  te  voet  ghehatelgeert. 

Daer  hi  hilt  soe  langhe  slont 
Tote  dat  men  hem  dede  cont , 

Ende  hi  die  waerheit  wel  vernam 
Dat  Philips  doen  niet  en  quam. 

4315  Dus  keerdi  tsiDen  ghetelde, 

Ende  bleef  alsoe  over  Scelde . 

Al  den  tijt  dat  men  daer  lach. 

Ic  wane  datmen  noit  en  sach 
Soe  vele  voles  voer  ene  stede , 

4320  Daermen  soe  luttel  op  dede. 

Daer  lach  een  die  meeste  coninc 
Die  sat  in  der  werelt  rinc. 

Twee  hertoghen  ende  vier  graven  . 

Ende  lantsheren  . rijc  van  haven  . 

V «.  iiiKi  Troentriden , C tooirriden.  niemant)  en  mocht  c omen  toe. 

Ben  I»  Lach  daer  bi  op  milen.  4306  Gheporret,  ópgetrokken. 

4500  A en  R Dat  men  hem  niet  (I)  irnnt  hem  431S— Î6  de, uni  in  D. 
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•4325  Die  ({rave  en  si jn  noch  hertoghen  . 

Al  sijn  si  anders  sere  vermoghen . 

Ende  oec  hebben  vele  bede. 

Nu  hoert  voert  wat  ghesciede  : 

Sgraven  moeder  van  Henegouwe  , 

•4330  Een  goede  vrouwe  ende  ghetrouwe , 

Was  Philips  suster  van  Vrancrike. 

» Ende  oec  swegher  die  ghelike 

Edewaerts  van  Engbelant  : 

Dese  vrouwe  onderwant 
■4335  Haer  sere  van  desen  sa  keu  , 

Hoe  si  pays  mochle  maken . 

Ende  pijnder  omme  harde  sere 
An  eiken  prince  ende  here: 

Maer  doet  haer  al  onlvacht , 

-43-40  Heeft  si  haer  alsoe  bedacht 

Dat  si  aen  den  hertoghe  comen  eg 
Van  Brabant,  ende  bat  hem  des, 

Dat  hi  van  dien  saken 
Pays  oft  vrede  woude  maken  , 

-43-45  Ende  dat  oec  gheen  prince  en  si 
Diere  beter  toe  ware  dan  hi: 

W ant  alle  die  heren , te  waren , 

In  elke  partie  sine  maghe  waren  : 

Ende  waerl  dat  men  slrede 
-4350  Soe  eu  soude  kerslenhede 

Die  scade  nemmernieer  verwinnen: 

Ende  won  men  die  stal  op  die  van  binnen 
Soe  soudemen  groot  jammer  scouwen 
Ane  maeghden  ende  ane  vrouwen , 

-4355  Ane  paepscap  ende  ane  nonnen  mede. 

Diemen  dacr  vonde  in  die  stede  ; 

Ende  consti  dorloghc  ghebreken , 

V».  4351  (leest  in  B.  4347 — B8  désuni  in  D. 

4359  D I loer  haer  doen  haer  al  ontfacht.  4355  Groot  jammer  , \ groot  toonder. 
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Dat  mens  hem  ewelijc  ere  soude  spreken. 

Die  hertoghe  sach  wel  ende  verstoet 
4360  Datter  vrouwen  raet  was  goet , 

Godlec  ende  oec  eersam , 

Soe  dat  hi  hem  der  dinc  ane  nam , 

Ende  deder  toe  sijn  beste, 

Ende  bracht  daer  toe  int  leste . 

4365  Dattet  quam  tenen  bestande , 

Tusschen  den  heren  ende  den  lande, 

Totc  op  Sinte  Jans  Baptisten  dach. 

Die  in  midden  somer  ghelach. 

Voer  waer  oec  soe  seide  men  dat, 

4370  Dat  beide  de  coninghe  waren  mat 
Van  den  orloghe , ic  segghe  u hoe  : 

Eduwaert  was  tachter  doe  ; 

Want  hem  ghebrac  silver  ende  gout . 

Daer  hi  met  ghelden  soude  sijn  scout 
4375  Sinen  lieden:  ende  oec  laghen 
Te  wets  in  den  selven  daghen 
Sijn  diere  juwele,  ende  sijn  crone. 

Daer  bi  was  hem  die  vrede  scone. 

Philips  was  oec  svreden  blide  ; 

4380  Want  siecte  ende  sterfte  tien  tide 
Waren  in  sijn  here  soe  groot, 

Dat  tfierendeel  wel  was  dool. 

Oec  hadden  si  vele  falien 
Van  drancke  ende  van  vitalien. 

4385  Dus  waren  si  beide  doe 

Des  bestants  blide  ende  vroe. 

Doen  dit  was  screefmen,  voerwaer, 

Dertienhondert  ende  veertich  jaer. 

Vs.  4338  B Men  to uit  u ewelijc  ere  tprrlm.  4370  Te  welt,  in  onderpand  ; van  rcdJr*. 

4339  Sach  , C rrniom.  4383  Falien  , gebrek. 

4374  Sijn  ic  out,  C lijn  ml.  4389—4403  In  À,  B en  Ü : 

4375—78  désuni  in  U.  iw  m.s  ,crtef. « .»<  -w,rr, 
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Doemen  screef  wel  beaondert 
4390  Enenveerlich  ende  dertienhonderd 
Begonste  die  goede  besceiden  man 
Heer  Alaert  van  Os  te  bediken  dan 
( Die  proest  van  Lovene  was  doe  ) 
Dat  goede  lant  van  Lilloe: 

4395  Want  hi  doen  was  bekant 
Rentmeester  van  Brabant , 

Dat  hi  vromelic  loebrachte . 

Met  w ijsheide  ende  met  crachte 
Ende  met  groten  arbeide, 

4400  Dien  hi  sclvc  daer  toe  leide. 

Doen  dlant  ghevloit  hadde  daer 
Ontrent  drienvijftich  jaer. 


fyot  bir  stal  oan  £)og  o iel  arn  ben  Ijertljogljr. 

52. 


Hier  na,  int  ander  jaer. 

Quam  die  stad  van  Hoy  voerwaer 
4405  Ane  den  hcrloghe  van  Brabant, 
Ende  dede  hem  aldus  bekant, 

Dat  si  an  hem  vallen  wilde 
In  dien  dat  hise  te  rechte  hilde  , 
leghen  horen  here  den  bisscop, 

4410  Die  hem  dicke  liepe  op , 

Ende  bescatte  ende  versloech , 

Meer  dant  was  int  ghevoech. 

Die  herloghe  dachte,  in  sinen  moet, 


Ecnrnvecrtich  ende  dertien  buudorl  , 
Bedijcte  die  bertoghe  Lilloe, 

Dat  levlojet  bedde  doe 
Drieu  vijAicli  jaer  ofte  mee  . 

A l*o«t  vcrvgnekea  hadde  dk>  *ee. 

Deel  I. 


Hier  u int  ander  jaer  , nu. 


Vb.  4308  <lee*t  in  MS. 

4412  D Meer  elan  tras  hoer  gevoech. 
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Dat  die  bisscop  sinen  overmoet 
4415  Dicken  te  hem  waert  hadde  ghekeert. 
Ende  dat  bien  dicke  hadde  onteert . 
Hadde  hijl  moghen  brenghen  toe. 

Die  hertoghe  ontfincse  doe, 

Ende  si  setten  in  sine  bant 
4420  Beide  stat.  borch  ende  lant; 

Ende  die  hertoghe . sonder  beiden . 
Decdse  weder  thuus  leiden 
Met  ghewapender  bant , ende  na  dat 
Soe  besette  hi  borch  ende  stat 
4423  Metten  ghenen  die  hi  begheerde, 
Datten  bisscop  int  herte  deerde. 

Die  hertoghe  dede  doeken  slaen 
Ende  orloghe  ghebieden  saen  ; 

Die  bisscop  weder  alsoe. 

4430  Int  leste  bracht  daer  toe 

Van  Henegouwen  die  grave, 

Dat  men  maecte  hier  ave 
Te  Leuwe  ene  dachvaert , 

Daert  tperlament  viel  wel  haert: 

4435  Want  der  claghen,  tien  tiden, 

Vele  waren  in  elke  side. 

Int  leste  soe  bleef  die  twist 
Sonder  orloghe  al  ghechist. 


Qof  bit  groot  oon  fijollont  in  Dricstont  blttf  tnbe  oan  ben  orloglje  irgtjm  btn 
bisscop.  Dit  oan  Cubick  toaren  l)ortn  l)trt  ttgljtn. 

53. 

Niet  langhe  hier  na,  wet  vorwaer. 


V».  4117  Brevghen,  B yfSrinym.  Doch  ,«  wwh  d»  <W  iM  Uw 

1437  en  38  in  A en  B : sonder  orloge  »J  jpK*st. 
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4440  Doe  noen  screef  dertienhondert  jaer , 

Ende  xlv . min  noch  mere , 

Wert  verslaghen  die  jonghe  here 
Grave  Willem  van  Hollant 
( Dander  daer  alsoe  ghenant) 

4445  Van  den  Vriesen,  dat  was  jammer  groot: 

Ende  met  hem  bleven  doot 
Die  edele  liede  meest  twaren 
Die  int  lant  van  Hollant  waren, 

Ende  ander  liede  daer  toe  mede , 

4450  Die  waren  uut  ander  stede , 

Dat  die  grave  hem  selven  dede , 

41  met  sijnre  haestichede. 

Int  naetste  jaer  soe  ghevel 
Een  orlóghe  swaer  ende  fel , 

4455  T usschen  Ludiek  ende  haren  here , 

Dat  die  menich  becochte  zere. 

Die  bisscop  wert  alsoe  beraden 
Dat  hi  Ludiek  woude  scaden , 

Ende  vercreech  daer  toe  meneghen  man, 

4460  Die  in  sijnre  hulpen  daer  quam  an , 

Dat  was  die  coninc  van  Behem , 

Ende  sijn  outsle  sone  met  hem , 

Die  tier  tijt,  in  ware  dinc, 

Woude  sijn  Almaensehe  coninc. 

4465  Ende  vander  Marken  die  grave 

(Die  bisscop  wasser  broeder  ave), 

Die  grave  van  Loen,  ende  andre  heren  mede. 
Die  ic  late  hier  ter  stede. 

Die  van  Ludiek  worden  doe 
4470  In  haer  stad  beraden  alsoe, 


En  in  D : 

Daer  «o  wart  die  dinc  gevest , 

Souder  orloge  gemaect  ml  lut. 

Het  woord  gecest  of  ghechist  is  zoo  veel  als 


gecetteerd  ( engel  sch  eetted ) . 

Vs.  4444  Dander , de  tweede. 
4450  deest  in  MS. 

4467  cu  68  desunt  in  A en  B. 


Digitized  by  Google 


DE  KLERK. 


Dat  si  ute  waren  comen , 

Ende  hadden  een  velt  ghenomen, 

Daer  si  verbeiden  wouden 
Der  gheenre  die  comen  souden  ; 

■4475  iMaer  si  hadden  hen,  dats  waer. 

Met  eenre  gracht  bewaert  daer , 

Daer  men  in  moeste  tenen  gate, 

Om  haer  vordeel  ende  haer  bate. 

Daer  soe  sloech  met  stouten  sinne 
4480  Die  here  van  Valkenborch  inne. 

Als  die  waende,  als  iet  versta. 

Dat  hem  dandere  volgheden  na. 

Daer  soe  bleef  die  here  doot , 

Ende  met  hem  een  groot  conroet 
-4485  Van  ridderen  ende  van  knapen . 

Die  vrome  waren  ter  wapen. 

Ten  eersten  dat  dit  was  ghedaen 
Trac  die  bisscop  henen  saen  ; 

Ende  al  die  met  hem  quamen 
-4490  Trocken  achterwaert  te  samen  , 

Alsoe  menighen  wech  , alsoe  menich  hoot. 

Hier  moegdi  horen  wonder  groot. 

Dat  dese  grote  here  vermaert 
Alsoe  trocken  achterwaert, 

-4495  Onghcslreden , dein  ende  groot, 

Ende  lieten  haren  maech  daer  doot 
Onghcwroken  op  dat  velt. 

Dits  groot  wonder,  waer  ment  vertelt. 

Eer  dit  aldus  ghesciede , 

4500  Hadden  die  Ludicksche  liede 
Te  samen  ghesworen  dat  si 
Elc  anderen  souden  stacn  bi , 
leghen  haren  here  den  bisscop  . 

Vs.  4174  B Der  ghere  die  romen  tonden.  4498  Waer  ment  rerteil , B traer  men  telt. 

4476  B Met  ere  gracht  beeraert  daer.  450â  KIe  anderen  , D Maleanderen. 
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Ende  daer  deden  si  ede  op 
•'#505  Dat  si  souden , sonder  begheren , 

EIc  bi  anderen  sterren  ende  leren. 

Dit  was  Ludiek  ende  Hoy  die  stede  . 

Tongren  ende  Sinlruden  mede, 

Ende  dat  steken  ran  Dinanl, 

4510  Ende  daer  toe  al  des  bisscops  lant  : 

Dese  wouden  haren  here 
Ghed wonghen  hebben  rort  mere, 

Ende  oec  alle  haer  ommesaten. 

Niemant  en  sal  hem  rerlaten 
4515  Op  sijns  selfe  here  cracht  : 

Het  leit  al  aen  Gods  macht. 

Coninc  David  scrijft  al  open  : 

Het  es  in  Gode  beter  hopen 
Dant  is  in  den  mensche. 

4520  Dits  een  woord  ran  wensche. 

Hier  bi  die  ghemeente  waert 

Soe  groot  van  moede  ende  soe  haert . 

Dat  hen>  int  leste  haer  dinc 
Ter  groter  scade  rerghinc, 

4525  Als  ic  u hier  na  sal  segghen  al , 

Daert  tijt  is  ende  stede  hebben  sal. 

Qicr  gom  innr  bir  jamt  ran  ber  jammer Ijeit  ran  manslarl)l. 

54. 

Doen  men  screef  dertienbondert  rorwaer 


Vs.  4305  en  0 desuni  in  D. 

4306  B en  C Elc  met  andrtn  sterven  ende  leven. 
4509  D Ende  die  stat  r art  Denant. 

4512  en  13  In  B,  C en  D : 

Det'  wacnden  roert  tnere 


Cbedtrooghen  hebben  beren  here. 


4525  en  26  In  B : 

Al»  ic  n hier  na  tel  «eggen 
Daert  po  ent  endeüjd  »el  hebben. 
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Ende  oec  sessenveertieh  jaer , 

Quant  Eduwaert  met  sijnre  partien 
4530  Oter  die  zee  in  Normandien  , 

Ende  belach  een  stat  hiet  Cane  : 

Die  ghinc  hi  so  hardelijc  ane 
Dat  hise  met  crachte  wan , 

Ende  versloech  daer  meneghen  man. 
4535  Van  daer  troc  hi  over  die  Seine, 

In  midden  van  der  Vrancscher  pleine. 
Tot  bi  Parijs , met  brande 
Ende  met  roeve  menegherande , 

Over  dOeae  ende  die  Somme  ; 

4540  Want  si  en  mochten  niet  al  omme. 

Int  lant  van  Potau  quam  hi  saen  : 

Daer  wart  hi  swaerlike  bestaen 
Van  Philips  van  Vrancrike  , 

Diene  bestoet  moghentlike 
4545  Met  meneghen  here  groot . 

Die  daer  meest  hieven  doot. 

Die  coninc  van  Bemen  bleef  daer, 
Ende  Philips  broeder , dais  waer , 

Die  grave  was  van  Alenchoen  ; 

4550  Oec  soe  bleef  daer  doot  doen 
Die  grave  van  Vlaendren  met, 

Ende  menich  lantshere.  dat  wet. 
Philips  bevalt  sinen  paerde 
Ende  reet  in  Amyens  sijnre  vaerde. 
4555  Daer  soe  bleven  in  den  nijdspele 
Dertichdusenl  vlocs , dats  vele , 

Die  al  meest  nochlan , twarcn . 

Ute  Philips  partie  waren. 


Y s.  4531  Cane  , Caen. 

4552  dee»t  in  MS. 

4541  Pottin,  A Poenten.  Lee*  Ponthieu , in 
welk  land  Crecy  ligt.  waer  de  «lag  voorviel. 


Over  dexen  *lag  en  over  al  bet  bier  vcrha«dcW<' 
kan  roen  by  Froissaat  nader  bericht  verkrygeo. 

4555  Pi ijdtpele  , gevecht. 

4556  Vlot»  , B,  C en  D voler. 
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Ende  Eduwaert  trac  Tast  Toert 
4360  Ende  belach  Kalis  die  poert , 

Daer  hi  toer  viel,  Toerwaer, 

In  dit  vorseide  jaer , 

Ontrent  op  Sinte  Gielis  dach  : 
Daer  hi  een  jaer  voer  lach , 

4563  Niet  vele  min  eer  hi  dan 
Sinen  wille  daer  af  gewan. 

Dat  ic  dit  hebbe  verliet 
Dat  en  is  sonder  saké  niet; 

Mer  hets  om  dinc , als  ic  versta , 
4570  Die  licht  volghen  sal  hier  na. 

Die  de  yeesten  van  al  desen 
Horen  wil  of  lesen  , 

Ga  ten  boecke  ende  lese  int  licht , 
Dat  ic  daer  af  heb  ghedicht  ; 

4575  Want  dese  yeesten  en  horen  niet 
Toten  Brabantschen  iet. 


Dan  tm«  ljuæelikfn  bic  gljcmacct  maren  t>ore  Galeus. 


55. 


‘ Nu  doen  Eduwaert  voer  Kaleys  lach, 

Als  ic  u voren  dede  ghewach, 

Soe  maecte  hi  twee  huwclike  : 

4580  Deene  was  van  Lodewike , 

Die  grave  van  Vlaendren  was  dan; 

Daer  woude  hi  sijnre  dochter  brenghen  an  . 

Wies  vader  Eduwaert  met  ghewelt 
Versloech  te  Cressi  op  dat  velt. 

4585  Des  graven  moeder  ende  vader 

V.,  4359  y<ut  nart,  B en  C rtcklt  torrt.  4867  Fertiel,  bygebrschl.  C Dal  ie  Ju,  kier 

1300  Kali,,  fr.  Calai,.  kebbe  btdiel. 
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Woenden  in  Vrancrike  beide  gader. 

Ende  hadden  Vlaendren  geruumt  beide , 

Om  haers  vole»  orn  bescheiden  heide. 

Doen  de  grave  vernam  die  mare 
4390  Dat  sijn  vader  ende  moeder  doot  ware , 

Quam  hi  saen  in  Vlaendrenlant , 

Ora  te  proevene  of  hem  te  hant 
let  te  bat  soude  moghen  gaen  . 

Dant  «inen  vader  had  ghedaen  ; 

4395  Doch  wart  hi  onlfaen  voer  herc  : 

Maer  in  alsulken  kere . 

Al»  si  sinen  vader  hilden 
Si  desen  oec  houden  wilden. 

Hi  moest  singhen  alsulken  sanc 
4600  Al»  si  wilden , wast  cort  of  lanc. 

Int  leste  si  hem  vore  leiden 
Dat  hi  moeste . sonder  beiden . 

Eduwaerts  dochter  sonder  waen 
Tot  enen  wive  ontfaen , 

4605  Ende  dat  dat  emmer  moeste  wesen. 

Die  grave  antwoerde  te  desen 
Vele  redenen  scoene  ende  goede, 

Ende  dat  hem  dat  niet  te  doen  en  stoede  ; 

Want  die  coninc  in  corlen  daghen 
4610  Sinen  vader  hadde  versiaghen , 

Ende  dat  hi  oec  niet  en  ware  soe  coene 

Eneghen  huwelic  te  doene 

Buten  moeder  ende  vrienden  rade . 

Ende  dat  hijs  emmer  niet  en  dade. 

4615  Dit  en  bescoet  cort  noch  lanc. 

Si  namene  ieghen  sinen  danc, 

Ende  voerdene , metter  vaert , 

V».  4887  deest  in  MS.  graefzelf,  VS.  4613.  dat  hy  zonder  de  toezteoi* 

4890  A.  B,  C en  I)  Dat  lijn  vader  doot  vare.  miog  zyner  moeder  niet  kan  trouwen. 

Zyne  moeder  waa  niet  dood  ; want  lager  zegt  de  4815  Bestoet , beschoot,  trof. 


Digitized  by  Google 


VYFDE  BOEK. 


577 


Vore  Kaleys  tot  Eduwaert, 

Ende  deden  hem  die  joncfrouwe 
4620  Sijns  ondancs  doen  ondertrouwe; 

Ende  daer  na  al  te  hant 
Keerde  hi  in  Vlaendcrlant, 

AI  of  hi  woude  bereiden 
Sijnre  bruloft  bescheiden , 

4625  Ende  is  at  hcimelike 

Ontreden  in  Yrancrike, 

Ende  vertrac  sinen  maghen , twaren , 
Hoe  hi  hadde  ghevaren. 

Hier  na  suldi  verstaen 
4630  Hoe  hi  huwelic  heeft  ghedaen 

Aen  tshertoghen  dochter  van  Brabant , 
Alsoe  als  mi  es  becant. 


tion  ben  anbften  Ijntoflikf  bot  (fïmrourt  maeclr. 

56. 

Dander  huwelic , dat  Eduwaert 
Toe  woude  brenghen  metter  vaert . 
4635  Dat  was  van  sijnre  suster  sone  : 

Hertoghe  van  Ghelre  was  die  gone . 

Een  jonghelinc  van  xij  jaren  : 

Die  dwanc  hi  daer  toe,  twaren, 

Dat  hi  trouwen  moeste  dan 
4640  Des  maregraven  dochter  van 
Gulec  ; waest  lief  of  leet 
Hi  moest  doen  sijns  oems  beheet: 
Nochtan  soe  seide  hi  sere 


V».  4624  C Siert  bruylockt  beteeydenheyden . 
4627  Fertrac,  vertelde. 

Deel  I. 


4633  Dat,  B en  C dit. 

4643  Seide , B ittvede . C croende , D veytrde. 
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Daer  leghen , die  jonghe  here  ; 

•4645  AUoe  jonc  als  hi  was  doe, 

Ende  loender  dese  redene  toe  : 

Dat  voermaels  een  soendinc 
Ghemaect  w as , in  ware  dinc , 

Dat  den  meueghen  was  becant, 

4650  Tusschen  den  hertoghe  van  Brabant 
Ende  sinen  here  sinen  vader , 

Ende  dat  hi  dat  al  gader 
Houden  wilde  onghebroken , 

In  welc  soendinc  was  ghesproken  : 

4655  Soe  wanneer  dat  hi  quame  tsijnre  oude 
Ende  tsinen  jaren . dat  hi  soude 
Shertoghen  dochter  trouwen  dan. 

Ende  wesen  haer  wetlelic  man , 

Ende  dat  sijn  vader , voer  sijn  doot , 

4660  Hein  bat , met  einste  groot , 

Dat  hi  wel  stonde  in  dat  belof , 

Ende  des  niet  en  ghinghe  of. 

.Maer , wat  hi  seide  daer  toe , 

Dal  kint  wart  bedwonghen  doe 
4665  Dal  hi  die  joncvrouwe  moest  trouwen. 

Hier  soe  machmen  wonder  scouwen . 

Dat  soe  jonghe  jonghelinc 
Hem  soe  wel  hoede  selker  dinc , 

Dat  hi  der  joncfrouwen  niet  en  dede 
4670  Daer  men  huwelic  volmaect  mede. 

Dat  wisten  si  wel  voerwaer. 

Die  by  den  kinderen  waren  daer: 

Ende  binnen  corten  tiden . daer  naest. 

Reet  die  jonghelinc  metier  haesl 
4675  Heimelic  van  daer,  met  liste  , 

Vs.  t649  I)  Hal  menegen  man  tras  Itérant.  4661  B,  C en  Ü Hatts  r oUlorHr  in  tiit  brief. 

1658  Haer  trellrUt  . Ben  C haer  wettege.  4668  Seller , D tetter. 
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Oats  niemant  daer  en  wiste , 

Ende  sijn  broederken  daer  mede . 

Ende  en  bilden  tijt  noch  stede 
Voer  dat  si  beide  tsamen 
4680  TAntwerpen  in  die  stat  quatnen  , 

Daer  si  ten  selven  stonden 

Den  hertoghe  van  Brabant  vonden, 

Diese  ontfinc  met  groter  weerde , 

Ende  gaf  hen  cledere  ende  peerde , 

4685  Ende  bleven  bi  den  hertoghe  daer, 

Als  ic  u sal  segghen  hier  naer. 

Uan  Ijmrelikf  ï»cr  hmörcn  sljcrtogljcn. 

57. 

Doen  Eduwaert  lach  in  Brabant , 

Als  ic  vore  dede  becant, 

Waert  ghemaect  eene  vorwaerde 
4690  Tusschen  den  hertoghe  ende  Eduwaerde. 

Als  dat  shertoghen  dochter  scone 
Soude  hebben  Eduwaerts  sone , 

Ende  om  dal  si  na  niaghe  waren , 

Soe  gheloofde  Eduwaert  twaren 
4695  Dat  hi , binnen  den  coste  sijn  , 

Binnen  sekeren  termijn 
An  den  paus  soude  impetreren , 

Dat  hier  mede  soude  dispenseren  ; 

Ende,  overlede  den  termijn, 

4700  Soe  soude  die  vorwaerde  niet  sijn. 

Eduwaert  sendc , dat  es  waer , 

Sijn  eersame  bode  hier  naer 

Vs.  4676  C Soe  dolt  daer  nyemaut  en  witte.  kolt.  WDathi  in  den  (Cen  D uplev)  coite  sijn. 
4695  Binnen  den  coste  iyn,  voor  op  zj/nrn  4700  J\ iet  sijn,  U quite  tijn. 
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Toten  paus  tAvengoen, 

Maer  die  paus  en  wouts  niet  doen, 
4705  Watmen  aen  hem  sochte  doen  ; 

Want  Philips  wout  alsoe. 

Aldus,  als  ghi  na  hier  siet, 

Soe  bleef  dat  huwelic  niet. 

Aldus  benam  sekerlike 
4710  Coninc  Philips  van  Vrancrike 

Dat  die  hertoghc , hier  noch  ghinder . 
Bestaen  en  const  sijn  kinder; 

Want  hi  en  constcse  nerghen  bestaden 
Eersamelic  aen  haer  gaden  , 

4715  Die  paus  en  hadde,  dat  ghijt  wet. 
Moeten  dispenseren  daer  met , 

Ende  Philips  hielt  die  paus  in  dien 
Dal  hijt  nerghens  en  liet  ghescien, 
Daer  hem  enichsins  dochte 
4720  Dat  hem  onstade  doen  mochte, 

Soe  dat  men  duchle  dat  van  desen 
Brabant  sonder  oir  soude  wesen. 

Doen  die  hertoghe  sach  al  bloet 
Dat  sijn  kinder  werden  groot, 

4725  Ende  het  al  aen  Philipse  stoet , 

Liet  hi  sineken  sinen  moet, 

Die  hi  droech  te  Philips  waerl, 

Die  hem  dicke  hadde  ghedaert . 

Alsoe  dat  hi  sijn  kinder  bestade 
4730  Een  deel  alsoet  Philips  gaedde. 

Sinen  outsten  sone  Heinrike 
Bestaedde  hi  in  Vrancrike, 

Aen  heer  Jans  dochter,  sijl  seker  das. 
Die  Philips  outste  sone  was, 


\».  4703  TAvengoen,  t'Avignon. 

471:2  Bestaen  , B en  C Besladen  , D Belleden. 
4714  B Eerliken  aen  haer  grgaden  , C Eerlekc 


aen  haer  gegaden. 

4713  en  16  désuni  in  I). 

47-9  C Alsoe  als  ht  sine  ktnder  bestaedde. 
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4735  Mer  si  en  was  noch , te  waren  . 

Out  meer  dan  van  vijf  jaren , 

Die  van  vader  ende  van  moeder  bede 
Bestonden  ten  derden  lede. 

Godevaert , sinen  joncsten  sone . 

4740  Bestaedde  hi  in  Borboen  , 

. An  des  hertoghen  dochter  dare. 

Dat  ic  u segghe  dats  ware. 

Joncfrouwe  Margriete,  die  dochter  sijn. 
Die  scone  was  ende  van  doechden  fijn , 
4745  Gaf  hi  van  Vlaendren  den  grave, 

Daer  ic  u hier  voer  seide  ave. 

Sijnre  joncsler  dochter  Marien  , 
Daermen  alle  goet  af  mach  lien  • 

Gafmen  , als  ic  u toeghe . 

4750  Van  Ghelren  den  hertoghe, 

Die  alsoe  ontreet  sinen  oem , 

Als  ic  u vore  dedc  goem. 

Ende  al  dese  waren 
Na  ghemaghe  twaren; 

4755  Nochtan  dispenseerde  daer  met 
Die  seste  Clement . dat  wet , 

Alsoet  doen  Philips  begeerde , 

Wiens  wille  hi  niet  en  weerde. 

Sijn  outste  dochter  Johanne 
4760  Was  voer  cornen  te  manne, 

Aen  den  grave  van  Hollant, 

Die  doot  bleef  in  der  Vriesen  lant  r 
Scoene  was  hi  ende  wel  gheraect 
Ende  van  doechden  wel  volmaect. 

4765  Gheen  kint  en  liet  hi  van  hare  : 

Vf.  4738  Ten  derden , C au  den  derden 
4744  B Die  edele  maget  ende  fyn. 

4753  en  56  in  D : 

Nochtan  coosCBleerdel  met 


Die  VI"  piot  Clement , datghijt  «vel. 

47(52  In  der  Friesen  tant.  Bon  V van  der  V rie~ 
ten  Aanf. 

4765  B Gheen  kint  en  wan  hi  an  hare. 
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Dat  was  Brabant  sere  contra  re. 


Dan  örr  scoffdtumn  öic  (ji  l)aööe  nan  ben  lanbf  oan  Caöirkr. 
58. 

Als  God , die  sonder  einde  leeft , 

Den  mensche  seghe  ende  voerspoet  gheeft  . 
Ende  hi  dan  hem  verheft  daer  in, 

4770  Soe  acht  God  sijns  te  min, 

Ende  gheeften  namaels  alsoe  vele  scadeu 
AU  hi  hem  voer  gaf  ghenaden. 

Aldus  eest , wildijt  verstaen , 

Met  dien  van  Ludic  vergaen  : 

4775  Om  dat  si  hadden  eeus  voerspoet 

Soe  wies  hem  soe  hoghe  dien  moet , 

Dat  hem  in  hen  selven  dochte 
Datse  niement  deren  en  mochte, 

Ende  trocken  uut  met  groter  scareii , 

4780  AU  liede  die  sonder  sin  waren, 

In  den  lande,  voer  ende  weder, 

Ende  werpen  sterke  husc  ter  neder . 

Die  edele  lieden  vorwaer 
Hadden  in  den  lande  daer . 

4785  Ende  wouden  des  bisscops  lant 
Al  besetlen  na  haer  hant, 

Ghelijc  als  dat  ghemeinc  diet 
ln  Vlaendren  plach  ende  noch  pliet. 

V».  4767  j41*  God,  en*.  Dil  capillel  wordt  Aldus  eest , 

in  C niet  Openden.  4778  B Dat  nitt 

477S  in  B en  D : 478ï  U erpttt  D 

Om  dat  hi  niet  ro  wil  bfoMf  4783  en  84  dciunt  in  D. 

ï*at  hem  et  tin  Gode  gecomtn , 4787  Diet,  volk. 
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Dit  voie  had  ghecoren  dan 
4790  Enen  moiré  tot  enen  lioeFtman , 

Ghelijc  dat  daer  te  voren 

Die  Vlaminghe  hadden  ghecoren 

Jacob  van  Artenvelde, 

Daermeu  vele  wonder»  af  telde. 

4795  Int  leste  sijn  si  met  allen 

Voer  Herkenteel  ghevallen , 

Een  starc  huus  ende  goet , 

Dat  daer  op  die  Mase  «toet. 

Heer  Heinare , die  goede  man , 

4800  Dien  dat  huus  toehorede  dan  , 

W as  hier  omme  in  groot  verdriet; 

Mer  hi  en  constes  gheweren  niet, 

Noch  oec  sijn  here  die  bisscop. 

Selken  raet  had  hi  daer  op, 

4805  Dat  si  troken  al  te  hant 

Aen  den  hertoghe  van  Brabant, 

Ende  baden  hem , met  ernste  groot , 

Dat  hi  hem  hulpe  in  suiker  noot , 

Ende  dat  hise  onsetten  wilde , 

4810  Ende  men  seker  van  hem  hilde, 

Ende  hi  sijn  man  daer  af  w are , 

Ende  dalmen  dat  vonde  clare. 

Die  bisscop  claghede  mede  dare 
Sijn  misquaem , groot  ende  sware . 

4815  Ende  bat  hem,  met  groten  moede. 

Dat  hi  hem  in  «laden  stoede, 

Of  hi  soude  des  lants  moeten  begheven , 
Ende  een  bisscop  sijn  verdreven; 

Ende  der  heiligber  kerken  rechte , 


V*.  4790  Moiré  , molenaer  , I)  votre  , volder. 
4795  Herkenteel,  fr.  Argenteau. 

4809  B en  D Ende  datti  thuut  ontsetteu  wilde. 

4810  Ende  men , B Want  men. 


4814  Sijn  misquaem,  2yn  ongeluk  , B Sine 
mestjuame,  1)  Sinen  noot. 

4817  B en  D Oft  hi  tonde  dlant  moeten  tr- 

g heven. 
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4820  Die  toe  hoorden  Sinte  Lambrechte. 

Souden  al  te  nieute  keren , 

Ende  dat  hi  met  Gode  ende  met  eren 
Dese  dinc  mochte  wederstaen. 

Ende  groten  loen  daer  af  ontfaen. 

4825  Oec  soe  waren  ter  selver  stede 
Vorwaerden  ghesproken  mede, 

Die  mi  niet  wel  en  sijn  cont , 

Soe  dat  die  herloghe  tier  stont 
Metten  bisscop  soe  wart  beraden , 

4830  Dat  bi  hem  woude  stacn  in  staden, 

Ende  nam  al  te  hant  sine  vaert 
Met  sinen  volke  te  Ludic  waert: 

Mer,  eer  si  daer  comen  connen. 

Was  Herkenteel  ghewonnen , 

4835  Ende  af  gheworpen  in  den  gront , 

Dat  soe  hoghe  ende  vaste  stont. 

Die  hertoghe  van  Ghelre  twaren 
Woude  met  sinen  sweer  varen , 

Ende  oec  die  grave  van  Loen. 

4840  Int  bisdom  trocken  si  doen  . 

Tot  bi  Wateme  met  allen , 

Daer  si  sijn  nedergevallen  . 

Daer  si  doegden  groten  noot 

Van  den  reghene,  die  was  soe  groot. 

4845  Op  enen  vridach  soe  was  dat , 

Dat  al  den  dach  was  soe  nat. 

Daer  quamen  die  Ludickeren 
Seer  stoutelic  ter  weren . 

Wel  met  dertichduscnt  mans, 

4850  Als  beschermeren  des  lants, 

Die  thant,  al  sonder  letten  , 

Dat  lant  wilden  ontsetten. 

V».  4823  en  26  desunt  in  I).  4841  Haleme , voor  Halerr.  H altf. 

4838  Sinen  meer.  lyneo  schoonvader.  484» , 46 , IJS  en  56  desnol  in  D. 
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Ende  boden  velt  ende  strijt , 

Sonder  enich  respijt , 

4855  Mer  om  dat  soe  reghende  doe 

En  conslmen  doe  niet  comen  toe. 

Des  morgens  vroech , in  ware  dinc , 

Eer  die  sonne  wel  opghinc. 

Bestreden  die  vianden  al  te  hant 
4860  Den  bertoghe  van  Ghelrelant, 

Met  enen  toe  houwe  groot; 

Daer  een  deel  bleven  doot 
Van  sinen  besten , dats  ware . 

Die  hi  met  hem  brachte  darc. 

4865  Daer  was  dien  goeden  jonghen  man 
Een  deel  lachter  aen  gedacn  dan; 

Maer  doen  den  heren  quam  die  mare 
Dat  Ghelre  bestreden  ware , 

Quamen  si  te  hulpen  te  hant , 

4870  Riepen  si  Limborch!  Brabant! 

Ende  worden  die  viande  vervaert 
Ende  maecten  hem  te  Ludic  waert, 
Ende  in  dat  vlien  ende  dat  jaghen 
\\  ert  des  voles  daer  verslaghen 
4875  Omtrent  vijftien  dusent,  tien  daghe. 
Dat  seiden  dieghene  die  dit  saghen. 
Die  te  live  bleven  onlvloen 
In  Ludiek  ende  in  Hoy  doen. 

Heinric  van  Brabant  voerwaer 
4880  Waert  ridder  ghemaect  daer. 

Doen  die  van  Sint  Truden  dat  saghen. 


Vs.  4835  Reghende , B minde. 

4861  Toe  houwe,  toescliietiujj,  A en  B loegane, 
D toegange. 

4866  Tachter  aen  gedaen,  B lachter  gedaen. 

4869  Site  hulpen,  B hem  te  hulpen. 

4870  B Ende  doen  riep  men  Brabant. 

4873  Te  Ludic , A,  B en  1)  ter  r lucht. 

Deel  I. 


4875  B omtrent  xv  dusent  te  dien  daghe. 
4875  en  76  in  D : 

Omtrent  u<r  datcnlach 
Seule  mj  die  gene  dtet  iitb. 

4879  Brabant , D Limborch. 

4881  Io  A , B en  D : 

Die  alitic  beweerde  tijo  ere 
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Hebben  si  hem  op  ghedraghen 
Den  herloghe  van  Brabant, 

Diese  ontftne  al  te  hanl. 

4885  Oec  dede  hi  vellen  lier  stont 
Maieoie  in  den  gront , 

Dat  Brabant  daer  te  voren 
Ghcdaen  hadde  meneghen  toren. 
Dus  bracht  die  herloge  van  Brabant 
4890  Den  bisscop  weder  in  sijn  lant, 

Soe  dat  hier  in  es  bleven  , 

Daer  hi  bi  na  was  uut  verdreven . 
Ende  mijn  here  Sinte  Lambrecht  , 
Bekiell  der  kerken  recht. 

4895  Dit  ghesciede  voerwaer 

Doemen  scieef  Ons  Heien  jaer 
Dertien  houdert  ende  veertach 
Ende  vij , oplen  saterdach  , 

Daer  op  lach  ter  selver  stont 
4900  Sente  Marien  Magdalenen  avont. 


Dan  örr  gtyemmten. 


59. 

In  ouden  yeesten  hebbic  ghelesen 
Dat  die  ghemeente  die  sijn  gheresen , 
Ende  hem  verheven  soe  sere , 


Dat  bijl  heeft  danc  emmermerr. 
Doen  die , en*. 

Vs.  4886  Maleme , lee«  Wartmme* 
4889—94  In  A , B en  D : 

Dat  ttark  hujj  noebtan  dor 
Hoerde  aliène  den  biucop  toe» 
Macr  hi  moeit  nochtan  gedogen  . 
Al  »*ch  bjr  toe  met  tiara  ogen. 


Dat  wan  die  bertoge  van  Brabant 
Den  bit  trop  weder  tijn  lant, 

Soe  dat  Irir*  m et  bleven  , 

Die  naleerx  [D  na  lint'  wat  verdreven  ; 

Ende  mijnbeer  Sint?  Lambrerht 
Bebrelt  sijnre  bey  leger  kerken  r**bl. 

4895  deeat  in  MS. 

4901  In  ouden  yetsien , enx.  De  capittela  59 
en  60  worden  in  B niet  gevonden. 
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Dat  si  verdreven  haren  bere , 

4905  Ende  verdructense  ooc  twaren 
Die  van  goeden  comen  waren; 

Want  edelheit  ende  onedelheit 
..  Sijn  contrarie,  voer  waer  gheseit, 

Ende  twee  contrarien  en  moghen  niet 
4910  Te  gader  staen,  wals  gheschiet, 

Alsoe  ons  wel  maect  ghewes 
Die  wise  Aristotiles; 

Maer , hoe  hoghe  si  dimmen , int  deinde 
Vielen  si  neder  met  groter  sceinde. 

4915  Wel  dat  ghemeinte  ombedwonghen 
Aider  scamelheit  es  ontspronghen  : 

Want  hare  haet  is  sekerlike 
Op  wel  gheborene  ende  rike. 

Orosius  seit  in  sijnre  schrifturen  : 

4920  Als  die  ghemeente  wert  in  rueren 
Salmen  altoes  duchten  des, 

„ Dat  lant  verloren  es; 

Mer  als  ridderen  ende  knapen 
In  rueren  werden  ter  wapen, 

4925  Soe  salmen  hopen  al  te  hants 
Dat  orbaer  es  des  lants. 

Als  een  ghemeente  es  in  roeren 
Soe  pleghen  si  vremder  voeren , 

Soe  loept  dat  vole  hier  ende  daer, 

4930  Recht  oft  sinloes  waer, 

Soe  settel  al  sinen  toren 

Op  rike  liede  ende  wel  gheboren  : 

Die  willen  si  ontliven 
Of  des  lants  verdrieven, 

4935  Ende  al  die  haerthede. 

Die  men  hen  noit  mesdede , 

V*.  4914  Sceinde , schending.  4938  Haerthede  , A archede. 

4928  Voeren , handelingen.  4933 — 38  ontbreken  in  D. 
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Willen  si  dan  al  wreken. 

Selke  willen  haer  huuse  breken  ; 

Sulc  wil  wreken  al  gader 
4940  Dat  men  ye  misdede  sinen  ouden  vader, 
Ende  wie  daer  seide  ieghen 
Worden  verslagben , sonder  beden  ; 

Si  willent  al  hebben  doot. 

Haer  onbesceidenheit  is  soe  groot , 

4945  Ende  soe  ongheraect  met  allen  , 

Datse  weder  in  dassche  vallen , 

Ende  meer  versmaden  worden  twaren. 
Dan  si  te  voren  ye  ghewaren  ; 

Want  onghelijc , sonder  waen , 

4950  En  mach  emmer  niet  te  gader  staen. 
Ende  eest  dat  sonder  wanc 
In  Vlaendren  duert  dus  lanc, 

Het  sal  nochlan  onverhoet 

Ter  neder  vallen,  alstmen  minst  moet. 


Dun  brn  gljcessclaren. 


60. 

4935  In  des  hertoghen  Jans  tiden 


Vs.  4941  — 43  ln  A en  D : 

Den  bonten  ende  den  wntlalc 
En  geloven  iy  niet  wale, 

Ende  die  daer  ye*  irgrq  sryde 
Worde  versleghen  , sonder  beyde , 

Ende  willent  al  hcLLen  dool. 

4945  Ongheraect  t wanstaltig. 

4950  À En  mach  emmer  altars  niet  staen  t D 
En  mach  nemmermecr  lange  staen. 

4934  Moet,  vermoedt. 

4953  In  des  hertoghen  Jans  tiden,  enz.  Dil 
capittel  van  den  gheeselaren  wordt  in  D door  het 


volgende  vervangen  , waermede  men  kan  verge- 
ly ken  de  jToltri  sur  un  MS.  de  Li  Muisis , door 
den  heer  De  Gerlacre  , Messager  des  sciences  et 
des  arts  delà  Belgique , III , p.  375  en  volgende. 

A ne  penileocie  tnaeden  ai  do» 

Getijc  dal  Jhcsus  Christus 
Een  hall'  mm  dan  xuiij  ja  er 
Op  erlrike  woude  leven  daar  , 

5 Also  menigen  dacb  sy  wouden 
Haer  pcnilcncie  houden. 

Dus  lijn  sy  voort  getogen 
Wiliicltlike  ende  in  hogen 
lij»  ende  ii j hondert 
10  Te  male,  wie  dat  wondert 
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Soe  moest  die  heilighe  kerke  liden 
Ende  doeghen  swaerlike; 

Want  een  deel  uut  Oestrike 
Quamen , met  groter  partien , 
4960  Ende  uten  lande  van  Hongherien , 
Jonc,  out,  clein  ende  groot, 

Om  die  vrese  van  der  doot. 

Leke , papen , ende  clercken 


(««ene  aelmoescn  en  mochten  ij  ont laen  ; 
Mer  sy  mochten  «ten  gacn 
Metten  genen  die  hem  heden 
Om  die  grote  Gods  geneden. 

1 5 Een  boyken  , als  die  menige  weet . 

Dat  was  ha  er  opperste  cl  eet , 

Enen  capproen  arn  gedacn , 

Daerop  onen  rillen  hoct  gesUcn  . 

Daer  op  geneyt  crucen  root. 

20  Dit  was  emmer  wonder  groot. 

Aliy  penilencie  tonden  doen 
Daden  sy  uyt  rousen  code  seoeo  . 

Ende  hter  clrderen  algemene 
Sonder  dat  nedercleet  aliéné  . 

29  Arme  ende  scoudrren  nacct. 

Dus  so  hadden  sy  hem  gemaect  ; 

Ende  daerboven  daden  sy  au 
Een  wil  linnen  clect  nochtan  , 

Met  menegen  ploye  gevouden , 

20  Also  alsijt  hebben  wouden  : 

Dat  iloech  haer  ran  baer  gorde  t laden 
* Tot  op  hare  roet  beneden. 

Aldus  gingen  sy  twe  ende  twee, 

Al  om  ende  om  , min  oo  mee  , 

29  Ilaer  plaetse , sijt  seker  das. 

Na  dat  haerre  rele  was. 

Geeselen  hadden  sy  doen  maken  , 

Daer  scerpe  naeldeo  in  ne  staken  , 

Daer  ty  hem  met  sloegen  so  diep, 

40  Daller  trode  bloei  uyt  liep. 

In  dietscUe  hadden  ty  enen  sanc 
Wel  gemaect  ende  redclijc  lanc , 

Die  op  Gode  riep,  met  ernste  groot  . 

Dat  hyse  hoede  roer  die  gadoot. 

49  Dit  songen  sy  twee  voren 

Dat  ment  verre  mocht e horen . 

Ende  sy  songen  alle  naer 
Alofl  een  letanie  waer. 

Drie  werf  vielen  sy 
90  Op  haer  knien  , gelovcs  tny  , 

Ende  telken  sijn  sy  met  allen 
Cniiswijs  ter  erden  gcvalkn- 


Daer  lagen  ty,  tonder  wacu. 

Tot  datse  den  sanc  op  dede  Uaeo- 
55  Als  dit  driewerf  wat  gedacn  , 
Gingen  si  te  haren  pape  saen  , 

Die  in  midden  der  plaetse  stoet. 
Ende  vielen  hem  alle  te  voet , 

Ende  hy  seide  hetn  tgelove  daer  . 

SO  Ende  sy  seident  alle  naer, 

Ende  haer  gemene  hiet  hle  met 
Ende  daer  na  , al  ongelet. 

Vielen  sy  alle  mettien 

Ter  erden  , op  haer  bloele  knien . 

65  Ende  so  ahsulreerde  hyse  daer 
Van  al  haren  tonden  claer. 

Als  dat  al  was  gedaen  dan 
Deden  sy  cousen  cudc  c lederen  an  , 
Ende  namen  ij  ende  ij  bare  varrt 
70  Al  singende  1er  kerken  waert , 

Dat  ment  verre  moebte  horen  , 
Crueen  ende  vanen  altoos  voren. 
Deer  gingen  sy  alt  heelden 
Voer  Onscr  Liever  Vrouwen  heelde 
79  Ende  geloofden  met  groter  trouwen 
God  ende  Onser  Liever  Vrouwen  , 
Met  dietachcn  sange  , als  ie  vent.) 
Sy  twee  voren  ende  dander  na  , 
Ende  riepen  op  Gode  met  oclmoedc 
50  Dat  hyte  van  der  gadoot  behoede. 
Dit  daden  sy  , sonder  sage  , 
Twcwerf  in  eiken  dage, 

Ende  driewerf  opten  vridack. 

Dit  weet  ic  wel,  want  let  sach. 

65  Siue  mochten  meina nde  Lalden  guet 
Want  hier  régulé  also  stoet; 

Maer  sy  mochten  eten  lelker  stat 
Met  den  genen  die»  hem  bat. 

Vele  seden  hadden  sy , te  waren  , 

00  Die  niewertnex  toe  goet  en  waren, 
So  dal  leke  voie  doe 
Van  hem  iclven  had  bracht  toe  . 
Daer  a ne  lach  clcine  bate  , 

Dal  ic  hier  al  achter  late. 
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Quanten  , met  hopen  even  sterke , 

4965  Ute  oeste  al  int  wesle , 

Uut  menighe  stat  ende  veste. 

Si  ghinghen  xxxiij  daghe 

Ende  enen  halven;  met  selke  slaghe 

Sloeghen  si  op  haer  lijf  al  bloet. 

4970  Dattert  bloet  uut  liep  al  roet, 

Met  gheeselen  die  yseren  waren. 

Desc , na  mijns  sin  vcrclaren . 

Hadden  een  penitence  cleet. 

Daer  toe  hadden  si  ghereet 
4975  Ene  hoyke  ende  enen  hoet. 

W'aer  si  quamen  metier  spoel 
Son  gen  si  alle  enen  sanc. 

Die  hem  gheduerde  even  lanc 
Dat  si  hem  met  gheeselen  sloeghen, 
4980  Ende  daer  na  even  wel  voeghen 
Dochle . als  si  er  scieden  of  : 

Ende  dien  hielen  si  Onser  Vrouwen  lof. 
Dese  verboden  dobbel  spel 
Ende  luxurie  alsoe  wel , 

4985  Ende  si  verboden  diere  eden  , 

Ende  versoende  menighe  veeden . 
Dicmen  Diet  versoenen  en  conde. 

Al  scheen  dbegbin  goet  van  gronde 
Dende  hadde  gheworden  swaer 
4990  Der  heiligher  kerken,  wet  voerwaer  . 
Hadt  alsoe  bliven  gaende; 

Want  waer  si  lien  . sittende  of  staende . 
Of  ligghende,  des  sijt  vroet, 

Die  ghelieten  al  verwoet; 

4995  Ende  die  men  seide  dat  waren  beseten 
Dien  wouden  si  hem  vermeten 

\».  liWIi  Ifoijkr  . huik.  4992  Liet*  , trokken. 
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Dat  si  die  at  te  haut 
Ghenesen  «ouden  van  den  viant, 

Ende  hem  doen  ruinen  die  stede  : 

5000  Dat  soude  doen  haer  heilichede. 

Dus  ghinghen  si  den  viant  manen; 

Si  wouden  weten , ende  niet  wanen , 

Dat  si  waren  inachtiger  bet 
Dan  enich  priester  van  der  wet. 

5005  Selke  seide  dat  hi,  ter  suiker  stat, 

Met  Gode  selve  dranc  ende  at; 

Selc  die  seide  oec,  in  trouwen, 

Dat  hi  selve  sprac  met  Onser  Vrouwen . 
Ende  dat  hi  Gode  had  vonden 
5010  Met  sineu  openen  bloedighen  wonden, 
Ende  dat  hi  hem  hiet,  sonder  waen, 

Dat  hi  hem  soude  met  ijheeselen  slaen. 
Selc  die  droech  die  doot  aen  een  cleet. 
Ende  seide.  den  volke  ghercet 
5015  Dat  sijn  gheselle,  sonder  waen, 

Van  der  doot  waer  opghestaen. 

Selc  brochten  met  haren  partien 
Een  gans,  voer  waer  ic  lie, 

Ende  seiden  dat  si  hem  naer 
5020  Van  miraculen  volghden  daer. 

Als  een  in  haer  gheselscap  sterf, 

Die  hem  van  der  doot  bedarf, 

Dien  voerden  si , voerwaer  weet  dat , 
Dore  elc  dorp  ende  elc  stat 
5025  Met  hem , al  tol  si  te  samen 
Weder  te  hare  poert  quamen. 

Selke  dede  een  silveren  cruce  maken 
Ende  vertellen . in  hare  spraken , 

Den  lieden  dal  se  Onse  V rouwe  brochte . 
5030  Uten  hemel,  diese  wrochte. 

Dus  maecten  si  tvolc  al  blint . 
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Waer  si  qunmen  al  omtrint, 

Met  dus  ghedanen  herisien  , 

Dat  tvolc  met  groten  partien 
5035  Aen  hen  vielen,  waer  si  quamen. 

Dus  setten  si  hem  alle  te  samen 
leghen  die  papen  van  der  kerken , 

Tc  lachteren  der  papen  werken , 

Ende  haers  selfs  prijsden  si  sere , 

5040  Ende  daden , met  enen  sublilen  kere , 

Den  joden  oec  in  Brabant  pine  : 

Si  leiden  hen  ane  van  fenine , 

Dat  si  hadden  ter  menegher  stede . 

Om  dat  si  dat  kerstenhede 
5045  Al  te  male  souden  bederven  ; 

Daer  bi  moesten  die  joden  sterven. 

Die  hertoghe  Jan,  sonder  waen. 

Dedc  die  joden  alle  vaen. 

Selc  wart  verbrant , selc  verslaghen , 

5050  Ende  selc  int  water  ghedraghen. 

Dus  verloren  si  alle  dieven. 

Dit  hadden  die  broeders  alle  bedreven. 

Ende  als  die  manne  dus  ghinghen 
Wouden  die  wive,  in  ware  dinghen, 

5055  Ghelijc  den  broederen  susteren  worden  , 

Ende  als  si  int  broederscap  waren  ghetorden 
Soe  wederstont  die  clergie, 

Met  hare  cracht.  dese  heresie, 

Soe  dat  al  te  nieute  ghinc. 

5060  Dus  ghevielen  dese  dinc . 

A Ismen  dertien  hondert  screef 
Ende  xlix  , ende  dit  bleef 
Toter  helft,  dat  men  daer  nare 

V».  5038  Te  lachteren  , smadende.  5043  Hadden  , voor  hadden  geleii. 

304a  Zy  beschuldigden  ze  van  vergiftiging.  5056  Ghetorden,  getreden. 
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Screef  dertien  hondert  ende  L jare, 

Int  jaer  van  gracien  bekent 
5066  Onder  den  sesten  paus  Clement. 


(Dinöe 

VAN  HST  VYrDE  BOM. 
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Vóórwerk  in  kei  handschrift  A. 


Hel  es  goet  spreken  ren  den  v roeden , 

Van  den  wisen  ende  tan  den  goeden , 

Die  hem  voirmaels  setten  1er  eren  ; 

Want  men  mâcher  by  leeren 
5 Vele  doechden  ende  wijsheden, 

Die  huer  leren  dair  by  willen  leden , 

Doen  Troyen  met  ghewelt 
Ghedcstrueert  was  ende  gherelt, 

Dacr  die  Grieken  met  wraken 
10  Van  Helenen  dal  ontscaken. 

Hoert  hier  die  corte  coronike  te  hant 
Van  den  hertoge  ran  Brabant, 

Hoe  sy  hielen  ende  wie  sy  waren , 

Binnen  rire  ende  twintich  [hondert]  jaren. 

Hier  op  volgt  dc  genealogie  der  hertogen  van  Braband  , sedert  Hector)  ges  leekte,  »oo  als  men  die 
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woortlelyk  iu  du  rerstc  boeken  van  Da  Klxae  aentrefl.  Na  bet  vermelden  der  dood  van  Jan 
den  I**  «luit  het  aluk  met  deae  regels  : 


Enen  sonc  Jiet  dese  fiere , 

Dat  was  die  ander  Jan, 

Die  dlanl  van  Wassemberge  wan  : 

306  Scone  was  by  ende  sprekende  wale, 
Ende  sterf  ter  Vuren  in  sine  zale, 

Ende  wart  te  Brucsele  met  groter  haven 
In  Sinle  Goedelen  choer  begraven. 

Een  kijnt  liet  hi  hem  naer, 

310  Ende  was  out  mer  xij  jair, 

Doen  zijn  vader  sterf,  die  goede  man, 
Ende  es  geheten  die  derde  Jan, 

Die  in  Brabant  nu  es  heere, 

Ende  hem  oec  gesel  heeft  ter  ere 
316  Tusschen  Mase  ende  den  Rijn . 

Daer  zine  palen  gewijde  zijn , 

Daer  by  metten  schoenslen  here  quant 
Dat  men  over  Mase  ye  vernam. 

Nu  hebdi  gehoort  ende  vernomen 
320  Van  beghinne  dat  hercomen 

Van  den  hogen  prinche  van  Brabant , 
Alsoe  als  iet  gescreven  vant 
In  goeden  vrayen  boeken. 

Die  des  willen  geroeken 
326  Datli  huer  jeesle  lèse,  voir  ende  na, 

Ie  radem  dalli  ten  boeken  gae , 

Dat  ic  muccle,  ende  es  niet  lanc, 

Daer  vint  hijl  al , sonder  wanc. 

Tote  op  desen  derden  Jan  ne , 

330  Die  nu  verst  compt  te  manne. 

Hi  waert  hertoge  in  groter  eren 
Doe  men  scrccf  die  jair  Ons  Heren 
xiij'  ende  xij  mede. 

Nu  bidden  wy  alle  ene  bede, 

336  Dat  hem  God  onne  voirt  ane , 

In  allen  doegeden  te  volstane, 
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Ende  in  allen  poenten  Tan  eeren 
Die  nel  Toeghen  hints  heren  , 

Soe  dat  hy  ende  dlant  in  eeren  si, 
340  Ende  Gods  hulde  behoude  dair  by. 
Dat  nart  gesmaict  in  die  port 
TAntwerpen , na  Gods  gebort 
iiij'.  ende  xiij  mede. 

344  God  gete  ons  allen  sinen  trede. 


AMEN. 


Vóórwerk  in  het  handschrift  C. 


'Eur  Begint  it  cormfir  van  Sirotant. 


Daer  bi  soudic  langhe  zoeken, 

In  latijnschen  ende  in  walschen  boeken , 
Jesten  tan  heeren  onbekint, 

Die  oyt  geweest  hebben  hier  omtrent, 

5 Ende  tan  inenschen,  tnaren  , 

Die  noyt  op  ecrtcrijke  waren, 

Ende  ic  die  in  dietsche  ontbinde, 

Sint  ic  zo  scocne  ystorie  tinde 
Bescreveu  tan  ons  selfs  becren, 

10  Die  haer  land  hilden  met  eeren 
Ende  mogentlike  regeerden 
Ende  hare  vi, inden  te  bareteerden, 

Ende  met  crachte  onderdaden. 
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Willet  mi  God  van  desen  gestaden  , 

15  Soe  'villic  u scriven  , hoort  van  vvien, 
Ic  saelt  u alhier  bedien, 

Dats  van  den  hertoge  metten  boerde 
Godevaert , die  van  7.0  edelen  aerde 
Was , soc  iel  u vertrecken  sal , 

20  Ende  in  boeken  vaut  gescrevcn  al, 

Die  ons  her  Moyses  dede  weten , 

Ende  heilige  lieden  ende  oic  poelen, 
Die  de  cornicke  hebben  bestreven; 
Van  hem  willic  u oic  voirt  gheven. 

25  Hertoge  Jan  van  Brabant 

Die  derde  van  den  name  int  lant, 

(Der  edelder  Magneten  sone, 

Coninc  Eduwarts  dochter,  die  de  croue 
In  Ingelant  oic  droech  met  eeren  , 

30  Ende  oic  heere  was  der  heeren , 

Ende  oic  goed  in  ridders  name  ) ! 
Ontfact  dit  boexken,eist  u bequamc 
Ende  ontfankelic,  zo  du  net  my 
Dat  mijn  pijne  bestaet  sy , 

35  Ende  den  tijt  die  icker  toe  doe.  ' 
Ende  en  eest  oic  niet  alsoe. 

Soe  sal  my  dat  herle  verseeren; 

Want  ic  maect  in  uwer  eeren. 

Nu  biddic  Gode , den  hoegen  voghet , 
40  Daer  alle  wijsheit  ende  doghet 
Lut  vloeyl  volcomelikc, 

Dat  hi  bier  de  hand  over  strike, 

Ende  hulpe  mij  dal  ic  volmakc  ; 

Want  sonder  hem  geene  saké 
45  Eu  geschiet,  des  zeker  si. 

Ende  oic  moet  zijs  onnen  mi 
Maria  , sijn  moeder  bequame  ! 

Nu  beghinnic  in  haren  name. 

Van  den  hertogbe  Godevaerde , 

50  Hoe  hi  weder  brochte  1er  waerde 
Brabant,  ende  den  hertogbe  rijke, 
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Dat  Kaerle  die  hcrtoge  valschelike 
Hadde , menich  jair  te  Toren , 

Bi  Iluge  Capetlc  verloren , 

55  Ende  die  vrancsche  crone  mede, 

Alst  sleet  gescreven  te  vele  stede , 

Willic  u hier  hescriven  ter  stad  ; 

Maer  tierst  willic  u seggen  dat , 

Als  ic  u seidc  wacr  bi 
60  Dat  dese  edele  man  si. 

Wy  weten  wel  dat  hier  te  Toren 
Die  werelt  al  bleeff  verloren , 

Bi  der  diluvien,  ende  verdranek, 

Dat  my  te  seggen  wair  te  lanek. 

65  Soudict  vertellen  twi  dat  God  dede  ? 

Het  was  om  der  lieden  qnaelhede. 

Oic  en  ontbilden  hen  in  dareke  maer 
Sy  achte,  dat  wet  wel  voirwair, 

Noe  ende  sijn  kinderen  drie, 

70  Ende  haer  wive  dat  waren  die 

Die  hen  onthielden  ende  niemant  el. 

Van  desen  toe  weet  men  wel 
Dat  al  sijn  beghin  heeft, 

Dat  nu  ter  werelt  leeft, 

75  Ende  dat  geweest  heeft  te  voren , 

Ende  dat  noch  sal  werden  geboren. 

Ende  soe  mach  men  mereken  dair  bi 
Dat  dese  edele  hertoge  vri , 

Geboren  van  desen , zo  ic  u sal 
80  Noemen  sine  vorderen  al, 

Bi  gerechter  genalesien , 

Als  ons  die  poelen  lien, 

Ende  sinte  Clement,  die  heilige  mau  , 

Diere  wel  af  spreken  can  , 

85  Ende  Dirodius  die  martelare, 

Ende  sinle  Jeronimus  seit  my  dware, 

Lucaen  ende  Ovidius , 

Diet  ons  oic  bescriven  dus, 

Gelijc  iet  u bedieden  wille, 

Deel  1.  76 
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00  Ende  ander  poëten  , dier  ic  stille 
Swighc;  want  het  wair  my  te  zwaer 
Al  te  rcrtrecken  openbair 
Der  gbeenre  name,  dair  ic  afT  scrive. 

Dair  bi  moetic  laten  bliren. 

05  Maer  die  gene  salie  ii, 

Of  God  wille,  vertrecken  nu 
Daer  dese  edele  bertoge  Tri 
Van  beghinne  afT  comen  zy. 

Nu  moet  bijt  my  zo  laten  uuten , 

100  Die  here,  dair  alle  dueght  uut  spruiten, 

Datter  sijn  lofT  ende  sijn  eere 
Aen  geliggcn , ende  dese  beere 
Dien  ic  dit  ter  eeren  make, 

Dat  hem  moet  dese  saké 
105  Ontfanclic  wesen,  ende  hi  dair  na 
Blidelic  ende  wel  ontfa  ; 

Want  zeker  mach  bi  sijn , wet  dat , 

Dat  iet  bebbe  ter  raeneger  stat 
Gesocht  ende  uut  Tele  boeken; 

110  Want  zekerlic  ic  moeslet  zoekeu 
Ende  om  waken  vele  nachte, 

Eer  iet  tot  eenen  eyode  brachte. 

Hier  Toren  dedic  u verstaen 
Doft)  die  diluvie  was  vergaen , enz. 

Volden  ruim  900  vorsen,  van  bet  geslacht  van  Chant,  vaa  Helezius,  Jaio , Dardanus  . Hector. 

Silviut  Brabo,  Priamus,  Eneas , Oclaviacn,  enz. 


<Roe  öte  btrbt  brrfogfje  ®n«  ixr  stwntjjun  [unös  Ijrrrrn  rnrM  efferdt 
*or<;  m««r  Ju t croniür  <n  fjan&ens  niet 

Tc  Bruwildre , in  een  abdie 
Ri  Cocltte , soe  reet  die  hertoge  vrie 
Ende  hoirde  (tarer  aider  rael , 

1 Vergclyk  die  Excellente  cronikt  van  Brabant f bl.  aa,  iij , recto. 
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Ende  hi  offerde,  mi  verstoet, 

5 Voir  hem  allen  die  prince  boude 
Eenen  penninc  root  van  goude  ; 

Want  ran  Bcehem  die  coninc 

Ende  deertsche  biascop , Tcrstact  die  dinc , 

En  wonde  voir  dandere  offeren  niet. 

10  Ende  als  die  hertoge  dat  strijden  siet 
Offerde  bi  vore , als  ic  u seyde , 

Dat  hem  allen  hadde  rrcmtbeide, 

Ende  hi  keerde  om,  die  prince  werde, 

Op  tkerchoff,  daer  een  page  sijn  perde 
15  Hilt,  ende  gaf  den  armen  lieden 

Eenen  penninc  van  goude , hoirdic  bedieden 
Ende  als  hi  op  sijn  pert  soude  scrijden 
Schoet  een  heraut  [bi]  te  dien  tiden  , 

Ende  hilt  hem  den  stegereep  sijn , 

20  Ende  seyde  : « Van  Brabant  prince  fijn , 

God  wille  u nemen  in  sijnder  hoeden.  » 
Doen  antwoirde  die  prince  goede  : 

« Vrient  ! vraeght  yemant  : wie  es  die  man  ? 
Segt  : het  is  van  Couwenberch  Jan , 

25  Ende  dat  ic  ben  haers  raets  getroost. 

Haren  overmoet  word  hen  gcrooft 
Dorren  iv  ra  y bieden  velt  ende  schilt.  » 

Dus  jaeghde  wech  die  hertoge  wilt 
Buten  tclocstere  met  pagie  alleyn, 

.10  Ende  alle  die  heeren,  groot  ende  oleyn , 
Liepen  tsamen  over  hoot, 

Ende  spraken  van  den  wonder  groot 
Dat  die  vremde  man  bedreeff, 

Dat  hi  en  boech  noch  en  neech 
35  Den  hoogen  princen,  ende  offerde  voren, 

Hi  moeste  sijn  gcck  oft  dore, 

Dat  hi  sulke  saké  dede. 

Ecnderhandc  heeren  seden  : 

Het  docht  hen  van  Brabant  die  hertoge  ; 

40  Macr  som  seyden  het  ware  gelogen , 

Ende  meynden  hi  en  wair  niet  so  eoene. 
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Die  heraut , die  den  vromen  baroene 
Gehouden  hadde  sinen  stegcreep  wet , 

Sprac  : « Voir  waer  sy  u geset , 

45  Dat  was  die  ever  wilt 1 

Van  Brabant,  dit  u velt  ende  schilt 
Ontbiet  te  comen , wair  ghi  begeert  ; 

Want  my  beval  die  prince  weert 
Dat  ic  u seyde,  int  openbare, 

50  Dat  hi  Jan  van  Conwenherch  nare.  » 

Ende  als  dat  hoorden  die  vrome  heereu 
Liepen  zy  ter  wapenen  zeere, 

Ende  reden  na  den  hertoge  goet , 

Maer  twas  saké  tegen  spoel; 

55  Want  hi  hadde,  wilt  verstacn, 

Sijn  pert  doen  averecht  bcslaen. 

Dus  soe  volghden  zy  hem  contraren. 

Onder  den  hoop  des  greven  van  Baren 
Soe  jaeghde  die  hertoghe  fijn  , 

00  Ende  berende  tot  Colun  aen  den  Rijn , 

Ende  keerde  soe  om,  doir  Gulkerlant, 

Dat  hi  doir  roefde  ende  doir  braut, 

Ende  reet  te  Lymborch  in. 

Dus  en  constcn  zv  in  ghenen  sin 
Den  hogen  prince  niet  gedoen, 

06  Soe  dal  gemaect  werdt  die  soen. 

1 Die  ever  tcil/t  het  wilde  evenwyn,  toenacm  van  Jan  III.  Zie  myii  Belgisch  Museum,  I , bl  tfNi 
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I. 

Lettre»  confirmant  le»  u»cu/es  établi»  chez  le»  meunier»  de  Bruxelles 


Ven  l'année  1125. 

Quoniam  diuturnila*  obliviotiem,  oblivio  odium  et  contemptionem  genera  re  solet,  nccessariunt 
duximus  script»  committere,  quia  dux  Godefridus  quinque  molendinorum  discipulis  et  eorum 
successoribus  consuetudincm , quam  hactenus  lenuerunt,  et  subscriptam  io  perpetuum  donavit. 
llaec  est  cousuetudo  annooae.  Quatuor  vasa  sumuntur,  quorum  unum  viccsimam  quartam  partent 
sexlarii  capit,  duae  partes  ducis  sunt,  tertia  discipulorum.  Praclerca  quiuque  vasa  farinae  cumu- 
lata , »ed  oon  compressa,  sumunt  discipuli,  quorum  unum  datur  ducentibus  asinos , second  um 
iis,  dux  nihil  juris  habet.  De  modio  frumenti.  Tria  vasa  sumuntur,  quorum  duo  ducis  sunt,  ter- 
tium  discipulorum.  Quatuor  quoque  vasa  farinae  cumulala,  in  quibus  dux  nihil  juris  babel.  Quatuor 
molcndina  iuferiora  mol  un  t Malt  *.  De  duobus  vero  saccis  quorum  uterque  novem  sextaria  obtinct. 
duae  ferlcllac  sumuntur,  quarum  quaelibet  terliain  partem  sextarii  teneut.  Inde  tertia  pars  ducis 

1 D*  confirmation*  cotiSHttudinis  mnltndtnorum  Brurcllae ■ Tel  «tlo  litre  que  porte  cette  charte  dan»  lr  recueil  d'A-TsYMfi. 

2 Malt . moût. 
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est , diiae  discipulorum.  IIoo  ideo  quia  molares  lapides  molendinit  mioistrant.  Praeterea  de  eisdetn 
duobus  saccis,  versa  fertclla  , cumulus  discipulis  datur,  in  quo  dus  nihil  juris  habet.  Quod  si  isla 
molendina  aquis  supcrfluant,  molatur  ubicumque  Mail;  sed  unusquisquc  tantum  molat,  quantum 
uno  die  in  cervisiam  convertat.  Praeterea  qui  serviunt  molentibus  sive  in  adducendo , sive  fereodo 
et  referendo,  fructum  laboris  habeant.  De  alio  Walt  quod  extra  urbem  evehitur,  et  de  frumento, 
et  de  quocumque  1res  denarii;  tertio»  denarius  ducis  est,  duo  discipulorum.  Infra  >atalc  Domini 
uuumquodque  molendinum  sexlarium  vini , quatuor  capones  et  quatuor  panes  qualcscumque  de 
sextario  proveniunt,  duci  persolvet.  In  Natal»  quoque  unumquodque  molendinum  duodecim  debet 
denarios.  In  Pascha  totidem;  sed  qui  eos  susceperil,  cum  discipuli  ligna  succiderint  quadrata,  ad 
quod  licenliam  dux  minislrabil  ; qui  denarios,  inquam , susceperil,  ad  locum  molendini  faciet , et 
discipuli  in  usum  converlent.  Si  etiam  molendina  ingurgitentur,  qui  praeroissos  denarios  susccpe- 
rit,  virgas  et  stipites  ad  molendinum  evehet , et  discipuli  in  usum  convertent.  liaec  ut  rata  et  in- 
convulsa  maneaol , teslibus  subscriptis  et  sigillo  ducis  confirmavimus  Henricus  Truien  , Mauritius, 
Walterus  de  Stalle,  Arnoldus  de  Groleys,  Henricus,  Henricus  monetarius,  Everwinus  frater  ejus, 
Theodericus  Geme,  Arnoldus  drossete,  Arnoldus  fdius  ejus,  Goswinus  de  Zaventen,  Daniel, 
villicus,  Gostvinusde  Lene,  Walterus  de  Holten,  Nicolaus,  Conradi  fîlius.  Praeterea  omnes  moleo- 
dinorum  . si  a duce,  vel  a potente  ministro  ejus  commoveanlur , fidelitatem  facluri  sunt , et  super 
hoc  nullatenus  agravandi. 


A-TlVSO,  Uiêtoria  brabantiae  diylomatica , lom.  II,  MS.  sur  parche- 
min, écriture  du  XV*  siècle,  aux  archives  de  Bruxelles,  f.  XXXV 
verso. 


II. 


Charte  du  duc  Godefroid , concernant  des  biens  de  l’abbaye  de  Tonyerloo. 


Anno  1159,  indirtionc  Vit*. 

In  nominc  sanctae  Trinitatis  ac  individuae  unitatis.  Ego  Goatninos  , dux  Lotbaringiae , notum 
facio  fidelibu»,  lam  praesenlibus  quant  futuris,  quod  quoddam  allodium  légitima  possessione  tenui 
in  Hillc , cum  his  appenditiis,  unus  mansus  in  llaselc  , secundus  mansus  in  Morlesele,  tertius  man- 
sus in  Buzcnchcm  ; hoc  enim  allodio  et  appenditiis  omnibus  Symon  , praepositus  de  Tuldunch , 
jure  feodali  et  hereditario  infeodalus  a nobis  fuit;  a quo  Sygerus  de  Kercberche  idem  feodum 
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legali  online  el  feodali  intègre  recepil  et  possedit.  Illud  vero  cum  omnibus  appenditiis  suis  cuidam 
homini  suo  feodali  et  hereditario  in  feodum , prout  tenait , dédit , et  hoc  nomen  hominis  a b bas 
Wsteken , qui  licet  postremus  praenumeralorum  quieta  pace  et  légitima  possessione  hoc  feodum, 
quamdiu  vixit.  manutenuit  et  possedit;  quo  defunclo,  fiiia  ejus  Aysilia,  ei  succedens . idem  feo- 
dum a manu  domini  Sygeri,  sententia  dictante  hominum  suorum  feodalium,  susceptum  tenuit , et 
absque  calumnia,  seu  alicujus  justa  reclaraatione , quoadusque  divina  gratis  annuenle . se  et  feo- 
dum beatae  .Marine  in  clauslro  Tongerloo  oblulit  et  cum  mobilibus  suis  contulit.  Abbas  enim. 
Hubertus  nomine , cum  eadem  Aysilia  online  judiciario  et  legali  commoditatc  pcrficiens,  ad 
Sygerum  et  feodum,  quoadusque  tcouerat  Aysilia,  resignavit  ad  usus  et  fructum  claustri,  et 
petitione  abbatis  sententia  hominum  suorum  effestucavit.  Idem  Sygerus  hoc  feodum  Symoni  prae- 
posito  ad  usus  et  fructum  claustri  resignavit,  et  pro  debito  effestucavit.  Oui  Symon  mihi  Gode- 
frido,  duci  Lotharingiae , idem  feodum  totum  et  totaliter  ad  usus  et  fructum  claustri  resignavit, 
praescnle  abbale,  et  sententia  curiac  nostrac  ordinante  et  hominum  nostrorum  feodalium,  cffestuca- 
vit.  Ego,  pront  primus  bujus  feodi  fundalor,  et  ejusdcm  allodii  possessor,  légitima  donalioneet 
ordinata  traditione,  bcatae  Mariae  et  clauslro  in  Tongerloo  dedi,  el  uc  in  postemm  lam  legalispos- 
sessio  claustri  injustis  impiorum  aliquorum  reclamationibus  lurbarelur,  script  o nostro  et  sigilli 
nostri  impressione  sancitum  confirmavimus.  Hujus  rei  testes  sunt  Sygerus  de  Wavere , Henricu» 
de  Adorph  , Gerardus  de  Belhenvorth  , Godcfridus  de  llachendovcrc , Macharius  de  Kisinchem  , 
Gerardus  de  Benchem,  Wilhelmus  de  Birbeche,  Arnoldus  de  Assche,  Giselberlus  de  Wiscnbeche , 
Gerardus  de  Hildeberga  , Arnoldus  de  Monte,  Reinerus  de  Lithbeclie.  Acta  sunt  haec  anno  domi- 
nicae  incarnation»  millesimo  centesimo  quinquagesimo  nono,  indictionc  seplima. 

Anaiecta  médita  de  A.  HlUU  (d'tprc*  lc  cartuUire  en  parchemin 
de  Tabbaye  de  Tongerloo)  MS.  appartenant  à M.  Tabbé  De  Ram. 


III. 

Collation  de  l'eglite  de  Tonyerloo,  par  Ar  non  ld , tire  de  Dietl. 


k Lom  a ui  , dan»  Taonrc  1163. 

Ego  GoncraiDcs,  dux  Lotharingiae,  nolificari  cupio  omnibus  ecclesiae  juris  authenticis  archiepis- 
copo  Coloniensi,  episcopo  Leodicnsi , archidiaconi* , abbatibus.  deeanis,  caeterisque  in  archie- 
piscopatu  Coloniensi  existcntibus.  tam  futuris  qunm  praesenlibiis,  quod  Arnoldus,  dominus  de 

Dïel  I.  77 
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Diest,  nullius  coactione , aed  propriae  voluntatis  arbitrio  duclus,  conscnsu  et  concessu  fratrum  et 
sororum , caetcrorumquc  cognatorura  et  aznicorum  suorum , quidquid  juris  babebat  in  fundo  et 
appenditiis  ecclesiae  dc  Diest , cui  ego  solus  post  Deum  advocatus  sum,  in  manu  mea  libéré  et 
quiete  el  propriae  uxoris  consensu  confavenle,  ad  opus  ct  ulilitalcm  ecclesiae  Tongerloensis  po- 
sueril , et  «e  a praedicta  possessione , causa  remedii  animac  patri*  et  matris , suaeque  et  uxoris  et 
amicorum  ejus , in  perpetuum  disposuerit.  Ego  vero  causa  Dei  et  ecclesiae  de  Dieet,  cui  post  Do- 
rainum  advocatus  sum,  donationem  banc  omnibus  ecclesiae  praelatis  et  filiis  altestor,  et  cbarlulam 
pracseulem  hujus  publicae  donationis  altestatricem , post  subscriptos  bujua  rei  lestes,  perpétua 
sigilli  coufirmalione  communio,  quorum  ista  sunt  nomina  : Pbilippus,  abbas  de  Parco,  Henricns 
de  Bunsbecbe,  Anselmus  de  Sykinchem,  Gerardus  de  Bencbem,  lienricu*  de  Wilcwe,  Wilhelmus 
de  Hesbenne,  Wilhelmus  de  Byrbecbe,  Arnoldus  Dapifer,  et  Godefridus,  frater  ejus,  Gocelinns  de 
Heverle,  Alardus  de  Baltershem,  Symon  Bocbarl,  Henricus  Hacbenne,  et  Renso,  frater  ejus,  et 
alii  quamplurcs  qui  viderunt  et  audierunt.  Acta  sunt  haec  in  publics  curia  Lovaniae,  anno  incar- 
nations domiuicac millesimo  centesimo sexagesimo  tertio,  indictione  undecima. 

Ana/ec/a  imediia  de  A.  Hivlbi,  d'après  le  cartulaire  de  1* abbaye  de 
Toagerloo. 


IV. 

Lettre s du  duc  Godefroid , au  sujet  des  biens  donnés  aux  cénobites  de  l’église 
de  Tongerloo  par  Arnoud  et  Amis  de  Diest. 


k Louvain  , dant  l'année  1163. 


In  Domine  sanctae  Trinitatis  et  individuae  unitatis.  Dominorum  ac  principum  illud  est  primum 
et  optimum , dominum  vel  principem  boni  operis  principium , et  virtutis  cxcmplum  imitabile  suc- 
cessoribus  principaliter  relinquere...  quapropler,  Ego  GoDxriiDos,  dux  Lotharingiae , notum  esse 
volo  lam  futuris  quam  praesenlibus,  quod  nobiles  viri  Arnoldus  de  Diest,  et  Amicus1,  frater  ejus, 
assenau  coheredum  suorura,  divina  inspirante  gratis,  allodium  suum  quod  in  ecclesia  de  Diest 
possidere  vidcbanlur,  cum  omni  jure,  quo  ipsi  bactenus  illud  possederant,  pro  salute  animarura 

' Amicut . Ce  nom  iciuLle  indiquer  que  l’Imloire  d 'Amiens  cl  Ame/ius,  relatée  du  J le  tecond  livre  de*  Brabantse^* 
Yreiten  , «Uil  |K>pul»irc  en  Belgique  dèi  le  comineaccineat  du  XII*  uàcle. 
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suarum , ad  usua  fratmm  ecclesiae  beatae  Mariae  de  Tongerloo  in  manu  mea  tradiderunt,  curtem 
etiam  quamdam,  duas  carvatas  1 terrae  tenentem,  et  quatuor  domos  in  eadem  villa  praefatae 
ecclesiae  contulerunt,  qitae  videlicet  quatuor  domus  singulia  annia  quadraginta  denarioa  Lova- 
nieosis  monetae  peraolvunt,  cutn  caeteris  juatiliis,  quas  hactenus  persolvebant  ; dimidium  quoque 
molendioum  in  eodem  allodio  praedictae  ecclesiae  contulerunt.  Ego  vero,  pio  eorum  favena 
deaiderio,  et  religionis  applaudena  utilitati,  et  advocatua  ecclesiae  Tongerloensia , haec  omnia  in 
manu  raea  suscepi , roeo  patrocinio  tuenda,  elob  remedium  animae  meae  parentumque  mcorum . 
tam  praecedentium  quam  subsrquentium , dilecto  nostro  bonae  mémorisé  abbati  lluberto , imo 
ecclesiae  beatae  dei  genitricis  sempcrque  Virginia  Mariae,  mcmorati  loci  patronne  ac  totiua 
mundi  advocatae,  légitimé  contradidi,  et  ad  sustentalionem  fratrum  inibi  Deo  servienlium  perpetuo 
possidenda  , libère  et  bona  voluntate  concessi.  Ouod  ut  ratum  et  inconvulsum  semper  permaneat, 
paginam  islam  aigilli  mei  impreasione  roborari  praecepi , ut  si  aliquis  aliquo  malignitatis  astu  huic 
tam  legitimae  tradition!  obviare  tentaverit,  sigilli  mei  altestatione  convictua  erubescat,  et  de 
caetcro  aliquid  sinislrum  ad  versus  praefatam  ecclcsiatn  alten  tare  non  praesumat.  Hujua  rei  testes 
sunt  Philippus,  abbas  de  Parco,  Henricus  de  Bunesbeche,  Anselmus  de  Kysinchem,  Gerardus  de 
Benchem , Henricus  de  Wilewe,  Wilhelmus  de  Hcsbenne,  Àrnoldus  Dapifer,  et  Godefrjdus,  frater 
ejus,  Goscelinus  de  Ueverle,  Henricus  Hacbene  et  Renzo,  frater  ejus,  et  alii  quamplures  qui 
viderunt  et  audierunt.  Acta  sunt  baec  in  publies  curia  Lovaniae,  anno  incarnationis  dominicae 
millesimo  centesimo  aexagesimo  tertio,  indictione  undecima. 


AnaUcta  inedita  de  Hjtuts. 


y. 

Confirmation  de*  privilège*  de  la  ville  de  Tirlemont. 


Le  2 avril  116*. 

(iodetridcs,  Dei  gratis  dux  Lotharingiae,  tam  poateris  quam  praesentibus  in  perpetuum. 
Antiquae  libertatis  privilegium  a progeniloribus  nostria  Thienensis  oppidi  burgensibus  collatum  , 
prout  eorum  ordinavit  disposition  praesentia  chartulae  innovamus  testimonio.  Uorum  vero  singula 


' CarvaUi , droit»  de  barrière,  péages  inrit  pairage  des  voiture». 
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brevi  compleclcnlc#  conclutionc  et  civilia  liberlatis  legi  ad  complacitum  eomm  non  adversantea. 
ut  ab  omni  injuriosa  occaaione  omnique  exactionc , utpole  p recaria , poat  alterutrius  viri  sut 
uxoris  obilum,  facultatis  diviaione  securi  praedeceasorum  noatrorum  auctoritatc  perpétua  eoa, 
universis  excluais  mol  est  iis,  vallaimis  libertale.  Testes  autemhorum  sunt  liberi  hominea  Giselbertus 
de  Landen  , Uenricua,  Gcrardus,  Michael,  fratres  de  Birbaico  , Reneras  Ruscbebosch  , Henricus  de 
Woluwe  , GerarduaChotten,  Alexander  de  llelenchincs , ministeriales,  Arnoldus  Dapifer,  Gosuinos 
de  (laveries , Arnoldus  de  Nelpen,  Henricus,  Alardus , Sigerus,  Willelmus,  Franco,  fratres  de 
Baltersbem,  Galterus  el  pater  ejus  Pollaer  de  Wanbeke,  et  quamplures  alii.  Acta  sunt  baec  domi- 
nicae  incarnai ionis  anno  millesimo  cenlesimo  sexagesimo  octavo.,  post.,  paachali  secundo,  rognante 
Frederico  , Radulfo  Leodiensi  electore. 

Curtulairc  en  parchemin  des  ducs  de  Brabant  (autrefois  registre  B de 
la  Chambre  des  Comptes) , aux  archives  du  Royaume , h Bruxelles . 
fol,  104,  recto. 


VI. 

Lettres  concernant  la  commandent  des  chevaliers  du  Temple,  ri  Vaillenpont 

près  de  Nivelles. 


(Ver*  l'aoarc  1 181). 


Ego  GonerftiDtjs,  dux  Lovaniae  per  vol  un  (aient  Christi,  fralribus  Templi , manentibus  juxta 
Nivcllam,  et  ca  quae  illic  habent  et  terram  et  omnia  libéra  manu  firmata,  in  hereditatem  tenenlibus. 
cum  libertale  Christi  et  nostra  et  totius  ecclesiae,  jure  hereditario  possidere , et  posaessionibus 
eorum  in  omni  loco  nostro  auxilium  noslrum,  cum  omni  bencvolcntia  caritatis  impendintua,  et  ut 
nullus  eis  in  aliquo  noceat  omniiio  prohibemus , et  si  forte  nocuerit , ut  impedimenti  fuerit , in 
praesentia  nostra , ut  domhuis  Templi,  responsurus  accédai , subrogatis  lestibus  Evrrardus  de 
Roiene,  Rigoldua  filius  ejus,  Wallcrus  de  Brussula,  castellanus  et  de  Brussula , Hugo  de  Hal  et 
omnis  curia  ducum  majorum. 

Registre  n°  8 de*  privilèges  et  exemptions,  remis  et  délivrés  à la 
Chambre  des  Comptes  és  années  1408  et  1500  (les  copies  sont  faites 
d'après  les  originaux,  et  authentiquées),  aux  archives  du  Royaumr, 
fol.  483. 
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VII. 


Privilèges  accordes  ó la  même  commanderie. 


K Louvain,  daos  l'année  1181. 


(joDCPBiDrs,  Dei  gratis  dux  Lotharingiae , univers»  ista  inspicientibus  salutem.  Nolum  facimus 
tam  praesentibus  quant  futur»  et  successoribus  nostris,  divino  admonitu  dominis  et  fratribus 
Templi  Domini  ab  omni  thelonio  liberam  nos  concesaisse  mercationem,  tam  in  emendo  quam  in 
vendendo,  per  nostrum  totum  ducatus  dominiutn.  Idem  quoque  plenarie  concedimus  omnibus 
eum  eis  pactionem  emptionis  vel  vendilionis  in  domibus  eorum  contrahentibus.  Insuper  omnibus 
notum  esse  volumus  quod  omne  prorsus  catallum  eorum  ubique  terrarum  afTerendo  et  deferendo 
in  nostro  conductu  légitimé  sub  bonorum  virorum  testimonio  recepimus,  et  ut  ratum  quod  ürrnius 
habealur  omnibus  nostrae  juridiction»  firmiter  injungiznus.  Et  ne  bona  concessio  nostrae  vacillet 
in  poaterum,  sigilli  nostri  munimine  roboravimus.  Aclum  est  hoc  Lovaniae,  MC  Ixxxj  incarna- 
tion» Domini  anno,  Frederico  Romanorum  imperatore  régnante,  Alexandro  papa  apostoiicae  sedi 
praesidente , Radulpho  Leodiensem  cathedram  regente. 

Registre  n°  8,  des  privilèges  et  exemptions  aux  archives  du  Royaume, 
fol.  4$S. 


VIII. 

Confirmation  d'une  donation  faite  à l’église  de  Tongerloo,  par  Franc  de 

Lovenjoul. 


\ Bruxelles . «Uni  l'année  1183  t'1181). 

In  nomme  sanctae  Trinitatis  ac  individuae  unitalis.  Quoniam  rcrum  praeteritarum  labilis  esset 
memoria , niai  scripturae  adminiculo  juvaretur,  ideo  Ego  ücxaicos,  Dei  gratia  dux  Lovaniae, 
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praesenti  pagina  notum  facio  tam  fnturis  quant  praesentibus,  quod  quidam  de  mea  familia  Franco 
de  Loveogyul , divina  inspiratione  compunctus , omne  allodium , quod  in  Bruchem  et  in  Olengbem 
possiderc  videbatur,  cum  sororc  sua , pro  salute  animae  suae  atque  parentum  suorum  , ecclesiae 
bcatae  Mariae  de  Tongerloo  conferre  proposuit , et  sororem  suant  ibidem  in  babitu  religionis,  Deo 
ac  perpetuac  Virgini  Mariae  servituram  bono  animo  mancipavit,  el  deinde  Bruxellam  in  meam 
praesenliam  veniens,  praefatum  allodium  ad  opus  ecclesiae Tongerloensi  mihi  résigna  vit , et  judicio 
bominum  meorum  , tam  liberorum  quam  ministerialium  , eflestucavit.  Ego  autem  , ejus  pio  faven* 
desiderio  et  religionis  applaudens  utilitati , hoc  idem  allodium  per  manum  meam  susceptum , ac 
meo  patrocinio  tuendum  , ob  remedium  animae  meae,  parentumque  meorum  , tam  praecedenthim 
quam  subsequentium . dilecto  nostro  abbati  Ilermanno , imo  ecclesiae  beatae  Dei  genitricis  Mariae. 
memorati  loci  patronne  et  totius  mundi  advocatac,  légitimé  contuli , et  ad  sustentationem  pauperum 
Christi  inibi  commorantium , perpeluo  possidendum  libéré  et  bona  voluntate  concessi.  Quod  ut 
ratum  et  inconvulsum  semper  maneat  paginam  islam  sigilli  mei  impressione  roborari  praecepi , ut 
si  quis  aliquo  malignitatis  astu  huic  tam  legitimae  traditioni  aliquando  obviare  tentaverit,  sigilli 
mci  attestatione  convictus  erubescat,  et  de  caetero  abquid  sinistrum  ad  versus  praefatam  ecclesiam 
moliri  non  praesumat.  Hujus  rei  testes  sunt  qui  praesentes  aderant  : Henricus  de  Scolheo,  Hei- 
nerus  de  Crainbem  et  Wilhelmus,  frater  ejus,  Ilosto  de  Trasengis,  et  Castellanus  Bruxellensis, 
Goscelinus  de  Saventbem,  Àrnoldus  de  Bygarden,  Àrnoldus  de  Walehem,  Gerardus  de  llildeberge 
et  fratresejus,  Arnoldus  et  llenricus , Petrus  de  Bunsbeche,  Arnoldus,  notarius,  et  alii  quam- 
plures  qui  viderunt  et  audicrunt.  Acta  sunt  baec  Bruxellae,  anno  incarnationis  dominicae  mille- 
simo  centesimo  octogesimo  tertio  indiclione  décima  quarta. 

Anaiecta  inedita  de  H grisa. 


IX. 


Confédération  entre  le  duc  de  Brabant  et  le  comte  de  Flandre. 


A Rupelmonde  , diu  l'ionW  Uti- 

Ego  Balbcixos,  Flandriac  cornes,  notum  fieri  volo  tam  futuris  quam  praesentibus,  quod  baee 
forma  dilectionis  et  confoederationis  inter  me  et  lliaaiccs , dueem  Lotharingiae , facta  est  et  confir- 

. 1 Je  pente  qu'il  faut  tire  octogesimo  pnmo,  car  findiction  XIV  ne  répond  pai  ù 1183.  Dant  cette  dernière  année  le  )c*ane 

llenri  (déjà  drpaia  1172  auocié  an  gouvernement  de  «on  père)  partit  pour  la  Terre-Sainte. 
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mata  : quod  Ego , sacramento  praestito  eora  assecuravi  juvare  in  propria  gticrra  sua  contra  quem- 
libet  hominem,  excepto  domino  pâtre  meo  comité  Hannoniae,  et  domino  meo  rege  Franciae,  et 
ipse  similiter,  sacramento  praestito,  me  assecuravit  me  juvare  in  propria  guerra  mea,  contra 
quemlibet  hominem , excepto  domino  imperatore  et  etiam  domino  pâtre  meo  comité  Hannoniae  , et 
hoc  etiam  homines  mei  quorum  nomina  sunt  subscripta,  hi  videlicet  : Gerhardue,  praepositus 
Brugensis,  Wilhelmus,  advocatus  Betunicnsis,  Johannes  de  Cisonio,  Johannes,  castellanus  Bru- 
gênais,  Sigerus,  castellanus  Gandensis,  B.  camerarius,  Arnoldus  de  Audenarda , Wallerus  de  Sot- 
tenghem  , Rogcrus,  castellanus  Cortracensis,  Balduinus  de  Praet.  Michaélis  constabularius . 
Gerardusde  Audenberg,  W.  frater  comitis  Hannoniae  l,  U.  de  Sancto  Auberto,  Gerardus  de  Sotten- 
ghem,  se  servaturos  juraverunt  et  sacramento  praeposito  super  hoc  obsides  se  posuerunt , ea  con- 
ditione  apposita,  quod  si  sacramentum  meum  in  aliquo  transgressus  fuero,  et  a duce  admonitu» 
hoc  per  ipsum  emendare  non  voluero , homines  mei  nec  consilio  nec  auxilio  mihi  assistent  contra 
ducem,  nec  ego  de  servilio aliquo,  quod  quidem  comprehcndi  in  sacramento  meo,  eos  submonere 
debeo,  contra  ipsum  ducem , quousque  communi  consilio,  tam  hominum  suorum  quam  meorum  . 
qui  hoc  juraverunt , ex  ulraque  parte  excessum  meum  plenarie  emendavero.  Sed  me  etiam  homi- 
nibus  mois  irasci  vel  malas  grates  eis  scire  debeo , si  super  hoc  auxilium  el  consilium  et  etiam  servi- 
tium  suum  contra  ducem  mihi  denegaverint  ; et  similiter  hoc  ordinatum  est  de  hominibus  ducis, 
si  sacramentum  suum  transgressus  fuerit.  Verum  ut  dileclionis  et  confocderationis  hujus  forma  lir- 
mior  permaneat  atque  stabilior,  super  haec  omnia  obsidem  pro  uobis  constituimus  ex  utraque  parte 
dominum  patrem  meum  comitem  Hannoniae.  Ita  videlicet  quod  qui  sacramenli  sui  transgressor 
exstitit  nec  sicut  dictum  est  emendare  voluerit,  nec  consilium  ei  nec  auxilium  praestabit,  sed  ipsi 
nocebit  et  omnibus  modis  alium  juvabit.  Facta  est  aulem  inter  nos  bacc  confoederatio  apud  Rupel- 
mondam , anno  Domini  M°  O XC°  quinto. 

Csrtulsire  des  ducs  de  Brsbsnt,  aux  archives  du  Royaume,  B,  fol.  34  verso. 


X. 

Donation  à [église  de  Tongerloo. 


Daoi  l'an  ne-  1107. 

Notum  ait  tam  fuluris  quam  praesentibus  quod  Ego  Hksaicos  , dux  Lolharingiae , ecclesiae 
bealae  Mariac  de  Tongerloo  partem  terrae  proremedio  animae  meae  et  praedecessorum  meorum  in 

1 Probablement  uu  frère  bâUrd. 
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elecmosynam  coniiili , quae  terra  contigua  est  curiae  praefatae,  qtiam  et  in  récompensât ionem  ipsiu» 
elecmosynac  Karolo  de  Arscot  portionem  alodii  nostri  in  Arscot  concessimus.  Ne  quis  autexn  aiiqoo 
nialignitalis  astu  hanc  légitimant  largitionem  nostram  infringerc  tentaverit , praesentem  paginant 
sigilli  nostri  impressionc  roborari  praecepimus.  llujus  rei  testes  sont  qui  praesentes  aderant  : 
Aruoldus  dapifer  , caslellanus  liruxetlensis,  Sebaslianus  de  Berlacr  et  Salutarius,  frater  ejus,  Sige- 
rus  de  Monte  , Henricus  de  Hildeberchc , Ifenricus  de  Geslela  , Arnoldus  et  Franco,  nostri  dominii 
duces  , et  alii  quamplures  qui  viderunt  et  audierunt.  Acta  sunt  haec  anno  incarnalionis  dominiez 
millesimo  cenlesimo  nonagesimo  septimo. 


Analtcta  inedita  de  Hkilui. 


XI. 

Les  échevtns  et  prit d hommes  de  Nivelles  proclament  le  duc  de  Brabant 
leur  protecteur  et  avoué. 


Entre  1194  cl  1201. 

Sciant  omnes  hoc  scriptum  videntes  quod  scabini  et  prudentiores  de  Nivella , videntes  villam 
Nivellensem  esse  iu  malo  statu , propler  defeclum  justitiae , nullmn  enim  villicum  habebat  abba- 
tissa  ; malefactores  cullellis  quosdam  percusserunl  ; furtis,  rapinis  et  aliis  cxcessibus  pluritnis 
villam  praedictam  vastaverunt,  raptus  mulienim  commiserunt.  Cum  autem  prop  1er  laies  eicessus. 
et  tantum  jusliliae  defectum  timerent  prudentes  oppidi  destructioneni , domiuum  ducem  tanquam 
summum  dominum  villae  et  advocatum  voca  verun  t , et  ei  miserias  et  querimonias  di  vit  uni  et  pau- 
pern m demonslraverunt , intime  supplicantes  quod  ipsis  consulercl  : qui  ipsorum  consilio.  quia 
quondam  ita  fecerat,  pacem  ordinavit  in  eodem  oppido . per  quam  tam  pauperes  quant  divites. 
voluit  jusliciari,  et  villam  in  bonum  statum  reforma  ri,  salvo  tantum  jure  dominae  abbatissae 
Nivellensis  el  ecclesiae,  et  quorumlibet  dominorum,  qui  aliquid  j u ris  in  eodem  oppido  haberent 
dicerc  : bis  itaque  rite  peraclis,  pro  bono  pacis  et  ulilitatc  oppidi  praesens  pagina  fuit  conscripta  et 
in  testimonium  sigillata. 

A-Tma  Hittoria  lirabaniiat  diploma  tica , II , fol.  40.  recto,  et  Csr- 
tulaire  des  duc/  de  Brabant  B,  fol  41  *. 

I Notre  leste  diffère  ou  peu  de  celui  que  donne  M.  JiLt»  Dr  SAl!*T-Gt50is . dans  tou  Un  hure  de  t Avomenet  en 
Belgique,  p.  207.  U u>iat  ■ placé  le  diplôme  avant  1106,  taadn  iju'A-Tinau  lut  assigne  une  date  beaucoup  fin» 
récente,  entre  1194  et  1201. 
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XII. 

Lettre»  d'exemption  du  droit  de  main-morte , accordée  à ceux  de  T hielt , 

prêt  d’Arschol. 


A Thwlt,  dam  l'snnès  1200. 

Hesricus,  Dei  gratis  dux  Lotharingiae , omnibus  hoc  scriptum  intuentibus,  lam  futuris  quam 
praesentibus , salutem  in  Domino.  Notum  vobis  facimus,  quod  omnes  inbabilanles  parochiam  de 
TjU  a mortua  manu  liberos  fccimus,  ita  quod  ncc  nos,  nec  aliquis  nostrorum  posterorum.  eos 
post  mortem  divident  extra  montem  apud  Tilt.  Infra  montem  vero  manentibtis  taie  jus  concea- 
simus,  quale  burgenses  nostri  de  Archot  babent.  hoc  tantum  exccpto , quod  ubi  slli  de  Arcbot 
solvunt  xij  denarios  et  duos  pullos , illi  de  Tilt  infra  montem  duos  solidos  et  duos  capones  perçoi- 
vent. Ut  autem  hoc  in  perpetuum  ipsis  maneat  inconvulsum  , banc  paginam  sigillo  nostro  munilam 
in  testimonium  contulimus,  testibus  iis  : ducissa  Melthildis,  Karolus  de  Arcbot,  Léonins  de 
Udrechem , Godefridus  de  Monte,  Henricus  de  Iska,  Renerus  et  Gcrardus,  clerici  ducis.  Acta 
sunt  haec  apud  Tilt,  anno  dominicac  incarnationis  M°  CC°. 

Registre  n°  8 des  privilèges  et  exemptions , aux  archives  du  Royaume, 
fol.  20,  recto. 


XIII. 

Charte  de»  liberté»  accordées  à ceux  de  Nederytsche. 


A Louvain,  au  mois  d’août  1211. 

Uxitaicos,  Dei  gratia  dux  Lolbaringiae . omnibus  hoc  scriptum  videntibus  salutem.  Sciatis  quod 
talem  libertatem  concessimus  et  dedimus  omnibus  manentibus  et  ad  manendum  venieotibus  in 
advocatia  nostra  apud  Nederysche , quod  liberi  erunt  a manipulis,  a mortua  manu  et  ab  omnibus 
exaclionibus , praeterquam  si  fdiurn  mililem  faciamus  vel  filiam  nuplui  dcmus , vel  peregrinationem 
faciamus.  Ipsi  vero  duodecim  ltbras  annuatim  nobis  pro  praedicta  servient  libcrtate.  in  festo  beati 
Remigii  persolvendas.  Et  si  quis  persolvere  neglexerit  illo  die  quod  super  cuœ  positum,  singulis 
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diebus  sequentibus  super  eum  duplicabilur.  Sex  autem  viri  quos  ipsi  eligcnt  ponent  banc  exar- 
lionem.  Praeter  haec  autem  persolvent  jus  advocatiae,  sicut  ab  antiqoo  cousue  ver  uni , sed  dans 
pullos  nnaquaeque  domus  persolvct  ubi  prius  unurn  solvit  unaque.  Et  adjcctum  est , si  nos  ali- 
quem  liberuin  ab  hac  exactione  fecerimus,  quantum  remiserimus  tantum  a praedicta  pensioue 
duodecim  librarum  amputabimus.  Haec  autem  omuia  constiluimus  et  concessimus , salvo  in  onmibo* 
jure  Corbiensis  ecclesiae.  Item  iis  adjectum  est,  quod  si  qui  milites  vel  similes  mansionarios  aeu 
liberos  ab  hac  libertate  fore  voluerit,  mortuam  manum  et  exactiones  mansionarii  illi,  si  volucrimui. 
nobis  persolvent.  Ut  autem  haec  in  posterum  firma  teneantur  a nobis  et  nostris  successoribus, 
lam  ipsis  quam  ipsorum  successoribu*  , praesentem  paginam  sigillo  nostro  roboralam  , in  testimo- 
nium et  robur  perpetuum  ipsis  conlulimus.  Actum  Lovauii , anno  dominicae  iucarnationis  miliestmo 
ducentesimo  undccimo,  mense  Âugusto. 

Registre  n«  8 des  privilèges  et  exemptions,  aux  archives  du  Ruysume 
i Bruxelles  t fol.  653. 


XIV. 

Charte  des  libertés  accordées  à ceux  de  Léau. 


A Jorioigne  , dans  l'année  1313. 

In  nomine  sanctae  et  individuae  Trinitatis.  Nolum  sit  omnibus  tam  praesentibus  quam  fulnris, 
praesentem  paginam  inspicienlibus , quod  Ego  Herbicus  , dux  Lolharingiae  , et  Heaaiccs  et  Gess- 
raiaos  , filii  nos  tri , talem  libertatem  conlulimus  omnibus  burgensibus  in  oppido  nostro  de  Leve 
manentibus , quod  liberi  erunt  ab  omni  exactione  sive  precaria  , ab  omni  telonio , ab  omni  expedi 
tione , praeterquam  si  aliquis  guerram  contra  terram  nostram  moverit  : lune , cum  aliis  burgensi- 
bus aliorum  oppidorum  nostrorum,  ad  defensionem  terrac  slabunt.  Praeterea  naves,  postquam  Ha- 
len transierint , alibi  quam  in  oppido  dicto  exonerari  vel  mercaturas  exponere  non  polerunt.  Si  vero 
b oc  aliquis  infringere  tentaverit , villicus  cum  burgensibus  et  bominibus  nostris  circummanentibus 
emendahit.  Item  volumus  strata  publica  per  oppidum  dirigalur , ita  quod  transcuntes  ad  partes  infe- 
riores  el  ad  superiores  per  oppidum  pracdictum  cum  mercaturis  et  bonis  eorum  vadant  et  redeaot. 
Si  quia  hoc  neglexerit , poenam  per  sententiam  scabinorum  solvet.  Insuper  taie  jus  ipsis  contulimus 
quod  nullus  extraneus  burgensem  vel  ipsi  se  ad  invicem  ad  duellum  provocare  possint.  Si  vero  dux 
vel  aliquis  quidquam  adversus  burgensem  hakuerit  dicere , nihil  aliud  nisi  quod  sententia  sesbr 
nornm  dictaverit,  habebit.  Si  vero  aliquis  ex  circummanentibus  alicui  burgensium  in  ju  nam  sive 


Digitized  by  Google 


CODEX  DIPLOMATICUS. 


619 


violcntiam  intulerit , viUicui  cum  omnibus  burgensibus  injuriam  illatam  absque  noslra  oflensione 
corrige!.  Volumus  etiam  quod  forum  generale  habeant  in  dominica  ante  ascenaionem  Domini  $ per 
viij  dies  durabit.  Praeterea  ipsi  burgenses  sex  juratos  eligant  inter  se,  qui  cum  scabinis  excessus 
oppidi  corrigeâtes,  de  honore  etutilitate  oppidi  tractent.  Insuper  quod  dictum  est,  et  firmiter  volu- 
znus  obscrvari,  quod  aequali  jure  rel  libertate  advenientes  burgenses , sicut  qui  nalione  sint , in  oppi- 
do  gaudeant.  Ne  autem  processu  temporis  res  infirmari  poterit,  praesens  script  urn  nostri  sigilli  mu- 
niminc  et  teslium  subnotatorum  roboravimus.  Testes  sunt  hi  : Wilhelmus , frater  ducis , Walterus 
Boohl , Gérard us  de  Jacca  , Godefridus  de  Scolen,  Arnulphus  de  Diste,  Gerardus  de  Grimberge, 
et  caeteri  quamplures  nobiles,  castellanus  de  Brusellia,  Arnulfus  de  Wesemale,  dapifer  de  Rotae- 
laer,  Gosewinus  de  Gocenconrt,  Gosewinus  de  Haverle,  Arnulfus  de  AVallehem.  Gerardus  de  Hel- 
dcberge,  Lambertus  de  Riemedorb,  Renerus  de  Octunct,  Galterus.  villicus  de  Vendëct,  Renerus 
de  Tumba  et  alter  Renerus,  notarii  ducis.  Datum  est  ittud  apud  Geldoniam  , anno  incarnalionis 
millesimo  ducentesimo  decimo  tertio. 

l/original  déposé  aux  archives  de  la  ville  de  Léau  , et  muni  du  sceau 
du  duc  , en  cire  jaune. 


xv. 

Alliance  entre  l’archevêque  de  Cologne  et  le  duc  de  Brabant. 


A Cologne,  1«  S juillet  1217. 

Exgelbeitcs  , Dei  gratia  sanctae  Coloniensis  ecclesiae  electus , omnibus  praesentem  chartulam 
intuentibus  salutem  in  Domino.  Ad  omnem  dubietatis  scrupulum  resecandum , universorum  notitiae 
praesenti  scripto  cupimus  declarari  quod  nos  vinculum  amicitiae  indissolubilis  inter  ecclesiam 
Coloniensem  et  llenricum  ducem  Lotharingiae  suosque  progenitores  ab  antiquo  habitae,  innovare 
invicem  ac  corroborare  volentes.  ipsi  de  consilio  priorum  et  fidelium  nostrorum  promisimus  jura- 
mento,  firmantes  quod  contra  omnem  homiuem'in  jure  suo  assistemus  eidem  , utpole  dilecto  et 
fideli  nostro  de  cujus  fidei  puritatc  certa  colligimus.  ut  habemus  , argumenta.  Ipse quoque  praesen- 
tibus  tam  nostris  quam  suis  fidelibus  versa  vice  nobis  pollicitus  est  juramento  quod  nobis  ad  con- 
•ervanda  jura  et  libertatem  ecclesiae  Coloniensis  erga  quamlibet  personam  auxilium  suum  efficaciter 
im pendel.  Ad  hujus  igilur  facti  robur  ac  evidentiam  praesenti  paginae  sigillum  nostrnm  et  ecclesiae 
Coloniensis  fecimus  appendi.  Testes  sunt  Theodoricus  major  praepositus,  Conrardus  major  decanus 
in  Colonia,  Gerardus,  praepositus  sanctorum  aposlolorum , Gerardus,  praepositus  Sanctae  Mariae 


Digitized  by  Google 


620 


CODEX  DIPLOMATICUS. 


de  Gradibus,  Géra  relus,  cornes  Gclrensis , Adolphus,  cornes  de  Aliéna  t Ollo  de  Wichcrode,  Gerardus 
de  Randenrodc,  liermanu»,  advocatus  Coloniensis,  liermanu»,  marscallusde  Alucelte , Theodoricui 
dapifer,  Bruno  piocerna,  Franco  de  Rotheym  et  alii  quamplures.  Acta  sunt  baec  Colonise,  anno 
millesimo  CC°  XVII°,  III"  nouas  Julii. 

Cartulaire  des  ducs  de  Brabant,  B,  aux  archive»  du  Royaume, 
fol.  SI , verso. 


XVI. 


Privilège!  accordés  aux  Templiers. 


A Louvain  , le  11  novembre  1220. 


In  nomine  sanclac  et  individuae  Trinitatis , amen.  Notum  ait  omnibus  tam  praeaentibus  quam 
futu ris , quod  Ego  Hexbicus,  Dci  gratia  dux  Lolharingiae,  intuilu  divine  renuntiationis  in  elecmo- 
synam  conluli  domibus  militiae  Templi  in  terra  nostra  constiluüs  glandes , faginas , et  omnia 
pascua  alterius  modi  omnium  silvarum  nostrarum , ad  usus  pecudum  su  arum  et  eliam  omnium  ter- 
rarum  nostrarum,  ita  quod  si  pecudes  suae  alicui  aliquod  dam  nu  m fecerint,  damnum  reslauretur 
per  respeelum  proborum  bominum.  Conluli  etiam , in  remissionem  pcccalorum  meorum  et  paren- 
lum  meorum  , liberaliter  praedictis  domibus,  per  totam  terrain  meam,  mortuam  silvam,  ad  usus 
ignium  suoruui  in  domibus  suis  , et  eliam  ad  clausuras  suas.  Praeterea  contuli  cisdem  domibus  per 
totam  terrain  meam  vivam  silvam  , ad  usus  suarum  acdificationum  et  aliorum  suorum  negotiorum . 
dum  lamen  non  vendatur  nec  donetur,  nec  u si  bus  ignium  deputetur.  Ne  vero  bujusmodi  eleerno- 
syna  apud  posteros  posait  perturbari , praesentem  chartulam  sigilli  mei  munimine  , de  consensu 
Ilenrici  filii  mei , et  Mariae  uxoris  meae,  duxi  roborandam  , ut  per  baec  el  alia  bona  , quae,  Deo 
inspirante,  saepedictis  domibus  concessimus,  omnium  bouorum  et  orationum , quae  pie  in  cisdem 
domibus  fient,  participationem  et  aeternam  remunerationem  in  Domino  recipiamus.  Datum  Loranii 
in  ecclesia  sancli  Nicholai,  anno  Doiniui  M°  CC°  vigesimo  , in  die  sancti  Martini. 

Registre  n»  8 des  privilèges  et  exemptions,  aux  archives  dn 
Royaume,  à Bruxelles,  fol.  484. 
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XVII. 

Le  comte  de  Hollande  reconnaît  avoir  reçu  en  fief  du  duc  de  Brabant 
la  moitié  de  Scakerslo. 


A An  vert,  an  mots  de  février  1220  (1221). 

Willelbcs,  Uollandiae  cornes,  et  Mabu,  uxor  ejus,  in  perpetuum.  Sciatis  quod  medietatem  de 
Scakerslo  in  feodum  recepimus  a domino  llenrico  duce  Lotharingiae , sub  tali  conditioner  Si 
heredem  habuerimus  , ille  idem  feodum  a domino  duce  tenebit.  Si  hcredem  non  habucrimus,  filius 
comitis  qui  comitatum  Ilollandiae  tenet,  idem  feodum  a domino  duce  tenebit  et  suis  successoribns. 
Idem  feodum  regitur  per  nos  et  per  jus  Zelandiae  , scilicet  quidquid  inde  pervenerit , sive  in  reddi> 
tibus  sive  in  justitia , medietas  erit  ducis  et  medietas  erit  noslra  ; paeem  in  aquis  facere  debemus  de 
terra  ilia.  Datum  Antwerpiae , anno  Domini  M°  CC®  XX®,  mense  februari!.  Testes  Willelmua  de 
Teiling,  Walterus  de  Egmunda,  Philippus  de  Dunenberg  , Gerardusde  Nordeka  , Gonrardus  Aper, 
Tbeodericus  de  Algest,  Theodericus  de  Raphorst. 

Cartulaire  des  ducs  de  Brabant  B , aux  archives  du  Royaume  « 
Bruxelles,  fol.  38,  recto. 


XVIII. 

Lettre»  concernant  les  acquisitions  à faire  par  ceux  d'Anvers. 


A Anvers,  le  7 mari  1221. 

Hesbiccs  , Dei  gralia  dux  Lotharingiae,  omnibus  praesentem  paginam  inspecturis  in  perpetuum. 
Notum  sit  omnibus  tam  praesentibus  quam  futuris , quod  de  cousensu  nostro  et  dilccti  filii  nostri 
Uenrici  primogeniti , dilecli  burgenses  nostri  de  Anlwerpia  tali  modo  iuter  se  ordinaverunt , vide- 
licet  : si  aliquis  burgensium  eorum  emerit  allodium  coram  judice  et  scabinia  Anlvcrpiae,  et  probis 
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viris  illius  villae,  in  qua  allodium  jacet , et  per  annum  et  diem  in  quieta  possessione  Icnuit , vel  si 
burgensis  Antverpiae  alicujus  allodii  possessor , justam  possessionem  in  villa  in  qua  allodium 
habet , coram  judice  et  probis  viris  ibidem  manenlibus  scabinis  Antverpiae  se  habere  manifestant , 
et  per  annum  et  diem  postea  in  quieta  possessione  tenuit , et  super  hoc  ilium  aliquis  vexaverit,  per 
testimonium  scabinorum  Antverpiae  illud  obtinehit.  Si  vero  hommes  villae  illius  scabini  super  boc 
postea  non  consenserint . et  hoc  intimato  nobis  per  xv  dies  emendatum  non  fuerit,  injuria  ilia  tribus 
dominicis  diebus  denunliabitur  in  ecclesia , et  exinde  nullus  burgensium  Antverpiae  in  aliquo  corn- 
municabil  dictis  transgressoribus  non  cmendo,  non  vcndcndo,  non  hospitio  rccipiendo.  Si  quis  vero 
burgcnsium  Antverpiae  aliquid  dictorum  fecerit allodium , laeso  in  hoc  reslituet.  Item,  si  quis  bur- 
gcnsium  Antverpiae  hereditatem  in  aliqua  curia  habuil  et  coram  judice  et  scabinis  curiae , scabinis 
Antverpiae  se  juste  eam  possidere  intimavit , et  in  quieta  possessione  per  annum  et  diem  ipsam 
postea  tenuit,  exinde  eamdem  per  testimonium  scabinorum  Antverpiae  in  pacc  obtinebit.  Si  vero 
curia  ilia  super  jam  dictis  scabinis  Antverpiae  non  consenscrit , praedictae  poenae  ipsa  curia  sub- 
jacebit.  Item  si  quis  burgensium  Antverpiae  feodum  in  aliqua  curia  habuit,  et  hi  scabini  Antverpiae 
homines  curiae  apud  dominum  se  illud  juste  possidere  intimaverint,  et  ex  eo  jusla  possessione  io  eo 
per  annum  et  diem  perduraverit , sicut  de  praesentibus  statuatur.  Similiter  et  de  vadimonio.  Item 
si  quis  burgensi  Antverpiae  pecuniam  debuit  et  infra  tempus  solutioois  perfiuitum  illam  non  solvit, 
nullas  in  urbe  Antverpia  ante  persolulionem  ejusdem  pecuniae  ilium  hospitio  rccipiat,  vel  ipsi  aut 
nunlio  suo  aliquid  vendere  vel  eliam  ab  eodem  emere  praesumat.  Si  quis  vero  burgensium  hujus 
transgressor  existât  injuriato  damna  persolvat.  Sed  ne  aliquis  ausu  temerario  praesentem  paginam 
praesumat  violare,  ipsam  sigillorum  nostrorum  communivimus  appensionc.  Actum  coram  hominibus 
nostris  Hei  nero  de  Oxem  , Godefrido  de  Breda , Arnoldo  de  Walem , Gocelino  de  Gotsnove , V altero 
Clotinc,  Bastino  de  Grobbeudunc,  et  aliis  quampluribus.  Anno  Domini  M°  CO  XX®,  dominica 
proxima  quadragesimae  apud  Antverpiam,  comité  de  Hollaut  et  uxore  sua  cum  filia  nostra  ibidem 
existentibus. 

L’original  aux  archives  de  la  ville  d’Anvers  avec  sceau  équestre  dn 
duc  Henri  et  sceau  équestre  de  son  fils 


XIX. 

Henri , fils  du  duc  Henri,  confirme  les  arrangement  faits  pour  l’établis- 
sement d’une  cité  au  territoire  d’Herenthals. 


Dans  l an  are  122t. 


UeixRtccs,  dlustris  principis  Ueinrici  Lolharingiae  ducis  et  Antwerpiae  marchionis  pnmogenilus. 
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univcrsis  tam  modérais  qtiam  posteri»  in  perpetuum.  Factum  domini  et  patris  mei  super  constitu- 
lione  burgesiae  iu  territorio  de  llerentals,  asseasu  Montensis  ecclesiae  ordinala1,  et  super  con- 
servatione  bonorum  dictae  ecclesiae  volens  ratum  observari , sane  intellexi  banc  inter  domioum  et 
patrem  meutn , et  ecclesiam  Montensem  fîrmatam  esse  compositionem.  De  benigno  domini  et  patris 
mei  et  dictae  ecclesiae  cousensu , quod , salvis  et  retentis  ipsi  ecclesiae  censibus  et  redditibus  suis 
et  decimis,  villicoque  suo  cum  scabinis  et  jure  mansionariorum,  tam  in  villa  llerentals  quam 
campi» , aqua,  molendinis  et  neinoribus,  sicut  ea  tcnebat  antequam  praedicta  burgcsia,  tam  con- 
slrucla  et  conslituta,  quam  in  posterum  construenda,  omnesque  Wastinae,  quae  terrae  Silvestres 
dicuntur , totius  allodii  et  potestatis  de  llerentals  patri  meo  et  ecclesiae  beatae  Waldetrudis  com- 
munes permaneant.  lta  quidem  quod  totius  burgesiae  praelatae  tam  stalutae  et  constructae  quam 
in  posterum  staluendae  et  construendae , tam  in  redditibus  quam  aliis  provenlibus  medietas  cédai 
in  partem  salis  dictae  ecclesiae  perpetuo  per  villicum  aut  ministrum  suum  custodienda , alia  vero 
medietas  in  partem  patris  mei  deveniat , per  villicum  aut  ministrum  patris  mei  custodienda  et 
percipienda.  Similiter  de  Wastinis  praedictis  quae  terrae  Silvestres  dicuntur,  ad  patris  mei  et 
ecclesiae  saepe  dictae  communitatem  permanentibus,  nihil  aliqd  conferri  aut  concedi  potest,  nisi 
commuai  et  concordi  vsllici  patris  mei  et  villici  ipsius  ecclesiae  consensn  et  scabinorum,  ecclesiae 
et  patris  mei,  et  nisi  observato  patri  meo  et  ecclesiae  communi  et  œeliori  commodo,  in  quibus 
ecclesia,  tam  in  redditibus  quam  censibus  et  servitiis  ac  denariis,  medietatem  babeat  ; pater  vero 
meus  et  ejus  successores  aliam  medietatem , praeter  décimas  burgesiae  et  Wastinarum  omnea  ad 
ipsam  ecclesiam  proprie  pertinentes.  Villicus  patris  mei  et  viilicus  ecclesiae , et  scabini  burgesiae 
communem  patri  meo  et  ecclesiae  semper  tenentur  exbibcre  ûdelitatem.  De  omnibus  autem  prae- 
dictis quae  infra  allodium  et  potestatem  de  Herentals  pater  meus  sibi  renuit , non  licebit  ei  vel 
alicui  successori  suo  aliquid  alicui  dare  aut  vendere  vel  invadiare , seu  in  fcodum  aut  beoeficium 
vel  censum  concedere,  aut  in  eleemosynam  conferre,  nisi  satis  nominatae  Montensi  ecclesiae.  Sed  ea 
semper  ad  manum  et  proprictatem  suam  retinere  debet  is  qui  ducatum  Lotbaringiae  possidebit. 
In  praedictis  quippe  altajustilia  patri  meo  et  ejus  successorïbus , tota  sine  participatione  remanet. 
Ut  autem  haec  omnia  praedicta  rata  babeantur , et  tam  a pâtre  meo  quam  ab  ejus  successoribus  in- 
violata  observentur,  scripti  annotatione  et  simili  sui  appensione  eadem  plenius  confirmavit.  Ego 
autem  ad  bonam  domini  et  patris  mei , omnia  praedicta,  cum  devota  Monlensis  ecclesiae  petitionc 
voluntatem  volens  inconcussa  fideliter  observari,  scripto  praesentc  et  sigillo  meo  eadem  corroboro. 
Actum  a me  anno  Verbi  incarnati  millesimo  ducentesimo  vicesimo  primo. 

A-Ta\*o , Hùtoria  Br*bantiœ  diplomatie*  , II,  fol.  4$,  verso 
* y oy.  Mis.ci,  Dtplomot*  Otlgtca , I,  p.  Il»7. 
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XX. 


Le  duc  accorde  à ceux  de  Wavre  lei  libertés  dont  jouissent  les  habitons  de 

Louvain. 


k « ..ie,  h U avril  1122. 

Hemiccs,  Dei  grali.1  dux  Lotharingiac , omnibus  hoc  scriptum  videntibus  in  perpetuum.  Sciant 
omnes  tam  futuri  quant  praesentes,  quod  No»,  per  voluntatem  Godefridi  de  Wavre  et  Jacobiejoi 
vitrici,  ac  aliorum  dominorum,  et  ad  petitionem  burgcnsium  de  Wavre,  eamdem  libertatem  per 
omnia  ipsis  concessimus  quam  burgenaes  noslri  habenl  in  Lovanio.  Et  ut  hoc  ipsis  et  eorum  *uc- 
cessoribus  a nobis  et  noslri»  successoribus  in  poslerum  «it  firmiter  observât  uni . praescn»  scriptum 
•igilio  nostro  et  testium  omnium  nominibu»  roboratum  dedimus  eis  in  testimonium.  Testes  de 
hominibus  nostris  : Arnoldus  de  Limale,  Walteru»  Care,  E.  Villicusde  Barselle,  Dese  de  Helrode. 
De  hominibus  Godefridi  : Arnoldus  de  Limale,  Uenricus  de  Wavre,  Thimerus.  scabini , Lambertos, 
Sigerus,  Thimerus.  Jordanus  . Lambertus  Dolengier,  Walteru»  Pellislex,  Johannes  et  alii  quanw 
plures,  Reuerus  et  Johannes  hujus  chartae  confectores.  Àctum  W avéré,  anno  Domini  MCC  vicesimo 
secundo , mense  Aprili,  in  die  beati  Georgii  marlyris. 

D’après  un  t'idimus  du  duc  Jean  I donné  à Bruxelles  Anno  Domità 
M°  CC.  XCIII».  feria  Va  post  oc  la  ram  Leatorun  i Pétri  et  P*  si» 
apostoiorum , transcrit  au  registre  nu8  des  privilégesctexemptioo*. 
archives  du  Rojauiue,  à Bruxelles,  fol.  50.  recto. 


XXL 

Lettres  d’Otton , évêque  d’Utrccht,  par  lesquelles  il  promet  d’assister  le  duc 
de  Brabant  dans  toutes  les  occasions. 


K Thiele , an  mou  de  septembre  1222. 

Ego  Ottbo.  Dei  gratia  Trajectensis  episcopus,  notum  facio  et  profiteor  universis,  quod  jura* 
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mcnto  firmavi  el  postmodum  fide  data  promis! , accedente  ad  hoc  hominom  et  ministerialium  meorum 
juramento,  quod  domino  Henrico,  duci  Lolharingiae,  et  Henricofilio  suo,  contra  omnem  hominem, 
ubicumqiic  opus  hahuerint , vel  ab  altero  eorum  requisitus  fuero , ad  praestandum  consilium  vel 
juvamcn.  consilio  et  auxilio,  cum  omni  fidelitate  contra  violenliam  eis  illatam  indesiaenter  assis- 
tant Ad  hujus  igitur  facti  et  compromission»  robur  et  evidentiam , hanc  paginam  conscribi  et 
sigillo  meo  feci  communiri.  Datum  Tylae  anno  millesimo  ducentesimo  vicesimo  secundo,  mense 
Septcmbri,  his  testibus  : Alberto  de  Ruyc,  Th.  de  Aliéna,  Giselbertus  de  Âmestell,  Willelmus 
Vulpes.  Arnoldns  de  Waelbem,  Wallerus  Cluelinc , Henricus  Brune,  Arnoldus  Lof,  Huberto  de 
Everdioch , Suederus  de  Chinchelh  et  aliis  quampluribus. 

Cartulsirc  des  ducs  de  Brabant  B.  aux  archives  du  Royaume,  fol.  110, 
recto. 


XXII. 

Lettre s du  duc  de  Brabant  à l’étique  de  Cambrai  an  sujet  de  l’église  de 
Iloeylaert , attribuée  au  chapitre  de  Su-Gudule  à Bruxelles. 


Le  17  juta  IUS. 

Ileverendo  patri  ac  domino  Gerardo,  Cameraeensi  cpiscopo,  Htmiiccs , dux  Lolharingiae,  sa- 
lutem  et  cum  reverentia  paratum  obscquium.  Scire  vos  cnpimus  , quod  intuitu  Dei,  et  ob  spe- 
cialem  dilectionem  . quam  erga  ecclesiam  beatae  Gudulae  gerimus , canonicis  ibidem  deservientibus 
concessimus  ecclcsiam  de  Iloelaer,  sub  hac  certa  forma,  ut  fructus  ejusdem  usui  cedant  residentium 
canonicorum  in  ecclesia  Bruxcllcnai  memorata.  El  quoniam  hoc,  sine  vestra  nec  possumua  nec 
volumus  auctoritale,  idco  ad  vos  dirigimus  familiares  nostros,  praesentium  exhibitores,  humiliter 
supplicantcs  quatenus  eisdem  tanquam  nobis  credalis  et  collationem  nostram , propter  Deum  et 
nos,  nec  non  propter  ulilitalem  dictorum  canonicorum  qui  sunt  ad  honorem  vestrura  semper 
expositi,  prout  debout,  digtiemini  conlirmare.  Datum  anno  Dumini  uiillesimo  ducentesimo  vicesimo 
tertio,  sabbato  ante  nativitalem  beali  Johannis  Baptistae. 

Recueil  d'À-Tmxo , II,  fol.  49,  verso. 


Deel  I. 
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XXIII. 

Lettres  sur  la  juridiction  à exercer,  par  le  chapitre  de  Nivelles , aux  bois  de 
Heyst , Bossul , Genappe  ,etc. 


Au  mou  d’octobre  1215. 

il  ei  me u s , Dei  gratia  Jux  Lotharingiae , universi»  quibu»  praesentes  littera»  videre  contient, 
cognoscere  veritatem.  jNoverint  universi , quod  inter  no»  ex  nna  parte,  et  abbatissam  et  capitulum 
Nivellenscm  ex  altera,  super  nemoribus  de  lleist,  Rossut,  de  Genapia  et  et  de  Forest,  tailler  coo- 
venit , quod  idem  capitulum  justitiam  iaciet  ubi  debebit  cuilibet  conquerenti  et  justiliam  recipere 
volenti  de  eisdem.  Cum  ecclesia  dicta  nemora  veudcrc  voluerit , nos  venditorem  nostrum  et  ecclesia 
N’ivellensis  suum  venditorem  ad  véndendum  destinabit,  medietate  denariorum  nobis  et  alia  medie- 
taie  diclae  ecclesiae  reservata.  Et  cum  nemus  ad  vendendum  fuerit  maturum , neuter  nostrum  alii 
venditionem  ejus  poterit  prohibere.  Caeterum  si  fundus  ad  agriculturam  redigalur  vel  hommes 
inhabitare  contigerit,  seu  alio  modo  emolumentum  inde  provenerit,  medietas  omnis  provenluom 
de  agris  vel  hominibus  et  omnibus  aliis  nobis  cedet  et  ecclesiam  saepedictam  reliqua  medietate 
pacifiée  gauderc  faciemus.  Si  qua  vero  parlium  frucluum  sartare  voluerit,  pars  alia  medielalera 
sumptuum  faciet  ad  sartandum , aliot|uin  de  sarto  nibil  recipiet , nec  ctiam  partem  aliam  a sar* 
tando  poterit  prohibere.  Villicos,  scabinos  et  forestarîos  ibidem  pouemus  de  communi  assensu. 
L't  igilur  hoc  factum  firmum  et  iuconcussum  permanent , praesentem  paginant  sigilli  nostri  uiuai- 
mine  duximus  roborandam.  Testes:  Johannes,  praepositus  Antwerpiensis,  Arnoldus  de  Wesemale, 
Gosuinus  de  Gosencourt,  Arnoldus  de  Walhain,  Renerus  de  Lana,  Walterus  Clutinc , Rosinus . 
magister  Walterus  et  Johannes,  uotarii.  Àctum  anno  Domini  millesimo  ducentesimo  vicesimo  quinto 
mense  Octobri. 

Registre  n°  8 des  privilèges  et  exemptions , fol.  , verso. 


XXIV. 


Confirmation  de  la  charte  précédente,  par  Henri,  fils  du  duc  de  Brabant. 


Au  raoii  d'octobre  1225. 

Ils. mucus  , Dei  gratis  major  ducis  Lotharingiae  filius,  universis  quibu»  praesens  scriplum  videre 
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contigcrit  cognosoere  veritatem.  Novcrint  universi  quod  nos  amicabili  composition!  et  ordinationi, 
quae  super  nemoribus  de  Ileyst  et  de  Bossut , de  Gcnapia  et  de  Forçai  inter  carissimum  palrem 
noslrum  Henricuxn,  ducem  Lotharmgiae,  ex  una  parte,  et  capitulum  Mivellensc  ex  altera  amica- 
bililer  intervenit,  benignum  praebuimus  et  praebemus  assensum,  liberaliter  et  libcnler  dictas  corn* 
positionem  et  ordinationem  approbantes  et  recipientes,  sicut  in  rescripto  exinde  confecto  et  sigillo 
ill ustris  patris  nostri  Henrici , ducis  Lotharingiae , corroborato  vidimus  plenius  conlineri.  Ad  ma- 
jorerai igitur  bujus  rei  severitatem  (sic)  et  ut  factum  islud  robur  obtineat  firmitatis  in  perpetuum , 
praesentes  litteras  sigULi  nostri  appensione  duximus  roborandas.  Testes  Johannes,  praeposilus  Ant- 
werpiensis,  Arnoldus  de  Wesemale,  Gossuinus  de  Goecncourt,  Arnoldus  de  Walbain,  Regnerus 
de  Lana , Walterus  Glutine  de  Islis,  Johannes  pater  ejus,  Rosiuus,  magister  Wallerus  et  Johannes. 
Actum  anno  Domini  millesimo  duccntcsimo  xxv°,  rnense  Uctobri. 

Hé  me  registre . fol.  244 


xx\. 


Keure  du  village  d'incourt,  prêt  de  Jodoigne. 


K Louvain,  au  moi»  de  mai  122b. 

In  nomine  l’atris , et  FiLii  et  Spiritus  Sancti,  amen.  Sciant  tam  praesentes  quam  fuluri,  quod 
eadem  institutioet  libertas,  quae  est  Lovanii,  data  est  per  gratiam  domini  ducis  Ayencurit  *.  Haec 
villa  Ayencurit  per  omnia  secundum  sentenliam  scabinorum  regetur.  Quicumque  ibi  sit  noviter 
oppidanus  debet duci  quatuor  deuarios  , villico  unum  denarium  et  forestario  unum.et  sic  veniendo 
erit  in  couductu  et  custodia  ducis  per  xl  dies  apportando  et  contrahendo  res  suas  in  villa  Ayencurt. 
Item  in  custodia  ducis  erit  xl  diebus  cum  segetes  suas  seminabit , et  totidem  cum  ipsas  seminabit  (sic). 
Sed  ignis  ipsius  debet  remanere  in  praedicta  villa. 

Item p in  eadem  villa  licet  cuilibet  mansionem  sive  terram  suam  quam  sub  annuo  sensu  teuet, 
alii  dare  pro  majori  censu  et  non  pro  minori.  llle  qui  dat  mansionem  sive  terram  ad  censum,  super 
debilo  de  accipiente  justitiam  facere  cuilibet  conquerenti  tenebitur.  Ouicumque  oppidani  ejusdein 
oppidi  adducit  ali(|uid  in  villa  nihil  debet.  Si  autem  extra  villam  ducat  equs  (sic)  quilibet,  debet 
obolum.  (Juicumque  babel  falsam  mensuram , cujuscumque  sit  sive siveannonae,  et  sic  de  alii», 

I Voir  b charte  ou  ketire  de  Louvain  de  l'aanéo  121 1 , dan»  1*.  Üivaei  Ann*l**m  opptdi  Lwmnurmats  , liber  I , fol.  7. 
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si  ilia  falsilas  polcrit  probari  per  scabinos,  debet  duci  Ix  solides , sed  proptcr  hoc  ooo  amittil 
honorem  »uum. 

Item , si  mensiira  combuslione  Terri  non  fucrit  signata  non  habebil  bannum , quamvis  ait  recta. 

Si  aliquis  laedat  ali  uni , ai  per  scabinos  couvictus  fucrit.  oianum  dabil  pro  manu  , pedcm  pro  peüc 
et  aie  de  aliis  cl  eliarn  vitam  pro  vila. 

Si  aliquis  iinpclat  aiinni  inlra  mansionem  suant  , quicumquc  cum  impclentc  veniet , ai  per  snahi- 
uos  conviclus  lucrit , debet  duci  xlv  solidos,  et  tautumdem  qui  eos  adducit,  si  autrui  ille  qui  impe- 
titurlaesua  fueritarmis  molutis,  qui  vulneraverit  ipsum  debet  x librassi  per  scabinos  conviclus  est. 

Si  aliqui  bellaverint  in  vill*,  burgenaes  producli  in  testimonium  non  debeul  jurarc , sed  ad  reri- 
tatem  debcnL  moneri  per  sacramentum  quod  fecerunt. 

Si  aliquis  extraneus  conqueratiir  de  oppidano  ejusdem  villae , justitia  debet  ei  infra  tres  die» 
exhiberi.  Si  oppidanus  non  compareat,  quitus  erit.  Sioppidanus  de  oppidano  super  debito  cooqoe- 
ratur,  debet  illi  praefigi  dies  ad  quindenam  , et  sinon  noveril  conviclus  erit,  et  si  reus  co ni pa ruent 
actore  non  comparente,  rcus  absolvelur  ab  acloris  impelione. 

De  bereditatc  autem  debeul  illi  de  quo  fit  que rimonia  praefigi  très  dics  quaelibet  ad  quindeoam. 
Si  ad  primant  non  vencril , debet  emendarc  juslitiae,  et  similiter  ad  secundam  , et  simililer  ad 
lertiam;  et  si  ad  quartam  diem  non  compareat,  hora  meridiei  conviclus  erit.  Si  illc  qui  conquerilur 
non  compares!  prima  die,  convictusest.  Si  aliquis  in  eadem  villa  interficiataliquein  , debet  et  supra 
bonoreni  suum  ad  quindenam  per  duos  scabinos  primo  , cl  similiter  secundo  per  duos  scabinos  ad 
quindenam , et  eliam  tertio  et  quarto  ; et  tune  si  quarta  die  non  compareat , debet  exspcctari  in  doo>9 
sua  osliis  et  feneslris  aperlis , et  sub  salvo  conductu  debet  venire.  Si  quinta  die  non  compareat, 
lionor  suus  ei  debet  abjudicari  in  meridie.  Ouicumque  porro  infra  tabemam  vel  extra  aliquem  per- 
çussent, debebit  xlv  solidos,  si  scabini  lestiiieentur. 

Item,  si  oppidanus  aliquis  equos  vel  currum  oneratum  miser  il  extra  eamdem  villam  , potent  toU 
die  l'acere  quidquid  sibi  placuerit,  cl  nullam  emendam  debebit  pro  teloneo , dummodo  persolverrt 
sole  lucente.  Si  autem  différât  darc  usque  in  crastinum,  debebit  quinque  solidos,  si  probetur  per 
scabinos,  aliter  autem  lx.  Et  si  diceret  burgensis  sive  extraneus  quod  dédissent , non  potesl  impro- 
bari , nisi  per  scabinos , et  illc  posset  probare  sola  manu  quod  dedisset. 

Item , oemo  potest  spoliari  infra  liberlatem  de  Ayencurl. 

Item , si  aliquis  plurcs  habeal  filios , junior  scindet  hcreditatem  in  portioncs,  et  major  nalu  primo 
eliget,  et  poslea  major  post  primum  et  ad  ultimum  junior  babebit  suant  portionem.  Si  autem  qui» 
habeat  filins  cum  filiis , junior  filia  faciet  portioncs  et  omnes  lilii  primo  eligent  et  poslea  filiae 
majores  natu.  Cum  aulem  liaec  divisio  facta  erit,  venient  ante  villicum  et  scabinos  illius  boni  rt 
quilibel  eireslucabit  alii  portionem  suam , et  sic  quilibet  inconcusse  portionem  suani  hereditjnl. 
Quae  proveuil  ex  parte  patris  possident  primi  heredes.  Ex  quodeumque  viris  mulier  habuerit 
filios  vel  filias , omnes  aequaliter  partificabunt  heredilatcm  malris. 

Item , si  quis,  uxore  sua  morlua,  ex  qua  habel  pueros,  ducat  muliercm  habentem  pueros  ex 
marito  sud  niorluo,  et  poslea  illi  duo  halieant  pueros  , ipsi  de  eis  quae  simul  acquisiverinl  ex  parte 
patris  medictaleni  habebunl,  de  olia  medielate  cum  aliis  pueris  matris  partientur.  Ouicumqne 
scabinis  malcdixcrit  vel  jtidicio  ipsorum  conlradixerit , in  for o cansarwn  vel  extra,  dummodo  duo 
scabini  testificentnr , debet  villico  xlv  solidos  et  cuilibct  scabinorum  solidum. 

Item . si  plurcs  sint  fralres  vel  sorores  qui  hcreditatem  suam  vendant , primus  liceoliam  suam 
dabit  et  omîtes  per  illani  liceniiam  poterunt  vendere. 

Item,  si  vir  alicujus  morluus  fucrit , ilia  cum  investilura  viri  remauet  in  possessionem  suam  rt 
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inconcuwe  mansionem  stiam  possidebit.  Maire  mortua,  pueri  abaque  dono  aliquo  subeunt  heredila- 
tem  suant. 

Item , ai  aliquis  ducat  uxorem , altero  morluo  aire  herede,  heredilas  illorum  redit  ad  illo»  unde 
venerat  ; sed  qui  viril,  sive  vir  sive  mulier,  habet  usumfruclum  illius  hereditatis.  Si  vero  su  per- 
sles indigent  veslibus,  vel  annonam,  vel  pecuniam  habueril  manifeslam  , el  jurainento  suo  per 
duos  probos  hotnines  probare  potent  hoc  jurantes , poterit  vendere  de  sua  bereditate  ad  usum- 
fructum  suutn. 

Item , in  villa  praedicta  sint  in  anno  tres  generales  placili , et  per  istos  sunt  otnnes  alii  enbanniti, 
primum  proxima  feria  quarta  post  epiphaniam , sec  un  Juin  feria  quarta  post  octavas  Paschae  ; 
tertium  proxima  quarta  feria  post  festum  beati  Johannis  Baptistae  ; et  in  praedictis  tribus  placitis 
debet  villicus  scabinis  et  fortario  panem  el  lardum  et  pisara  et  ccrvisiam.  Ad  praedicta  placita 
debent  interesse  otnnes  oppidani. 

Si  femina  aliquem  perçussent,  lapides  feret,  vel  x solidos  porsolvet. 

Si  lis  orta  fuerit  in  urbe,  judex  paccm  a partibus  petet,  et  altera  parlium  panera  negaverit  vel 
treugas,  xlv  solidos  solvet,  et judicet  judex  treugas  comitis,  et  durabunt  xv  diebus,  et  innovabit 
judex  illis  complet  is  ilertim  xv  diebus,  et  tertio  similiter,  et  postea  percipiel  treugas  servari  per 
annum  et  diera , et  iterum  per  anuum  cl  dient , et  tertio  tantumdem;  et  si  quis  illas  treugas  viola- 
verit,  vita  el  omnis  possessio  ejus  erit  in  potestate  ducis.  Act  urn  Lovanii,  anno  Üomiui  AI**  CC°  XXV  J®, 
mensc  Maio,  tempore  villicationis  Arnoldi  nobilis  et  doraini  Walteri  ; Caesar,  Simon  de  Bollciibroc 
el  Meiso  scabioi  fuerunt. 

Registre  n°  8 des  privileges  et  exemptions , aux  archive*  du  Royaume, 
fol  8B4. 


XXVI. 

Le  comte  de  Flandre  content  à l’annulation  det  diplômée  contraires  à [acte 
de  composition  fait  entre  lui  et  le  duc  de  Brabant. 


k Htiy  le  24  septembre  1227. 

Ego  FuiAitsrs,  Dei  gratis  Flandriae  et  Hannoniae  cornes.  Notura  facio  universis  quod  per  corn- 
posilionem  inter  nos  et  ducera  Lotharingiae  et  ilenricura  filium  ejus  ordinatara  1 per  venerabiles 

t Voir  celte  composition  d»u»  Ici  Tr^phêet  de  Bemin,  I , preuve*,  psg.  71. 
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patres  llugonem  Leodiensera  et  Godefridum  Cameracentem  episcopos,  et  NValterom.  comitem  BJe- 
sensem , cassata  sunt  omnia  instrumenta  inter  nos  et  ipsum  prins  confecta,  quod  etiam  restituât 
sibi  debenms.  et  si  aliqua  essent  deperdita.  lieet  postea  invenirentur , nullius  deberent  esse  mo- 
menli.  Datum  Hoven  anno  Domini  milleaimo  ducenlesimo  viceaimo  septimo,  feria  sexta  antefestum 
beati  Micbaëlis. 

Cartulaire  des  duc»  de  Brabant  B,  fol.  85,  recto. 


XXVII. 

Keure  de  la  ville  de  Dient 


Le  25  tcvner  1225. 

la  nominc  sanctae  et  individuae  Trinitatis.  Hexmccs,  Dei  gratin  du*  Lolharingiae.  universi»  prae- 
sentern  paginant  inspectons  salutera.  Noverint  lam  pracsentes  quam  futuri . quod  haec  est  liberté 
Diestensis  : quod  nullus  oppidanus  de  Diest  pro  quocumque  fore  facto  in  Diest  potest  prorocari  iJ 
duellum.  Si  alicui  oppidano  de  Diest  in  Diest  aliquid  forefactum  fuerit,  nec  ad  dominum  de  Diest 
querimoniam  pcrtulerit , dominas  de  Diest  ab  eodem  forefactum  exiger®  potest , justitiam  abeo  »e- 
cundum  sententiam  scabinorum  acccptaturua.  Si  aliquis  alienigcna  in  Diest  moriatur  et  bereden 
non  babuerit,  tolalis  posscssio  bonorum  penes  eumdem  ibidem  reporta,  per  annum  et  diem  io 
secura  manu  servabitur,  secundum  decretum  scabinorum  custodienda.  Si  autem  infra  dictant  ter- 
minum  nullus  hcrcs  supcrveoerit , dicta  possessio  domino  assignabitur.  Si  aliquis  aiienigroa  in 
Diest  aliquid  forefccil,  et  ad  excusationem  venire  polerit , primo  se  jurabit  oxulem  et  postea  faciet 
j u rament um  secundum  qualitatem  forefacti , per  sententiam  scabiuoruin.  Omncm  theloneum  slabit 
judicio  scabinorum.  Qui  de  homicidio  fuerit  convictus,  sieut  juris  est  punietur,  vitara  pro  vils, 
membrum  pro  membre.  Si  quis  aliquem  vulneravcrit  sine  mutilalione  membri,  et  convictus  foeril. 
dabit  ccntum  solidos.  vel  manuni,  domino  de  Diest.  Si  aliquis  aliquem  perçussent  sine  sanguin» 
cfTusione  , sive  obloquitur,  et  inde  convictus  fuerit , dabit  quinquaginta  solidos  vel  aurem  domino 
de  Diest.  Si  aliquis  alium  in  propria  domo.  mala  occasione,  quaesieril  et  qtiaesitum  non  laeserit. 
et  inde  convictus  fuerit.  cenlum  solidos  vel  raanum  solvet  domino  de  Diest,  si  vero  ipsum  vulner*- 
verit  in  sua  domo  . decem  libras  solvet,  vel  in  domini  de  Diest  erit  potestate.  si  convictus  fuerit.  Si 
autem  quaesitusin  sua  domo  contra  quaerentem  se  defenderit , et  ibidem  quaerentem  vulneravcrit. 
vel  occident . ab  ipso  facto  liber  erit  contra  judicem  et  contra  parentes  laesi  vel  occisi.  Quicamque 
scabino  obloquitur,  cum  in  domini  servilio  vel  iu  oppido  fuerit  cum  jtidice,  quadragiut.i  solidos 
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solvet  domino.  Oppidanus  Dyestensis  de  quo  quia  conquerilur , non  tenetur  respondcre  infra  tres 
quindenas  ; ai  vero  tune  conlumax  exstiterit  nec  ad  responsalem  miscrit , solvet  quinque  solidos 
domino,  et  citabitur  ulterius  ad  septimuni dicm.  Si  auteni  nondum  venerit,  solvet  quinque  solidos,  et 
citabitur  ulterius  ad  tres  dies.  Si  vero  tertia  die  non  venerit  uec  apparuerit , solvet  quinque  solidos, 
et  citabitur  ad  diem  proximum.  Si  vero  adbuc  non  venerit,  actor  praeralebit  in  qucrela,  et  debet 
scultetus  accipcrc  de  bouis  couvicti  prius  emendam  domini  et  postea  refundere  debitum  actori , 
sole  lueente.  Justitia  exhibebitur  hospiti  couquerenti  ab  oppidanis  proxima  die  post  faclam  quere- 
lam.  Ouodcunquc  debitum  coram  scabinis  et  judicc  confirma  turn  fuerit,  solvi  debet  ad  diem  nomi- 
natum.  Ouod  si  solutum  non  fuerit,  si  de  debitore  vel  quocumque  fidejussorc  conquestus  fuerit 
creditor,  singuli  solvent  quinque  solidos,  proxima  die  querelae,  simililer  in  secunda  qucrela  et 
tertia.  Quarta  autem  die  judex  de  bonis  débitons , sive  fidejussoris  emendam  domini  primo  reci- 
piet.  et  creditori  debitum  persolvet.  Scabini  a judice  commoniti  ad  très  quindenas  sentenlias  suas 
profèrent,  si  quatuor  vel  plures  interfuerint  ; quod  si  non  potucrint  usque  ad  quartam  quindenani 
sub  juramento  ipsorum  judicabunt  ; si  vero  ad  quartam  quimlcnam  non  dixerint , singuli  solvent 
quadraginla  solidos.  ^hiicumque  bereditatem  rationabiliter  emerit  in  Diest , et  per  integrum 
annurn  et  diem  in  ea  quiete  permanseril,  nullo  modo  tenetur  respondere  conquerenti,  nisi  aliquis 
heredum  tempore  venditionis  fuisset  in  longis  partibus.  Oppidanus  de  Diest  non  potest  oppidanum 
de  Diest  infestare  aliqua  qucrela , nisi  in  Diest.  Si  aliquis  oppidanus  de  Diest  pro  debito  domini  de 
Diest  alictibi  fuerit  arrestatus,  dictus  dominus  tenetur  ipsum  liberare.  Ouicumque  alionigena  apud 
Diest  causa  manendi  venerit,  etjudicio  scabinorum  stare  voluerit,  secure  ibidem  manebit,  et  inde 
recedere  poterit  libère,  dummodo  débita  sua  persolvat,  et  hoc  idem  de  oppidanis  de  Diest. 
Quicumque  hostagium  habuerit  aedificatum  in  fronte  non  potest  destruerc  illud,  de  aliis  autem 
aedificiis  suam  faciat  voluntatem.  Ouicumque  infra  Diest  gladium  sive  capulum,  sive  aliqua  arma 
molita  adversus  aliquem  taxent  solvet  xx.  solidos.  Si  quis  advocatum  poslulaverit , eligat  quem 
velil,  et  si  scabinus  verbum  alicuivis  proposucrit,  et  super  eodetn  justitia  requisita  fuerit  , ad 
eamdcm  sententiam  ire  non  poterit,  nisi  de  assensti  judicum,  vel  si  non  ipso  abseute  dari  potest 
sententia.  Scabini  duo  vel  plures  cum  a domino  vel  judice  fuerinl  reqnisiti  de  omni  lite,  qua  vide- 
rint , debent  testiftcari.  De  omni  emenda  quinque  solidorum  vel  infra  poterint  testificari  duo 
oppidani  hereditarii  legitimi  et  non  infamati.  Arnoldusetiamde  Diest  dominus,  io  praesentia  nostra 
et  parium  suorum,  et  aliornm  hominum  nostrorum  conslitutus , juramento  corporaliter  praestito. 
promisit  omnia  praemissa  burgensibus  de  Diest  se  obscrvalurum.  Ouod  si  aliquid  praemissorum 
infringeret,  illud  cmendabit  consilio  bominum  nostrorum,  parium  suorum,  qui  nostrura  consilium 
juraverunt.  caetera  autem  jura  omnia  ad  libertatem  de  Diest  pertinentia  judicio  scabinorum  tracta- 
bunlur.  Nos  autem  praenotatam  libertatem  Arnoldo  domino  de  Diest  et  burgensibus  de  Diest  conces- 
simus,  et  si  probare  poterimus  quod  propler  hoc  in  aliquo  fucrimus  détériorât i,  hoc  nobis 
emendabitur,  consilio  hominum  nostrorum,  qui  consilium  nostrum  juraverunt.  Et  ut  haec  firma 
eis  maneant  et  illibata  conscrventur , praesentem  paginam  nostro  sigillé  , cl  charissimi  llenrici  filii 
nostri  majoris  et  Arnoldi  domini  de  Diest  sigillis  fecimus  corroborari.  Datum  anno  Domini  mille- 
simo  CC  vicesimo  octavo,  dominica  qua  cantatur  Esto  mihi. 


L'original  aux  archives  de  Diest. 
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XXVlil. 

Keure  de  La  Hulpe. 


K Louvain  . Jc  3 jam  1230. 

In  uominc  I’atris  et  Filii  cl  Spiritus  Sancti.  llaec  est  forma  pacis  villae  de  Helpe  per  graliaa 
domini  ducis.  Secundum  senlentiam  scabinorum  per  omnia  regenlur.  Omni»  fundtis  in  territorio  vel 
allodio  de  Hulpe  adeo  libere  domini  ducis  est  Henrici,  ut  de  quolibet  bunario  singulis  annis  qua- 
tuor denarii  pcrsolvanlur  cidem , nisi  forte  illud  alicui  coucesseril  in  feodum , vel  feodatus  ailtri 
«•tiam  contulerit  in  feodum  vel  hereditatem.  Nee  hujusmodi  vel  aliqua  donatio  Geri  polest.  nisi  per 
consensum  et  manum  ipsius  domini  ducis. 

Nullus  etiam  vinum  sive  cerevisiam  theloneariam  in  dominico  possidoat  allodio  nee  ab  ipso  dure 
leneat  iu  feodum , quac  etiam  ipse  feodatus  nemini  conferre  polest  in  hereditatem.  Omnia  vero  van 
viui  minus  quam  sex  amas  contiuentia  nihil  solverc  tenentur;  quac  autem  amplius  tenent,  quatuor 
gcltas  porno] vent. 

Si  quis  hominem  occident,  si  convictus  vel  confessus  fucrit,  collum  pro  collo  tradet.  Si  in  alio 
loco  quemqiiam  laeserit , membrum  pro  membro  amiltet. 

hem , si  aliquis  inlulerit  mulieri  violentiam  per  torlum,  il  la  debet  teneri  per  xi  dies,  ila  ut  nou 
loquatur  alicui  parontum  suorum  vel  suarum.  El  debet  viro  praefigi  dies  prima  per  duos  scabioos 
ad  quindenam  et  secundo  et  tertio  similiter.  Si  autem  infra  bas  1res  quindenas  non  comparueril , 
iterum  debet  ei  praefigi  dies  per  septem  scabinospost  diem  terliam.  et  quartadie  exspeclabitur  cum 
scabinis  usque  ad  stellas  lucentes  et  quinta  die  usque  ad  meridiom.  Si  tune  non  compament  tel 
excusatorem,  ut  jus  dictaverit,  pro  sc  non  misent,  velut  exlex  judicabitur.  Notaudum  autem  , quod 
tertio  tantum  potest  excusari  et  hoe  semper  polest  Geri  post  tres  quindenas  et  quatuor  dies  et 
dimidium. 

Item,  si  vir  occident  aliquem  propter  peeuniam  suam  el  eam  ahstulcrii  , si  fugerit  vel  negaverit. 
sicut  pracfalimi  est,  cilabilur  per  ordinem  ct  judicabitur. 

Si  aliquis  occiderit  hominem  infra  ecclesiam  vel  infra  mensuram  quadraginla  pedum  prope 
ecclesiam  eodem  modo  citabitur. 

hem,  si  aliquis  cum  olla , in  qua  est  ignis,  ad  domum  alieujus  accesserit  et  aliquis  illum  caput. 
debet  sex  vicinos  advocare  in  auxilium  sibi , ut  factum  illud  agnoscat,  auxilioque  illorum  mik- 
factorem  ad  propriam  domum  deducet,  ac  ignem  et  lumen , donec  dies  illuccscal.  eisdem  conferet. 
et  tuuc  illum  ad  judicium  tradet.  Si  malefactor  illc  asseverat,  quod  a duclonbus  suis  per  vim  olla 
ei  fuisset  appointa , ipsi  sacramento  se  purgabunl  ct  ille  damuabitur.  ld  ipsum  Get  de  minifesto 
inccudiario.  si  detenliis  fucrit.  Si  vero  quis  istorum  evaserit.  sicut  praefatum  est,  citabitur.  Coa- 
sidcrandum  etiam  est  summopere . quod  , sicut  praescriptum  est,  violentos  invasores  mulienim  et 
homicidas  pradato* , sed  el  latores  oilartim  et  manifeslos  inccudiario»  ecclesia  non  tuctur. 
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Si  quisalicuî  minatus  fuerit  incendium  coram  acabinis,  et  illi  tracli  fucrint  in  testimonium  , et  ille 
postmodum  passus  fuerit  incendium,  ille  qui  minas  intulil  cidcm  , quasi  facti  reus  condemnabitur. 

Si  quis  occident  hominem  et  super  hoc  ductus  fuerit  in  judicium , si  probare  poluerit  ilium 
inimicum  suum  fuisse  mortalem  et  extra  treugas  occisum,  liber  erit  a facto.  Si  autem  per  scabinos 
conviclus  fuerit  ilium  infra  treugas  occidisse,  ipse  et  sua  in  manu  domini  erunt. 

Si  qui  super  spoliation»’  violenta  fuerint  accusati.  sicut  pracdictum  est,  per  quindenas  citabun- 
tur.  Motandum  etiaro,  quod  in  omni  casu,  in  quo  judicium  mortis  accidit,  per  praescriptas  quin- 
denas debet  esse  cilatio  et  praenominata  excusatio. 

Si  quis  de  furto  duodecim  denariorum  vel  amplius  per  scabinos  convictus  vel  confessus  fuerit , 
debet  suspendi.  Si  quis  ultra  duodecim  denarios  et  obolum  denarios  falsos  habere  reperilur , debet 
amittcre  manum.  Si  quis  raperct  bursam  vel  aliud  continens  duodecim  denarios  vel  amplius, 
dexlrum  amiltet  pollicem.  Si  quis  secundo  falsos  denarios  habere  reperitur,  amittet  manum  alle- 
ram , tertio  patietur  patibulum;  et  sic  bursas  vel  aliud  resecans , secundo  pollicem  secundum. 
tertio  sustinebit  patibulum.  Fur  ilaque,  falsarius  et  resccator  in  ceppo  furum  debenl  includi. 

Si  quis  furent  iutra  domum  suam  deprebenderit , debet  ilium  tenere  et  convocare  sex  vicinos 
suos,  et  illorunt  auxilio  tenealur,  ignemque  et  lumen  illis  praebebit,  donec  sic  die  et  mane  facto 
tradet  ilium  judici. 

Si  quis  notatus  vel  accusatus  fuerit  super  falsitatc , et  ipsa  falsitas  infra  domum  illius  inventa 
fuerit  vel  infra  cistam  ejus , sola  manu  se  excusare  polerit  et  sine  periculo  , nisi  forte  clavis  cistae 
super  ipsum  inventa  fuerit  et  tune  facti  reus  erit. 

Si  quac  mulier  per  scabinos  convicta  fuerit  vel  in  facto  reprehensa,  quod  per  magicam  et  malam 
artem  initiions  praegnanti»  partum  deperire  fecerit,  vel  alicui  per  cibum  et  potionem  mortem  vel 
mortis  periculum  intuleril,  velde  sacramenlis  ecclesiasticis  rem  nefandam  gesseril,  vel  incendiaria 
fuerit , infra  cistam  debet  comburi. 

Oppidani  secundum  sentenlias  scabinorum  per  omnia  regautur , nee  ab  cis  vel  eorum  bonis 
quidquam  exaction»  extra  villam  extorquatur. 

Si  lis  orta  fuerit  in  villa,  judex  pacem  a partibus  pelct,  et  si  alterutra  partium  pacem  negaverit 
vel  treugas,  xlv  solidos  solvet,  et  judicet  judex  treugas  ducis,  etdurabunl  treiigae  quindecim diebus. 
et  invocabil  judex  treugas  illis  complctis  xv  diebus  iterum,  et  tertio  similiter,  et  poslea  praecipiet 
treugas  sorvari  per  annum  et  diem , et  ilerunt  per  annum  et  diem  , et  tertio  landumdcm  ; et  si  quis 
illas  treugas  violavcril  t vila  et  omois  possessio  ejus  erit  in  manu  et  polestate  ducis. 

Si  quis  alium  infra  domum  suam  cum  armis  iinpetierit , pro  bttjusmodi  excessu  solvet  xlv  soli- 
dos. et  quilibet  eomplicum  suorum  tautuuidem , si  tarnen  per  scabinos  convicti  fuerint.  S»  quis 
ilium  vulneraverit  armis  violent»,  decem  libras  super  hos  xlv  solidos  addet , vel  manum  amittet. 

in  villa  de  Ifulpe  nemo  hahet  placila  generalia  nisi  dominus  dux  : liorum  habet  tria , primum 
proxima  tertia  feria  post  Kpiplianiam  Domini,  secundum  feria  terlia  post  oc  ta  va  ni  Paschae ; ter- 
tium  feria  tertia  post  nalivilatem  Johannis  Baptistae,  et  per  liaec  tria  omnia  alia  suul  édicta.  Ilis 
autem  tribus  placilis  generalibus  debent  interesse  oinnes  censuarii  ducis  de  allodio  de  llulpe.  et 
si  quis  ahiuerit,  debet  duei  duos  solidos.  Debet  eliam  molere  ad  molendinum  ipsius.  El  ai  alias 
ad  molendinum  ierint  et  per  scabinos  convicti  fuerint , solvent  duei  xlv  solidos.  Si  quis  in  bis  tribus 
generalibus  placitis  cbmparuerit  et  ab  alio  super  quacumque  re  tractus  in  causam  fuerit,  in  con- 
tinenli  debet  starc  juri.  In  bis  eliam  villicus  debet  scabiuis  cl  foreslariis  panem  et  cerevisiam, 
pisas  et  lardum. 

Si  oppidanus  vel  de  oppidano,  id  est,  viilauus  de  villano  super  dubilo  conqueratur,  debet  illi 
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praefigi  dies  per  foreslarium  vel  villicum  coram  duobus  oppidanis,  id  est  villanis,  ad  quiodenana. 
Sed  si  breviorem  diem  accepta  verit , coni parère  tenebitur.  Si  uon  comparuerit,  coov ictus  erit.  et 
solvet  banuum  et  cmeiidam.  Si  tarnen  actor  in  jure  coram  scabinis  cum  illis  duobus , coram  quib» 
cilatus  fuit,  probare  potueril  oertum  Uiem  el  certain  suramam  illi  fuisse  nom  in  a tam , quatu  pru- 
bationeni  ctiatn  actor  debet  commeodarc  memoriae  scabiuorum. 

Si  extraneus  conqueratiir  de  oppidano,  id  est  de  villano  ejusdem  villae , justitia  debet  ei  eihiben 
iufra  tres  dies  et  si  non  compareat , convictus  erit.  Si  oppidanus,  id  est  vülanus , conqueratur  de 
exlranco,  viilictis  debet  csse  securtis  de  illo  9 quod  stabit  juri , et  dum  in  jure  comparueruot.  Si 
oppidanus.  id  est  villanus,  per  testes  proponat  , quod  debitum  stium  eidem  fuerit  confmu»;*i 
velit  oppidanus , id  est  villanus,  ad  producendum  testes  debet  babere  quindenam.  Si  autem  oppi* 
dauus , id  est  villanus,  interdictum  et  ipsum  reliqiierit,  reus  sacramento  se  polerit  exctisare.  Sed 
cum  quoscumque  bu  récuses,  kl  est  vil  la  nos , villao  illtus  villicus  citaveril,  coram  ipso  debent  com- 
parere. 

Si  super  debilis  citais  fiierinl  et  non  comparuerint , rei  crunt.  Si  vero  comparuerint  et  domino» 
illorum  in  suam  juridictionem  il  los  traherc  volueril,  de  illis  judicabit  ; si  vero  abfucrint,  ip*e 
dominus  debitum  persolvet.  Si  aulem  diclus  dominus  parles  suas  ad  eihibendam  justitum  inlcr- 
ponere  volueril,  villicus  suas  inlcrpoiiet. 

Si  quis  ad  bancum  scabiuorum  accesserit  et  possessionem  suam  in  piguus  tradcre  volueril. 
dominuoi  fundi  debet  aecum  adducere,  et  assensu  ipsius  adhibito,  de  caelero  dominus  dux  debet 
illius  causaejudex  essc . douec  redimatur. 

Neminem  burgensium , id  est  villanorum  , de  llulpe  dominus  dux  pro  aliqua  causa  ci  ta  re  potcni. 
nisi  in  banco  scabinorum  de  llulpe,  quia  om  nes  spectanl  ad  judicium  scabiuorum. 

Si  quis  alieujus  domini  possessionem  vel  censuarios  in  piguus  rcceperit , quawdiu  illud  leaet 
in  pignus,  nee  unius  censuarii  possessionem  sibi  comparare  potcrit. 

Si  quis  a censuariis  suis  pro  censu  ab  uno  non  cilatus,  verba  domini  tulerit,  non  tenenturio 
etnenda.  Si  vero  sub  teslimonio  censuuriorum  suoruin  , sicut  jus  dictaverit,  citati  fuerint  eldefe- 
cerint,  duos  solidos  solvent  ad  emendam. 

Si  quis  vendiderit  hereditatem  , quam  lenet  a domino  duce  , tam  venditor  quant  emplor  debet  ei 
dimidium  septarium  vini.  Si  vero  ab  oppidano  teueatur  hérédités,  quilibel  illorum  duos  solidos 
debet  eidem. 

Si  quis  autem  vir  plures  liabuerit  liberos,  el  pâtre  et  matre  defunctis , primus  sub  donations 
praefata  heredilalem  vendiderit,  omnes  cactcri  in  vendilione  per  donationem  primara  liberi  crunt. 

Si  quis  velit  vendere  lieredilatem  suam,  primo  debet  illam  olTerre  propinquis  suis  coram  scabi- 
uis.  Si  aliquis  propinquorum  petat  inducias,  debeot  ei  dare  xv  dies.  Si  infra  hanc  quiodetum  ad 
comparai! Juin  non  rcdieril,  de  caetero  repetere  non  poteril.  Si  vendilio  facta  fuerit  coram  propin- 
quis  uon  reclamant ibus  , de  caelero  non  polcrunl  reclamare.  Absentes  vero  propinqui  infra  anoani 
et  diem,  soluta  comparalioiic,  polerunt  repetere,  poslannum  vero  el  diem  nullus.  Si  qui»  vir  ducal 
uxorem  et  alter  corum  morialiir , au  perste»  non  polerit  vendere  hereditatem  , a quocumque  ipso- 
rum  descendal . nisi  jiiramenlo  el  duobus  vicinis  suis  probaverit,  quod  maxima  causa  nécessitai** 
eum  compellat.  Si  aulem  vir  mulierem  vel  mulier  alium  ducat  virum  , ad  hanc  de  caelero  non 
admitlculur  probationem , nisi  secundo  ductus  vel  ducla  decesserit. 

Si  vir  duxeril  mulierem  el  ille  sil  allioris  sanguinis,  in  illa  fecerit  jus  ecclesiaslicum  j et  si  vir 
moriatur  et  parentes  viri  dicant , quod  virum  légitimé  non  duxeril,  illa,  si  puerum  babel,  qui 
lacions  »il,  debet  ilium  adportare  super  brachium  suum  sinistrum  ad  sioistrum  coram  alUri  et 
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debet  ibi  comparer?  ctim  duobtis  vicinis  suis  idoneis , quod  vir  suus  eam  légitimé  duxcrit  et  ju* 
ccclesiaslicum  compleverit.  Si  infant  talit  ait  aetatis,  quod  proprüs  viribns  ambulare  posait,  sub 
ora  pallii  sui  sinistra  illum  adducet.  De  viro  au  tem  similiter  liet.  Post  liane  probationem  factam 
dominos  dux  illot  tueri  debet , et  vim  omnem  ticiit  et  caeteros  omnes  debet  reprimere. 

Quaelibet  curia,  in  qua  quis  se  non  poteat  excusare,  nee  jure  convictus  fuerit , injusta  est. 

Si  quis  domino  suo  fidelitatem  juramento  fecerit  et  dominus  illum  de  infïdelitate  arguit , jura* 
mento  sine  ghigk  1 se  poterit  excusare , nisi  per  scabinos  convictus  fuerit. 

Si  quis  dominus  super  falsitate  scabinos  suos  conviocere  voluerit , non  poterit  illos  condemnare . 
uisi  de  judicio  septem  curiarum  illius  generalium. 

Si  quis  in  debitis  tenetur  alteri,  et  debitum  corain  scabinis  confit  cal  ur  Tel  factum  sit  ; si  debitor 
dicat  se  persol visse,  alius  jurare  tenetur  sine  ghigk,  quod  ei  non  persolverit,  et  persolvet  ei. 

Si  quis  sub  testimonio  scabinorum  pignus  tenueril  , et  aliquis  petitor  pignus  illud  sese  negaverit 
detinere  , debet  illud  jurare  sola  manu  sine  ghiglk , si  tarnen  scabini  super  certa  pecunia  pignus 
este  recognoveriot  ; quidquid  enim  per  memoriam  scabinorum  fit  non  debet  infirmari , nisi  de  con- 
scientia  scabinorum.  Et  quidquid  scabinus  fuerit  allestatus  , termioatum  est.  El  ut  hoe  ratum  el 
stabilc  in  perpetuum  permanent,  Ego  Henricus,  dux  Eotliaringiae,  praesentem  chartam  sigilli 
mei  munimine  roboravi.  Actum  Lovanii,  et  datum  aiino  Domini  M°  CC°  trigesimo,  feria  secunda 
post  octavam  Penlecosles. 

Registre  n»  8 des  privilèges  et  exemptions,  aux  archives  dn  Royaume  , 
s Bruxelles , fol.  287 , verso. 


XXIX. 

L’évêque  de  Liège  promet  d’aider  et  d’assister  Henri  de  Louvain , fils  aine 
du  duc  de  Brabant. 


Le  3 juillet  1230. 

Johannes,  Dei  gratia  Leodieusis  episcopus,  universis  praesentem  paginant  inspectons,  aeternam 
in  Domino  salutem.  Naverint  universi,  nos  com  dilecto  et  fideli  nostro  domino,  Henrioo  de  Lovanio, 
primogenito  ducis  Lolbaringiae,  talem  conventioucm  atque  coufoederalioncui  inivissc , quod  ab 
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bac  die  in  antea , quoad  viserimus,  adversus  omnem  hominem  fore- facien tem  contra  cum  ipsum 
juvare  tcnemur  et  eidem  consilio  etauxilio  viribus  et  subslantia  assistera , per  nos  et  per  nostrst. 
Quod  si  forte  dictus  fore  faciens  homo  noster  fucrit  vel  vasallus , circa  quetn  ipsum  salvo  honore 
nostro  juvare  non  possemus , ad  exslinguendum  guerram  sive  querelam  inter  ipsos  partes  nostr» 
modis  omnibus  interponeremus , salvo  jure  et  honore  domini  Hcnrici.  Ipse  autcm  super  boc  coo- 
silio  nostro  per  nmnia  stare  tcnebitur.  liane  formam  sine  aliqua  calunmia  vcl  occasione  nosobser- 
vaturos  bona  fidc  promisimus,  eliaui  solemuiter  juravimus.  In  cujus  rei  testimonium  cl  munimen 
praesentes  lilteras  sigilli  noslri  apposilione  fecimus  roborari.  Datum  dominica  qua  cantalur  : 
Dominus  fortitudo,  anno  Domini  millesimo  ducentesimo  tricesimo  tertio. 

Cartulaire  des  ducs  de  Brabant  B , fol.  09,  verso. 


xxx. 


Henri , roi  des  Romains,  à la  prière  de  Henri  de  Louvain , accorde  aux 
habitons  de  Bois-le-Duc  exemption  des  péages  sur  le  Rhin. 


A Nenrfobttj , le  19  septembre  1233. 

Ilrtatccs,  Dei  gratia  rex  Roroanorum  et  semper  Augustus,  universis  praesens  scriptura  visant 
salutem.  .N  o ver  in  t universi  quod  nos,  ad  instantem  postulationem  praedilecti  affinis  noslri  Iienrid. 
majoris  filii  illustris  viri  fidelis  noslri  Henrici  ducis  Lolharingiac , uuiversos  bomines  suos  de  nova 
civitate  1 apud  silvam,  qui  nunc  ibi  sunl  et  in  poslertim  illuc  ad  manendum  convenerint , exeepti» 
noslris  hominibus , qui  ibidem  recipi  non  dcbcnl  a theluniis  uostris  quae  nos  ubicumquc  in  Reno 
ad  manus  noslras  habemus,  regali  bcnignilale  in  perpetuum  absolvimus.  Ita  vidclicet  quod  de 
rebus  quae  suac  sunt  nullumnobis  vcl  necessario  nostro  persolvant  tbeloneum  , nullaque  in  cos  vcl 
res  ipsorum  fiat  exaclio,  ipsique  aliorum  res  nec  déférant  nec  de  eis  negocientur.  Slatuimiis  igitnr 
et  regali  auctoritate  sanximus,  ut  nulla  omnino  persona  humilis  vel  alla  , secularis  vcl  ecclesiastica. 
praedictos  bomines  de  nova  civitate  apud  silvam  , qui  ibi  pro  lempore  fuerint,  praeter  nostros  bo* 
mines  quos  raccpimus,  contra  banc  majestalis  nostrae  concessionem  gravare  audeat , vel  cos  aliqua- 
tenus  impedire  vel  molestare.  Quod  si  quia  atlentaverit , triginta  libras  auri  puri  pro  poen* 
componat,  dimidium  camerae  nostrae  el  reliquum  passis  injuriam.  Ad  cujus  rei  certam  in  pos- 

I La  ville  de  Bois-le-Duc  avait  etc  construite  peu  de  tunpi  auparavant. 
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temm  evidentiam  praescntem  paginant  indo  conscribi  jussimus  et  majeatatis  noatrae  sigillo  corn- 
muniri.  Uujua  rei  teatea  aunt  Maguntinae  aeüia  et  Treverensis  archiepiscopi , Seinensia  et  Clevenaia 
coroitea,  Gerlacua  de  Ludingen,  Ilenricua  de  Nifen  et  alii  quamplurea.  Datum  anno  Domini  M°  CC* 
triceaimo  tertio,  apud  Nurinberc,  xiii°  kalendaa  Oclobria,  indictione  aeptima. 

Cartulaire  des  ducs  de  Brabant  B,  fol.  6,  recto. 


XXXI. 

Lettre s de  Henri,  roi  des  Romains , par  lesquelles  il  autorise  Henri  de 
Louvain,  à percevoir  en  son  nom  des  péages  à Werde. 


A Neurt!ul>erg  , le  20  septembre  1233. 

Hbxbiccs,  Dei  gratin  Romanorum  rex , et  aemper  Augustus,  G.  buregravio  de  Werda  et  iin- 
perii  fidclibua  quibus  praeaena  liltera  fuerit  ostenaa,  graliam  suam  et  omne  bonum.  Tenore  prae- 
sentium  protestamur  quod  nos  dilecto  affini  nostro  Henrico  de  Lovanio  deputavimus  ditcentas 
marcas  ('o)onienses  apud  theoloneum  noatrum  in  Werda  singulia  annia  percipiendaa,  hoe  aubjuncto 
quod  a nobis  et  ab  ipso  super  hujusmodi  voluntas  Domini  impcraloris  requiratur,  et  ipse  medio 
tempore  ipaam  aummam  pecuniae  accipiat  singulia  annis , quouaque  noster  et  suus  nuntius  ad 
dominum  imperalorem  rcverlantur,  super  hujusmodi  a domino  imperatore  instrucli.  Adcujus  facti 
evidentiam  praesentem  lilteram  aigillo  nostro  communitam  ipsi  affiui  nostro  duximua  aasiguaudam. 
Datum  apud  Nurinberc,  anno  incarnationis  Domini  millesimo  ducentesimo  triceaimo  tertio. 
xij°  kalendaa  Octobris  , indictione  aeptima. 


Cartulaire  des  ducs  de  Brabant  B,  fol.  6,  recto. 
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XXXII. 


Keiire  de  la  trille  de  Louvain. 


Au  mois  de  mars  1234. 


Hesricc»,  !)«•*  gralia  dux  Lolharingiac,  Hesiiccs  major  filius  suus,  et  Godefridcs  minor,  omni- 
bus  ad  quos  praesens  scriplum  pervenerit , in  Domino  salulem.  .Noveritis  , rpiod  nos , sacrosanct» 
tactis,  juravimus  et  juraudo  promisimus  oppidanis  in  Lovanio,  utpote  si  quem  ipsorum,  ncwlrortun 
occasione  debi lorum , quod  Deus  avertat , captivnri,  seu  bona  ipsorum  scqticslrari  evenerit,  ad 
nullum  nobis , quae  hactenus  consueverunt  , servitium  pecuuiarum , utpote  exaction}»,  teoe- 
huntur , douée  et  competenter  et  penes  scabinorum  consilium  restiluerimus.  Item,  et  si  nos  contra 
qiicmquam  ipsorum,  citra  juris  ordinem,  et  contra  sententiam  scabinorum,  processen  mu  s , deio- 
ceps,  ut  dictuni  est,  ad  nullum  nobis  servitium  pecuniarum  tenebuntur,  doncc  id  in  statua 
debitum  rcvocaverimus  et  penes  scabinorum  consilium.  Porro  . si  quis  forensis.  ausu  temerario. 
cuiquam  oppidanorum  dicti  loci  injuriari  praesumpserit , deuuntiabitur  ei , quateuus , sine  occa- 
sions obstaculo,  ad  Lovanium  usque  juri  pariturus  accédai.  Quod  si  fcccrit,  pene*  scabinorum 
sententiam  eril  traclabundus.  Si  autem  id  facere  contempserit , seu  monitus  praesumptnose  ne- 
glexerit,  slaluimus  ut  praecipiatur  in  vulgo.  ne  aliquis  deinde,  per  quadraginta  dies , ei  oppidana* 
aliquo  contractu  se  misceat , utpote  emendo  vel  vendendo , credendo,  vel  intra  hospitium  suiia 
colligendo  ; sciatis  quod  quicumque  hoc  mandatum  excesserit,  in  tantum  conqucrenti  tenebitnr. 
in  quantum  is  reus  tenebatur.  Quod  si  forte  evenerit  ut  quisquam  oppidanus  Lovaniensis  dictum 
reum  occulte  seu  violenter  hospitium  smim  asserat  iniisse.  id  sub  dicta  poena  , quanlocius  poterit, 
judici  et  scabinis,et  rectoribus  communionis  iutimabit ; ut  si  non  tanta  persona  ait,  quod  ûot- 
plici  verbo  suo  stari  debeat,  tangens  sacrosancta  hoc  jurare  tenebitur , aut  vice  débitons,  si  reum 
exhibebit.  Deinde  si  praefalus  injuriator,  iis  quadraginta  diebus  elapsis , adbuc  oppidi  LovanicntU 
libertalem  édité  evitaverit,  ad  nos  tranaferatur  querela  ; et  nos,  exigeute  justifia,  ipsum  adiré 
Lovanium,  juri  pariturum  compellemus.  Quod  si  infra  alios  quadraginta  dies  monili  noo  l’ace- 
remus.  sub  dicto  juramenlo  eisdem  indulsimu»,  ut  a rectoribus  ad  hoc  electis , una  cum  villici 
noslri  et  scabinorum  consilio,  campana  pulsala  communiae,  ut  qui  ad  locum  communem  convenirndi 
non  venerit,  quinque  solidos,  nobis  et  oppido  aequaliler  percipiendos , debebit.  Deinde  si  rectore» 
praefati  loci,  villicum  et  scabinos  eousulti,  dictum  reum  forensem  invadere  proposuerint . ornais 
oppidanus  cos  concomitari  tenebitur  : et  cujits  praesentia  non  baberetur  . nobis  cl  oppido  praefalo 
in  viginti  solidis  aequaliler  percipiendis  tenebitur,  nisi  rationis  causa  obsliterit.  Eunlibus  aulem 
sub  eodem  indulgemus  juramento,  ut,  si  personaliter  reum  invenerint.  ipsum  in  Lovanium,  jori 
pariturum,  adducant  ; eveniente  quoque  , ut  personaliter  non  reperialur.  eis  indultum  est.  at 
quidquid  ibidem  contingcrel , super  hoc  eos  tueri  lenebimur,  ncc  cos  inde  ahquatcnus  inculpare 
posseimis.  Adjectiim  est.  ut  si  quis  forensis  infra  Lovanium  qtiemquam  oppidanorum  impeteret. 
inauus  suas  in  personam  suam  aut  in  res  suas  violenter  inficicndo , otnnis  circumstans  oppidums 
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in  subsidium  cooppidani  sui  pro  posse  suo  aecurrere  tenebitur  ; ut  qui  sponte  $e  abstraxerit , si 
per  duos  oppidauo*  conv  ictus  fuerit , nobis  et  oppido  in  centum  aolidis  tenebitur.  Item , de  forefacti* 
praenomiuatia  condictum  est , ut  si  quis  ea  merens  solvere  nequiverit  « seu  noluerit . libertateui 
oppidi  Lovaniensis  ad  annum  exeat  et  relinquat.  Et  ut  haec  firma  conserventuret  inconvulsa  , sigil- 
lorum  Dostrorum  munimine  praesentis  paginae  continentiam  roboramus.  Testes  Godcfridus  de 
Persreis,  lngelramus  frater  suus , Wilhelmus  de  Grimbergen,  Arnoldtis,  dapiler  de  Rotselaer. 
Gosuinus  de  Gochencurl,  Johannes  de  Ueverles,  llenricus  de  Alteuhoven,  W'alterus  Glutine. 
Arnoldus  de  Limale.  Profitentur  itaque  nos  testes  jam  nominati,  quod  ea  quae  superius  simt  dicta  . 
pro  posse  nostro,  tactis  sacrosanctis , conservare  juraverimus  et  conserrari  faciemus  : ideoque 
praesenlibus  sigilla  nostra  appensinius.  Omnibus  itaque  praenoininalis  inviolabililer  observandi» 
vocal i sumus  in  testimonium,  ac  id  adjunctis  sigillis  nostris  perhibemus  expresse,  ego  abbas 
Villariensis,  ego  abbas  Haffligensis , ego  abbas  Fliderbacensis  , ego  abbas  Parcensis  , ego  prior-pro- 
vincialis  in  Teutonia,  et  nos  decanus  et  canonici  bcati  Petri  in  Lovanio.  Velum  auno  Domini 
MCO  XXX»  III»,  mense  Marlio  ». 

L'original  aux  archives  de  Louvain. 


XXXIII. 

Charte  accordant  quelque»  franchises  à la  ville  de  Louvain. 


A Louvain  . au  moli  de  man  1234. 

Hc.vbicvs,  Dei  gratia  dux  Lotbaringiae,  Usiniers  major  et  Godefsidcs  minor,  filii  ejusdem. 
omnibus  praesens  scriptum  iuspecluris , salutem  in  eo  qui  est  omnium  salua. 

Notum  vobis  facimus , quod  nos  ac  homines  noslri.  tactis  sacrosanctis,  juravimus  et  juramlo 
promisimus,  quod  a proximo  festo  sancli  Kemigii , ad  annum,  denarios,  qui  kactenus  in  Lovanio 
de  munitione  ejusdem  oppidi  sunt  recept  i , ac  usque  tune  recipiendi,  dciuceps  deponimus  : nec 
ipso  s deinde  recipi  permillcmus.  Hoc  idem  cum  hominibus  nostris  oppidanos  nostros  Lovanienses 
jurare  fecimus.  lusuper  et  sub  eodem  recepimus  juramento , quod  infra  terminum  jam  dictum,  a 
festo  scilicet  sancti  Kemigii  proximo , ad  annum , nullum  ab  ipsis  recipiemus  vel  exigemus  servi- 
tium  exaclionis.  El  ut  haec  firmiter  observemus,  eisdem  praesens  scriptum  sigillo  nostro  robo- 

I Cette  cberte  et  le»  trou  avivante*  appartiennent  i l'année  1234 , le  jour  de  Piquet  1233  tombaol  au  3 avril. 
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ramus.  Testes  Godcfridus  de  Persreis,  Ingelrammus.  frater  «uns,  Wilhelmus  de  Grimbergt». 
Arnoldus , dapifer  de  Rotsclaer,  Goessuious  de  Gocbencuert,  Johannes  de  lleverlis,  Uenricnsde 
Altenhovc,  Wallerus  Glutine  , Arnoldus  de  Limale.  .Nos  etiam  testes  jam  dicti , lactis  sacrosanct», 
promisimus  quod  superius  dicta  pro  posse  nostro  conservabimus  et  conservari  faciecnnt.  Et  in 
luijus  testimonium  sigilla  nostra  praesentibus  apponimus.  11  is  autem  omnibus  praefatis  firmUrr 
observandis  voeati  sumus  in  testimonium,  ac  id  sigillis  nostris  appensis  perhibemus.  ego  abbu 
\ illariensis,  ego  abbas  llaftligensis , ego  abbas  Fliderbacensis,  ego  abbas  Parcencis,  ego  prior 
provincial!*  ordinis  praedicatorum  in  Theutonia , et  nos  decanus  et  canonici  sancti  Pétri  m 
Lovanio.  Actum  Lovanii  anno  graliae  M"  CC°  XXX°  111°,  mense  Martio. 

L'original  aux  archive»  de  Louvain 


XXXIV. 

Suite  de  la  charte  précédente. 


Au  moi»  de  mers  1834 

Hlvriccs.  Dci  gralia  dira  Lolharingiae , Hexmccs,  major  filius  suus  , omnibus  ad  qiios  prieim 
script  uni  pervenerit , in  Domino  salutem. 

Vniversitati  vestrae  notum  facimus , quod  si  dileetns  filius  noster  ac  frater  Godefridi  de  Lovaoio. 
infra  festum  sancti  Remigii  secundo  venturum  , a burgensibus  nostris  in  Lovanio  aliquid  exigere  vel 
extorquer*’  conaretur,  eos  abinde,  taclis  sarrnsanclis.  tueri  promisimus  : ut  si,  quod  absit.  eve- 
niret , quod  dictus  Godcfridus  alicui  dicti oppidi  pro  voluntatis  suae  arbilrio,  seu  aliquisde  familia 
ipsius  quidquam  damnum  in  personam  Tel  in  rea  ipsius  in  ferre  t , nos  ei  Leneremur  ad  reslilutiooeni 
competentem  pecuniariam.  Quod  si  facere  recusaremus , vel  monili  negligeremus . a dicto  lesto 
sancti  Remigii  secundo  venturo,  deinceps  ad  nullum  nobis  tenebuntur  servitium  pecuniariu© . 
utpote  exactionis.  donec  id  ad  plenum  reslituerimus  : et  hoc  sub  juramento  nostro  reeipioiDi 
obtinendum.  Testes  Godcfridus  de  Perweif,  Ingelrammtis  frater  suus,  Wilhelmus  de  Grimberg». 
Arnoldus  de  Rolsclaer,  dapifer,  Gossuinus  de  Gochencoert,  Johannes  de  Heeverlis,  Henriet»  «le 
Altenhove,  Walterus  Glutine , Arnoldus  de  Limale.  Nos  quoque  testes  jam  dicti . tactis  ucro- 
sanctis,  promisimus  quod  ea  quae  superius  sunt  dicta,  pro  posse  nostro  conservabimus  etcooser- 
vari  faciemus.  Et  ut  haec  rata  leneamus  . eisdem  praesens  script um  sigillis  nostris  muniœus.et 
sigillis  testium  praenominatorum  roborari  facimus.  His  quoque  omnibus  praenominatis  firixûter 
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observandis vocal i surmis  in  testimonium,  ac  id  sigillis  nostris  perbibemus,  ego abbas  Villariensis , 
ego  abbas  Haffligensis  , ego  abbas  Fliderbacensis , ego  prior  provincial»  ordinis  praedicatorum  in 
Theutonia,  et  nos  decanus  et  canonici  beati  Pclri  iu  Lovanio.  Actum  annogratiae  M®  CC°  XXX°  111°, 
mense  Hartio. 

L'original  aux  archives  de  la  ville  de  Louvain. 


xxxv. 

Henri  de  Louvain , fils  du  duc  de  Brabant , promet  de  maintenir  les  pri- 
vileges de  Louvain,  et  reconnaît  que  le  terrain,  dit  Loo , appartient  à 
celte  ville. 


Au  mois  «le  msn  1234. 

Hevricüs  de  Lovanio,  major  filins  duels  Lotharingiac,  omnibus  praesentem  visuris  paginam 
in  perpetuum.  Universilali  vcstrac  significamus,  quod  nos,  tactis  sacrosanctis , juravimus  et 
jurando  burgensibus  Lovanicnsibus  promisimus,  quod  eos  ammodo  in  liberlate  antiqua  conserva- 
bimus,  ac  ipsos  secundum  sentenliam  scabinorum  inviolabiliter  faciemus  et  conservari.  Item 
eodem  sacramento  recognoscimus , quod  fundus  nemoris  illius  prope  Lovanium,  qui  vulgo  dicitur 
Loe,  sicut  in  praesenti  conterminatur,  libéré  et  absolute  est  eorumdem,  specialiter  deputatus  ad 
eorum  communia  pascua , ut  tantum  eorum  pecora  in  eodem  depascantur.  Promiltentes  firmlter 
et  sub  dicto  juramento  recipientes,  quod  praefalum  fundum  cis  ammodo,  ut  praedictum  est. 
inviolabiliter  conservabimus  et  conservari  faciemus.  Ut  aulem  baec  eis  firmiter  observemus , prae- 
sens  scriplum  sigillo  nostro  munimus.  Testes  Godefridus  de  Pervreis,  Ingelramus,  frater  su  us, 
Wilhelmus  de  Grimbcrgis,  Arnoldus,  dapifer  de  Rotselaer,  Goessuinus  de  Gotchencoert,  Johan- 
nes de  lieeverlis,  Uenricus  de  Altenhove,  Wallerus  Glutine,  Arnoldus  de  Limale.  Nos  ctiam 
testes  jam  dicli,  tactis  sacrosanctis,  promisimus,  quod  praedicta  superius  pro  posse  nostro  coo- 
servabimus  cl  conservari  faciemus  : et  super  hoc  praeseutibus  sigillis  nostris  adhibemus  firmitatem. 
liis  quoque  omnibus  praenominatis  firmiter  ac  inviolabiliter  ammodo  observandis  vocali  sumus  in 
testimonium,  ac  id  perhibeinus,  ego  abbas  Villariensis,  ego  abbas  Haflligensis,  ego  abbas  Vlider- 
bacensis , ego  abbas  Parcensis , ego  prior  provincial»  ordinis  praedicatorum  in  Theutonia  , et  nos 
decanus  et  canonici  sancli  Pétri  : quare  sigillis  nostris  praesens  scriptum  Ormitatem  volumus  debi- 
tam  obtiuere.  Actum  anno  gratiae  M°  CO  XXX"  III”,  mense  Martio. 

L'original  ans  archives  de  la  ville  de  Louvain. 


Deel  I. 
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XXXVI. 

Privilège»  accordés  aux  habitant  d’ Over-Ystche . 


Ad  moii  de  décembre  1234. 

Hcitriccs  , Dei  gratia  «lux  Lolharingiae , universis  pracsentes  litteras  inspectons  in  perpettmo. 
Ad  notitiam  tatn  praesentium  quant  futurorum  volumus  pervenire , quod  hominibus  nostris  apud 
superiorem  Hiscam  mancntibus,  camdem,  cum  omui  integritate  , concessimus  libertatem  quam 
habent  nostri  burgenaes  in  Lovanio , et  per  hoc  liberi  erunt  apud  Lovanium  de  omni  tbeoloaio 
nostro , et  apud  Wavriam  et  apud  Bruccellam.  Insuper  quilibet  acabinus  de  numero  «epten 
scabinorum  ad  libertatem  pertincnlium  arborem  unam  in  mense  Junio  quolibet  anno  et  usuariuœ 
quod  :ach  appellant , haberc  dcbebit  in  ailva  nostra  Zonia.  Caeteri  autem  burgenaes  ejuadem  villae 
usuarium  et  jus  in  silva  nostra  habebunt,  prout  bactenus  habuerunt,  bac  conditione  adjecta  quod 
singuli  burgenses  pannoa  laneos  in  domo  sua  componi  facient , secundum  quod  sibi  competebuat 
facultates.  In  bujus  rei  testimonium  fecimus  hanc  cbartam  nostro  sigillo  et  testium  nomioibos 
corroborari  et  conlirmari.  Testes  Adam  et  W. , fratres  de  Helbcrga  , H.  de  Sterbeke,  H.  de  Hisca, 
H.  et  G.,  fratres  de  Hisca  , milites,  Johannes  deSterbeke,  no  tari  us,  Everardus , cantor  Lora- 
niensis  , Gereimus , Bauduinus  Tolver , et  multi  alii.  Aclum  anno  graliae  millesimo  duccnlaûmo 
tricentesimo  quarto,  mense  Decembri. 

Registre  n»  8 des  privilèges  et  exemptions,  aux  archives  du  Royatnnr 
fol.  2,  recto. 


XXXVII. 

Composition  au  sujet  du  douaire  de  Mathilde  de  Brabant,  comtesse  dt 

Hollande. 


A Cologne,  le  27  naai  1211. 

In  nomine  Domini  amen.  Nos  Th eodk tiens,  cornes  Clyvensis,  ex  parle  pueromm  comili#  Hoi- 
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landiac  Florcntü  bonac  mcmoriae  , super  controversia  quae  vertebatur  inter  ipsos  et  nobilem  do- 
minam  Meclilildem  , filiam  ducis  Brabantiae,  talem  ei  ordinaviinus  compositionem,  videlicet . quod 
praedicta  domina  in  dotem  quam  ipsi  ordinaverat  pracfatus  Flore  nti  us  cornes , maritus  ejusdem,  a 
qua  se  ejeclam  conquerebatur  incooünenti  sine  omni  cavillalione  intègre  et  libéré  restituetur , et 
ipsa  domina  tutclam  terrae  Zelandiae,  quam  receperat  a comilissa  Flandriae,  ad  manus  puerornm 
suorum  bona  fide  et  libéré  resignabit.  Ex  parte  vero  puerornm,  in  restaurum  hujus  tutelae, 
ducentac  librae  llollandensium  denariormn  assign.ibuntur  memoratae  dominae,  Domine  dotis 
annuatim  recipiendae  , in  cerlis  terminis  et  bonis  nominatis  et  locis  jacentibus  ; et  si  qua  subtracta 
sunt  de  dote  praedicta , sccundum  justam  et  rationabilom  computationem  , ipsi  restituentur  usque 
ad  installa  festum  beati  Martini.  Si  vero  dicta  domina  per  comitissam  Flandriae  vel  per  alios  amicos 
suos  aliquam  aliam  compositionem  acceptavit , quae  ei  forte  plus  placuerit , nos  a promisso  super 
ipso  facto  erimus  absoluti.  Sed  aut  islam  aut  illam  dominas  llenricus , omni  casu  contingente, 
sub  fidei  datione  quae  scripta  est,  faciet  firmiter  observari.  Super  isto  in  manus  domiui  Heurici, 
ducis  de  Lymburch,  et  doroini  Walravii , fratris  ejusdem  ducis,  (idem  dedimus  et  fidejussore*  laies, 
videlicet  dominum  Henricum  et  Uutgerum , fratres , De  Kuk  dominum  Arnoldum  de  Keesden  , 
Danielem  de  Merwich , Bernardum  de  Strunkede,  Slephanum  Palster,  qui,  fide  dala  in  manus 
praedictorum  dominorum , nobiscum  promiserunt , quod  hanc  ordinalioncm  usque  dum  pueri  ad 
annos  discretionis  pervenerint  faciemus  inviolabililer  observari , et  ex  tune  ab  utraque  parte  ab 
bac  promissione  mutua  erimus  absoluti.  Compromisimus  eliam  in  poena  mille  marcarum  domino 
Henrico,  primogenito  ducis  Lotharingiac , solvcndarum , si  (quod  absit)  praedicta  composilio  non 
fuerit  observata , et  cum  quiudecim  diebus  nobis  praesignificalum  fuerit,  nos  Coloniam  vel  apud 
Buscum  personaliler  intrabimus,  noninde  recessuri,  nisi  praedicta  composilio,  sicul  concepta  est, 
inviolabililer  observetur.  Si  vero  (quod  absit)  ab  bac  fide  data  recesserimus,  fidei  transgressores 
erimus  et  confusi,  nibilominus  praescripti  fidejussore*  noslri  praedicta  loca  inlrabunt  non  inde 
recessuri,  nisi  praedicta  pecunia  fuerit  intégré  persoluta.  Ut  autem  haec  rata  et  inconvulsa  perroa- 
neant  praesentem  paginam  nostro  sigillo  dignum  duximus  roborandam.  Actum  Colooiac,  anno 
Domiui  millcsimo  duceotesimo  triceaimo  quinto,  sexto  kalendas  Junii. 

Csrtulsire  des  ducs  de  Brabant  B,  fol.  120,  recto. 


XXXVIII. 


Composition  sur  la  juridiction  du  sire  de  Wesemale. 


Au  mois  d’aoùl  1237. 

AaaoLOos,  Dei  gralia  dominus  de  Wesemale,  universis  praesentes  litleras  videntibus  salutem. 
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Noveritis  quod  inter  dominum  nostrum  charissimum  Henricum , duccm  Brabantiae  illuatrem , et  net 
talis  intervenit  composilio,  quod  ipse  nobia  et  nostris  successoribus  jure  perpetuo  contulit  in 
feodum  omnia  judicia,  tam  alla  quant  alia,  de  hominibua  iu  terra  noalra  commorantibua , in 
omnibua  locis  in  quibua  bactcnua  judicavimua.  Judicabimua  ctiam  de  omnibus  hominibua  domi- 
norum  illorum  qui  de  coalria  poaaunt  judicare,  eiceplia  de  hominibua  domini  ducia,  de  quibos 
judicabimua  aicut  iu  bac  charta  inferiua  continetur.  Judicabimua  etiam  de  omnibus  hominibua 
ext  rancis,  undecumque  veniant , dummodo  in  noatra  juridictione  délinquant.  Et  si  nos  contingeret 
de  aliquo  uaque  ad  membrorum  mutilationem  vel  usque  ad  quamcumqne  mortis  poenam  judicare, 
in  dominio  quod  nobis  ceaait  a pâtre  noatro , talem  deduci  faciemus  apud  Weslerle , aive  apud 
Wesemalc  , et  ibide  eo  judicabimua.  Caeterum  de  omnibua  hominibua,  de  quibua  dominua  dus  poleat 
judicare,  poaaimua  judicare  uaque  ad  membrorum  mutilationem  vel  quameumque  mortis  poenam 
[dummodo]  in  noalra  juridictione  délinquant,  et  tune  domino  duci  trademus,  aicut  judicati  aunt 
coram  nobia,  puniendos.  Sane  ai  qui  hominum,  qui  ad  familiam  beati  Pétri  in  Lovanio  pertinere 
noacuntur,  ubicumque  manserint  vel  undecumque  venerint,  si  in  juridictione  noalra  deliqueriot. 
de  cia  per  omnia  uaque  ad  membrorum  mutilationem  vel  ad  quameumque  mortis  poenam  possumat 
judicare.  Et  tune  ila  judicatos  domino  noatro  duci  trademus  auo  judicio  puniendos.  El  ai  contingeret 
aliquoa  in  terra  noatra  ad  ducllum  provocari , illos  uaque  ad  duelli  pugnam  judicarcmus , el  tune  eos 
domino  duci  aaepedicto  traderemus  aub  auo  judicio  pugnaturoa.  Insuper  omnia  bona  judicatorum 
quoa  domino  duci  tradere  tenemur,  quae  ipai  judicati  in  terra  noatra  habere  noacuntur  et  quae  ci* 
per  aententiam  fuerint  abjudicata , noatra  erunt.  Si  vero  coutingcret  iu  terra  noatra  aliquem  talc 
factum  perpetrare  pro  quo  domus  sua  deberct  inccndio  devastari,  illam  domum  incendio  aivc  com- 
bustion*! non  poaaemua  devaatare,  acd  frangendo  vel  aecando  demoliri.  Si  etiam  aliqui  pro  aliqao 
exccaau  in  terram  domini  ducia  saepcnominali  venerint  cl  burgcnscs  cjua  devenerinl,  illi  ad  noa- 
tram  redibunt  justitiam  coram  nobia  jure  punituri , ac  ai  burgenaes  aui  non  eaaent,  es  tune  proul 
eia  placucrit  divertant.  Caeterum  ai  quia  in  terra  noatra  deliquerit  et  judicium  subire  recuaaverit, 
et  alias  fugerit,  et  aie  akaena  judicalus  fuerit,  quocumque  loco  repertua  lue  rit , rclineri  debebst, 
et  [ille]  ad  cujua  juridictionem  pertinere  dinoacitur  ipsum , judicabit  et  condemnabit.  Si  quia  ebam 
domino  duci  aaepedicto  conqucslus  fuerit  quod  ei  a nobia  justifia  denegatur , domiuus  dus  ad  dos 
mittet,  et  nos  eidem  plenam  justitiam  faciemus  sccuudum  quod  jua  dictabit,  et  haec  omnia  judicia 
cum  judicio  et  sententia  nos  facere  oporlcbit.  Et  islam  compositionem  acceptavimua  coram  molli» 
hominibua  domini  ducia  , et  quia  hanc  compositionem  a nobia  et  noatris  aucceaaoribua  inviolabililer 
volumus  obaervari,  praeaentea  litlcraa  aigilli  nostri  munimine  fecimua  roborari  in  testimonium  et 
munimen.  Actum  anno  Domini  millesimo  duceutesimo,  triceaimo  septimo,  menae  Augusto. 

Cartulaire  des  ducs  de  Brabant  B,  fol.  98 , recto 
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XXXIX. 

Arnaud,  de  Rotselaer  prie  le  duc  de  Brabant  de  prendre  tout  ta  protection 
le  chevalier  Wautier  de  Ilaecht,  ta  femme  et  tet  bient. 


A Louvain,  au  moi»  de  mai  1240 

Universis  pracsentibus  et  futuris  praesentcm  paginain  inspectant,  âbsoldcs,  dapifer  de  Rod- 
chelaer,  salutem  et  scire  Teritatem.  Noveriüa  quod  nos  rogaverimus  charissimum  dominum  nostrum, 
illustrem  ducem  Lolharingiae  et  Brabantiae , ut  idem  dux  manu  teneat  et  defendat  Walterum . 
militera  de  Qacht,  et  uxorem  ejus  Odam,  in  bonis  illis  quae  nos  ciadem  contulimus  ad  vitam  ipso- 
rum  possidenda.  In  cujus  rei  testimonium  sigillum  nostrum  praesentibus  apposuimus.  Datum  Lova* 
nii , anno  Domini  millésime»  ducenlesimo  quadragesimo , mense  Maio. 

Gartulaire  de»  ducs  de  Brabant  B,  fol.  116,  recto. 


XL. 

Composition  sur  les  pêcheries  de  Eeckeren  et  du  Schyn , et  sur  d’autres 
biens  relevant  du  duc  de  Brabant. 


Le  U juillet  1240 

Noverint  universi  scriptam  praesens  intuentes,  quoddiscordia  , din  habita  inter  dominum  Abdol* 
rara  villicum  ex  una  parte , et  dominum  llugonem  Noies  ex  altéra  , super  piscatura  de  Akerne  et 
de  Scbinde,  mediante  consilio  amicorum  utriusque  partis,  ad  concordiam  revocata  fuit  in  hune 
modum , quod  dicti  Arnulphus  et  Hugo  omne  jus  quod  Godefridus  de  Breda  habuit  in  piscatura 
de  Donsele,  Schinde  et  Uolma , perpetuo  aequaliter  tenebunt.  Praeterea  piscaturam  de  Akerne  et 
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de  Schinde  aequaliler  de  viro  illustri  Hcnrico , duce  Lolharingiae , perpetuo  teoebunt.  Venin 
émoluments  quae  de  slusis  provenicnt  ad  dictuin  Hugonem  tantum  perpetuo  pertinebunt.  Testes 
hujus  rei  sunt  Nicholaus  de  Molendino,  Hugo  Bornecolf,  Thomas,  Everardus,  Hugo  RuckeUst. 
Thibaldus , Wilhelmus  Daen  , et  Hugo  Ueldegerus,  et  Arnulphn»  Hildeware.  In  cujus  etlan  rei 
testimonium  sigilhim  utriusque  partis , cum  sigillo  villae  Antnrcrpicnsis , praesenti  paginae  est  appes- 
sum.  Actum  anno  Domini  millesimo  ducentesimo  quadragesimo , in  divisioue  apoaloloruoi. 

Cartulaire  des  ducs  de  Brabant  B,  fol.  116,  recte 


XLI. 

Arnaud , tire  de  Diest,  prie  le  duc  de  Brabant  de  le  maintenir  dam  tel 
conventions , au  sujet  de  certains  vinages  et  de  ü office  d'e'coutète  dam  le 
ville  de  Diest. 


A Bruxelles  , le  28  juillet  1241. 

Ah.mu.dcs  , dominus  de  Diest , omnibus  pracsenles  litteras  vi  suris  salutem  et  scire  Tentâtes- 
Noverint  universi  quod  ego  illustrem  dominum  Ilcnricum , ducem  Lotharingiae  et  Brabantiae, 
amicabiliter  et  devote  rogavi,  in  praesentia  hominum  suorum,  ut  me  talem  lia  heat  et  ad  hoc  cois* 
pellat,  si  nécessitas  ingrucrit,  quod  omnes  conventiones,  quas  super  vinagiis  et  officio  scbolte* 
tatusoppidi  de  Diest  [juravimus],  sicut  in  chartis  exinde  confeclis  plenius  conlinclur  . inriolab'ilitcr 
conserven).  In  cujus  rei  testimonium  et  firmamentum  praescnlibiis  sigillum  meum  duxi  apponendum. 
Adhibitis  subscriptis  teslibus,  Godefrido  de  Lovanio , fratre  domini  mei  ducis  praedicli,  domino 
Henricode  Attenhove , G.,  dapifero  ducis  de  Ysscha,  W.  Clulingo,  Karolo  de  Arscbot,  Toimooc. 
J.  de  Berghe  et  aliis  quampluribus.  Datum  npud  Rruxellam  , dominica  ante  Icslum  beali  Pétri  ad 
Vincula.  Anno  Domini  millesimo  ducentesimo  quadragesimo  primo. 

Cartulaire  des  ducs  de  Brabant  B,  fol.  19,  serso. 
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XLII. 

Guillaume,  comte  de  Hollande,  déclare  avoir  fait  une  convention  avec  le  duc 
de  Brabant,  relativement  à l'arrestation  des  voleurs  dans  les  deux  pays. 


k Louvain.  ]e  15  juillet  1242. 

Willelucs,  cornes  Hollandiae,  omnibus  pracscntia  visuris  salutcm.  Novcrit  unirersitas  vestra 
quod  talis  facta  est  conventio  inter  praedilectum  dominum  ac  avunculum  meum  Henricum , ducem 
Loiharingiae , et  me,  quod  si  de  caetero  aliquis  fur  de  terra  et  dominio  suo  infra  dominium  meum 
captus  vel  arrestatus  fuerit,  ego  ipsum  furent  nuntio  praedicti  domini  mei , ita  quod  de  ipso  furc 
in  terra  ipsius  ducis  Loiharingiae  juslilia  fiat , faciam  praesentari , et  saepe  diclus  dominus  meus 
dux  mibi  in  simili  casu  idem  facere  non  omittct.  Datum  Lovanii,  anno  millesimo  duccntesimo  qua- 
tlragesimo  secundo,  in  diviaione  apostolorum. 


Cartulairc  de»  duo  de  Brabant  By  fol.  3S,  recto. 


\LIII. 


Les  chapitres  des  églises  de  Liège  se  plaignent  au  duc  de  Brabant  des  op- 
pressions que  commettent  ses  baillis  à Lincent. 


Le  7*  janvier  1245- 

lllnslri  principi  Henrico,  Dei  gratis  duci  Loiharingiae  et  Brabantiae , sancti  Lamberü,  sancti 
Pétri,  sancti  Martini,  sancti  Pauli,  sanctae  Crucis,  sancti  Johannis,  sancti  Dyonisii  et  sancti  Bar- 
tholomaei  decani,  et  capitula  civilatis  Lcodiensis  «rationes  in  Cbristo  devotas  cum  revcrcntia  et 
salute.  Si  ad  mentcm  reducitis , princcps  venerande , nobililali  vestrac  per  litteras  et  per  nunlios 
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saepe  su  ppl  ica  vim  us  qua  tenus  hall  ivo»  vestros  ab  oppressionibus  ct  injuriis  quas  inferunt  ecclesiae 
beaü  Bartliolomaei  in  Leodio,  in  villa  de  Linsent , sicul  eadcm  ecclesia  conqueritur  et  sacpiu*  est 
cooquesla,  compcsceretis  et  cessare  faceretis.  et  vos  per  gratiam  vestram  aliquando  per  litteras 
s estras  nobis  romaudaslis  quod  vos  in  praedictis  talitcr  vos  ha  berd  is,  quod  nos  nierito  vobis  pos- 
semus  regratiari , ct  cum  ex  responsione  vestra  benevoia  pracfata  ecclesia  sancti  Bartliolomaei  se 
crederet  a vobis  cxauditam  et  a praedictis  oppressionibus  relcvatam , accidit  in  contrarium  ei  quod 
sperabat.  Ballivi  denim  ventri  nou  solum  praedictis  injuriis  non  sunt  contenti , sed  injuriam  iujurue 
accumulantes,  homincs  de  Linsent  cogunt  ad  exulandum,  et  quod  sint  vagi  et  emendici  super  terrain, 
nisi  tarnen  locum  iialivitatis  et  babitionis  suae  penitus  deseranl  et  ad  locum  se  transférant  totaliter 
alienutn  ad  manendum , ut  sic  praefata  villa  de  Linsent  totaliter  percat  et  ad  nihilum  redigatur. 
in  qua  tarnen  potissima  pars  bonorum  praefatac  ecclesiae  sancti  Bartliolomaei  consislit.  Inde  est 
quod  clemenliam  vestram  omni  affect u , omni  precum  instanlia  quibus  possumus,  rogamus  ct  requi- 
rimus , qualcnus  divinae  retributionis  intuitu  et  noslrarum  precum  interventu , vos  et  ballivos 
vestros  in  praedictis  tabler  habeatis,  quod  praefata  ecclesia  sancti  Barlholomaei  bonis  suis  ia 
saepedicta  villa  dc  Linsent  lemporibus  noslris  se  non  deleat  deslitutam , et  quod  homines  supra- 
dicti  in  loco  suae  nativitalis  antediclo  secure  maneant  et  exulare  non  cogantur.  AUoquin  sciatis 
indubitantcr  quod  saepedicta  ecclesia,  humano  ad  praesens  auxilio  destituta , contra  injuriatores 
suos  divinum  implorabit , rcliquias  suas  humilians , organa  suspendons , et  ccssans  penitus  a dïvi- 
nis.  Et  nos  eis  mutuae  fraternitatis  vinculo  jam  dudum  colligati,  quibus  deesse  nee  possumus  nee 
debemus,  in  quantum  aequilas  sinit , dolentibus  coudolebimus,  et  cum  ipsis  crinius  iu  maerore.  Va- 
lete,  atlendenles  illud  sapientis  : quod  instabile  est  regnum  quod  non  dementia  firma!.  Datum 
anno  Domini  millesüno  duceutesimo  quadragesimo  quarto , iu  vigilia  conversionis  beati  Pauli. 

Csrtulsire  des  ducs  de  Brabant  B,  fol.  69.  verso. 


XL1V. 

Lettres-patentes  de  Jean  ct  Bauduin  d’Avesne»,  confirmant  la  confédération 
faite  avec  le  duc  de  Brabant , à l’occasion  du  mariage  dudit  Bauduin  avec 
Adélaïde,  sœur  du  comte  de  Hollande. 


Le  20  soûl  1248. 


Univers»  présentes  litleras  inspectons,  Jouisses  et  Baldcikd»  de  Avesnis,  fratres , Glii  nobilis 
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dominac  Margaritae , Flandriaeet  Uannoniae  comitissae,  salutem.  Noverit  universitas  vestra  quod 
ob  dilectioDcm  quam  gerimus  erga  nobilem  virum  Henricum,  ducem  Lotharingiae  et  Brabantiae, 
occasione  matrimonii  inlcr  me  et  Johannem  ex  una  parte,  et  aororem  comitis  llollandiae  Aleydcm, 
oeptem  ipsius  ducis  ex  altera  perficicndi , aient  in  litteris  auper  eodem  matrimonioconfectis  plenius 
continet  ur,  confoederabimus  eu  ni  coadjutoribus  nostris,  ipsi  domino  duci  et  suis  coadjutoribus , 
aub  tali  forma  quod  quidquid  dilectus  noster  dominus  Kgidius  de  Eatrees  miles,  pro  parte  nostra.  et 
dominns  llenricus  de  Otoncort , ex  parte  domini  ducis,  nec  non  cornes  de  Los  et  de  Chini,  ex 
utraque  parte  assumplus,  ad  dictam  confoederationem  perficiendam  et  confirma ndam  ordinaverint 
et  dixerint,  inviolabililcr  conservabimus , et  memorata  confoederalione  per  dictos  1res  ordinatores 
praenolato  modo  perfecta,  alias  Ulteras  nostras  patentes  de  dicta  confoederalione  inviolabiliter  con- 
servanda , in  testimonium  domino  duci  dicto  traderc  debemus.  In  cujus  rei  testimonium  praesen- 
tibus  sigillum  uostrum  duximus  apponendum.  Datum  et  aclum  anno  Domini  millcsimo  ducentesimo 
quadragesimo  sexto,  secunda  feria  post  assumptiouem  beatae  Virginia  Mariae. 

Cartulsire  des  ducs  de  Brabant  B,  fol.  SB,  verso 


XLV. 


Confédération  entre  Henri , évêque  de  Liège,  Henri , duc  de  Brabant,  Otton, 
comte  de  Gueldre,  et  Arnaud , comte  de  Loz. 


A W alilierglie , le  20  novambre  1248. 

IIexricits,  Dei  gratin  Leodiensis  electus,  Hsxatccs,  dux  Lotbaringiae  et  Brabantiae , Otto  de 
Gelria  et  Aixolocs  de  Los,  comités,  salutem  et  cognoscere  veritatem.  Ad  nolitiam  omnium  volumus 
pervenire  quod  nos  in  praesentia  hominum  nostrorum  et  lidelium , de  consilio  etiam  cl  assensii 
eorumdem , Cde  data  compromisimus , quod  alter  alterum  contra  quemlibet  bon  a fide  sine  malo 
dolo  juvabit,  et  fideliter  assistet  cum  hominibus,  terris  et  tota  potentia.  In  cujus  compromission is 
testimonia  et  firmitudinem  sigilla  nostra  praesenlibus  duximus  apponenda,  adhibitis  subscriptis 
teslibus,  videlicel  domino  Ottone,  praeposito  Aquensi , magistro  God.,  decano  sancti  Servatii  in 
Trsjecto , domino  Guntbero  de  Bartoys  , domino  Antonio  de  Monial , Godefrido , domino  de  Per- 
sreis, domino  Willelmo  de  Althena,  Arnoldu , dapifero  de  Botcbelaer,  domino  llcnrico  Bcrtold, 
domino  Ludovico  de  Berlaer  , domino  Aruoldo  de  W esemale,  Waltero  Clueting,  et  aliis  quamplu- 

Deel  I.  82 
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ribus.  Actum  et  datum  apud  Walsberghe,  mense  Novembri , feria  sexla  post  oclavas  beali  Xarttoi 
hyemalis.  Anno  Domini  millesimo  ducentesiino  quadragesimo  octavo. 

Cartulaire  des  ducs  de  Brabant  B,  fol.  70.  recto. 


XLVI. 

Confirmation  de»  privilège s de  la  ville  de  Louvain. 


A Louvain,  le  13  décembre  1349, 

Havaiccs,  Dci  gratis  dux  I.otharingiae  et  Brabantiae,  universis  praesentes  littera*  inspectons, 
salutem  in  omnium  Salvatore.  Ad  nolitiam  omnium  volumus  pervenire . quod  no*  onrnia  jun 
indulta  et  concessa  dilectis  oppidanis  nostris  de  Lovanio  a genitore  nostro  Henrico,  quowba 
duce  Lolliaringiae  et  Brabantiae,  et  avo  nostro  felicis  memoriae , quemadmodum  in  eorum  prisi- 
legio  super  hoc  confccto  plenius  continetur , per  praesentes  lilleras  nostras , quas  ipsi  pririlegso 
appendimus,  ipsi»  oppidanis  nostris  cum  munimine  sigilli  noslri  inuovamus  ac  conGrauaios,  i 
nobis  in  perpetuum  inviolabiliter  observanda.  Actum  et  datum  apud  Lovanium,  mense  Decembri 
io  die  beatae  Luciae  virginis , anno  Domini  M®  CC°  XLIX®. 

L’original  aux  archives  de  la  ville  de  Louvain. 


XLVII. 

Lettres  du  duc  Henri , données  aux  e'chevins  et  bourgeois  de  la  ville  d' Anten, 
au  sujet  des  halles  de  la  meme  ville,  où  se  vendent  la  viande,  le  blettir 
pain. 


Le  1«  janvier  1350. 

lissaiccs . Dei  gratia  dut  Lotbaringiae  et  Brabantiae,  universis  tam  praesenlibns  quant  futur» 
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in  perpetuum.  Notum  vobis  facimus , quod  de  parandis  tribus  domibus  in  Anlwerpia,  in  quarum 
una  carncs , reliqua  annona  et  tertia  panes  venduntur,  hujuscemodi  convenlionem  fccimus  cum 
scabinis  et  burgensibus  ejusdem  loei , quod  scilicet  ipsi  eas  parari  propriis  expensis  facient , et  cum 
paratae  fuerint,  proventua  earumdem  intograliter  eis  cedent,  donecomnes  im pensas  suas  ab  ipsis 
proinde  factas  ad  plenum  rebabuerint  de  proventibus  antedictis;  et  ex  tune  universi  proven tus  illa— 
rum , pro  una  medietate  ad  nos  et  successores  nostros,  pro  alia  veroad  ipsos  perpcluo  pertinebunt  ; 
practerea  domum  panalem  in  Antwerpia  sub  eatlem  conventione  restaurabunt , ac  suis  expensis 
facient  longiorem,  boe  excepto,  quod  deduclis  annuatim  ad  opus  nostrum  dc  proventibus  dictae 
domus  tot  denarüs , quot  hactenus  inde  nobis  annuatim  provenire  consuevcrint , quodque  residuum 
fuerit  quando  omîtes  expensas  proinde  ab  ipsis  factas  de  ipso  residuo  rebabuerint , medietas  ad  nos 
el  successores  nostros  et  medietas  ad  ipsos  perpetuo  pertinebit.  Testes  Otto , comes  Gelriae , Godc- 
fridus,  domiuusde  Perweiz,  Leonius,  castellanus  Bruxellensis , Jacobus  de  Walehem,  Arnoldus, 
dapifer  de  Rotscelar,  Walter  Glutine , Symon  de  Geldonia,  et  alii  quamplures.  In  cujus  etiam  rei  tes- 
timonium et  perpetuam  stabilitatem  praesens  scriptum  sigilli  noslri  munimine  duximus  roboran- 
dum.  Datum  Aulverpiae,  in  circumcisionc  Domini,  anno  Domini  millesimo  ducontesimo  quadrage- 
simo  nouo. 

L'original,  aux  archives  de  la  ville  d'Anvers,  scellé  du  sceau  du 
duc , qui  est  équestre , mais  de  minorité. 


XLV1II. 

Rapport  des  arbitres  Wautier  Clutinc,  Ilenri  de  Stertbeke  et  Henri  de 
Vilvorde,  au  sujet  de  l’acquisition  du  village  de  Lillo,  faite  pour  le  duc 
de  Brabant. 


A Louvain  , le  12  mari  1250. 

Dominus  Walterus  Cluetinc,  Hcnricus  de  Stertbeke  et  Henricus  de  Filforden,  expert!  sitnt  apud 
Antwerpiam , mediante  veritatc,  quod  dominus  Ilugo  Nose  émit  Lillo  pro  centum  libris  quibusdam , 
dicentibus  pro  centum  libris  Flandrensibus , aliis  pro  ccntum  libris  Lovaniensibus , licel  dictant 
villam  emerit  nominc  ducis , unde  videtur  eis  justum  quod  dux  restituât  ei  dicloe  denarios  ad  mi- 
nus, quia  dédit  eos  de  proprio.  Item  videtur  eis  justum  quod  dux  reddat  dicto  H.  xiiij  spaden 
terrae  quas  idem  H.  propriis  expensis  apud  Lillo  acquisivit , et  quod  reddat  sibi  allodium,  quod 
émit  ibi  rationabiliter , et  quod  ccssit  sibi  de  suis  progenitoribus , et  quod  reddat  sibi  molendinum 
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ventale  quoi)  omit  ibi.  Item  videtur  eis  bonum  quod  reddat  dicto  Ilugoni  1res  ghentelt  terra*  rapn 
Moleudiec  et  Scintbroec,  quae  idem  H.  émit,  et  in  Peterspolre  très  ghemete,  et  ibidem  trwyb* 
mele,  quae  de  jure  sunt  dicti  11.  Item  sunt  experti  quod  idem  H.  émit  thelonium  de  Os*endrrdit 
pro  xl  libris  Flandrenaibus,  quod  ablalum  est  ei,  pro  eo  quod  plus  inde  recepit  quam  deberct. 
Lnde  videtur  eis  aequum  quod  dux  restituât  ci  dictas  xl  libras.  Item  experti  sunt  quod  idem  H. 
dédit  pro  tbclonio  de  Borcbflile  cenlum  libras  Lovanienses  de  proprio  catallo , licet  illud  feeerit 
emi  nominc  ducis,  unde  videtur  eis  bonum  quod  dux  reddat  ei  dictas  centurn  libras,  et  dicta  tbe- 
lonia  dcbito  modo  recipi  facial.  Item  experti  sunt  quod  idem  H.  émit  vetera  bona  de  kiele  si  libris 
Flandrensibus , licet  sint  de  mérita  bona  ducis.  Unde  videtur  eis  bonum  quod  dux  restituât  ei 
dictes  denarios.  Item  videtur  eis  aequum  quod  dux  restituât  ci  allodium  monaeborum  saocli  ïi- 
chaëlis  et  canonicorum  Antwerpiensium  , quod  idem  recepit  ad  colendum  ab  ipsis  ad  terminais 
xviij  annorum,  quod  eitum  est  in  palude  deBernestoc.  Item  videtur  eis  bonum  quod  dux  reddat  ei 
terras  libéras,  quas  idem  II.  habet  in  terra  domini  de  Breda , in  quibus  scilicet  dux  aullum  babet 
jus  et  quae  idem  II.  lenuit  in  feodum  a domino  de  Breda.  Nos  vero  dux  Lotharingiae  et  Brabuliae. 
islam  pracmissain  inquisitionera  ex  parte  ooslra  faclam  audivimus,  vidimus,  sigillavimus  ut  imoii 
tabililer  observelur,  sabbato  ante  dominicain  Laetare  Jérusalem,  apud  Lovanium,  anuo  Donnai 
millesimo  duceutesimo  quadragesimo  nono. 

Cartulaire  des  ducs  de  Brabant  B,  fol.  80,  recto. 


XLIX. 

Lettres  de  Guillaume,  roi  des  Romains,  par  lesquelles  il  approuve  les  leltru 
données  par  le  duc  de  Brabant , au  sujet  de  l’arrangement  conclu  avec 
Marguerite , comtesse  de  Flandre. 


A Bruxelles  , le  17  mai  12ÖO. 


Willelids,  Dei  gralia  Romanorum  rex,  semper  Augustus  , universis  imperii  fidelibus  praeacato 
litteras  inspecturis,  suam  gratiam  et  omne  bonum.  .Noverit  universitas  veslra  quod  eu»  iotern« 
et  dilectum  fratrem  nostrum  Florentium  , ex  una  parte,  et  nobilem  mu  lièrent  Margarita»,  couw 
tissam  Flandriae  et  Hannoniae,  ex  altera,  super  juribus  et  aliis  quae  utraque  pars  Doslru»» 
terra  Zelandiae,  ad  se  pertinere  dicebat,  mediante  venerabili  pâtre  domino  P.,  Albaoeosi  epiacop0- 
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apostolicae  «edi*  legato,  pax  sit  reformata  internos,  pront  in  litteris  inde  confectis  continetur  : 
et  super  dictae  pacis  reformatione  et  conservatione , vir  nobilis  Henricus , dux  Lotharingiae  el 
Brabantiae,  ad  petitionem  nostram , litteras  suas  dedcrit , quod  si  contra  dictai»  pacem  nos 
(quod  absit) , venire  conlingeret , dictae  comitissae  contra  nos  consilio  etauxilio  adliaereret , quibus 
litteris  coDsensum  nostrumetassensum  praebemus  benevolum  , pracscnlium  Icstimonio  lilteranim. 
Datum  Bruxellae , XVI  kalendas  Junii,  indictione  VIII,  anno  Domini  inillcsimo  ducentesimo 
quinquagesimo  *. 

Cartulaire  des  ducs  de  Brabant  B , fol  5,  verso. 


L. 

Lettre»  du  duc  au  chapitre  de  S"-Gudule  à Bruxelles,  portant  qu'il  ne  per- 
mettra jamais  qu’une  personne  quelconque  soit  pourvue  des  prébendes 
de  I église  par  lettres  apostoliques , au  préjudice  des  droits  du  chapitre. 


A Launio , le  3 septemLrc  1233. 

Heiseicus,  Deigralia  dux  Lotharingiae  et  Brabantiae,  viris  discrelis  dilectis  amicis  suis,  decano 
et  capilulo  beatac  Gudulac  in  Bruxella,  salutem  et  sinceram  dilectionem.  Signamus  vobis  et  uni- 
versis  pracscnlium  tcslimonio  litterarum , quod  ut  per  lilteras  aposlolicas  Tel  legatorum  suorum 
in  nostra  ecclesia  vel  alias  de  beneficiis  ecclesiasticis  ad  vestram  praesentationem  et  nostram  col- 
latiouem  pertinenlibus , aliquibus  vel  alicui  provideatur  vel  respondcalur , nullo  tempore  vilae 
nostrac  paliemur.  Et  qui  deinde  ausu  temerario  verbum  fecerit  vel  mentionem , irara  nostram  et 
indignationem  iucurret , quam  sibi  de  facili  non  remittemus,  et  procuratoribus  seu  requirent ibus 
hujus  in  nostrum  praejudicium  cl  gravamen  , sicut  nos  diligitis,  contradicalis  et  resistatis  viriliter 
ex  parte  nostra , ita  quod  quilibet  super  hoc  sibi  caveat  in  futuro.  Datum  die  Mercurii  post  Egidii 
diem,  apud  Lovanium,  anno  Domini  millesimo  ducentesimo  quinquagesimo  tertio. 

A-TniMo  H mtoria  Brabant iat  dipiomatica,  11,  fol.  06,  recto.  En 
partie  imprimée  dans  Boikkss,  Trophées  1 1 preuves,  p.  92. 

I A rapprocher  de  1*  charte  imprimée  dam  le  Codex  dipt.  de  Kliit  , Historié  cri  tira  comitatus  Ihdtandiae,  If,  psg.  572. 
Il  est  probable  «joe  Vs»  Dits  a eu  eu  *us  ce  diplôme,  Genealogia  amitum  Fhndrime,  I,  pag.  245  ; mai»  cet  auteur  lui  asiignr 
la  date  du  14  kal.  J unit . 
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LI. 

Ae  légat  du  pape  déclare  révoquer  les  lettre t de  collation  dont  il  n’agit  dam 
le  diplôme  précèdent. 


A Cologne  , le  23  décembre  1253. 

Petrus,  miserai  ione  divina  sancti  Gregorii  ad  velum  a ureum  diaconus  cardinal»,  apotloÜcae 
sedis  legatus,  nobili  viro  Ileinrico,  duci  Brabantiae,  salutem  in  Domino.  Cum  non  sil  nostrae 
intentionis  per  nos  in  vestris  juribus  laesionem  aliquam  irrogari,  liUeras  noslras  saper  beae6ciii 
ecclesiae  sanclae  Gudulac  Bruxellensis,  Cameraccnsis  dioecesis , et  aliisad  collalionem  vestraœ  dns* 
taxat  spectantibus,  a quodam  oblentas  vel  cliam  oblincndas,  auctoritate  praesentium  refocaou» 
et  processus  per  cas  habitos  vel  habendos.  Datum  Coloniae , dccimo  kalendas  Januarii , anno  Donnai 
millesimo  ducenlesimo  quiiiquageaimo  quarto. 


Recueil  d’A-Tuiao  , 1 1 , fol.  66,  recto 


LU. 

Lettre s de  W au  lier  Berthout,  seigneur  de  Matines,  concernant  le  paiement 
de  la  dot  de  sa  femme,  et  l’engagement  de  la  ville  de  Malinet  par  l'étegut 
de  Liège , pour  4,000  marcs  de  Cologne. 


A Bruxelles,  le  IB  décembre  1235. 

Waltercs  Berthoul , dominas  de  Machlinia , universis  praesentes  litteras  inspecturis  sainte®  e* 
omne  bonum.  L nirersitatem  vestram  scire  volumus  quod  pro  mille  libris  veterum  alboruœ . q®w 
dominus  noster  Henricus,  dux  Lotharingiae  et  Brabantiae,  nobis  dédit  et  pagavit,  eideo  doaM» 
noslro  duci  quilas  clamamus  in  perpetuum  cenlum  libras  dictae  monetae,  quas  in  roarU»gJ«® 
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habuimus  cum  nepte  iptius  Maria,  uxoro  nostra , et  assignatas  nobia  in  feodum  ab  codera  apud 
Antvrerpiam  annuatim.  Et  sic  quilaa  claraare  et  abrenuntiare  uxorera  nostram  praedictam  et 
noatros  hcredes  fademus , ila  acilicet  quod  nec  per  litteraa  aliquaa  nec  per  testes , nec  aliqno  alio 
modo,  pro  nobia  vcl  ipaia  aliquid  juria  in  poaterum  reclaroabimus  in  diclis  centum  libris  nobis  , ut 
dktum  est,  plenarie  acquitalia.  Sciendum  est  insuper,  quod  quamprimum  reverendus  pater 
noster , Henricus , Dei  gralia  electua  Leodicnsia , vel  sueceaaor  ipsiua , domino  nostro  duci  prae- 
dicto  quatuor  millia  marcarum  Colonienaium  vel  heredibua  auia  pagaverit,  pro  Machlinia.  Heist. 
Bavenkem  et  Coruinea  *,  quaa  ipae  ingagiavit,  et  idem  vel  heredea  sui  nobis  vel  nostris  heredibua, 
de  ipaia  denariis  duo  millia  marcarum  Coloniensium  pagaverit  ulteriua , ex  tune  a domino  nostro 
duce  et  a nobia,  sive  heredibua  noatria,  praefato  domino  electo , vel  aucceasori  auo,  Machlinia 
et  Heyat  restituentur , praeter  impedimentum  et  contradictionem , quemadraodum  eadetn  bona 
tenuit  et  liabuit,  cum  domino  noalro  duci  praedicto  ingagiaaaet.  Caeterum  mille  et  ducentas  libres 
et  quioquaginta  libraa  Lovaniensea  in  proxima  media  qtiadragesima , et  aubsequenter  in  proximo 
feato  beati  Remigii  mille  libraa  Lovaniensea,  quaa  debemus  memorato  domino  nostro  duci,  eidem 
amicabililer  pagabimus  et  aolvemua.  In  cujus  rei  testimonium  et  firmiludinem  sigillum  nostrum 
praeaentibus  apposuimua.  Actum  et  datum  apud  Bruxellam,  meuse  Decembri,  sabbato  ante  diem 
natalem  Domini , anno  Domini  M°  CO  L°  quinto. 

Cartulaire  des  ducs  de  Brabant  B,  fol.  43,  et  recueil  d'A-Tnrxo,  II, 
fol.  60,  verso. 


LUI. 

L'empereur  Alphonse  de  Castille  nomme  le  duo  de  Brabant  son  lieutenant- 
général  dans  les  pays  en  aval  du  Rhin. 


k [ Borgot  j , le  16  octobre  1257. 

Adglphcs  (lege  Atraosaus),  Dei  gratia  Bomanorum  rex,  aemper  Augustus,  Castellae , Toleti, 
Regionis  (Legionia),  Galliciae,  Sibiliae  , Cordubae,  Murtiae  et  Siennii  rex  , dilccto  ac  fîdeli  principi 
auo,  illustriasimo  Hcnrico,  duci  Brabantiae  et  Lotharingiae,  fratri  cbariaaimo,  aalutem  et  aincerae 
dilectionis  aflectum.  Officü  noatri  debitum  et  aacri  imperii  regimen,  cui  rex,  ex  cujus  ore  procedit 

1 Bavenkem  et  Cantines  , dans  le  recueil  d' A-Thtvo  on  lit  Saoenkem  et  Tervittes. 
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gladius  bis  acutus.  uos  praeesse  voluit,  sollicite  nos  inducunt  voluntarios  laboren  appetere.nt, 
malignantium  impelu  refrenato  , justilia  ad  propria  unde  jura  prodeuut  revocata  ad  lauden  Omoi- 
poteutis  sanctaeque  matris  nostrae  Romanae  ecclesiae , honorem  nee  uon  divioi  cultus  amplifia- 
tionem  nutriamus  concordiam,  pacem  et  quietem  subditis  praeparemus.  llinc  est  quod  uos,  altes- 
dentes  sinceras  virlutes  tuas,  quae  apud  nos  te  reddunt  mullipliciter  commendatum , specialide 
te  nalurae  et  sanguiuis  fiducia  confidentes,  quod  vice  nostra  in  partibus  a n ostra  majestale  tik 
commissis  scies , voles  ct  poterisjuxla  nostram  voluntatem  omnia  mandata  nostra  sapieulcr  eiigi, 
et  fideliter  adimplere  juslitiam,  pacem,  libertatem  , et  bonum  slatum  nostris  fidelibus  miojstrare, 
et  rebelles  ad  nostram  addticere  jussionem.  Ideo , habita  plcna  dcliberalione  curam  et  uiiiTer- 
salem  custodiam,  defcusionem  et  tuitionem  super  vassallos,  civilates,  oppida , villas,  terras  ac 
omnia  et  singula  jura,  ad  culmen  imperiale  spécialités,  a Brabant  ia  usque  ad  Uenum,  ridelkrt 
Aquisgranum,  Sinzeckcn,  Landescron,  Wcrde  el  a terminis  dioecesi*  Trevereusis  ia  de*c*o*u 
Reni  usque  ad  mare,  cum  oppidis  Dusporch,  Cremonia  et  quibuslibet  villis  et  juribus  per  tot» 
\\  esphaliam  , tibi  duximus  conimittendam , donec  personaliter  venerimus  vel  aliud  de  ipsiidine- 
rimus  statuendum.  Mandantes  omnibus  el  singulis  terrarum  et  praedictorum  lucorutn  babstato- 
ribus , ut  in  pracdictis  et  de  praediclis  tibi  obcdianl  sicut  nobis,  et  in  omni  impugnalione  tl 
defensione  contra  bostes  tibi  universaliter,  particularitcr  et  singulariter  assistant.  Et  ciutsUs 
oppida,  castra , villas  et  munitiones  et  omnia  loca  alia  praediclarum  terrarum,  quae  consueveruit 
per  vigiles  el  custodes  iinperiali  dominio  cuslodiri,  nobis  intégré  conserventur,  quae  in  eodem  staU 
remancaut,  sicut  praesens,  dummodo  cerlum  sil  vel  inde  idonee  caveatur  et  salis  delur  quod  is 
fidelitatc  nostra  et  siucera  devolioue  perslitcrint  et  persistent.  Caeterum  munitiones,  civilité», 
castra,  villas  et  caetera  loca  rebellium  vel  non  obedieutium  et  non  redeuulium  sine  »i  sub  pleui 
et  libéra  juridiclione  ct  administratione  tibi  conimiltimus  pleuojurc,  ut  nobis  et  juxta  mandatum 
nostrum  conserves  et  facias  de  praedictis,  animadvertendo  et  puniendo  facinorosos  booiïoes  et 
protervos  bostes,  el  eorum  complices  carcerali  custodire  mancipando,  dantes  tibi  libcramel  pie- 
nariam  potestatem  reconciliandi  inobedicnlcs  eL  poenas  excessiium  temperandi  et  eliam  remit  lendi. 
pront  excessus , quantilas  ct  personae  qualitas  et  tempus  exegerit , et  tibi  videbilur  expedire  ad 
nostrum  commodum  et  honorem  ; quas  poenas  pecuniarias  et  obvenliones  et  redditus.  prorenlw 
atque  fructus , qui  ad  nos  jussc  pertinent  vel  perlinere  possent , de  nostra  muniCcenlis  tibi  pro 
expeusis  in  executione  praedictorum  facicndis  duximus  largiendos,  proprictatem  et  jura  imperm 
nobis  intègre  consrrvando.  Datum  Burg.  Reg.  1 per  P.  Pelri  de  Medina  ejus  notum  impérial*, 
xv ij  kalend.  Novembris  , anno  Domini  millesimo  ducentesimo  quinquagesimo  septimo,  regoorum 
noslrorum  llispanoruin  vi°.  Romanorum  vero  anno  primo.  D.  Ferrandi  scripsit. 

Cartulaire  des  ducs  de  Brabant  B , foi.  0,  verso. 


1 Bourg-l*-fUine  ? Burgot? 
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LIV. 

Henri , évêque  d’Utrecht,  promet  d'exécuter  ce  que  le  duc  de  Brabant  a 
statué  et  statuera  comme  arbitre  dans  son  différend  avec  le  comte  de 
Gueldre. 


A Bolivie-Duc,  le  19  juillet  1259. 

Ilsxaicus,  Deî  gratis  Trajectensis  episcopus,  univers»  praesentes  ÜUeras  inspecturis  salutem 
in  Domino.  Noverilis  quod  nos  composilionem  et  reconciliationem  quam  fecit , dixit  et  adhuc  dieet  ad 
diem  feriam  secundam  post  Pétri  ad  Vincula  vir  illustris  et  dilectus  fidelis  noster  Uenricus,  dux 
Brabant iae  et  Lotharingiae,  de  nostrorum  amicorum  consilio,  inter  nos  et  eccletiam  nostram , ex 
una  parte,  et  dilectum  fidelem  nostrum  comitem  Gelriae,  ex  altera,  ratam  et  gratam  habemus; 
volcnles  et  consentientes  quod  si  contra  composilionem  et  recoociliationem  btijusmodi  veniremus, 
quod  ipse  dominus  dux  ipsi  comiti  Gelrensi  contra  nos  praestet  aux  ilium  et  consilium , donec  die* 
tum  domini  ducis  super  hoc  servaverimus  el  ipsiua  paruerimus  ordinationi.  Datum  apud  Btiscum 
ducis  , anno  Domini  millesimo  ducentesimo  quinquagesimo  nono , sabbato  in  vigilia  Margaretae  *. 

Cartnlaire  des  ducs  de  Brabant  B,  fol.  82,  verso. 


LV. 


Charte  du,  duc  Henri , au  sujet  du  transfert  des  héritages  dans  la  ville  et 
juridiction  de  Louvain. 


A Lourtin  , le  12  octobre  1239. 

Hixxiccs,  Dei  gratis  dux  Lotharingiae  et  Brabantiae , univers»  praesens  scriptum  visuris.  salu- 

1 A rapprocher  du  compromis  publié  par  Borna , Charterboek  der  hertogen  van  Gelderland , I , p.  532. 

Deel  I.  83 
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tem  et  cognoscere  veritalcm.  Ad  noliliam  omnium  volumus  pcrvenirc,  quod  propter  p*cem  et 
plurimorum  utililatcm,  de  consilio  hominum  nostroriim  et  jurisperilorum  ac  prudentum,  ityoe 
etiam  scabinorutn  Lovaniensium , super  hereditatibus , qua»  homo  aliqui»  extra  minus  wui 
poncre , el  in  manus  alterius  cujuspiam  transferre , ac  provenlu»  earum  hactenu»  de  au>o  io 
annura  conducere  solebat , statuimu»  et  volumus  quod  per  unam  couducliooem  scmd  facUm.  im 
ad  vitam  homtnis  masculi  vel  feminae,  «ive  ad  termioura  statutum , fticut  in  primo  faelo  dritrau- 
nabilur,  in  perpetuum  defcndalur,  nee  ipsam  conductionem  aliquo  tempore  oporteat  rtnesari. 
et  boe  in  oppido  Lovauiensi,  caelerisque  oppidi*  atque  villis,  quorum  judicia  sive  senteotiae  is 
Lovanio  requiri  soient,  volumus  perpetuam  slabilitatem  oblincre.  In  cujus  rei  testimonium  et 
evideutiam  prae»enlibus  sigillum  nostrum  dignum  duximus  apponendum.  Datum  apod  Louaiua, 
dominiea  post  festum  beati  Dyonisii,  quarto  idus  Octobris  , anno  dominicae  incarnationii  millésime 
ducentesimo  quinquagesimo  nono. 

Cartulairc  sur  parchemin  de  la  fin  du  XIV*  siècle,  dit  cVoacU»* 
tcrboeck  , aux  archives  de  fa  ville  de  Louvain. 


LVI. 

Henri,  évêque  de  Liège,  déclare  être  réconcilie  arec  le  duc  de  Brabant, 
pour  tout  leu  différend s qu'ils  ont  eus  ensemble  jusqu’à  la  date  des  pré- 
sentés, et  promet  de  te  conformer  dorénavant  à l'arbitrage  du  comte  dt 
Gueldre  et  de  six  autres  personnes  désignées. 


t.«  » janvier  12AO. 


Iltvaiccs,  Dei  gratia  Leodiensit  eleclns,  omnibus  praesenles  littera»  inspectons  . cogooscm 
veritalcm.  \otum  vobis  facimu»  quod  nos  cum  illustri  principe  et  consanguioeo  noslro  ac  6«Wi 
Henrico,  Lotharingiae  et  Brabantiae  duce,  ex  puro  corde  et  ex  booa  voluntate , plene  et  perf«<* 
surous  reconciliati  de  omnibus  querclis,  conlroversiis . injuriis  et  damnis,  quae  ad  invieeo  hsbai- 
mus,  passi  fuimus  et  simul  usque  ad  vigiliam  Epiphauiac  Domiui,  auuo  ejusdem  millésime  duceo- 
lesimo  quinquagesimo  nono,  qua  vigilia  reconciliati  fuimus  : quam  pacem  nos,  boni  fade,  omi 
occasione  et  cxcusatioue  poslposilis,  promillimus  observarc  et  hoc  facieudum  nos  oblig*»**- 
l'romiltimus  etiam  et  nos  ad  hoc  obligamus,  quod  dictum  prouunliandum  et  ordinatknKia  b* 
cicudam  per  viros  nubiles  charUsimum  fralrem  nostrum  Ouhonem , com item  Gelriae,  LusUata. 
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dorainum  de  Rue»,  Gerardum  de  Marbayt,  Gerardum,  dapiferum  Brabantiae,  Theodoricum , do- 
roinum  de  Valkenborch  . viros  venerabiles , magistrum  Godefridum  et  Engelbertum  de  T*enbroc. 
Leodicnsem  archidiacanum  , iuviolabiliter  atquc  omni  impedimcnto  et  contradiclione  «hservabi- 
mus  et  faciemus,  ubi  necesse  est  et  compelit  observari.  Si  vero,  quod  absit , aliquem  Te)  aliquos 
praedicluruui  mort , iufirmari  site  longa  absentia  , sire  aliquo  alio  impedimenta  , abesse  eontigerit. 
in  loctim  illius  vel  illorum  potestatem  habebimus  alium  vel  alioa  vice  illorum  subrogandi , quod 
dictum  et  ordinationem  praefali,  fuie  data  corporali,  coram  dicto  duce  et  nobis,  repromiserunt  et 
debeut  prouuntiare,  infra  octavas  Pascbae  proximo  venluras,  et  ad  locum  inter  eoa  condictum  con- 
venire,  inde  non  recesauri  donec  dictum  auum  et  ordinationem  promulgavcrinl  et  determinaverint. 
Et  ut  praedicta  (irma  et  illibala  permaneant , dictant  praesentem  litteram  sigilli  nostri , et  dilec- 
torum  nostrorum  nobilium  virorum  Olthonis,  dilecti  fratris  nostri  comitis  Gclriae,  Tbeodorici . 
domini  de  Valkenborch,  ac  venerabilium  virorum  En.,  majoris  in  Colonia  praepositi  et  archidia- 
coni  Leodiensis,  nec  non  et  magistri  G.  et  En.  de  Isenborch,  archidiaconi  Leodiensis , sigilloruxn 
munimine  fccimus  roborari.  Datum  et  actum  anno  et  vigilia  supradictis.  Supraacriplionem  appro- 
bamus,  videlicet  in  illo  loco  ubi  dicitur  et  debent.  Datum  ut  supra. 

Cartalsire  des  ducs  de  Brabant  B,  aux  archives  du  Royaume, 
fol.  70,  verso. 


LV1I. 

Charte  du  duc  Henri  au  tujet  de  sa  part  dam  les  provenances  des  halles 

d’Anvers. 


A Louvam , ]e  4 juin  1260. 


Uxsaiccs,  Dei  gratia  dux  Lotbaringiae  et  Brabantiae,  universis  praesentes  litteras  visuris, 
aalutem.  N over i lis  quod  dilecti  burgenses  nostri  de  Antvrerpia  tantum  pro  nobis  fecerunt , quod 
eosdem  quitos  dimisimus  de  fabrica  domus  bladi  et  domus  panalis  prolongatione,  tali  etiam  condi- 
tione,  quod  aeque  debeamus  percipere  et  perliftcare 1 inter  nos  et  ipsos  burgenses  nostros.  ex  tune 
in  antea , census  et  proventus  domus  pa  nis  et  domus  camifiarum , apud  A rit  verpiam , et  cum 
necesse  fuit  deinde  faccre  communes  custus.  El  ut  hoc  in  perpetuum  firmiter  obserretur  ipsis  bur- 
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gensibus  nostris  et  eorum  successoribus,  de  nobis  nostrisque  heredibus  sive  successoribus , aigd- 
lum  nostrum  in  testimonium  et  firmitudinem  praesentibus  apposuimus.  Testes  dominai  Gtnrdst 
de  Marbais,  dominus  Theodoricus  de  Birbaco , dominus  Gerardus  de  Isca , dapifer  terrae  noitm. 
Conto  {«>),  Walterus  de  Hauthem,  Henriet»  Prochianus , Johannes  Lose,  et  alii  quatnplur». 
Actum  et  datum  apud  Lovanium,  mense  Junio,  die  Veneris  post  octavas  Penlhecostae , anno  Domini 
millesiroo  ducenlcsimo  sexagesimo. 


L'original  aux  archive»  de  la  ville  d’Anveri,  avec  ictu  êqueiut 
du  duc. 


LVIII. 

L'évéque  de  Cambrai  ordonne  à l’abbé  d’ Affighem  et  à quelques  autre»  de 
notifier  à la  duchesse  Adélaïde , quelle  ait  à retirer  le»  gardien»  placée  par 
elle  dan»  les  biens  de  T abbaye  de»  Dames  de  Forêt , et  d’excommunier  utU 
princesse  si  elle  ne  veut  pas  le  faire  dans  la  huitaine. 


Le  18  octobre  1201. 

Nicolacs  1 , Dei  gratia  Cameracensis  episcopus  t dilcctis  in  Christo  filiis  religiosii,  abtati  et 
priori  Aflligcnsi,  dccano  chori  Bruxellensis,  de  A lost  et  de  Bruxella  chris  tianitatis  decaoii,  et  de 
Anderlecht  et  de  Foresto  presbyteria,  salutem  in  Domino.  Cum  ecclesiae  et  bons  ecclttiaraa 
nostrae  dioecesis  sub  clypeo  nostrae  protection»  existant,  sccundura  canonicas  sanctiouei.  et 
illustris  domina  ducissa  Brabanliae  in  monasterio  Foreslcnsi,  in  domibus,  curtibus.  graogiïi  ac  aliâ 
locis  monasterii  ejtisdem  , custodes  ac  servientes  suos  posuerit  seu  instituent,  qui  bons  dicti 
nasterii  dilapidant  et  consumunt,  vobis  mandamus  omnibus  et  singulis,  in  virtute  saoctae  obr- 
dienliae,  et  sub  poena  suspension»  et  excommunication»,  quam  in  nos  feriœas  in  pnesesh 
scripto,  si  non  feccrit»  cum  efiectu  quod  mandamus,  quatenus  ad  dictam  dominant  duciswra  per- 
sonalitcr  accedenles  moneatis  eamdem,  ut  iufra  septem  dies  post  vestram  monilioncm  quo*ctJ®q« 
custodes  positos  vel  inductos  per  ipsam  ducissam,  de  ejus  auctorilate  vel  mandalo  in  œonadeno 
Forestensi , in  domibus , curtibus , grangiis  et  aliis  locis  dicli  monaslerii  amoveat  et  arooveri  ücût 

1 Le  nom  de  l’cvéque  e»t  omli ; mai»  d’aprè»  J.-B.  L.  Os  Gastillom , Sacra  Itclgii  chronologie , p.  240 , « doit  «« 
Dtifontalnes. 
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sine  mora,  alioquin  ipsum  ducissatn,  elapso  dicto  terraino  monitionis , excommunicetis  et  excommn- 
nicatam  denunlielis.  Et  si  per  mensem  dictant  excommunicalionis  summam  austinuerit , tam  terram 
dictae  dominae  ducîssae  quant  tôt  uni  ducalum  Brabantiae , prout  nostro  succumbit  pontificali 
officio  ecclesiaslico  supponalis  interdicto.  Monentes  uibilominos  ammaonum  Bruxcllensem , ser- 
vantes dictae  dominae  ducîssae  ac  alios  quoscumque , quos  invenerilis  ex  parte  dominae  ducissae 
in  dicto  monasterio,  curlibus,  domibus,  grangiis,  seu  aliis  quibuscumque  locis  dicti  monasterii 
positon,  et  inductos,  ut  a dictis  locis  indilate  cxeant  et  recedant , sine  custu  et  damno  monasterii 
•upradicti,  alioquin  ipsos  nominatos  excommunioelis , et  excommunicatos  publiée,  ubicumque 
necessc  f’uerit,  per  dictam  terram  et  ducatum  denunlielis  et  dcnuntiari  facialis,  quotiescumque 
super  hoc  fueritis  requisiti  et  fuerit  opporlunum.  In  iis  exsequendis  alter  verum  alterum  non 
exspectet,  quid  inde  feceritis  nobis  rescribentes*  Datum  anno  Domioi  millesimo  ducentesimo  sexage- 
simo  primo,  in  festo  beati  Lucae  evangelistae. 

Cartulaire  des  ducs  de  Brabant  B,  fol.  60,  recto. 


LIX. 

Lettre s de  garantie  donneet  par  Otlan,  comte  de  Gueldre , pour  la  duchesse  de 
Brabant,  envers  Sophie  de  Brabant,  mariée  au  landgrave  de  Hesse. 


A Louvain,  le  11  septembre  1262. 


Nos  Otto,  cornes  Gelriae,  no t uni  facimus  unirersis  praesentium  testimonio  lilternrum  , quod  nos 
pro  domina  Aleida , ducissa  Brabantiae,  erga  dominam  Sophiam , ducissam  Brabantiae,  lantgra- 
viam  Thuringiae , obligamus  in  hnnc  modum  : quod  si  eadcm  domina  Alleidis,  ducissa  Brabantiae, 
praefatae  dominae  de  Thuringia  vel  filio  sno  Hcnrico  de  Thuringia , si  matrem  suam  prius  dece- 
dere  contigerit , in  proximo  festo  nativitatis  beati  Johannis  Baptistae  non  acquitaverit  mille  mar- 
cas  Colonienses,  per  suas  patentes  litteras,  ut  prumisit,  ad  acquitandum  villam  de  Bode  supra 
Diliam  , cum  suis  appenditiis  ; qnod  ipsa  ex  tune  pro  defeclu  dicti  pagamenli , si  quis  exstilerit  ex 
parte  nostra  , assignatas  quinquaginta  libras  Lovanienses  ad  omnes  redditus  nostros  et  proventns 
in  villa  nostra  Rodcnlieke  cum  suis  pertinentiis , in  festo  assumptionis  beatae  Virginia  capiet  et 
percipiet  aonuatim,  vel  filius  ejus  Ilenricus,  consaguineus  noster,  quousque  matri  vel  filio  de 
dicta  summa  pecuniae  fuerit  satisfactum , de  fructibus  etiam  dictae  villae  de  Bodio , si  sine  acqui- 
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tatione  ultra  feitum  beati  Johannia  aupradiclum  ateterit,  ut  tal  dirtmn.  Datum  Unnii.  dit  Isa» 
poat  featum  uativitatia  beatae  Manae  Virgin»  glorioue,  anno  Domini  M“  CC*  aeiageaimo  Mcm». 


Registre*  noir*  de  U chambre  de»  complet,  aux  archive»  du  ftomme. 
«Bruxelles,  vol.  I*r,fol.  37,  verso. 


LX. 


L'évêque  de  Liège  et  le  comte  de  Gueldre  commettent  les  chevaliers  Liberl de 
Dussen  et  Robert  dit  Brise- té  te , à l'effet  de  rechercher  si  les  revenus  dt 
Jodoigne , de  Genappe  et  autres  lieux  suffiront  au  paiement  du  douaire 
de  la  duchesse  Adélaïde. 


Le  U janvier  1265. 

Humera,  Dei  gratin  episcopus  Leodiensis,  et  Otto  , corne»  Gelriensis,  frater  ejns,  virâprorid» 
et  honeslis  suia  dileclis  domino  Liberto  de  Dus,  et  domino  Roberto,  diclo  Brizeteeste,  mililikw, 
salutem  et  omtie  bouum.  Cum  nos,  habîto  traclatu  et  communicato  consilio  cum  nobilibus,  nujw- 
tibus  ac  polcnlibus  terrae  Brabantiae , domino  scilicet  de  Pervreis , domino  Waltero  Bertbout  de 
Machlinia,  domino  Ludovico , castellano  Bruxellensi,  Arnoldo , domino  de  Rodchelaer,  Arooldo, 
domino  de  Waelhem , Henrico , domino  de  Bautershem , et  quibusdam  hominibu»  oppidonu» 
terrae  praedictae  , nominaverimus  vos  et  elegerimus  ad  inquirendum  seu  invesligandum  de  prores* 
tibus  et  redditibus  villae  et  bajulalus  Geldoniensis  et  locorum  vicinorum,  villae  de  Geoapii 
locorum  vicinorum,  et  assignandum  nobili  mulicri  dominae  Aleidi,  ducissae  Lotbaringiae et  Bra- 
bantiae, in  villa  et  bajellatu  seu  ballivia  Gcldonensi  et  locis  vicinis,  redditus  et  prorentut  Irisn 
millium  librarum  Lovauiensium  ; in  villa  autem  de  Genapia  et  Iode  vicinis  redditus  quingeoUnt» 
librarum  monetae  praedictae  ab  ipsa  ducissa  tenendos  et  percipiendos  nomine  dotis,  a viro  illwln 
domiuo  Henrico,  duce  Brabantiae  bouae  memoriae  marito  ejut,  sibi  promissae  , et  pro  dotalitioib 
eodem  duce  sibi  dato;  mandamus  vobis  (idelilati  vestrae  et  honestali  injungentes,  quatenu* adjuoc- 
tis  vobis  viro  nobili  Theodorico,  domino  de  Birbaco,  et  domino  Gosuino  diclo  Boc,  miliübut.  pro 
liberia  dominae  praedictae,  ad  conservandum  in  praemissis  jus  ipsius  ducissae  et  liberoroa  prie- 
dictorum  in  dreto  nogotio,  una  cum  praedictis  militibus,  diligenter  et  fideliter  procédât»»,  UM 
légitimé  adimplendo.  Quod  si  ad  boc  faciendum  redditus  locorum  praedictorum  iiod  sufficiaaU 
Muppleatnr  defectus  de  redditibus  et  proventibus  locorum  magi*  propinquiorum.  In  negotio  aut«* 
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praedicto  ita  mature  procedatis,  ut  vostra  fidelitas  et  honestas  apud  no»  et  dominam  dncissam  prae- 
dictam  possint  et  debeant  merito  commendari.  Datum  anuo  Domini  millesimo  ducentesimo  sexage- 
»imo  quarto,  feria  tertia  post  octavas  Epiphaniae. 

Car  lui»  ire  de*  due»  de  Brabant  B , Toi.  117,  verao. 


LXI. 

L'archevêque  de  Cologne  promet  d’aider  et  d'assister  la  duchesse  Adélaïde  et 
tes  enfant,  contre  tous,  üempereur  excepté , sous  certaines  conditions. 


Le  18  novembre  1266. 


Nos  EaGKUuxacs , Dei  gratis  aanctac  Coloniensis  ecclesiae  archiepiacopus , sacri  imperii  per 
Ilaliam  archicancellarius , notum  facimus  uni  verst»  praesente»  littera»  inspectons,  quod  uos  ab  hac 
die  in  antea  uaque  ad  Pascha  proximo  futurum,  et  ab  eodem  Pascha  per  quatuor  anno»  in  medie- 
tate  continue  subséquentes,  promitlimus,  data  fide , quod  nos  honorabili  dominac  Aleidi , ducis- 
sae  Brabantiae  illustri , et  ejus  liberis , contra  quoscumque  , romano  imperio  excep to,  assistemus  et 
eamdem  ducissam  et  libero»  suos  potenter  juvabimus  et  patenter  ; et  nos  ad  hoc  tenore  praesentium 
obligamus,  lali  apposita  condition?.  quod  si  qui  hominum  terras  dictae  ducissae  hostililer  intrare 
voluerint , et  eadem  ducissa  ac  ejus  liberi  nos  per  suas  litleras  requisiverint  ut  eosdem  ne  terras 
suas  hostiliter  intrent  seu  violenter,  impediamus , et  nos  bona  fide  per  possc  noslro  hujusmodi 
suos  adversarios  sludebimus  impedire,  terras  corum  si  nccessc  fucrit  hostiliter  invadendo,  et  si 
praeter  hoc , ipsa  ducissa  pro  defensione  terrarum  suarum  vel  alias  ad  nocendum  adversariis  suis 
ipsani  vel  terras  suas  impugnare  volentibus  nos  duxerint  requirendum , ut  homines  nostros  in  suum 
mittamus  auxilium,  nos  infra  très  sept  i ma  nas  post  monilionem  suam  transmittemuseidem  inexpensis 
nostris  ducentos  équités  cum  armis , tam  milites  quant  filios  militum,  sibi  quamdiu  necesse  habuerit 
auxilium  praestituros;  hoc  adjccto,  quod  si  iidein  homines  noslri  in  conlliclu  aliquo  vel  alias  insuo 
auxilio  constitulidamnum  aliquod  sustinuerint  vel  fueriut  captivali,  ipsa  ducissa  non  tenebitur  dam* 
numaliquod  nobis  aut  ipsis  nostris  hominibus  restaurarc  vel  ipsos  ab  hac  captivitate  liberare.  Si  vero 
dicti  homines  nostri  ali<|uos  vel  aliijuem  de  adversariis  ipsius  ducissae  captivavcrint , solis  capitaneis 
exceptis , de  illis  captivis  no  si  ram  facient  voluntatem.  Hoc  ctiam  adjecto,  quod  si  dicta  domina  ducissa 
homines  nostros  ultra  Dcnram  lluvium  duxerit  transducendos,  ex  tune  eis  in  vietualibus  provide- 
bit.  Prouiittimus  etiam,  data  iide,  quod  si  aliquod  castrum  seu  munitio  ipsius  ducissae  ab  adver- 
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sariis  suis  circurodata  fuerit  et  obsessa , nos  ad  obsessioucm  hujusmodi  propulsandam  et  defendra- 
dam  eidem  pro  poste  nostro  potenter  et  patenter  consilium  et  auxiiium  impendeoms.  Proœiuiiani 
<>liam  quod  si  qui  fideles  ipsius  ducissae,  occasiooe  quod  eidem  contra  nostros  adstiteruol  adtem- 
rios,  inimicitias  incurrerint  sou  offensas  aliquorutn,  nos  eisdem  ad  defensionem  suam  effiesdter 
assistemus.  Proiniltimus  oliam  quod  sine  ipsa  ducissa  et  praedictis  suis  fidelibus  nobis  cno  « 
auxiiium  praostantibus , nullam  adversariis  ipsorum  pacem  vel  concordiam  inibimus  ant  hciemu», 
ad  hoc  fidedata  similiter  nos  obligantcs.  Et  ul  praediclam  confoederationem  seu  proroisnooem  fir- 
mius  observemus , rogaviinus  dilectoa  fidele*  nostros  Th.  comitem  Clevensem,  Geranium,  coœitea 
de  Nuenare  , Th.,  dominum  de  Valkenberg , Th.,  dominum  de  Heinsberg , Brunonem , dominum  de 
Bru nsberg , Ger.,  dominum  de  Wildenberg,  Willelmum , dominum  de  llohenstein  et  Wallerumas, 
filium  domini  de  Valkenberg,  et  Ilcnricum  , sculletum  Andemacenscm,  ut  se  per  fidei  dationrmsd 
haec  obligent , ut  ad  obscrvalionem  praemissorum  omnium  monitionibus  , exhortationibui  et  con- 
siliis  nos  inducant.  Et  nos  Th.,  cornes  Clivensis , Ger.,  cornes  de  Nuenare , Th.,  dominas  de  Villes- 
berg,  Th.,  dominus  de  llensberch,  Bruno,  dominus  de  Brunsberg,  Ger.,  dominus  de  Wildenberg, 
Willelmus , dominus  de  Hobensteiu  , et  Wallerannus , filins  domini  de  Valkenberg,  et  Henric». 
scultetus  Andernaccnsis,  rogati  a dicto  domino  nostro,  fide  data  promiuimus  et  obligamus  no*,  qood 
praedictum  dominum  noslrum  ad  obscrvalionem  pracdictorum  pro  posse  nostro  monitionibus . eibor- 
tationibus  et  consiliis  inducemus.  In  cujus  rei  testimonium  nos  Engelrammus  , archiépiscopal  prw- 
dictus,  et  nos  Th.,  cornes  Clivensis,  Ger.,  cornes  de  Nuenare,  Th.,  dominus  de  Valkenberg.  Tk.. 
dominus  de  Heinsberg,  Bruno,  dominus  de  Brunsberg,  Ger.,  dominus  de  Wildenberg,  WiUebntsde 
llohenstein,  et  Wallerannus,  filins  domini  de  Valkenberg,  et  Hcnricus,  scultetus  Anderasctnin, 
sigilla  nostra  praesentibus  duximus  apponenda.  Datum  anno  Domini  M°  CC*  LXXYT*  in  octsrà 
beati  Martini  byemali*. 

Cartulaire  des  ducs  de  Brabant  B,  fol.  33,  verso. 


LXIÏ. 

Charte  det  privilege s accordée  à ceux  de  Louvain. 


A Louvain,  la  29  juin  126T. 

Joiiim,  Dei  gratis  dus  Lolharingiae  et  Brabantîae  ac  marchio  imperii,  universis  pratstnlts 
lilteras  visuris , salulem  et  notitiam  verilatis.  Tenore  praesentium  recognoscimus  et  universis  decU- 
ramus.  quod  nos  dileclis  oppidauis  nostris  in  Lovanio  promit limus  omnes  eorum  liberUtes.  coe- 
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suetudincs  et  jura  oppidi  sui  inviolabiliter  obscrvarc  ac  dimitlere,  quemadmodum  a tempore 
patri»  Dostri,  avi,  proavi,  caeteroruroque  antecessorum  uostromm  hucusque  perduxerunt.  Pacem 
quoque  illam  quae  ordinata  est  et  facta  inter  cxcellentem  dominant  matrem  nostram  et  ipaum 
oppidum  praedictum,  ratam  tenebimus  et  volumus  a noslri»  heredibus  et  successoribus  inviola- 
biliter  ammodo  ratam  teneri.  Praeterea  promittimu»  eisdem  de  anno  ad  annum,  ulteriiis  et  semper 
in  fe»to  beati  Johanni»  Baptistae , scabinos  rcnovarc  atque  etiam  Judeo»  et  Cawersinos  ibidem 
atatucrc  et  tencre  in  omni  eodemque  statu , quo  apud  Bruxellam  lenentur.  Ordinalioni  quoque  illi 
quant  inter  »c  ordinaverunt  et  «tatuernnt  de  duobus  viri»  cujuslibet  officii , ac  de  viginti  quinque 
viris  cum  signaculis , qui  vulgariter  pincelekene  dicuntur , con»en»um  adbibemus  et  per  noitram 
licentiaat  ac  voluntatem  case  suatinemu» , quod  observelur  tali  conditioner  quud  campanam  non 
pulsabunt,  nec  slandardum,  nee  signacula  producent  nec  extra  portabunt , niai  ail  per  consilium 
judicia  nostri  et  scabinorum  ac  juratorum.  luauper  indulgemus  eiadcm  quod  convenire  potentat . 
quotie»  opus  habuerint,  abaque  reprehenaione  et  sine  banduno  invieem  ab  ipsis  atatuendo;  et 
ai  cuiquam  eorum  aliquid  nocucrit,  id  ostendetur  judici  nostro,  et  ipsum  rogabunt , ut  hoc  ita 
judicet,  sicul  tenetur.  Et  si  hoc  tune  fecerit,  pro  bono  accipient  : ain  autent,  ibunt  ad  jurato* 
oppidi.  rogaturi  cos,  ut  ipsis  assistant,  quod  diclum  nocumcntum  oppidano  eorum  judicetur  codent 
modo  quo  tenetur.  Praeterea  commuuiter  et  unanimiter  promissum  est  ab  ipsis , quod  claves  por- 
tarum  ipsiua  oppidi  tenebuntur  per  consilium  judicia,  scabinorum  ac  juratorum.  llaec  itaque 
omnia  et  singula  praedistincta  facta  sunt  et  ordinata , salvo  semper  jure  noslro  et  ipsius  oppidi 
nostri  praedicti . et  ipsis  rata  et  stabilia  promittimus  observare.  Et  quia  ad  praesens  proprium 
sigillum  non  habemus,  volumus  quod  huic  praesenli  chartae  sigilla  nostra  appendant  domina  mater 
nostra  ducissa  praedicta  , Walterus  Bert  hout,  dominos  Machliniae , Arnoldus,  dominus  de  Diest, 
Ârnoldus,  dominus  de  YVezemalc,  et  oppidum  de  Bnixella.  In  signum  quod  testes,  quod  nos  cum 
proprium  sigillum  habueriinus,  illud  huic  scriplo  appendemus.  Datum  apud  Lovanium  in  festo 
heatorum  Pétri  et  Pauli,  anno  dominicae  incarnalionis  M°  CO  LX®  septimo  1 . 

L'original  aux  archives  de  la  ville  de  Louvain. 


LX11I. 

Alliance  etilrc  les  villes  de  Cologne  et  de  Bruxelles. 


Dam  l’octave  «U  l*£i|uet  {«tril)  1270- 

Cniversis  praesentes  lilteras  visuris  et  audituris  . judices.  scabini,  consules,  cactcrique  cives 

I Par  trois  autre»  charte»  , donnée»  Feria  séria  post  Jestum  leeati  Servait»  1270  , Jean  I renouvela  les  autrci  privilèges  de 
U ville  de  Louvain. 

Deel  I.  64 
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(lolonienscs  cogiioscore  vcrilalem.  Licet  inter  nos  ex  una  parte,  virosque  houornbUes  spéciale» 
amicos  noslros , judices,  scabinos,  jura  Los  et  cacteros  universos  cive*  Bruxcllenses,  ex  altera,  w>- 
gularis  aniicitiac  foedus  cxsliterit  ab  anliquo,  et  super  mutuo  fa  vore  iuter  nos  hiuc  inde  serra  ado 
prac  caeteri»  civilalibus  Brabauliae,  per  speciale*  litleras  nostras  adstricti  fucrimusa  mullis  diebo» 
hucusquc;  altaraen  diabolicae  fraudis  instiuclu,  qui  totum  mundum  persécution!*,  rancorum  seu 
discord  iae  lurbationibu*  jam  involvit,  inter  nos  et  judices  , scabinos , juratos  et  cives  uni  ter*» 
Bruxcllenses  dissensus  seu  discordiae  maleriam  seminaveril , sic  quod  quidam  civium  Bnaelîeu- 
sium  pecuniam  J o bannis  de  Stessa,  llermanni  Huzellin  , Brunonis  Scherfgiu  , et  aliorum  quorum- 
dam concivium  nostrorum  , cujus  summa  in  mullo  ipsum  debilum  excedebat,  procura veruot  ibidem 
arrestari  , et  e con verso  dicti  concives  nostri  quosdam  cives  Bruxellenscs  captivaverunt , et  boni 
etiain  civium  Bruxellensium  procuraverunL  arrestari,  Constanlinus  ctiam  dictus  Kop,  coodru 
noster  sexaginta  tres  libras  Lovanienses,  in  quibus  sibi  domina  ducissa  Brabantise  tenelalur  et 
récupérât  a uuiitio  suo  in  Bruxella,  a quibiisdain  civibus  Bruxellcnsibu*  fueral  consecutus;  isMiper 
Hermanuus  Slerfgiu,  miles,  et  Nannekinus,  concives  nostri,  qui  apud  Ha  vint  caplivati  fueruot  b 
itinere  suae  pérégrination!»  et  spoliaLi  rebus  suis  indilfcreuter  ab  hominibus  ducatus  Brabantise. 
damna  et  injurias  sibi  illatas  conscqui  proponebaut.  Exaltera  parle,  quidain  dicti  cives  BruieUen** 
super  assisiis  quas  mercatores  suos  iu  civilale  noslra  suivisse  dicebanl , nobis  moverunt  questio- 
nem.  Ex  quibus  causis  onmibus  et  singuli*  tonlus  raucor  inter  nos  bine  inde  exorlus  exstitit.  quod 
nec  concives  nostri  ad  civitalcm  Bruxellenscm , nec  cives  Bruxcllcnses  ad  civilatem  noslram  auu 
accéder*-,  grave  mercationum  et  negoliorum  suorum  impcdimenlum  incurrcrunt.  Propter  quod. 
sano  et  concordi  habilo  consilio,  sopilis  omnibus  causis  praedictis , amicabiüler  cum  diclis  judiei- 
bu».  scabiuis,  juralis  et  civibus  universis  et  singulis  Bruxellcnsibu*  vinculum  réconciliation!»  et 
concordiae  inimus  per  prarsenlcs,  et  fraude  et  dolo  penilus  excluais,  renuntiando  remit  lima»,  et 
remittendo  renuntiamus  pure  et  simpliciter  omnibus  injuriis,  damnis  et  gravaminibus , nobis  td 
alicui  noslrorum  ab  ipsis  universaliter  et  singiilariler  caplivitalibus  bonorum  , arrestationibu*  vel 
aliis  quibuscumquc  modi  s illalis,  volontés  deinceps  salvum  esse  et  in  suo  robore  persister?  instru- 
ment uni  ainicitiac,  quod  iuter  nos  et  civitalcm  Bruxellenscm  praedictatn  est  confectum  ab  autiqoo. 
et  inviolabilitcr  observandas  esse  a nobis  liinc  inde  condilioucs  contentas  in  eodem.  In  hujus  rw 
testimonium  et  perpeluam  firmilatem  praesens  instrumenlum  super  hujusinodi  reconciliaties 
confectum  et  super  ratification»  iuslrumenli  priori»,  civtlali  Bruxcllensi  sigillo  nostro  dediau* 
communilum.  Acluin  et  datum  anno  Domini  millesimo  ducentesiuio  sçpluagesimo , iofn  ocUt» 
Pascbae. 


Recueil  d'A-Tmao,  II,  fol.  72,  recto. 
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LXIV. 

L'empereur  Rodolphe  accorde  sa  protection  spéciale  au  duc  Jean  I". 


A Bile.  U 17  février  1284. 

IUdolpius.  Dei  gratia  Romanorura  rex,  temper  Augustus,  illustri  Johanni , duci  Brabantiae, 
principi  suo  charissimo , gratiaui  suam  et  omne  bonum.  Dignum  judicat  nostra  serenita»  ut  nos 
illos,qui  se  nobis  ac  rotnano  imperio  suis  devotis  obsequiis  gratos  redduut,  speciali  favoreet  gratia 
prosequamur.  Hinc  est  quod  luac  fidelitali»  integritatem  et  constanliam , quam  ad  nos  et  romanum 
imperium  habes  multipliciler  cotnmendaotes,  fidelilati  luae  promit limus  bona  fide,  quod  tibi 
tempore  yitae  uostrae,  contra  injurialorcs  ac  injuriosos  molestatores  tuos,  in  tuis  juribus,  hono- 
ribus  et  bonis,  auxilio et  consilio  (ideliter  assistemus.  In  cujus  rei  testimonium  majcstalis  nostrae 
sigillum  praesentibus  est  appensum.  Datum  Basiliae  XIII  kalendas  Martii,  indictione  XI,  anno 
Domini  miliesimo  ducenlesimo  octagcsimo  tertio,  regni  vero  noslri  anno  decimo  *. 

Csrtuluire  des  ducs  de  BraLonl  B,  fol.  8,  verso. 


LXV. 

Sauf-conduit  donné  aux  marchands  de  vin,  pour  le  transport  de  leurs 
marchandises  à Anvers , ceux  de  Gand  exceptés. 


Nos  Jobaxxes,  Dei  gratia  Lotharingiae  et  Brabantiae  dut , nolum  facimus  universis  praesentes 
litteras  vistiris,  quod  nos  mercatores  \inoruni  ad  villam  nostram  Anlwerpiensem  cum  vinis  con- 
lluentes,  et  ab  inde  vina  deducentes.  in  conducltt  suscipintus  uostraque  proteclione  , per  totam 
lorrain  nostram  et  dominium.  de  quibuscuinque  partibus  existant,  oppidanis  (îandanis  duntasat 


* A rapprocher  du  diplôme  de  l'empereur,  Trophées  de  BcTKOS,  I , Preuve» , p.  116.  Le  même  jour  ( XIII  Lai.  Martii  ) 
Rodolphe  promet  au  duc  Jean  3000  marc*  catrrling  . monnaie  d’Aix  . par  un  diplôme  transcrit  au  même  cartulaire  B,  fol.  9. 
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exceptis.  In  cujus  rei  testimonium  sigilltim  nostrum  praesentibus  duximus  apponendmn.  Ihlua 
anno  Domini  M*CO  LXXX°  sexlo,  feria  tertia  postLaetare  Jberusalem. 

L'original  scellé  du  sceau  équestre  du  duc  avec  rotiUr-ictl  ^no- 
tre, déposé  aux  archives  de  la  tille  d'Anrert. 


LXVI. 

Lettre s par  lesquelles  Godefroid  de  Brabant,  les  magistrats  de  Louvain.  à 
Bruxelles  et  d’Anvers , et  quelques  chevaliers  brabançons , garantissent It 
remboursement  de  4300  livres  parisit , prêtées  au  duc  Jean  I"  par  sa  tanlr 
Beatrix , dame  de  Courtray. 


Le  29  avril  1M7. 

.\inift  (iCjcLïaon  de  Brabant . «ires  d’Arscbot  et  de  Verzon,  Noua  maires.  Nous  escberia,  New 
jurés  et  toute  li  communités  de  le  vile  de  Lovaing,  Nous  amoiani , Nous  cache  vin  et  toute  lieom- 
muniléi  de  le  vile  de  Rrouasielc,  Noua  cscoutietes,  Noua  eachevin  et  toute  li  communilé*  de  le 
vile  d'Anwicrs  *,  Jou  Yvvains  de  Meldert,  scnescaus  de  Brabant,  chevaliers,  Jou  Wautiers,  dis  Vol- 
cars,  rechevcres  de  Brabant,  chevaliers,  et  Jou  Thadc  Cliavachon  , lombars,  faisons  à «voir i 
tous  ciaus  ki  sunl  et  ki  à venir  sunt , ke  uous  et  cascuns  de  uous,  pour  le  tout , devons  et  devoir 
uous  recougnissons , pour  très-noble  homme  no  chier  seigneur  le  duc  de  Brabant,  à lrè»-bautc 
dame , medame  Beatris  , jadis  ferne  à noble  homme  \\  illame,  conte  de  Flandre,  dame  de  Courlra; 
ante  2 no  chier  seigneur  leduc  devant  dit,  quatre  mile  et  trois  cens  livres  de  pariais,  ou  le  valeur ev 
autre  monnoie  à l’avenant  de  pariais,  setonc  ce  ke  monnoie  vaudra  en  Flandre  couraavlemcnl , a* 
termes  ebi  desous  eacrite*  , as  que*  terme*  on  devera  paijer  le*  deiiicrs  devant  dis,  si  comme  deaoo» 
apert;  les  quel*  quatre  mile  et  troi*  cens  livres  de  parisis  très-haute  dame,  medame  de  Courtriy 
devant  dite,  a amiavlemenl  à no  chier  aeingneur  le  duc  devant  dit,  à sen  granl  bcsoiug,  prestes, 
créus  et  délivré»  , de  sen  propre  catel,  en  boins  denier»  bien  contés,  et  le»  que*  deniers  devant di» 
tou»  à le  requeale  no  chier  seingneur  le  duc  devant  dit,  nous  avons  promis  et  promettoi*»  rf 
Nommes  tenus  à rendre  et  à paijer , à le  devant  dite  très-haute  dame , medame  de  Courtray , «* 1 


1 D'Amviert,  d'Anren.  Le  nom  Antwerpen  l'écrivait  d'abord  co  innenit  Amtweryt,  d‘ou  c»l  venu  Jnv<r<  1 i A** 
Cuite , ca  inglaii  aun/e. 
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ko  h commant , ou  à son  remanant , ki  ce»  présentes  letlrc»  aura  par  d crier»  lui , a»  termes  ki  en 
sicwenl *,  c'est  à savoir,  le  moitiel  à le  nativité  saint  Jclian,  ki  sera  en  l'an  del  incarnation  Nostre 
Seingneur  mil  deus  cens  quatre-vins  et  wit,  et  l'autre  moitict  à le  nativitel  saint  Jcban,  venant 
apriès  en  l’autre  année  ; et  se  nous  en  defaliens , fust  eu  tout  ou  eu  partie  , ke  jà  n’aviengne . nous 
aeriens  et  sommes  lenut  et  avons  en  convent , loiaumeut , à rendre  et  à restorcr  à le  devant  dite 
très-haute  dame,  medame  de  Courtray,  ou  à sen  commant,  ou  à sen  remanant,  ki  ces  présentes 
lettres  aura  par  deviers  lui,  tous  cous,  tous  damages,  tous  frais  et  tous  despens,  k'ele  ou  ses 
commans  ou  ses  ramanan»  i auroil  et  feroit , fust  en  donner  ou  en  promettre  services  as  seingneur» 
terriens,  as  baillius  ou  as  autres  justices , ou  fust  en  plaidier  en  court  de  creslienlé,  ou  ailleurs, 
pour  le  dette  devant  dite  rcquerre  et  faire  avoir,  ou  en  autre  quelconke  manière  ke  ce  fust , par  le 
défaute  de  no  paiement,  sour  sen  dit 1 *  3 * ou  sour  le  dit  de  sen  commant  ou  de  sen  remanant,  saus 
autre  preuve  faire  aveuc  le  dette  devant  dite.  Et  avons  encore  en  couvent  à payer  et  à rendre  tous 
les  despens  des  messages  très-haute  Dame  medame  de  Courtray  , ou  de  sen  commant  ou  de  sen  re- 
manant, ki  pour  les  deniers  venront  à nous  , as  termes  ke  en  convent  les  avons  à paijer,  si  comme 
deseure  est  dit,  à leur  plain  dit,  k'il  feront  à cascune  fie3,  k'il  venront  à nous,  pour  les  deniers 
deseure  dis,  del  cure  k'il  menncronl*  de  Courtray,  ou  dou  lieu  où  il  seront  demorant,  dusques  5 
à dont  k'il  seront  delivret  de  nous,  et  k'il  auront  leur  paiement  entièrement  de  nous , et  ke  revenu! 
porront  estre  à leur  lieu  arrière  ; ne  pour  defeuse,  ne  pour  arriest,  ne  pour  saisine , ne  pour  des- 
trainte  des  seigneurs  terriens,  de  bail  lue  , ou  d’aucune  autre  persone,  quelc  k'ele  fust,  ne  pour 
chose  ki  avenue  soit,  ne  ki  avenir  puist,  nous  ne  lairons6  ke  nous  ne  tiengnous  et  emplissons 
bien  et  loiaumont  toutes  les  conveuanches  et  les  paroles . ki  en  ces  présentes  lettres  sont  escritcs 
et  contenues,  pour  les  qucles  conveuanches  bien  et  loiaument  tenir  et  aemplir  de  nous,  mettons- 
nous  et  obligons,  nous  et  tout  le  no  7 , en  droit,  en  loy  et  en  abandon  cuviers  tous  seingneurs  et 
enviera  toutes  justices,  nous  tout,  et  cascuns  de  nous  pour  le  tout,  et  tous  nos  biens  ausi  tem- 
poreus,  meubles  et  non  meubles,  cateus  et  iritnges,  présens  et  ciaus  ki  sunl  à venir,  où  k*on  les 
puist  trouver,  et  taul  comme  à ce  nous  avons  renonchiet  et  renonchons  encore,  à toute  ex- 
ception de  lieu  , de  tans,  de  persone  , de  boisdie  8 et  de  dechcvanche,  de  monnoie  nient  nombre v. 
nient  baillié  ou  nient  rechute,  à toutes  autres  exceptions  et  bares  de  plait  à tous  privilèges  de 
crois  donnée  11  ou  à donner,  à tous  autres  privilèges,  à toute  aittwe  12  de  droit  et  de  fait,  cl  à toutes 
grâces,  lettres,  indulgences  et  repris  del  apostole  13  ou  d'autre  seingneur  de  ticre,  et  à toutes 
autres  choses,  k’on  porroit  mettre  avant,  allegicr  et  proposer,  contre  ces  présentes  lettres,  ou 
coutre  aucune  de»  convenancbes  , ou  des  paroles  devant  dites  , les  qucles  conveuanches  , toutes  et 
cascune  d'eles,  nous  avons  promis,  eu  boine  foit,  sour  nos  seremens,  et  sour  le  foit  ke  nous 
devons  à no  seingneur  terrien,  bien  et  loiauinent.  à tenir,  sans  riens  dire  ne  faire  encontre,  et  en 
tiesmoingnage  et  en  fermeté  de  toutes  ces  choses  nous  avons  ces  présentes  lettres  saielées  de  nos 
saiel , ki  furent  faites  l'an  del  incarnation  Nostre  Seingneur  mil  deus  cens  quatre-vins  et  siet,  le 
deluns  devant  le  premeraiu  jour  15  de  May.  Nous  (iodefrois  de  Brabant,  sires  d'Arschot  et  de 
Verzon.  Ywains  de  Meldcrt,  sencschaus  de  Brabant,  Wauliors,  dis  Yolcars,  reelievere»  de  Bra* 
haut,  chevalier,  et  Tbade  Chavachon,  lombars,  devant  només,  faisons  encore  à savoir  à tous. 


1 Sauvent,  suivent.  | 2 Dit , ordonnance.  | 3 A casrune  fe,  chaque  foia.  | 4 Drl  cure  k'il  mennerunt , de  l'attelage  (etie- 

V»  III  nu  chars)  qu’il  « conduiront,  j 5 Dtl/uet,  jUMjucs.  j » Lalromt,  laisserons.  ] 7 Le  nu,  le  o Aire.  | 8 Boijdie  . tromperie.  | 

9 Mont  ta  non  nome  rata.  | 10  Bam  de  plait , Coesse  de  droit.  | Il  fiwi  donnée , engagement  d'aller  en  Terre-Sainte,  | 

12  Aiuwe,  aide.  | 13  Del  epojlole,  du  pape.  | 14  Dflum,  lundi.  J 1S  Premeratn  jour,  premier  jour. 
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Le  nou»,  parmi  toute»  les  convenances  devant  dites,  dont  nous  sommes  tenut,  avons  atui  en  cos- 
veol,  pour  plus  grande  seurté,  kc  nous,  s'il  avient  ke  de  riens  soions  en  défaute  de  tenir  et 
acmplir  toutes  les  convenanchcs  devant  dites,  venrons  par  le  semonse  très- haute  dame,  medamede 
Courtray  devant  dite,  ou  de  scn  commant,  ou  de  sen  remanant , en  le  vile  de  Niviele  en  Brabant, 
pour  tenir  hoslage,  et  si  i tenrons  hostage  et  deinorrons,  ne  n'en  départirons,  Jusque» dont  kc 
nous  aurons  fait  et  emplit  toutes  les  convenanches  contenues  en  ces  présentes  lettres,  se  ce  n’est 
par  le  voleuté  très-haute  dame,  medame  de  Courtray  devant  dite,  ou  par  le  volenté  de  sen  corn* 
mant  ou  de  sen  remanant , et  ce  avons-nous  en  convent  à faire  et  à tenir  loiaument , soor  dm 
fois  et  sour  nos  sairemens,  et  sour  le  foit  kc  nous  devons  à no  seingneur  terrien,  uns  lier  de 
riens  encontre , cl  tant  comme  à ce  nous  obligons . nous  et  nos  hoirs  et  tout  le  no.  Donnet  m lin 
et  ou  jour  devant  dis. 

L'original  aux  archives  de  la  province  de  la  Flandre-OrieoUle.  un 
les  sceaux  en  cire  brune  des  villes  de  Louvain  et  de  Bruxelles  Le* 
autres  sceaux  manquent. 


LXVII. 

Lettre s closes  de  Jean  l’r , par  lesquelle s il  prie  sa  tante  Beatrix , dame  à 
Courtray  , de  lui  prêter  de  l'argent. 


Devaol  Fiu<|ut-mont  , le  2 septembre  128». 

A très-noble  dame  et  haute,  sa  très-chiere  et  ameie  dame  et  ante,  la  dame  de  Courtray,  Juu».  pu 
le  grâce  d£  Diu  , dus  de  Lotther  et  de  Brabant , scs  cousins  , lui  et  son  service  aparelliet,  sait»  et 
toute  bonne  amour.  Chierc  dame,  nous  avons  Lien  entendut  chu  que  vous  nous  a veis  mandei!, 
dont  nous  sommes  moult  à messaise , quar  il  nous  convenra  tout  lassicr  cl  alleir  temer  contrat, 
pour  défaute  de  deniers.  Se  vous  prions,  douche  dame,  et  reqerrons  tant  comme  nou»  poos», 
encor  soit-ce  chose  que  vous  n'en  nous  puissiés  aidicr  de  tout , que  vous  nous  aidics  à mains  es 
partie,  et  nous  nos  travaillerons  de  pourchasnier  ailleurs,  u autrement  nous  perderoo»  toifcs 
nos  bcsoingnes.  Chierc  dame , se  vous  en  vculüés  près  prendre  ausi  chier  comme  vous  iTei» 
somme,  de  toutes  noslre  henoignes,  et  noslrc  honneur  *.  quar  nous  n’en  savons  autre  touràc»l« 

1 Ain  u , \ mil  lr<  prtmlir  p»rt  à nos  l*r»olni  et  à notre  honneur  , psr  le  pré!  d'une  jornoir  aussi  fort*  ( ûmti  <4^  f** 

vnnv  pourm  «voir. 
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fie  *.  Nostre  Sire»  vous  wart  2.  Donneit  devant  Faucoramont , lendemain  de  saint  Gile.  Chiere  dame . 
nous  usons  de  nostre  sael  sec  reit  *. 


L’original  sut  archives  de  la  province  de  la  Flandre-Orientale 


LXV1II. 

Autre  lettre  dit  même  à la  même. 


Vert  le  l*r  novembre  128b 

À noble  dame,  sa  très-chiere  et  très-amée  tante,  madame  Beatris,  femme  jadis  de  noble  homme. 
Guillaume,  conte  de  Flandres,  dame  deCourtrai,  Jekans,  dus  de  Lolhicr  et  de  Brabant,  salus  et 
toute  l’amour  et  l’oneur  ke  il  li  peut  uiandeir.  Cliiere  dame , nous  soiimes  moût  liés  el  mout  joiaus 
des  boues  nouvelles , ke  uous  entendons  dcl  estât  nostre  chiere  dame  et  sereur  la  roine  4 et  dou 
vostre , lesquels  Nostre  Sires  face  toujours  boneur.  Si  voua  faisons  à savoir , ke  nous  soumes  sains 
et  haitiés5  Üiu  merci , ce  ke  Nostre  Sires  nous  doinsl  toujours  à oïr  de  madame  la  roine  eL  de  vous, 
et  certes,  chiere  tante,  ce  ke  vostre  besongne  est  en  bon  point,  il  nous  plaist  moût,'  et  au  jour 
dcl  teriuineir  nous  serons , se  nous  i poons  estre  en  mile  manière  bonne , ke  autre  besogne  loiaus 
ne  le  nous  destourne.  Chiere  tante , laissiés-uous  tous  jours  savoir  vo  volcntei , et  Nostre  Sires  soit 
warde  de  vous.  Nous  usons  de  nostre  secré  sael  pour  faute  du  grant  6. 

L'original  aux  archives  de  la  province  de  Flandre-Orientale 


1 C»r , pour  cette  foi»  , «ou ' o>n  coDBtitiost  point  d'autre  uiuc  ( tour  de  chemin).  | 2 f'ous  wart , vous  garde. 

2 11  «il  i croire  que  cette  lettre  a été  écrite  nu  commencement  du,  nioit  de  septembre  1288 , lorsque  le  duc  Jean  I"  était  an 
grand  besoin  d'argent.  Ce  prince  avait  déjà  assiégé  Fauquemont  quelques  années  auparavant. 

4 Marie  de  Brabant,  veuve  de  Philippc-le-Hardj,  roi  de  France,  morte  le  10  janvier  1321.  | 5 Hattiês,  hicn  portant,  jojrui. 

6 Vers  la  (în  du  mois  d'octobre  les  débats  sur  la  succession  du  Llmbourg  semblaient  toucher  à leur  fin  , par  la  nominaUon 
d'un  arbitre  en  la  personne  de  l'évêque  de  Cambrai , et  c'est  ce  qui  fait  dire  au  duc  que  sa  besogne  est  à bon  point.  La  com- 
tesse Beatrix  est  morte  le  11  novembre  1288  (Jaerhoek  der  stad  en  oude  caJselry  van  Kortryk  door  Gonmu-V I a- 
cnr list  , I,  hl.  2M).  Cette  lettre  n'est  donc  antérieure  4 ce  décés  que  de  peu  de  jours. 
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LXIX. 

Concession  à l'abbaye  de  Parc  de  prendre  des  lapins  et  des  lièvres  dam 

les  bois  de  Parc. 


Le  19  mari  1290. 

Joianxe»,  Dci  gratia  du*  Lolharingiae,  Brabantiae  et  Lymburgensis , religiosis  viris  sibiin  per- 
l>eluo  dilcclia,  abbali  et  convenlui  ecclesiae  de  Parcho,  juxta  Lovaoium,  ordiuis  Praeroonslrileo*» 
salutem  , gratiam  suam  et  omne  bonum.  Placet  nobis  et  ad  hoc  nostrum  adhibemus  cooseoram,  nt 
pro  debilibus  et  infirmis  vestris  et  vestris  necessitatibus  cuniculos  seu  lepores  vel  alias  feras  cspere 
faciatis,  quotiea  vobis  placuerit , infra  muros  et  clausuras  silvae  vestrae,  vobis  apud  Parchuncxa- 
ligue  jacenlis,  et  inbibemus  per  praesentes  omnibus  aliis  infra  muros  seu  clausuras  antwlid* 
.iliqualenus  venari  aut  capere  feras  supradiclas.  Quod  si  secus  quis  altentare  praesumpserit  praet» 
vestrum  consensum,  praecipimus  villico  nostro  Lovaniensi,  qui  nuoc  est  vel  erit  posl  modaii.nl 
i II tul  corrigat  digne  et  defendat,  praesentibus  litleris  vobis  et  ecclesiae  vestrae  perpduo  duraturu. 
Matuni  .iniio  Domini  M°  CC°  LXXX°  nono,  dominica  qua  cantatur  Judica. 

Registre  n«  8 des  privilèges  et  exemptions,  aux  archives  du  Rotswne. 
, fol.  422.  recto. 


LXX. 

L’empereur  Rodolphe  prend  le  duc  Jean,  sa  famille  et  ses  biens,  tous  w 

protection  spéciale. 


A Erf-iurt  , I.  29  ..ni  1290. 

Non  IU  doi  phï  » , Dei  gralia  Romauorum  m,  semper  Augustus,  ad  universorum  sacri  roauu 
imperii  fulrlium  nolitiam  volumus  pervenire , quod  nos  illustri  viri  Johannis . ducis  Brabant**) 
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principis  nostri  charissimi,  cupientes  periculis  et  dispendiis  praccavere,  ipsum  cum  suis  rebus  et 
familia  inter  omnes  illos  ad  quos  nostra  possibilitas  se  extendit  in  nostram  protectionem  et  con- 
ductum  recipimus  specialem , eundo  ad  nostram  praesentiam,  stando  apud  nos  cl  ad  propria  re- 
deundo;  praecipientes  Tobis  singulis  et  universis,  quatenus  sub  obtentu  gratiae  nostrae  nullus 
vestrum  cujuscumque  status  vel  conditionis  dictum  ducem  in  rebus  vel  familia  praesumat  aliqualitcr 
perturbare  , quod  si  quis  (quod  a bail  ! ) ausu  temerario  facere  pracsumpscrit , nostrae  majestatis 
offensant  non  modicam  se  noverit  incursurum.  In  cujus  rei  testimonium  nostrae  majestatis  sigillum 
praesentibus  est  appensum  , post  festum  Michaélis  minime  valituris.  Datum  Erfordiae , tertia 
kalendas  Maii , regni  nostri  anno  septimo  decimo. 

Cartalaire  des  ducs  de  Brabant  B,  fol.  4,  recto. 


LXXI. 

Convention*  avec  l'abbette  et  le  chapitre  de  S"- Gertrude  à Nivelle*,  au 
sujet  du  boi * de  Nivelle*. 


An  mou  de  mai  1293. 

Nous  JcnAs,  par  la  grasce  de  Dieu,  duc  de  Loltringe , de  Brebant  et  de  Lembourch,  faisons 
savoir  à tous  chiaulx,  qui  ces  lettres  veront  et  oront  : que  li  abbesse,  li  prevost , li  doyen  et  tout  le 
capille  de  l’église  madame  sainte  Gertrud  de  Nivelle,  en  l’évesqué  de  Liège,  pour  l’heur,  pourfit 
et  pour  l’utiliteit  de  leur  église,  nous  ont  accompaignet 1 az  fruis  et  prens  de  leurs  boys  c'on  dist 
de  Nivelle,  sarteis  et  nient  sarleis  2,  si  avant  que  loyal  sarquemanage  3 la  portera,  en  teil  point 
et  en  teil  manière  que  nous  et  notre  hoirs,  qui  après  nous  venront , avérons  la  moitié  des  fruis 
et  des  prens  qui  des  devant  dits  boys  isseront , et  l'autre  tnoilicl  ara  li  devant  dite  église,  sauve  le 
propriété  de  tout  le  devant  dit  boys,  qui  demoura  à ledicte  église,  c’est  assavoir,  que  le  com- 
paignic  que  le  devant  dite  église  nous  al  fait  dou  devant  dit  boys , de  nous  nous  retenir  en  nostre 
mains  . nous  et  tout  nos  1res  boires,  qui  après  nous  venront  , ne  ne  poons  ne  ne  devons,  nous  ne 
nostre  hoir,  point  du  devant  dit  boys  ne  de  chose  qui  audevant  dit  boys  amontc,  mettre  hors  de 
nos  mains  . ne  aultrui  enfierer  4 ne  donner  heritablement , ne  mettre  en  aultre  main , aultre  qu’en 
le  notre  ou  de  noz  hoirs.  Et  bien  cognissons , que  nous  , ne  nostres  hoirs , ne  devons  ne  ne 

1 Jceompniçnet , ad  mis . } 2 Sarleit  et  nient  tarfeis  . couvert  ou  non  couvert  de  brouuailte*.  1 3 Sarquemanage  , rirto» 

manage,  cnijurle  ( »ci  pour  constater  la  contenance),  eu  latin  etreamanagia,  J 4 Enfierer , iuferer  ,1  nlroduirc 
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posons , parle  raison  de  le  compaignie,  qui  faiclc  nous  est , aux  fruis  et  az  prens  qui  dn  devant  dit 
boys  isseront , riens  prendre,  sans  ladiclc  église,  ne  ladicle  église  sans  nous.  Et  s'il  esloit  ainsi 
que  on  lournast  le  devant  dit  boys  an  culture,  ou  à édifices  de  villes , pour  gens  habiter,  ou  oa 
en  fesist  yawcs  *,  ou  preis,  ou  aullres  usaiges  ; li  moitié  des  fruis  qui  de  ces  choses  Useroient  se- 
raient noire,  et  li  aullre  moitié  seroit  l'église  devant  dite.  Et  se  bon  sembloit  à nous,  et  à régisse 
devant  dicte,  de  faire  ledit  boys  sarteir2  tout  ou  en  partie,  nous  et  lidicte  église  le  feriesmes  m 
commun  dispen,  si  comme  bon  compaignon.  Si  averiens  le  moitié  des  fruis  qui  de  chou  isseroit , et 
li  devant  dite  église  l'aultre.  Et  s'il  plaisoit  à nous  et  à ledite  église  de  donner  le  devant  dit  bots  a 
ahans  3 ou  aullre  cens  , faire  le  debvons  par  commun  conseille  ou  capitle  à Nivelle,  et  le  donra-on 
nu  plus  chier  qu'on  pouldra.  Cy  après  quant  li  devant  dit  boys  venra  à aige , c'est  à savoir  àl’aigé 
de  douze  ans,  ou  de  mains  ou  de  plus,  selon  chou  que  boin  samblera  à lions,  et  à (édicté  église . 
nous  et  ledit  église  venderons  au  capitle  à Nivelle  lesdits  boys  par  commun  conseil  et  commun 
assent,  en  point  et  en  manière  que  on  vent  les  boys  de  Hevst  et  de  Bossut.  Et  se  animo  clunooe 
ou  chanonesse  de  le  devant  dite  église,  veullcnt  ou  devant  dit  bois  cbasier  ou  oiselier,  faire  le 
peulent.  Et  s'il  avenoit  que  aucunes  gens  clamassent  droit  ens  ou  devant  dit  boys  et  ils  le  pen- 
sent monslrer  par  devant  nous  et  par  devant  ladicle  église  ou  capitle  à Nivelle  suffisamment,  nom 
et  ladicle  église,  par  commun  accort,  les  devons  apaisenter  ou  dicte  capitle  ^ des  communs  frai» 
du  devant  dit  boys.  El  touschiaulx  qui  v croie  rit  tormenter  ou  penner  les  devant  dis  abesse,  prévoit, 
doyen  et  les  personnes  de  le  devant  dicte  église,  ou  aulcunes  d'elles,  en  l'ukison  de  le  compagnie, 
qu’il  fait  nous  ont  dou  devant  dit  boys;  nous  avons  teilz  5 les  devant  diz  calengenrs  et  lounnen- 
teurs,  qui  les  devant  diz  abbesse,  prevoat,  doyen  et  toutes  les  personnes  de  le  devant  dicte  qjlw 
l'auront  en  paix,  caulx  elles  leur,  et  se  déclairont  d'eaulx  à tourmenter  et  à penner,  et  loutcbo* 
leur  avons-nous  encouvcnt  à faire  , sans  rien  coustant  du  leur.  Si  meterous  nous  cl  notre  hoir 
forestier  ens  ou  devant  dit  boys,  pour  le  wardeir,  jusquesà  trois,  et  nient  plus,  et  se  maint  ea 
y volons  mettre,  faire  le  poons.  Et  auttant  que  nous  en  y mectcrons,  en  y pouldra  mettre  le 
devant  dicte  église  , et  mectera  se  venlt,  pour  garder  le  devant  dtet  boys , avec  le  nôtres.  Si  «root 
d'auteil  franebize  et  d’auleil  condicion  li  forestier  de  ledicle  église  , que  li  noslres  seront,  et  pave- 
rons li  nostre  forestier,  à nostre  volenteil  et  du  noslre.  et  li  église  aussi  les  siens  du  siens  propre. 
Ne  ne  porons  nous , nostre  hoir,  ne  li  devant  dicte  église,  nulle  des  forestiers  donner  en  bérilaige, 
ne  en  Bel  8 , par  qitoy  nulz  en  soit  bieriliers,  ne  fie  veis,  ne  nulz  ne  pouldra  forestier  mectre  m 
ou  devant  dit  boys  , soit  nous  et  lydicle  église,  ne  patiner  7 se  ly  forestier  non  8 qui  mis  y serait  de 
par  nous  et  de  par  ladicte  église,  ne  ne  porout  li  forestier  nul  aullre  forestier  mectre  detodbl 
yaulx , se  che  n'est  par  le  grcit  de  noz  messages  et  de  ledicte  église  ; et  se  aulcuns  des  devant  dits 
forestiers  mesfaitoit,  par  quoy  on  le  deuwist  oster  de  son  office,  hoster  l’en  pouldra  chil  qui  mit 
l’i  ara,  et  remedre  ung  aullre,  et  de  tous  les  pans  9 que  on  prendra  ens  ou  devant  dit  boys,  soit 
par  nostres  forestiers,  soit  par  les  forestiers  de  ledicte  église,  venronl  li  forestier  devant  dit  contre,  an 
jour  certain  , à Nivelle  , que  on  l’en  mectera  pardevanl  nostres  messages  et  personnes  certaines, 
qui  à chou  seront  mise  de  par  l’église,  si  raporleronl  tous  les  pans  pardévant  yaulx  , et  en  compte- 
ront bien  et  loialment,  si  averout  le  moiliet  de  tout  chou  que  ledit  forestier  arout  raporlcil  à ceste 


1 Yawes  , caus.  | 2 Sarteir , enlever  Ici  brou  (tailles.  | 2 A ahans  , i ahan  , à remaille.  Voy.  le  Dictionnaire  remekt-frt*- 
ratt  de  M.  llfcAiT  , |>ag.  22.  | 4 Prétendaient  «voir  droit  audit  t»oU.  | 5 Tetlz  , tell,  août  le»  tiendront  pour  ldi.  | •£» 
Jîrt , en  Ccf.  | 7 Vanner , niiir.  | 8 Sa  ly  forestier  non,  pour  sinon  le  forestier.  | 9 Vans,  priie,  uiiii|  «U  «W 
pansier. 
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compte,  et  li  devant  dite  église  l'antre,  et  délivreront  lidit  forestier  tons  les  pansa  Nivelle,  en  lieu  où 
nostre  message  et  les  dictes  personnes  de  l'église  commanderont  les  amendes , et  li  mesfait  des 
pans  dudit  boys  seront  teil  et  teilx  : d'une  clierée  de  cheyne  payeraf-on  la  f. , d'un  cherée  de 
fan  xl  f» y d'une  cherée  de  commun  boys  xxx  f.  ; qui  copera  un  plancbon  1 * * * * il  paiera  xviij  den.; 
qui  cberera  fors  vove  *,  il  payera  xij  den.,  li  cherel  * vj  den.;  qui  pan  rescheira  4 au  forestier, 
il  sera  à Ix  f.  ; qui  main  meclcra  au  forestier,  par  mal  cussiant*,  en  l’okison  del  warde  du 
boys,  il  serai  à C f . ; des  biestes  que  on  retrouvera,  payerat-on,  du  cheval  xij  don.,  dcl 
vacche  xij  den. , dcl  ayne  6 vj  den. , del  berbis  1 den.,  du  pourchiau  7 1 den. , et  li  chivcrc  serai 
à nostre  voleuteit  et  ledicte  église.  Telle  compaignie,  qui  pardesseur  de  visée  est  en  teille  ordi- 
nance , et  toutes  les  aultres  choses  avons-nous  enconvent  à tenir  et  à wardeer  bien  et  loialment , 
par  nostre  foid,  sans  jamais  venir  encontre;  si  le  ferons  loer*  et  gréer  nostre  chier  fdz  Jehau  , 
et  confirmer  par  son  sayal,  que  nous  li  ferons  pendre  à ces  présentes  lettres,  lesquelles  nous 
avons  saiellés  de  nostre  saiaul  ledit  Jehan  , en  tesmognage  de  vérheit , et  pour  chou  que  ces 
choses  soient  fermes  el  ostables  à tous  jours.  Et  nous  Jehan  devant  dit,  loons  et  gréons  teil 
ordonance , que  descur  est  divisée,  si  l'avons  cncouvent  à tenir  bien  et  loialment,  et  nostre  saiel 
pendut  à ces  présentes  lettres , arec  le  saial  nostre  chier  père  devant  nommet.  Ces  choses  furent 
faicles  et  ordonnées  en  l'an  de  l'incarnation  Jbesu  Criât  mil  deux  cens  et  nonante,  ou  moy  de  May. 

Registre  n«  8 dca  privilège»  et  exemption» , aux  archive»  du  Royaume, 
à Bruxelle»  , fol.  244,  verao. 


LXXII. 

Lettre s de  Jean  I ",  au  ivjet  de  la  halle  aux  draps,  à Anvers. 


1.  Il  j.i.  12M. 

Nos  J oh assis,  Dei  gratis  Lolhartngiae,  Brabantiae  ac  Lemhorgiae  dux , notant  facimus  uni  ver- 
sis  praesens  scriptum  visuris,  quod  nos  illain  donationem  trium  stadiortim  facta  tu  et  conccssam 
per  nos  et  uostrorum  reddituum  receptorum  revocamus,  nec  ralam  fieri  volnmus  in  domo  nostra 
panarum  in  Antwerpia;  per  praesentia  pcrmittenles  et  affirmantes,  quod  de  caelero  nec  nos  nec 

1 Planehon.  Selon  M IllcAST  un  planehon  eit  une  bouture  de  saule.  Le  mot  signifia  mui  un  jeune  arbre  d'une 

espèce  quelconque.  On  dit  encore  en  (Vantail  un  plan t.  Il  est  donc  probable  que  ptanchon  répond  ici  au  flamand  plantsoen. 

] 2 Cherem  fors  vojre,  sortira  du  chemin.  | 3 le  eheret , le  chariot.  | 4 (Jui  pan  reseheiru , celui  qui  chcrrbera  4 

reprendre  le  pan  (l'objet  saisi).  | S Par  mal  eu  s séant , par  mal  escient , par  mauvaise  volonté.  | 6 Del  aj-ne , de  l'ioe. 

| 7 Du  pourchiau  , du  porc.  | 6 Loer , approuver,  laudare. 
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nostri  successores  ia  domo  oostra  praedicta  stallagium  aliquod  hereditarie  confcrre  debeamus,  W 
quicumque  in  domo  pracdicta  5 tare  voluit  pannos  talliando  et  in  guida  fuit  Anlwerpiensi,  procé- 
dât per  sorlem,  more  consueto,  et  prout  bactenus  est  adduclum.  In  cujus  rei  testimonium  pré- 
sentes litteras  sigillo  nostro  duximus  roborandas.  Datum  anno  Domini  M°  CC"  nonagesuno.  feria 
secunda  ante  nativitatem  sancli  Johannis  BaplisUe. 

L’original,  scellé  du  sceau  équestre  du  duc  avec  cootre-scd  équotrr. 
aux  archives  de  la  ville  d’Anvers. 


LXXlil.  ' 

Charte  des  privilèges  accordés  à la  ville  de  Jferenthals. 


Le  15  avril  1291. 

W i Jm,  bi  der  gratiën  Ous  deren  hertoge  van  Lotlirijke , van  Brabant  ende  van  Limborch.  ms- 
ken  cont  allen  den  gene  die  dese  letteren  sien  selen  ende  horen,  dal  wi  den  sccpencn  code  die  por- 
teren  van  Herentals  gemcnclic  hebben  gegeven  al  selcke  vribeit,  aise  onse  andere  staden  ne 
Brabant  hebben , ende  willen  dat  si  nemen  mogen  ende  hebben  die  assisen  van  der  porte.  Ende  o»<r- 
mits  dese  vorwairden  so  selen  si  ons  nu  geven  altehant  sesse  hondert  pont,  ende  te  siute  Baren  mine. 
dat  naest  comeude  es,  vier  hondert  vijflich  pont,  ende  daer  na  alle  jaren  te  sinte  Baven  mine 
sesse  hondert  pont,  also  lange  alse  die  lermpt  duret  van  onsen  andere  staden  van  den  payemeatc. 
die  si  hebben  ghelovct  vijlt  bien  jare  lonscr  scout  behoeve  : ende  uri  hebben  der  port  van  Hereo- 
tals  gegeven  hore  porteren  , die  buten  sijn  geselen , ute  onse  gerechte,  dat  si  hen  helpen  dese  pen- 
ningen te  geldene,  ende  wi  willen  dat  si  dese  voergenoemde  peuuinge  nemen  mogen  te  horen  b«le. 
Ende  wi  geloven  dese  voirgenoemde  porteren  ende  scepenen  van  HcrentaJs , ware  dat  saken  dat 
onse  staden  van  Brabant  na  dese  vyftien  jaer  ons  enighen  dienst  daden,  weder  si  hi  mindere  oft 
meerdere  , dat  dien  si  nu  ons  doen , dat  die  van  llerentals  ons  dienen  selen  gelijc  andere  staden . w 
hore  gelanden,  ende  nemmeer  j ende  om  dat  wi  willen  dat  dese  dingen  vast  bliven  endegestade. 
hebben  wi  dese  letteren  doen  scgclen  met  onsen  segele.  Dit  was  gedaen  in  Ons  Uecrc  jare  dorst 
twee  hondert  ende  ncgenlicli , in  palme  sondaghe. 

L’original  aux  archives  de  la  ville  de  Herenthals,  et  copie  dam  l«* 
A nalrc tu  inrditu  de  BxuiS. 
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LXXIV. 

Charte  des  libertés  et  privilèges  delà  ville  d’Anvers. 


Le  21  février  1291. 

Jmunts,  Doi  gratis  Lotharingiae , Brabanliae  et  Limburgiae  dux  , univers»,  quibus  praesens 
script  um  conligerit  intueri , salutem  in  omnium  salvatore.  Petiverunt  dilecli  et  fideles  burgenscs 
noatri  Antwerpienses  quoadam  articulos,  quospropter  communcm  oppidi  Antwerpiensis  profectum 
et  utilitatem  inter  ac  ordinaverunt , in  diclo  oppido  statuendos  ipsia  et  suis  aucceasoribua  , a nobis 
et  noatris  succeaaoribus  concedi  et  iudulgeri.  Considérai»  ilaque  mulliniodia  obsequiis  quae  nobis 
et  noatris  praedecesaoribua  dicti  burgeusea  et  eorum  praedeccsaorea  mullotiea  impenderant , ipso- 
rura  precibua  annuenlea , omnea  articuloa  in  bac  charta  aubnotatos , memoralis  burgenaibua  et 
eorum  aucceasoribua,  concedimua  et  indulgcmus,  perpetuo  a nobis  et  uostria  succeaaoribus  in- 
violabiliter  obærvandos.  In  primis , ai  quidem  ipsia  concedimua  et  indulgcmus  quod  scabini  oppidi 
Antwerpiensis  duos  bomines  constituent  possint  et  ordinare  , dictis  acabinis  visum  fuit  expedire. 
qui  septimanatim  accipiant  et  colligant  denarioa,  quos  textorea  oppidi  Antwerpiensis  bucuaque 
colligerc  et  recipere  consucverunt.  item  concedimua  et  indulgcmus  dictis  noslria  burgenaibua 
Antwerpiensibua  quod  a nunc  in  anleade  omnibus  causis  quae  uaquead  haec  tempora  ad  sententiam 
acabinorum  atare  consueverunt  ipai  burgenscs  accuudum  sententiam  scahinorum  Iraclabuntur.  et 
ai  sculletus  noster  Antwerpiensis  per  duos  scabinos  ad  hoc  monitus  alicui  burgeusi  Antwerpiensi 
hoc  facerc  recusaverit , hoc  nobis  dicti  burgenscs  suis  litteris,  si  infra  Brabanliam  fuimus  vel  nostro. 
dapifero  , si  extra  Brabantiam  nos  esse  coutigerit,  inlimabunt.  Ouo  facto , si  ipsa  injuria  per  nos  vel 
dapiferum  nostrum  aut  sculletum  nostrum  non  relaxetur,  quod  scabini  nostri  Antwerpienses  nobis 
hcc  cuique  alii  ex  parte  nostra  nec  proférant  sententiam  nec  dicant,  quousque  ipsa  injuria  per  nos 
vel  dapiferum  nostrum  aut  scultetum  nostrum  deponatur  vel  relaxetur.  Praelerea  quitos  clamamus 
ipaos  burgenscs  de  septem  servitiis  in  quibus  nobis  tenentur,  ulpole  si  nos  nuberc  conligerit  aut 
lilios  nostros  vel  filias  nostras , aut  si  filios  noslros  cingulo  ciuxeritnua  militari , et  practcrea  de 
omnibus  aliis  servitiis  pecuniariis,  quae  infra  quindecim  annos  continue  sequentes  nobis  aut  nostris 
liberis  , quoquomodo  accidere  poluerintseu  advenire  , captivitatc  dumlaxat  excepta,  quam  Dominus 
a nobis  avertal  , in  qua  nobis  succurrere  tenerentur  et  auxiliari.  Concedimus  eliain  et  indulgcmus 
dictis  burgensibus  Antwerpiensibus  ut  scrviliuin  illud,  in  quo  nobis  ad  praesens  tenentur,  ad  suum 
melius  accipiant,  prout  eis  viderinl  expedire.  Item  concedimus  et  indulgcmus  eisdem  burgensibus 
Antwerpiensibus  quod  ipsi  possint  uti  et  gaudere,  ad  usus  oppidi  Antwerpiensis  , omnibus  quae  infra 
limites  dicti  oppidi  conlincntur,  scilicet  Hemede  et  Opstalle , prout  in  charta  praedecessorum  nos- 
trorum  sigillo  ipsorum  sigillata  pleuius  couliiietur  , hoc  adjccto  quod  Walterus  Volkart  et  Arnoldus 
de  Winingen , nostri  milites,  ac  Hugo,  uostrorum  reddituum  Brabanliae  receptor,  quantum  ad 
hune  articulum,  una  cum  scabinis  Antwerpiensibus  liberam  potcstalem  habeaul  ordinandi  et  dispo- 
nendi.  l’raetcrea  concedimus  et  indulgcmus  eisdem  burgensibus  Antwerpiensibus,  quod  scabini  dicti 


Digitized  by  Google 


678 


CODEX  DIPLOMATICUS. 


oppidi  possint  dare  omnia  officia  oppidi  Antwerpiensis  , proul  hucusque  darc  consueverunt . «eut 
ipsi*  rnelius  videbiltir  expedire.  I’raetcrea  concedinius  et  indulgemus  diclis  burgensibus  AnUer- 
piensibtis  , quod  de  stallis  hereditarüs  in  domo  carnium  el  in  foro  piscium  in  Antwerpia  a nobi» jao 
concessis  et  nostris  litteris  confirmais , praedicli  Wallcrus  Volkart  et  Arnoldus  de  Winningen, 
nostri  milites,  et  Hugo,  nostrorum  reddiluuni  Brabautiae  receptor,  pot  estât  em  ha  béant  libéra  nu>ni>- 
nandi  et  disponendi , ita  quideui  quod  de  caetero  cuiquam  slallos  hereditarios  aliquos  in  loei*  prae- 
diclis  da  re  non  potuimus  vel  concedere.  Item  nihilomus  firmitcr  et  districte  quod  caoonici  eccle- 
siae Antwerpiensis  vina  vendere  non  possint  aliis  clericis  vel  laïcis  quamsuischoralibus,  itaquides 
quod  quicumque  laicorum  erga  ipsos  vina  cmerit,  quod  secundum  ordiuationem  ct  statulum  scabt- 
norum  Anlworpicnsium  punialur.  Kt  super  baec  omnia  permittimus  saepedictis  nostris  burgensibus 
Anlwerpiensibus  a nunc  ultcrius  conservare  omnes  lilteraset  indulgenlias  ipsis  et  suis  praedecesso* 
ribus  a nobis  et  nostris  praedecessoribus  concessas  et  indultas,  ac  eosdem  conservare  in  omnijort 
et  consuetudiiie  quas  a nobis  et  nostris  praedecessoribus  ab  antiquo  ad  baec  tempora  pcrdaiernol. 
Et  ut  baec  dictis  nostris  burgensibus  Anlwerpiensibus  a nobis  et  nostris  successoribns  firmitcr 
et  inviolabiliter  observentur  , praesens  scriptum  eisdem  contulimus  sigillo  nostro  sigiDatum.  io 
testimonium  el  munimen  praemissorum.  Rog  a rit  es  et  requirentes  Joliaunem , (ilium  nostrum  prioto- 
genitum,  ut  baec  omnia  consentiat  similiter  nobis  et  concédât.  Et  uos  Johannes  praedictos,  ad 
requisilionem  et  reverentiam  charissimi  domini  uostri  et  patris  praedicli , baec  omnia  et  sragula  coa- 
cedimus,  consent imus  et  permittimus,  rata  de  caetero  lenere  et  inconvulsa,  proptcr  quod  sigillon 
nostrum,  una  ctim  sigillo  dilecli  domini  et  patris  nostri  praedicli , praesentibus  apponi  feciouiet 
appendi.  Ad  majorem  quoque  evideuliam  et  securitalem  praemissorum,  nos  Johannes,  du  me- 
mura  lus,  rogamus  dileclum  fralrem  nostrum  Godefridum , dominum  de  Arscot  et  de  Versos, 
Godefridum  , comitem  Yianensem,  nostrum  consanguineum , Johannem  dominum  de  Kucc,  Aruul- 
dum,  dominum  de  Dvest,  Gerardum,  dominum  de  Hoeceler,  Arnoldum,  dominum  de  Walhem , And- 
dum,  dominum  de  Wesemale,  Egidium  Derlhout,  Gerardum  de  Wesemale,  Robbertum.  dominum  Je 
Ascha , Henricum,  dominum  de  Bautersem,  Florenlium  Berthaut,  Henricum,  dominum  de  Heverle, 
Walterum  Volkart  et  Arnoldum  de  Winniugeu  , milites,  neenon  Egidium  de  Monte  , terrae oostrae 
Branbantiac  scenescalcum , ut  sigilla  sua,  una  cum  sigillo  nostro,  et  sigillo  filii  nostri  memonti. 
praesentibus  apponant  et  appendanl.  Et  nos  milites  supradicli , omnes  et  singuli  quoad  modum 
in  bac  charta  sumus  conscrîpti , nique  nos  Egidius,  senescalcus  superdictus,  ad  prcces  ct  requûi- 
titionem  inclyti  principis  domini  nostri  dncis  memorali , sigilla  nostra  , una  cum  sigillo  suo  aique 
sigillo  fîlii  sui  praedicli,  praesenti  charta  apponi  fecimus  et  appendi , ad  majorem  evidentiam  prae- 
missorum.  Datum  anno  domini  millcsimo  ducentcsimo  nonogesimo,  in  vigilia  bcati  Pétri  adcalbr- 
drani  G 

L'original  aux  archives  de  la  ville  d'Anvers.  11  s’v  troue  le  n*rn 
équestre  du  duc  avec  coutrc*scel  équestre,  le  petit  sc  eau  de  »os 
fils,  le*  sceaux  équestres  avec  contre-scel  d’Arschotetd'Arsotd 
de  \\  alhem  , et  les  petits  sceaux  de  Volksert,  de  Winniogbra  et 
du  séuéchal.  Los  autres  manquent. 

* Lu  cbarlei  de  Léau  fl  de  Louvain,  du  21  et  29  septembre  1290,  ont  des  rapports  avec  celle-ci.  Elles  soat  nd|<i«mm1iii 
le  Codex  diplom, U teut  joint  à la  cbrooujuc  de  Vas  11  Et  lc 
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LXXV. 

Charte  déterminant  le s droits  que  Henri  de  Wilra  peut  exercer  à Wesele 
(’*  Gravenwezel , près  de  Santhoven). 


Le  16  jimitr  1292. 

Wy  J a*  . bi  tier  gratiën  On»  Heeren  hertoge  van  Lothrijke,  van  Brabant  ende  van  Lymborch, 
ontbieden  u , onse  scoulete  van  Antwerpen , dat  wy  dal  besueck  hebben  gesien  dat  gedaen  is,  van 
den  rechte,  dat  ber  Henrick  van  Wilre  eyuchendc  was  te  Wesele,  eixJe  hoe  dat  besuee  gelopen 
es.  Wy  willen  dat  hy  ende  zijne  nacomelingon  van  allen  slride  ende  van  alrehande  gerechten  tollen 
bloede  hebbe.  ende  heffe  alle  dal  recht,  ende  alle  die  mesdade,  die  dair  af  vallen,  ute  genomen 
huaasuekingc  van  mincten2,  van  mansdoede,  van  moerde,  van  dieflcn , ende  van  vrouwen  te 
▼ercrachten.  Ende  om  dat  wy  willen  dat  dit  vast  blive  ende  gestade,  hebben  wy  onsen  zegel  ge- 
hangen acn  desc  lettre,  die  was  geraaid  in  Ons  Heeren  jaren  M"  CC"  een  ende  negentech,  des 
donredaigbs  na  den  andach  3 van  derthien  dage. 

Registre  n°  8 des  privilèges  et  eiemptions,  aux  archives  du  Royaume , 
à Bruxelles,  fol.  3. 


LXXVÏ. 

Charte  réglant  le  partage  des  provenances  de  la  terre  de  Wavre. 


Le  1 février  1292. 

Nous  J m Ass , parla  grasce  de  Diü,  dns  de  Lotharingie,  de  Brabant  et  de  Lymborgh,  faisons 
à savoir  à tous  chiaus  ki  ces  présente*  lettres  vieront  et  ouront,  ke  Jehan* , chevaliers , jadis  sire» 

I Huutmtkwse . Iitmke.eurtnang  . vramldyke  inval  in  ccn  huis.  | 2 Mincten,  verminkiogvu.  | 3 And*ch%  o«t»rf-d«g. 
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Je  Wavre  et  Alis  sa  f'eme,  t inent  et  Joient  tenir  toute  la  terre  de  Wavere  toute  leur  rie,  en  te] 
manière  kc  en  ceste  lettre  est  escril  : ai  est  à savoir  à la  saint  Jehan  Baptiste,  doute  livres  nuefsoui 
sia  deniers  et  maille  de  cens,'  à la  saint  Remy,  sisaante  sous  de  cens  cinquante  solz;  à la  «toi 
Andriti,  dis-wil  livres  de  lym  , cinc  quarterons  de  cire , et  toutes  ces  parties  sunt  de  cens  annual;  à 
Noël,  cent  et  quinse  sous , quatre  cens  cinquante  wit  chapons,  trese  moye  1 de  avaine;  à mi-raiy 
dis-siet  sous  sis  deniers  ; à l'entrée  de  quaremme  aesl  sixtons  de  poyvre , wit  livres  à jjrant  sUlUgt 
que  on  prent  en  la  halle , cl  marchict  et  en  lettre , et  en  la  halle  l'en  on  vent  les  peintes  ; rechoit- 
om  sissanle  sous  à la  saint  Rcmy  des  wit  livres  devant  nomées,  et  les  autres  cent  sous  reeboit-oa 
entre  le  saint  Andriu  et  le  Noël  après  suivant,  wit  livres  as  memes  stallages,  ke  oru  accnsitdc  l’une 
Toussains  à l'autre,  à paier  le  moiliet  à Noël  et  l'autre  moilict  à la  saint  Jehan  suivans  après . trois 
sous  ke  om  accnsisl  le  pois  de  le  ville.  Et  est  à savoir  ke  Jehans  chevaliers  et  Alis  sa  femme 
deseur  nomeit  tinent  et  doient  tenir  Ica  molins  de  Wavre , ke  valent  de  acense  par  an  cent  moje 
de  mouture,  à la  mesure  dou  liu,  et  leur  avons  enconvent  à faire  avoir  tout  les  mouvans,  en Lel 
manière  kc  il  les  ont  eut  jukes  à jour  duyn.  Et  est  à savoir  ke  il  tinent  et  doient  tenir  les  tirages 
d’une  part  le  Tylh  et  d’autre  en  la  paroebe  de  Wavere , ki  valent  par  an  par  bone  cstimaciau  Mi- 
sante trois  moye  quatre  sliere  de  regon2  et  sissante  trois  moye  quatre  stiere  de  avaine,  à la  rnrsure 
devant  dite  , si  en  ciet  3 li  payemens  à la  saint  Andriu.  Et  est  à savoir  ke  li  devant  dit  Jehans  che- 
valiers et  Alis  sa  femme  tinent  et  doient  tenir  quatorse  boniere  de  terre  ahaniblc , trois  bouiereet 
demi  de  preit.  cinc  journaus  de  vigne,  demy  hunier  de  bois , les  queiles  pièces  on  tient  de  non*,  le 
manoir  et  le  pourprise  de  sart4,  ung  hunier  entre  terre  ahanihle  et  sachoir5,  ke  om  tient  de 
Créations  de  Wavre  à cens,  demi  bonicr  de  preit  kc  ora  lient  de  Gerart  de  Houtain,  les  quei»  ma- 
noir, terre,  preit  et  sachoir,  Jehans  chevaliers  devant  dis  nous  at  enconvent  à aireteir*  noos, 
u celui  kc  nous  v orrions 7 de  par  nous , sens  son  cost.  Et  est  encore  à savoir,  kc  Jehans  chevalim 
et  Alis  sa  femme  devant  nomeit  ont  et  doient  avoir,  de  chascun  tonnial  de  vin,  ke  om  venta 
liroke*,  dedens  Wavre,  sour  le  leur,  ki  ligne  sis  aymes®  u plus  de  cler  vin,  quatre  gele*19  «l< 
forage  et  trois  geiles  de  chasctine  cervoise,  kc  om  brasse  à autre  chambe  11  ke  à la  siene  deden* 
Wavre,  et  seze  geles  de  chascune  cervoise,  ke  om  brasse  à la  siene  chambe,  et  quatre  denier*  à 
chascun  bourgois,  ki  ne  tient  point  de  vretage  dedens  le  frankise  de  Wavre  ; à la  ficsle  saint  Jehan 
par  an  une  maille  à chascun  bourgois,  ki  maincnl  avoir  hors  de  le  ville  , pour  vendre  soit  à che- 
vaul , à eberette  u à char,  à chascune  fois  qu’il  l’i  maine.  Et  est  à savoir  kc  li  devant  dis  chevalier* 
et  Alis  sa  femme  ont  et  doient  avoir  à tous  cliiaus  ki  vendent  yretaige,  dedens  le  franlôte  de 
Wavre,  deus  sous  à celui  ki  achate , et  deus  sous  à celui  qui  vent,  et  à celui  ki  vent  yretaige  U 
moet  12  de  dehors  le  franchise  de  Wavre,  deus  sous  de  le  livre,  et  à celui  ki  achate  de  dehors  le 
franchise,  de  chascun  journaul  censaul  trois  mailles  , et  de  chascun  journaul  lcreogaul  13  Jen*  de- 
niers, et  se  che  esloil  maisons  u cortis  14  autretant  de  relief,  ke  li  tenure  doit  de  cens  en  argent  «» 
deniers,  u uns  wans  15  à chascun  masnier  18  de  dehors,  ki  se  marie,  soit  hom  soit  femme,  et  doient  a 
lui  u à son  maieur  prendre  congiel  de  marier,  et  s’il  ne  le  faisoient,  il  sont  à deus  sous  de  amende. 
Oulcr  est  à savoir , ke  li  devant  dis  Jehan  et  Alis  sa  femme  ont  et  doient  avoir  as  masniers  et  ai  teire* 

t Moye,  muids , rn  flamand  mudden.  | 2 Regon  (orge?).  | 3 Ciel,  «choit.  | 4 Le  pourprise  de  sart,  ce  qu'on  enlève,  ceqn 
recolle  nu  champ.  | 5 Sachoir  (srchoîr?).  ] fl  Aireteir , hériter,  a d hériter , iouilir.  | 7 Ke  nous  vorrtens.  q»e  eon»  «•» 
•inouï.  | 8 A Lroke,  à broc,  j 0 Sour  le  leur,  ki  ligne  sis  «i  mer,  sur  leur*  terres,  qui  tienne  sii  aimes.  | 10  Geles,  ee 
geile.  Chaque  geile  contenait  deu*  pots.  | Il  Chambe,  en  flamand  kam  , chaufloir  de  brasserie,  en  latin  du  Wpatp 
cmmln.  | 12  Mvet,  meut,  demeure.  I 13  Journaul lerengaul , journal  k terrage,  Jat.  terragieLs.  | 14  Carfis , jsrdai 
clos.  | 15  Uns  %vans,  un  gant , en  flam.  want.  | IA  Masnier , manant,  cassatus,  casafus. 
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dehors  le  frankise  , ke  om  tient  de  eaus  *,  sis  livres  de  proière  3 par  an.  Et  est  à savoir  ke  cil  ko  ne 
paent  lour  cens  et  lonr  terage,  à jour  qu'il  le  doivent , soit  dedens  frankise  , soit  dehors  , il  sont  à 
teil  amende,  ke  li  escevin  jugent  ; et  de  chou  ont  li  devandit  Jehnns  et  Àlis  sa  femme  l'amende  de 
chi  à sis  sous  ou  l'iretage  s'il  li  demeure.  El  est  encore  à savoir  , ke  li  devant  dis  chevaliers  et  Alis 
sa  femme  doient  avoir  leur  maieur  à Wavre  , pour  airetier  et  desileir  de  tous  les  irétages  , ki  deans 
moenent,  et  aémonsc  3 as  escevins,  pour  tous  leur  drois  à demander,  et  doient  li  escevin  faire 
serement  de  leur  drois  à vrarder,  ausi  bien  comme  dul  noslrc.  El  est  à savoir  kc  Onde,  dicte  des 
Tombes,  femme  Gylekin  , fil  Egri  de  Tourneppe,  lient  neuf  livres  de  terre  par  an  de  la  terre  de 
Tymeron-vaul,  sa  vie,  ki  doit  esceir  après  son  descès  à devant  dit  chevaliers  et  à Alit  sa  femme , 
et  se  de  eaus  défalist  anchois  4 ke  de  la  dille  Oudain,  il  doit  seoir3  à nous , ou  à celui  ki  de  par  nous 
en  seroit  aireleis.  Et  est  à savoir,  ke  li  devant  dis  Jehans  et  Alis  sa  femme  doient  de  le  terre  de 
Wavre  chascuu  an  à Renier  Chanlcraine  et  à sa  feme,  toute  leurs  vies,  quinse  livres  , lesqueles  om 
prent  à cens  de  le  saint  Jehan,  et  as  autres  cens  sivrans  après,  tant  qu’il  soient  bien  soûl9  et  pniet 
des  quinse  livres  doseur  dites.  Et  s'il  avenoit  ke  de  Renier  Chanterayne  défalist , om  seroit  quife 
de  wit  livres  et  demie,  et  se  de  sa  femme  défaloit,  de  sis  livres  et  demie,  et  s'il  avenoit  que  de 
Jehan  chevalier  devant  dit  et  de  Alit  sa  femme  défalist , anchois  ke  Renier  Chanterainc  , ne  ke  de  sa 
femme,  nous  seriemes  tenu  de  paier  les  quinse  livres  deseur  dittes , ensi  ke  deviseit7  est.  Et  est 
encore  à savoir  ke  li  devant  dis  chevaliers  et  Alis  sa  femme  poent  lour  terres,  lotir  cens  et  lour 
rentes  acensir,  à plus  haut  qu'il  poront,  sis  ans  continuemcnt  si  wans  , sens  mavaise  ocoison  ; et  se 
de  eaus  défaloit  dedens  les  sis  années  , cil  ki  les  aroient  acensis  doient  poursivre  leur  années  en- 
tièrement. Encour  est  à savoir  ke  Alis,  femme  à devandit  chevalier,  doit  tenir  le  moiliel  de  toute 
ceste  terre,  et  de  toutes  ces  rentes  devant  dittes  qiiitlemenl  et  paisiblement , toute  sa  vie  , ne  pour 
chose  ke  Jehans  chevaliers  devant  dis  fâche,  ne  promele  , ne  faire  puisse  ne  prometre  , pour  dette, 
ne  pour  plegerio , ne  pour  autre  chose  , li  moitiés  ladicte  Alit  femme  à dit  Jehan  chevalier  n'en  doit 
estre  encombrée  de  nulle  riens.  Et  est  encore  à savoir,  ke  après  le  descès  de  Jehan  , chevalier  de- 
vandil , doit  la  moitiés  de  ceste  terre,  sceir  à nous  ou  à celui  ki  en  seroit  aireteis  de  par  nous,  et 
Alis  femme  à dit  Jehan  chevalier  tenra  l'autre  moiliet,  toute  sa  vie,  et  sc  de  li  défaloit,  la  tierce 
pars  en  doit  sceir  à noua,  ou  à celui  ki  en  sera  aireteis  de  par  nous  , et  Jehans  chevaliers  devant  dis 
en  tenra  les  deus  pars,  toute  sa  vie;  et  après  les  descès  de  ans  deux,  la  dicte  terre  sceroit  entière- 
ment à nous,  u à celui  ki  en  serait  aireteis  de  par  nous,  et  ii  derrains  vivans  de  eaus  deux  doit 
tenir  la  manoir  de  sari 8,  toute  sa  vie  pasivlcment.  Et  est  à savoir  ke  li  devant  dis  Jehans  et  Alis  sa 
femme  ont  et  avoir  doient  les  droitures  , ki  sont  apelées  forches9,  pour  fennoir  10  leur  preis , et  ont 
ausi  et  avoir  doient  vint  smis  pour  le  leuwier  11  des  halles  des  hleis,  et  doient  li  devant  dis  Jehans 
et  Alis  sa  femme  chascuu  an  à \Y au  tier  le  Halicil  de  Wavre  dis  sous  irétablcment,  les  queis  nous 
sommes  tenu  de  paier  après  le  descès  de  ans  deux  , ou  de  l'un  d’eaus  à l'avenant  13 . El  consentons 
et  est  de  nostre  volenteit,  ke  li  devant  dis  Jehans  et  Alis  sa  femme  puissent  prendre  u faire  prendre 
lièvres  , conins  et  pierlris  l3,  partout  sour  le  lour,  à lour  plaisir  et  à lour  volenteit.  Et  volons  kc  li  fo- 
restier de  devens  la  ville  de  W avre  et  de  deTors  puissent  patiner  14  à commandement  dou  dit  Jehan 
chevalier  et  Alit  sa  femme,  ou  de  lour  maieur,  pour  lour  droitures  à détenir,  comme  pour  le 

1 De  eaus,  d’eux.  | 2 Proière.  impôt,  precaria.  | 3 Sèmonse,  pour  semoncer.  | 4 À ne  hui  s,  avant.  | 5 Sceir,  échoir 
| 6 i' 'Ut.  solde.  | 7 Devisait,  dit.  | S Manoir  dr  sart,  maison  champêtre.  i 0 Porches  , fourches.  | 10  Fennoir,  faucher 
et  faire  sécher  te  foin.  P'oyes  le  Dictionnaire  de  U.  r* /ener.  | 11  Leuwier,  balance,  levier.  | 12  A f avenant , 

selon  qu’il  se  trouvera.  | 13  Et  piertris , cl  pcrdni.  I 14  Panner.  pratiquer  saisies. 
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nostre , ou  d'autrui  de  par  non».  El  est  à savoir  ke  nous  devons  et  sommes  tenu  de  paier  te»  droi- 
tures. ke  li  dis  Jehans  et  Ali»  sa  femme  dévoient  as  escevins  de  ^avre,  pour  les  play»1  ftesêraiu. 
Et  est  encor  à savoir  ke  nous  avons  afrankit  et  afrankissons  Obiert  et  Sebile  sa  femme , dtiw* 
rant  à Wavre,  ki  est  apelleis  Lombars  Maroie  de  Wavre,  c'on  dist  de  Bruxelle,  Gylecboa  ie  fi] 
et  katerine  sa  femme , de  taille , de  proières,  de  rentes  , de  malle-toute  et  de  ansises,  et  de  toatn 
autres  choses  pertenans  à ces  les.  toutes  lour  vies.  Et  toutes  ces  choses,  toute  en  teil  manière  ke 
devisées  sont , nous  avons  promis  et  promettons  as  devaul  dis  Jehan  chevalier,  et  à Alit  sa  Ironw. 
à tenir  et  à vrarandir,  bien  et  loiaument,  par  nous  et  par  nous  hoirs,  toute  leur  vie,  uns  veair 
encontre , par  nous  ne  par  autrui  de  par  nous.  En  tesmoignage  de  ces  choses  nous  avons  ai  devant 
dits  Jehan  et  à Alit  sa  femme  données  no  lettres  présentes,  saielées  de  nostre  saiel  propre.  Et  à 
plus  granl  seurtei  de  ces  choses,  nous  avons  priet  cl  prions  à no  chiers  foiaubles.  Jehan,  «eignm 
de  Cuve,  Ernoul  , seigneur  de  Wezemale , Ernoul,  seigneur  de  Wnlehain  , Waticr  Volkart,  Ttni 
de  Miadregie,  chevaliers,  et  Gile  de  le  Berghe,  nostre  senescaul  de  Braibant,  qu’il  meteat  lonx 
saiaus  à ces  lettres,  avekes  le  nostre.  El  nous  Jebans,  sires  de  Knc , Ernous,  sires  de  Weifwle. 
Ernous.  sires  de  Walehain,  Watier»  Volkars,  Ywains  de  Miadregie  chevaliers  , et  Gilet  de  le  Bergbe. 
senescaus  de  Braibant,  à la  proicre  et  à la  roqueste  de  nostre  chier  seigneur,  le  duc  de  Bradant 
devant  dit . avons  à ces  présentes  lettres  pendus  no  propres  saiaus,  avekes  le  sien,  en  cooitssnce  «k 
veriteil  ; ki  furent  faites  et  donnés  en  l'an  de  le  incarnacion  Nostre  Seigneur  mil  deus  cens  quatre- 
vin»  et  ou »e  , le  semedi  des  octaves  de  le  puriGcacion  Nostre  Dame,  el  mois  de  février. 

Registre  n°  8 des  privilèges  el  exemptions,  aux  archives  do  Royssnc. 
à Bruxelles , fol.  67 , verso. 


LXXV1I. 

Charte  du  duc  Jean  Ier  rur  lei  possessions  de  l'abbaye  de  Saint-Bernard , 

près  d’Anvers. 


Le  1 juin  12*:. 

JoHAvxes,  Dci  gratia  dux  Lotharingiae , Brabaiillae  ac  Lymburgiae,  universis  prarsenirv  line* 
ras  visuris  salutem.  Noverit  universitas  vestra  quod  nos,  ob  anirnae  nostrae  ac  animarum  prae* 

1 Play  s,  |»luiflt,  pilota. 
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deceasorum  noatrorum  remedium  et  salutem,  religioais  viril  nobia  in  proprio  dilectis,  abbali  et 
conventui  monaaterii  loci  aancti  Bcrnardi,  Cislcrcicnsis  ordinia,  Cameracenaia  dioecesia,  et  eorum 
successoribus , univeraaa  et  singulas  poaaeaaionea,  quas  usque  in  praeaentem  diem  ipai  aive  prae- 
decessores  aui  noatria  ac  praedeceaaorum  noalrorum  temporibua  quorumcumquo,  erga  quascumque 
peraunaa  conquis! verunt , ac  eliam  quae  a nobia  aul  noatria  praedeceaaoribus  vel  quibtiacumque 
peraonia  aliia , eiadem  religioais  et  ipaorutu  monaaterio  collatae  auul , proul  tam  infra  oppida  nostra  , 
terrae  noalrae  Brubantiae,  quant  extra  ubicuniquc  locorum , casdem  nunc  tenentea  aunt  et  poaai- 
dente»,  licet  inde  laici  gerant  donum  «eu  iuveslituram  in  curtibua,  domibua,  terris  , aylvia , pra- 
tia,  pascuia , aquia,  censibua,  molendinis  et  quibuscumque  rebua  aliia,  cum  suis  pertinent iia . 
nec  non  libertatea  a noatria  praedecessoribua  eiadem  collalaa  perpetuo  conOrmamus , eo  condicto 
quod  ai  praefati  viri  religiosi  in  poslerum  aliqua  bona  infra  noatrum  dominium  acquirere  volue- 
rint,  noatro  tcmpore  noatrum,  ac  temporibua  succesaorum  noalrorum,  ducum  ipsomm  specialem 
acquirere  conaenaum  teuebuntur.  Nec  poterunl  viri  religiosi  praedicli  piures  quam  unam  liabere  et 
tenere  de  caetero  mautionem,  in  quolibet  oppido  de  septem  noatria  oppidia  subnolalis , videlicet 
Lovanio  , Bruxella  , Antwerpia  , Buscho  , Thenis , Nivella  , Lewis,  quam  mansionem  in  quolibet 
oppido  de  praedictia  pro  auo  ac  auorura  auccesaorum  commodo  et  uau  quocumque  licentiamua 
eiadem  religioais  viri»  posae  babere  perpetuo  et  tenere.  Si  yero  dicti  viri  religiosi  plurea  in  aliquo 
oppido  de  praedictia  habeant  mansiones,  de  quibua  nunc  in  poaaeasione  aunt,  ipaos  infra  annum 
aut  vendere  aut  ad  cenaum  annuum  aecularibua  peraonia  heredilarie  debebunt  couferre.  Ouod  ai  ad 
aliquas  dictorum  religiosorum  virorum  mausiones  , in  oppidia  praedictia  , personae  aliquac  ad  prae* 
sens  habeant  usum-f'rucluiu  , debebunt  praefati  religiosi  viri  poal  obi I uni  hujusmodi  personarum 
infra  annum  hujusmodi  mansionea  heredilarie  secularibus  peraonia  sub  cenau  annuo,  diclo  monas- 
terio  peraolvendo , con ferre,  aut  a ae  pcnilua  alienare.  Et  ut  praemiaaa  perpetuam  obtineant  fir- 
milatem  et  super  iis  a nemine  posait  in  poslerum  dubitari,  pracsenles  litteraa  sigilli  noatri  mu> 
nimine  roborataa,  pro  se  aucceasoribuaque  suis  religioais  viri»  conferimua  praenolalia.  Datum  anno 
Domini  31°  CO  nonagesimo  secundo,  feria  secunda  post  dominicain  Trinitatis. 

Registre  n<>  8 des  pris iléges  et  exemptions , aux  archives  du  Royaume, 
i Bruxelles,  fol.  386,  recto. 


LXXVlll. 

L'empereur  Adolphe  commet  le  duc  Jean  à l'effet  de  protéger  et  de  défendre 
le  monastère  de  Beaufayt , au  pays  de  Liège. 

A Boud  , le  7 juillet  1292. 

Asolpbcs , Dei  gratia  Romanorum  rex,  aemper  Augustus,  düecto  priocipi  auo  Johanni,  duci 
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Lotharingiae  et  Brabanliac , graliam  suam  et  oiune  bonum.  Cordi  nobis  e«t  sanctae  Dei  fcdtsut 
et  servitorum  ejus , cujus  nos  gratia  sublimavil , paeem  et  tranquillilalem , remoti*  injurii»  loti» 
conalibus , procurare.  ut  eiclem  secura  libertate  deserviant , et  nos  eorum  in  quibus  stmu&f  eos- 
(idinius  oraliotiibus  adjuvemur.  Sane  vir  religiosus  , prior  nionasterii  de  Bafavs,  Leoditam 
dioert'flis,  ordiui»  sancti  Augustini , ad  nostram  audientiam  querelando  perduxit,  quod  quiden 
iniquitalis  filii,  Dei  timoré  postposilo  et  pictatis  operibus  ÿbuogalis,  ipsum  priorem  cl  conraitirm 
suutu  ac  res  eorum  et  possessiones  in  divers»  locis  conslitutas  , sacrilcgis  ausibus  et  inenraibo» 
temerariis  invadentrs  a Deo  proturbarunt  et  perturbarc  non  cessant;  quod  in  ipso  monaslerio ibo 
non  audent  commanere  secure , sed  alibi  prout  possunt  in  egestate  et  tribulatione  ni  mil  ipso» 
conservari  oporlet  ; uoslrac  celsitudiui  supplicans  humiliter  et  instanter  ut  eidem  mormterio  et 
fratribus  ejusdem  conventus,  quantum  ad  nostrum  speclat  officium  reformationis  et  defemioait 
praesidio  de  regnli  dementia  succurramus.  Ouare  tuae  prudeuliac  pracsenlium  auctoritate  codh 
mittimus  et  maiidanius  firmiler  injungentes , quatenus  tain  tua  quam  nostra  regis  potesUtedie* 
tum  monasterium  ac  personas  et  res  ipsius  ubicumque  constilulas  ac  inventas  in  statum  debitum 
reformant,  defendere  et  eonservare  ab  injuriis  et  molestiis  non  omittas  , molestatores  et  inju ru- 
tores  eorum  per  te  vel  per  alium  seu  alio»,  districtione  qua  convenit,  ratione  praevia  compesceado. 
Datum  Bunnae , pridie  nouas  Julii , regni  noslri  anno  primo. 

Cartulaire  des  ducs  de  Brabant  B,  aux  archive»  du  Rortunc  i 
Bruxelles,  fol.  4,  recto. 


LXX1X. 


Lettres  du  duc  Jean  permettant  au  chapitre  d'Anvers  et  aux  autres  pos- 
sesseurs de  terres  alluviales  de  les  rendre  à la  culture. 


Le  7 février  12*3. 


Nos  J OH  ASSIS,  Dei  gratia  dus  Lotharingiae.  Brabanliae  et  Limburgiae,  notum  facinu»  oai- 
vernis  quod  nus  promitlimus  hominibus  nostris  qui  terram  aquosam  ad  praesens  a qua  cujr.ru 
inundalam  aggrediuntur  ad  aggerandum , per  viros  discretos  expensas  post  dictam  agjjcralionco 
l'aclas  discerni  faciemus , et  <|uod  antequam  faix  in  segelibus  milletur  terminari  et  ordinan.  lu 
quod  capitulum  Anlwerpiense  allodiales  lerrae  praedictae  etomnes  alii  quaccumque  sint  sccundm» 
quaulitalem  fructuum  provcuienlium  , seu  meliorationeoi , «|Uos  ex  dicla  terra  récipient . expeo*** 
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ad  hoc  fadas  perçoivent,  secundum  ordinattonem  praedictorum.  Promittimus  etiani  dictis  homini- 
bus  quod  omnis  terra  ubicumque  jaceat , super  quam  llumina  quotidiana  (luunt  et  discurrunt , ex- 
pensas  faciet  ad  ilium  aggerem  perficiendum , per  quem  ad  praesens  dicta  terra  est  inundata.  Ut 
praemissa  autem  oblioeant  robur  firmitatis,  nos  Johannes,  Dei  gralia  Lolharingiae  , Brabantiaeet 
Limburgiac  dux  praediclus  , praesente»  lilleras  sigilli  noslri  muni  mi  ne  duximus  roborandas.  Actum 
el  datum  anno  incarnationis  dominicac  M°  ducculcsimo  nonagesitno  secundo,  sabbato  post  purili- 
cationem  beatae  Mariao  Virginia. 

L'original  aux  archives  de  la  ville  d’Anvers,  avec  sceau  équestre 
du  duc,  et  cuntre-scel  équestre  du  même. 


LXXX. 

Lettres  du  duc  Jean  II  par  lesquelles  il  prononce  sur  les  services  que  le 
chevalier  Gérard  de  Juliers  doit  rendre  à Gui  de  Dampierre , comte  de 
Flandre. 


Le  23  .oui  ntt. 

Mous  Juaxs,  par  le  grasse  de  Dieu  dus  de  Lothrice,  de  Brabant  et  de  I^embourch , faisons  savoir 
à tous,  kc  com  ensi  soit  ke  nous  chiers  cousins,  messires  Gerars  de  Julers,  chevaliers , soit  recheus 
en  hommage  de  nostre  très-obier  et  amei  segneur  et  père  Guion , conte  de  Flandres  et  marebis  des 
Mamur , était  enconvent  en  boine  foy  au  nostre  très-chier  et  amei  signeur  et  père  devant  dit  et  à 
ses  hoirs,  contes  de  Mamur,  à servir,  à aider  et  à conforter  loyalment,  ensi  comme  loyaus  et  liges 
homs  doiyt  servir  et  aidier  son  signeur,  en  toutes  ses  besongnes  et  ses  werres,  et  s'en  soyt  mis 
sour  che  especialment  en  no  dît,  et  ait  enconvent  et  promis  à tenir  bien  et  loyalment  no  dit  nous 
disons  ke  li  dis  messires  Gerars  servira , aidera  et  confortera  nostre  très-chier  signeur  et  père,  le 
conte  de  Flandres  et  ses  hoirs  devant  dis , en  toutes  scs  besongnes , maintiens  et  scs  vreres  , et  les 
vreros  de  ses  hoirs,  contes  de  Mamur,  cl  especiaumeut  encontre  le  conte  de  llaisnau,  comme  ses 
hommes  lieges  et  loyaus,  en  toutes  manières,  et  prennons  sour  nos,  ke  li  dis  messires  Gerars  ce 
fera  bien  entièrement  et  loyalement.  En  lesmongnage  et  en  fermetet  de  le  quele  chose , nous  avons 
ces  présentes  lettres  donnei  et  fait  saileer  de  no  saiel,  qui  furent  faites  en  l'an  de  grâce  deus  cens 
quatre-vius  et  quinze,  le  mardi  devant  le  jour  saint  Biertermieu  Taposlle. 

L’original,  aux  archives  de  la  province  de  Flandre-Orientale , avec 
fragment  de  sceau  en  cire  jaune,  pendant  à double  queue  de 
parchemin. 
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LXXX1. 

Lettre s de  Jean  II,  portatif  qu’aucun  ordre  mendiant  ne  pourra  l'établir  b 
Bruxelles  sans  permission. 


Au  mois  de  janvier  1296. 

Johaxvzs,  Dei  gratia  Lotharingiac , Brabantiae,  et  Limburgiae  dut.  universis  praesentes littent 
inspccturi»  salutein  et  omne  bonum.  Cum  oppidum  nostrum  Bruxellensediversis  ordinibusmeodicui- 
tibus  et  pluribus  hospitalibus  in  tantum  ait  pracgravalum,  quod  minime  ibidem  valeanl  suakoUri. 
nos  circa  praemissa  ad  utililatem  ipsius  oppidi  allendcnles,  habito  super  boc  discretonun  Tiroroa 
consilio,  ordinavimus,  volumus  et  bona  fide  observare  promittimus , quod  de  caetero  aJiqualii 
ordo  ad  commorandum  infra  libertatem  oppidi  noslri  Bruxcllensis  praedicli,  absque  nostrowa- 
sensu  expresso,  ac  decani  et  capituli  ecclesiae  nostrae  Gudilae  Bruxellcnsis  et  scabinorum  oppidi 
saepe  dicti  minime  recipiatur,  et  praecipue  in  clausiro  fratnim  saccorum.  in  generali  coacilio  p tr 
summum  ponlificem  deposilorum.  Volumus  et  bona  fide  observare  promittimus.  ne  aliqui  fratrw 
vel  sorores,  cujuscumque  ordinis  existant,  ad  commorandum  recipiantur  ibidem,  vel  in diclo  claustra 
ad  commorandum  fratribus  saccitis  succédant  antediclis.  In  cujus  rei  testimonium  et  munîmes 
nostrum  sigillum  praesentibus  duximus  apponendum.  Àctum  et  datum  anno  domini  millesimo  Ju- 
centesimo  nonagesimo  quinto,  meuse  Jauuarii. 


Recueil  d’A-Tmao,  II,  fol.  80,  verso. 


LXXXII. 

La  heure  de  Bruxelles  rendue  commune  à ceux  d’Op-Brutsel. 


A Bruxelles,  le  14  février  1296. 


Universis  praesentes  liitera*  visuris  et  audituris,  nos  Joeaeixes,  Dei  gratia  dux  Lolbarujgiae, 
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Brabantiae  et  Lymbnrgiae,  notum  fa  ci  mu  s , quod  dos  propter  commanem  utilitatem  , tain  nostrani 
nostrorumque  successorum , quam  noslrorum  hominutn  de  Obbruxella,  tempore  datae  praesen- 
tium  litlerarum  indulgemus  et  concedimus  quod,  ex  nunc  in  antea,  statutis  eisdein  , dictis  Leuren , 
etlibertate  pari,  quibus  utnnlur  nostri  burgenses  Bruxellenses,  libéré  gaudeant  et  fruanlur  ; nolentes 
quod  ab  aliquo  judice  nostro  ultra  dicta  statuts  , keuren  vulgariter  nominata  , quoquomodo  perlrac- 
tenlur  scu  graventur,  secundurn  quae  eosdem  tractari  et  convinci  vulumus  perpetuis  temporibus, 
prout  iidem  nostri  burgenses  Bruxcllcnses  convicti  erunt  et  tractati.  Sed  volumus  quod  redditus 
nostri  in  Obbruxclla , molendina  nostra  et  aquae  nostrae  ibidem  in  codent  jure  sint  et  statu  , emptio 
vinditioque  bonorum  ad  nos  pertinentium  , quibus  fuerunt  usque  in  dieni  hodiernum.  Vrolumus 
practerea  quod  omnia  quae  hucusque  ibidem  acciderunt,  ex  quacumquc  causa  , maneant  in  codem 
jure  quo  inventa  sunt  usque  in  prnesentem.  Sed  quae  emerserint,  cadent  et  provenient  in  pos- 
terum  , statutis,  dictis  keuren  , subjaceant  praediclis , et  per  ea  pertractentur  et  per  nostros  scabi* 
nos  Bruxellenses  temporibus  successivis.  Huic  nostrae  concessioni  interfuerunt  viri  nubiles  fideles 
nostri  dilecti,  Walramus  de  Monjoye  et  Walkemborch , Johannes  de  Cuyk  , Florentius  de  Barlaer, 
dominus  Aruoldus  de  Yscha,  Ywanus  de  Meldert,  nostri  milites,  Daniel  de  Bouchout,  noster  senes- 
callus  Brabantiae,  Heinricus,  noster  aman  nus  Bruxellensts  , et  alii  quamplures  fide  digni.  In  cujus 
rei  testimonium  sigillum  noslrum  lilteris  praesentibus  duximus  apponendum.  Datum  Bruxellae, 
anno  Dontini  millesimo  ducentesimo  nonagesimo  quinto , die  Martis  post  Invocavit. 

Recueil  d'A-Tmxo , II , fol.  80 , verso. 


LXXXIII. 


Sauf-conduit  donné  aux  marchands  pour  aller  à Anvers  et  pour  en 
revenir  librement . 


Le  28  nai  1298. 

Nos  JoasssBs,  Dei  gratia  Lotharingiae  , Brabantiae  et  Limburgiae  dux , oniversis  quibus  prae- 
sens  scriptum  fidere  contigerit  , notum  esse  volumus , quod  omnibus  mcrcatoribus  ad  oppidum 
noslrum  Anlwerpiam  cum  bonis  eorum  declioanlibus,  bonum  et  firmum  damus  conductum  apud 
diclum  noslrum  oppidum,  cum  bonis  suis  veniendi  et  abiude  recedendi,  nec  ipsos  seu  eorum  bona 
quoquomodo  arreslabimus , seu  arrestari  faciemus,  nisi  fuit  pro  ipsorum  proprio  delicto.  Dictus 
autem  conductus  durabit  per  quindeuam  postquam  diclum  conductum  dictis  mercatoribusduxerimus 
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revocantltira  ; praesentium  tcatimonio  lillerarum  sigillo  nostro  sigillatarum.  Datum  anno  Doohu 
M°  CO.  nonagesimo  sexto  , feria  seconda  post  octavum  Trinitatis. 

L'or ina!  aux  arcliirt*  de  la  Tille  d’Anvers,  muni  du  iccim  cqu?>ire 
de  minorité,  sa»*  contro-sccl. 


LXXXIV. 


Charte  de  Jean  II,  au  tu  jet  det  péages  à pager  par  ceux  de  Steenbergen, 
naviguant  sur  l’Escaut. 


Le  17  mar*  1267. 

Wy  Jas,  byder  gracien  van  Gode  horloge  van  Lolhrijke,  van  Brabant  ende  van  Lymborch . 
maken  conl  allen  den  ghencn  die  desc  lettren  solen  sien  oft  boiren  le  son  , dat  voir  oos  quioKu 
die  liede  van  Steenbergen , die  woenende  zijn  ende  wonen  int  lant  van  Breda  (dat  men  vin  on* 
houdt),  ende  beclagedcn  hem  zwaerlicke  dat  zy  veronreebt  hebben  geweest  aise  van  toile  tint- 
werpen  , aise  van  geleyde  opte  Scelt,  ende  van  bokengelde  1 in  Eendrecht , welck  geleyde.  lol 
ende  bokcngelt  leghel  tusschen  Yolsukcrs  llille  ende  Bortbure,  op  onsen  stroem.  Ezxje  hier  ej> 
hebben  w y doen  proeven  wiltelake  diewaerheyt,  an  onse  manende  an  andere  willige  liede  ge 
noech , dien  wel  te  gelovene  is,  ende  die  noch  winren  noch  verlieseren  en  zijn  an  desen  stkltn- 
Ende  hebben  vonden  ter  vvairheydeu  dat  dese  voirgcnoeinde  liede  van  Steenbergen  vry  eiwle  qaijti* 
schuldich  zijn  te  vaerne  ewclicke,  mil  hueren  guede , binnen  desen  voergenoemden  palen,  il* 
van  lolle  tAntwerpen,  van  geleyde  up  tScelt , ende  van  bokengelde  in  Eendrecht,  mit  eecen 
engelschen  penninge  , die  zy  schuldich  zijn  tAntwerpen  van  ruedertolle  1 , behoudelicke  den  ly»- 
den  visschc , ende  dat  men  heet  des  eerscaps  tol  3 , dien  te  gevene  dies  hy  is , gelijc  dien  vw 
Bcrghen  oplen  Zoom.  Ende  om  dal  wy  dese  voregonoemde  liede  van  Steenbergen  niet  veroored»- 
ten  en  willen  , noch  en  laten  vcronrechlen , op  ousem  stroom,  soe  willen  wy  datzy  quijte  zijn . eode 
selon so  quiju*  houden  ewelicke,  met  desen  voirgenuemden  rechte. 

Voirt  soe  geve  wy  desen  voirgonoemden  lieden  van  Steenberghen , ware  dal  saké,  dat  innrw 
voirby  Antwerpen  voere  met  zoute  onvermelen , dat  in  Ylaenderen  niet  gesoden  en  «art.** 
rnoigen  zy  met  haren  soute  voerby  Antwerpen  vaeren  onvermelen. 

I Bokengelde  . bakengeld ? J 2 Ruedrrtolle  , 1er  archieven  van  Antwerpen  bekend  onder  den  naem  van  nJderfd. 

2 Lenen pt  tol , bcerlyke  tol. 


Digitized  by  Google 


CODEX  DIPLOMATICUS. 


689 


Ende  vau  alle  desen  voirgenoemden  rechte  ende  van  alle  desen  sticken  hebben  wy  gelovct , onde 
geloven  van  ons  ende  van  onsen  nacomelingen , desen  voirgenoemden  lieden  van  Steenbergen, 
ende  haren  nacomelingen  , guet  tarant  te  zine  aise  heere.  Ende  om  dat  wy  willen  dat  alle  dese 
sticken  ente  punte  die  hier  voere  genoempt  zijn  , vaste  ende  gestade  zijn , van  ons  ende  van  onsen 
nacomelingen  , den  lieden  van  Steenbergen,  ende  huren  nacomelingen  , ende  wale  ende  vrettelake 
gehouden  bliven,  soe  hebbe  wy  hem  gegeven  onse  lettren  uuthangende,  bezegelt  mit  onsen  pro- 
preu  segele . Ende  om  die  meerre  aekerheyt,  soe  bidde  wy  onsen  lieden  van  Antwerpen  dal  zy 
der  poerlsegele  van  Antwerpen  met  onsen  segele  hangen  an  dese  legcwordcge  lettren.  Ende  wv 
porlren  van  Antwerpen,  om  bede  ons  heeren  , eude  om  kennisse  der  wairheyt  hebben  wy  der 
poertsegcle  van  Antwerpen  mit  ons  sbeeren  tshertoghen  segele  gehangeu  an  dese  lettren,  in 
orconschape  ende  in  kennisscu  der  wairheden.  Dit  was  gedaen  int  jair  van  incaruacion  ons  Heeren 
dusentech  twehondert  negentech  ende  sesse  , des  sondaghes  voer  half  vastenen. 

• Registre  n°  8 des  privilèges  et  exemptions  , sax  archives  du 

Royaume,  à Bruxelles,  fol.  Al. 


LXXXV. 

Le  duc  Jean  II  défend  à te*  chaneurt  d’exercer  le  droit  de  yite  dan * l'ab- 
baye de  Grimbergen , au  delà  d’un  jour  et  d'une  nuit. 


Le  • janvier  12**. 

Wy  Jas  , by  der  gheneden  Gods  hertoge  van  Lotherike,  van  Brabant  ende  van  Lymborch  , ont- 
bieden ende  ghebieden  al  onsen  jagheren , ende  sonderlinge  eiken  die  nu  sijn  ende  nacomcn 
selcn,  dat  sie  jaerlic*  met  haren  hondeu  maer  cene  giste  1 tan  eenen  dagbe  ende  van  eenre  nacht 
en  nemen  in  die  abdie  van  Grimbergen , noch  in  engheeu  hof  dat  ticre  abdien  hort . binnen  den 
lande  van  Grimbergen  gheseten  es,  ende  die  gyslen  nemt  soe  hovesleke,  sonder  ovcrdact,  dats  ons 
niemen  van  u te  beclaghene  en  heeft.  Ende  oiuhe  dat  wy  willen  dat  men  dit  vaste  houde  emmer- 
meer, van  ons  ende  van  onsen  nacomelingen  , soe  hebbe  wy  onsen  segel  doen  hanghen  ane  dese 
letteren  , die  gcmaect  waren  ende  ghegheveii  in  den  jare  ons  Heeren  dat  men  schrijft  dusentech 
tweehondert  ende  zevene  ende  negentech , des  maoudaghes  voer  sente  Pauw  els  dagbe. 

Registre  n°  8,  aux  archives  du  Royaume,  ù Bruxelles,  fol.  434 
1 Giste,  (r.  gtte.  In  «te  Itopj  deicr  charter  il  verkecrcMyk  gnehmen  fÿîr, 
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LXXXVI. 


Lettres  de  Jean  II, 


autorisant  ceux  d'Anvers  à 
chevaux,  etc. 


tenir  un  marché  aux 


Le  34  srril  1298. 

No*  Jobasves,  Dci  gralia  dux  Lotharingiac , Brabantiac  et  Limburgiac,  notum  facimu*  univmi» 
quod  no*  concodiinus  et  iudulgemua  »cabini*  et  oppidani*  nostris  Antwcrpiensibus,  quod  statoitnr 
et  ordinctur  commune  forum  cquorum  tenendum  et  habeudum  in  perpetuum , quolibet  ubbiio 
in  oppido  nostro  Anlwcrpien*i.  Quare  mandamus  universis  nostris  justiciarii* , et  eornm  cailibet 
qui  super  hoc  fuerinl  seu  fuerit  requisiti.  seu  rcquisitus,  ut  praeconisari  Pariant  in  officio  eorumut 
■'Bines  mercatores  spectantes  cquorum,  ad  operam  cast  ri  Antwerpicnsis  *ub  obtentu  booonim  et  n- 
rum,  dictum  forum  excrceant  in  oppido  nostro  Antwerpiensi.  Praeterea  indulgemus  et  eoocediau» 
scabinis  nostris  Anlwerpiensibus  praedictis,  quod  aliquis  non  polerit  a nunc  in  antea  effici  oppsda- 
nus  in  nostro  oppido  Antwerpiensi,  nisi  solvat  dicli*  nostris  scabinis  Antwcrpiensibus  Tigioti  solsla» 
Lovanienses,  parvac  monetae,  communiter  in  Rrabantia  currente*.  In  cuju*  rei  testimonium,  sigillua 
iiostrum  in  praesentibus  litteris  duximus  apponendum.  Datum  anno  Domini  M*  CC°  nonajrsim-1 
octavo,  feria  quinta  post  dominicam  qua  cantatur  Misericordia. 

L'original  anx  archives  de  la  ville  d’Anvers,  avec  scrao  équestre 
de  minorité. 


LXXXVI  I. 

Privilège  de  V abbaye  de  Tongerloo  concernant  ses  possessions  à Calmptkout 

et  Esschen. 


Lu  28  tvrtl  1289. 

I riiv«*rsis  praeienlfs  liUcras  visnris  Joiisiu,  Dei  gralia  Lolharingiae . Brabautiae  al  lifflbur- 
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giae  dm,  sa  lu  tem  cum  notitia  veritatis.  Cum  per  nostros  famuloa,  justiciarios  ac  officiatos,  ad  hoc 
specialiter  editos  et  deslinatos  , ad  plénum  inventum  fuerit , quod  viri  religiosi  abbas  et  convenlu* 
de  Tongerloo  ail  odium  suum  apud  Calmpthout  et  Esscben  ita  teneant  et  tenuerint , a tempore  quo 
roemoria  non  exstilit , quod  waatina  aeu  waleacampia , jacentia  infra  praedictum  allodinm,  ad 
ipsorumbeneplacitumet  Tolnntatem  conferre  potuemnt  et  contulerunt  jure  hereditario  et  feodali, 
aine  contradictionc  vel  calomnia  qnalicomque,  et  quod  infra  praedictum  eorum  allodium  omne  jus 
et  dominium  ha  bent  et  habuerunt  uaque  diem  bodiernum,  omnia  forcfacla  iu  dicto  allodio  et 
emendaa  cmergentea  levant  et  semper  levaverunt , uaque  ad  summam  xxvij  solidorum  et  infra  . 
forefaclia  du  lile  tantummodo  exemptis;  et  quod  etiam  manaionarii  et  feodalea  dictorum  religioso- 
rum  in  dicto  allodio  commorantes  talliaa  aeu  exaction»  nobis  aeu  noatria  praedecesaoribua  non  aol- 
vnnt  nec  aolverunt , niai  quando  barones  nostri  Rrabantiao  auos  homines  nostro  patri  et  domino 
memoriae  recolendae  concesaerunt  talliandoa;  et  <|uod  manaionarii  cl  feodalea  aupradictorum 
religioaorum  in  dicto  allodio  commorantes  in  expeditionibua  communibus  Rrabantiae  noatria  prae- 
deceaaoribus , nobis  et  noatria  successoribus  cum  octoviriset  uno  curru  eundo  cum  villicatione 
Àntnrerpiensi  aervire  tenebantur , tenentur  et  in  perpetuum  tenebuntur.  Item  inventum  est  per 
praedictoa  nostros  officiatos , quod  manaionarii  et  feodalea  dictorum  religioaorum  de  Tongerloo  iu 
ipaorum  allodio  apud  Hamme commorantes,  nunquam  talliam  aeu  exaeliones  aolverunt,  niai  quando 
baronea  Brabnntiae  auos  homines  nostro  patri  et  domino  piae  memoriae  talliandoa  conceaserunt. 
Nos  vero  fidele  servilium  a dictis  rcligiosis  aaepius  impenaum  et  poatmodum  impemleiidum  ipso- 
rumque  prccibus  atleuduntca  et  annuentea,  concedimus  ipaia,  suis  mansionariis  et  feodalibua  aae- 
pedictis,  omnibus  dictia  libertatibua  tanquam  aliia  noatrae  terrae  baronibua  et  eorum  hominibus 
in  perpetuum  perfrui  et  gaudere,  praemisaa  omnia  et  aingula  confirmantea  praesentibua,  quibu* 
nostrum  aigillum  eal  appenaum  teatimonio  litlerarum.  Datum  feria  iiij*  post  Quasimodo , anno 
Domini  M°  CC°  uonagesimo  uono. 

Atialecta  inedita  de  Deyikr  (d'après  le  cartulaire  de  l'abbayc  de 
Tongerloo)  fol.  1Ô0,  verso. 


LXXXVIII. 

Supplément  à la  Lettre  de  Bruxelles , au  sujet  des  trêves  entre  les  habituas  de 

cette  ville. 


Le  I"  avril  1301. 


VV y lu,  by  der  gratiën  on»  Herren , Horloge  vas  Lotlrikc,  van  Brabant  code  van  Lymborcb 
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maken  conl  allen  den  ghcnen  die  dese  letteren  sclen  lien  endc  hoiren  lesen,  dal  wy,  om  menegmade 
arch,  om  mencgcrande  mesval , ende  om  alre  liande  twist  ende  ongeval  Lu  vcrhueden  van  dengbt- 
nen  die  tole  liaer  *,  om  haren  vrede  des  avonts  spade  plagen  te  comene , op  den  selvcn  dachdat  dn 
vrede  uutginc  , ende  dair  af  vele  vernoys  2 moclite  geschien  , dat  ons  leedt  ware  , soe  hebben  wy 
met  onsen  lieden  den  scepenen  ende  metten  anderen  goeden  lieden  van  onser  stad  van  Bnieuel. 
gemaect  ende  geordineert,  ende  willen  dat  elc  man,  woenachlich  bynnen  de  vrybeit  van  Brotssd. 
op  dien  selven  dacbdat  sijn  vrede  uulgaet,  come  vore  dor  noenen  , om  sinen  vrede,  ofte  man  gtsrt 
van  sineiil  bal  ven,  na  den  corc  van  onsor  stad  van  Bruessel,  ende  gheve  vrede.  Ende  wie  des  niet 
en  dade  soe  willen  wy  , dal  die  man  verbuerl  bebbe  atsoe  selke  mcsdael  endc  boete  aUe  ia  den 
koere  van  onser  stad  van  Bruessel  bescreven  slaet.  Noch  tan  sal  de  vrede  dueren  , gelijc  dal  br 
gog heven  es,  ende  dien  dacb  al.  Ende  omme  dat  wy  willen  dat  dese  dinc  walc  ende  gestadrliwy 
gehouden,  soe  hebben  wy  onsen  s eg  bel  gehangen  aen  dese  letteren,  ende  onsc  stad  scgbel  van 
Bruessel  den  boren.  Dit  wasgedaeu  int  jaer  ons  beuren  <1  usent  drie  houderl  endc  een  , op  den  eers- 
ten dacb  van  aprille.  Aldus  gclckcnt  : Per  Duccm. 

Recueil  d'A-Tmao,  II,  fol.  88,  verso  , et  registre  n°  8,  asi  ar- 
chives du  Royaume,  à Bruxelles , fol.  7,  verso. 


LXXX1X. 

La  heure  de  Bruxelles  rendue  commune  à ceux  de  Scheerbeek. 


Le  20  mai  1301. 

(niversis  praeaentes  litteras  inspecluris  et  audituris,  nos  Josom,  Dei  gratia  dux  Lotbaho- 
giae , Brabant  iae  et  Limburgiae  , notuin  facimus  quod  nos  propter  communem  utilitatem  tan 
noslram  noslrorumquc  succcssorum,  quain  noslrorum  hominum  de  Scarenbeke,  juxta  Bruietla». 
cisdem  nostris  bominibus  commorantibus  in  parochia  de  Scarenbeke  ac  eorum  sticcessoribu*  i» 
perpetuum  a tempo  re  dato  harum  litterarum  indulgemus  et  donamus . quod  ex  nunc  in  anteaeixk® 
ntatulis , dictis  koeren  , et  pari  libertalo  , quibus  uluntur  noslri  burgenses  Bruxellenses , libéré  g*B* 
deant  et  fruantur.  Et  eosdem  nostros  bomincs  in  parochia  de  Scarenbeke  coimnorantes,  et  eorno 
successores  in  perpetuum  a die  dato  harum  litterarum  ad  libcrlatem  nostri  oppidi  Bruxellensis  sov 
cipimus  ac  eis  eamdem  libcrlatem  douamus,  nolentes  quod  ab  aliquo  judice  nostro  ultra  statuts 

1 Tôle  haer  , tot  b«  , tot  hiertoe.  | 2 f'crnnys  , leed  , belemmering. 
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dicta  koeren  vulgariter  nominata  , el  libertatcm  nostri  oppidi  Bruxellensis  seu  statut*  quoquo  modo 
pertraclentur  seu  graventur.  Secundum  quae  slatuta  el  libertatem  eosdem  tractari  et  convinci  vo- 
lumus perpetuis  temporibus,  prout  iiadcm  nostri  burgenses  Bruxellenses  convicti  erunt  et  traclati. 
Sed  volumus  quod  redditus  nostri  in  Scarbeke  ac  alia  nostra  bona  ibidem  , emptio  et  vendit  io  bono- 
rum  ad  nos  perlinentium , in  eodem  jure  et  statu  sint  quibus  fuerunt  usque  in  hodiemum  diem. 
Practerea  volumus  qnod  omnia  quae  bucusque  acciderunt  ex  quocumquc  forefacto . maneant  iu 
eodem  jure  quo  inventa  sint,  usque  in  praesentem  diem.  Sed  quae  emerscrint,  cadent  et  prove- 
nient  in  posterum,  subjaceant  statutis.  dictis  koeren,  Brnxellensibus  supradictis,  cl  per  ea  pertrac- 
lentur , et  per  nostros  scabinos  Bruxellenses  tcuiporibus  successivis  in  perpetuum.  Huic  donationi 
interfuerunt  nobiles  viri  Godefridus  deBrabantia,  dominas  de  Arschot  et  de  Virson,  nostcr  patruus, 
Arnoldus,  dominas  de  Walem,  Florentins  de  Berthout,  dominusde  Barlaer,  Arnoldus,  dominus  de 
Wesmale,  Daniel  deBouchout,  nostri  fidèles  , Heinricusde  Wilre  , nostcr  senescallus  Brabantiae . 
milites , et  Wilhelmus,  diclus  Pypenpoy , nostcr  ammannus  Bruxellensis,  ac  alii quamplures  Ode 
digni.  In  cujus  rei  testimonium , sigilluin  noslrum  litteris  praesentibus  duximus  apponendum. 
Datum  et  aclum  anno  Domini  millesimo  trecentesimo  primo,  in  vigilia  Penlhecostes. 

Recueil  d’A-Tmao.  11,  fol.  S8 , verso. 


xc. 

Convention  entre  le  duc  de  Brabant  et  Jean  Berthout , sur  le  partage  de 
leurs  droits  et  juridiction  dans  la  ville  de  Matines. 


Le  12  novembre  1301. 


W i J an.  bi  der  gratiën  ons  Heren  hcrlogbe  vau  Loltrike , van  Brabant  ende  van  Liroborch. 
ende  wi  Ju  Berthout  , heren  van  Machelne  , doen  coût  alleu  den  ghenen  die  desc  lettre»  selen 
sien  ende  horen  lesen , dat  vri , bi  rade  onser  manne , ende  onser  ghemeinre  vriende  , over  een 
sijn  ghedraghen , aise  van  der  stat  \an  Machelne,  iu  dier  manieren  die  hier  na  volghcu  : eerste 
vrerven , dat  wi  bede  le  samen  deilen  scleu  even  ghelijc , hoghe  ende  neder , sonder  arghelist , aise 
verre  als  die  vribeil  van  Machelne  gaet,  ende  ter  waerheit  van  den  word , dat  die  vribeit  gaen  sal, 
behoudenlike  dien  dal  die  vrouwe  Adelise , Berlhouts  moeder , behouden  sal  hare  douairie , also 
verre  aise  wi  Jan  , herlogbe  vornoemt , bekennen  dal  wi  beseghelt  hebben  met  onsen  openen 
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brieven . ende  site  totc  hare  behouden  heeft , ende  in  dier  manieren , «o  wert 1 dat  die  vorgbe- 
iioemde  Adelise  niet  langber  en  ware  , so  aal  half  die  douaire,  die  si  houdende  es  biooea  ikr 
vrihcit  van  Machelnc,  bliven  ane  ons  Jan,  liertoghe  vorgbenoemt , ende  behoudenlike  dier. 
ochte  Berthout  verslorve  , eer  jonfrouwe  Blanche  sijn  wijf,  dat  si  behouden  sal  te  haren  live 
dat  wi  oec  Jan  liertoghe  beseghelt  hebben  , ende  oec  mede  ghesprokeu.  Su  waer  wi  Jan.  brr- 
logbe , ende  Berthout  te  gadrc  sijn.  ochlc  onse  rechteren , dat  onse  recbtre  Jan»  shertoglM* 
voren  manen  gal,  ende  Bcrlhouts  recbtre  na;  dies  ghelike  ende  ware  dat  saké  datai  te  gadre  niet 
en  waren  , die  ghenc  die  dan  daer  es  van  den  rechtren  aal  manen  mogbeu  scepenen  , vau  on*  Jao« 
sherloghcu  «qjbcn , ende  van  Jan  Bcrlhouts  wegben,  ende  wiaen  doen,  behoudenlike  de*  an- 
ders recht;  ende  ware  dat  saké  dat  beide  de  rechters  te  gadre  waren,  ende  dan  onse  recbtre 
.lans  sert  ogen  niet  manen  en  woude.  ende  bijt  lied  e 3 bi  quaelheiden,  ochte  omme  argbehrt, 
ochte  cavillatie  . daer  omme  en  sal  Berthout*  recbtre  niet  laten  te  maenne  scepenen  voooewe  lt 
wisene,  ende  vort  te  gane  met  den  rechte,  ende  also  ghelijc  sal  doen  ons  Jans  seringen  rctfaVrt „ 
ware  dal  saké  dat  Jan  Berthouts  rechtren  niet  en  wonde  manen,  omme  enech  van  desen  vonei- 
den  pointen.  Vort  so  ne  mogben  vri  Jansbcrtoghc  noch  rechten*  van  oasen  wegben  eogbeenraalr 
goel  nemen  van  forfaiten , noch  van  atidrcu  slucken,  met  den  vonnesse,  oebte  sonder  vosmsk. 
wi  en  moeten  Jannc  Berthoude  half  deilen,  ende  Berthout  ons  weder  dies  ghelike,  binnen  drr 
vribeit  van  Machelne.  Vort  so  es  glit  sproken  dal  wi  Jan  liertoghe  enghene  scepenen  en  mogbea 
selteu,  noch  dekene,  noch  ghesworne  . noch  te  enghenen  nmbachle  , daer  goet  ochte  bate  af  coat, 
in  wrat  manieren  dat  men  ambacht  noemen  mach,  wi  en  moeten  daer  af  Jannc  BerlbouJe  gbeiw» 
dene  helft,  ende  Berthout  ons  weder,  des  gheleke,  ochte  hijt  dade.  Vort  es  dat  saké  dat  wi  Js* 
liertoghe  goet  vercrigben  biuucn  Machelne,  eist  van  huwelike.  eist  van  ridderscape.  eist  taa 
ghevangiicsse . in  wat  manieren  dat  wi  goet  ghecrighen  binnen  der  vrihcit  van  Machelne . daer 
of  moeten  wi  Berthoude  deilen  dene  helft , ende  Berthout  ous  weder  dies  ghelike.  Yoift  welt 
tijt  dat  ghemeine  orlogbe  es  in  Brabant,  selen  wi  Jan  Berthout  bringhen  die  vau  Macbeloe  Ie  dim 
urlogbe , ghelijc  dal  ouse  vordre  lote  hare  ghedaen  hebben  . in  ous  heren  des  hertoghen  di«n»l. 
ghelijc  audren  steden  in  Brabant.  Vort  al  eist  dat  saké,  dat  wi  Jan  hertogbe  overste  berenje 
van  .Machelne,  ende  voren  manen  hebben  daer  in,  daer  omme  en  selen  wi  engheen  meerc  bersosf 
suken  danne  Berthout,  daer  binnen,  sonder  arghclist  ; maer  Berthout  sal  deilen  half  ende  half 
ghelijc  ons  , ende  altoes  sal  Berthout  ende  sijn  recbtre  macht  hebben  gbelijc  ons  ende  oracü 
recbtre,  binnen  der  vriheit  van  Machelne,  sonder  tvorenmanen , ende  dal  wi  overste  bere  sijn. 
Vort  so  willen  wi  Jan,  hertogbe,  dat  Jan  Berthout  hebbe  t water  3 tgheleide,  den  tol,  desetf*. 
den  stroom  ende  Ivlot , dal  si  inogheu  comcu  lote  Machelne.  ghelic  dat  si  tote  hare  coineu  sijn • 
ende  dat  wi  daer  ane  enghene  ghcrechlcn  en  hebben , danne  binnen  der  vribeit  van  Macbehw- 
Vort,  ware  dat  saké,  dat  eneghe  vroente  4 binnen  Machelnc  ware,  die  utc  Ie  gbevene  wart  bin- 
nen der  vriheit,  die  selen  w»  gheven  mit  ghesaemder  hant  tonser  5 ware  dat  saké  dat  wi  Jaa, 

liertoghe , onse  deel  iemenc  gheven  wouden  , dat  moghen  wi  doen  . ende  Berthout  mach  niet 

den  sinen  doen  sinen  wille.  Vort  willen  wi  Jan  berloghe  dat  Berthout lant  de  bc)de  eed* 

den  neckerspoel  ende  al  dal  goet  dal  hi  buten  Machelne  heft,  in  alle  dien  manieren  dat  hijt  tot* 
hare  ghehouden  heft,  ende  sine  vordren,  ende  eiken  marine  te  behouden recht  doen  wille. 


I So  werf,  wirt  het  ioo.  | 2 Ende  hijt  Lede,  ea  b)  weg  ging;  **n  tuten , trekken  ; of.  miiiflut*.  ende  hi/t  l*t 
| 3 Tw-.i<rr.  «oor  Ie  water.  J 4 f' roente.  vroondienst.  | 3 Om  point*  , et  ceui  plm  bas . indiquent  une  lacune  oerauos»** 
par  !•  pourriture  du  parchemin. 
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Vort,  eist  dat  saké  dat  goct  binnen  Macbelne  gheviele  te  cope,  dat  selen  wi  copen  te  samene 
ende  deelen  te  samene.  Ware  oec  dat  die  een  met  den  andren  niet........  dander  copen  , diel 

copen  wille,  ende  behoudent  aliène.  Vort  , over  mids  dese  ordenanchc  ende  dose  hehordinghe  . 

so  willen  wi  Jan  hertoghc,  dat  Jan  Berthout  quite  si  van  den bisscop  van  Ludeke  plach  te 

ghevene  cude  te  ghildene  jaerlijca.  Vort,  so  willen  wi  Jan  hertoghe  ende  consenteiren  , dat  de 

lumbacrde  van  Jlachelue  behouden  baren  termine  te  woenne  binnen  Machelne langhe  ende 

in  diere  manieren  alsene  bem  Rerlbout  beseghelt  beft.  Knde  na  dien  tijt  , so  wat  dat  menre  mede 
doet,  sal  weseu  van  ouser  beider  wegben,  ende  tprofijt  datter  af  comt  solen  wi  beide  deilen. 
Vort , ware  dat  saké  dat  de  stat  van  Macbelne  quame  weder  in  des  bisscops  bant  van  Ludeke,  van 
ons  Jan  hertoghe,  ocble  van  onsen  nacomelinghen  . so  soude  die  bisscop  van  dien  daghe  vorwaert 
hebben  aUelc  recht , aise  wi  bem  hebben  vercreghen , ende  wi  sijn  over  een  ghedraghen  met  den 
vorseiden  Janne  Dort  boude,  gbelijc  dat  de  letlren  spreken,  die  daer  op  ghemaect  sijn,  beseghelt 
met  onsen  seghele  ende  met  den  sinen,  ende  met  andren  segholen  oec  onser  beider  vriende , ende 
onse  manne,  Gheviele  oec  dat  de  bisscop  van  Ludeke,  wi  dat  hi  ware,  niet  en  ghcnocchde  dit  dat 
wi  hem  ghecrcglien  hebben,  ende  die  voerwaerden , die  wi  vor  hem  ghemaect  hebben,  niet  en 
ghenoechden  , so  blive  de  bisscop  ende  Berthout  in  sclkeii  rechte,  alsc  wisc  vonden,  doen  wi  ghe- 
creghcu  des  bisscops  recht,  ende  so  sal  Berthout  behouden  aliéné  dat  goel.  dat  hi  van  ons  hout 
tc  leene,  ende  onsghedeilt  heft,  in  dier  manieren  dal  bijt  bilt  doen  wi  sbisscops  recht  ghecrcglien. 
behaudenlikc  alloes  alles  dies  rechts,  dat  wi  hertoghc  houdende  waren  binnen  der  stat  van 
Macbelne,  ende  sculdich  sijn  te  hebhenc.  Ende  omme  dat  wi  Jan,  hertoghc,  ende  Jan  Berthout. 
voren  ghenoemde  hecren  van  Machelne  willen  en  Legheren , dat  alle  dese  pointe  , die  hier  voren 
ghescreven  sijn , van  ons  ende  van  onsen  nacomeliiighcn  vaste  ende  ghostade  ghehoudcn  worden . 
so  hebben  wi  dese  letlren  beseghelt  met  onse  seghelen.  Ende  omme  dese  saken  te  vaster  blivene, 
ende  te  ghestader,  so  hebben  wi  Jan  hertoghc  ende  Berthout  ghebeden  edelen  lieden  onser  lieven 
vrienden  ende  mannen  ons  sertoghen  ilenrikc , grave  van  Lusselcnhorch , Godeverde  van  Bra- 
bant, here  van  Arscot  ende  van  Virson,  onsen  lieven  oem,  Arnoude , grave  van  Loen  ende 
Chinncy  , Godeverde  , grave  van  Viancu,  Walraven  , here  van  Valkenborcli  ende  van  Montioyen, 
Jan  , here  van  Cuck , Arnout  here  van  Walccm  , Rasc  , here  van  Licdekerkc , Ghcraerd , here  van 
Dicst,  Gheraerd  , here  van  Botchclaer,  Ariioul , here  vau  Wesemalc,  lieren  Gherarde  van  We- 
semale,  here  van  Berghcu,  Heiuric,  here  van  Boulcrchcui,  heren  Janne  van  Berlaer,  Janne,  here 
van  II  u esda  i ne , Janne  van  Lovene  ende  onsen  steden  van  Brabant,  Lovene,  Bruesele,  Thienen, 
Antwerpen , Bosch  ende  Lewc  , dat  si  hare  seghelen  met  den  onsen  hebben  ghehanghcn  ane  dese 
lettren  in  orconscap  der  waerheit.  Ghegheven  int  jaer  ons  Heren , als  men  schrijft  dusentech 
drie  honderl  ende  een  jaer,  des  sonnendaghs  na  sente  Mertijns  dach. 

L’original  aux  archives  du  Royaume,  à Bruxelles,  sceaux  enlevé*. 
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Kenre  de  la  ville  de  Malinet. 


Le  13  décembre  1301 

Wi  Ja>  , bi  (1er  gracien  van  Gode  hertoge  van  Lotlirike , van  Brabant  ende  vau  I.iinborch.  ende 
wi  J»>  Berlliout , heeren  van  Macbelne,  maken  cont  allen  den  ghenen,  die  nu  zijn  code  hier  naf- 
maeU  zijn  zelen,  die  deze  letteren  zelen  sien  ende  horen  lesen,  dat  wi  met  ouscr  stat  van  Macbeloe 
over  een  gcdraeghcn  siju  iu  allen  dier  manieren , dat  zi  alle  die  poente  ende  alle  die  orJctuDei* 
die  bier  ua  volgende  zijn,  in  desen  briove,  emmermeer  van  ons  ende  van  onsen  naecomelingben 
behouden  zelen  , ende  die  hebben  wi  ben  ghegheven  in  gherechter  vribeit  1 van  ons,  ende  Tanden 
onsen  te  houdene  ende  te  hebbene , sonder  enech  wederroepen  ochle  segghen.  De  erste  poenles, 
dat  de  stat  van  Machelne  sal  hebben  volle  banc  van  scepenen  tote  tvraelf  scepcnen  , ende  die  aelet 
sijn  tote  haren  live,  ende  wanneer  dat  eenich  gebrect,  so  selen  dandere  die  daer  sijn  Liesen  «neo 
andren , binnen  seven  dagen,  op  haren  eedl,  en  selene  den  heeren  presenteren,  ende  die  berm 
selenen  ccdcii.  Voort  van  allen  twisten  ende  van  allen  faiten,  daer  men  waerheil  af  seul  tl  kb  et  te 
hoorne,  daer  selen  de  scepene  over  sijn  ende  sitten , ende  de  rechtre  moet  de  gene  eedeo,  diere 
ttiyghen  selen,  ende  niet  vordere  der  over  sijn , ende  dan  selen  de  scepenen  seggen  Tonnesse,  aise 
mens  ben  macnt,  ua  dien  dat  sy  ghehoort  hebben.  Voirl , soc  en  mach  men  egheenen  poertre.dk 
gegoel  es  ofte  die  borghc  heeft  te  seltene  rechts  te  plcghcnc  iu  gevanghenesse  leggen,  noch  bate» 
der  vribeit  van  der  stat  voeren  , omme  en  ghene  mesdaet.  Ende  alle  mesdaeden  selen  steel  te  voo- 
ncssen . ute  genomen  ons , ende  onsen  enapen  omme  oesuun  van  onsen  dienste.  Voert,  alle  mes- 
daden tote  iiii2  ponden  ende  iij  stuivers2  ende  daer  onder,  die  binnen  der  vribeit  van  Macbelae 
vallen  , daer  selen  wi  af  heften  de  twee  deel  ende  de  slalderden  deel.  Ende  van  allen  coren,  si  ja  ii 
cleine  sijn  sy  groot,  die  wy  ghcmaect  hebben  metten  scepenen,  dies  gelijeke  ; ende  dal  wj ook 
coren  moeten  selteii  mellcn  scepenen , ende  minren  ende  moeren.  Voert,  waer  twist  gevalt  binnen 
der  stat  van  Machelne,  ende  binnen  der  vribeit,  daer  mach  elc  man,  die  poertre  es.  nemen  den 
eersten  vrede  van  onsen  wegben,  ende  vor  poertren,  daer  wi  noch  ouse  rechtre  niet  bi  en  sijn. 
ende  dan  moeten  die  portret!  cornen  vor  scepenen  ende  gelugen  dat  si  dien  vrede  hebben  genomen; 
ende  dau  moeten  wi  ochte  onse  rechteren  voort  ane  den  vrede  nemen  vor  scepenen.  Voert  sone 
moghen  wi,  noch  onse  rechlreu  , englieuen  porlre  panden  , noch  doen  panden  , sine  mesdaed  en  ü 
ghegroet  met  den  scepenen.  Voert  willecorcn  wi , dat  de  stal  van  31achelne  rekenen  moghen , aJ* 
hem  (lunet  orhorlec,  ende  si  willen,  van  allen  haren  stucken  , sonder  ons,  ende  sonder  iem«* 
van  onsen  wegben.  Voert  willen  wi  dat  de  scepenen  selen  kiesen  viere  guide  dekene,  endeacblf 
gbeswoerne  , ende  die  sal  men  kiesen  van  jarc  te  jare,  ende  die  selen  comcn  over  alrebaodc  orbor* 


I / nhett.  bjr  A -Th  vwo.  watrkeit,  | 2 A-Thymo  : Tul  i’ijfdaif  porti  ende  drie  scelhnçc. 
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Tan  der  stal , mei  den  scepenen  *,  sonder  te  haren  Tonnessen.  Voert  willecoren  wi , endc  gheven 
der  stal  van  Machelne,  dat  si  hare  assisen  ende  hare  gliulde  hoghen  ende  nederen  moghen,  ende 
die  ghulde  te  houdene,  ghelijc  dat  mcnsc  tote  here  ghehuuden  heft,  endc  altoes  te  verbeterne,  met 
rade  der  scepene  , der  dekene  ende  der  gesworne.  Voert,  dal  die  assisen  duren  selen  , die  nu  sijn  , 
also  langhc  alse  de  stat  van  Machelne  in  seoude  es  2 van  haerrc  scout , daer  si  nu  in  comt  oinme 
desen  orbore  3,  ende  dat  wi  hem  daL  niet  verbieden  en  nioghen  , ende  dat  si  in  hare  assisen  minreu 
ende  meeren  moghen,  na  orbore  der  stat.  Voert,  wat  scepenen  wisen  met  vollen  ghesolghe,  dat 
dat  sal  hebben  ghestadecheit , sonder  wederroepen.  Oec  selen  wi  Jan  hertoghe  de  guide  van 
Machelne  bcseghelen . ghelijc  datse  Hert  hout  beseghelt  heft , ende  sine  vordren.  Voert  so  willen 
wi,  dat  enghene  guide  en  si  noch  bruederscap  binnen  der  vriheit  van  Machelne,  sonder  de  guide 
van  den  wollewercke,  ende  siute  Loys  guide;  ende  waer  si  ghemaect  sijn  selen,  oft  sijn,  ende  wi 
voert  eneghe  maecte , dat  hi  verborc  ghelijc  dal  de  brief  sprect  van  der  gulden  diere  op  ghemaect 
es.  Voert  dat  de  vischmaercl,  de  soutmaerct,  ende  de  havermaercl  blivcn  te  Machelne,  endc 
alrehandc  vlot,  onghelel  van  ons,  ende  van  alle  lieren,  behoudelike  onsen  rechte,  sonder  aerghe- 
list.  Voert , dat  onser  rechter  cnapen  , sonder  amman  ochte  glieswoerne  cnapen  enghenen  poerlre 
en  selen  moghen  arresteren,  noch  panden;  ende  elc  recht  re  sal  hebben  eenen  amman  ende  drie 
gheswoerne  cnapen.  Voert  dal  wi  de  stal  van  Machelne  verbinden  niet  en  moghen , over  enghene 
scout , noch  over  enghene  dinc  die  wi  Ie  doene  hebben,  noch  borge  te  wordene,  ten  si  met  haren 
wille,  noch  beede  setten  en  moghen.  Voert  dat  enghene  vleeschbanc  op  die  strate  en  selen  staen. 
noch  ane  dlakenhuus  hanghen,  uteghenomen  der  lieder  erflijcheit.  Voert , dat  wi  enghene  strate 
verhoeren  en  selen , noch  cavelen  en  selen  doen , buten  der  vischbrugghen.  Voert  dat  men  en* 
gheenrandc  bier  binnen  der  vriheit  van  Machelne  bringhen  en  mach,  en  sal  assise  gheven  , ghelijc 
dal  ghebruwen  ware  binnen  Machelne,  noch  dierre  vercoopen  dane  poerlren*.  Voert  dal  men 
enghene  strate  noch  water  inghen*  en  moghe  noch  betimmeren,  noch  enghene  heimelijeheit  opt 
water  onredelike  setten  en  moghe,  ende  daert  ghedaen  es,  dat  solen  wi  doen  beteren,  met  rade 
der  scepenen.  Voert,  dat  wi  de  waghc  selen  doen  bonden  also  alse  inense  sculdich  es  te  houdene, 
dats  van  der  waghen  ghcwichts  eenen  penninc , daer  men  ouden  chins  mede  gliell.  Voert  soo 
gelooven  wy  ende  gheorloven , dat  elc  man  die  gnldebruder  es  binnen  Machelne , sonder  mers- 
manne  ende  silvrrsinede , moghen  wisselen,  omme  tien  ponden  ’»  jarrs,  alselcs  geils  alse  men  van 
erfliken  ouden  chiuse  ncml,  ende  dien  wissel  Ie  verborghene , na  rade  der  scepenen,  der  dekens, 
ende  der  geswoerne.  Voert,  dat  alle  aamencoop  , vergieringhe  8,  arainghc  7 , rude  alle  maten  der 
stal  sijn  , ende  dat  die  de  scepenen,  die  dekene,  ende  de  ghesworne  bestaden  mogen  na  orbore  der 
stat,  ute  ghenouicn  de  honechmate,  de  zoutmate,  dweedrvat  8 ende  meedevat , die  onse  sijn. 
Voert , dies  men  scepenen,  ochte  scepene  lellren  heft  , ochte  dat  men  met  vounessen  vcrreict,  dat 
men  dat  doe  gheseien  met  daghes  lichte.  Voert  so  willen  wi , wies  men  scepenen,  ochte  scepenen 
lettreu  heft  van  lieden  van  buten  in  onse  lanl,  dat  wise  ochte  onse  rcclitren  in  selen  doen  comcn, 
te  pleghene  wal  scepenen  op  hem  wisen  selen  , ute  genomen  onsen  vriheiden , dair  mens  tote 
hare  niet  gheploghen  en  heft.  Voert,  en  selen  wi  noch  onse  recht  ren  niemene  gheleide 
gheven , ten  si  bi  den  ghenen  dien  men  de  scout  sculdich  es , noch  recht  onlseggen  , ochte  daer 

1 De  woorden  met  den  terpenen  tiara  niet  by  A-THTMO.  | 2 In  seoude  et,  iu  ichuld  U.  | 3 Ry  A-THT>IO  le«t  men  ; A hoe 
langhe  als  de  stat  van  Mechelen  én  schoude  es  van  harer  schoudt  nu.  ende  harer  schoudt,  date  sj‘  nu  inne  comt  om  desen 
oirhore.  | 4 Noch  duerilcr  verkoo|»en  dan  pooi  ter»  (kier).  | 3 Inghen,  verrngen,  ItninWIl.  | 8 f'crgieringhe , opbod? 
Het  woord  i*  my  nergen»  voortkomen.  In  dc  charter  birraa  n"  134  »taet  verteeringc.  j 7 Aminghe , bei  keuren  van  amen? 
| 8 Dweedevat . hst  wcedauchcovat. 
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men  jeghcn  mesdoen  heft.  Voert  willen  wi  dal  onse  reebtren  dinghen  hare  dinghe  daghe,  alsoib 
si  sculdich  sijn  Ie  doenc , endc  dat  si  de  goede  lieden  berechten  , van  binnen  eode  van  buten. 
Voert,  so  cn  selen  wi  nienieue,  die  ghcbannei)  wert  uier  stal,  de  slal  weder  gheven , ken  u In 
rade  derscepene,  der  dekeue  en  der  geswoerne.  Voerl , dat  wi,  noch  engheen  bcere,  daer  oase 
poerlreti  van  Macbelne  onder  ghegoel  sijn,  binnen  onsen  lande  beeden  en  moghen  *,  nock  ben 
noch  haer  jjocl,  ouirnc  engheen  ra  nde  slucken  , ende  daer  of  ghelove  wise  quite  te  boudene,  date» 
le  verstane,  de  ghene  die  lote  hare  enghe'ene  beede  ghegouden  hebben,  noch  sculdich  sijn  te 
gbeldcne  met  den  rechte.  Voert  so  gheorloven  wi,  dal  de  scepeuen  van  Macheloc  haren  clerc 
settei)  ende  kieseu  mogben,  na  haren  wille.  Voert,  wat  maune  die  mcsdacd  dade  binnen  Macbelne, 
alse  van  live  te  verbuerne , dat  hi  dal  beleren  sal  binnen  Macbelne,  ghelijc  dat  hare  comen  nJ. 
Voert , eist  dal  wi,  ochte  onse  redderen  eneghen  poerlre  onrecht  doen  wouden,  ochle  daden, 
daer  oiumc  en  selen  de  scepenen  engheen  vonnesse  laten  te  segghene,  inaer  wi  noch  onse  rechtren 
en  selen  eughenc  mesdaed  bellen,  donrecht  en  si  weder  gedaen  3.  Voert,  georloven  vri  ende  *ü- 
lecorcu  dal  de  slal  bare  renten  beteren  mogbeu  naer  orbore  der  stad , sonder  ons  te  vraghene, 
ende  lijfloeblgoel  vercopen  , behouden  al  onsen  rechte.  Voerl  willen  wi  dal  al  hehore  ende  blive 
ter  vriheit  van  Macbelne,  ghelijc  dal  ons  beleidt  es  ende  gepaelt,  endc  dat  daer  enghenen  scepe* 
neu  binnen  en  siju,  noch  wesen  cn  selen,  danne  onse  scepenen  van  Macbelne  *,  ende  dat  tillen 
den  rechte,  ende  te  allen  der  vriheit  slaen  sal  ghelijc  der  stadt  van  Macbelne.  Voert,  wie  eesea 
and  ren  met  enen  enive  sleet,  hi  verboert  scslich  pond  ochtcdehaut,  daer  hi  mede  stect.  emk 
wi  enen  enijf  trecl  ende  niet  der  mede  cn  stect,  hi  verboert  tien  pont,  ochle  den  cojjf  dor  dc 
palme  te  stckcue.  Voert,  so  ne  selen  wi  engheueu  banwijn  binnen  der  vriheit  van  Macbdoe  leg' 
gen , onioifi  vercoopen.  Voert,  so  ne  mach  nieinen  wijn  drineken  binnen  sijn  buus  noch  vercopen, 
bine  moet  assise  gheven  , souder  wi  endc  die  van  Pitchcnhorcb,  die  moghene  selve  drinken  vonder 
assise  te  gheven  , ende  niet  vercopen  sine  moeten  assisse  gheven,  ghelijc  poerlren.  Voert,  toseggeu 
wi  Jan  hertoglic , hi  den  consente  van  den  parlicu,  dal  die  van  den  nuwenlaude  assisse  selen  ([belden 
ghelijc  dien  van  Macht!  ne,  van  allen  sluckeu  , also  alsi  tole  haer  ghedaeu  hebben  ende  ghegoudea. 
Voert,  willen  wi  ende  gheorloven  , dal  de  poerten  ende  vesten  van  der  slal  bliven  in  alsulcken  po«i* 
alsi  nu  sijn,  ende  ware  dal  saké  dat  si  aergherden,  dat  si  se  bclren  mogben  sonder  ons  te  vrageae 
ende  onsen  enapeu  ; ende  dat  wi  die  vesten  niet  breken  en  moghen , noch  cn  selen  , ensi  omme  opeo* 
baerc  uiesdaet.  Voirt , so  gbeloven  wi  der  6tat  ende  willecoren  , dat  engheen  man,  die  rechlre 
es,  scepenc  wesen  sal , noch  en  mach , noch  wie  scepeue  es  hi  en  sal  noch  bine  mach  rechire  «ja< 
Voert , alle  goede  ende  usagen,  die  bier  iune  niet  bescrevcn  sijn,  die  selen  wi  houden,  die  ou 
orberlic  ende  der  stad  siju  , bi  rade  der  scepenen.  Eudc  otnme  dal  wi  willen  dat  dese  dinghe  bliven 
vaste  ende  geslade  , vau  ons  ende  van  onsen  nacomelingen,  so  hebben  wi  dese  Icllren  betegelt 
met  onsen  segelen,  ende  gbeloven  van  allen  desen  stucken,  die  hier  boven  gescrevea  sijn.gbe- 
reebt  warant  le  sine  der  stal  van  Macbelne.  Eude  omme  de  mecrc  sekerheit,  ende  omine  de  meert 
gesladccheit , so  bidden  wi  onsen  maglien  , endc  onsen  mannen,  ende  onsen  ataden,  die  bier  na  vol- 
ghen,  dat  si  liareseghele  hangen  met  den  onsen  ane  desen  brieve,  dais  te  weten  Henric,  gravers» 
Lussclciiborcb , Godeverde  van  Brabant  heere  van  Aerscol  ende  van  Virson  , Arnuul , grave  van 

1 Becden  en  moghen  , im  l beden  belatten  moge».  | 2 fltiijC  dat  hare  comen  es , gelyk  luikt  hergekomen  i*  , |*tji  d* 
rctlniue  medebrengt.  | 3 Hier  volgt  by  A-Thvmo  : t'oie! , worden  onse  pottieren  twi  Meche/en  tn  eenegt  stad  gepand!.  4tt 
zy  dairop  x vederpanden  mogen  , na  raid  der  scepenen.  | 4 De  t uigende  woorden  tol  acn  voerl , een  rrgeUagcr,  word** 
by  A-Thvmo  uil' l getoudvn. 
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Loen  ende  Tan  Cinney,  Willem  van  Ghnlcke , proest  van  Tricht,  Godevert,  grave  van  Vianen  , 
Walraven,  here  van  Valkenborcli  ende  van  Monioyen,  Jan , liere  van  Cuck  , Arnoult , here  van 
Waleem  , Gheraerde,  here  van  Diest,  Gheraerde  , liere  van  Rotcliclacr,  Arnotidc,  liere  van 
Wesemale,  llenrike,  here  van  Routershem,  heren  Janne  van  Berlaer,  Gherarde  van  Wesemale, 
here  van  Bergen,  heren  Gilise  Berlhonde,  llenrike,  here  van  Ouille,  der  stad  van  I/ivcnc , Brue- 
sele,  Thienen,  Nivel  , Bosch  ende  Leturen.  Ende  wi  Henric,  grave  van  Lusselenborch,  Godevert 
van  Brabant,  here  van  Arscol  ende  van  Virton , Arnout.  grave  van  Locn  ende  van  Cinney,  Wil- 
lem van  Gliulke,  proefat  van  Tricht,  Godevert.  grave  van  Vianen,  Walraven,  here  van  Valken- 
borch  ende  van  Monioyen,  Jan  , here  van  Cuck,  Arnout , here  van  Waleem,  Gheraert,  here  vau 
Diest,  Gheraert,  here  van  Botchelaer , Arnout,  here  van  Wesemaele,  llenrike , liere  van  Bou- 
terchem , Jan  Berlhout  die  men  heet  van  Berlaer,  Gheraert  van  Wesemale,  here  van  Rerghcn, 
Gilis  Berlhout,  Henric,  here  van  Ouflle , ende  wi  de  stad  van  Lovene,  de  stad  van  Brueselc , de  stad 
van  Thienen , de  stad  van  Nivelé,  de  stad  van  den  Bossche,  code  de  stad  van  Leuwen , hebben , 
ouime  beden  wille  ons  liefs  heren  des  herloghcn  Jans  van  Lottrike,  van  Brabant  ende  van  Lim- 
borch,  ende  Jans  Berlhouts  heren  van  Muchelue,  onse  seghelen  ghchangcn  ane  desen  brief  met 
den  haren  , in  orconscap  der  waerheit.  Dit  was  ghemaect 1 int  jaer  ons  heere  alse  men  schrijft 
dusenlich  drie  hondert  ende  een  jaer,  in  sinte  Lucien  daghe. 

L'original  aux  archives  de  la  ville  de  Malines. 


XCII. 


Lettre s de  Godefroid  de  Brabant , 

de 


accordant  quelques  privilèges  èi  la  ville 
Sic  hem. 


A Louvain  , le  25  janvier  1302. 

l’niversis  praesentes  littéral  visuris  et  andituris,  nos  GooenuDus  de  Brahantia,  dominus  de  Aer- 
scot  et  de  Virson,  notum  facimus  quod  attendentes  statuin  promotionemque  oppidanornm  nostri 
oppidi  de  Zighen  en  pi  en  tes,  eisdem  concedimus  et  donamus  quod  iiifra  libertatem  dicli  nostri  op- 
pidi  scabini  una  cum  nostro  villico  ibidem  warnos  seu  cormedos , qui  vulgariler  lheulonice  dictin- 
tur  kit  eren . quoscuoiqtie  ponerc  valeant,  perpeluis  temporibus,  prout  eisdem  videbilur  expedire  . 
de  quibus  siquidetn  emendis  nos  partent  mediam  bobebimus  et  percipiemus.  lpsi  vero  nostri  oppi- 


1 Ghemaect . by  A-TlUXO  ghedaen. 
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tlani,  quemadmodum  illi  de  Lovanio  consuevcrunl  hactenus,  aliam  partem  porcipient  et  habebuot. 
Insuper  nos  confèrent?*  eisdem  poteslatem  inheredandi  et  deheredandi  suos  mansionarios  infra 
dictam  liberlatem,  et  omne  jus  exinde  levandi  et  habendi.  eo  modo  quo  etiam  illi  de  Lovanio  illod 
levant , ipso*  noslros  oppidanos  traclare  permiltimus  secundtim  judicium  et  sententiam  scabinoruci. 
et  eis  facere  juslitiae  complemenlum.  Praelerea  nos  omne  jus  eamdemquect  consimilem  liberlatem . 
quam  et  quod  illi  de  Lovanio  nunc  ha bout  et  a noslri*  prardeccssoribus  ducibus  Brabanliae  obti- 
nuerunt,  eisdem  conferentcs,  omnia  praemissa  inviolabililer  sibi  promittimus  observare.  In  qoo* 
rum  omnium  testimonium  et  munimen  sigilium  nostrum  praesentibus  duximus  apponrndum. 
Datum  Lovanii , die  couversionis  beati  Pauli  aposloli,  auno  Domini  millesimo  Irecenlcsimo  primo. 

Registre  n°  8,  aux  archives  du  Royaume,  h Bruxelles,  fol.  20. 


XCIII. 

Autre » privilège»  accordé»  à la  ville  de  Malines. 


Lf  20  job  1302. 

Wi  J as  , bi  der  gracien  van  Gode  hertoge  van  Lottrike,  van  Brabant  ende  ran  Limborcb. 
ende  wi  Ja*  Berthout,  lieren  van  Machelne,  gruclen  aile  de  gbene  die  desen  brief  selen  sim.  ewl<? 
hooren  lesen,  ende  maken  hen  eonl , dat  wi , omme  openbaren  orbore  ende  omme  bate  van  ouser  sut 
van  Machelne,  gheorloven  ende  willecoren  allen  den  goeden  lieden  ende  dergemeinte  van  dersUt 
van  Machelne  le  hebbene,  ende  te  houdene,  v.m  ons  ende  van  onsen  nacoinelingen  emmermeer,  allr 
de  poenten , die  hier  naer  in  desen  briefve  beschreven  sijn , ende  die  hier  naer  volgende  sijn  , dais  l* 
welene  , dat  de  goede  lieden  van  der  gemeinten  kiesen  selen  elc  ule  sinen  amhachte  , op  haren  Wi  ■ 
twee  goede  willige  lieden,  endc  die  selen  te  gadre  couicn  ende  kiesen  xij  goede  wiltacbtige  lieden 
van  der  gemeinten , op  haren  eedt , die  ghulde  hruedre  sijn,  die  comen  mogen  ende  rooeteo  eodr 
schuldich  sijn  te  comen  met  den  sccpcnen  over  alerhander  obore  van  der  sladt,  souder  te  luren  ven- 
nesse, endc  dat  men  die  xij  van  jare  te  jare  verwandelen  sal , ende  andere  kiesen  , gelykersijs  J*1 
hoven  gescrcven  es  , het  ne  ware  dat  saké  dat  den  glienen  orborlijc  docble , die  se  kiesen  selea. 
dat  sire  moghen  behouden  van  dien  xij , alsoe  vele  alse  hem  nullclijc  der  toe  duneken.  Voert  «ia» 
men  de  guide  van  de  wollewerke  boude , also  gelyc  alse  mense  plachte  te  houdenc , by  mijns  sbee* 
ren  sbisscops  Henrics  tide,  endc  bi  shccrcti  lide  van  Machelne  , die  te  sintc  flommond*  legbet,  emir 
datter  elc  goet  enape  in  gacu  mogen  omme  also  vele  al  se  men  doen  plach  tc  geveue,  dats  te  ver- 
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stane  omnic  xij  ponden  lovensche , ende  le  hansene  1 diere  niel  inné  en  sijne , ene  halve  macrc. 
Voert  dat  elc  goet  enape,  die  binnen  Machelne  woonachlich  es,  gewant  2 maken  moge  dat  goel  end* 
gave  si,  ende  grainen  ende  verwen  gelijcde  guldebrudren , ende  dat  men  baer  gewant  wardeiren 
«al,  gelijc  der  guldebruedre  gewant.  Voert,  dat  men  den  segels  van  de  stadt  legge  in  enen  com . 
ende  in  acKer  stat , ende  dat  men  daer  toe  hebben  sal  viere  slotele  ende  dat  den  enen  slotele  hebben 
selen  de  scepenen , den  andere  de  dekene  van  ander  gulden,  den  derden  de  xij  gesworne , die  de 
gemeinte  kieseu  sal , ende  den  vierden  een  goet  man  uier  gemcinten  , dies  wel  gelovcne  3 es,  ende 
dien  de  gene  twee  kiesen,  die  ute  elcke  ambachle  genomen  wordden.  W are  oec  dal  saké  dat  iemen 
faute  maecle  in  iSampaengen  4 , dien  en  selen  wi  niet  wandelen  laten  binnen  der  vryheit  van  Ala- 
chelne,  niaer,  mogen  wi  sinen  lichame  bevaren,  ochtc  sijn  goet  weteu,  dal  selen  wi  houden,  ende 
houden  doen,  tolc  diesmaels  dal  Ui  genoech  gedacn  heeft  inde  maercte,  soc  datlcr  de  stadt  onge 
scaetof  blive.  Voert  en  aal  men  engbenen  assise  mecren  mogen  , sonder  willecocr  van  der  gemeinr*' 
stat.  Voert  es  te  verstaene  soe  wat  desc  xij  gesworne  vander  gemeinte , die  voren  genoemt  sijn . 
ordeneren  met  den  scepenen , dat  goet  ende  gemeine  orbore  es  der  stadt , dal  wi  dat  selen  doen 
houden.  Voert,  dal  alle  de  vorveinsteren,  ende  alle  verlappen  van  brode  ende  van  biere  of  selen 
sijn.  In  orconscapen  van  desen  dingen  soe  hebben  wi  dese  lellren  ghesegelt  met  onsen  segcleii. 
Ende  omme  de  meere  sekerheit  ende  gesladichcit  so  bidden  wi  onsen  lieven  oem  Godevaerdc  van 
Brabant,  here  van  Arscot , ende  Florence  Berlhoude,  bere  van  Berlacr,  dat  si  hare  segele  hangen 
ane  desen  brief,  met  den  onsen.  Ende  wi  Godeverl  van  Brabant , here  van  Arscot,  ende  wi  Flo- 
rens  Berlhout,  here  van  Bcrlaer,  ornme  beden  wille  ons  lieves  beren  Jans  , bi  der  gracien  vai. 
Gode  hertoge  van  Lollrike , van  Brabant,  ende  van  Limborcli , ende  Jan  Bcrthouls,  heren  van 
Macbclne , soe  hebben  wi  onseti  segele  gehangen  aeu  desen  brieve  met  den  baren.  Ende  wi  scepe- 
nen van  Machelne,  dekene,  gesworne,  ende  al  de  gemeinte  vander  stat  van  Macbclne,  omme 
dies  dal  ons  alle  dese  dingen,  die  boven  gescrcven  sijn  , goet  ende  orborlijc  duneken  , ende  datler 
mede  de  slat  gebelert  word,  so  willecoren  wi  ende  conseiitcreu  alle  dese  dingen,  ende  hebben  in 
vestingbe  ende  in  gestadeebheiden  van  alle  dese  dingen  , die  boven  gescrcven  sijn,  onsen  gemeinen 
segel  vander  stad  gehangen  ane  desen  brieve , met  den  scgcleu  diere  boven  ane  gehangen  sijn. 
Dese  brief  was  gemaecl  in  tjacr  Ons  Ueeren  alse  men  schrijd  dusentech  ende  drie  hondert  ende 
twee  jaer,  twoensdages  vor  siutc  Jans  dacb  Baptiste. 

L'original  aux  archives  de  la  ville  de  Xalines. 


1 Hansene  , aenvaerden  1er  gilde.  1 2 Gewant , kleed.  | 3 Gelovend  , toe  vertrouwd.  | 4 TSamp, tenen  , Champagne . 

Faute  maken  in  Champagne , U ioo  veel  al»  Let  veld  kieien  , weg  sluipen  zonder  beluien.  In  Brabant  segt  men  daer  Dug  voor 

Schampavl  spelen,  in  het  frantcli  e scant  per  , fuir  aux  champs. 
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XCIV. 

Cession  d’un  terrain  entre  le  Munlersbrugge  et  le  ScKipbruyge  à Bruxelles. 


Le  2 Jceen.Lre  1302. 

WyJis , bi  der  gratiën  van  Gode  horloge  van  Lottrijke , van  Brabant  ende  van  Lymborch,  doeo 
cont  allen  den  ghenen , die  delen  brief  solen  zien  olï  horen  lesen  , dat  wy  , om  die  grote  onste  endr 
vryenscap,  die  wy  dragon  lot  onsen  lieven  lieden,  ende  tol  ouserstad  van  Bruessel,  soe  willen  wy, 
dat  sy  van  ons,  ende  van  onsen  nacomelingeu,  zy  ende  bore  nacoraelinghe,  hebben  ende  houden  ia 
gerechten  erve,  ende  gheven  hen  in  gerechten  erve,  gelijc  dat  gelegen  es,  tusschen  tsMuynlm- 
brugge  ende  de  Scepbrngge,  langs  neven  de  Zenne,  in  de  zijde  te  Molenbeke  weert,  op  twee  p«»- 
ninge  cheyns  jairlicx , te  geldene  ende  te  ghevene  ons  ende  onsen  nacomelingen  , altoos  te  kom* 
avonde  emmermeer.  Ende  alsoe  dat  zy  moigeu  doen  xmieren  inweert,  1er  Zeunen  weert,  aboe 
verre,  alse  hen  orboirlic  diinct  1er  stad , behouden  dien,  dal  die  wech  blive  zestien  voele  wijl. 
Ende  om  dal  wy  willen  , dat  dese  dinc  emmermeer  blive  vaste  ende  gestadc  vau  ons  ende  van  oom 
nacomelingen,  soe  hebben  wy  dese  letteren  besogell  met  onsen  sogbelc,  in  orcouscape  dor  waer- 
heil , die  gegheven  ende  goscreven  was  des  sondaogs  nae  sinte  Aodries  dacb , aUmen  serrft  do 
jare  Ou»  Hoeren  dusent  drie  honderl  ende  twee. 

Recueil  d’À-Tmuo,  II,  fol  88,  verso. 


xcv. 


Cession  d’un  terrain  à la  ville  de  Louvain . 


Le  0 janvier  1303. 

JoiAKVES,  Dei  gratin  dux  Lolharingiae , Ilrabantiac  et  Lymburgiae , universis  praesens  scriptun 
visuris  et  audituris,  in  Domiuo  salutem,  cum  nolilia  veritatis.  Luiversitali  vestrae  nolum  laciinu». 
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quod  dos,  consideratie  multiformibus  obsequiis,  quac  nobis  et  nostris  praedecessoribus  dilecli 
nobis  et  fidèles  noslri  burgenses  de  Lovanio,  et  eorum  praedeccssores . gratanter  aaepius  impende- 
runt,  et  etiam  mediantibus  mille  libris  Lovaniensibus  boni  pagamcnti  , nobis,  ratione  Icgitimi 
conlractua  inter  nos  babiti  , son  justo  titulo  emptionis  et  venditionis , ab  eisdem  promissis,  et  in 
pecunia  parata  et  bene  mime  ra  ta  ad  plénum  persolutis  nobis , seu  inandato  nostro , unde  perfecte 
quilavimus  et  quitamiis  eosdem,  areani  noslram , sive  fundum  cum  lapidibus  et  suis  altinentiis 
universis,  quemadmodum  in  Lovanio  juxla  coemetcrium  beati  Pétri,  ante  mansiones  Arnoldi, 
quondam  dicti  Miles,  et  Arnoldi  filii,  quondam  Helie,  sila  est,  in  qua  domus  panis  siluala  fuit,  con- 
tulimus  et  confcrimus  ipsis  nostris  burgeiisibus  et  eorum  successoribus,  ad  utilitatem  , conintodum 
et  profectum  communitalis  oppidi  nostri  Lovaniensis  antedicti , de  nobis  et  successoribus  nostris 
jure  perpetuo , sine  quovis  impedimento,  libéré  possidendum , tenendum  et  habendum.  lia  quod 
ipsi  nostri  burgenses  de  coetero  de  ipsa  area  sive  fundo  suam  faciant  ullcrius  liberam  voluutalcm  . 
cum  perlinenliis  ejusdem,  sine  contradictione  et  calumnia  qualicunupie . ipsis  a nobis  et  succès- 
soribus  nostris  in  posterum  aliqualiter  iuferenda  seu  objicienda.  Proinittentcs  fideliter  ipsis  nostris 
burgeusibus,  ad  commodum  et  proficium  ipsius  oppidi  nostri,  exinde  semper  contra  quoscunique 
rectara  waramliam  praeslare,  defendere  et  lueri  eosdem  ab  injuria  et  violentia  et  molestnlione, 
tanquam  bonus  dominus , in  futurum  nos  et  successores  nostros  quantum  ad  hoc  firmiter  obli- 
gando.  Et  praeterea,  si  quid  minus  sufficienter  in  praeinissis  seu  praemissortim  aliquo.  ipsi  oppido 
factum  esset  a nobis,  boc  semper,  ad  monilionem  scabinorum  scu  jiiratorum  ipsius  oppidi  noslri. 
modo  debilo  possit  valere  ad  debitam  et  perpetuam  stabilitatem  consequcndam.  In  cujus  rei  testi- 
monium nostrum  sigillum  praesentiscriptoduximus  apponendum.  Et  ad  majorent  praemissortim  ccr- 
titudinem  rogamus  (ideles  et  dilectos  nostros  Johannem,  dominum  de  Kuvc,  Arnoldum,  dominum  de 
Waclhem , Gerardum,  dominum  de  llotselacr,  Gerardum  de  Wesemaelc,  dominum  de  Bergbcn , 
Daniel  cm  deBoechoul,  milites,  et  Godefridum  de  Hellebeke,  senescalcum  terrae  nostrac  Brabantiae, 
quatenus  sua  sigilla  una  cum  sigillo  nostro  pagiuae  praesenti  apponant.  Et  nos  Johannes,  dominus 
de  kuye  , Arnoldus,  dominus  de  W aient,  Gcrardus,  dominus  de  Uolselaer,  Gerardus  de  Wezemale, 
dominus  de  Bergbe,  Daniel  de  Bocchout,  milites,  cl  Godefridus  de  Hellebeke,  nunc  Brabantiae  se- 
nescalcus,  ad  preces  et  requeslam  illuslris  principis  Jobannis,  Dei  gratia  Lotbaringiae  , Brabantiae 
et  Limburgiae  ducis,  domiui  noslri  charissimi  supradicti,  nostra  sigilla  una  cum  sigillo  suo  praesen- 
tibus  litteris  apposuimus  in  testimonium  praemissorum.  Aclum  et  datum  auuo  Domiui  M*CCC*  II", 
die  Epipbauiae  Domiui. 
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XCVl. 

Privileges  accordés  à la  ville  de  Gcnappe. 


Au  ntois  di  janvier  1303 


Nou*  Jcn.os  . par  la  grasce  de  Diu  dus  de  Lolbicr , de  Brabant  et  Lyiubour,  fa i ions  i savoir  à 
Ions  chcaua  Ki  ces  présentes  lettres  vieront  et  oront.  que  nous  avons  considéreit  cl  rewardeitcliliges- 
meut  plusors  services  , ke  nostre  chier  et  auieil  bourgeois  de  nostre  ville  de  Genappe  ont  fa» à non», 
et  à nous  ancesseurs  plusors  fois.  Nous , à la  prière  d'eaus  et  pour  le  prouffit  de  nous  et  de  na» 
bourgois  de  nostre  dicte  ville  de  Genappe  , donnons  et  avons  donneit  toutes  franchises  et  tous  ar- 
ticles  ki  chi  desous  sont  escript  et  deviseit , tenons  et  volons  tenir  en  la  dicte  ville  de  Genappe.  de  or 
en  avant  et  fermement  wairdeir  et  sauveir  , à eaus  et  à lour  successeurs,  de  nous  et  de  nos  succes- 
seurs perpeluemenl  à tous  jours,  sens  krisier  ne  aleir  ne  venir  encontre.  Premièrement , nous 
oclroions  ke  nous  tous,  no  bourgois  de  nostre  dicte  ville  de  Genappe,  cl  chascuu  bourgois ki ocr 
sunt,  et  ki  le  devenront , mourons  et  tracterons  de  tous  cas  et  de  chascun  cas  et  articles,  parle 

sentense  des  esebevins  de  le  dicte  ville  de  Genappe,  selonc  le  lojr , l'usage  et  le  frankise  de  nostre 

ville  de  Lovaing  , avekes  autres  cas  et  articles  , ki  chi  dessous  sont  escril  et  deviseit.  Et  s’il  avenoit 
(kc  jà  n'avigne),  ke  aucun  ou  aucuns  de  nos  justiciaires,  queil  qu’il  fuissent  ou  queis  qu’il  fuist.rn- 
fraindissent  ou  enfraindist , ou  vousissenl,  ou  vousisl  enfraindre , aucun  de  ces  cas,  contenu  rn 
ceste  préseute  chartre  , ki  filial  encontre  les  boiirgois  de  nostre  dicte  ville  de  Genappe  , nous  vola» 
que  li  scevin  de  nostre  dicte  ville  le  monalrenl  à nous,  par  eaus  ou  par  lour  lettre,  et  adoot  ooi» 
sommes  ternit  del  avoirteis  1 uo  justiciaires , ki  chou  aroient  ou  aroit  fait,  de  eaus  faire  relaicr* 
En  après  nous  quitous  et  quitte  clamons  tous  bourgois  de  nostre  ville  de  Genappe , de  tous  ser- 
vices, ki  montent  à argent  ou  «à  taille,  fours  mis  les  services  qu’ils  no  doient  faire  par  droit,  à sa»  o*r 
sont  : se  ensi  asloit , ke  quant  nos  devf nriens  chevaliers,  ou  nostre  enfant  se  mariassent , ou  luis- 
siens  pris  et  mis  en  prison  (ke  jà  n'avigne) , ou  autre  cas  nos  avcnissenl , des  queis  il  nous  wot 

tcuut  par  droit  de  aidier  et  de  sourcourre.  Encoure  nous  volons  et  otroions , kc  nous  tous  nos 

bourgois,  et  chascun  d’eaus,  de  tous  les  cas  desquels  il  poront  donneir  plégerie3  suffisansà soslrt 
justice  de  Genappe  , soient  lenul  ou  soit  tenu»  Tors  de  prison  , puisqu’il  ara  le  plégerie  donnée . et 
ke  de  ce  fourfait  soit  ou  soient  mencil  par  l’enseignement  de  nos  dis  scevins  de  Genappe,  for» 
clieaus  cas  dont  il  ne  sont  tenus  de  jugicr.  Après,  nous  volons  tous  no  bourgois  de  nostre  dicte 
ville  de  Genappe,  et  chascun  d’eaus,  tenir  frans,  en  manière  ke  deviseit  est.  Après,  Ions  chiauiqat 
devenront  bourgois  en  nostre  dicte  ville  de  Genappe.  chiaus  nous  volons  tenir  frans , ensi  comme 
nos  autres  bourgois  devandis.  niais  qu’il  de  lour  signour  soient  départit  sans  calenge.  Et  »i‘ 
asloit  ensi  ke  li  sires,  desous  cui  ebil  denioroit,  ki  bourgois  seroil  devenus  en  uoslre  dicte  ville 

I Del  mvirtcD.  üiir  l'ircrlineiDtat  | 2 Relaie  r , relever,  iluugtt.  j S Piègent,  r»ulioo«. 
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de  Genappe  , voloit  celui  calengicr,  nous  volons  ke  chil  aire»,  ce  cas  monstre  et  prueve  sour  celui 
par  les  scevins  dou  lin  , là  ù chil  deinoroit , anchois  1 qu’il  dcvenist  bourgois.  Encor  no  volons  ke 
toutes  gens  afforain  , ki  bourgois  devenront  en  nostre  dicte  ville  de  Genappe , fours  mis  chiaus  de  le 
dicte  ville  de  Genappe,  paient  à nous  chascun  an  tant  qu’il  seront  bourgois  deus  sous  et  deux 
chapons  au  terme  de  Noël,  et  vint  sous  d’entrée,  quant  il  devinent  bourgois,  et  quarante  sous 
d’issue  ; desquels  vint  sous  d’entrée  et  quarante  sous  d'issue,  nons  arons  le  moiticl  et  l’autre  moi- 
tié! li  dicte  ville  de  Genappe,  pour  faire  le  prouffit  de  le  dicte  ville  par  le  conseil  les  sccvius  devant 
dis,  sens  rendre  conte  à nous  ne  à no  justices.  Et  volons  encoure,  ke  tout  li  bourgois  de  nostre  dicte 
ville  de  Genappe  soient  quite  et  délivré  de  tous  tonlius  et  de  tous  winages  , par  toute  nostre  terre 
de  Brabant , si  avant  comme  nous  avons  pooir.  Après,  nous  volons  encoire  ke  nostre  dit  bourgois  de 
Genappe  soient  ausi  franc  à Nivelle  et  à Matines,  et  aillors  * qu’il  sont  nostre  bourgois  de  Lovaing. 

Encour  nous  volons  et  oclroions  à no  dis  bourgois  de  Genappe,  ke  toutes  les  fois  , qu’il  vorront 
et  vieront  ke  boin  lour  soit  et  prouifitable , qu’il  puissent  faire  et  ordencir  status  entre  eaus , de 
lour  besognes  communes,  pour  ledicte  ville  de  Genappe,  et  les  poront  fermement  faire  tenir  et 
wairdeir,  sour  les  amendes  ki  i seront  mises  cl  ordenées , desquelles  amendes  nous  arons  le  moiliet, 
et  l’autre  moitiet  poront  chil  de  le  dicte  ville  prendre  et  leveir , sens  nulle  occoison  2 cl  sans 
mefTaire,  pour  tourneir  ens  el  prou  fit  de  le  dicte  ville.  Et  volons  encoure  ke  nostre  dit  bourgois, 
ces  status  et  ces  articles,  toutes  les  fois  qu’il  leur  plaira,  el  il  vieront  ke  boin  leur  soit  et  prouf- 
fitablc,  les  puissent  créestre  et  amenrir  *,  et  autrement  deviseir  et  ordencir,  mais  ke  nous  en  soions 
requis,  ou  no  justices,  et  nous  ces  status  el  ces  articles  vorrons  meneir  et  trailicr  par  le  dit  de 
sccvins  devant  dis.  Après,  nous  volons  et  gréons,  ke  se  aucuns  cas  ou  articles  de  or  en  avant 
avenist  en  no  dicte  ville  de  Genappe,  fuist  en  veuwe4  ou  en  conissance,  jasoit  chou  qu’il  niet  ne 
soit  nomcis,  ne  deviseis5  en  ccstc  présente  charlre,  ke  chius  cas  ou  chius  articles  soit  mencis  et 
traitiés  de  tout,  selon  le  forme  et  l’article,  ki  plus  près  siéra  semblant  à celui  ou  main  poroit 
eslre  apropriis  à ceste  présente  chartre.  Et  se  ensi  est  kc  chius  cas  ou  chius  articles  ne  puist  estre 
appropriés  à nul  article,  ki  soit  ebi  descure  en  escrit,  ne  deviseis , nous  volons  qu’il  soit  traitiés  et 
meneis  selon  chou  ke  nostre  bourgois  de  Lovaing  de  teil  cas  ou  de  teil  article  sont  meneit  ou  traicteit 
parle  sccvin  de  Lovaing.  El  tous  ccs  poins,  articles  et  condicions , en  manière  kc  devisées  sont, 
promclonsct  avons  eu  couvent  à tenir  fermes,  bien  el  loiaument,  el  les  volons  eslre  tenues  par  nos 
oirs  et  par  no  successeurs,  perpéluéemenl  à toujours.  Si  mandons  et  commandons  à tous  no  jus- 
ticiaires , et  à chascun  par  lui,  ki  pour  le  tans  le  seront  ou  le  sera  , qu’il  tous  les  poins  et  les  arti- 
cles, contenus  en  ceste  présente  chartre  , liguent  fermes  et  staubics,  et  soient  défenseur  tout  lour 
pooir  encontre  tous  chiaus^  ki  encombrcir  vorroienl®  les  convens  de  ceste  chartre,  sens  atenle 
d’autre  mandement  de  nous,  ou  d’autrui  de  par  nous.  En  lesmognage  de  confirmacion  et  municion 
de  ces  présentes  lettres,  et  des  articles  devant  dis  durcir  à tous  jours,  a\ons  mis  nostre  propre 

sael  à ceste  présente  chartre,  en  signe  de  vérheit,  les  quelles  furent  faites  el  données  en  l’an  de  ' 

grascc  mil  trois  cens  et  deus , cl  mois  de  jenvier. 

Registre  n°  8 aux  archives  du  Royaume  h Bruxelles,  fol.  W,  verso. 

1 A achats , aveot.  j 2 Occasion,  dispute.  | 3 Crtestre  et  amenrir,  accroître  el  amoindrir.  J h En  t'eawc , dam  un 
examen  judiciaire,  en  initruclioq.  | S Deviseis,  prévu.  | 6 F'orroient,  voudraient. 
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XCVII. 

Keure  de  la  ville  de  Herenthal». 


U 2*  juin  180.1. 


Allen  den  genen  die  dese  letteren  zien  selen  ofte  hoiren  lesen  , wy  Jas  , by  der  gratiën  on»  flee- 
ren  hertoge  van  Lotlrijke,  van  Brabant  ende  van  Lymborcb , maken  condt,  want  der  neniclieo 
gedinekenesse  verganckelic  es  metten  tijde  soe  moet  men  die  dingen,  die  men  cwclic  vaste  houden 
wille  met  jegenwoirdiebeiden  vanscrifte  vasten,  waer  by  dat  wy,  omme  die  «onderlinge  vrienscap.di* 
wy  hebben  tonnen  scepenen,  tonnen  geswoirnen,  tot  onsen  poirteren,  ende  tot  alle  onser  gemeyales 
van  Heren  la  ls , ende  om  sonderlingen  oirbore  onser  poort  van  Ilerentals  , hebben  gelooft,  eodege- 
gbeven  met  voirzienicheiden  ende  met  onsen  eyghenen  wille,  ende  selen  houden  vaste  ende  gestade 
ewelijeke  dese  pointe»,  elc  sondcrlinge,  ende  alle  te  samen,  alsoe  alse  gevallen  moigen  ende  leien, 
ende  gel  ij  c zy  hier  na  bescreven  staen.  Ten  iersten  male  geloven  wy  ende  selen  vaste  houden  I? 
eweliken  dagen , dat  wy  eiken  poirier  van  Ilerenlhals  vonuisse  ende  recht  doen  selen , ende  daar 
btiyten  niet  en  selen  handelen  , en  ware  van  stuckcn  die  men  metten  rechte  proefde,  dat  i y tc  von- 
niste nieten  stonden.  Kilde  en  geenen  poirtere  die  borgc  setlen  mach  van  sijnre  mesdaet,  ofte,  die 
alsoe  gegoedl  es  , dat  wy  sekcr  sijn  acn  sijn  goet  van  sijnre  mesdaet,  ende  die  scepenen  dal  kennen, 
en  moegen  wy , noch  niement  van  onsen  wegen , in  vangenisse  leggen.  Voirtaen  geloven  wy  te 
seltenc  jaerlicx , te  Sente  Jans  misse,  van  jare  te  jare,  ofte  onsen  geweldegcn  scout  heel  1 doen 
setlen  nnwe  scepenen,  alsoe  dat  die  selve  scepenen  metten  poirteren  vive  geswoime  selen  kiesen. 
Ende  die  scepenen  sijn  op  een  jaer , en  selen  opt  naestcjncr  noch  scepene,  noch  geswoirue  sijn. 
Ende  die  op  een  jaer  geswoirne  sijn  en  selen  opt  naesle  jaer  noch  seepene  noch  geswoirne  sijn- 
Ende  die  scepenen  en  selen  geen  dinc  doen , noch  geloven , die  aen  die  poort  Yan  Ilerentals  gaet, 
sonder  die  geswoirne.  Ende  ware  oic  dat  saké,  dal  eenich  twist  geviele  bynnen  Ilerentals,  soe 
willen  wy  ende  willecorcn,  dal  die  scepenen  ende  die  geswoirne  bcyde  die  partyen  , dair  die  twist 
tusschcn  es,  voir  hen  comen  doen,  bynnen  den  yersten  vrede,  soe  zy  ierst  moegen,  ende  dim 
twist  weltelyko  ave  doen.  Ende  welke  party e beteringhe  ende  zoendiin:  geven  noch  nemen  en  wilde, 
by  raide  der  scepenen  ende  der  geswoirne,  dien  sonde  onsc  scout  het  dair  toe  dwingen  dat  iijt 
dade.  Ende  dese  beleringe,  ende  dese  clare  zoendinc  willen  wy  dat  die  scepcuen  ende  die  geswoirne 
• loen  bynnen  den  yersten  vrede  , behouden  alloes  onsen  rechte.  Voirtan  geloven  wy , ende  sullen 
vaste  houden,  onsen  voirs.  lieden  van  Ilerentals,  alle  die  vryheiden , die  zy  hebben  gcludt  ende 
hebben  van  outs,  ende  van  onsen  vorderen  , ende  haer  herbringen.  Ende  dat  die  scepenen  ende 
die  geswoirne  alle  die  pointe,  die  der  stad  ofte  der  poort  van  Ilerentals  orboirlic  sijn,  maken 
ende  ordineren  moegen  . met  onsen  scout  bel , ende  die  selen  wy  voirt  doen  ende  gescien  gelijedat 
sijse  ordiuercu.  Ende  gebrake  enegen  poirtere  van  enegen  pointe,  dat  hier  voire  bescreven  e»? 

1 dtwtldegen  tcvul/iccl , madithchbeod»  ichout. 
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code  dal  hem  geheelic  niet  en  gesciede , soe  willen  wy  cnde  bevelen  . dat , van  dier  huren  voirt . 
die  scepenen  van  llerentals  engeen  vonnisse  en  «eggen  noch  en  wijsen,  om  nietnans  vonnisse,  toet 
dien  male  dat  datte  gebetert  *y , ende  eiken  poirtere  vonnisse  geschie.  Ende  onitne  dat  wy  wil- 
len , dat  alle  dese  pointen , die  hier  voir  bescreven  sijn , ewelijc  vaste  selen  sijn  gehouden , toe 
hebben  wy  onsen  segbel  aeudese  letteren  gehangen.  Ende  bidden  edelen  lieden  , magen  ende  man- 
nen , Godevaerde , grave  van  Vyanen , heere  van  Grymberghen , Janne,  heere  van  Kuyck,  Ge- 
raerde , heere  van  Rotselaer,  Geroerde  van  Wesemaele,  heere  van  Berghen,  Heinricke  van  kuyck 
ende  Daneel  van  Boechout,  ridderen,  dat  zy  hare  segele  metten  onsen  aen  dese  letteren  hangen, 
alse  in  gerechter  orconden.  Ende  wy  Godevaert , grave  van  Vyanen , heere  van  Grymbergcn  , Jan, 
heere  van  Kuyck  , Gérard,  heere  van  Rotselacr,  Gerarl  van  Wesemale , heere  van  Bergen,  Hein 
riek  van  Kuyck  ende  Daneel  van  Boechout,  ridderen,  omme  die  bede  ende  iversoekcn  ons  lieven 
heeren  tshertogen  . hebben  wy  onse  scghele  gehangen  metten  sijnen  aen  dese  jegenwoirdege  lette- 
ren, die  waren  gemaect  ende  gegheven  in  den  jare  ons  Heeren  dat  men  screef  dusenlich  drie  hon- 
dort  ende  drie,  op  sente  Jans  Baptisten  dacli. 


Recueil  d’A-Tmao,  II,  fol.  £9,  recto. 


xcvm. 

Lettres  de  soumission  envers  le  duc  par  ceux  de  Matines , qui  promettent 
de  faire  amende  honorable  d’après  la  sentence  de  cinq  arbitres. 


Lr  ]9  1303. 

Wi  de  rael , ghesworner  ende  al  de  ghemeoute  van  der  stat  van  Mechghelne,  doen  cont  allen 
den  ghenen  die  dese  letteren  selen  sien  ende  boren  lesen,  dat  wi  alle  de  poente  die  hier  na  volghen 
bescreven , ende  gbclijc  datsi  bescreven  siju,  wctleleec  ende  wale  houden  selen  onsen  here  hertogbe 
van  Brabant  ende  Bertboude , met  seker  vorewaerden , dat  aile  de  porten  van  der  stal  van  Meeh- 
ghelnc  selen  slaen  in  ons  boeren  sbertogbeu  haut  ende  Bcrthouds  ende  des  graven  vau  Vyanen, 
haren  vrien  wille  mede  te  doene  alternait*  souder  enech  si  l.  Voert soe  gheloven  wi  dat  wi  alse  selke 
beterioge  doen  seleu  , alse  ons  selen  lieten  doen  de  vive  segercu , die  daer  toe  glienomen  sijn  , alse 
van  onser  mesdact,  ende  anders  enghene  beterioge  en  selen  wi  doen,  ende  datmen  ons  in  enghene 
vanghenesse  en  sal  doen  varen , noch  in  enghene  bedevaert , noch  banuen  uier  stal , uoch  uienien 


1 SvHtlrr  ente  h st , souder  «t»  lut  te  sonderen. 
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«onderlinge  beteringc  doen  dan  de  stad  ghenicinleec.  Voert , soc  selen  wi  altehant  aile  ghev  in- 
génue die  wi  hebben  ghevangcn  op  mijn  licre  den  bertoghe  ende  op  sine  liede  utedoen,  lotende 
«juite.  Ende  alsoe  saen  dacr  na  so  salmcn  die  ghevangcune , die  sijn ghevaen  opdie  van  Mecbgbeia«. 
van  shertoghen  weegheu,  sonder  heiden  commerloes  ute  doen , los  ende  leedech.  Voert  van  scepe- 
nen  te  sctlenne  van  jare  te  jare  dal  sal  slaen  in  oiijus  beren  shertoghen  hanl,  ende  Berlhouds  ende 
der  vive  segeren  , en  datsi  daer  mede  doen  selen  , datai  wanen  daller  stat  or bore  es  ende  User» 
selfs.  Voert,  so  selen  mijn  bere  de  hertloghc  ende  Berlhout  de  slat  van  IMecbghelne  alsulke  seler- 
beit  doen,  datsi  der  vive  seggheu  houden  selen  altemale  alsoe  aise  den  vif  seggeren  duoct  dît  der 
stat  van  Mcchghclne  gbenoeghen  sal.  Voert,  soe  selon  wi  al  onse  vribeiden  ende  onse  haerbriogen 
behouden,  ende  wal  ghelde  dat  wi  sculdech  sijn,  ende  sculdech  selen  sijn  , dat  wi  dal  nemen 
mogbeu  daer  wi  willen  , bi  rade  der  sccpenen , der  ghesworne  ende  bi  rade  ha  erre  viere  oie 
eiken  ambachtc,  ende  ter  minster  scade  der  stat,  ende  mijn  bere  de  bertoghe  ende  Berthoot 
selon  dit  geit  in  doen  comen  , ende  die  van  Neckerspoele  code  van  den  N uwen  Lande  selen  arde 
in  den  pays  sijn  ieghen  mijn  bere  den  hertoghe  ende  Berlhoudc.  Voert,  soe  selen  wi  aile  onse 
ghebreke  tonen  den  \if  segheren  , onde  wal  dal  de  vif  segbcren  daer  af  selon  aegen,  dat  selen  mijn 
bere  de  bertoghe  ende  Berlhout  ons  lieden  van  Mechghelne  doen  gheteien,  ende  de  vive  segeren 
die  selen  sijn  HerGodcvert,  de  grave  van  Vyanen,  ber  Woutcre,  bere  van  Eedingen,  ber  J*n,bcre 
van  Kuyc  , lier  Arnont,  bere  van  Waelhem,  ende  her  Gielijs  Berlhout , here  van  lloenbelc ; code 
ware  dat  sake  daller  een  glicbrake,  soe  moghen  de  viere  enen  ^pderen  kiesen,  ofte  de  viert 
selen  de  macht  hebben  le  segenne  ghclijc  ofte  de  vive  waren  alle  te  gader.  Ende  mette  beterin- 
gen die  wi  doen  solen  ende  hebben  ghedacn , overmids  don  segheren  voreghcnocmL , soc  selen  si 
ende  aile  onse  bul  peren  elareu  pays  ende  clarc  soene  hebben  van  doden,  van  brande  , code  vu 
allen  mcsghripc  dal  overmids  dit  orloghe  begonst  es  ende  gheport , uteghenomeo  den  proefsl  vu 
Sente  Lambrechds , heren  Libbrechle  ende  Jaune  van  Willciubringcn , canocnke  van  Sente  Lao- 
breclits  vau  Ludeke,  die  mijn  hcrc  de  bertoghe  ende  Berlhout  iu  baren  macht  niene  hebben,  ende 
die  van  Neckerspoele  ende  van  den  N'uwen  Lande  selen  de  beteringe  met  ons  hulpen  dragben. 
gbelijc  dal  boven  bescrcven  es.  Ende  om  dat  wi  willen  desc  stucLcn  houden  , ghclijc  datsi  bores 
ghescreven  sijn,  soe  hebben  wi  dese  lettere  beseghelt  motton  segbele  van  der  stat  van  Mochgbeloe, 
in  orkenscape  van  desen  dingen.  Dit  was  ghedacn  in  ’l  jaer  ons  Heren  aise  men  screef  MCCC  ende 
drie  jaer  , sfriudacchs  1 na  sente  Jans  dach  Baptiste. 

Cartulaire  des  ducs  de  Brabant  B,  aux  archives  du  Royaume,  » 
Bruxelles,  fol.  51,  verso. 


1 Sfnndacchs , 'i  vrydag*. 
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Réconciliation  de  la  ville  de  Matines  avec  le  duc. 


Le  30  juin  1303. 

Wy  Ja*  * bi  depgracion  van  Gode  hertoge  van  Lothrike,  van  Brabant  ende  van  Limborch.  ende 
Jan  Bert  hout,  heren  van  Mechelne,  doen  cont  ende  kennelijc  allen  den  ghenen  , die  dese  letteren 
sullen  sien  ende  horen  lesen,  dat  wi  gewaregen  pays  gemaecl  ende  geordonneert  hebben  met  dieu 
van  Mechelne , ende  met  haren  hulperen,  ende  si  met  on»,  ende  niet  alle  den  ghenen  daer  die  vau 
Mechelnc  tegen  mesgrepen  hebben,  in  den  twist  die  tUMchen  ons  ende  henlieden  geweest  beeft, 
also  dat  wi  allo  die  pointe , die  hier  naer  bescreven  starn  , ende  gelijc  dat  si  bescreven  sijn  , wit- 
telec  ende  wale  houden  willen , ende  scleii  dien  van  Mechelne,  met  sulcker  vorwerden  dat  alle  de 
porten  van  der  stat  van  Mechelnc , ende  alle  de  vesten  ende  alle  de  grachten  van  der  voornoemde 
stat,  ende  alle  de  plankisen  1 selen  staen  in  onse  hant , ende  sgraven  van  Vinnen,  onsen  vrien  wille 
mede  te  doene  altemalc,  zonder  cenich  si.  Vort  so  gheloven  wi , dal  wi  alsulke  beeteringbc  nemen 
selen  van  de  stat  van  Mechelnc,  alse  ons  selen  heelen  nemen  de  vijf  segeren , die  daer  toe  ghe- 
nomen  sijn,  al  se  van  harre  mesdaet,  ende  anders  enghene  beteringe  en  selen  wi  heisschen,  be- 
houdelic  altoos  Onser  Vrouwen  ende  sente  I^mmerechts3  rechte  van  Ltideke , ende  behoudelee 
altoos  allen  dien  van  Mechelne  haren  liven  ende  haren  leden  , ende  dat  men  se  in  engheen  vanghe- 
nessc  en  sal  doen,  noch  enghene  bedevaert  en  sal  doen  doen,  noch  bannen  uier  stadt,  noch 
niemen  «onderlinge  beteringe  doen  dan  de  stad  gliemeinlic.  Vort  so  selen  die  van  Mechelne  alte- 
hant  alle  die  gevangene,  di  si  hebben  ghevaen  op  ons  ende  onse  liedc,  «te  doen,  los  ende  quite. 
ende  also  saen  alse  wi  seker  sijn  van  alle  die  porteren  , ende  wi  hacr  letteren  van  der  stadt  weder 
hebben , soe  selen  wi  ule  doen  alle  de  ghevangeno , die  wi  hebben  , die  sijn  van  de  stadt  van 
Macbelnc,  los  ende  ledech.  Vort  alse  van  scepencn  te  settene  , van  jare  te  jarc,  dat  sal  staen  in  onse 
bant,  ende  der  vijf seggbersdat  wi  daer  mede  doen  sullen  dat  wi  wanen,  dat  der  stadt  orboeres, 
ende  ons  selves.  Vort  soe  selen  die  van  Mechelne  alle  bare  vriheiden  ende  alle  hare  baerbringen 
behouden.  Ende  wat  ghelde  dat  ti  schuldcch  sijn  , ende  sculdech  selen  worden,  dat  si  dat  nemen 
mogen  daer  si  willen , bi  rade  der  scepenen,  der  geswornc  , ende  bi  rade  harre  viere  ute  deken 
ambachte , ende  ter  minster  scade  der  stadt.  Ende  wi  selen  dit  ghelt  in  doen  comen  , ende  die  van 
Ncckerspoel  ende  van  den  Nuwenlandcn  selen  mede  in  den  pais  sijn  jegens  ons,  gelijc  dien  van 
Mechelne , ende  si  seleu  met  dien  van  Mechelne  die  beteriuge  helpen  dragen  , alse  van  desen  paise. 
Vort  so  willen  wi  wale,  dat  die  van  Mechelne  tonen  alle  hare  gebreke  den  vijf  seggeren;  ende  wat 
die  vijf  seggeren  daer  af  seggen,  dat  selon  wi  dien  van  Mechelne  doen  gescien.  Ende  de  vijf  seg- 
geren die  selen  z'yn  Godeverl,  grave  van  Vianen , Wouter,  here  van  Adengliem.  Jan,  here  van  Click . 

1 Planktten,  beplankingen  , versterkingen,  | 2 Lemmerochti , voor  Lambrtchit. 
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Aruoud , hère  van  Waelbem  , endc  Gillis  Bert  oud  , here  van  Hoenbeke  *,  ende  vraer  dat  vake  daller 
een  gebrake , so  mogen  die  viere  enen  andren  kicseti . ochle  die  viere  selen  macht  hebben  le  leg- 
gene  gelijc  ochle  die  vive  waren  al  te  (jadere,  ende  metter  beteringe  die  die  van  Mecheloe  doeu 
selen , ende  hebben  gedaeu  , overmids  den  seggeren  voornoemd  , soe  hebben  die  van  Macbrlne 
ende  alle  hare  helperen  claren  pais  ende  clare  sortie  hebben  van  doden  , vau  branden  ende  van  alleu 
misgripe,  dat  overmits  die  orloge  geporret  es,  ule  genomen  den  proelst  van  sente  Latmnm-ckl» . 
heren  Libbrcchle  ende  Jaune  van  W illembringen  , canoenke  van  sente  Lammerecbls  van  Ludêke 
«lie  wi  in  onsc  macht  niet  en  hebben.  Ende  om  dat  wi  tseggen  ende  de  ordenanche  van  den  ujf 
seggereu  vorseit,  die  si  also  vsn  desen  paise  seggen  selen  ende  ordeneren,  bonden  willen  eod* 
selen,  sonder  uemmermeer  te  hrekene,  noch  daerjeghen  te  comene , bi  ons  noch  biniemeovas 
onsen  weghe,  so  hebben  wi  onse  propre  segclc  gehangen  aen  desen  brieve  , in  oirconscepen  eixk 
in  versekersheden  van  desen  dingen.  Ende  wi  bidden  onsen  lieve  vrienden  , den  wggeren  voergf- 
noemt , dat  si  de  bordene-  van  deseii  paisc  ende  van  desen  seggene  iu  hem  nemen  ende  begripec 
ende  hare  segghcii  der  ule  seggeu  ende  ordeneren  , ende  dat  si  hare  segcle  met  den  onsen  basgni 
aen  desen  brieve  , in  sekerheiden  ende  in  vastheiden  van  desen  dingen.  Voert  soe  bidden  si  osaen 
lieven  vrienden  ende  baroenen  ons  Jans  hertogen  voornoemt,  dats  te  weleoe  , Rassen,  bere  ut 
Licdekerke  ende  van  Rrcda  , Janne  van  Gasebeke,  here  van  llarstallc,  Ghcrarde,  here  van  Die*, 
(iberarde  van  Rotselarr,  drossate  van  Rrabant,  Gérard,  herc  van  Bergen  ende  van  Woude,  Acrdi. 
here  van \Y 'esemale , marscalc  van  Brabant,  Jan  Bcrthoud,  here  van  llameiden  , Florem  BertbouJ. 
here  van  Bcrlaer , Philips  van  Viaucn,  here  van  Rumstc,  Hcnrick,  oulste  sone  sbeeren  van  Cock. 
Hcnrick  BerLhoud,  here  van  Duflle,  Alard,  herc  van  Reine,  Robbrecht,  here  van  Assche,  Dancel.  hert 
van  Bouchout,  Woulere,  here  van  Winghen  , V wan  van  Sleldcreu  , ridderen  , Philips  sooe  soms 
van  Aiaiicn,  Renoude  van  Yalkenborch,  here  van  Botiterscliem , endc  Gberard  here  van  As,  ore 
bidden  wi  Jan  herloge  voergeseit  onsen  staden  Loveue , Brusscle,  Antwerpen,  Thienen , eadr 
Gheldcuakcii , dat  si  hare  scgels  hangen  an  desen  brieveu,  metten  onsen,  Bertonds  scgele  codedrr 
vijf  seggeren  vorgenoemt,  ende  bidden  hem  oec,  ware  dat  wijt  seggen  der  vijf  seggwen  tvr- 
noemt,  ende  den  vorscreven  pais  niet  houden  en  wouden,  ochte  dien  van  Alechelne,  eodekur 
hulperen  die  poiiilen  ende  die  articlen  vorscreven  afbreken  wouden,  ochte  iemen  van  onsenise- 
gen,  in  al  ochte  in  deelc,  dat  niet  gcscieden  en  moelc,  dat  si  alle  dien  van  JJ ecbcluc  helpen  met 
rade  ende  met  dade , wacr  bi  dat  wi  den  pais  tsegghen  ende  de  ordenanche  van  deu  vurooetade 
vijf  seggereu  houden  intresten,  te  eweliken  daghen  vast  ende  gestade.  Kude  wi  Godevert,  grave  >su 
Via  u en,  Wouter,  here  van  Adcghom,  Aerd,  here  van  W aclheiu , Jan,  here  van  Cuck,  ende  Gillis 
Bertoud  , here  van  Hoenbeke,  overmits  den  wille  ende  der  beden  ons  liefs  beren  Jans.  bi  «1er 
gracieu  van  Gode  herloghe  van  J^othrike , van  Brabant  ende  van  Limborch  , ende  Jans  Berlomh. 
heren  van  Mechelne,  hebben  geuonien  ende  begrepen  in  ons  de  bordene  van  den  paise  code  vso  den 
seggene  vorgeseil , ende  hebben  , in  vasliugen  ende  in  sekerheden  van  desen  diugen,  oasen  wgeie 

1 D'aprr*  A-Tmtmo  Ie  comte  de  Gueld re  aurait  autti  t!lê  nommé  arbitre.  Voici  ce  qu'il  dit  tiaua  mb  reniai,  W. §> 
terio  : ■ El  de  rnicnda  praefatn  donuaii  duci  et  Jobauoi  Derlliout  facicuda,  qui  don  uni  et  oppidum  Meetil mien*  lune  inécâ 
romitem  Gclriae  et  eerlos  alio»  Laronea  comproamerunt,  qui  idem  oppidum  preenumiaati»  duci  et  JcUaooi  Bertkoul  »<**■ 
lum  miltibu»  libranim  paganienti  Drabantiae , videliret  aureo  dcoano  duciî  dir|o  Turn  , pro  ledctnoi  droarui  tvuq-nir'î 

| er  ipsorura  icnlcntiaiu  arbitraient  condemnanint,  anno  Domiai  M*CCOIJI*,  sebbato  aute  fol  uni  beati  Lambert!  martno.* 
Opeudunt , U «nlrnrt  arbitrale , rapportée  par  Dl'Tfti.!tS , Trophées.  I,  preuves,  p.  137  , oe  non, tue  pas  non  plu»  lf«a«  ^ 
CocMrc.  C'est  donc  net'  erreur  d'A-Tnt  wo  ou  de  tou  copiée. 

2 Bort/rnr . lut 
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gehaugt'u  met  baren  «egden  au  desen  bricve.  Ende  wi  liasse,  here  van  Licdckt-rke  ende  van 
Breda,  Jan  van  Gaesbeke , here  van  Harstalle,  Gérard,  here  van  Diesl,  Gérard  van  Rolselaer . 
drossate  van  Brabant,  Gérard,  here  van  Bergen  ende  vau  Woude , Aerd,  here  van  Wesemale. 
marscalc  van  Brabant , J an  Berlhoud,  here  van  llatneideu  , Florcns  Berlboud  , here  van  Berlaer  . 
Philips  van  Vianen  , here  van  Ilumste , Heurick  , oudsleu  sone  slieren  van  Guck,  Ileurick  Bcrthoud  . 
here  van  Duflle,  Alard,  here  van  Reine,  Robrecht,  here  van  Assche,  Daneel  van  Bouchout , 
Wouter  van  Wingen , Ywan  van  Mcldcrt,  ridderen,  Philips,  oudste  sone  «grave u van  Vianen  , 
R en  o h d van  Valckenborch,  here  van  Boulersem,  ende  Ghcrard , here  vau  Aa,  ende  vri  de  stadt  van 
Lovcne , van  Bruessele,  van  Antwerpen , van  Thienen  ende  vau  Gheldcnake , ende  mits  den  wille 
ende  der  bede  ons  liefs  heren  shertogen  van  Lothrick,  van  Brabant  ende  van  Liinborch,  ende 
Jan  Bcrtouds,  heren  van  Mechelne  vornoemt , geloven  dien  van  Mechelne  in  hulpen  code  in  «laden 
te  slanc,  met  rade  ende  met  dade , waer  hi  dat  hem  dese  pais  ewelick  in  allen  poinlcn  gehouden 
si,  gclijc  dat  hier  boven  gescreven  es,  ende  hebben  onsen  segelc  gehangen  an  desen  brieve. 
metten  segclen  ons  sheeren  shertogen , Jan  Bcrtouds  , heren  van  Mechcliie,  ende  der  vijf  seggeren 
vorscreven,  in  orconscepen , in  vastnesse  ende  in  sekerheden  van  alle  desen  dingen  die  hier  hoven 
gescreven  sÿn.  Dit  was  gedaen  ende  desen  brief  gegeven  int  jaer  Ons  Heren,  alse  men  scrijft 
M°  CCO  ende  drie  jaer,  sonnendages  na  sente  Jans  dagh  Baptiste. 

L’original  aux  archive»  de  la  ville  de  Malme». 


c. 

Protection  speciale  accordée  au  commandeur  et  aux  frères  de  Pitsenbounj  . 

à M dîmes. 


U'32  .oui  1303. 


Nos  Joignes , Dei  gratia  dus  Lotharingiae , Brabantiae  et  Limburgiac,  mandamus  vobis  senes 
calco,  scultetis,  amannis,  ballivis  et  aliis  nostris  justiciariis  et  subditis  terrae  nostrae  Brabantiae 
uni versis , quatenus  commendatorem  et  fratres  domus  de  Pitscenbourch  in  omni  Libertate  et  con- 
cessionc,  in  qua  hucusque  exsliterint  firmiler,  abaque  molestia  et  iqjuria,  in  suis  bonis  inferenda, 
ex  parte  noslra  teneatis.  Datum  die  Jovis  ante  festum  beati  Bartholomaei , anno  M*  CCO  tertio. 


Registre  n-  8 aux  archive»  du  Royaume , à Bruxelles , fol.  530,  vertu. 
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Acte  de  non  préjudice  donné  à ceux  de  Louvain  au  tujet  des  services  rendus 
pour  la  guerre  de  Hainaut. 


Le  15  icptcmbrt  1303. 

No*  Jom  vsEs  . Dei  gratin  dux  Lolharingiae  , Rrabaotiae  et  Limburgiac  , uotum  facimus  uoiwrs» 
lias  littcras  nostras  visuris  et  audiluris,  quod  bujusmodi  servilium  in  expeditionibus  alienU.  quale 
uobis  dilecli  et  fidele*  nostri  burgonsesde  Lovauio,  ob  prece»  nostras  et  gratiam  specialem,  in  b* 
praesenti  expedilionc  versus  llanuoniaui , quae  noslra  non  est,  facere  proraiserunt . de  caeleroai* 
eisdem , seu  successoribus  eorum , nos  et  noslri  successores  exigere  non  poterimus,  ex  débits 
J il  ris  aliqualitcr  in  futurum , nec  etiam  exige  mu  s , rccognoscenles  palam  et  expresse  istuJ  idée 
servilium  fort:  nobi*  ab  eisdem  concessum  , non  ex  debilo  sed  ex  benevolentia  eorum  circa  nos  et 
gratis  singulari,  ad  nostras  preces,  ut  est  diclum.  l’romiltenles  ipsos  noslros  oppidanos  anledicto» 
et  successores  eorum  in  omni  jure  et  consuctudine,  quas  ab  antiquis  praedeccssorura  Dostronua 
ducum  temporibus,  et  noatro,  usque  ad  liaec  tempora,  produxerunt  ad  communem  utililatem. 
coinmodum  et  proficium  tolius  oppidi  nostri  Lovaniensis  praedicli,  ullcrius  conservare,  booa  fide 
in  futurum.  In  cujus  rei  testimonium  prnosentes  nostras  litteras  eisdem  contulimus  , sigilli  noslri 
muni  mi  ne  roboralas , roganles  viros  nobiles  dileclos  et  fidèles  nostros  Johannem , dominons  de 
Kuyc  , Gcrardum  , domiuum  de  Rotselacr,  dapiferurn  nostrum  , Gerardum  de  Wesemale , donsi- 
num  de  Rerghe , llcnricum  de  Kuyc  et  Danielcm  de  Boecbout,  milites,  quatenus  una  nobiscun 
sua  sigilla  praesentibus  liltcris  apponant,  in  testimonium  et  majorcm  evidentiam  \eritati*  de 
pracmissis.  Et  nos  Johannes,  domiuus  de  Kuyc,  Gerardus,  dominus  de  Rotselacr,  dapifer  Brabass- 
tiae,  Gerardus  de  Wezemale,  dominus  de  Berghe,  Henricus  de  Kuyc,  et  Daniel  de  Boecboot. 
milites,  ad  petilioncm  et  requeslam  illustris  principis  Jobannis,  Dei  gralia  Lolharingiae,  Bra- 
banliac  et  Limburgiac  ducis,  domini  noslri  charissimi  supradicti,  noslra  sigilla  uni  cum  sigillés 
suo  praesentibus  litteris  apponi  fecimus,  in  testimonium  et  aeternam  memoriam  omnium  prae- 
missornm.  Datum  anno  Domini  U”  CGC"  111°,  in  crastino  cxallatiouis  S.  Crucis 

Cartuluirc  sur  parchemin,  snx  archives  de  la  ville  de  Louxaio. 

1 Voir  la  charte  donnée  à ce  U*  de  Bruxelles  pour  la  même  expédition , lujtîer  tvn  Bralmnt , i,  p.  S|. 
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CIL 

Nouveaux  privilege»  accordés  à la  ville  de  Louvain. 


Le  19  septembre  1303. 

Jxti , meltcr  gratiën  God»  herloge  van  Lothr|jk,  van  Brabant  ende  van  Limborg,  allen  den  genen 
die  nu  sijn  ende  namaels  «Mes  selen , die  desen  cartre  sien  of  horen  lesen  , salut  ende  kinnisse  der 
warheit.  Wi  doen  le  vrctene  dal  omme  dien  dienst,  dien  ons  ende  onsen  vorderen  onse  lieve  porte- 
ren  van  onse  stat  van  Lovene,  ende  hoere  vorderen,  dankelee  ende  nielonslcn  dicke  gedaen  hebben, 
ende  sunderlinge  omme  dien  dienst,  dien  si  ons  nu  hebben  gewilcocrl,  omme  sunderliuge  gratie, 
niet  van  enegen  rechte  dat  wi  ocht  onse  vordren  noit  hadden  ocht  eisscen  mochten , dat  si  sou- 
dière selen  houden  met  anderen  onsen  lieden  van  onsen  lande  , na  ghelande  dat  hen  daer  af  behoe- 
ren  sal  te  geldene  enen  corten  tijt , omme  dorloge  dat  wi  nu  hebben  jegen  onse  vianden  van  Mc- 
ghele,  want  ons  dese  dienst  gewileoert  es  met  ghemeenren  consente  van  onsen  lande,  omme 
gemein  orLcr  ons  lants,  ende  omme  te  verhuedene  meere  scade,  hebben  wi  onsen  vorghenoemden 
portcren  ghegheven , ende  gheven,  dal  si  dat  geit,  dat  hen  beboeren  sal  in  desen  dienst  te  gel- 
dene, oll  sijl  niet  en  consten  vergelden  binnen  dien  liden,  dat  die  assise  duren  selen,  daer  si  jegeu 
onsen  lieven  heer  ende  onsen  lieven  vader  af  verbonden  waren  , ende  noch  siju , ende  daer  toe 
alle  die  faulen,  daer  onse  vorgenoemde  stat  van  Lovene  in  commer  af  bliven  sal  in  dutegaen  der 
vorgenoemder  assissen,  nemen  ende  nemen  mogen  na  dien  termpt  dat  die  assisen  utegaen,  vor- 
taen  te  horen  alrebesten,  lote  acn  dier  stout  dal  alle  hoer  faulen  volcomelec  sijn  vergouden.  Ende 
geloven  ende  bekennen  openbare , dat  wi  noch  onse  oer  vortane  aldusdauegen  dienst,  van  soudieren 
te  houdene,  van  hen,  noch  van  haren  geboerten , en  selen  noch  en  mogen  cisschen  noch  hebben. 
Voert  hebben  wi  hen  ghegeven , dat  wi  of  iemant  vau  onsenthalven  enghenen  portere  van  onser 
stat  van  Lovene , omme  enghene  mesdaet  en  selen  noch  en  mogen  heten  varen , noch  doen  varen, 
in  enech  gevankenisse  , dat  wi  hebben  buten  der  vriheit  van  onse  slat  van  Lovene  ; macr  soe  wat 
porlren  dal  wi  of  onse  meyer  of  yemant  anders  van  onsenthalven,  alse  van  mesdaden,  aenspreken 
selen  vortane,  die  sal  men  vort  dagen  , alse  recht , op  sine  mesdaet  eude  niet  hogher  ; eudc  dien 
portre  en  moghen  wi , noch  anders  iemant  van  onsenthalven,  panden  noch  doen  panden,  tot  acn 
dier  stont  dat  hi  van  diere  mesdaet,  daer  hi  af  es  aengesproken,  metteu  scepenen  wert  verwonnen, 
en  ware  dat  saké  dat  hi  slucken  gedaen  hadde , die  uoit  tot  op  desen  dach  te  vonnesse  on  hadden 
ghestacn. 

Voert  meer,  omme  sunderlinge  gratie  ende  minne,  die  wi  toiisen  lieven  vorghenoemden  porlren 
dragen,  ende  hebben  altoes  met  ouste  , hebben  wi  quite  gesconden  , ende  scelden  quile  onsen 
evelen  moet , ende  dnertoe  alle  calange,  die  wi  uoinl  hadden  of  daden , of  iemande  van  onsenthalven 
daden  doen,  of  van  onsenthalven  es  gedaeu  tot  op  desen  dagh  , op  onse  voergheuoemde  stal  van 
Lovene , behoudelee  altoes  onsen  lieven  vorghenoemden  portren , dat  alle  hare  leltren  ende  hare 
chartren,  die  hen  gegeven  sijn  van  onse  vordren  , die  hertogheu  waren  in  Brabant,  ende  van  ons 
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wat  gratiën  ende  privilegiën  dat  si  doen  gewach  in  hoerre  macht,  die  si  altoes  hebben  gbebadt, 
cnde  noch  hebben , selen  vorlane  bliven  ewelicke  sonder  enech  breken  of  wederseggheo. 

Ende  in  orconscapeo  ende  kennissen  der  waerheit  van  al  desen  stucken  , hebben  wi  onsen  lieTeo 
vorgenoemden  portren  desen  charlren  gegeven  met  onsen  scgele  beseghelt  ende  gevest.  Ende 
omrnc  de  meerdere  sekerhcil,  dat  wi  willen  dat  niemeroiaels  macht  en  hebbe  dese  vorgenoemde 
gratie,  die  wi  onsen  lieven  portren  vorgenoemt  hebben  ghegeven,  ende  alle  die  stucken,  oftneck 
van  hen  , die  in  dese  charlre  staen  bescrcven,  te  brekene  of  te  storne  , ende  dat  hen  ewelec  vso  ooi 
ende  van  onscr  gheboerlen , onsen  oere , vaste  ende  gestadech  werden  gehouden , soe  bidden  wi 
edelen  lieden  onsen  lieven  ende  getrouwen  mannen,  mÿn  heren  Godeverde  , greve  van  Viaoen, 
mijn  heren  Jaune , her  van  Kuyc , mijn  heren  Gerarde,  her  van  Rolselaer , mijn  heren  Araoude, 
her  van  Walem , mijn  heren  Gerarde,  her  van  Diesl,  mijn  heren  Arnoude,  her  van  Wexemale, 
lier  van  Berghen  , mijn  heren  Daneclc  van  Boechout , ende  mijn  heren  Iwayn  van  Melderl,  ridde- 
ren , ende  Goverde  van  llellebeke , onsen  drossate  van  Brabant , dat  si  hare  segele  met  den  onsen 
aen  desen  cartrc  hanghen.  Ende  wi  Godevcrd , grève  vau  Vianen  , Jan , her  van  Kuyc,  Gerart. 
her  van  Rotselaer  , Arnout , here  van  Walem  , Gheraet,  her  van  Diest , Arnout  . her  van  Wew* 
malc,  Gheraert  van  Wezemaele , her  van  Bergbc,  Daneel  vau  Boechout,  ende  Iwayn  van  Hel- 
dert , ridderen , ende  Godevert  van  Hellebekcn , drossate  van  Brabant , omme  die  beede  ende 
wille  ons  edels  prince  Jans,  metier  gratiën  Gods  hcrloge  van  Lothrijck , van  Brabant  ende  un 
Lymborch  , ons  liefs  heren , hebben  wi  onsc  segele  met  den  sine  in  kennisse  der  waerheit  dewr 
stucken,  ane  desen  cartre  ghehangen,  die  was  ghegheven , ghesegelt  ende  ghevest,  doen  men 
screef  ons  lieren  jare  dusent  drie  hondert  ende  drie,  des  doudredaegha  naer  der  heilegen  Crocr 
dach  *. 

L'original  aux  archives  de  la  ville  do  Louvain. 


cm. 

Keure  de  Waelwyk. 


Le  10  décembre  1303. 

Universis  praesentes  litleras  inspccluris , nos  Joiuvxes  , Dei  gratia  dux  Lotharingiae , Urabac- 

1 Cru  ce  dach , au  lieu  de  Cruusverhejfimg  ; car  il  a'eil  |>u  & supposer  ijue  ce  soit  le  jeudi  après  les  Rogatsoas,  ipu 
jour  de  V Atcemion. 
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lise  et  Limbnrgiae  , notum  facimus  quod  no*,  habiti*  super  eo  conailio  et  deliberatione  diligent* , 
dilectia  nostris  hominibus  de  Walewyc  universia,  propt cr  sincerum  amorçai  et  afTectum  quem  erga 
ipsos  habemus , concessimus  et  expresse  concedimus  et  donamus , pro  nobis  et  nostris  perpetuo 
successoribus , omnem  libertatem  Tel  franchisiam  qnam  nostris  oppidanis  Lovanii  et  de  Buscbo- 
Ducis  nos,  nostrique  antecessores , duximus  concedendnm  , volentes  qnod  ipsi  nostri  hommes  de 
Walewyc  univerai,  praeaentes  et  futuri , tali  liber! ale  Tel  franchisia  infra  nostrum  oppidum  de  Wa- 
lewyc, quale  nostri  homines  sive  oppidani  Lovanii  et  de  Buscho-Ducis  infra  oppida  de  Lovanio  et 
de  Buscho,  usque  mine  fruili  sunt  et  fruuntur,  gaudeant  perpetuis  tcmporîbus  inlegraliter  et 
fruantur.  Insuper  volumus  quod  omnes  delinquentes  vel  forefacientes  infra  oppidum  et  libertatem 
de  Walewyc,  quicumque  fuerit  vel  fuerint , per  sentent iam  noslrorum  scabinorum  de  Walewyc 
pertractenlur , quod  ipsi  emendam  de  suis  deliclis  seu  forefactis  praestent  et  faciant , juxta  senten- 
tiam  scabinorum  nostrorum  de  Walewyc,  prias  super  eo  praestandam.  Et  ut  ista  praemissa  omnia 
et  singula  firma  et  inconvulsa  in  perpetuum  remaneant  et  inviolabiliter  a nobis  nostrisque  perpe- 
tuo successoribus  eL  heredibus  observenlur , eisdem  nostris  boniinibus  de  Walewyc  praeseotes  lit- 
teras  nostri  aigilli  muninime  tradimus  roboralas.  Datum  die  Marlis  post  feslum  bealae  Luciae , 
anno  Domiui  M°  trecentesimo  tertio. 

Registre  n®  8 aux  archives  du  Royaume , à Bruxelles,  fol.  310,  reoto. 


CIV. 

Lettre!  permettant  à ceux  d'Anvers  de  contre-saisir , quand  leurs  biens  sont 
séquestrés  à l’étranger. 


Le  8 janvier  1304. 


Wi  J as,  bi  der  graden  ons  Heren  hertoghe  Tan  Lolhric,  van  Brabant  ende  van  Limbourcli , 
maken  cont  alle  den  ghenen  die  dcsc  lettren  suclleu  sien  ende  horen  lesen , dat  wi  orlof  gbeven  , 
ende  dat  dat  onse  wille  es,  dal  onse  lieve  liede  onse  poorters  van  Antwerpen,  aise  dat  sake  es  dat 
si  gepant  werden  in  andere  heren  lande,  ende  kun  cliorc  ghenomen  wert,  ochlc  eneghen  van  bun, 
dat  si  bi  tuenen  1 ons  scoutheten  , die  daer  es  van  onsen  weghen , ende  bi  sinen  rade  ende  der  sce- 
penne  van  Antwerpen  weder  panden  moghen,  op  die  sclve  liede , die  van  dire  stat  sijn  , ochte  van 

1 Bi  iuenen  , op  vtrtoog  ? 
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dire  eghenheden , daer  hun  choerc  ghenomen  wert , ende  dat  hore  daer  ane  verbalen . bi  rade 
ons  scout  licite  onde  onscr  scepenne  van  Antwerpen,  sonder  ander  versoeken  meer  ons  daer  are 
te  doene.  Ende  in  orkontscapc  van  deser  dinc.  hebbe  wi  hen  ghegheven  dese  leltren.  beseghelt  mit 
onsen  scghcle . die  waren  gcmaect  int  jaer  ons  lieren  doen  meu  screef  dusenlecb  driehondert  eodr 
drie  , des  wondagbes  na  dertien  dacb. 

L’original,  scellé  do  sceau  équestre  du  duc  avec  contre-scel  équestre, 
aux  archives  de  la  ville  d’Anvers. 


cv. 

Concernions  faites  à Henri  de  Meldert,  chevalier,  pour  les  villages  de  Meer- 
hout et  Vorst. 


Le  9 avril  1304. 

Wi  Jas,  bi  der  gracien  Gods  bertoghe  van  Lothrikc,  van  Brabant  ende  van  Lymborch,  nul» 
cont  allen  den  glienen  die  nu  sijn  ende  namaels  wesen  solen,  die  dese  tsiegheweerdeghe  letterra 
selon  sien , ofte  boren  lesen  , dat  wi  hebben  ghegheven  ende  gheven  boeren  lleiurccke  van  Keldert, 
ridder,  onsen  ghetrouuen  man  , om  me  den  ghetrouweliken  dienst  die  bi  ons  dicke  beeft  gbedien 
ende  noch  doen  aal  ende  onsen  nacomeliiigcu,  ende  oec  omme  bondertecb  pont  ghelds,  die  ai 
hem  sculdcch  waren,  alle  de  seinse  die  wi  hebben  jaerlijes  in  gheldcn,  ende  ons  placb  leghei- 
den tote  beere  1 in  onsen  dorpen  die  men  beet  ende  noemt  Meerhout  ende  Vucrst , die  gbelegben 
sijn  op  de  Rcmpcnne,  alse  tote  der  sommen  lusschcn  negenthiene  ponden  ende  tweulcch  ponden, 
met  allen  den  rechte  dal  men  se  ons  ende  onsen  vorderen  tote  here  beeft  verghouden  ende  sculdcch 
was  te  gbelden,  ende  met  alle  den  forfeiten  ende  breken  die  daer  af  ons  vallen  mochten  ofte  ton- 
den , ware  dat  saké  dat  wi  de  seinse  voreghenoemt  hadden  in  onse  bant.  Voert , soe  gheven  wibfi» 
oec  alle  dnghelijes  ghcrechlen,  gbelijc  dat  wise  houdende  sijn  ende  hebben  gheweest  tote  hare. 
wi  ende  onse  vorderen  , binnen  Meerhout  ende  Vuerst  voreghenoemt , ende  alle  ander  dagbelijc* 
gherechten.  Maer  wi  ende  onse  nacomelingc  behouden  selen  , behouden  ende  willen  bebouJen 
alle  de  hogbe  gherechten  binnen  Meerhout  ende  Vuerst  voreghenoemt,  dat  es  te  verstane  van 

1 Ueere,  her,  bier. 
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morde,  doctslaghe,  moortbrant,  crachlc  van  vrouwen,  vrede  breken,  lombaerde  beede , diefte 
ende  ulcfanghe  ; maer  wert  een  dief  ghevangcn  binnen  Meerhout  ofte  Vucrst,  die  aal  hi  ons  ofte 
ORser  rechteren  leveren  over  te  rechtene.  Ende  aile  deae  atucken  die  hier  vore  beacreven  sijn  . 
ende  ghelijc  dat  ai  ghenoeinl  »ijn , aoe  hebben  se  wi  hem  ghegheven  ende  gheven  oerflike , ende 
euwelike , ende  ainen  nacomelingen , in  beternessc  ende  in  meerrenease  vau  sinon  lene,  dat  hi 
hout  van  ons  te  houden  ende  le  hebben  van  ons  ende  van  onseu  nacomelingen  emmermeer,  ghe- 
Igc  dat  hier  boven  beacreven  ea.  Ende  ghelovcn,  bi  onaer  trouwen,  vore  ona  ende  onae  oer  ende 
nacomelingen  , aile  dcsc  atucken  heren  lleinric  van  Meldert  voreghenoemt,  ende  aine  nacomelinge, 
vaste  ende  ghesiade  te  houden  ewelijc,  ende  emmermeer,  sonder  wederroepen  ofte  breken  ofte 
laten  te  breken.  Eude  omme  de  meerre  aekerheit  ende  omme  dal  wi  willen  dal  euwelike  vaste  ende 
ghestade  blive,  van  ona  ende  van  onsen  hoer,  aoe  hebben  wi  deae  letteren  beaeghelt  met  onseu 
aeghel.  Ende  bidden  onsen  mannen  ende  maghen  herc  lleinrccke,  outstcu  acne  des  heren  van 
Kuyc,  heren  Heinier  die  men  heet  iiaesoen  , ridder,  Wilhelm  van  llerlaer,  Leonct  van  der  Men- 
nyen,  onae  lieve  kamerlinge,  eude  wouter  Vander  Capellen , onsen  dor weerdere,  daaai  haren  aeghel 
hangen  an e deae  letteren  metten  onsen.  Ende  wi  her  Heinric , outste  sone  des  heren  van  Kuyc, 
Heinier  die  men  heel  Haczoen  , ridder  , Willem  van  Herlaer , Leonet  vander  Mennien  ende  Wouter 
vander  Capellen,  omme  beeden  wille  ona  liefs  heren  des  hertoghen  voreghenoemt,  ende  oec  alse 
man  ende  orconde , dat  wi  over  dese  atucken  waren , soe  hebben  wi  ane  deae  letteren  onae  seghe- 
lcn  ghebangben  in  orkenscape , metten  aeghel  ons  liefs  heren  des  hertoghen  voreghenoemt.  Dit 
was  ghcdaen  als  men  scrcef  de  jacr  ons  Heren  duseutcch  driehondert  ende  viere , des  donders» 
daechs  na  belokencn  Pascticn. 

Cartnlsire  des  dact  de  Brabant  B , fo).  107,  recto 


cvi. 

Charte  de  Philippe-le-Bel,  roi  de  France,  en  faveur  des  villes  du  Brabant. 


A Arrat,  Ie  25  juillet  1301. 


Pampre»,  Dei  gratis  Francorum  rex,  universis  el  siogulis  justiciariis  nostris,  ac  portuum, 
passagiorum  ct  districluum  ciiatodibus,  ad  qttos  praesens  mandatum  pervenerit , salutem.  Fideli» 
talis  conslantia  et  dilecliouia  integritas,  quaa  ad  nos  et  regnutn  nostrum  mercatores  Urabautiae 
noverimus  jugiter  habuisse,  merito  nos  inducunt  ut  eosdem  gralia  speciali  ct  opporlunis  favoribus 
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prosequamur  : inde  est  quod  no»  praefatis  mercatoribu»  Loranii,  Brncellae,  Masquiliao1.  Antrer» 
piac,  Teni» , Dicsl , Nivellae  et  aliarum  villarum  et  locorum  insignium  Brabantiae.  ni  possint 
salve  et  secure  regnum  noslrum  intrare  et  libéré  exire,  vendit  ion» , emptionia  , permutations,  et 
alio-i  contract  us  quoecumque  licitos  cum  nostris  regnicolis  et  aliis  nobis  au  bd  i I i s celebrarc,  super 
omnibus  generibus  mercium  aeu  mercaturarum  ; ibidem  res , merces  »cu  mercaturas  comparais* 
in  regno  , et  rerum  venditarum  pretia  in  quacumque  moneta , quae  cudi  et  fabricari  connues  il  b 
regno,  ad  parles  suas  secum,  vel  per  deputatos  ab  ipsis,  referre  et  libéré  reportare;  pedagtaei 
alia  drma  3 consueta  solvenda,  et  omnia  et  singula  alia,  quae  circa  hoc  fuerint  opportuns,  facere, 
per  praesenlcs  gratiose  duximus  concedendum , sub  formis  et  conditionibus  quae  aequuntur  : vide- 
licet,  quod  si  mercatores  proedictos,  merces  seu  mercaturas  de  Flandria,  vel  partibus  notoribsibi 
adhaerentibus,  ad  regnum  a (Terre  contingeret,  vel  ipsi  merces  comparatas  in  regno  ad  terrain  ici- 
micorum  nostrorum  per  se,  vel  per  personaa  îuterpositas,  directe  vel  indirecte  , per  mare  vd  per 
terram  , vel  alio  quocumque  colore  quaesito,  deferrent  vel  deferri  perniitterent , aut  quomodolibct 
consentirent,  tanquam  forefaclae  et  non  solum  ipsae  , sed  omnes  aliae  ipsorum  delinqnentiun eo 
ipso  nobis  venient  in  commissum.  Caetcrum  ut  res  sine  suspicione  procédât , volumus  ut  s dicli* 
mercatoribu» , merces  seu  mercaturas  de  regno  extrahere  volentibus,  seculares  uostri  judîce* . ia 
quorum  juslitia  vel  jurisdiclione  iidem  mercatores  merces  ement , vice  noslra  recipiant  janmenu, 
quod  merces  hujusmodi  ad  terram  inimicorum  non  déférant,  ut  expressius  est  praedictum.  ï*a- 
damus  etiam  quod  custodes  portuum  , passagiorum  scu  dislrictuum  nostrorum , non  permituot 
dictas  mercaturas  de  regno  extrahi,  nisi  mercatores  praedicli  judicum  nostrorum  lilteras . coraa 
quibus  hujusmodi  praestiterint  juramentum  , exbibuerint  custodibus  antedictis.  Jurabunt  insoprr 
majores  , jurati , scabini  praenominalarum  villarum  Brabantiae , quod  curabunl  bona  fide  quod 
merces  seu  mercaturac  hujusmodi  ad  terram  inimicorum  nostrorum  non  delercutur , nec  deferri 
aliquatenus  perinittentur  , sicut  superius  plcuius  est  expressum.  Haec  autem  omnia  et  singula  pne- 
missa  dictarum  villarum  majores,  jurati  et  scabini,  in  diclis  villis  et  locis  aliis  sibi  subditis,  firirot 
praeslito  super  hoc  juramento  firmiter  observari.  Promiaerunl  etiam  et  ad  hoc  obligarunt  se  dicti 
mercatores , quod  si  aliquia  mercator  dictarum  villarum  , lilteras  burgesiac  situ  commnnitatis  de 
villa  de  qua  existeret , habens  vel  déférons,  quem  alias  regnurn  noslrum  exire  non  volumw, 
circa  praemissa  vel  aliquod  praemissorum  forte  commiltercl , res  seu  mercaturas  quae  nobi*  iaev- 
derant  in  commissum,  a dicta  villa  licite  possemus  exhihere  et  levore.  Ita  demum  non  prius  alia* 
commissum  hujusmodi  exigi  poleril,  quam  mercatores  villae,  de  qua  deliuquens  exslitit,  si  qui 
essent  in  regno  ; et  si  forte  de  ipsa  villa  uulli  exstiterint  mercatores,  de  villis  vicinioribus  voceniar 
coram  judice,  in  cujus  jurisdiclione  merces  hujusmodi  fueriut  comparatae,  vel  aliis  quibuscuaque 
locis  deputatis  a nobis , visuri  et  audituri  testes  idoncos  aut  alias  probationes  légitimas,  ad  pro- 
bandurn  illud  fore  commissum  specialiter  exhibilos  cl  productos , quorum  déposition*!  Tel  proba* 
tioni  stabitur  in  bac  parte.  Concedimu»  etiam  quod  si  aliquis  dictorum  mercatorum  quodam  debito 
alieno  , debilis  contraclis  in  nundinis  Campanine  dunlaxal  excoplis  , non  posait  aliquatenus  deUoeri 
in  regno  vel  alias  arreslari , uisi  ad  hoc  specialiter  se  obligaverit , vel  fidejussor  exstilerit  drbiü 
alirni,  vel  nisi  forte  essel  de  villa  alias  obligala,  praesenti  vero  gralia,  quamdiu  nostrae  voluntaü 
placuerit , durât ura.  Revocalionem  quidem  concessioois  seu  graliac  hujusmodi , si  et  cum  Cw* 
contiugerel , per  sex  septimanasante  revocalionem  faciendam  , diclis  mercaloribus , ne  laedantur  i> 

t Liirc  Mmlioiuc.  | 2 Pedagia  et  alia  de  ma , péages  et  ealiwi  redeinnce*.  Le  mol  dema  me  parelt  io  employé  p* 
demanaha,  redevances  domtaialcs.  Je  ne  pense  pet  qu'il  serve  è exprimer  dimts. 
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aliquo,  volnmus,  vel  litteris  aot  alias  aperiri.  Quocirca  mand 3 mus  vobis  et  vestrum  singulis,  qua- 
tenus  dictos  mercatores  et  famulos  suos  exercere  et  agere  praemissa  omnia  et  singula , sicul  prae- 
mitlitur , libéré  permittatis,  nullam  eis  molestiam  super  his  aliquatenus  inferendo  nec  inferri  ab 
aliis  quomodolibet  sinendo.  Âclunt  Alt  rebâti , vicesima  quinta  die  Julii , anno  Domini  millesimo  CCC® 
quarto. 

Cartulaire  aux  archives  de  la  rille  de  Bruxelles  et  de  Louvain- 


CVII. 

Lettres  de  Philippe-le-Bel , roi  de  France,  portant  que  le  duc  de  Brabant  lui 
a fait  kotnmaye-lùje , moyennant  une  rente  annuelle  de  21500  livres. 


Defini  Lille»  le  26  septembre  1304. 

Pieusses,  par  la  grasce  Dieu  roi  de  France,  à tous  ccus  qui  ces  lettres  verront  salut.  Savoir 
faisons  à tous  que  nous  à nostre  amée  et  féel  Jehan  , duc  de  Lolhicr,  de  Brebaut  et  de  Lembourch, 
donnons  deus  mile  et  chine  cens  libres  de  bons  polis  noirs  tournois  1 de  rente  par  an,  à prendre  et 
à rechevoir  eu  nostre  trésoir  à Paris,  tant  comme  il  vivra  chascun  an  à deus  termes  ; ce  est  à savoir 
au  terme  de  la  Chandeleur  la  moitié,  et  l'autre  moitié  à l’Ascension , et  de  ce  li  dis  dus  nous  a fait  liège 
hommage  contre  tous  , sauve  la  foi  et  la  loiauté  et  l'ummage  de  scs  autres  seigneurs  , en  qui  hom- 
mage  il  estoit,  avant  le  temps  de  1a  date  de  cesle  lettre,  et  exceptés  aussint  le  roy  d’Kugle terre  et 
son  filz,  et  hoirs  mis  ccus  de  Flandres , qui  sout  de  son  lignage  eu  cesle  manière , que  se  il  avenoit 
à faire  contre  nous,  il  ne  se  melleroit  de  eus  aidier  ne  les  aideroit,  ne  soullreroit  eslre  aidiés  de 
ses  subgiés,  ne  de  ccus  de  ses  villes,  contre  nous,  ne  en  nostre  grcvance,  là  où  il  le  pourroit  bon- 
nement deflendre  sans  force  faire,  ne  il  ne  seroit  tenus  de  nous  servir  ne  aidier  contre  eus,  ne 
eus  greveir  en  aucune  manière.  Et  se  nous  avons  aillieurs  afaire  de  son  service , que  contre  ceus 
ci-desus  exceptés  , et  là  où  il  ne  foist  contre  sa  loiancc,  il  nousserviroit  et  seroit  tenus  de  servir,  en 
teile  manière  que  de  tous  cous , frais , mises  et  despens,  que  il  feroit  pour  nostre  service  et  en  nous  ser- 
vant, il  doit  croire  nostre  chir  frère  Lovs,  conte  de  Evreux,  nos  amés  et  féaus , R.,  duc  de  Bour- 
gongne , chambrier  de  France , Amé,  conte  de  Savoie , nostre  cousin  , et  Jehan,  conte  de  Dreues  , 
ou  les  deus  diceus2,  sur  ce  que  il  diront  ou  ordonneront  des  cous,  frais,  mises  et  despens  dessus 
dis,  et  nous  aussint  en  ceste  manière  les  en  devons  croire.  Et  se  il  avenoit  que  li  dus  de  Lothier, 
de  Brebant  et  de  Lembourch  devant  dit,  sa  foi  et  sa  loiance  gardant,  fuist  contrains  ou  li  conve- 

1 DccascE,  dioi  «on  énumération  du  anciennes  monnaies  , ne  cite  que  Le«  petits  tournois  noirs,  dont  la  valeur  était 

d'un  denier  tournois  (Gloss. , IV,  949).  | 2 Dictas , lisea  dteeurs , arbitres , A moins  qu'il  na  faille  lire  ou  Us  dtus  d'ictus, 
ce  qui  est  encore  plus  probable. 
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nist  servir  aucun  ou  aucuns  de  ses  premiers  seigneurs  devant  dis  contre  nous , il  le  feroit,  sa  foi  et 
sa  loiance  gardée , au  mies  de  grief1  et  de  damage  que  il  pourroit  de  nous  et  de  nostre  royaume,  fci 
ce  a-il  promis  à tenir  bien  cl  loiaumenl.  En  leismoignnge  de  la  quele  chose  nous  avons  mis  nostre 
seet  en  ces  présentes  lettres,  données  devant  Lille,  semmedi  après  la  Geste  saint  Mali  aposlre,  es 
l’an  de  grâce  mil  trois  cens  et  qualtre. 

Cartulaire  de»  duc»  de  Brabant  B,  fol.  75,  recto. 


CVIII. 

Quittance  donnée  par  Amédée,  comte  de  Savoie,  pour  Sine  partie  de  la  dot 
de  sa  femme,  Marie  de  Brabant. 


A Paris,  le 6 frtricr  1305. 

A tous  cens  qui  ces  présentes  lettres  verront,  Axés,  cuens  de  Savvoie,  salut.  Sachent  lont  Le 
com  nobles  boni  nostre  chicrs  et  bien  amés  frères  Jchans , par  la  grasce  Dieu  dus  de  Lolhrike,  de 
Probant  et  de  Lembourch  , nous  ait  fait  respondre  et  promettre  de  paiier  par  très-excellent  prioebe 
nostre  chier  et  ameit  signeur  Philippe,  par  la  grâce  Dieu  roy  de  France,  dis  mille  libres  de  bwc 
petis  tournois  noirs , à paiier  à la  feiste  de  Totissains  prochaine,  k venir  en  rabat  de  la  somme  de 
vint  et  chine  mille  libres,  ès  qucles  li  dis  rois  csloit  tenus  audit  duc,  si  com  il  estoil  contenu  è» 
lettres  ki  sour  che  furent  faites,  les  queles  sunl  rendues  au  roy  en  la  confection  de  cestcs  pré**» 
lettres;  et  li  dis  dus  nous  fust  tenus  en  vint  et  chine  mille  libres  de  bons  petis  tournois  noir» pour 
occoison  du  mariage  de  nostre  chière  et  bien  aimée  compaingnc,  Marie  de  Brebant . conte*»e  de 
Savvoie,  sereur  dou  dit  duc  ; se  li  dis  dus  par  soi  et  par  les  siens  se  suefTre  de  soi  melfaire  veinh 
dit  roy  , si  ke  nous  puissons  recouvreir  les  dites  dis  mille  libre»  au  terme  devaot  dit , nou»  tic»  oit 
confessons  eslre  paiiel  et  salisfié  doudit  duc  des  dis  mille  libres  de  laditte  monuoie  , et  l'en  quitoi» 
par  la  teneur  de  ces  lettres  en  la  manière  devant  dite.  Et  s'il  avenoit  par  aventure  ke  ensi  comme 
autrefois  a esleit  Irai  tic  li  dis  dus  ou  autres,  en  non  de  lui,  nous  assignassent  cl  asséissenl  sotifSuu 
ment  en  la  terre  de  Brebant,  les  dites  dis  mille  libres,  si  que  nous  nous  en  temssieus  apiiié» 
devant  la  terme  de  la  Toussains  devant  dit , nous  volons  et  prometons  au  dit  duc  rendre  les  dite» 
lettres  des  dis  mille  libres  devant  dites,  ke  nous  avons  du  roy,  et  li  donrons  auctoritei  de  recovrar 
les  en  non  de  noua.  En  tiesrnoiug  de  ceste  cose  nous  avons  fait  mettre  nostre  saicl  à ces  présente* 
lettres.  Donné  à Paris  le  semmedi  prochain  après  la  feiste  de  la  Chandeleur,  l’an  de  grasce  m*l 
trois  cens  et  qualtre. 

Cartulaire  de»  duc»  de  Brabmt  B , fol.  44,  *er*o. 

1 An  mirt  '!« g rirj,  «u  moindre  grief. 
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C1X. 

Lettres  du  magistrat  de  Saint-Trond  n celui  de  Louvain , portant  promesse 
de  ne  recevoir  aucun  banni  de  celte  dernière  ville. 


Le  6 juin  1305. 

Viril  providis  et  honestis  , atnicis  suis  charissimis.  justitiario,  scabinis,  juratis,  totique  civitati 
oppidi  Lovanienais.  seul  loti , scabini , consules,  ac  univers!  burgensea  oppidi  sancti  Trudonis , 
salutem  . et  paratam  ad  eorum  beneplacita  volnntatem.  Causis  urgentibu*  necesaariis,  et  utilitate 
nimia  exigente,  competent!  deliberatione  et  consilio  praebabitis,  vobia  promiaimua  et  firmiter 
promit  timus , in  bona  fide , quod  si  conligerit  aliquem  de  fullonibua,  aut  textoribua,  Tel  de  aliia 
hominibus  villae  vestrae , alteriua  cujuaque  officii,  contra  libertatem,  jura  ac  consuetudinem 
villae  vestrae  Lovanienais,  venire , ve)  quidquam  maebiuari  contra  eamdem  libertatem,  in  praçjo- 
dicium  et  grnvaraen  villae  vestrae  praediclae , propter  quod  ad  nos  et  villam  nostrara  duxerit  fu- 
giendum  , apud  nos  refugium  , conservât  ion  em  et  securitatem  habere  putattirus  : talem  nullate- 
nus  , quamdiu  in  tali  statu  exstiterit , et  rebellis  permanserit,  apud  nos  servabimus,  seu  tenebimus, 
nec  refugium  aliquod  in  oppido  noslro  aliquatenus  consequetur;  sed  ipsum  extra  oppidum  nos- 
trum  et  ejus  libertatem,  expellemus  et  publice  banniemua.  lia  quod  quicumque  ex  nobis,  post 
bannitionem  hujusmodi  , ad  hospitium  ulterius , quam  sola  nocte  receperit,  solvet  viginti  solidos  : 
et  quotiea  eum  receperit,  loties  solvet  viginti  solidos.  Et  quicumque  de  magistris  talem  ad  offi- 
cium duxerit,  amiltet  et  demerebitur  officium  suum  per  annum  continuum.  Qui  vero  homini  hujus- 
modi cibum  potumve  vendiderit,  loties  solvet  viginti  solidos,  et  hoc  si  légitimé  probari  poterit; 
si  vero  légitimé  probari  non  poterit , simpliciter  ab  eo  exigetur , et  ipse  se  tertio  excusabit , qui 
alicujus  fuerint  officii.  In  cujua  rei  testimonium  et  firmitatem  praesens  scriptum  païens  sigiili 
oppidi  nostri  muniminc  vobia  concedimus  et  transmitlimus  roboratum.  Actum  et  datum  anno  Do- 
mini  CCC°  quinto,  feria  tertia  in  diebua  Pentecostes  *. 

Cartulaire  aux  archives  de  la  ville  de  Louvain. 

I Pareil  engagement  fut  contracté  en  ver»  Louvain  par  quelque*  autres  ville*  telles  que  Narttncht , Hujr,  Toogrea , Gaod,  etc. 
C'est  par  ce  raoUf  que  sou*  avoua  cru  devoir  admettre  ce  diplôme  parmi  lea  chartsa  du  Brabant. 


Deel  I. 
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CX. 

Lettre s de  Guillaume , comte  de  Hainaut  et  de  Hollande,  en  prolongation 
de  la  trêve  conclue  avec  le  duc  de  Brabant  et  le  comte  de  Flandre. 


Le  2 juillet  1305. 

Nous  Guillaiives,  par  la  grasce  «Je  Dieu  cuens  de  llaynnau,  de  Hollande,  de  Zélande,  cl  sires  dt 
Frixe,  faisons  savoir  à tous , ke  comme  nous  eui&siemes  fait  Lriuwes  , et  données  de  nous,  de  ao» 
gens,  de  nos  payis  de  Hollande,  de  Zélande  et  de  Frixe , et  de  nos  allÿez,  à nobles  hommes  Jehan, 
par  eele  meisme  grasce  duc  de  Lolheringe , de  Braybant  et  de  Lembourch,  Philippe  de  Flandres, 
conto  de  Thiclto  et  de  Loret,  cl  à Jehan  de  Flandres,  conte  de  Namur,  à leur  gens  et  à leur 
alloijés.  dusques  as  octaves  dou  jour  saint  Jehan  décolassé;  les  triuwes  devant  dites  nous  les  rikio 
gons  dusques  au  jour  de  le  Toussains  prochainnement  venant  et  le  jour  tout  ; tout  en  le  fourme  et 
en  le  manière , k’il  est  contenu  en  nos  lettres  , ke  chi-devaul  a viennes  données  sour  ebou.  Si  tue 
dons  et  prions  à tous  nos  hommes  et  subgez  dessus  dis , ke  il  ensi  les  tiengnent , se  tant  nous  da- 
ment ; et  nous  les  dittes  triuwes  et  le  ralongement  prometons  à tenir  bien  et  loiaument,  de  nom.  de 
no  partie  et  de  nos  gens  devant  dittes  , en  la  manière  k’il  est  escrit  et  saicleit , par  le  tiesmoingd* 
ces  lettres,  saieleez  de  no  saijel.  Données  l’an  de  grasce  mil  trois  cens  et  chuink,  le  veareli 
après  le  jour  S.  Pierre  et  S.  Pol  'aposlre. 

L'original  avec  sceau  équestre , en  cire  brune  endommage,  pendui 
à double  queue,  aux  archives  de  la  province  de  Flandre  nriotssl* 


CXI. 


Exemption  d’impôt  accordée  à ceux  d’Herenthals. 


Dam  la  première  semaine  «le  juillet  1305. 

Wi  J A3  , bider  gratiën  ons  Heren  hertoge  van  Lothrijke,  van  Brabant,  van  Lymborcb , ouirocooi 
allen  den  gbenen  die  desen  brief  selon  sien  of  horen  lesen  , dat  wi  puerleec  ora  Gode  en  om  ow" 
stolen  wille,  endc  om  de  sielcn  daer  wi  ave  sijn  comen,  ende  om  de  sielen  die  van  ods  «k® 
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cotiu'U  . ende  om  de  verlichtenisse  van  onse  lieden  ute  onsen  schothct  escape  van  Hcrentals,  daer 
wi  ende  onse  vorderen  voertnaels  bede  ave  ghenomen  hebben . ende  om  de  minne  die  «i  te  hen* 
wert  draghen , ghegheven  hebben  onsen  lieden  van  den  «elven  sc  h ou  the  1 escape,  bi  rade  onser  manne 
ende  onser  liede  van  onsen  lande,  dat  wi,  no  onse  nacomelinghe , die  gheerven  selen  sijn  van  ons 
lant,  neinmermcer  en  selen  bede  nemen  no  laten  nemen  , no  settinghe  selten  , no  laten  setten  , no 
ocsoen  suken  1 , no  laten  suken , no  negherehande  behendicheit , daer  bede  ochte  setlengbe  ave 
mochte  co  men  , hen  ware  2 * * dat  saké  dat  noet  dade  van  ghevangenisse  van  ons  selve  lichamene . 
ocht  dat  onse  kinderen  ridderen  wirden,  ochte  huweden.  [Getuigen]  Jan,  heere  van  Cuyc  , Daniel 
van  Bouchout,  Witlre  en  Willem  van  Barchem,  Nicole  van  Doerne,  ridderen.  Gegeven  in  den 
jare  MCCCV , in  dierste  weke  van  hoeymaent. 

Anulecta  tu  édita  de  II*  i lea. 


cxii. 

Le  magistrat  et  let  métiers  de  la  ville  de  Bruxelles  promettent  d’accomplir  ce 
que  décidera  le  duc  de  Brabant  au  nijet  de  leurs  dissensions. 


I.e  19  mart  1300. 


Cont  si  allen  den  ghenen  die  dese  lettren  selen  sien  ochte  horen  lesen , dal  comen  sijn  vore  ons 
scepenen  van  Brusele  die  hir  na  bescreven  sijn , de  commoingnemeester,  de  gbeswoerne  ende  aile 
ambachte  van  der  s;at  van  Brusele , ende  die  te  hen  behoren , met  haren  vrien  wille , dats  te 
wetene , de  meeslre  van  den  ververen , de  medeblandcren  *,  de  vedermakeren , briederen  * . 
molren . al  de  smede , cledermakeren  , scilderen  , sadeleren  , oude  cledermakcren  , cousemakeren  . 
sceplide , kausiemakeren , witte  riemakers,  linen  wevers,  frti tiers , aendoenres,  timmerlide. 
ineyselide  5 *,  stienbiccleren  eu  peren  ; scrinemakeren , vetleren7,  bleikeren,  ketclknapen,  vliescu- 
weren  vesceren0,  grunevesceren  , hoenremengheren  , beckeren  , corduanire  I0,  scoesuttren  **, 
ondescoesuttcren , riembeslageren  , wevren  ende  volren  1 2.  ende  alle  andere  ambachte  van  Brusele, 
met  willecore  ende  met  consente  van  hen  allen , hebben  gheloeft,  op  ben  ende  op  hare  goet,  enen 

I Oettten  suken  , oorrark  (tôt  bduting)  toakrn.  ) 2 Hen  ware , bel  rn  ware.  | 3 Medeblanderen,  mcedtnukm,  un  m«cdi- 

(aekerc  draak)  en  blonden,  vermengen  ; marr  niet  van  hel  fr.  blandir,  gelyk  HoECrrr  itieeul  in  «yn  Aanhangt cl  op  de 

prvere  va n Bredaasck  taul-eigen , bl.  23.  | A Briederen,  tlokers , brouwers.  | 5 Majrselide,  liouten-buitraedmakcr* , tinv- 

merlieden  in  het  klein.  Het  woord  ît  afgeleid  van  mais*,  parvui , nog  hy  de  boogduitsrher*  gebraikclyk.  | 6 Stienbicchren  . 

ticbcl  of-  ilerobakken.  | 7 J 'etteren  , huidcveUer*.  | B f'IieMCuweren  , vleeacbouwcrs.  1 9 f'esceren,  vittebers.  | 10  CVir- 

duanire,  leder  touwen,  f 11  Scoesuttren  , schoenmakers.  \ 12  f'olren,  volders. 
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edelen  prince  , baren  lieren  here,  Janne,  bidcr  gratiën  Ons  Heren  hertogc  van  Lotbrijlr,  vu 
Brabant  endc  van  Limborch , alle  dat  bi  maken  , ordineren  ende  viseren  sal , bi  rade  van  goeden 
lieden,  om  sine  slat  van  Brusele  in  rusten  ende  in  goeden  pointe  to  .nettenen,  soe  dat  tnallel  1 oo- 
ghedrongen  ende  onghepersl  bliven  van  den  andren , vast  endc  ghestade  te  houdene  immermeer, 
ende  waer  dat  saké  dat  enech  ambacht , ochte  enech  man  van  den  ambachten  ons  liefs  Kmu 
seggen  ende  ordcnance  vaste  endc  ghestadecb  niet  en  hilden  , dat  elc  man  van  der  slat  ende  alle  de 
stat  van  Brusele  voregheuoemt  onse  here  den  bertoghe  ende  sinen  reebteren  helpen  ende  sterken 
selen  ende  moeten,  met  rade  ende  met  dadc , in  goeden  trouwen , dat  de  broke  ende  demesdaei 
ghebetert  worde,  ende  sijn  seggen  ghestadecb  blive  immermeer.  Ende  al  dat  hir  vore  besomen  e* 
hebben  alle  ende  elc  van  ben  die  voreghenoemt  sijn,  gheloefl,  op  beo  ende  op  har  goet,  alle  dit 
vaste  ende  ghestade  te  houdene  immermeer.  Hier  al' sijn  orkunden:  her  Beniere  Egloy,  Willem  de 
Lose,  Willem  Mennen,  Godevacrt  Boete,  Huge  Walcbo,  Jan  van  Molenbeca  ende  Gilis  Coele. 
scepenen  van  Brusele , die  aen  desc  letlren  hare  segle  hebben  ghehangen  , in  orkomcape  der 
warit.  Ghedaen  intjaer  Ons  Heren  M®  GCC®  ende  vive,  des  saterdaechs  na  halfvasten3. 

L’original  aux  archives  du  Royaume,  à Bruxelles. 


cxm. 

Sentence  arbitrale  au  tujet  de*  contestation s élevées  entre  divers  métiers  de 
la  ville  de  Bruxelles. 


Le  12  juin  120e. 

Wi  J as  , bi  der  gracien  ons  Heren  hertoge  van  Lotherike , van  Brabant  ende  van  Lymborcb.  doe» 
cont,  dat  wy  mit  voirsienicheiden  ende  met  wisen  lieden  raeds  ons  besproken  hebben  code  bera- 
den, om  die  quaetheit  ende  die  overborlecheit  3 van  der  gemeinten  neringen  , die  menege  oateeri 
ende  gebeseecht  heeft  milten  gulden  , die  wy  der  gemeinten  vau  Bruessele  gegeven  hadden , ende 
wy  hebben  aensicn  den  ghemeinen  oerboer  van  der  neringen  van  onse  slat  van  Bruessel,  beide  tan 
riken  ende  van  armen,  ende  want  onse  geboirtege  liede  van  den  seven  geslachten  van  Bruessel- 
ende  die  tote  hen  behoiren,  in  deen  prochie,  ende  die  gemeinte  van  derselver  stad  in  dandere 
prochic,  gelijc  dal  die  letteren  spreken  , die  dair  opgemaect  sijn , van  allen  twiste,  die  tusseben  die 

I Mallek  , elk.  | 2 A rapprocher  dn  diplôme  imprimé  dmoa  le  Lujrtter  v*n  Bnttutnr , I,  fol.  66.  | Z IWrforfocta'- 
overdasd , oolielamelykbcid. 
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voirgenoemde  procbien  geweest  hebben,  tons  weert  ende  op  ons  seggen  bleven  sijn , ende  hebben 
onse  seggen  gelooft  vaste  te  houdene,  so  vrat  wy  dair  af  seggen  selen,  so  es  ons  seggen,  ende  seggeu 
die  guide,  die  wy  der  gemeinten  van  onser  stad  van  Bruessele  ghegeven , ave  1 ende  te  nieute, 
ende  dalse  te  nieute  selen  bliven  emmermeer.  Voort  es  ons  seggen  : dal  wy  ghoven  onse  stad  van 
Bruessel  ende  onsen  goeden  lieden  van  der  selvcr  stad  die  guide  die  bier  uavulgende  is , dats  te 
verstane , dat  elc  man  , die  voer  in  die  vorste  guide  was , dat  hi  nu  sy  dair  inne  gelijc  dal  lii  te  voe- 
reu  was.  Voort  es  onse  seggen  : dat  elc  man  , van  dien  voirt  ingaeu  sal , dat  Ui  dair  inne  gaen  mach 
na  sgn  geboirte,  gelik»  wijs  dat  men  voirmails  plach  te  doene.  Voort  es  ons  seggen  : dal  die  hoechste 
boete  van  den  gulden  is  ende  sal  wesen  derlich  mare.  Voort  es  onse  seggen  : dat  uiemen,  die  in  dese 
guide  niet  en  is , maken  en  sal  noch  maken  en  mach  , noch  doen  maken  laken  , scarlaken  lingde  , 
noch  verwen  , noch  mingen  , noch  groynen  , ende  die  gone  die  in  dese  guide  niet  en  sijn  . mogen  ma- 
ken alrehande  gewant  2,  sonder  alleen  scairlaken  lingde  ende  geverwet , ende  gemingt  met  grenien. 
Ende  bair  gewant,  dalse  maken,  mogense  beslaen  ende  voerent  lallen  mercteu , dair  sy  willen, 
metten  gonen  die  in  dese  guide  sijn , ende  met  hen  slaen , ende  vereoepen  hair  gewant , ute  ge- 
nomen alloes  laken , scaerlaken  lingde  ende  geverwet,  ende  geminct  met  grenien , gelijc  dat  voer- 
sproken is.  Ende  sy  mogen  halen  ende  bringen  ut  Ingelant  ende  ute  anderen  landen  wolle,  ende 
alrehande  goet , gelijc  den  guldebruederen.  Voort  es  onse  seggen  : wille  enich  man  van  ambachte 
in  dese  guide  gaen  hi  mâcher  ingaen , overmids  de  hoechste  boete  van  den  guide,  ende  dan  moetli 
versweren  3 sijn  ambacht,  op  dat  hi  van  scalken  ambachte  is4.  Voort  es  onse  seggen  : dat  wy 
gheven  der  stad  ende  der  gulden  van  Bruessel  dat  meten  van  der  meeden , ende  van  den  weede , 
ende  dal  wegen  van  der  weet  asschen,  ende  dat  wegen  van  der  wouden  s,  ende  dat  wegen  van  den 
alune  ende  van  den  brisilien  houle , ende  van  den  grenien  6 , ende  van  den  boeleren  7 , ende  van 
den  wollen.  Voort  seggen  wy  van  den  weveren , ende  van  den  volderen , ende  van  verweren , ende 
van  noppersen8,  ende  van  scioderssen  9,  ende  van  den  kynmersen  10,  ende  van  aendoeuderen  , ende 
van  samecopereu,  ende  van  ramen  , ende  van  alle  den  geboden,  die  de  guide  maict,  onder  hen  met 
gemeincten  rade,  also  vele  boeten  ende  beternissen  als  die  scepenen  milten  guldekenen  ende  met- 
ten achten  op  setten,  ende  ordeneren  selen,  datmen  dair  af  panden  mach,  metten  guldekciien 
ofte  metten  gulden  knapen  : wair  oic  dal  saké  dat  ane  die  pointe  die  sy  maken  ofte  ordineren  selen, 
y et  gebrake,  soe  bevelen  wy  onsen  rechteren  dat  bise  geschien  11  doe.  Voort  es  onse  seggen  : dat 
die  scepenen  van  onser  stad  van  Bruessele,  met  vollen  gevolgde  der  meerder  parthie  van  hem 
zevenen  kiesen  selen,  van  jaere  te  jaere,  op  hairen  eet,  uten  voirgenoemden  zeven  geslechten , 
ende  die  te  desen  vij  geslechten  boiren , die  achte  van  den  gulden,  die  wettechste  ende  die  oir- 
boirlechste , die  sy  dair  inne  kinnen  ; ende  also  die  achte  gecosen  sijn  , soe  selen  die  scepenen 
metten  achten  twee  guldekenc  kiesen  , ute  dien  voirgenoemde  zeven  geslachten.  Voort  es  ons  seg- 
gen : waert  dat  zake  waer  dal  enich  twist  geviele  van  enigen  pointe,  dat  den  gulden  olte  den  ge- 
wande ginge  ane,  so  es  ons  seggen,  dacrl  de  scepenen  setten  daer  dal  blive,  ende  dal  selen  wy  vaste 
doen  houden.  Voort  es  ouse  seggen  : dat  de  slat  van  Bruessele  setten  sal , te  desen  voirgenoemden 
sluckeii  , die  ghene  diese  wale  ende  wittelee  houden  zelen , ende  selve  doen  milter  bant.  Voort  es 
ons  seggen  : dat  alle  die  slucken,  die  de  scepenen  ende  die  guldekens,  ende  die  achte  van  den 


I Ave  , af.  Varrta  : wy  leggen  ttf.  | 2 Gewant,  klecdergoed.  | 3 f'ertweren  , aftwecrcn.  | 4 Indien  liy  lot  eenig  geheim 

genootschap  belloon.  I 6 Wouden,  wonde , meekrap.  | « Grenien,  waenchynljk  granen.  | 7 Boeleren,  boter.  | 

8 y op  per  u- n , wol  scheerden.  | 9 Scioderssen.  Dit  woont  is  waencbyolyk  verkeerd  g etthreven.  Muscbieii  bedoelt  de  tekst 

de  bewerken  ven  schol sche  wol.  | 10  Kynmcrienl  J II  Getchien,  scheiden  , uiteen  doen. 
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guldeue  maken  ende  ordineren  selen  , om  den  oirboere  van  den  guldene  , dat  wy  die  hoadeu  seieo, 
ende  doen  houden  getrouw elec.  Voort  es  onse  seggen  : dat  die  guldekeue  ende  die  achtr,  al»i 
gecosen  siji»,  selen  zweren  ten  heylegen , datsi  der  stadt  recht  ende  der  guldcne  recht  raste  entln 
gcslande  houden  solen.  Ende  om  dat  wy  willen  dat  alle  die  voirgenoemde  poenten , gelijc  dat  vim 
gescegt  hebben  in  dcscti  jegenwcrdoge  chartcre,  van  ons  en  van  onsen  nacomelingrn  onsrr  stad 
van  Rruessele,  ende  onser  goeden  lieden  van  der  selver  stad  , hen  ende  liai  ren  nacomfliDgeo  «u- 
mermeer , vaste  ende  watl  gehouden  sy , so  hebben  wy  onse  stad  ende  onsen  goiden  Itedeo  van 
Rruessele  voirgenoemt  gegeven  deseu  chartcre , besegel t met  onsen  propreo  zegele , in  keniiisM-n 
der  waerheit.  Ende  om  die  meerder  zekerhrit . so  bidden  wy  edelen  lieden  ende  onsen  lieren  mai>- 
nen  Gheerart,  greve  van  Gulke,  Arude  , greve  van  Loen  ende  van  Chiny , Jan,  here  van  Kovc, 
Florenise  ilertoude,  here  van  Rerlair , Rasenc , here  van  Liedekerke  ende  van  Bredaa , Geenrt . 
here  van  Diest , Gerart,  here  van  Wesemale , here  van  Bergen  ende  van  Wonde,  Gerart.  here 
van  Rotselair  , Arnd  van  Wesemale,  marscalc  van  Brabant,  ütten  van  Kuyc , here  van  Sele.  Jm 
van  Lovene , here  van  Harstalle,  Gielis  Bertoude,  Heinrik  van  Wange,  drossate  van  Brabant. 
Ywaine  van  Mcldert,  Wonteren  van  Winegem , dat  si  haren  seghele»  hier  ane  ha nghen  metten 
onsen.  Kude  vri  Gheerart,  greve  van  Gulke,  Arnd,  greve  van  Loen  ende  van  Chiny,  Jan,  ben- 
van  Kuyc.  Florens  Dcrloud,  here  van  Rerlair,  Rase,  here  van  Liedekerke  en  van  Bredaa. 
Geerart , here  van  Diest , Gerart , here  van  Wesemale , here  van  Bergen  ende  van  Woude,  Gerart 
here  van  Rotselair,  Arnd  van  Wesemale,  marscalc  van  Rrabant , Oliën  van  Kuyc,  here  van  Sele. 
Jan  van  Lovene,  here  van  Harstalle,  Gielis  Bertoude , Heinrik  van  Wange.  drossate  van  Brabant, 
Ywaine  van  Meldert,  Wouteren  van  Winegem  , om  die  bede  ons  beren  «hertogen  vorgenoemt  heb- 
ben wy  onsen  segele  met  ons  heren  shertogeu  zegele  gehangen  anc  dose  tegenwordige  cbartcre. 
Gegeven  ende  gedaen  int  jaire  ons  Heren  dal  men  screef  M*CCO  ende  zesse  , des  sondaichs  na  den 
ilach  van  Sente  Bcrnabas , die  valt  in  der  braeclimaende. 

Registre  dc  divers  privilèges,  aux  archives  du  Royaume  a BmsUes 
(n°  3 de  V Inventaire  ) , fol.  12 , verso* 


CXIV. 


Lettres  de  l’empereur  concernant  le  mariage  à contracter  entre  Frédéric 
d’Autriche  et  la  fille  du  duc  de  Brabant. 


K Franrfort,  le  25  juillet  1306. 

Nos  Albekti's,  Dei  gralia  Komanorum  rex  , semper  augustus,  universis  volumus  esse  notua 
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quod  illustris  Fredericus  , dux  Austriae,  filins  noster  charissimus , juravil  illustrein  Katerinam  . 
iiliam  nostram,  illustrent  Jobannem  , illustris  Johannis,  ducis  Rrabantiae  et  Lolharingiae  . primo- 
genilum,  in  maritum  legitimum  se  dticlurain.  Quod  et  nos  spousalia  contralicndo  inter  eosdem  Kate- 
rinam et  Jobannem,  promitlimus  bona  fuie  nos  curaturos  et  facluros  quod  praedicta  Kalbcrina 
cumdem  Jobannem  infra  spatium  quatuor  anuorutn , a data  praesenlium  numerandiini , nisi  idem 
terminus  de  cotnmurii  consensu  nostro  et  dicti  ducis  fuerit  prorogatus  , ducere  debeat  in  maritum  . 
•ub  pnena  qnindecim  millium  marcarum  puri  argenti,  eidem  Juhanui  solvendarum  a nobis,  si  prae- 
ilicta  Kalbcrina  eum  non  duxerit  in  maritum.  i’romittimus  etiam  nos  daturos  et  donamus  praefatae 
(iliae  noslrae  quindecim  millia  marcarum  puri  argenti  in  dotem.  Pro  quadote  cast  mm  et  villam  de 
AVerde  ad  imperium  pertinentes,  eum  theolonco,  fructibus.  redditibuset  proventibus  omnibusque 
aliis  suis  pertinentiis,  nobili  viro  (îerardo , comiti  Juliacensi,  a nobis  et  imperio  obligatum  a prae- 
fato  duce  Drabantiae  . juxla  convcntionem  inter  nos  et  ipsum  ducem  habitam  pro  sex  millibus  mar- 
carum Brahanlinarum  a manibus  dicti  Juliacensis  comitis  rcdimendtim  ncc  non  et  villam  de 
Dwsborghe,  sidictus  dux  eainredimcrc  voluerit  pro  pecunia  pro  qua  obligata  existit,  nomine  hypo- 
tbecae  seu  pignoris  obligamus , de  consensu  principum  nostrorum  seu  tnajoris  partis  corum  ad 
tenendum  et  babendum  illud  , conditione  subscripta.  Videlicet  quod  ipsum  castrum  redemplum,  ut 
dictumosl,  strenuo  viro  Kraftoni  de  Griferstein,  militi,a  nobis  et  diclo  duce  cnmmuniter  in  conser- 
vatorem  et  tulorem  ipsius  castri  eleclo  praesentabilur  et  tradetur  custodiendm  et  tenendum  ab  eo. 
douée  deductis  expensis  circa  dicti  castri  cuslodiam  facieudis,  prued ictus  dux  dicta  sex  millia  mar- 
carum de  excrcsccutibus  ultra  dictas  expensas  cum  temperato  modcramiiic  facicndas  recollegerit 
et  receperit,  et  matrimonium  inter  dictos  Katerinam  et  Jobannem  fuerit  consummatnm.  Quo  con- 
summato,  dictus  Krafto  praefatum  castrum  cum  suis  pertinentiis,  ut  praemittilur , dicto  duci  seu 
Johanui  ejus  fdio,  nomine  hypotbecae  seu  pignoris,  praesenlabil  et  tradet  tenendum  ab  eo  pro  dicta 
dote  eloucre  matrimonii.  lia  quod  de  pracceplis  iutuitu  dicti  castri  seu  etiam  de  villa  de  Ditcshorghe 
praedicta  sieam  redemerit  nihil  compulabit  in  sorleni.  et  promisit  dictus  Krafto  praeslito  jurainento 
diction  castrum  taiibus  personis  muuire , quod  si  {quod  absit  !)  ipsum  Kraftonem  mori  contingeret 
eidem  personae  dictum  castrum  debent  fidcliter  conservare,  douce  ipsum  castrum  viro  nobili 
Eberhardo  , comiti  de  Marcha  , praesenleut  et  tradaut , vel  si  ipsum  comitem  de  Marcha  decederr 
vel  in  reiuotis  agere  forsitau  contingeret , il li  in  quem  nos  et  dictus  dux  decreverimus  convenir»- 
tenendum  ab  ipso  comité  de  Marcha  , vel  ab  illo  in  quem  nos  et  dictus  dux  conveueriinus  sub  omni- 
bus couditionibus  supradiclis.  Est  tarnen  adjectum  quod  si  dictum  matrimonium  non  sortirelur 
clfeclum , recollectis  per  praefaluin  ducem  sex  millibus  marcarum  praediclis,  praefatum  castrum 
cum  suis  pertinentiis  ad  nos  et  imperium  libéré  revertetur.  Matrimonio  vero  inter  cos  consummato , 
fl  lia  noitira  decedeule  sine  liberis,  praefatus  Johannes  in  praedicta  dote  vel  dotis  sub  pignore  ad  dies 
vitac  suac  habebit  usum-fructum.  Quo  Johanne  defuncto,  nd  nos  dos  praedicta  sub  pignore  libero 
revertetur.  Si  vero  alterutrum  conjugum,  anlequam  matrimonium  inter  eos  consummatum  fuerit, 
muricoutigerit,  dos  et  donntio  undc  processeruul  libéré  revertenlur.  Praesentium  teslimonio  tilte- 
r.irum  majestalis  nostri  sigilli  robore  signatarum , datum  in  Frankcnfucrt  VII4  kalend.  Augusti . 
anno  Domini  M°  CCC°  sexto , regni  vero  nostri  auuo  octavo. 


Cartnlnire  des  dues  de  Brabant  R,  fol.  3,  recto. 
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CXV. 


L’empereur  promet  ta  protection  au  duc  de  Brabant. 


A Francfort  | le  29  juillet  1306. 

Nos  Albebtos,  Dei  gratia  Romaoorum  rex,  temper  augustus,  ad  universorum  uotitiam  yoIubhi* 
pervenire  , quod  promittimus  ut  illustri  Johanni , duci  Brabantiae , principi  nostro  dilecto . in  jore 
suo  cootra  omnem  vi ventent  hominem,  quoad  vixerit , toto  nostro  poste  et  viribus  adhaerebimu», 
efBcaciter  et  fideliler  assistemus.  Dantes  sibi  has  noatras  litteras  majeatatis  nostrac  sigillo  signait* 
in  testimonium  super  eo.  Datum  in  Frankenfurd  septima  kalend.  Augusti.  anno  Domini  idîIImudo 
trecentesimo  sexto  , regni  vcro  notlri  anno  octavo. 

Csrtulaire  de*  duc»  de  Brabant  B , fol  3 , ycr*o 


cxvi. 

Lettres  de  Gérard , sire  de  Diest , au  sujet  de  V assistance  que  lui  a prêtée  le 
duc  contre  les  habitans  de  cette  ville. 


Le  29  août  1306. 

Lniversis  praesentes  litteras  inspectant  Gxbabdds,  dominus  de  Dieste,  castellanus  Antaerpim- 
sis , salutem  cum  notitia  veritatis.  Cum  nos  contra  oppidanos  nottros  Dystense*  contrôler*»»  * 
querelas  quamplures  habeamus , super  quibus  illustri»  princeps  dominus  notter  cbarissimu*  Jo- 
hannes , Dei  gratia  dux  Lolharingiae , Brabantiae  et  Lymburgiae , uobis  assistere  et  justitiwa  facerr 
prominent  competentem  ; nos  super  omnibus  proventibus  et  emolumentis,  quae  exinde  nobi» poteraot 
provenire  , secundum  dictam  ordinalionem  virorum  nobilium  domini  Guidonis  de  Flandria.  coauin 
Zelaudiae,  domini  Johauni»  de  Kuyc,  domini  Danielis  de  Ghore  et  domini  Walteri  de  Wutegbas. 
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niililum  , vel  duorum  eorumdem  ipsi  domino  nostro  duci  dare , providcre  et  servire  promit  timus 
bona  fide,  lenore  praesenliuin  nos  ad  hoe  efficaciler  obligando.  In  cujus  rei  testimonium  sigillum 
oost  rum  praesentibus  litteris  du  tinais  apponendum.  Datum  die  decollalionis  sancti  Johanuis,  anno 
Üomiiii  millesimo  Irecentesimo  sexto. 

Cartulaire  de*  ducs  de  Brabant  B,  fol.  100,  recto. 


CXVII. 

Confédération  entre  l'archevêque  de  Coloyne  et  le  duc  de  Brabant. 


A Cologne . le  2 tnplrmbre  1344. 


In  Godes  namen  amen.  Wi  Ikmticii  van  Goeds  ghennder  der  heileghen  keerken  van  Coelne 
erdsccbcsscop  ende  des  heilegen  riches  van  over  berch  ertzekancelere  , ende  Jas,  hertoghe  van 
Lothrikc,  van  Brabant  ende  vau  Leuiborck,  doen  cont  allen  den  ghenen  die  desen  brief  sieu  ende 
horen,  dat  wi  omme  ghemeine  beste  des  lands  ons  met  ghegevenre  trouwen  ende  ghanser  sckerheit 
tsamen  verbonden  hebben  dewilc  dat  wi  leven  *,  ende  overdragen,  met  rade  onser  maghe  ende 
vriende.  dat  unser  eyn  deme  andermc  zu  sim  reichte  bihaldeu  ende  bihulpich  sal  sin,  weder 
eynen  ieweliclien  man,  mit  aller  siner  maichl , sunder  arghclist,  op  sine  kost  , van  bi  scheiden 
dat  richgc  2 ; inde  mallich  van  uns  sal  des  anders  ghcuetdich  sin,  zou  riclite,  in  de  oig  ziner 
underdeniger  , geisllig  un  werchlig,  maige,  ende  sinre  manne  sal  hem  ghewcldech  sin,  an  wen 
van  ons  dat  geil,  snoder  argelist.  Inde  so  wie  mil  reichte  icincneit  in  walde  bissen  ghenughen , 
ende  sich  weder  onser  eyn  setzen,  mit  stolzheide  ende  mil  werauele  zunrechte,  so  welig  van  uns 
des  anders  dairf  ze  hiilpenc  . alse  liene  bi  bodcit  , so  sal  he  iemen  hendelinghen  ze  helpet  kumen 
up  sine  kost,  na  aller  sinre  maicht,  als  it  vor  steit  ghescreven,  den  man  alsulig  ze  haldeue  dat  he 
van  deme  verauele  inde  unrcchte  laisse  inde  an  rechte  blive.  Rofeit  3 oig  ieman  die  straisse  zu 
wasscrc  ene  umelaynde,  der  slcislc  van  uns  sal  deme  roynere  na  vulgeu  mit  siiire  maicht,  inde 
sal  den  roif  bischuddcn  , inde  dun  daer  zu  dat  he  sculdig  is,  na  reichte.  Inde  darf  he  des  anders 
van  uns  dar  zu  , der  sal  ieme  zu  helpen  kumen.  als  it  vore  steit  ghescreven.  Inde  op  dat  dit 
vurbunlnisse  slede  sidde  tusscen  blive  uhverbruglig,  so  han  wir  onse  iugcsieghle  an  desen  brief 
ghehaiigen.  Dit  es  ghesceil  zu  Kolnc  , in  orknnde  der  edeler  manne  Geracrds,  des  graven  van 

I Terwyl  wy  leven.  ) 2 A en  dete  «yde  de»  ryk»  ? «en  beide  tydcu  de»  rykt  ? | 3 Rp/eit , rooft 
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Gulcge,  Everaerds.  de*  graven  van  der  Marken  , Kupreichtcs,  de*  graven  van  Virnebnrg , iode 
Johanne*,  de*  beren  van  Kuyc,  onser  maige  ende  manne  , de  ire  inghcseghel  an  de«en  brief  bami 
ghohangbcn,  in  urkunde  deser  dinge.  Inde  wir  Gheraerl  van  Gulcge , Everaert  van  der  Maerlen. 
Roupreicbl  van  A irnenburg  grève n , ende  Johan  , here  van  Kuyc,  die  voreghenoemt  *ijn.  irrp® 
de*  dat  du*e  vurewnrde  wair  sint  inde  vermidde*  un*  gemaichet  sint,  alsil  unre  *tril  ghescrete». 
gheloven  na  aller  onser  maichl  mil  goder  truwen  onse  heirren  den  ertzcbischof  van  kolne,  iode 
den  bertoghen  van  Brabant  de  voreghenoemt  sint,  der  auet  zu  baldene,  dat  si  duse  vureuurdr 
inde  gheloifnîtte  stede  inde  vast  balden  , ende  dun  , alsil  unre  steil  gbescreven.  Dis  brief  «art 
gegeven  in  me  jarc  Godes  du  man  zalte  duzen  drie  bundert  iaer  inde  ses  jaer.  des  ncisles  tlagbe* 
sente  Gilicn  dagbe. 


Cartulsire  des  ducs  de  Brabant  B,  fob  34,  recto. 


CXVIII, 


fleure  de  la  ville  de  Louvain. 


Le  17  septembre  1306 

Wi  Jas,  metier  gratie  Gods  hertogc  van  Lothrijck , van  Brabant  ende  van  Lymborgb,  male* 
conl  ben  allen  die  nu  zijn  , ende  naemaels  wesen  selon  , die  desc  carte  zien  of  boren  lesen.  Dat  vi 
omme  de  minne  eude  der  ouste  , die  wi  lonser  liever  portren  van  onser  liever  stat  van  Lot  me 
dragen  , eude  omme  den  nienecbfuldegcn  dienst , die  si  ende  hore  vorderen  ons  ende  onsen  vor- 
deren , hertogen  van  Brabant , dicke  gedaeu  hebben  mil  viste  ende  met  groter  nnste,  dies  «ikm 
groten  danc  weten,  ende  sundcrlingc  omme  den  dienst  die  si  ons  nu  doen  en  doen  telen  twinlécb 
jaer  durende,  al  tinden  een  bier  naer;  ende  daer  loc  omme  onse  vorghenoemde  stat  ende  ow 
goeden  liedeu  daer  binnen  in  rasten  ende  in  paisc  Ie  seltene,  eude  te  hotidene  vortanc,  soe  heb- 
ben wi  gegeven  van  ons  ende  van  onse  oere,  onser  liever  slat  vorghenoemt , ende  onsen  goede* 
lieden  die  nu  daer  binueii  sijn.  ende  namaels  wesen  selen  portren  , alle  dese  poente  die  hier  oser 
slaen  bescrevene , die  si  met  rade  ende  versieneebeiden  hebben  gheset  ende  geordonneert , oms* 
ghemaineii  orber  van  onse  slat  vorgenoemt , eweleke  durende,  sonder  breken  ende  wedeneggm 
vortanc  in  gbeenre  manieren.  lerstwerf  hebben  wi  ben  gegeven  ende  gheven , dat  wi  noch  onse 
oer  nemmermcer  calengicren  en  selen , noch  en  mogben  dopslalle  1 dien  binnen  der  vorghenoemde 
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stat  liggen  ooi  betimmert  van  hu»en  ; want  wi  kennen  dat  si  der  stal  toebeboeren  , ende  willen  dal 
mense  «emmermeer  betimmeren  en  mogbe , ende  dat  si  aldus  bliven.  /tem,  hebben  wi  hen  gegeven 
endegbeveo  dat  engbene  gheordende  lieden  , binnen  der  vriheit  van  onse  stat  van  Lovene,  meer  dan 
eene  herberg  houden  en  mogen,  noch  erve  engheen.  buten  horen  hivange  daer  si  nu  in  woinen  voert 
meer  geerig  hen  ; ende  hebben  sire  meer,  diere  moeten  si  hen  uien  binnen  jaers  ende  binneu  daeghs 
in  cope,  ocht  in  \erlsisene.  Ende  soo  wieenege  erven  onlfaen  heeft , ofte  vortaen  onlfaen  sal  tene- 
ger  geordende  lieden  behoefde,  dal  men  hen  gegeven  beeft . bewijst  oft  beset,  of  dat  si  verkregen 
hadden,  of  ander  thoren  behoef  dat  die  ghene  diet  opheeft  des  erfs  hom  uien  moet,  of  welc  lijt 
dal  hijs  mcchlech  es  daer  nae  binnen  jaers  ende  binnen  daeghs,  of  in  cope  of  in  vcrlsisene  ; ende 
waer  men  voude  dat  si,  of  iernaii  van  horcnthalven  , meer  erfs  buten  horen  bivanghe,  daer  si  nu 
wonen  binnen  der  vriheit  van  Loveue  of  meer  woninglien  dan  ene  hielden,  of  houdende  waren, 
des  si  hem  niet  ghcvuyl 1 en  hadden  binneu  jaers  ende  binnen  daeghs.  alse  vorscreven  es,  behou- 
den dien  van  \ ileer  horen  husc , bi  der  Milver  bnigghen , ende  hoeren  perssen  met  dien  , dat  daer 
toehoort,  ende  andere  ghccsteleke  lieden  horen  perssen,  die  si  hier  vormaels  houdende  waren, 
dat  erve  sal  siju  verluiert  eude  sal  ons  bliven,  ende  dal  en  mogen  wi  beu  niet  wedergheven , noch 
verlaten.  Eude  blivel  daerna  een  jaer  on  verwandelt . na  dien  dat  die  raet  van  der  slat  vorghenoemt 
aen  ons  vcrsochl  sal  hebben,  soe  hebben  wi  dat  erve  onser  stat  van  Lovcnc  gegeven,  ende  geven 
horen  vrien  wille  mede  te  doene , ende  kennen  dal  wire  noch  onse  oer  vorlanc  engheen  recht  aen 
en  hebben,  eude  geloven  onse  stat  daer  af  waranl  le  aine.  lient,  hebben  wi  hen  ghcgevcu  ende 
geven  dat  men  die  wage  van  onse  stat  van  Lovene  hevelen  sal  ende  bevelen  met  goeden  wiltegen 
eude  getru wen  lieden  ; ende  willen  dat  mense  boude  vorlanc  op  doude  recht,  gelijc  dat  die  ouderen 
segghen  sollen,  ende  tugen  whtelee  dal  mense  vormaels  plach  te  houdene,  code  dat  mense  boude 
te  slechten  lande,  ende  in  een  huus,  daer  men  in  ende  ule  varen  magh  met  carren.  Ende  de 
ghene  diese  houden  sal , moet  suive  weglien,  ende  mach  oec  engheen  coman  sijn  van  goede  dat  ter 
wagheu  comt.  llem , hebben  wi  hen  ghegheven,  ende  geven  dat  men  van  wcrfgclde  neme  doude 
recht . gelijc  men  hier  vormaels  plach  te  iienienc  van  alrchandc  goeden , dat  wcrfgell  sculdech 
was,  waer  ment  op  sleet,  buuten  der  vriheit  van  Loveue.  Item,  hebben  wi  hen  gegeven  , ende 
geven , dat  niemant.  buuten  onsen  lande  geselen,  enghenen  porter  van  onse  stal  van  Lovene  vor- 
ghenoemt te  campe  eissccn  en  mach,  noch  roepen,  van  enghenen  faiten  ; en  ware  of  die  porlren 
van  weder  side  vechten  wouden.  Eude  ware  dat  saké  dal  hier  hoven  j erna»  enegen  onsen  portre 
van  ouser  stal  van  iAivenc  te  campe  eissle  of  riepe , of  roepen  dade , deu  ghenen  geloven  wi  al- 
sulc  te  hebhene  met  siucii  live  of  met  sinen  goede,  op  dal  hi  of  siju  goct  biuncn  onsen  lande 
blijft,  dat  hi  van  den  portre  dien  hi  eisch  of  eiasceu  dede , recht  nemen  moet,  daer  onse  portre 
sculdech  es  Ie  rechte  te  staen  sonder  camp.  /tem , ghevielcoec  dat  enech  onser  porturen  van  Lovene 
euech  fait  dade  , daer  wi,  of  onse  drossale,  of  onse  inoyer,  of  anders  jeniau  van  ousentlialven  af 
segghen  wouden,  dat  dal  te  vonnissc  niet  cu  stonde,  noch  staen  metten  rechte  en  soude,  alse  van 
faiten  daer  niet  oppenbaer  cleer  eu  ware,  dat  si  te  vonnissc  niet  en  stonden,  soe  willen  wi  ende 
gebieden  ousen  meier,  die  nu  es,  ende  namaels  wesen  sal  van  ousenlhalven , dat  hi  die  sccpeiicn 
van  onse  slat  van  Lovene  mane.  of  dat  fait  of  des  ghelijes  noit  te  vonnissc  e.n  stout , of  en  plach  te 
stane.  Eude  w isen  dan  die  scepenen  , dat  dat  fait  of  des  gelijes  te  vennesse  steel  of  plach  tc  slane. 
soe  willen  wi  dat  men  dat  handele  met  scepenen  vonnesse,  ende  dal  meure  mede  voert  gae , sonder 
meer  gheboels  van  ons  daer  op  te  hebbcuc.  Ende  w ijsdense  oec  dat  dat  fait  of  des  ghelijes  noit  te 
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vonncMP  en  stout , noch  en  plach  te  slane  , soe  sol  ment  handelen  code  rechten  ghelijc  den  ghrnm 
die  te  vonuissc  niet  en  stacn.  Item,  hehhen  wi  lien  gegeven.  einle  noch  geven , dat  nirman,  vau 
wat  amh.uhted.il  hi  waere , binnen  onse  atal  van  Love  ne,  engheene  scout  1 maken  en  mach.  die 
hi  met  bussen  of  in  ander  manieren  onder  si j ai  ambacht,  halen  uioghe  of  gadereu  . noch  oec  vin 
beeleringhen  van  mesdade  ; macr  wi  willen  , wie  aoc  scout  maect , dat  hise  gelde  , ende  »ic  mc*- 
doel , dat  bijl  selve  betere,  ute  ghenomen  die  bussen  die  ons  die  wevers  van  Lovene  geloeft 
hebben  le  gevcnc,  desen  lermpl  al  ute  van  twintech  jaren , daer  ons  onse  stat  vorghenoemt  o«c 
gelocft  heeft  te  dienne.  /lent,  teelden  wi  quite,  ende  hebben  quilc  gescouden  onse  st.it  endc  por- 
tren  vorghenoemt , van  allen  calengen  , ende  van  allen  ockoisocue,  daer  w i die  stat  of  die  portren 
van  miser  slat  van  Lovene  mede  mochten  int  ghemcine,  olï  hadden  gemocht  occoisonercn  <>f»* 
lengteren,  tot  op  desen  dagb  heden,  van  aile  saken  ende  fait  en  die  gesciet  sijn  ende  gevallen,  bin 
nen  of  huten,  in  occoisonc  van  den  weveren , of  in  euegen  anderen,  ende  ghetrouwen  bi  trous* 
dat  wise  vortane  daer  af  nemmermeer  en  telen  calengieren  , noch  wi,  noch  onse  oer.  Idem , omise 
pais  ende  ecudrachtccheit  te  makene  binnen  onse  vorghenoemde  slat  van  Lovene  , hebben  *1  bf n 
gegeven , eode  geven , dal  die  ambachte  enghene  gadcringbc  noeb  sameningbe  en  mogen  mikt» 
noclile  gaderen,  ramen  noch  raden,  noch  sprake  hebben;  endc  verbieden,  op  lijf  en  op  gort. 
hen  alle  van  ambachte,  ende  elk  bisundren,  dalai  eiigheene  sprake  noch  rael  en  houden,  abc 
vele  dat  si  viere  van  hen  Ie  samen  vijndeii  of  sprake  hadden  ; mar  willen  si  sprake  of  nel  behbro 
of  houden , soc  moeten  si  bidden  den  ineycr  endc  den  scepeue  , dat  si  daer  iemandc  senden  die 
dien  rael  hore.  Jltm t «rillen  wi  ende  gebieden,  dat  soe  wraer  men  wapene  voude  onder  dambicble 
van  onse  slat  van  Lovene,  diete  gel  ever  t hadden,  dat  si  sijn  op  lijf  ende  op  goed,  die  gbene  daer 
mense  onder  voude;  endc  willen  dal  onsen  ineycr  van  Lovene,  die  nu  es  ende  namacls  weven  ui 
na  den  lijl,  dusdanc  wapene  xoeke  onder  dainbachle  , waneer  ende  hoe  dickc  dal  die  statut 
Lovene  willen  sal , ende  orberlee  sal  dunken  den  scepenen,  den  geswornen,  endc  den  rade  van  der 
vorghenoemde  slat.  Knde  ware  daer  oec  enecli  van  den  anderen  ambachten  , daer  hen  orberlee  af 
dochtc  dal  uien  hem  horc  wapene  name  , dat  mense  hem  oec  nemen  sal  gelijc  den  anderen,  rad»' 
besocckeu  als  men  wilt , ende  der  stat  rael  also  draeght  in  een.  Item  f hebben  wi  hen  gegeiro 
ende  geven,  wacrl  dat  euccli  ambachte  mesgrepe  jegen  onse  stal  vorghenoemt,  of  lette  bro 
daer  jegen  in  erenkenissen  der  stat,  soe  willen  wi  ende  gebieden  onsen  meier  van  Loven,  die  dan 
meier  sal  sijn  van  onsenthalvcn  in  onse  stat  vorghenoeml , dat  hi  dat  staphaujs  weder  stae  «de 
aflegghe  ; ende  dade  die  meier  des  niet,  soe  willen  wi  dal  die  slat  selve  dat  weder  slae,  of  die  net 
van  der  slat  met  sine  hulpen , ende  betere  ; ende  dat  mogen  si  doen  sonder  inisgripeo  jrgro 
on»,  van  wat  slucken  of  van  wal  faiteu  dat  daer  gosciedcn,  want  wi  geloven  hen  daer  af  waranl 
te  sine,  endc  wise  noch  onse  oer  daer  af  nemmermeer  en  selon  calengiereu.  Item,  hebbel  »t 
hen  gegeven,  dal  wi  ouse  porlren  van  onse  stat  van  Lovene  verbinden,  noch  hoer  nemmermeer  en 
seleu  verbinden,  wi,  uoch  onse  oer,  bouten  recht,  noch  met  onse  letteren,  noch  met  onse  segelle, 
noch  oec  selve  letteren  of aegellen jemaiide  gheven  op  hen,  sic  on  hadden  t selve  georlocft,  met 
hoeren  letteren,  met  horeti  segelle  , of  met  hoeren  monde.  Ilem , hebben  wi  gegeven , ende  geiro. 
dat  soe  wanneer  euech  her,  of  enech  richter  van  horen  omsaeteu  , of  van  buten  Lovene,»» 
soe  hi  ware,  onder  ons  geselen,  enegen  portre  van  Lovene  rastcerde  of  paude  tonrechte, 
ende  de  stal  also  saen  alsel  vernomen  liadde  ter  goeder  waerheit , dal  hi  tonrechte  gearresleert 
of  gepant  ware,  horen  letteren  daer  sende  oinme  horen  portre  te  delivercerne  : ende  dan  dier 
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her,  of  die  richter,  dien  portrc , die  aldus  met  onrechte  gearrestoert  es,  niet  en  wouden  deli- 
vreren . soe  willen  wi  dat  die  her,  of  die  richter,  al  den  cost  die  die  portrc  doet,  ende  doen  sa! . 
ende  die  scade , die  hi  daer  af  heeft  en  hebben  sal . ter  goeder  waerheit  sclvc  gelde  ende  op- 
rechte onsen  portrc , tote  dat  hi  si  deli vereert , hoe  lange  dal  hi  gerasteert  hadde  geweest , ende 
ware;  code  daer  toe  gheloven  wise  te  bedwingene.  Item,  hebben  wi  hen  gegeven,  ende  geven, 
dat  alle  die  poenle  van  coren,  die  goel  siju , die  de  stal  ordeneren  sal , ende  ordeneert,  wanneer 
ende  hot.*  dicke  datse  die  raet  van  der  slat  geordenrert  sal  hebben  tonser  stal  orber  , dat  lien 
die  onse  richter,  soe  wie  hi  es.  ende  namaels  sal  sijn  van  onscnlhalven , gebieden  doe,  ende 
vaste  houden , op  die  forfaile  , diere  op  werden  geset  ; ende  willen  dat  die  raet  van  onse  stal  van 
Lovene , waneer  dat  hi  wilt , ende  henl  hem  orberlec  sal  dunken,  alle  dese  poenten  dien  hi  gesel 
hadde,  of  een  deel  daer  af,  verwandelen  moghe,  ende  ander  maken,  of  al  af  leggheu  , ende  hoghen 
ende  nederen,  boe  ai  willen  , wanneer  si  willen,  ende  hoe  dicke  si  willen,  die  acepcnen , die  ge- 
sworne  ende  die  raet  van  onse  stal  vorgheiioetnl.  Item , hebben  wi  hen  gegeven , ende  geven  dat 
wi  alle  de  ghene,  die  ule  gebannen  siju  van  den  ainbacble  , gkebanneti  solen  houden  eweleke.  Ende 
van  den  gheneu  die  tol  Lovene  ghevaeu  waren , ende  in  gevaiikcuissc  gevoerl  tot  Genapie . ofte 
gesent  omme  sunderlingc  sickelecheil , of  mesgripen  jegen  ons,  endejegeu  onse  stal  vorglicuoeint. 
die  wi,  glielijc  den  anderen,  ute  onsen  lande  gebauueu  hebben,  eude  geloven  dat  wise  ewelee  ge- 
bannen scleti  houden,  gelijc  den  anderen,  vortaue,  ende  houden  buten  onse  lande.  Ende  voude 
men  oec  enege  andere  die  oec  stokelee  1 hadden  geweest , of  misgripende , of  waren  , of  namaels 
worden  jegen  onse  recht , of  jegen  onse  stat  van  Lovene  , waneer  dat  men  se  voude  , die  hebben 
wi  gelooft,  eude  geloven,  oec  ute  onsen  lande  te  bannene,  ende  ghebanneii  houden  , gelijc  desen. 
die  nu  ghcbanueu  siju  , waneer  onse  stal  ons  des  maent , of  ousen  richter  van  ontscnlhalven , 
of  anesoect.  Ende  also  ware  dat  sakc  dal  meuse  vonden  binnen  onsen  lande  , of  elrc  daer  se  die  stal 
gewinuen  mochle  , ende  ons  leveren  mochle,  dat  widaer  over  richten  soudeu.  Eude  braken  wi  dit, 
of  onse  oer,  of  niet  en  hielden,  soe  willecoren  wi,  dat  die  stat  dan  op  boude  van  dien  dienste,  dien 
si  ons  doen  soude,  of  wijt  hen  wel  hielden,  tot  dat  dat  g lie  beiert  si,  eude  wel  ghchouden.  Item. 
ware  oec  dat  saké  , dal  enech  onscr  porter  stridechtech  worde  met  descu  lieden,  die  ute  gebannen 
sijn,  dien  portre  gheloven  wi  qtiile  tc  houdene,  ende  scelden  quite  van  alle  stuckeu,  eude  van 
alle  laiten.  die  daer  gescien  rnoghen  binnen  onsen  landen  ; ende  dat  se  engliene  mage  ofte  vrieut 
dergherre,  die  ghebaunen  sijn,  en  rnoghen  daer  omme  veeden;  ende  daer  af  gheloven  wi  hen 
warant  te  sine.  Item  gheven  wi  beu,  ende  hebben  ghegbeven , dat  men  vorlane  kit  sen  sal  uteu 
geslechte  scepetien  , gesworuc  , eude  guldeekene  , van  jare  te  jare;  ende  die  selen  wi  hen  geslade- 
ghen , ghelijc  dat  piach  le  sine  hi  onse  vorder  lide  hcrlogheu  van  Brabant.  Item , kennen  wi  ende 
lien  - oppenbare,  alse  van  dien  dat  men  nu  die  van  deu  ambachten  van  onse  stal  van  Lovene  in 
gevauckenissen  sendt  buten  Lovene  tot  Genapic,  dal  dat  niet  gbedacn  en  was  omme  enege  malice  . 
omme  onse  liever  slat  van  Lovene  carte , die  si  hebben  van  ons,  te  brekene  , die  daer  op  sprekende 
es ghemaecl , dal  wi  enghenen  porter  van  Loven  buten  der  vorglienoemde  stal  vriheiden  varen  en 
inogheu  doen  in  ghevankenisse  ; want  wi  kennen  wel , dal  dat  nu  ghedaen  was  met  consente  ende 
met  willecoren  onscr  vorglienoemde  slat  , dat  men  die  van  den  ambachten  nu  te  Genepie  sendc. 
Ende  confirmeren  weder  die  selve  carten  3 onscr  liever  stat  vorghenoemt , eude  vernuwen  te  bli- 
vene  ende  te  duerne  ewelee  vorlane  in  hoerre  macht,  ende  in  horen  virtuit.  die  si  hadden  te 
voren.  Eude  voert  confirmeren  wi  onser  liever  stat  vorglicuocmt  alle  hore  cartren  ende  privilegiën. 
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die  si  heeft  van  onsen  vordren  , ende  van  ons,  ende  alle  horc  beerbringbene  ; en  Je  \ernuweui  hen. 
irnde  gelovcnse  horen  \ast  altoos  ende  ghestadech  te  houdcue  , van  ons  ende  van  onsen  oere. 
emmermeer  vorlane.  Item,  wederroepen  wi,  en  hebben  wederroepen  die  carte,  die  der  gbmmir 
van  onse  stat  van  Lovene  hier  vormaels  ghegheven  was,  alse  van  horen  jaerlicse  csise1  te  gelden 
mei  paymcnte , dat  telken  lerinple  dal  men  gcldene  soude  , ghemeinleke  in  borse  ghiuglie  ; todr 
willen  . dat  si  vorlane  cnghene  macht  en  bebbe  te  emmermeer  behoef,  hem,  hebben  wi  hen  gcgeiw. 
ende  ghcven  , dat  men  op  de  baumile  3 van  onse  stat  van  Lovene  alomme  ende  ooiine  binnen  oasen 
gerichte  engheen  bier  brouwen  en  moghen  liogher  dan  enen  pennic , hoven  dat  men  in  onse  stat 
van  Lovene  brouwt  of  brouwen  sal  vorlaue  ghemeinlec.  Item , hebben  wi  hen  ghegheven . dal  ilir 
meier  Aan  ouse  stal  van  Lovene  vorgheuoemt  dure , ende  bore  gherichte  doe  ende  boude,  un 
ousenlhalven , buten  al  onime  ende  lomme  op  die  banmile  van  de  slat  vorgheuoemt.  Item , bebben  si 
hen  ghegeven,  ende  glieven . dat  si  dien  hafeieken  dienst , dieu  si  ons  nu  gewileoert  hebben jatriei 
te  doeue  vorlane  tot  twentech  jaren  durende  linden  een , nemen  moghen  ende  nemen  (horen  alrt 
la  sten . ende  dien  ons  vort  gelden  in  alsulcken  pay mente , alse  gemeiulec  in  borse  zal  gara  telles 
termpte.  dat  ment  sal  sculdecb  sijn  te  geldene.  Item,  hebben  wi  gewileoert,  ende  willccoereu. 
dat  men  onsen  lieven  porlren  van  Lovene  , die  goet  ghegoudeu  hebben  met  bedwange  iu  octoisopK 
van  onse  scout,  gelde  van  desen  dienste,  die  men  ons  heeft  geloeft,  ende  van  onse  pajuieotm 
daer  af,  van  sente  Jans  messe  naest  comende  over  twee  jaer  iu  te  gane , elcs  jaers  vortaae  tserii 
dusenl  pont,  tot  dat  die  scout,  die  si  vore  ons  vergouden  bebben,  wel  si  vergouden;  ende  aller 
goeder  waerheil  te  proeveue.  Item  , sal  men  ons  deseu  jaerleken  dienst  glicloven  , of  waer  si  sillet 
van  ousenlhalven;  met  al  dier  vorwerden , worde  enecli  onser  porter  van  Lovene , of  sijn  geel 
gbevaen  of  gherasteert,  hieren  binnen,  in  occoisoene  van  onse  scout,  of  ouser  lel  teren . of  10 
andreu  occoisone  , die  van  onsenlalven  quame  , ter  goeder  waerheit , dal  men  dan  van  dien  gelde  . 
dat  men  ons  soude  glieven  , jaerlex  dusenl  pont  houden  sal,  dat  dat  gevankeniase  of  die  arrest  af 
sal  doen  ende  ledegben  ende  dlivreren,  ware  dat  wi , of  onse  oer,  dal  ghevankenesse  of  dieu  arrest 
niet  al  en  daden.  Item,  bebben  wi  hen  ghegeven,  dat  on»  onse  lieve  porlren  vorgheuoemt.  deseo 
termpteo  van  Iwinlecli  jaren , dat  dese  dienst  duren  sal , ende  selen  doen  ende  glieven  baJefekn 
dienst , noch  van  rechte,  noch  van  gratie  vau  enghenen  saken,  ule  ghenomen  ghevanekenisse  us 
ons  selven  , dat  God  verbiede,  daer  si  ons  waren  sculdecb  toe  te  belpeue.  Item,  hebben  wi  ben  gbe 
gheven , ware  dal  ousc  vorgheuoemde  stat  binnen  desen  vorghenoemden  termpte  in  scoude  neb. 
of  in  faute  quame,  dat  si  die  scout  ende  die  faute  na  desen  lermpt  vau  twiutech  jaren  alre  aaest 
vorlane  nemen  mogen  binnen  haere  stal,  te  horen  alrebesten  , tol  dal  si  gheheelec  ende  al  'er* 
gouden  sijn.  Item,  van  der  mondborien  van  den  gaslhuse , ende  van  der  talele  des  Heilegbs  (k-esU 
van  Lovene  , ende  van  der  huse  van  der  banc  der  besiecter  lieden  , willen  wi.  dat  onse  sUl  >oe- 
gbenoeml  bebbe  ende  houde , gelijc  dat  si  placli  bi  onsen  vorderen  te  houdene . ende  sijt  bare1 
heeft  bracht.  £n  onime  dal  wi  willen  , dat  alle  dese  poeute , ende  elc  die  hier  vore  bescreven  stars, 
onser  liever  stat  ende  onsen  portren  van  dcrselver  stal,  die  nu  sijn,  ende  iiamaels  weseu  srleo 
daer  binnen , vaste  werden  gehouden  van  ons  ende  van  onsen  oereu , ewelee  dureude , soe  hebben 
wi  ghelocft , bi  eede  ende  bi  ouser  kerstcleker  trouwen,  dat  wi  van  nu  vorlane  alle  dese  puenJt. 
ende  elc  die  hier  vore  bescreven  staen,  hen  houden  selen,  ende  doen  houden,  wi  ende  ome  oer. 
hen  ende  haren  nacomelingen  , vaste  ende  ghcsladcch,  sonder  breken  ; ende  en  selen  sockeo  oi*b 
anderen  van  ousenlhalven  doen  soeken,  noch  laelen  sooken,  arnl  noch  engien  * waer  bi  dal  wi  bro 

1 Cu  te,  cbjo».  j 2 Bannuie,  ia  bel  fr.  banlieue,  j 3 Hitte,  b«r.  | 4 Ami  nue A engten,  kamt  aocb  lui. 
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dese  pocnle,  die  si  geordeneert  hebben  , ende  die  wi  hen  gheghevcn  hebben  ende  gheven  , mochlen 
breken  ofte  storen,  of  anderen  laten  breken,  ofte  storen.  Ende  in  kenuisse  der  waerheil  vnu  al 
desen  stuckcn  ende  orkensebap  , hebben  wi  onser  liever  stat  van  Loveuc,  ende  onsen  portren,  die 
nu  sijn  ende  uamaels  wesen  selen  daer  binnen,  dese  carte  gegheven  met  onsen  segelle  bcsegelt, 
ende  ghevest , ende  geconfirmeert.  Ende  omme  noch  meerre  sekerbeit  onser  liever  slat  hier  af  te 
doene.  bidden  wi  onsen  lieven  maghen , onser  vrienden , cnde  den  ghenen  die  onse  man  sijn  , die 
hier  na  staen  bestreven,  dats  te  wetene,  onsen  lieven  broeder,  mijn  herc  Heinrckc , grave  van 
Liitsscllenborch , mijn  here  Jaune,  grave  van  Namen,  mijn  heren  Arnoude . grave  van  boen 
ende  van  Chiney,  mijn  hereu  Gerarde  van  Guilke,  Reynoude.  here  van  Valkcnborch,  van  Montjoye 
ende  van  Boutershem,  mijn  beren  Ghi  van  Vlandren  , mijn  heren  Janne , here  van  Kuyc,  mijn 
beren  Gerarde,  here  van  Rotselaer,  mijn  heren  Gerarde , here  vau  Diest , mijn  heren  Arnoude. 
here  van  Wezemale , mijn  heren  Gerarde  van  Wexetnale,  here  van  Bergen  , mijn  heren  Florense 
Berthout,  here  van  Berlaer,  mijn  beren  Otten  van  Kuyc,  here  van  Zelehem,  mijn  heren  Hein- 
rechen  van  Heeverle . Janne  van  Lovene  , here  van  Harstal  ende  van  Gaesbeke  , Gielise  Berthout, 
here  van  Mecbele,  ende  mijn  heren  Daueel  van  Boechout,  riddere,  dat  si  ons  alle  dese  poente 
vorghenoemt  doen  houden,  ende  der  vorghcnoeoide  stat  van  Lovene,  ende  onsen  portren  daer 
binnen,  ende  haren  nacomelingen  helpen  houden;  ware  dat  wi,  of  jemant  anders  hem  pijnde  die 
te  brekene , of  te  stoerne  in  partie , of  in  altemale.  Ende  bidden  hen  dat  si  bore  segelle  met  ons  ane 
dese  carte  hanghen  in  kennessen  der  waerheit , ende  in  ewelike  sekerbeit  alle  derren  poente,  die 
hier  vore  staen  bescreven.  Ende  wi  Uenrec,  greve  van  Lutselenborch,  wi  Jan  , greve  van  Namen  . 
wi  Arnout,  grave  van  Loen  ende  van  Chiney,  wi  Geraert , greve  van  Guilke,  Reynout , here  van 
Valkcnborch , van  Montjoye  ende  van  Baulershem,  Ghi  van  Vlaeudren,  Jan,  here  van  Kuic, 
Gheraert,  here  van  Rotselaer,  Gheraert,  here  van  Diest,  Arnout , here  van  Wezemale,  Gheraert 
van  Wetemale , here  van  Bergen,  Floreins  Berthout,  here  van  Berlaer,  Ofte  van  Cuyc , herc  van 
Zelehcm  , Uenrec . hen?  van  Heeverle , Jan  van  Lovene , here  van  Harstal  ende  van  Gaesbeke , 
Gielys  Berthout,  here  van  Mcchelne,  ende  Daneel  van  Boechout,  ridderen,  omme  de  boede  ons 
edels  princen  Jans  . metier  gratiën  Gods  hertoghe  van  Lolhrijck  , van  Brabant  ende  van  Lymhorch, 
ons  liefs  heren , ende  omme  die  vricnscap  die  wi  draghen  ter  vorghenoemder  stat  van  Lovene . 
hebben  wi  geloeft  ende  gheloven  , dat  wi  der  vorghenoemde  slat  van  Lovene , ende  horen  portren . 
ende  horen  nacomelingen  alle  dese  pocnle  , ende  clc  Lisandere  , ghelijc  dat  si  hier  vore  bescreven 
staen  , wanneer  dat  wijs  vander  stat  van  Lovene , of  van  horenlulven  gemaent  worden  , ende  sijs  te 
doene  selen  hebben  , selen  helpen  houden  na  oase  macht , staende  ende  durende  vaste,  ende  ghe- 
stade,  in  aider  vormen  ende  dier  manieren  , dal  vore  geseeghtes,  ende  hier  boven  staet  bescreven; 
ende  hebben  onse  segelle  met  den  sinen  ane  dese  carte  ghehanghen  , die  was  gheconlirmeert  ende 
besegelt  in  den  jam  der  incarnatien  Ons  Heren  Jesu  Cbristi  dusent  drie  honderl  ende  sesse.  in 
sente  Lambrechts  dage. 
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CXIX. 

Plusieurs  yens  de  métier  bannis  de  la  ville  de  Louvain,  sons  l' approbation 

du  duc. 


Le  25  M|it«id>r(  1306. 

Iniversis  praesentes  littoral»  visuris  et  audituris,  scabini,  jurati  et  consilium  oppidi  Lûvanknû. 
saluteni  cum  notitia  verilatis.  Noveritis  quod  nos  uni  versos  et  singulos,  quorum  nomina  et  cogn^ 
mina  subscript.!  simt  , Johannom  videlicet,  diclum  de  Scous.  Johannem,  dictum  Mennen,  Arooldua. 
dictum  Ganse,  Symonem,  dictum  Coelnere,  Symonom,  filium  quondam  Berthoele,  Johanneni.frstira 
ejus.  \N  alternai,  dictum  de  Vclpa , Ilcnricum,  famultim  quondam  fratrum  minorum  in  Lofiaio. 
Jobannem,  dictum  Horen,  Symonom,  dictum  Horen , ejus  fratrem,  Danielem,  dictum  de  Fins,  fit” 
torem,  Jobannem,  dictum  Naen,  candellatorcm.  Conrardum,  pistorem.  Henricum,  dictum  Mouler 
inans.  Johnnnem,  diclum  Wellens , Gcrardum,  dictum  Gheerkens  Wellens,  Walierum,  dkluadr 
Vinea,  Godefridum,  dictum  Droghestrote.  Johannem  de  Arscot,  fa  bruin  pectinum  lanae,  Heoricua 
de  Nuwerode,  pistorem,  Johannem,  dictum  Personart , Henricum,  diclum  de  Breidincshecm . ^il* 
lielmum,  dictum  Wayns,  Golonum,  dictum  Cocs,  Grorkinum,  dictum  Coes,  Jobauneui.  dictum  Brune, 
textorem.  Arnoldum,  diclum  Bellens,  item  Symoncm,  dictum  Menucn,  Franconcm,  diclum  HerauM. 
Walierum.  dictum  Kereken , Godefridum,  dictum  Pistorem,  Jobannem,  dictum  dOude,  Arnoldum. 
dictum  Erneken  Moyensone,  Godefridum,  diclum  Wackerzele,  Ueuricum,  dictum  Ploegherc,  W- 
duinum  . dictum  Roulsoen , juxta  Lombardos  commorari  solentem , Ludovicum , dictum  tiallm. 
Godefridum.  dictum  Cole,  Arnoldum,  dictum  Erneken  Pistor,  molilorom,  Franconem. diclum 
sele,  Gérard u m Causidemakere.  Jobannem,  dictum  Brune,  lolorem  , Arnoldum,  dictum  de  Haegbi. 
Kenerum  de  llagardsrodc  et  Johannem.  diclum  Peroneusone,  item  Arnoldum,  diclum  Grooc  tinc- 
torem.  Arnoldum.  diclum  Noyden  Wiitoy,  Johannem  Pensacrt , Johannem  van  Huilant  et  C*- 
delriduiii , diclum  de  Pravo-Ponte , lidlones , nostros  coiuburgeuse* , quondam  bannitos  es* 
|>erpetuum  a terra  domiui  ducis  Brabauliae,  meritis  ipsorum  exigentibus  et  excessibu».  conln 
domiiium  nostrum  ducem  et  oppidum  Lovaniensc,  in  damnum  et  gravamen  ac  detrinientum  ejmdwn 
oppidi  alteiitatis;  quod  admodum  super  hoc  publiée  didamati  sont,  et  per  testimonium  prv* 
|,o  ri  un  culpabiles  praemissorum , sive  rei  sunt  reperli,  vobis  praesenlium  testimonio  decliramu» 
In  cujus  rei  testimonium,  matiira  deliberalione  praehabita,  sigillum  oppidi  nostri.  quo  in  eau*» 
nostris  communilcr  utimur,  praesenlibus  lilteris  duiiraus  apponendum  ; roganles  «cabines  Im- 
menses, qualenus  sua  sigilla  una  cum  sigillo  dicti  oppidi  praesenlibus  apponant.  Et  nos  John»** 
de  Herent.  Arnold  us  de  Bode,  Aegidius  ex  Lycniinghe,  Petrus  de  Galstns , Johannes,  Jidu* 
Edelheer.  Wallerus,  diclus  Blancart , et  Walterus,  dictus  Criecsteen , scabini  Loranieosc* . qou 
praemissa  nobis  salis  constant , itaque  noslra  sigilla  una  cum  sigillo  oppidi  praedicti  ad  pcW*15 
nem  jnralorum  et  cousilii  ejusdem  oppidi  fecimus  apponi  scriplo  praesenti , in  testimonium  u*n- 
latis.  Et  nos  scabini,  jurati  et  consilium  dicti  oppidi  supplicanius  illustri  principi  Jobanui.  B" 
gralia  duci  Lotharingiae , Brabanliac  et  Lymburgiae.  domino  nostro  cliarissimo  . quatenu*  dktio 
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bannitionem , facta  in  per  ipsum  et  auctoritate  sua,  in  praescriptos  approbare,  ratifie»  re  et  confir- 
mais dignetur,  omnea  et  singulo*  extra  terram  suam  in  bannitos  in  perpetuum  tenendo,  et  suum 
atgillura  in  testimonium  veritatis  el  confirmation»  praemissorum  apponat. 

Et  nos  Jobamxu,  Dei  gratia  dux  Lotharingiae , Brabantiae  et  Lymburgiae  memoratus,  ad  aup- 
plicationem  scabinorum  et  juratorum  et  consiiii  oppidi  uostri  Lovaniensis  dilecti,  ex  quorum  tes- 
timonio  intelleximus  praemissos  omnes  et  singulos  praenominatos  perpetuo  bannitos  , meritis  eorum 
et  excessibus  contra  nos  et  oppidum  nostrum , prout  superius  testatum  competenter , attentat» 
exigentibus,  a terra  nostra  bannivimus  et  bannimus,  el  bannitos  tenere  promitlimus  bona  fide  in 
futurum,  et  nostrum  sigilium  in  signum  confirmation»  praemissorum  praesentibus  litteris  appo- 
suimus.  ad  petiüonem  et  requestam  consiiii  oppidi  nostri  praedicli.  Datum  anno  Domini  Mu  CCO 
sexto,  dominica  proxima  post  festum  beati  Mattbci  ewangelulae. 

Cartulaire  aux  archives  de  ls  ville  de  Louvain. 


cxx. 

Privileges  accordés  à la  ville  d'Anvers. 


L*  6 décembre  1 306. 

Wi  Jas,  bi  der  graden  van  Gode  hertogbc  van  Lothrike,  van  Rraband  ende  van  Lcmborcb, 
groeten  aile  de  ghene  die  dese  lettre  zelen  zien  ochte  boren  lesen,  ende  ontbieden  hen  kinnesse 
van  waerheiden.  W ant  der  menxehen  ghedinekenesse  vergancleec  is  metten  tide,  zo  moet  men  die 
dinghe,  die  men  eweleke  vaste  houden  wille,  met  jeghenwerdeghen  van  ghescrefie  vesten  : daer 
omme  makc  wi  kond  uwer  menegher  weldecbeil  metter  tenuren  van  deser  letteren , dat  wi  om  de 
zunderliugbc  vrientscap.  die  wi  hebben  lonzen  scepcnun  ende  tonzen  porlren  van  Antwerpen, 
ende  omme  zmulerlinghe  orbore  der  stat  van  Antwerpen  , hebbe  wi  gheloeft  ende  ghegheven  met 
vorezieneebeden  ende  met  onzen  eighenen  wille  ende  zelen  houden  vaste  ende  ghestade  eweleke 
dese  pointe,  elc  zunderlinghe  ende  alle  te  zamene,  alzo  alzi  ghevallen  mogheu  ende  zelen . ghelijc 
dat  zie  hier  na  bescreven  stam.  Ten  iersten  male  ghelove  wi  ben  vaste  te  houdene  ende  te  doen 
houdene.  van  ons  ende  van  onsen  naromelinghen , hen  ende  baren  nacomelinghcn , al  hare  oude 
recht.  Vort  ane  ghelove  wi  hen  ende  zullen  vaste  houden  ten  cweleken  daghen,  dat  wi  eiken  portee 
van  Antwerpen  vonnesse  selen  doen  ende  recht , ende  daer  buten  niet  eu  seleu  handelen,  en  ware 
van  stucken  die  men  met  den  rechte  prucvcdc , dal  zie  te  vonucsse  niet  eu  stoeden , ende  negheuen 
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portre  die  borghe  selten  mach  van  ziere  mestlaed,  ochte  die  also  gbeghoedt  es  dat  wie  zeker  zijn 
ane  zijn  goed  van  zire  meadaet,  ende  die  acepenen  kinnen,  ne  moghe  wi,  oo  nierocn  nn  onn 
weghen  , in  ghevancnessen  legghen.  Vort  ane  ghelove  wi  dat  wi,  noch  onae  recht  eren . negheden 
portre  ntc  Antwerpen  voeren  en  moghen , noch  doen  voeren , no  ghebieden  Ie  vaeme  in  gbe- 
vancueaaen , om  ne  gbene  meadaet  ; maer  heeft  die  poerlre  mesdaed  meadaen , daer  menue  in 
hachten  om  me  aculdech  ea  te  houdene,  dien  zele  wi  houden  doen  in  onze  ghevaucnesae  biaseu 
Antwerpen.  Vort  ane  en  wille  wi  niet  dat  die  Lombarde  die  tAntwerpen  woenede  ende  wocneu  zeleo 
dat  zie  niet  en  moghen  lenen  onaen  portren  van  Antwerpen  dierre  1 dan  tpond  omme  twee  fwv- 
ningbe  de  weke  , ende  den  vremden  lieden  om  drie  pcnninghe  ; ende  ware  oec  dat  aake  dat  ander 
liede  wouden  lenen  ghcld,  omme  meer  ghclds  te  coate,  zone  tnoghen  aijt  niet  dierre  lenen  dao  die 
Lombarde  die  vore  ghenoemt  aijn.  Vort  ane  bekinne  wi  dat  onae  acepenen  van  Antwerpen  gbeteu 
moghen  alle  dambachte  van  onaer  port  van  Antwerpen,  gelijc  dat  zie  tote  hare  ghedaeo  hebben, 
ende  hen  orberleec  dunct.  Vort  ane  bekinne  wi  dat  elc  portre  van  Antwerpen  wiasel  houden  mach 
binnen  Antwerpen,  te  openbaerre  banc,  aonder  calengbe  van  ons  ende  van  onzen  rechteren 
ende  van  onzen  knapeu,  ben  ware  dat  aake  dat  wi  met  ghrmeinen  rade  verbieden  daden.  gV- 
meinleic  den  wiaael  over  al  binnen  onaen  lande  ; ende  ware  dat  aake  dal  men  , na  dien  dat  verbod™ 
warre,  weder  wiaael  hantierde  openbare  binnen  onaen  lande,  in  onich  van  onaen  steden,  so  »ik 
wi  dal  onae  portren  van  Antwerpen  openbare  wisselen  moghen , gheliker  wijs  dat  hier  tor-' 
bescreven  ea.  Voort  ane  willecorc  wi  ende  willen  dat  onae  poertereu  van  Antwerpen  ghebruken 
swaters  ende  der  visse  horion , binnen  der  nieuwer  vesten  tAntwerpen  , ende  haren  orbore , end» 
hare  profijt  daer  mede  doen  moghen , alao  alae  onsen  acepenen  van  Antwerpen  goed  endr 
orborleec  dunken  aal.  Vort  ane  ghelove  wi  ende  zullen  vaste  houden  onzen  voregheseiden  portre» 
van  Antwerpen  alle  die  vriheiden,  die  tsartere,  ende  die  privilegieu,  die  zi  ticbbcu  ghehadt  enJr 
hebben,  van  ons  ende  van  onsen  vorderen,  ende  hare  harebriughen , ende  dat  die  scepenen  vu 
Vntwerpen  alle  pointe,  die  onzer  stad  van  Antwerpen  orberleec  zijn,  maken  moghen  ende  orde- 
neren med  onzen  acoulhele  van  Antwerpen , ende  di  zele  wi  doen  houden  ende  vord  gaengbtlijc 
dat  zieze  ordeneren  zelen  eude  ghcloven , dal  wi  eng  henen  ambachtc  binnen  onscr  port  van 
Antwerpen  neghene  vribeit  gheven  en  zelen  ; maer  wi  willen  , dal  zi  alle  ordinancicn  eude  corvn 
die  zie  onder  beu  houden  , zelen  houden  na  der  ordinancicn  , ende  na  goed  dunkene  ons  scouthctr» 
ende  onaer  acepenen  van  Antwerpen.  Vort  ane  willecorc  wi  dat  die  guide  van  Antwerpen  ghrsiurl 
ende  ghebonden  zi,  na  ordenancie  ende  na  goed  dunkene  ons  scoutheten  ende  onser  acepeoen  na 
Antwerpen  ; ende  ghebrakc  eneghen  portren  van  Antwerpen  enecli  point , dat  hier  vore  beserf- 
venen  ea , dat  heme  dat  gheheelleke  niet  en  ghcscicde , zo  wille  wi  ende  bevelen . dat  van  dier* 
uren  vord  die  acepenen  van  Antwerpen  engheen  vonnisae  cn  segghen , omme  iemens  maennesse 
tote  dien  male  dat  dat  ghescict  zi,  ende  eiken  portre  vonnease  ghescied.  Knde  omme  dat  wi  villen 
dat  alle  desc  pointe , die  hier  vore  bescreven  aijn , eweleke  ende  emmer  meer  vaat  ende  gbesü*^ 
zelen  zijn , van  ons  ende  van  onsen  nacomelinghen , so  hebbe  wi  dese  lettre  beseghelt  met  onwu 
propren  zeghele,  in  orkondscepen  van  waerheiden.  Ende  omme  de  meere  zekerheide  van  devra 
dinghen  . zo  bidde  wi  edelen  lieden , onsen  lieven  vrienden,  mijn  here  Guye  van  Vlaendren.  gra*r 
van  Zeland  , onzen  lieven  oem  Janne,  heere  van  Kuic , Florense  Bcrthoude,  here  van  Barlaer, 
Gherarde  van  Wexemale,  here  van  Berghen  op  den  Zoem  , Gherarde  , here  van  Dieste,  Danele  vm 
lloechout,  Woulre  van  Wineghem  , ridders  , Janne  van  Lovenc  , here  van  Gascbekc,  ende  GÖ» 

I Dierre.  liundfr . 


Digitized  by  Google 


CODEX  DIPLOMATICUS. 


739 


Berthoude,  here  van  Machelne,  dat  aie  hare  zeghele  met  den  onsen  handen  an  dese  lettre,  in 
orkondscepen  van  vraerbeiden:  eode  wi  Guy  van  Vlaeodren,  grave  van  Zeland,  Jan,  here  van  Kuyc, 
Florena  Uertoud , here  van  Rarlaer , Gherard  van  Weaemale , here  van  Bergben  op  den  Zoem , 
(îerard , here  van  Diesle , Daneel  van  Boechout , Wouter  van  Wincghem , riddera , Jan  van 
Lovene,  here  van  Gasebeke,  ende  Gilîa  Bcrlhoud,  here  van  Machelne,  omme/lie  bede  ona  liefa 
heren  Jana , bi  der  gratiën  van  Gode  hertoghe  van  Lolhrike , van  Brabant  endc  van  Lemborgh, 
hebbe  wi  onse  zeghele  met  ons  beren  aherttoghen  zeghele  ghehangen  anc  dese  jeghenwerdeghe 
lettre , in  orkondacapen  ende  in  kinnessen  van  waerbeiden.  Dit  was  ghedacn  ende  gbegheven  int 
jaer  Ons  Heren  alse  men  screef  dusentech  driebondert  ende  zesse,  op  senti  Niclaua  dach. 

L'original  aux  archivea  de  la  ville  d'Anver*.  11  est  revêtu  du  sceau 
équestre  du  duc  avec  conlrc-sccl  équestre,  du  sceau  équestre  de 
Jean  de  Cuyc  avec  contre-scel,  des  petits  sceaux  de  Florent  Ber- 
thout,  de  Daniel  de  Bouchout  et  de  Wautier  de  Wîneghem.  Le* 
sceaux  des  autres  témoins  manquent. 


CXXl. 

Robert , comte  de  Flandre,  promet  de  ne  point  recevoir  en  ton  payt  les 
bannis  de  Louvain. 


A Audensrde  , le  25  février  1307. 

Wi  Kobb&ecbt,  grave  van  Ylaenderen,  maken  cont  allen  deu  genen  die  dese  letteren  selen  zien, 
code  boren  lesen.  Dat  wi  geloven  den  baliu , den  meyer,  scepenen  endc  raet  van  der  stede  van 
Lovene  , dat  alle  de  ghene  die  uier  slat  van  Lovene  ghebannen  siju  , of  werden  ghebannen  van  quaden 
laite,  ende  die  in  onse  stede  van  Ghent  gearresteerl  sijn  of  suclen  werden  gherasteert  van  quaden 
faite,  ende  die  scepenen  houden  ende  kennen  dat  si  verwonnen  sijn  metten  rechte,  dat  si  dlgf 
verbuert  hebben , weder  suelen  doen  levereu  dien  van  Lovene , of  sise  versueken  aen  ons , of  aen 
onsen  baeliu  ende  scepenen  in  diere  manieren  dat  si  ons  dat  selve  weder  doen  selen.  Ende  omtno 
dat  wi  willen  dat  dit  vaste  ende  ghevest  blive,  soe  hebben  wi  onsen  segel  bier  ane  ghehangen. 
Lade  oinmc  meerdere  sekerheit,  soo  bidden  wi  onser  liever  slat  van  Ghent  dal  si  haren  segel  met 
desen  den  onsen  ane  dese  letlren  banghe.  Ende  wi  scepene  ende  raet  van  der  stede  van  Ghent 
vornoeml  omme  die  bede  ons  liefs  heren  Bobbrechls,  grave  van  Ylaenderen,  hebben  wi  ousen 
segel  bier  ane  ghehangen  met  den  sinen , ende  gheloven  oec  al  dit  dat  hier  boven  bescreven  staet 
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te  houdene  mei  onsen  heren.  In  hennisse  der  wacrhede  gliegeven  tot  Oudenaerde,  int  jat r oo*  llereo 
<i ii sent  drie  honderl  ende  sesse,  tsaterdaeghs  na  Sente  Peter*  dagh  in  sporkelle. 

Cartulaire  aux  archives  de  la  ville  de  Louvain. 


CXX1I. 

Les  éckevins  et  bourgeois  de  Liège  s* engagent  à payer  au  duc  de  Brabant  le * 
sommes  qu'ils  lui  doivent , dès  qu'ils  seront  rétablis  dans  leurs  droits. 


Le  22  msn  1307. 

A tous  cheaus  ki  ces  présentes  lettres  verront  et  orront.  Nous  Jaques  du  Cor,  Jehana  du  Lar- 
dier,  Jehan*  Sureles  , Henri»  Frankars  de  Saint  Servais , Jehans  du  Cor,  Baudevrins  de  Dynaot . 
eschevin , Baudouin*  li  Crans,  Colons  li  Alice,  Jehans  Gillemaus , liunihiers  Watireis,  Giles Cille 
mans , Lova  Sureles  et  Gober*  de  Dynant , cylain  de  Liège , et  nostre  acors  en  ladite  citeit,  faisant 
savoir  ke  com  il  soit  ensi  que  la  citeis  de  Liège  soit  tenue  et  obligié  enveirs  noble  homme  Jehaa. 
par  le  grascc  Diu  duc  de  Lothier.  de  Brcbanl  et  de  Lembourch , en  une  chertaiuc  somme  d'argent 
par  an , ensi  com  il  contient  en  lettres  sour  ce  faites , qu’il  a de  la  citeit  de  Liège , et  on  l'ait  «léfa- 
lil  de  son  dit  paiement  de  pluseurs  termines,  qui  paies  ne  li  sont  mie,  pour  le  raison  de  marnait 
gouvernement,  qui  est  et  a esleit  très-puis  que  li  communs  de  Liège  se  releva  : Nous  promet  toi»  et 
avons  enconvent  loialement  en  bonne  foi , que  le  heure  que  nous  serons  remis  et  reslablis  ea  droit 
estât , que  nous  li  renderon*  et  paierons  ces  dis  arrirages  entièrement  et  bonnement,  et  que  le  heure 
que  nous  soyons  remis  ou  restablis  en  estât  nous  li  renouvelerons  sesconvens  ou  autres,  se  plut  en 
avoit  à nous  ou  nous  à lui,  par  lettres  saellécs  du  grant  seal  de  le  cyteit  de  Liège,  et  avoec  tonte*, 
tous  les  drois  qu’il  a ou  doit  avoir , pour  la  raison  de  la  duebeil  de  Lembourch , anchieocoeoi 
tenue  et  wardee  deden»  le  franchise  de  Liège  , ou  de  riens  dont  nous  puissiens  jugier , nous  li  ai- 
derons et  reconfermerons  ; et  se  nuis  de  ses  droits  y a péris , nous  li  remeterons  en  droit  estât,  de 
tant  ke  de  liu  , où  nous  arons  pooir , et  li  aiderons , lui  et  ceaus  qu’il  hy  mettera  , tenir  et  «ardeir. 
eu  bonne  foi  loialement.  En  Icismoing  de  ces  lettres  saellécs  de  nous  scaus , donné  le  mercredi  de- 
vant Pasques  l'an  de  grasce  mil  trois  cens  et  siis. 

Cartulaire  des  ducs  de  Brsbaut  B,  fol  44,  verso 
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CXXIII. 

Kcurc  de  la  ville  de  Le'au. 


Le  7 mai  1307. 

Wy  J an.  by  der  gratiën  Godl»  van  Lothryk,  van  Brabant  eode  van  Lymborch  herloghe.  tôt 
allen  den  genen  daer  dese  legenwordighe  chacrte  couipt  ende  naemacls  comen  sal , groete  onde 
kennisse  der  waerheyt,  die  ondergechreven  staet  : dat  ay  cond  u allen  ende  iegelijcke  besundere. 
dat  wy  om  die  bede  ende  om  aenatacn  van  onaer  liever  ende  getrouwen  poirteren  van  onaer  lie- 
ver  atadt  van  Leeuwc,  die  poincten  ende  vrijheden  souden  geven  eeuwelijck  on»  ende  onae  oiren 
hen  ende  haere  naecomelingen,  in  der  voergenoempder  atadt  vaat  ende  gealadicb  te  houdene  ; 
ende  wy  hebben  aeogeaien  die  trouwe  ende  die  jonate  ende  dyen  menichvuldigen  dienst  die  ona 
voorgenoempde  poirteren  van  Leeuw  ende  haere  voorderen  ona  ende  onae  voorderen  hebben  ge- 
daen  , ende  oyck  omme  den  dienat  die  on»e  voorgenoempde  poirteren  ona  hebben  geloelt  te  doen 
twintich  jaer,  ao  geven  wy  ende  hebben  gegeven  deae  voernoempde  poirteren  van  Leeuw  ende 
baere  nacomclingon  inder  aelver  atadt  van  ona  ende  van  onae  hoiren  , eeuwelijck  vaat  ende  ge- 
atadich  te  houden  , allen  die  poincten  ende  een  ygelijcken  bvaondere  die  hier  naemaela  beschre- 
ven ataen.  In  den  beginne  aoe  geven  wy  hnn  ende  hebben  gegeven,  dat  allen  die  plainen  ende  die 
straeten  die  binnen  die  atadt  voorgenoempt  onbeslichl  aijn  gedegen , al  tot  haeren  blijven  , eude  wy 
«e  hen  nyct  en  moghen  nemen  noch  ona  oir.  Voort  meer  geven  wy  onae  voorgenoempde  poirte- 
ren , ende  hebben  gegeven  , dat  niemant  in  Brabant  geaeten  te  campe  en  mach  beyschen  en 
geenen  porteren  van  Leeuw , noch  begroeten , zy  en  wouden  aelver  vechten  beyde.  Waert  dat 
dat  ycmant  dede  die  onder  ona  waer  geseten , dyeu  «ouden  wy  aulek  hebben  met  lyfa  eude  met 
goede,  dat  hy  recht  name  daer  hy  schuldich  waere  recht  te  nemen,  aouder  campe.  Voorla  geven 
wy  hun  ende  hebben  gegeven , waert  dat  aaecken  dat  auleke  feyten  gevielen , dat  wy  oft  ona 
droaaaerte  . oft  ona  meyer,  oft.  yemanl  van  onaen  wegen  wouden  seggen  dat  ten  vonnisae  niet  en 
•tonde,  aoe  soude  men  die  schepenen  maenen  van  Leeuw,  oft  alsuick  feyt  schuldich  waere  te  vod* 
niaae  te  ataen,  ende  seyden  die  schepenen  dat  te  vonnisae  ataen  soude,  aoe  soude  wy  daer  als 
vonnisae  doen  ; ende  seyden  sijs  oock  nyel , aoe  aoudt  ataen  met  die  dinghen  die  ten  vonnisae 
nyet  en  stonden.  Voort  geven  wy  hun  ende  hebben,  dat  egeen  ambacht  van  Ijceuw  geit  en  mach 
gadcreu  met  busschen  , noch  met  borasen  onderlinghen . noch  onder  hun  misdaden  hellen , maer 
wij  aoe  misdade,  sonde  beteren  selvc  in  aijn  miadaet.  Voorts  hebben  wy  hun  gegeven  ende  geven  deae 
voorgenoempde  poirteren , dat  egeen  ambacht  raet  te  gader  en  mach  hebben . noch  ay  vierre  te 
gader  ruynien , op  baer  lijf»  ende  op  hier  goet.  Maer  wouden  zy  onderlingen  hebben  raet  , aoe 
«ouden  zijt  die  schepenen  bieten  weten  , ende  die  momboiren  van  der  atadt.  ende  hen  bidden  dat 
ay  daer  ycmant  seynden,  die  haeren  raet  mogen  hoeren.  Waert  oock  saecken  dat  cenigh  ambacht 
heruringhe,  t wiste  oft  crachte  maekle,  tegen  ona  oft  tegen  onae  voergenoempde  sladl,  soe  willen 
wy  dat  ona  meyer,  die  ten  dyen  tijde  sal  wesen , dat  staphans  wederstaet , ende  en  woude  hy  des 
doen  niet,  soe  willen  wydat  die  atadt  datwere  souder  misdact,  ende  wat  i'eylcn  dat  daer  aff  geschie- 
den, dat  en  willen  wy  nimmermeer  eyaachen,  ende  daer  alT zoc  willen  wy  aijn  warant.  Voort  meer 
geven  wy  hen  dat  die  meyer  overmidta  die  schepenen  ende  den  momboiren  van  der  genoempder 
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stadl  warl*  le  doene  dal  eenicli  ambacht  wederstrijdelijck  waere,  legen  ons  recht  ende  oyck  derstodi. 
dat  zy  liaerc  wapenen  nemen  mochten.  Oyck  geven  wy  hen  dat  die  gene  die  verbanneu  sijn,  «sse 
lijck  verbannen  blijven.  Ende  oock  die  gene  die  voortaen  «tokelijck  waeren  legen  on*,  oft  tegen 
onse  stadt , dat  men  die  oock  touden  verbannen,  ende  waer  wijae  vinden  mochten,  oft  onse  stalt, 
binnen  onten  lande  oft  elders,  daer  mense  hebben  rnochte,  soc  «ouden  wy  er  over  rechten.  Waert 
dat  zacke  dal  wijs  niet  en  deden,  aoe  mochten  sy  ons  oulhouden  van  den  dienste,  dien  sv  onsscbul- 
dich  waeren  te  docnc  , oft  on*e  hoiren  , lot  dat  gebeterd  zy,  ende  wel  gehouden.  Voorts  sou  geren 
wy  hen,  ende  hebben  gegeven,  waert  dat  ernich  van  onse  poirteren  van  Leeuw  slrijdich  waeren 
tegen  die  verbanneu  worden , dyen  poirteren  geloven  wy  qujjt  te  houden  ende  te  schelden  qoijt 
van  allen  sluckeu  die  daer  geschieden  moegen  binnen  onsen  lande,  ende  daller  egeen  mage  oock 
vrint,  die  verbaunen  sijn,  hen  en  mogen  veerden,  daer  ail'geloveu  wy  waraiil  te  zijne.  Voort nw 
soe  schelden  wy  quijt  die  van  Leeuwe  ende  den  poirteren  van  Leeuwe  alle  lorfeyten,  die  van  der 
gemeynten  wegen  is  gedaen  , tot  op  den  dach  van  heden  , ende  geloven  dat  wy  noch  ons  boire 
daer  aff  hen  nemmermeer  en  sullen  callengeren.  Voorts  soe  geven  wy  heu,  dat  egeeu  beert  noch 
richter  binnen  onsen  lande  geseten,  onsen  poirteren  van  Leeuwe,  buylen  Leeuwe  buyteo  vryet  ste 
deu,  nyet  en  mach  resteren1  van  scoude,  oft  van  geloften,  ende  wanneer  sy  vernomen  hadden  du 
ende  sy  seynden  om  heuren  poirteren  te  delivreren,  ende  en  wouden*  die  heeren  oft  die  richteres 
nyel  doen  , soe  soude  die  heer  oft  die  richlcren  allen  dyen  coste  «chuldich  sijn  , die  die  poirt erea 
verdeden.  Ende  dat  soudeu  wy  doen  geschieden  ende  ben  doen  geldeu.  Waerl  oock  van  strijdea. 
soe  moesten  sy  ben  vonuisse  doen,  ende  dat  «ouden  wy  doen  gescieden.  Voort  meer  bebbtn  «j 
hen  gegeven  , dat  wy,  noch  ons  hoir,  ons  nemmermeer  verbinden  en  sullen  binnen  onsen  lande, 
noch  oock  daer  buylen  bat  onse  letteren  noch  met  onse  zegelen  noch  oock  die  selve  letteren  oft 
segelen  yemanden  geven  , op  onse  voorgcooempde  poirteren  , sy  en  haddent  selven  geloefl  ©el 
zegelen,  met  letteren,  oft  met  monde.  Voorts  soe  geven  wy  hen  ende  hebben  gegeven,  dat  mes 
schepenen,  gezworen  ende  guldeeckenen  vuytten  gheslachte  kiese,  van  jacre  te  jaere,  ende  dat 
schepenen  ende  die  gesworen  moghen  setlen  haer  coren  2 ende  naer  oirboir  der  stadt  die  keuren 
hoogen  , nederen,  affdoen,  ende  dit  moet  onse  richlerc  gebieden  , doen  code  houdeo  vaste.  !oorts 
geven  wy  hun , dat  men  nyemanden  en  sal  voeren  ende  gebieden  iu  gbevanekenisse , dan  binnen 
der  vrijheyt  van  Leeuwe  om  eenighe  misdaet,  ende  confirmeren  ende  vernieuwen  den  voorge* 
uoempdc  poirteren  allen  die  chaerlen  ende  vrijheden,  die  zy  van  ons  ende  van  onse  voorderen 
tol  hier  toe  hebben  gebadt , vast  ende  gestcndich  eeuwclijcken  te  blijven.  Ende  geven  hen  daer  lot 
dat  zy  den  dienst , dyen  zy  ons  hebbeu  geloei!  twintich  jaeren , dat  aijuc  nemen  mogen  te  harren 
besten,  cude  ons  voir  payementeu  met  gelde,  als  in  borte  gaen  sal,  telcken  termijn  van  pare- 
menten, ende  dat  ons  richtere  oft  voratere  met  paydene  3 dal  geit  in  sullen  doen  j daer  toe  geren 
wy  ben  dat  zy  die  schoudl*  die  zy  voor  ons  hebbeu  gegouden  , ende  die  wy  ben  geloei!  hebbes  Ir 
gelden , van  den  ierslen  payemente  hen  ghelden  sullen.  Voort  meer  sal  men  ons  desen  jserlyczc* 
dienst  geloven  , ocht  wy  willen  met  allen  den  voorwaerdeu  die  daer  voor  is  geseyt . ende  oyck  alsoe 
waert  eenich  van  onsen  voergenoempde  poirteren  gearresteert  oft  gevaen , in  ocsuyne  vao  oases 
schout  , oft  van  onsen  letteren,  oft  in  anderen  oesuijne,  dat  van  onsen  halvcn  quaemc  ter  goeder 
waerheyl . dat  zy  dan  van  onsen  gelde  , dat  sy  ons  souden  geven  jaerlijcz  , oft  den  geneu  dyenl  ©eo 
geloei!  hadde  van  onsen  wegen  jaerlijcx  , bondert  pont  houdeu  sullen  , dat  gevanekenuae  ende  de 
arrest  mede  aff  te  doen,  waer  dat  wÿt  oft  onse  hoir  niet  aff  en  daden.  Voorts  geven  w y honende 
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hebben  gegeven  dal  onse  voornoempde  poirleren,  die  nu  aijn  ende  naomaels  wesen  nullen  , in  der 
voorgenoom  pder  sladt , in  geenen  bouwelijcken  dienst  ghelden  en  sullen  binnen  desen  voorge- 
noempden  ternipte  noch  van  rechte,  noch  van  gratiën  , vuytegcnomen  gevanckcnissc . daer  Godt 
voor  sy,  daermen  ons  toe  te  hnlpe  schuldich  waere.  Voorts  geven  wy  hun  daer  toe  waer  dat  saecke 
dat  onse  stadl  van  Leeuwe  in  scoude  oft  in  cummere  hier  in  binnen  viele  » dal  sy  die  scout  daer 
naest  desen  termpt  nemen  mogen  thaeren  besten  tot  dat  sy  al  vergunden  sijn.  Voort  geven  wy  hen 
dat  de  sohepeneu  ende  moniboiren  van  der  voorgenoempder  sladt , die  ambachten  moghen  sctten 
ende  onlselten,  die  sy  tot  haer  gewoonelijeke  warren  te  setten  , van  gceslhuysen  , van  gasthuyseu. 
van  sieckbuysen,  ende  andere  ambachten  ende  momboiren,  die  sy  hier  voormaelen  hebben  geset. 
ende  dat  die  momboiren  voorgeseyt  rekenen  moeten  voor  die  sladt  van  jaere  te  jaere.  Voort  geven 

wy  ben  ende  willen  dat  die  Lombaerden  in  onse  sladt  van  Leeuwe  onse  poirleren  daer  leveren 

sullen  geit,  ende  oock  goeden , gelijck  dat  sy  te  Loven  doen,  ende  dat  die  dorpen  die  met  onsen 
heer  vadere  schuldich  zijn  te  varene,  ende  met  dien  van  Leeuwe  plegen  te  varen  , met  hen  varen 
sullen.  Ende  als  zijs  die  van  Leeuwe  hebben  noot , oude  es  te  doenc , sullen  sy  met  hen  waec- 
ken  ende  graven  , om  dat  sy  te  slerckcr  weten  niogou  onse  maerlsc  1 te  beschermen  ende  te 
hudene.  Vorls  geven  wy  hen  dat  men  allen  die  gene  die  in  onsen  lande  siju  geselen,  biiyten 

den  seven  vrijsteden  ende  geloften  doende  voor  onse  vry  schepenen  van  Leeuwe , te  Leeuwe 

binnen  seynden  sal  ende  Icyslen  doen , als  voor  de  schepenen  wijsen  in  die  sladt  , daer  die 
gelofte  was  gedaeu.  Voort  oock  geven  wy  hen  dat  sy  poirleren  ontfangen  mogen,  gelijck  dat  sy 
tot  hiertoe  hebben  gedaen.  Vort»  meer  oock  dat  die  vorstere  van  Leeuwe  egecu  cost  van  gevan- 
gene nemen  en  sal,  anders  dan  die  schepenen,  ende  die  momboiren  redclijck  sullen  taxeren.  Ende 
om  dat  wy  willen  dat  allen  dese  poincten , ende  elck  zoo  hier  voorschreven  staen  , onse  porte- 
ren  . die  nu  sijn  ende  namaels  weten  sullen , in  dese  voorgenoempde  sladt , vast  werden  gehouden 
van  ons  ende  van  onse  hoirc,  eeuwelyck  durende  , soe  hebben  wy  geloeft  by  eede,  ende  by  onser 
kersterlijeker  trouwen , dat  wy  van  nu  voorlaen  allen  die  poincten  ende  elck  die  hier  voorschre- 
ven staeu  , hen  houden  sullen,  ende  doen  houden  , wy  ende  onse  hoir,  hen  ende  benne  naccomelin 
gen,  vast  ende  gestadieb,  sonder  breken,  noch  wy  en  sullen  suecken,  noch  andere  van  onsentlialveu 
doeti  suecken  , noch  laeten ? const  noch  list,  waer  by  dat  wy  hen  dese  poincten,  die  sy  geordineerl 
hebben,  ende  die  wy  hen  hebbeu  gegeven  ende  geven  mochten,  breken  oft  stooren,  ende  andere  laeten 
breken  oft  stooren.  In  kinnisse  der  waerhcyl  ende  in  orcoudschappen  van  allen  dese  stucken  hebben 
wy  onser  lieve  stadl  van  Leeuwe.  ende  onsen  poiriers  daer  binnen , die  nu  sijn  ende  wesen  sullen, 
dese  caerle  gegeven  , gezogclt  ende  geconfirmeert.  Ende  om  meer  sekerheyt  hier  a(T  te  docuc  , bid- 
den wy  onsen  lieven  magen  eodc  onsen  vrinden,  ende  die  ons  man  sijn,  ende  namaels  staen  geschre- 
ven , dals  te  verstaen,  Arnoude  van  Loon , graeffvc  van  Chyner,  ianne , keer  van  Cuyck , Gerarde, 
heer  van  Botselaer,  Gerarde,  heer  van  Diest,  Arnoude,  heer  van  Wesemacl , Gerarde  van  Wese- 
mael , heer  van  Betingen  , Florise  Berthoude  , Dantele  van  Bouclioude,  Daneele  van  den  Gkocre  . 
drossate  van  Brabant,  Jan  van  Gaeskeke,  heure  van  Harstal,  ende  Gielis  Berthout , heure  van 
Mechelcn  , datsy  onser  liever  stadl  dese  poincten  helpen  houden.  Ende  wy  Arnoud,  graefve  van  Loon, 
Jan,  heer  van  Cuyck  , Geeracrt,  lieere  van  Rotselaer,  Gecraerdt , heere  van  Diest,  Arnoudl,  heere 
van  Wesemael , Kloris  Beert  hou  t , Daniel  van  Bouchout,  Danecl  van  adcn  Ghoere,  drossart  van 
Brabant , Jan  van  Gaeshckc,  heere  van  Harstal,  ende  Gielis  Bcerthout,  heere  van  Mechelcn . om  die 
bede  ons  edels  ons  liefs  princen  Jam»,  by  der  gratiën  Godts  hertoghe  van  Lolhrijke,  van  Brabanl 

I Xwrtff , mark  , grein. 


Digitized  by  Google 


744 


CODEX  DIPLOMATICUS. 


code  van  Lymborch , hebben  onse  zegelen  met  zijnen  zegele  aen  dese  chaerte  gehangen . in  w- 
coudachappe  oude  kcnnissc  der  waerheyt.  Dese  letteren  vai  gegeven  int  jaer  Ons  Heeren duyseatidi 
CCC  eude  sevene , tsondaegh  naer  dopvaert  Ons  Heeren. 

Cartulaire  en  parchemin  aux  archives  de  la  ville  de  Léan , écrits» 
dn  XVI«  siècle. 


CXXIV. 

Le  duc  Jean  II  reconnaît  que  la  justice  haute  et  basse  de  Mont-Saint-Gm- 
bert  et  de  Dion  appartient  fi  l’abbé  et  au  monastère  de  Gembloux. 


A Bruxelh  t,  le  I S septembre  1307. 

Nous  Jduss,  par  la  grasce  de  Dieu  , dus  de  Lothier,  de  Brebanl  et  de  Lemburch  . faisons  savoir 
à tous  ceaus  qui  ces  présentes  lettres  verront  et  oront . que  comme  ensi  soit  que  débas  ait  este  os 
tans  passei  entre  nos  ancisseurs  d’une  part , et  honorables  hommes  l'abbeit  et  le  convent  de  (ira 
blaus,  d’autre  part , especiaurocnt  de  le  justice  baulte  et  basse  du  Mont-Sa int-Wibert , de  Djoo  rt 
des  appendices , lesqueles  nostre  ancisseur  calengoient , et  li  dis  abbés  e li  convens  de  CcaWiw 
disoient  que  oies  estoient  leur  propres , et  nient  autrui  : Nous , qui  ne  volons  faire  à nullui  lort . 
ains  volons  faire  à cescun  raison  , avons  de  ce  fait  faire  léal  enqueste  par  no  séncscal  de  Brebant  ri 
par  autres  proudommes.  E pour  ce  que  uous  avons  trouvei  à ledite  enqueste,  que  lidile  justice 
haute  et  basse  des  lius  devant  dis  et  des  appendices,  apartient  à l’abbeit  et  à couvent  de  Gem- 
blous  devant  dis  , nous  qui  mieus  sommes  enfermés  de  ces  coses,  connissons  et  confessons  plaiw- 
ment.  par  le  teneur  de  ces  lettres,  que  li  justice  haute  et  basse  du  Mont-Saînt-Wibert,  dcPyoc 
et  des  appendices , est  et  doit  «sire  l’abbeit  et  le  couvent  de  fieinblaus  , et  apartient  à caus,  «*t  nient 
à autrui.  Par  quoy  nous  rcsaisissons  l'abbeit  et  le  couvent  de  Geinblaus  de  le  justice  bault  «l 
basse  du  Monl-Saint-Wibcrt  , de  Dyon  et  des  appendices , et  les  en  remettons  dès  maintenant  ro 
paisivlc  saysinc.  El  connissons  que  nostre  ancisseur  n’i  a voient,  ne  nous-meismes  n’i  avons  ne  si 
devons  avoir,  ne  nous  ne  no  successeur,  nul  droit.  El  quitons  pour  nous  et  pour  nos  successeur» 
tout  le  droit,  briément  à dire,  que  nous  u no  successeur  y avons,  u puons  et  devons  avoir  ne 
demander,  sauf  ce  que  nous  et  nostre  successeur  y retenons  tondis1,  les  lombars,  les  juys,  le» 
ons  2.  les  cbevauchiés  et  les  tailles,  ensi  que  no  anccstre  et  nous  les  i avons  eues  dusqursa or*. 
et  ensi  que  nous  les  avons  et  prendous  coinmunament  en  Brabant.  S»  mandons  et  commandos* 
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à toutes  nos  justices  et  à tous  nos  subgiés,  qu’il  ostent  leur  mains  de  le  justice  haute  et  basse 
du  Mont-Saint- Wibert.  de  Dyon  et  des  appendices , et  en  laissent  paisivleinent  joïr  l'abbeit  et  le 
couvent  de  Gcmblous  devant  nommés , saus  nul  annuy  et  sans  nul  empêchement.  En  tesmoing 
de  ces  lettres  sacllées  de  no  seal,  e pour  ce  que  nous  volons  que  ce  soit  plus  ferme  chose,  plus 
estable,  plus  connutle  et  plus  aparans  , nous  prions  a nos  chiers  cousins  et  féales  Jehan,  sei- 
gneur de  Kuic  , monsr  Florens  Berlhaut,  monsr  Danial  de  Bochout , mon*’  Danial  de  Gore,  et 
iuonsr  Renier  de  Morialsart,  chevaliers,  qu'il  pendent  leur  seaus  à ces  lelteres , avec  le  nos- 
tre,  en  signe  de  vérileit.  Et  nous  Jehan*,  sire  de  Kuic,  Florens  Berlhaut,  sire  de  Berlaer,  Da- 
nials  de  Boohout , Danials  de  Gore  et  Beniers  de  Morialsart . chevaliers  devant  dit,  à le  prière 
de  monseigneur  le  duc  desus  nommei , avons  pendus  nos  seaus  à ces  lettres  avec  le  sien  en  tesmoi- 
gnage  de  vérileit.  Donné  à Broussellu  , lendemain  de  le  saint  Lambert , l’an  de  grâce  mil  trois  cens 
et  siept. 

Registre  u°8  des  privilèges  et  exemption»  , aux  archive»  du  Rovaume. 
à Bruxelles,  fol.  300,  verso. 


exxv. 

Le»  arbitre » nommés  par  le  duc  de  Brabant  et  la  ville  de  Staline»  pronon- 
cent sur  leur  différend. 


Le  10  décembre  1307. 

À tous  ceaus  ki  ces  lettres  verront  et  oront,  nous  Godefroi*  de  Brebant,  sires  d’Arscot  et  de 
Virson,  Godefrois,  cuens  de  Vyanne,  Johans,  sires  de  Rue , Ernous,  sires  de  Walehein , Giles 
lius....,  Giles  de  Lyminghe,  Woutre  de  Netenes  et  Godefrois  de  le  Castre,  escovin  de  Louvain. 
Godefrois  li  Peurtre,  llenris  , fuis  Gcldulph,  Hues  de  Coudenberghe  et  Jaques  de  Mons,  cschcvin 
de  Brousselle , faisons  à savoir  que  comme  notre  chiers  sires  Johans , par  le  grâce  Diu  dus  de 
Lothier,  de  Brebant  et  de  Lymbourch , et  Jehaus  Bertaus , segneur  de  Malines  d’une  part . et  li 
ville  de  Malines  d’autre,  se  fuissent  en  nous  mis,  de  haut  et  de  bas,  de  leur  greit  et  de  leur 
bonne  volentei , des  débas  ki  cstoienl  entre  eaus  d’assicr  les  paiemens  des  quarante  cink  mil 
livres,  paement  orendroil  coranl  en  Brebant,  que  li  dite  ville  leur  a donnei , en  manière  ke  se 
tout  ni  poens  eslre  les  dites  parties  peusscnl  mettre  autres  en  liu  de  ceaus,  ki  estre  ni  poroent , 
et  en  liu  de  nous  conte  de  Vyanne  et  Jehan  segneur  de  Rue,  ki  estre  ni  poiens,  les  parties  de 
commun  assens  eussent  mis  W illaumc  de  Julier,  prévost  de  T reit,  et  Daniel  de  Bochout , cheva- 
lier, nous  Godefrois  de  Brebant.  pour  nous  Willatimcs  prevost , ou  lieu  dou  conte  de  Vyanne, 
et  Daniaus  de  Bochout  , ou  liu  deu  segneur  de  Rue  , Ernous  sire  de  Walehein.  Et  nous  li  eschevin 
de  levain  et  de  Brousselle devant  dit  avons  eu  couseil  et  avis  sur  ices  choses,  si  disons  notre  dit , 
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en  lel  manière  ke  lî  dite  ville  de  Malinet  paie  tout  avant  à Joban  Bertaut  devant  dit  quinte  nul 
livres  dou  dit  paemens , et  en  face  «on  grci  et  à notre  seigneur  le  duc  trente  mil  livret  dou  dit 
paemens  aussi  : quinse  mil  livres  dedens  pasket  prochaines , et  les  autres  quinse  mil  livre» dwdikt 
pasques  dedens  un  an.  Et  parmi  ce  disons  encore  que  notre  chiers  sires  li  dus  et  Bertaut  tarllest 
à le  dite  ville  de  Malines  leurs  poins  et  leur  convenances  ki  sont  entre  eaus  porparleei.  Fai  let- 
moiguage  desqueils  choses  nous  Godcfrois  de  Brebanl,  et  nous  YVillaumes,  prevost  de  Treil,  cm 
liu  dou  conte  de  Vyanne , Daniaus  de  Bochout,  ou  liu  dou  segneur  de  Kuc  , Ernoos,tiradt 
Walehein  , et  nous  li  eschcvin  devant  dit  de  Lovain  et  de  Broussclle  avons  pendu  nos  sataut  a cet 
présentes  lettres , donneez  à Malines  le  dymeuce  après  le  saint  Nicbolai  , l’an  de  grâce  mil  CCC 
et  VU  ». 

L'original  muni  de  dix  sceaux  en  cire  jaune  pendant  a queuta  de 
parchemin , aux  archives  du  royaume  à Bruxelle*. 


CXXVI. 

Quittance  de  13,000  livres , payées  sur  la  dot  de  Marie , fille  du  comte 
d'Evreux , mariée  avec  Jeun,  fils  du  duc  de  Brabant. 


A Sentis,  le  19  )aiJIei  1311. 

A tous  chaos  qui  ces  présentes  lettres  verront  et  orront,  Jeiuxs  , par  le  grasce  de  Dieu,  do* de 
Lolhier,  de  Brehant  et  de  Lembourch , salut  et  tout  biens.  Comme  très-nobles  bonis  et  poissant 
mcsircs  boys , fils  de  roy  de  Franche,  cucns  de  Évreues,  on  traitié  du  mariage  fait  et  eu  de  Jehan 
noslre  chier  fil  et  de  damoisiclle  Marie  sa  fille,  nous  euist  promis  k donner  pour  noslrc  fil  en  ai 
riage  avec  sa  dite  fille  chincquanle  sis  mille  libres  de  bous  polis  tournois,  ensi  coin  il  plus  à plain 
contenuit  est  ^ès]  lettres,  qui  scur  chou  sunt  faites  et  escriples,  nous  faisons  savoir  à tous,  qi* 
nous  de  la  dite  somme  avons  eu  et  recheu  on  monnoio  bien  nombréc  et  bien  contée  arons  u s 
nostre  certain  comment  dou  dit  monsigneur  Loys,  u de  son  commandement,  et  pour  lui,  treize 
mille  libres  de  boius  pelis  tournois  en  descont  et  en  rabat  de  la  somme  d'argent  des  Ivi*  libres  par 
devant  diltes , des  queles  treze  mille  libres  nous  quilons  ledit  monsr  Loys  et  ses  hoirs , el  promet- 
tons en  bonne  foy  que  entcontre  ceste  présente  quilance  nous  ne  venrons  ne  ferons  à nul  jour , 
par  nous  ne  par  autrui,  ains  en  dëliverrons  le  dit  monsr  Loys  et  ses  hoirs  envers  Jehan  nostre ü 
dessus  dit , et  envers  tous  autres  scur  l’obligation  de  tous  nos  biens,  uioebles  et  non  moebles.  pré- 
sens et  à venir  ,en  quelque  lieu  que  il  soient,  ou  puissent  estre  trouvé,  et  renonchons.  quanti». 

1 Le»  autre*  «li pl lime»  , eonrrrnant  le*  affaire*  de  Matines . toot  imprime»  dans  J. -B.  SoLLEkii  Act.i  S-tnen  &mAh- 
AiitverpâM,  171S,  io-folio,  p.  175-187. 
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à exception  de  monnoie  non  eue,  non  nombrée  et  non  recheue,  et  à toutte»  exception»  de  droit 
u de  fait,  et  à toutte»  barres  et  cavillations  , par  les  queles  cesle  présente  quitance  des  dites  treze 
mille  libres,  dont  le  dit  monsr  Loys  nous  a fait  assés,  en  desconleten  rabais  des  lvi®  libres,  si  coin 
il  est  dessus  dit,  porroit  estre  anientie  ou  tenue  estre  de  nulle  valeur.  En  teismoignage  des  queles 
choses  nous  avons  mis  nostre  aeel  à ces  présentes  lettres,  faite»  et  données  à Senlis  le  xix"*  jour 
du  mois  de  juile  l’an  de  grasce  mil  trois  cens  et  onze. 

Cartulaire  des  ducs  de  Brabant  B,  fol.  86,  verso. 


CXXVII. 

Privilèges  concernant  la  halle  aux  draps,  la  halle  aux  blés  et  quelques 
métiers , à Louvain. 


Le  26  Mrptembre  1311. 

Wi  J aa , metier  gratiën  Gods,  hertoge  van  Lotbrijck,  van  Brabant  ende  van  Letnborch,  doen 
cont  allen  den  genen , die  desen  brief  zeleu  zien , ende  horen  lesen.  Dat  wi  aenzien  hebben  den 
mencchfuldegen  dienst , die  onse  portera  van  onse  stat  van  I«ovene  ons , eode  onsen  vorderen , 
hertogen  van  Brabant,  diewile  bier  vormaels  ende  nu  nuwelinge,  gedaen  hebben,  ende  omme 
gemen  orber  van  ons , ende  van  hen , dlakenbuus  van  Lovene , dat  wi  ende  onse  vorderen  plagen 
te  houdene  op  onsen  cost,  van  tijmmeringhen  ende  van  allen  coaten , sonder  dat  stat  cost,  metten 
gronde  daerop  steet,  eude  metier  plaetsen  tusscen  dlakenbuus  ende  dcorenbuus,  rechte  opwert 
streckende , met  der  plaetsen  vore  tot  der  straten , die  men  heet  de  Proefstrate , dats  te  welene . 
tot  der  goten,  hebben  gegeven  ende  geven  van  ons,  ende  van  onsen  nacomelingen , hen,  ende 
horen  nacomelingen  erfelec  ende  emmermeer,  te  houdene  ende  te  hebbene  op  twee  hondert  pont. 
erfelee  tsijns  payaient»;  alsulc  alse  telken  termpt , dat  men  tgelt  in  borse  sal  gaen  , gemeinlee 
binnen  onse  stat  van  Lovene,  elx  jaers  vortanc  te  tween  paymenten,  dats  de  verstane,  die  ene 
belecht  te  sente  Rémois  messe,  eude  damier  helft  te  half  meerte,  ons  ende  onse  nacomelingen  te 
vergilden  ; behoudelcc  ons  onsen  toile  van  den  lakenen , die  men  int  huus  brengen  sal , ende  ver- 
coghl  selen  werden  int  huus,  dats  te  verstane , euen  penning  van  den  lakenc,  ende  onsen  rechte 
vau  den  laken  sniders,  van  den  bleikers,  van  den  cousmakers,  ende  van  den  cordewaniers  , gelijc 
als  wi  ende  onse  vorderen  hier  vormaels  plagen  te  hebbene;  eude  met  dier  vor werden,  dat  onse 
lieve  porteren  van  onse  stat  vorghenoemt  dit  laken  vortane  maken  selen  op  boren  cost  ende 
houden,  ende  die  plaetsen  vorghenoemt,  die  daer  toe  behoeren , betimmeren  te  horen  besten; 
ende  also  alse  hen  orberlec  sal  dunken  1er  stat  profite.  Eude  willecoren  ende  geloven  , dat  wi  noch 
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si  engheen  lakenliuus  maken  en  mogen  binnen  onse  stat  van  Lovene,  noch  houden  \ortane:  rode 
hier  om  me  hebben  wi  hen  gegeven,  en  de  geven  die  lotinghe  van  den  vorghenoetndeu  huseiaUo 
dat  die  dekene  van  der  gulden , met  rade  de  sce penen  oude  der  gesworne  van  der  stat  vorgbenorat. 
van  tide  te  tule  aelen  ordeneren  die  lotinghe,  ende  viseren  van  den  gbcnen  die  loten  selea.  dj 
dien  dat  beu  orberlec  sal  dunken  ter  slat  profile  ; ende  alsoe  alaijt  maken  , ordeneren  , ende  viwrrs 
met  rade  alse  vorsc reven  is,  soe  geloven  wijt  hen  vaste  ende  gcstadoch  te  houdene,  ende  te  dom 
houdene;  ende  kennen  dat  wi,  noch  onsc  nacomelingen  cngheen  recht  en  hebben  aen  die  lotinghe , 
noch  en  behouden  vortane:  ende  al  dat  van  dier  lotingen  comen  sal , dat  bekennen  wi  dat  ca  omen 
lieven  porter  vorghcnoenit , onse  twee  hondcrt  pont  vorgcnoemt,  die  si  ons  seuldech  sijn,  medcte 
vergeldene  jaerles  van  der  lolinghen.  Ende  ware  dat  saké  dal  iel  quame  over  die  lolinglien  boten 
die  twee  hondert  pont  vorghenoemt,  daer  mede  mogcu  si  bacren  willen  doen,  ter  stat  orbereo 
ende  profite.  Ende  alwarc  dat  saké,  dat  hen  iet  ghebrake , dat  die  vorglienoemde  lotinghe  niet 
twee  hondcrt  pont  weert  en  ware  elx  jaers , nochtaus  soudcti  si  ons  altoes  gnoech  doen  van  onsen 
twee  hondcrt  ponden  vorghenoemt,  te  tween  paymcnteii,  alse  vore  es  bescreven.  Ende  vaat  die 
ljuldekcue  van  der  stat  vorghenoemt , richteren  sijn  van  den  dinghen  die  1er  gulden  beboeren,  soe 
willen  wi,  dat  si  machlech  sijn  van  desen  stucken,  ende  van  allen  stucken , die  ter  gulden  be- 
boeren , te  hogheuc  ende  te  nederne,  ende  te  verwandelue  alle  do  poente,  die  hen  orberlec  soelrn 
dunken  ende  goet , also  dickc  alse  si  willen,  na  den  rade  der  scopenen  ende  der  gesworne  van  obk 
stat  vorgcnoemt . ter  stat  orber.  Voert , willen  wi  dat  die  lakensuiders,  bleikers , cousraakers.  cor- 
dewaniers , ende  alle  dandere  met  haerre  comanscapen , sonder  de  gohecle  lakenc  int  huus  vor- 
ghenoeml  niet  eii  moghen  comen  , tot  dier  lijl  dat  die  clocke  die  int  huus  hanct,  lestwerf  geluiidt 
si  ; dat  es  Ie  wclene,  omtrent  noenc.  Ende  willecoreo  onser  liever  stal,  ende  willen  dat  si  overaid» 
dese  vorwerden  . die  vorghenoemt  sijn  , met  den  husc  ende  met  den  gronde  ende  metier  pUetse. 
alse  voregeseeghl  es,  horen  orber  doen  moghen  , ende  hore  profijt , van  nu  vortane  emmeer.  Eoife 
ware  oec  dat  saké  dat  die  guldeekeue  niet  mechlech  genoech  en  waren  dese  stucken,  ochte  earge 
van  desea  te  richlenc , soe  willen  wi  ende  gebieden  onsen  meier  van  onse  slat  van  Lovene  vorghe- 
uoemt,  dat  bi  van  onscnthalveii  hen  dese  stucken,  alle  ende  elke,  bonden  doe,  in  der  manieren 
dat  vore  es  bescreven  , also  dickc  ende  wanneer  dat  hijs  van  hen  versocht  zal  worden.  Ende  geloven 
bi  onse  trouwen  onser  liever  stat  vorghenoemt , alle  dese  stucken , ghelijc  dat  si  vore  bescreven 
sijn , vaste  ende  gesledech  te  houdene  eweleke,  ende  cn  selen  srieken  , noch  doen  sueken  art  noch 
engien  , wacr  bi  dat  wi  hen  dese  stucken  breken  mochleu , ochle  daer  jegen  comen.  Ende  bier  loc 
verbinden  wi  ons  ende  onse  oer,  vortane  emmermeer.  Ende  otnme  dal  wi  willen  dat  alle  dese 
stucken  miser  liever  stat  van  Lovene  vorghenoemt  vaste  ende  goslcdech  bliven,  eode  werden 
ghehoudeu  van  ons  ende  van  onseu  nacomelingen , soe  hebben  wi  hen  dese  charlcn  ghegbeven. 
besegeli  mei  onsen  segellc , iu  orcoiiscapen  van  waerheiden.  Ende  omrae  meer  re  sekerbrit  bidden 
wi  onsen  lieven  ende  getrouwen  edelen  lieden,  heren  Florcinse  Bertoude , here  van  Mechdor. 
onsen  lieven  neve  Arnoude  van  fluacheeke,  here  van  Berghcn  op  den  Zoem,  ende  Daoeele  tjd 
Boechoul , ridderen  , dat  si  in  kennisse  der  waerheil  van  desen  stucken  bore  segelle  a ne  doen 
cartru  hauglieii  mei  den  onsen.  Ende  wi  Kloreins,  Arnout  ende  Daneel  vorghenoemt,  oimnedir 
bede  van  onsen  lieven  here  den  hertoge  vorghenoemt , hebben  onse  segelle  ane  desen  carte»  ge- 
hangen met  den  sine,  in  kennissen  der  waerheil  van  den  dingen  , die  hier  boven  sijn  bescreves- 
Ende  wi  scepenen  , gesworne  ende  raet  van  der  stat  van  Lovene  vorghenoemt , van  onse  stal  wegw 
bekennen  openlee  dat  alle  dese  stucken,  volcomelec  te  houdene,  ghelijc  dat  si  hierboven  besert- 
ven  sijn  , also  verre  alsl  in  ons  es.  Ende  in  orcontscap  van  dien,  hebben  wi  den  segel  vaa  onse 
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stat  ane  desen  carlen  gehanghen.  Dit  wri  gbedaen  onde  ghegeven  in  den  jarc  On*  Hereu . aise 
men  acreef  duseut  drie  hondert  en  elleve  , des  soudaeghs  vore  sente  MechicU  dacb. 

Cartulsire  sus  archive»  de  la  ville  de  Louvain,  et  cartulsirc  des  dur* 
de  Brabant  B , fol  100,  verso 


CXXVIII. 

Trêve  garantie  par  Guillaume , comte  de  Hainaut  et  de  Hollande , Arnoud, 
comte  de  Loy,  et  Florent  Bcrthaut , pour  le  tire  de  Fauquemont. 


Le  tO  novembre  1311. 

A tou»  cheus  ki  ces  présentes  lettres  verront  et  orront,  nous  Guillaume*,  par  le  grasce  de  Diu, 
étions  de  Haynnau  , de  Ilollande,  de  Zélande  et  sires  de  Frize,  Krnouls  , cuen*  de  Los.  et  Florens 
Rertaut , sires  de  -Maliues,  faisons  savoir  ke  nous,  ou  non  de  nobles  hommes  Roynaul , seigneur  de 
Faukemont  et  de  Monjoie  , et  Ernoul , signeur  de  Stines,  de  par  eaus  et  pour  eaus  , pour  leur 
hommes,  leur  aidans  et  leur  alloiiés,  avons  donnet  et  donnons  boines  triuwes  et  loyaus,  ensi  ke 
on  doit  et  ke  on  a acostumei  de  donneir  triuwes  ou  paya  de  depar  là  le  Muese  , à hnus  hommes  no- 
bles et  poissans , Gérart,  conte  de  Julcirs,  pour  l’archcvesquc  de  Colongie , à Jehan,  par  le  grasce  de 
Dieu  duc  de  Lolhier  , de  Rrehant  et  de  Lembourch,  et  à Jehan  de  Flandres  , conte  de  Nantir , pour 
eaus , leur  hommes , leur  aidans  et  leur  alloiiés,  les  quels  triuwes  doivent  commenchir  et  enseotreir 
ce  juesdi  malin  , jour  Martin  en  yvier,  et  doivent  durcir  dusques  à trezime  jour  dou  Noël  ke  nous 
attendons  prochainement,  et  le  jour  tout.  Les  queils  triuwes  nous  avons  enconvent  de  par  le  seigneur 
de  Fauquemont,  et  de  par  le  seigneur  de  Steynes  et  de  par  les  leur,  à tenir  et  à wardeir  bien  et 
loialemeut , sans  alleir  ne  faire  à l’encontre.  Et  avons  enconvent  que  se  ii  sires  de  Faukemont , ou  li 
sires  de  Steynes  ou  aucun  de  leur  hommes  . de  leur  aidans  ne  de  leur  alloiiés,  eufrendoient  ce*  pré 
sentes  triuwes.  ou  alaissent  encontre,  en  aucune  manière,  ke  nous  l’amenderons  ou  ferons  amen- 
deir  sans  délai . si  qu’il  affirt  par  les  leismoing  de  ces  lettres  saellées  de  nos  seaus . donneit  le  nuit 
saint  Martin  l’au  de  grasche  mil  trois  cens  et  onze. 

CsrtuUire  de»  doc»  de  Brabant  B , fol  120,  recto. 


P 


750 


CODEX  DIPLOMATICUS. 


CXXIX. 

Quittance  donnée  à la  ville  de  Bruxelles  de  diverses  sommes  payées  pour  les 
pertes  essuyées  par  le  duc  et  ses  gens. 


Le  7 juin  1312. 

N'o»  J on  a s > es  , Dei  gratia  dux  Lotharingiac  , Brabantiae  et  Lymburgiae  , notum  facimus  nniver- 
sis  , quod  nos  recepimus  et  Icvavimusab  oppido  nostro  Bruxellensi  suminas  pecuniae  infra  script» 
pro  refusione  damnorum  infra  scriptorum,  a commuoitate  ipsius  oppidi  illatorum.  Primo  de  daouM. 
Godefrido  de  Hellekeillato,  mille  et  quingentas  libras.  Item  pro  Arooldode  Wonkenzele,  de  Arnokk> 
Tserheinricx,  et  de  Johanucde  Lovanio  mille  centum  et  quingentas  Jibras.  Item  de  lextoribas  et  fol* 
lonibus  vivis  sepullis  quadringentas  libras.  Pro  equo  quem  perdidimus  in  pralis  de  Filfbrdia  ceotao 
libras.  Item  pro  equo  quem  perdidit  dominus  Daniel  de  floechotil  ibidem,  sexagiula  libras.  Item  pro 
equo  quem  Egidius  de  fieverne  perdidit  ibidem,  Septuaginta  libras.  Item  de  uno  equo  quem  ami»it  ibi- 
dem Wilhelmus  de  Meltbrocck,  quadraginta  libras.  Item  de  equo  Ilenrici  de  Lyra  ibidem  perJito. 
viginti  septem  libras.  Item  de  equo  Johannis  Loose , viginti  quatuor  libras.  Item  de  equo  Johannis 
Ette  ibidem  amisso,  viginti  quatuor  libras,  et  de  uno  equo  Johannis  de  Plassclie  deeem  libras.  i>im 
quidem  su  mm  as  pecuniae  praenominatas  recognoscimus  nobis  ex  parte  oppidi  noslri  praedicli  p*?r 
inanus  \\  il lu*l mi  dicti  Moll  integraliter  esse  deliberatas  et  persolutas.  De  quibus  dictum  oppidum 
absolvimus  . quitamus  et  quitum  clamamus  , nos  tenentes  solutos  etcontentos  de  eisdem.  praeien- 
tium  testimonio  litterarum.  Datum  anno  Domini  millesimo  trccenlesimo  duodecimo , septima  dir 
inensis  Junii  intrantis. 

Recueil  d'A-Tmno,  II,  fol.  108,  recto. 


exxx. 

Privilèges  accordés  à l'église  de  Bruxelles  pour  acquérir  des  biens,  etc. 


Le  28  septembre  1312. 

Jobas^es,  Dei  gratin  Lotharingiae  , Brabantiae  et  Lymburgiae  dux,  universis  Christ i fîdelibiu. 
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el  specialiter  amanno  el  scabints  nostris  Brti  x el  lenst  but  , salutem  et  omne  bonam  cum  notitia  veri- 
tatis.  Noverint  universi  praeaensscriptum  visuri,  quod  quicumqiic  bona  su  a allodialia  , hereditaria  , 
live  in  decimis  live  in  aliii  bonis  quibuscumque,  infra  libertalein  oppidi  mistri  Bruxellcnsis , vel 
alibi  in  nostro  dominio  ubicumque  consistenlia , conferrc,  donaro  live  tramferre  voluerint  titulo 
quocumque  adecclesiam  nostram  Bruxelletisem,  quam  affcclu  diligimusspeciali , tam  illis  conferendi, 
donandi  live  transferendi  titulo  emptionis,  sou  cujuslibet  donationis  quam  ipsi  ecclesiae  nostrae 
praedictae  recipiendi  et  relinendi  coutradictione,  cxaclione,  coiisuetudine,  statutu  et  electione  nostri 
oppidi  praedictia  nobisseu  a nostris  praedecessohbus  quibuscumque,  sub  quacumque  forma  verbo- 
rum,  non  obstantibus  conccssis,  liberam  tenore  praeienliumconcedimus  facullatem,  cum  in  praeju- 
dicium  libertalis  sanctac  ecclesiae  nihil  sil  altentaudum.  Ouare  mandamus  vobis,  amanno  nostro 
et  scabinis  nostris  dicti  oppidi,  caeterisque  justiciariis  scabini»,  censuariis  el  hominibus  nostris. 
ubicumque  in  dominio  nostro  constitulis , quatenus  dicti»  emplionibus,  donalionibus  et  aliis  con- 
tractibus ecclesiae  necessariis  intersitis,  quolies  fuerilis requisiti.  Caeterum  omnia  privilégia,  liber- 
talc»  et  concessiones  a uobis  et  praedecessoribus  nostris  dictae  ecclesiae  nostrae  concessas  approba- 
mus  et  confirmamus  per  pracsenles.  Et  quia  volumus  quod  praemissa  omnia  in  perpetuum  robur 
obtineant  firroitatis,  praesentes  lilleras  nostro  sigillo  duximus  roborandas.  Actum  et  datum  anno 
Domini  millesimo  trecentesimo  duodecimo  in  vigîlia  beati  Michaélis. 

Recueil  d'A-Tivno,  II,  fob  1U4,  recto. 


CXXXI. 


Lettre*  de  Jean  III , par  lesquelles  il  promet  de  ne  point  imposer  les  biens 

du  cleryé. 


Le  16  janvier  1313. 

Lnivcrsis  Christ i fidelibus  ad  quos  praesentes  litterae  perveneriut,  praesentibus  pariter  et  futu- 
ris , JomHRii,  Dei  gratia  Lolliaringiae , Brabantiae  et  Lyniburgiac  dux,  salutem  in  Domino  sem- 
piternam.  Inter  varias  cogitationes  nostrum  quolidie  puisantes  animum,  ilia  cordi  nostro  vckemen- 
tius  insidet  quam  de  doctrina  concipimus  verilatis,  principes  videlicel  cl  milites  suis  debere  coutentos 
esse  stipendiis  et  nemineru  concutere  specialiter  innocentera  ; attendeudo  nibilomiuus  quod  eu 
pcccatum  gravin»  quo  in  stalum  vel  in  gradum  commiltilur  alliorem , cum  nos  igitur,  postquam 
Domino  permittenlc  principatum  suscepiinus,  abbalibus,  abbalissis,  prioribus , proirissis  quibus- 
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clinique  religiosis  ac  regularibus  , praedia  et  possessiones  habenlibus,  in  terra  nostr.i  omnipotent! 
Deo  faniulantibus  sub  babitu  regulari,  et  eorutn  bonis  ac  locis  in  districlu  nostri  dominii  cootiv- 
tentibus , (allias,  cxactiones.  subventiones  et  inconsueta  servitia  imposuerimus,  seu  impooi  oonioe 
nostro  pcrmiscrinius  , in  eorum  et  ecclesiasticae  libertatis  pracjudicium  non  modicum  et  gmamin: 
l niversitati  vestrae  notum  fa  ci  mu  s et  testamur  tcnore  praeseutium  lilterarum,  quod  nos  practcriUm 
\itam  nostram  lugubrem , gralia  suffragante  Altissimi.  cupienles  summopere  in  melius  cummuUrr . 
sub  spe  petilae  veniae  de  praeteritia  et  oblenlae,  niliilominus  a religiosis  superius  memorali*  p rai- 
die! os  abbales , abbatissas,  priores,  priorissas,  praepositos  et  religiosos  quoscumqne  alio*  terne 
uostrae  in  generali,  et  eorum  qucmlibet  in  spcciali,  coruinque  bona  et  loca  ubicumque  in  districts 
nostro  consistent!,! , deinceps  in  perpetuum  , ab  omni  (allia,  exaction»,  subvention»  et  inconsueü» 
servit»»  diligenti  deliberatione  praehahita,  pro  nobis  et  nostris  lieredibus  ac  successoribus  quilwt- 
cumquc,  ob  remediuui  aniniae  nostrae,  nnimarum  quoque  beredum  et  successorum  iiostroruai. 
absolvimuset  quitamus,  illis  dunlaxat  exceplis  , quac  de  jure  possuut  exigi  et  levari,  rccepliuoetn 
quoque  et  uulritionem  porcorum  noslrorum  , iu  locis  dictorum  religiosorum  ac  grangii*.  et  tkdu<- 
tioneni  seu  subventioneni  lignorum  noslrorum  combuslibiliiim , ad  qunevis  mistra  loca  et  bospitu 
quae  inconsueta  servitia  reputamus  eisdem  religiosis  pro  nobis  et  pro  nostris  beredibus  ac  «cm* 
soribus  perpetuo  jure  remittimus  propter  Deum , ut  eo  fervenlius  et  devotius  pro  nobis  et  nwtri* 
lieredibus  ac  pro  bono  et  salubri  statu  lolius  Brabantiae  inlercedere  et  famulari  possint  lldmno. 
quode  gravaminibus  , molestiis  et  incursionibus  fuerint  melius  custodili,  uiaiidando  omnibus  et 
singulis  nostris  villicis  seu  justiciariia,  quocumque  nomine  ceuteantur,  sub  poena  nostrae  gravit* 
simae  auimadversionis  , si  secus  egerint , ne  praedictos  religiosos  suis  sumptibus.  pelilionibus  td 
iu  eorum  monasleriis  ac  locis,  commessalionibus  gravent  aliqualenus  ac  molestent  ; eisdom  rfb- 
giosis  firmiter  injungentes  quatenus  si  dicti  nostri  villici  seu  justiciarii  contrarium  allentare  pr*-- 
.Humpscriut , hoc  nobis  indilate  studeant  intimare,  quia  eosdem  religiosos  expressos  superius  perpe- 
tuo gaudere  volumus  ecclesiastica  libertate,  quos  et  eorum  bona  uihilominus  sub  nostra  perpétua 
proteclione  suseipiimis  et  lulela , promittentes  fide  media  et  juramento  praestiio  corporali,  Uct» 
sacrooanclis  evangeliis , pro  nobis,  nostris  hcredibus  ac  successoribus,  quod  nos  contra  praernuu 
vel  eorum  aliquod  non  veniemus,  per  nos  aut  per  quosciimque  alios  seu  venin-  conabimur  jd 

iuturo.  N ce 1 iiigeuiuui , consilium,  favorem  vel  auxilium  quaeremus  vel  praestabiau» 

quaeri  vel  praeslare  sustinebimu» , per  quae  infringi  posset  in  posterum  aliquot)  praemissurum.  1» 
quorum  omnium  testimonium  et  memoriani  sempiternam  praelatis  religiosis  praesentes  littera» 
valituras  simul  omnibus  et  divisim  eorum  cuilibet  contulimtis.  sigilli  nostri  munimine  roboratas- 
Datum  et  actum,  nobis  recta  ratione  ulentibus,  anno  Domini  millesimo  trecentesimo  duodecimo 
(cria  terlia  post  l’est  nui  beati  llcmigii  episeopi. 


Recueil  d'A-Taiao,  II,  fol.  104,  ver»o 


1 lin  Mini  >-n  M.iin  «imit  t«;  retueil. 
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CXXXII. 

Florent  Berthoul,  seigneur  de  Matines , promet  au  duc  de  Brabant  la  fidèle 
alliance  d’Adolphe  de  la  Marks,  si  celui-ci  est  nommé  évêque  de  Liège. 


A Paru,  le  6 nurt  1313. 

Sachent  tout  cliil  ki  ces  présentes  lettres  verront  et  orront,  ke  nous  Flokers  Bertaus,  sires  de 
Matines , considerans  et  regardai)*  le  grant  profit  qui  porroit  estre  de  l'amour  et  de  l'alianche,  qui 
seroit  entre  le  éveaque  de  Liège  et  le  duc  de  Brebant , et  désideranL  de  tout  uo  cuer  ke  ou  temps 
à venir  il  i ait  koine  amour  entr'eus  ; confians  de  l'amour  , ke  nobles  et  honerables  homs  mesirca 
Adolf  de  la  Marke,  provos  de  l’église  Saint-Martin  de  Wormse , a à nous,  et  ke  il  nous  doie  croire, 
et  ke  il,  se  Dieu  plaist,  doie  estre  prochainement  éveskes  de  Liège,  avons  promis  et  prometons  à 
vous.  Jehan,  par  le  grasce  de  Dieu  duc  de  Lothier , de  Brebant  et  de  Lymbourch,  no  chier  sig- 
neur,  ke  se  Diex  donne  kc  li  devant  dis  Adolf  soit  évesques  de  Liège,  nous  ferons  et  curerons  à 
tout  effect,  kc  il  sera  à vos  boius  amis,  ne  à nulle  chose  kc  vous  voleis  faire  pour  vostre  profit,  u 
vostre  honneur  en  vos  terres,  il  ne  vous  sera  contraires,  ne  empêchement  n’i  mettra,  ne  par  lui 
ne  par  autrui,  anchois,  tout  che  ke  vous  le  requerrés  qu’il  puist  faire  setonc  Dieu  et  selonc  rai- 
son , il  fera,  et  vous  en  aidra , conseillera  et  vanrra  1 de  tout  son  pooir,  bien  et  loialmcnt  sans 
nulle  excusalion.  Et  touttes  ces  choses,  et  cascune  d’elles,  vous  prometons-nous , en  painc  de  diis 
mille  mars  d’argent,  à vous  paiier  dou  nostre  , se  li  dis  Adolf  ne  faisoit  et  acomplissoit  les  choses 
dessus  dites , ou  s’il  faisoit  ou  temps  à venir  contre  les  choses  dessus  dites.  Encore  vous  promet- 
tons-nous, sour  ladite  paiue,  ke  se  li  dis  Adolf  est  jà  évesques  de  Liège,  nous  pourcacherons  à 
tout  no  pooir,  ke  il  se  liera  à vous,  et  vous  promettera  par  ses  lettres  a faire  touttes  les  choses 
dessus  diles,  et  vous  donra  boine  seurlé  et  souflissant  de  che  faire  acomplir  et  gardeir,  tout  le 
temps  qu’il  sera  èveskes  de  Liège;  et  pour  touttes  ces  choses  nous  vous  obligons  nous,  nos  hoirs 
et  tous  nos  biens  moebles  et  non  moebles,  queil  qu’il  soient , et  ù qu’il  porront  estre  trouveit.  En 
leismoignage  des  quel  es  choses  nous  avons  mis  de  ciertaine  sciense  nostre  saiel  à ces  présentes  let- 
tres. Donné  à l’ariis  le  sisisme  jour  dou  mois  de  march,  l’an  de  grasce  mil  trois  cens  et  douze  a. 

Cartulaire  des  ducs  de  Brabant  B,  fol.  44,  recto. 


t fanrra.  viendra  «u  aide.  | 3 Adolphe  de  la  Marke  fui  nommé  évêque  de  Liège  le  4 avril  1313,  par  le  pape  Clément  V, 
ù la  recoDunaudaiioo  du  roi  de  Frauce. 

Deel  1. 
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CXXXIII. 

Jean,  roi  de  Bohème  et  de  Pologne,  vicaire-général  de  l'empire , demande  au 
duc  de  Brabant  de  sceller  ses  lettres  obligatoires  au  sujet  du  tonlieu  d'An- 
vers. 


Le  U juin  131*. 

Ma^nifico  principi,  domino  Johanni  Lotharingie,  Brabantiac  et  Lymburjjiae  duci,  consanguioeo 
nostro  chariasimo  , J oms  v es,  Dei  jjratia  Boemiac  et  Poloniae  rex,  sacri  imperii  citra  monte*  tio- 
rius  j'cueralis  ac  Lueembuqjenais  corne»  , ainccram  ad  quaevis  ipsius  bcncplacita  voluulatem.  Dilec- 
lionem  veatram  aflectuoae  pelimua  et  romain  us,  quatenus  litteria  super  obligatione  aeu  expoiitiooe 
thelonei  nostri  in  Antwerpia  confectis,  nostria  ac  reverendi  patris  domini  B.,  Treverensis  archiepi»- 
copi , patrui  nostri,  sigillis  nunc  aigillalia,  vestrisque  ac  aliorum  amicorum  nostrorum  sigilii*  adhuc 
sigil  tandis,  vestrum  appeudentes  sigilluui,  fidejuasiouem  in  ci  adem  litteria  expreaaam  subire  oostrae 
dilectionis  iutuitu  studeatis.  Nam  a (idejussionc  ipsa  indemniler  vos  cripcre  ac  abaolvere  proaiiuima* 
et  spondemus,  su  b harum  quaa  sigillis  majealalia  uoalrac  sigillari  juasimua  leatioionio  littenru. 
Datum  iu  Lucemburg  vii«  idua  Junii,  anno  Domiui  milleaimo  trecenteaimo  quarto  decimo , regoorua 
vero  nostrorum  anuo  quarto. 

Cartulaire  de*  duc*  de  Brabant  B,  fol.  10  , verso. 


cxxxiv. 

Lettres  de  Guillaume,  comte  de  Ilainaut  et  de  Hollande,  confirmant  les 
privilèges  de  la  ville  de  Mali  nés. 


U 20  mai  1310. 

I niversia  tam  pracsentibu»  quam  lu  tu  ris  pracaenles  lilteraa  inspecturia  , Gtiuiut»,  corne*  Han 
uoniae.  Ilollandiac . Xcebiudiae,  ac  dominua  trysiae,  aalutem  et  corum  quae  aequuntur  coguo*c*rf 


Digitized  by  Google 


CODEX  DIPLOMATICUS. 


755 


veritatem.  Cum  nos  acquisiverimus,  adepti  crimus  et  comparaverimus  crga  nobilem  virum  dominum 
Florenlium,  dictum  Berlhout,  niilitein  de  Mechlinia,  onine  jus , dominium , jurisdictionem,  neenon 
redditus  , obvenliones  et  proventus  quos , quas  et  quae  habuit  seu  haberc  potuit  quoquomodo  in 
villa  Mecbliniensi  praedicta,  cum  ejus  appeodiliis  et  pertinentes,  ad  cujus  quidem  villae  libertatem 
et  jurisdiclionem  pertinent  et  perlinere  dinoscunlur,  Nuwelant,  Neckcrspoele,  Hevcre , Musinis, 
Hombckc , Leest  et  Heflenis,  cum  carum  appenditiis,  ipsi  domino  Florentio,  ratîone  sticcessionis. 
per  mortem  nobilis  viri  quondam  Aegidii , dicti  fierlhoiit  de  Mechlinia,  nepotis  sui  bouae  mémorisé, 
devolutis  ; cumque  dicta  villa  Mechliuieusis,  cum  suis  appenditiis,  muuita  fuerit  et  sit  quadaut  spé- 
cial! immunitale  libertatum  ac  privilcgioruui , eidem  villae  Mecbliniensi  a praedecessoribus  noslris, 
videlicet  reverendo  in  Christo  pâtre  ac  domino  domino  Theobaldo,  Dei  gratis  quondam  Lcodiensi 
episcopo  , neenon  nobili  viro  Àegidio,  diclo  Bert  bout  de  Macblinia,  praedielis  indulgenliisconcesso- 
rum , prout  in  litteris  reverendi  patris  domini  Tlieobaldi  et  Aegidii,  dicti  Berlhout  praedictorum  , 
super  hoc  confcctis  plenius  coutinetur,  quarum  quidem  libertatum  ac  privilegiorum  articuli,  prout 
in  litteris  continentur  eisdem  in  modum  qui  sequitur,  subtersequuntur , videlicet,  quod  dicta  villa 
Mechliniensis  de  cactcro  babeat  in  perpetuum  communia  duos  magistros  commuuiae , plenum  ban- 
clmiu  , sive  sedem  duodecim  scabinorum , quodquc  nemo  simul  judex  esse  valeat  et  scabinus.  Item, 
duos  redores  de  opéré  seu  otficio  lanificii  et  septem  juralos,  qui  idem  opus  seu  officium  adjuvent 
gubernare.  Item,  quatuor  juratos  de  singulis  officiis  dictae  villae  , qui  magistri  scabini,  redores  et 
jurali  amoveri  debent,  et  alii  eorum  loco  eligi  aunis  singulis  infra  octavas  Assumpliouis  beatae 
Mariae,  in  medio  Augusti , per  commune  consilium  communilatis  ejusdem , excepto  quod  sex  de 
duodecim  scabinis  longius  per  unum  annum  durabunt.  Item,  magistri  communiae  potestatem  habe- 
buul.  et  jus  communilatis  senrandi  et  eorum  injuriam  defendendi  in  iis  quae  ad  jus  commune  per- 
tinent , ubi  et  a quibus  injuriam  eis  contingeret  irrogari.  Item  , milia  coufra ternilas , ncque  guida  , 
neque  aliquod  singularc  signum  de  ipsis,  nisi  sola  communitatis  confraternilas,  in  Macblinia  esse 
polerit  vel  debebit.  Item  , de  duodecim  scabinis  eligendis , ut  diclum  est , quando  consilium  coui- 
munitatis  mutatur,  sex  amoveri  et  sex  remanere  debebunt,  et  iu  anno  sequenti  il li  qui  per  duos 
annos  in  scabinalu  permanseriint  amoveri  debebunt  , et  eorum  loco  sex  alii  subrogari.  El  scullelus 
episcopi  in  Macblinia , domini  sui  vice , sic  eleclis  juramentum  fulelitatis  imponet  et  recipîet  ab 
eisdem  , et  amoti  scabini  infra  duos  annos  post  eorum  amotionem  ad  scabinatum  non  poterunt 
promoveri.  Item,  omnia  delicla  et  ornnes  exccssus  debent  judicari,  corrigi  et  puuiri  sccundum 
sentcnliam  scabinorum.  Item,  quidquid  scabini  per  senteuliam  judicaverint,  debet  slabililalcm  et 
firmilatem  liabere,  et  nulla  conlradictione  obslante , executioni  debilae  demandari.  Item,  quidquid 
scabini  per  lilteras  suas  sigillatas  vel  orc  tenus  testantes  se  vidisse  et  tanquam  scabinos  iritcrfuisse, 
firmilatem  hnbebil  et  faciet  plenatn  fidcm.  Item,  dicti  scabini,  si  desiderant  et  necessarie  habue- 
rint  in  aliquo  cas» , poterunt  recurrere  ad  caput  suum  , scabinos  Leodicuses  abaque  contradic- 
lione  quacumque.  Item,  nullus  justitiarius  debet  interesse  teslium  deposilionibus  audiendorum 
per  scabinos  , nisi  quoad  hoc  tantum  quod  facial  et  videat  cos  jura rc  de  veritatc  dicenda.  Item, 
nullus  foraneus  polerit  ferre  testimonium  contra  .aliquem  de  burgensibus  Machliuiensibus  super 
aliquo  facto,  accidente  infra  terminos  franchisiae  seu  immunitatis  villae  praediclae.  Item,  duo  rec- 
tores  lanificii  potestatem  habebunt  monendi  septem  juratos  ejusdem  oflicii  super  omnibus  excessi- 
bus  contingentibus  circa  idem  et  circa  omnia,  quoad  illud  pertinent,  et  ipsi  jurali  super  bujusmodi 
judicabunt.  Et  super  hoc  scabini  Mechliiiienses  erunt  caput  eorum.  Et  si  ipsi  redores  a scultelo 
reqnirant  auxtlium , hoc  idem  scultetus  impenderc  debebit  eisdem,  quia  medictnlcm  emendarum 
seu  proventuum  lbrefactorum  hujusiuodi  douiinns , et  aliam  mcdictalem  ipsi  redores  levabunt  ad 
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ciiclum  officium  in  suo  jure  scrvandum.  Item,  praedicli  jurati  de  omnibus  officiis,  magistri  connu* 
niae , rectorat  lanificii  et  eorum  septem  jurati  interesse  debent  cum  scabinis  omnibus  com'iüb 
scabinorum , in  omnibus  dictae  villae  negoliis  et  utilitalibus,  exceptis  tractatibus  et  consilii*  laogea- 
tibus  sentcntiam  scabinorum , nisi  scabini  eos  desiderent  interesse.  Item,  consilium  dictae  Tillae 
potcstalem  babcbil  oinnia  statuts  villae,  quae  vulgariler  Corcn  nuncupanlur,  statueodi,  ordi- 
nandi,  augmcnlundi , minoraudi,  corrigendi  cliam  et  mutandi , pecuniam  reeipiendi  ad  opu*  villae. 
sive  ait  in  assisiis , sive  in  vcndendis  redditibu»  quoad  vilam,  redditus  acquircndi  et  faciendi  ad 
opus  villae,  tibicumque  locum  seu  loca  ad  hoc  babuerint  vel  acquirere  poterunt,  qtiocuinque  modo 
eis  ad  iilililatem  villae  magis  videbitur  expedirc  ; et  computandi  per  se  de  omnibus  receptis  et  datis 
in  suis  negoliis , quaudo  voluerint  et  eis  piaccbit.  Item , quod  quilibct  de  burgensibus  villae  prae- 
diclae,  de  consensu  et  licentia  consilii  camberiae,  et  cambium  tenere  poterit  pro  tribus  librulora- 
niensibus  a singulis  campsoribus  1 domino  persolvendis.  Item  , de  quolibet  pondère  quod  vulgariler 
dicitur  vaghe , unus  denarius  lovaniensis  solum  solvetur  officium  ponderationis  tenenti.  Item.  ofiâi 
quae  zaïnccoop , rerteeringe  2 et  haminge  teulhonice  nominantur,  et  omnes  mensurae  quartirocumque 
reruin  fuerint,  sunt  et  remanebunt  villae  nostrac  praediclac  , exceptis  quatuor  mensuris,  videliret 
mollis,  salis  et  herbarum  tinctoriarum , quae  weedt  cl  mede  vocantur.  Item,  quod  nullus  cujiisram- 
que  conditiouis  existât  infra  franchisiam  Macbliuicnsem , vinum  vendere  poterit,  nisi  sub  eojare 
et  modo,  quibus  vendunt  burgenses  de  villa.  Item,  quod  nullus  dominus  aquam  aliquam,  forum 
vel  platcam  infra  terminos  Iranchisiae  dictae  villae  locare  in  aedificando,  vel  alio  modo  quocumqui* 
occuparc,  seu  eliam  reslringere . vel  arctare,  vel  hoc  fieri  facere  poterit  vel  debebit.  Item,  nulle» 
de  btirgensibus  dictae  villae  poterit  vel  debebit  extra  franchisiam  ejusdem  villae  pro  quocwnqi* 
delicto  duci  captivus,  sed  infra  dictam  villam,  secundum  scabinorum  sentcntiam  juri  stabit.  Item, 
nullus  de  burgenaibus  dictae  villae,  habens  bona  sufficienlia  infra  villam,  vel  potens  et  volent  eau* 
tiouem  sufGcientcm  pracslare.  pro  emenda  juxla  qualitalcm  et  quanlitalcm  aui  delicti  vel  ncesses 
facieuda  , debet  in  captivitale  poni  vel  teneri.  Et  si  captus  esset , medianlibus  talibus  bonis  velcait- 
tione  debet  emitli,  nisi  taie  esset  delictum  quod  mortem  vel  extremum  supplicium  mereretur.  In 
quo  casu  debet  usque  ad  sentcntiam  in  captivilate  servari,  et  salvo  jure  communiae,  justifia  fieri 
de  eodem.  Item,  si  aliquis  per  sententiam  scabinorum  quoctimque  delicto  mortem  mentisse  decla- 
ratus  fuerit , vel  ad  mortem  per  eorumdcm  senteutiam  condemnatus,  dominus  medietatem  omoiotn 
boiiorum  mobilium  et  immobilium  quae  reliuquct  , sic  deliquisse  declaratus  vel  condemnalus.  ut 
dictum  est,  obtinebit.  El  alia  mi-dielas  ad  successores  dcbilos  devolvatur.  Hem,  dominus  nulli 
extra  villam  Mechliniensom  bannito,  poterit  villam  restitucrc  infra  terminum  bannito  praefuum. 
net:  aliquibus  de  villa  spontanée  fugientibus  pro  debitis  vel  delictis , conductum  ad  reilerandaoi 
villam  praestare  sine  consensu  illorum  quibus  dcbcnl , vel  contra  quos  dcliquerunt.  Item,  domi- 
nus uullius  factum  vel  delictum,  quod  villa  Mechliuicnsis  sibi  non  altrahit  vel  adscribit , ipsitillar 
debebit  \el  poterit  imputarc , neo  entendant  exigera  vel  recipere  ab  eadem.  Sed  delinqueus  et  non 
villa  onus  su  mu  portabit.  Item,  omnes  emendac  a tribus  solidis  supra  usque  ad  quatuor  et  dimt- 
diarn  ascendenles,  et  omnes  emendae  occasiooe  slatulornm  quae  Coren  vocantur,  provenientes . 
sive  maguac  sint  sive  parvac , cedent  pro  parte  tertia  dictae  villae,  exceptis  entendis  de  oÆcio 
lanificii,  de  quibus  auperius  est  expressum.  Item,  potest  dicta  villa  uuuc  et  in  posterum  portas, 
fossata  et  omîtes  iiiuuiliones  suas  facere , entend  are  et  fortificare , quocumque  modo  consilio  dictae 

I A singulis  campsoribus.  La  dénomination  campsor  sc  rapporte  au  mot  cambium  (brasserie)  et  désigne  un  brasarar 
J 2 Dans  la  charte  u*  91  cs-dciius , page  697  , on  lit  wrgieringhe. 
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villae  uielitis  videbitur  expedire.  Nos  enim  commodum  et  utilitatem  et  omnis  boni  incrementum 
dictae  villae  nostrae  Mechliniensis,  ejus  appendiciarum  et  populi  ejusdem  cordialilcr  affectantes, 
concedimus  eisdem , propter  immunitatem  et  libertatem  nostrae  villae  Mechliniensis  praedictae , 
ejus  appendiciarum  et  populi  ejusdem,  omnia  et  singula  in  praedictis  privilegiorum  articulis  con- 
tenta supcrius  et  expressa,  a nobis  et  nostris  heredibus  et  successoribus  firmiter  et  inviolabiliter 
in  perpetuum  observanda.  Et  quoniam  ante  adeptionem  praedictam  nos  hoiuinibus  et  habitato- 
ribus  dictae  villae  nostrae  Mechliniensis  in  speciali  la  vore  et  gratis  jungeremur  , et  crescente  vin- 
culo  charitatis,  quo  habitatores  et  homines  dictae  villae  nostrae  nobis  astricti  sont,  et  nos  ipsis  hinc 
inde,  a nobis,  ipsis  et  ab  ipsis,  nobis  praestito  sacramento  Cdelitatis.  cresccre  debeant  gratiae  et 
favores,  nos  speciali  benevolentia  moii,  et  ut  gratia  nostra  ipsis  in  melius  amplictur,  scabinis. 
consilio  , hominibus  et  babitatoribus  villae  nostrae  Meohliniensi*  praedictae  favorabiliter  concedi- 
mus, quod  forum  piscium  , avenae,  bladi  cujuscumque , salis  etiam  et  cujuslibet  fluctua  seu  navigii. 
sit  et  remaneat  in  dicta  villa  nostra  Mechünicnsi,  sicut  hactenus  consucvit  et  observât  uni  fuit.  Et 
hoc  pro  posse  nostro  promitlimus  observare.  Item,  eis  concedimus  de  gratia  speciali  quod  nullus 
burgensis  seu  oppidanus  dictae  villae  nostrae  Mechliniensis  pro  debito  seu  debilis  in  Mechlinia  con- 
tractis  posait  in  persona  vel  in  bonis  in  tota  terra  seu  jurisdiclione  nostra  arrestari  vel  detiucri. 
nisi  prius  fuerit  cmn  eo  vel  euro  ipsis  contrahenti , justitiam  fie  ri  in  Macblinia  denegaturo  , salvo 
jurameuto  nostro  et  privilegiis  a nobis  et  praedeccssoribus  nostris  conccssis.  Item  , concedimus  eis 
et  ad  hoc  nos  obligamus  , quod  si  dicta  villa  vel  aliquis  de  dicta  villa  pro  aliquo  debito  seu  debitis 
a nobis  contractis  vel  contrahendis , propter  dcfectum  nostruro,  damnum  seu  damna  aliqua  pate- 
retur  vel  sustineret,  dicta  damna  promitlimus  restiluere  cl  resartire  damnum  passo  vel  passis. 
Item  , si  contingat  dictam  villam  vel  aliqnem  dictae  villae  burgensem  pro  aliquo  aüo  damnum  seu 
damna  pâli,  promitlimus  ipsam  villam  vel  ipsos  juvare  et  promovere  in  quantum  poterimus , ut 
ei  vel  cis  dicta  damna  restituantur  et  resartiantur  . damnis  pro  communi  guerra  provenieutibiis  seu 
proven  tu  ri*  exceptis.  Item,  promitt  irons  diclam  villam  noslram  non  obligare  in  generali  vel  in  spe- 
ciali , nisi  dictae  villae  expressus  ad  hoc  interveniat  consensus.  Item , si  justiliarii  qui  per  nos  in 
dicta  villa  nostra  fuerint  inslituli,  ex  justis  et  probabilibus  causis  non  fuerint  reperli  sufficiënte*  , 
et  de  hoc  scabiui  dictae  villae  nos  informaverint , statim  ipsos  justiciarios  amovebinius  et  alius  insti 
tuemus,  toties  quoties  fuerit  opportunum.  Item,  promitlimus  et  ad  hoc  nos  specialiter  obligamus. 
dictaat  villam  nostram  in  libertate  sua,  franebisia  , juribus  et  bonis  consueludinibiis  Icnere. 
regere  , observare  et  gubernare,  pro  nobis  et  nostris  heredibus  et  successoribus  in  perpetuum 
pro  posse  nostro,  omni  dolo  et  fraude  in  praemissis  cessantibus  et  remotis.  Et  ut  praemissa  omnia 
et  singula  Hrma  et  inconcussn  stabililate  permaneant,  et  a nobis  et  a nostris  heredibus  seu  suc- 
cessoribus in  perpetuum  fideliter  et  inviolabiliter  observentur  et  ad  majorent  securilatcm  praemis- 
sorum , praesenles  lilteras  fecimus  sigilli  uostri  muniminc  roborari  et  dictae  villae  nostrae  delibc- 
rari , in  testimonium  verilatis.  Datum  anno  Domini  millcsimo  trecentesimo  sexto  dccimo , in  die 
Asccnsionis  Domini 

Recueil  d'A-Tmio,  Il , fol.  111 , verso. 


1 A rapprocher  du  diplôme  publié  par  BCTftERi , Trophées,  I,  p.  1*9,  el  de  la  kcure  a’  91  ei-douu». 
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CXXXV. 

Privilèges  accordés  à la  ville  de  Bois-le-Duc . 


A Bruxelles,  le  13  septembre  1318. 


Wi  J obo  , bider  i;  retien  Goids  hcrloge  van  Lolhrijke,  van  Brabant  ende  van  Lymborch,  alWt 
den  gcncu  die  desen  brief  sullen  sien  , ocht  boren  lesen  , saluut,  mit  kennissen  der  warheit.  Usai 
onse  lieve  getruwe  scepenen  ende  rail  vander  stal  vanden  Bosch  ons  nuwelinge  hebben  dointbo- 
nen . dalsi  in  swaren  commer  van  scoude  gevallen  sijn  , welke  scout  si  eens  deels  ontfaen  bebtta 
tan  vestingen  , die  si  nuwelingen  hebben  geleget  aen  onse  stat  voirschreven  , ende  oic  vau  coauser 
dien  si  hadden  te  voren  , geitje  als  ons  eens  deels  beeft  laten  verstaen  beer  Rogier  van  Leveodile. 
onse  drossairl , die  de  dedinge  versien  heeft  ten  Bossche  van  tbonen  der  scepenen  ende  de*  neb 
voirschreven , ende  die  selve  scepenen  ende  rail  voirschreven  van  onser  stat  van  den  Boseb  nud» 
begeren  , datsi  na  haere  macht  onse  stal  mogen  vesten  ende  bewaren  . mit  vestingen  vorder  das  à 
bewarl  is,  na  alle  hare  macht  sonder  argelist;  so  sien  wy  aen  die  grote  trouwe  die  si  brfloen  1 
tonsweert  ende  geven  hen  in  desen  sunderlinge  macht  hoire  stal  te  vesten  , ende  geerloven  ben  dat 
goet  ende  den  cost  die  dair  aen  sal  gelcecbt  werden  te  neuten  ende  te  ver  va  ne  al . alsulckeo  dit 
hen  orberlic  duneken  sal,  ende  si  aen  lioiren  assisen  te  verhogen  of  in  enigen  anderen  manieren, 
dair  si  onsen  orlóf  in  behoeven , als  van  desen  dingeu.  Mede  geroloven  wy  onsen  scepenen  coderait 
voirschreven,  van  dat  onse  slat  voirschrevc  mede  gevest  si,  si  in  hutisen  af  te  breken,  si  in  o»- 
den  roueren  af  te  breken  ende  te  leggen  mede  lc  vesten  dair  es  noet  is , in  hoire  macht  eodc  l « 
tide  dal  sijs  mogen  crigen,  altoes  ombegrepen  van  ons.  in  dien  dat  die  stat  bi  rade  ouser  scoulrt 
ende  scepenen  den  genen  die  dair  hoir  huse  af  te  brokeu  hebben , voirsien . na  redene  vso  boirrr 
scaden.  Ende  gebieden  ernslelic  onsen  scoutet , die  nu  geset  is,  ende  den  genen  die  namirlt  van 
ons , ocht  van  onsen  oir,  mogen  geset  werden  aldair,  dat  si  also  dicke  ais  sy  van  onsen  terpenen 
ende  van  den  rade  van  onser  stat  van  den  Bosch  versocht  werden,  sonder  ander  gebot  van  on*  te 
verbeiden , hem  dit  vaat  ende  gestade  te  houden  doin,  oft  geviele  dat  hier  ycrnan  letsel  vegen  por- 
rede, ocht  porren  woudc.  Ende  om  dat  wy  willen  dat  deao  dingen  vast  ende  gcsUdich  bliven.n? 
hebben  wy  desen  brief  bezegelt  mit  onsen  zegele.  Gegeven  tot  Bruesscle  des  goenadaieb*  nader 
geboirten  onser  Vrouwen  , als  men  screef  dusent  driehondert  ende  aebtiene. 

Registre  de  divers  privilèges  n°  8,  aux  archive»  du  loyiont.  i 
Bruxelles , fol.  08. 


I Brgwn  , hehbeu  geloond,  hebben  beleden  ; vsn  ùegicm  of  gtta  , belyden  , bel  hoogd./eAm. 


Digitized  by  Google 


CODEX  DIPLOMATICUS. 


759 


CXXXVL 


Les  e'chevin » de  Bois-le-Duc  certifient  que  le  comte  de  Clèves  a affirme  en 
leur  présence  que  lui  et  ses  ancêtres  tenaient  la  terre  de  Heusden  en  fief  du 
duc  de  Brabant. 


A Heu  , k U mari  131». 

Dniversis  prae&eulia  visuris,  Daniel  de  Aggere , Theodericus,  filins  quoudam  Arnoldi  , dicti 
Rouer,  et  Gerardus  de  I deu,  scabini  iu  Buacho-Ducis  salutem  et  aguoscere  vcritalem.  Actus  huinani 
praeterilione  temporis  labuntur,  et  crcbro  geuerationis  et  corruptionis  molti,  obliviouis  turbine 
suMbcaulur.  Necesse  est  ergo  res  gestas  pro  earum  lougiori  lueuioria  scriplurarum  «crie  litleraliter 
roborari.  Noverint  igitur  universi  et  singuli  quod  in  nostra  conslitutus  praeseutia  in  Hees,  prope 
diclum  locum  de  Buscho-Ducis,  spectabilis  vir  Theodericus,  cornes  Cievensis,  assecuravit,  lîdesua 
super  hoc  praestita  corporali,  quod  diclum  de  Hocsdoin  oppidum  et  lotam  terrain  de  lloesdein , 
sitam  ultra  veterem  Mosam , versus  terrain  de  Alloua,  hactcuus  tenueruut  et  adliuc  lenent  a diclo 
Theoderico,  comité  Clevcnsi,  et  a suis  praedecessoribus,  vero  jure  feodali,  et  quod  dictus  Theode- 
ricus, cornes  Cievensis  et  soi  anteceasorcs  dicluui  oppidum  diclamque  terrain  de  Uoesdeiu  adomiuo 
noslro,  duce  Brabanliae  et  suis  praedecessoribus  iu  verum  feodum  tenueruut,  teneut  et  tenere 
proprio  jure  tenebuntur.  Qua  assecuralione  légitimé  ac  débité  facta,  dictus  Theodericus,  cornes 
Cievensis,  levain*  iiianuui  suam,  ad  sacrosaucla  juravit  omuia  et  sitigula.  quae  prius  assecuravit  seu 
assecurando  recognovit,  de  diclo  oppido  diclaque  terra  de  lloesdein  pleuarn  et  inconvulsam  siue 
omni  perjurio  liabcrc  veritatem.  Assecuralione  hujusmodi  ad  manum  discret!  viri  domini  Gheerlaci 
de  Busclio , mililis  senescalci  Lymburgiae,  ex  parle  dicti  domini  uostri  ducis,  ibidem  proplcr  hoc 
transmissi  rite  facta,  codemquc domino  Gheerlaco  jurauientuin  dicti  Theoderici,  comilis  Cievensis, 
pro  coniirmalioue  dictae  assecuratiouis , pracslitum  eidern  comiti  pracdiclaute,  veuieutes  seu  acce- 
denles  coram  nobis , viri  nobilcs  et  viri  houesti  fidèles  seu  vasalli  dicti  comitis  Cievensis , ut  dice- 
bant  infrascripti , videlicet  Johannes  de  Clevis , frater  dicti  comilis  Cievensis , Theodericus  de  Clevis , 
cornes  de  Uelerode,  Gerardus,  dominus  de  lloeme,  Otto,  dominus  de  Kuyc,  Theodericus,  domi- 
nus  de  Aloerse  , W illelmusde  Mille,  dominus  de  W ilrode  , Henricus  , dominus  de  Ghenepe,  Jacobus, 
dominus  de  Micrlaer,  milites,  Zuederus,  dominus  de  Bvngelberghe,  llermannus  de  G hemen,  Willel- 
mus,  dominus  de  Bruncorst , Lulserus  de  \V  ilrode,  Rulgherus,  dominus  de  Herpen  , Kverardus  de 
Goterswic , Johannes  de  Biistervelde , Henricus,  advocatus  de  Apel  teren , Theodericus  de  Zaer- 
Bruggen,  Johannes  de  Malherghe,  Johannes  de  Haemstele,  Gerardus,  dominus  deOye,  Willelmus 
de  \\  isstel , Barchardus  de  Wonderen  , Daniel  de  Ossenbroec , Theodericus  de  Bellincoven , Herman- 
nus  de  Beynen,  Theodericus  de  Ueyle,  Theodericus  de  Monemout,  Johannes,  dictus  Lecker,  Otto 
de  Bellincoven,  Aruoldus,  dictus  lleym,  Otto,  advocatus  de  Yennc,  DoysdcHaell.  Arnoldus  de 
Nyere,  Arnoldus  de  Zanlis,  Johannes  de  Strata  , Theodericus  de  Hessen,  Rutgcrusde  Apeltereu  . 
Kverardus  de  W isstel  , Johannes  de  Groeseheke  , Zauderus  de  llediucoveu  , Theodericus  do  Venne  . 
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Theodericus  de  Heyldonc,  Wasmindus  de  Vinen,  Elmitus  de  Vinen,  Wilielmus  Yandeo  Hoir. 
Theodericus  de  Beke , Zcghebodus  de  Novimagio , Henricus  de  Novimajpo  , dictus  Brant  van  Itai- 
hegher,  Everardus  de  Orschot,  Johannes  de  Boechout , Rodolphus  Hagkedoren  , Johannes  <k 
Hubboreli,  Johannes  Boeve,  Rodolphus  Egheberti  , Gérard  us  de  Baersedonc , Henricus  de  GnuU- 
huae,  Theodericus  de  Woeset,  Gerardus  Zebaers , Ülto  de  Avensate,  Lucillu»  de  Ossenbroee. 
Jobannes  de  Iiouthusen  , Zanderus  de  Hasselt , Theodericus  , dictus  Lecker  et  Marceliu#  de  Uoesle- 
rout , per  ipsorum  juramenlum  ab  i psi»  et  quolibet  ipsorum  ad  sacrosancta  rile  praestitum  , affiroi- 
bant  juramenlum  dicti  Theoderici , comitis  devenais,  super  prnemissis  prius  factum , in  omnibus  et 
per  omnia  forejuslum  atque  verum.  Praescnlium  tesliinonio  lilterarum  sigillis  noslris  ad  pétitionnai 
seu  requisitionem  dicti  Theoderici,  comitis  devenais,  suorumque  feodaliuoi  praedictorum  sigilliu- 
rum.  Actum  in  dicto  loco  de  Rees,  anno  Domini  millesimo  trecentesimo  decimo  ocla\o.  in  f«lo 
annuntialionis  Dominicae  1 • 

Cartulaire  des  ducs  de  Brabant  B.  fol.  111,  recto 


CXXXVII 

Consultation  (le  quelques  docteurs  de  l’université  de  Paris  au  sujet  Hei 
contrats  à usure  dans  le  duché  de  Brabant. 


A Paru , le  13  srnl  1319. 

Üux  Brabant  iae  est  in  possessione , et  fuerunt  sui  praedccessores , a lempore  a quo  non  évitai  me- 
rnoria  . tenendi,  tuendi  et  manutenendi  Lombardos,  Tuscos  et  Caursinos  et  alios  alientgenas  qnos* 
cumque  mercatores  habitantes  in  Brabantia  , de  suis  pecuniis  et  mercibus  mercantes  et  contrahent». 
pro  certo  servilio  quod  sibi  praestant  singulis  annis  et  suis  praedessoribus  praestiterunl.  Item- 
coosuetudo  fuit  et  est  in  Brabantia  a tempore  a quo  non  exstat  memoria,  quod  in  singulis  oppsis 
Brabantiaeet  municipiis  fuerunt  et  suut  scabini . qui  jus  et  jurisdiclionem  dicti  ducishabeot  conter 
vare.  Coram  istis  aut  duobus  ex  istis  consueverunt  ficri  recognitiones,  confessione»,  promivsiooei. 
processus  et  acta  judicii,  et  sententiae  per  eos  proferri,  et  super  aclis  coram  eis  factis.  consucte* 
runt  dare  petentibus,  ad  perpetuam  rei  memoriam  lilteras  etsigilla  ipsorum.  Quae  quidem  liltcrsc. 
si  sint  recognitoriae , continent  quod  dekitor  promiltit,  debitum  crcdilori  aut  latori  litteraniB 

I Pareille  di;«  lm  jt»on  , «tonner-  per  Henri,  lire  de  bulle] , et  Guillaume , lire  de  Borstel , est  imprimée  «tan»  Btim».  ^ 
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eartundem , et  de  actis  coram  eis  aut  sui*  praedecessoribus  scabinis  indistincte  consueverunt  pro- 
nuntiare  et  judicare  secundum  eorum  usas  et  consuetudines.  Et  aliae  justitiae  ducis,  <|ui  balivi 
vocantur,  et  alio  nomine,  processus  , pronunlialiones  et  sententias  per  dictos  scabinos  latas  exse- 
quuntur. 

Item , consuetudo  dictorum  oppidorum  Brabantiae  et  scabinorum  talis  fuit  et  est , quod  praedicti 
scabini  contra  eorum  lilleras  et  sigilla  nullas  probationes  admittunt  per  testes  nec  per  juramenta , 
alia  quant  per  litteras  et  sigilla  dictorum  scabinorum.  nisi  per  vivam  vocem  scabinorum  eorumdem. 

Item  , consuetudo  Brabantiae  est  quod  quaocumque  justitiae  Brabantiae , sint  scabiui  aut  alii , 
jurant  in  initio  suae  creationis  conservare  jura  ecclesiae  , jura  ducis  et  jura  oppidorum  suoruin 
singulorum , ad  quae  eliguntur,  et  unicuique  jus  facere  et  reddere  secundum  usum  et  consuelu- 
dinem  ipsorum  oppidorum  et  scabinorum;  item,  ducem  et  oppida  lueri  et  manutenere  ad  usus, 
consuetudines  et  libertates  et  francbisias  oppidorum  Brabantiae,  more  suorum  cooppklanorum 
et  comburgensium.  llis  suppositis,  quidam  oppidanus  Brabantiae  vcl  alius  coram  dictis  scabinis 
recognoacit  se  teneri  cuidam  lombardo  mercatori , solito  plerumque  Tenus  exercere  et  super  iis 
difTamato,  in  centum  modiis  frumenti.  Et  petunt  ipsae  partes  ab  ipsis  scabinis  super  hujusmodi 
recognilione  sibi  dari  litteras  testimoniales  eorum  sigillis  sigillatas,  secundum  eorum  usum  et 
consueludinem. 

(Juacritur  an  isti  scabini  interessentes  hujusmodi  confessioni , ut  judices , aut  dantes  super  bac 
litteras  testimoniales,  et  eas  sigillando  secundum  eorum  consueludinem,  sententiam  cxcommuni- 
cationis  incurrant  per  constitutionem  ex  grandi  T 

Item  . pars  cui  facta  est  recognilio,  exhibet  coram  scabinis  litteras  recognitorias  scabinorum  prae- 
senlium  aut  suorum  praedecessorum  et  petit  sibi  jus  reddi;  scabini  qui  necesse  habent  jus  red- 
dere ad  monitionem  justiciarii  ducis  , pronuutiant  seu  judicant  quod  recognoscens  adimplerc  tcue- 
tur  quae  promisit.  Quaerilur  an  taies  scabini  sic  juxta  eorum  usus  et  consuetudines  pronuuliantes 
aut  judicantes  sententiam  excommunicalionis  incurrant  per  dictam  constitutionem  ? 

Nos  Hugo  de  Bysantio , cantor  Parisiens»,  juris  utriusque  professor,  Odo  de  Senonis,  thesau- 
rarius  Meldensis,  legum  professor,  Johaunes  de  Villa-rosa,  doctor  decretorum,  el  Petrus  de  3Iortuo- 
mari . léguai  doctor,  canonicus  Ambianeusis  , nutum  facimus  universis  nos  vidissequamdatncedulam 
signalant  , ut  prima  facie  apparebat,  sigillis  illuslris  principis ducis  Brabantiae  ac  honorabilis  oppidi 
Bruxellensis  , in  eflectu  duas  quaestiouesquac  sequiuitur  inforitis  contiucntem , ad  quas,  ulinqua- 
libet  earum  sequitur,  duximus  respondendtim.  Primo  ad  id  quod  quaerilur  an,  cum  aliquis  libéré 
confitetur  corani  scabinis  alicujus  certi  loci  se  teneri  alicui  mercatori,  quandoque  solito  contractas 
usurarios  exercere  et  super  hoc  diffamato,  in  centum  libris  vel  in  ccntum  modiis  de  frumento;  et 
dicti  scabini  de  dicta  coufcssione  , quae  inspecto  sui  tenore  usuram  non  continet,  dant  litteras  et 
sigilla,  an  iucidant  in  excommunicalionis  sententiam  per  constitutionem  ex  gravi  alias  ex  grandi 
domini  (démentis,  papac  quinti?  respondemus  quod  , de  jure  credimus,  quod  pro  solis  praedicti* , 
dictam  excommunicalionis  sententiam  non  incurrent,  du  ni  tameu  alias  pro  cerlo  ne&ciunt  quod  in 
confessione  vel  recognilione  hujusmodi  sit  usura. 

Item,  adaliudquod  secundo  quaerilur,  an,  si  praedicti  scabini  pronuntiant  vel  judicant  quod  liujus* 
modi  recognoscens  tenctur  quae  promiserat  adimplerc,  un  ex  lioc  praedicla  scnlcntia sint  ligati? cre- 
dimus quod  . dumaiodo  dicti  scabini  scienter  super  approbatione  contraclus  usurarii  quoquomodo  non 
judicent , per  praedictam  constitutionem  , excommunication)*  sententia  non  ligantur.  JJicimus  tarnen 
quod , si  contraclus  usurarius  asseratur  pro  parte  illias  qui,  sicut  praedicitur,  est  confessus , quod 
audiri  debet  super  boc  quod  opponit , et  ejus  assertio  examinari  légitimé  et  haberi  ratio  de  eadem 
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per  illos  qui  de  consuetudinc  vol  de  jure  super  hacc  ha bent  poleslatem.  In  quarum  responsioauiD 
testimonium  , nos  praefati  per  ordinem  sigilln  nostra  duximus  appouenda. 

Nos  fralcr  Siberlus  de  Beka,  ordinis  heatae  Marine  de  Carmolo,  provincialisTheutoniae,  Ktuera» 
alemannus  canouicus  Trajeclensis  ; frater  Johannes  de  Dunis  , ordinis  Cisterciensis  . et  frater  Petra* 
Aurioli,  ordinis  fratrum  minorum  , doctores  in  theologia,  aclu  regentes  l’arisiis , notum  facimu» 
universis  nos  vidisse  quamdam  cedulam  signatam , ut  prima  facie  apparebat , sigillis  illuslris  priotipi» 
ducis  Brabanliac,  ac  honorabilis  oppidi  Bruxellensia , in  effectu  duas  quaestiones  sequentes  coati* 
nenlem , ad  quas  sic  duximus  respondeudum» 

Primo  ad  id  qtiod  quaerilur , an  cum  aliquis  libéré  conOtctur  coram  scabinis  alicujus  certi  lod  w 
teneri  cuidain  lombarde  mercatori , plerumque  seu  communiter  solito  feous  excercere  et  super  hoc 
diiramalo,  in  centum  libris  vel  ceolum  modiis  frumenti,  dicli  scabini  super  hujusmodi  recoguiliooeft 
coofessionc  dunt  lilteras  testimoniales  sigillis  suis  sigillatas,  an  incidaut  in  excommunication»  *eo- 
tentiam  per  constilutionem  e-r  gravi  vel  ex  grandi  domini  Clemenlis , papae  quiiili,  in  concilio  Vieu- 
uensi  editura  ? credimus , dicta  constitutions  diligenter  inspecta,  secundum  noslrarum  conscientiarao 
diclamcn  , quod  ex  quo  quales  lombardi , lusci.  caursini  et  quicumquo  consimiles  surit,  de  prau- 
tate  usuraria  publiée  diffamati , sic  quod  raro  vel  nunquam  hujusmodi  contractas  f.iciuntsioe  frauiir 
usuraria , praedicti  scabini  teneanlur  inquisitionem  facere  diligentent  de  specie  et  modo  contracta», 
per  lestes  idoncos  et  per  conlrahentium  propria  juramenta  , et  aliis  modis  omnibus,  quibus  possuxt 
de  tali  contractu  plenius  conscientias  suas  informare.  Quod  si  post  inquisitionem  hujusmodi  coo- 
tractum  ipsum  licilum  invenianl  et  nullam  cotiLinenlem  usurariam  pravitatem  , tune  scabini  prae- 
fati interesse  possunl  tali  récognition!  daudo  suas  litlcras  et  sigilln,  absque  hoc  quod  incurrant  »«»■ 
tenti.nu  in  constitutions  praedicta  promulgatam.  Si  vero  ahsque  tali  inquisilione  boc  faciant. 
videutur  suam  affect  are  ignorant  iam  quae  nullalcnus  eos  excusai,  quia  praedictam  sententum 
excommunicationis  incurrant,  cum,  ut  diclum  est,  coutractus  lalium  racrcatorura , ut  vendica 
lama  prodit , consuererunl  communiter  pravitate  usuraria  vitiari.  Ac  per  consequens  taies  scabbi 
in  excommunicationis  sentenliam  incidunt,  ac  si  scirent  usurarium  esse  contractum,  nec  excusant 
consuetudines  quaccumquecontrariae,  quae  non  sunl  consuetudines  sed  potius  corruplelae.  Cornu- 
limus  autem  , ad  scabinorum  conscientias  couservandas,  ut,  cum  dant  taies  litteras  , in  illis  faàaat 
iuseri  qualiter  per  diligcnlem  inquisitionem  modo  supradiclo  faclam  in  tali  contractu  nullam  in»e* 
nerunt  pravitatem  usurariam.  Ad  secundam  quaestioncm  qua  quaerilur,  an  praedicti  scabini  pro- 
uuncianles  vel  judicantes  secundum  corum  usus  et  consuetudines,  quod  hujusmodi  recognmcen» 
tenetur  quae  promiserat  et  recognoverat , adimplere,  senlentiam  excommunicationis  incarnât? 
credimus  sic  respondend um,  quod  si  praedicti  scabini  in  dando  litteras  diligentiam  praedictam  adhf 
huerint,  tune  ipsi  aut  alii  succedentes  eisdem  , judicantes  quod  recognoscens  adimpleat  quae  pro- 
miait , excommunicatiouis  sentenliam  non  incurrunt.  Si  vero  in  dando  lilteras  non  fuil  tliligeolia 
praedicta  adhibita , teneiilur  judicando  praefatam  diligentiam  adhiberc,  aHoquiu  ucurrunl  seo- 
lentiam  supradictam.  Ad  aliud  autem  quod  pro  consuetudinc  ponitur  in  cedula  sigillata  scabino» 
praedictos  nullas  probaliones  admillere  per  testes  aut  instrumenta  contra  eorum  lilteras  et  sigillt* 
dicimus  quod  si  recognoscens  offeral  se  probaturum  fuisse  usurarium  , non  obstante  consueludioe 
HOU  debet  sibi  audienlia  aliqualiler  denegari , praecipue  si  nulla  ant  insufficiens  informatio  betj 
fucrit . Et  in  hoc  casu  si  testes  producere  velit , vel  aliam  facere  informalionem  suflicientcni , lencotuT 
ipsam  inlurœationem  admillere,  et  super  hoc  iuquirere  veritalem.  Et  si  inveuerint  contractum  firn* 
usurarium , leuentur  ipsum  rcscinderc , alioquin  videutur  tavere  usurae  et  senlentiam  iocurrere 
lu  quaruiu  responsionum  testimonium  nos  praefati  per  ordinem  sigilla  nostra  praesenlibus  bUen» 


Digitized  by  Google 


CODEX  DIPLOMATICUS. 


763 


duxicnus  apponenda.  Datum  Parisiisanno  Domini  millesimo  trecentesimo  decimo  nono  , metise  Apri 
lis,  die  Veoeria  post  reaurrectionem  ejusdem. 


Recueil  d’A-Taiao  II,  fol.  118,  recto. 


CXXXVIII. 


Les  ville s de  Bruxelles,  Anvers,  Matines,  Tirlemonl  et  Le'au,  -prononcent  sur 
les  différends  existant  entre  la  ville  de  Louvain  et  le  duc  de  Brabant. 


Le  23  irpicmbrc  1321. 

Dat  ai  cont  hen  allen  die  deaen  chaerterc  selen  sien  code  boren  lesen  , want  een  twist  ende 
debat  heeft  geweest  tusscen  enen  edelen  prinche,  onsen  lieven  herc  den  bertoghe  van  Brabant, 
in  de  ene  side , ende  die  guede  liede  van  siere  stat  van  Lovenne , in  dauder  side , endo  onse  ben- 
de bertoghe  ende  die  guede  liede  van  Lovenne  van  allen  desen  twisle  ende  debatte,  van  hoghen 
ende  van  nederen,  bleven  sijn  in  de  guede  lieden  van  den  steeden,  diere  vriendeleec  ende  onste- 
leec  in  dene  side  ende  in  dander  side  omme  ghepijnt  hebben  ende  ghereden  , dat  es  te  wetenne  van 
Bruselle,  van  Antwerpen,  van  Mechghelne , van  Thienen  ende  van  Leuwe,  ende  gheloeft  hebben 
dseggen  ende  dordenanse  der  guede  liede  van  den  steeden  voreghenoemt , van  den  tweste  ende 
debatte  voregbeseit,  vaste  ende  ghestadech  te  houdenne  voertane,  soe  hebben  wi  guede  liede  van 
den  sleeden  voreghenoemt  onse  seggen  gheseechl  ende  seggen  in  derre  manieren,  dals  te  wetenne  : 
Eerslwerf , dat  alle  de  twist  ende  debat  voreghenoemt  ghcheleec  ende  al  te  nieute  sijn  ende  neder- 
gbeleecbl,  souder  meer  vorlane  te  vermanenne.  hem , dat  de  guede  liede  van  der  slat  van  Lovenne 
bliven  solen  in  allen  haren  vriheideii  ende  gueden  hcerbriiigenne,  behouden  allen  baren  vriheiden 
ende  baren  chaertren,  die  si  hebben  van  onsen  bere  den  hertoghe  ende  van  sinen  vorderen,  alaoc 
dat  overmids  dit  seggen  haerre  vriheiden  eude  haren  chaerteren  in  eneghen  poentc  ghebrokeu  en 
selcn  sijn  noch  ghemiiidert,  in  enegher  manieren,  hem,  es  onse  seggen  dat  de  ghe vangene  alle  , 
die  in  ocheaoeue  van  desen  tweste  ende  debatte  ghcvaen  sijn,  waer  dal  es,  ute  ghedaen  selen  sijn 
ende  telivereert  hem,  dat  alle  dal  goet  , dat  in  desen  ockesoene  den  porteren  van  Lovenne 
ghearraslcerl  es,  waer  dat  es,  ute  ghedaen  sal  sijn  ende  telivereert.  Ende  voert  al  «lal  goet , dal 
den  porteren  van  Lovenne  in  dese  oekesoeue  ghepant  es  ende  ghenomeu,  buten  oude  binnen,  in 

1 Teliverrrrl  , dslivrvfrd  . loipliitcii 
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peerdcn,  co  jou  , verkenen,  acapeu,  corne,  eude  andereu  goede,  boe  dal  ghcuocml  es.  dal  men 
dat  alsoe  verre  alsl  uiel  ghesceden  en  es  den  voregheseideu  porleren  weder  aal  doeogbeven, 
souder  morren.  Ende  dat  ghcaceden  e»  gheheleec  ende  al,  alae  verre  alae  aijl  belonen  mogbeo 
1er  goeder  xvaerbeit , daloien  dat  den  voregbeaeiden  porleren  op  recblen  aal  ende  gbelden,UD 
den  ceralen  gbclde  daer  de  guede  liede  van  Lovcne  onsen  bere  den  bertogbc  af  dienen  »elen,alw 
\an  desen  stucken.  Item  f ea  onse  seggen  , dal  de  guede  liede  van  der  alat  van  Lovcne.  alte  Tan 
der  slat  weeghen  onsen  bere  den  berlogbe , alse  van  den  voreghenoemden  stucken , dienen  aeleo 
van  lliicne  dusentecb  ponden  enen  groten  tornoysen  akoniucs  van  Yrankerike,  goel,  gbeeve1,  om 
acaliene  penningge  gbereekent , ofte  de  weerde  daer  af,  ende  die  te  gheldenue  ende  Ie  gheuww 
onsen  bere  vorghenoemt , bennen  v jaren  naest  comende , data  te  wetenne  des  jaera  twee  duseoiecb 
pont , denc  bcelecbt  te  paseben , ende  dander  beelecht  le  sente  llemeia  messe* , ende  alsoe  dal 
deerste  payement  aal  vallen  te  Paacben  naest  comende. 

Ende  ui  Jas,  mcltcr  gracie»  Gods  hertogbe  van  Lotbrike , van  Brabant  ende  van  Lymborcfa 
want  ui  van  den  voreghenoemden  stucken  bleven  aijn  in  de  guede  liede  van  onsen  steden  vorrgbe- 
noeuil,  eude  si  hare  seggen  ghcscccbl  bobben  in  der  manieren  vorebeacreven,  aoe  gheloven  si  bare 
seggen  vaste  ende  gheatadech  te  boudenne,  ende  in  orkenscape  hier  af,  aoe  hebben  ui  onsen  segtó 
ane  desen  cbartere  gbehangen.  Ende  ui  acepene , gbcauorne , raet  ende  de  guede  bede  tan  der 
stat  van  Lovcne , want  ui  occ  van  den  voreseiden  stucken  bleven  sijn  in  die  goede  liede  van  der 
steden  voreseit.  ende  ai  hare  «eggen  gheseechl  hebben,  in  der  manieren  vore  bescreven.  »oe 
gheloven  wi,  alse  van  der  alat  weeghen , bare  seggen  vaste  ende  gheatadech  te  boudenne,  ende 
hebben  in  orkenscape  bier  af  den  ghcmcinen  segel  van  onser  stal  ane  deae  cbaertere  ghehaoge» 
met  ons  liefs  beren  shertogben  scghele.  Ghegheven  des  goensdaeebs  na  sente  Matheus  dacb , apo»- 
tels  ende  ewangelists.  alae  men  acreef  Ons  lieren  jacr  MC  CC  ende  een  ende  twenlcch. 

Cnrlulaue  des  durs  de  Brabant  B , fol  101 , verso. 


CXXXIX. 


Lettres  de  la  ville  de  Louvain  au  sujet  de  l'enquête  faite  par  ordre  du  rece- 
veur de  Brabant , concernant  des  prairies  situées  près  de  cette  ville. 


Lf  3 m«i  1323. 


Ane  aile  de  gbene  die  dese  letteren  aelen  zien  eude  boren  , die  nu  aiju  . ende  nainael»  aÿu  • 
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meier  , scepeueu , gesworne , ende  die  rad  vandcr  slat  vau  Loveue , aaluit , ende  kennisse  der 
waerheit.  Want  aUo  «s  dat  de  beenidc*  ghcuieenlcc  tusscheu  Loveue  cnde  Putte  , ende  Kessel,  ghe- 
meene  veeweyde  sijjn  soude,  ende  schuldech  sijn  le  sine,  te  openen  tiden  ende  open  te  ligghenc  , 
van  dier  tijt  dal  hoi  af  es  , tot  half  mecrle  ; ende  sulke  liede  die  beenidc  in  hadden  gheslaeghcn 
ende  hevreet,  ende  sulke  lieden  bevreileu  wouden  , eude  inslacn  in  opeueu  tiden , aise  si  schuldech 
wareu  «peu  le  ligghene  : omme  ghemeiu  orber  te  meerue , ende  omme  die  gerechte  waerheit  te 
weteue  van  deseu  beemden , soe  hebben  wi  met  vele  lieden , ende  met  den  ouderen  van  der  ghe- 
huerlen,  eude  overinidts  shertogen  renluieester , een  venuee  ende  cne  waerheit  ghedaen  . ende 
verhoert  leu  heyligen,  hoedat  dese  heemde  schuldech  waren  te  ligglicnc  met  den  rechte.  Waerbi 
dat  Jau  Neggcr,  Davit  de  Tiechelere,  Vranke  Marcoll,  Laureins  va  mien  Nuwcnlatule,  Gocrt  Bloc, 
Wouter  de  Scoesillcrc , Willem  van  Boulsvort , lïcnrcc  Steek  art.  Claus  Cole,  Jan  van  Libbeke . 
de  quarreelmakere , Wouter  Venen,  Lies  Hoeden,  Jan  Slobbe,  Ghecrt  Neeve,  Willem  Criecb 
Peter  van  Score,  Willem  van  Scottenputte,  Jan  Deylaert , Jan  Malheciis , Goert  Vanden  fleemde 
eude  Gheert  Eeiinan , ghetuught  hebben  ten  heileghen , dat  die  beemde  alle  gliemeine  veeweyde 
sijn  soudcu,  ende  openleggheu  Ie  openen  liden  , van  dat  hoi  af  es  tole  halfmcerte  : dat  es  te  we- 
lene,  van  Jaus  goede  Vandercalstren , dacr  thuus  op  sleet  op  die  vlake  acn  doude  Dilc  , van  dier 
haghen  die  o mine  tgoet  gael  also  neder , nevens  den  goede  van  Oppendorp , tole  der  leydc  gracht , 
ende  alsoe  voert  sl  reek  eude  tot  den  vierbeenderen  , die  shertogen  sijn,  eude  melden  vierbeenderen 
voert  omme  Scolenbroec  lot  der  molenbeken , eude  alsoe  voirl  op , tot  der  molen  van  Vlidcrbeke  ; 
eude  alsoe  voert  onder  llessel,  tole  der  leyde  gracht,  achter  Jans  goel  van  Herent  te  Putte.  Ende 
doen  quanten  Geert  Neeve,  Jan  Slobbe,  Willem  Cricch,  Laureins  vau  den  .Vmenlandc  Wouter 
Venen,  Lies  Hoeden,  ende  Peter  van  Score,  ende  tuighdeu  anderwerven , dat  die  gemeine  vee- 
weyde niet  vordere  en  gaet , dau  tot  der  leyde  gracht  achter  Jans  goet  van  Herent  vorgenoeml, 
ende  dat  si  oil  dander  side  der  gracht  hebben  bevreel  gezien  , ende  van  der  leyde  gracht  voorge- 
noemt  also  weder  neder  tot  der  haghen  Jaus  Vander  Castrcn  vorghcnoeml.  L'tegcnomen  altoos  den 
heemt  die  men  heet  Scoctenbrocc  , ende  der  vrouwen  Leemt  van  Troeinbeke.  Ende  oec  tuugbdense 
dat  Waghemaiis  Leemt  was  gemeine  sijn  soude  gelijc  den  anderen,  /tem , luugitden  Ghecrt  .Neeve. 
Jau  Slobbe,  Willem  Criecb,  Laureius  van  deu  Nu  wen  lande.  Wouter  Venen,  Lies  Hoeden  ende 
Peter  van  Score , dat  van  Kessele  een  wccli  sculdcch  es  te  ganc , over  die  beerndo  lot  Lovene  , van 
rechte  ten  bealcu  , eude  den  droeghslcn.  Ende  want  dese  slucken  aldus  vonden  sijn  met  den  oulstcn. 
ende  met  enen  vrillegen  hezucke , ende  ten'  heilighen  , cudc  ewelee  gehouden  selen  sijn  hier  na- 
rnaela  omme  gemeine  orber , soo  hebben  wi  Koelof  Cors  bout , meier  van  Lovene,  ende  wi  scepcncn, 
gesworne , eude  die  rael  van  der  stal  van  Lovene  vorghenoemt,  onse  segcle  acn  desen  chartereu 
gliehaughen  in  kciinissc  van  wacrhcideii  , alse  weu  screef  Ous  Heren  jaer  M®  CCC*  XXIII®,  drie 
dage  himien  meye. 

Carluiaiit-  nux  archives  de  la  ville  de  Louvain. 
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CXL. 

Le  duc  promet  à la  ville  de  Bruxelles  de  lui  faire  avoir  une  clef  de  la  ports 
qu’il  venait  de  faire  conttruire  hors  la  porte  de  Sainte-Gudule. 


U 19  joli  1324  > 

Wy  J as  , by  clor  gratiën  Gods  her  toge  van  Lottrijkc  , van  Brabant  ende  van  Lymburtb,  dira 
den  genen  die  dese  letteren  selen  lien  ende  hoiren  lesen,  saluyt  ende  kcnnesse  der  waerbeil. 

OHM  lieve  eude  geminde  scepenen  , raet  ende  gemeinlec  onse  poirlcren  van  onser  stad  van  Brnra- 
sele , met  gemeynen  consente  huerrer  aire , ons  bebben  geconsenleert , dat  wy  dien  wech  built» 
Sente  Goden  poirte,  ommc  donreynicheit  van  dien  weghe , hebben  besloten  , ende  een  poirtedai; 
voire  geset,  ende  altoes  te  hueren  wedersegghene , dair  omme  geloven  wy,  voir  ods  ende  voir 
onsc  nacouielinge , hen  ende  haeren  nacomelingen , dal  wy  ben  selon  geven  eenen  sloelelofie  oeer. 
op  dal  zijs  behoeven  , van  dier  poirten,  ende  van  dien  wcge , tot  behoef  alle  der  gei  nre  die  dair 
goct  hebben  liggende  omme  Ie  haeren  goede  to  comme , alsoe  dicke  als  zijs  behoeven  selen.  tote 
aen  dier  stont  dat  wy  hen  eenen  andren  wech  te  haeren  goede  Ie  comene  hebben  bewijst,  oflebirt 
g oei , dat  daer  gelegen  es , te  haeren  gemuede  1 hebben  vercregen.  In  orconscape  van  welken  din- 
gen dat  wy  hebben  gegheven  onsen  lieven  lieden  van  onser  voir*,  stad  dese  jegenwordege  letteren 
besegel t met  onsen  meerdren  segele.  Dit  was  gedaen  int  jair  Ons  Heeren  doen  men  screef  diueutirli 
drie  houderl  ende  vier  en  twintich,  svrydaegs  na  sheylichs  Sacraments  dach. 

Recneil  d’A-Tirio,  II,  fol  185,  recto. 


CXLI. 


Le  sire  de  Heulden  s’oblige  de  mettre  le  château  de  Heulden  à la  disposition 
du  duc  de  Brabant , chaque  fois  que  celui-ci  voudra  l’occuper,  ce  qui  est 
garanti  par  ladite  ville. 


Le  6 octobre  132$. 

Allen  den  ghenen  die  desen  brief  sullen  sien  of  horen  lesen  , Jas  , bere  van  Huesdeoe.  knap?’ 

I Tc  fnscnrn  urmitctlr,  n«cr  liuo  Mco  trbrerf  «l*oo  xnwiO  gemot-r  hdHen  roor  tn  :_j«*  pen*?*»*!*^  ***** 
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groet  e met  kennissen  der  waerheit.  Hen  allen  si  conl  onde  een  yegheliken,  dat  wi  gheloven  ende 
gheloeft  hebben  onsen  lieven  here  den  hertoghe  van  Brabant  thuus  van  Iloesdenne,  welken  tijt  dat 
hgs  begbeert  van  ons,  ofte  te  doene  beeft,  soe  gbeloven  wi,  op  ons  endc  op  onse  goet,  hem  dal 
huus  bennen  achte  daghen  daer  na  te  antwerdenne  ofte  sinen  gheweldeghen  bode,  sonder  enegher- 
ande  arghelist.  Voert  soc  bidden  wi  onser  liever  slat  van  Huesdenne,  ware  dat  saké  dat  wi  onsen 
lieven  here  den  hcrtogbe  vorseit  dese  vorescrevenne  vorewaerden  braken  in  enegher  manieren  , dat 
niet  sijn  en  moet  noch  sijn  en  sal,  ofte  God  wilt,  dalsi  shertoghen  bulperen  wenen  sullen  iegben 
ons . gbelijc  sier  stal  van  deu  Bossche,  ende  anders  sinen  lieden.  Ende  wi , die  stat  ghemeinlike  van 
Huesdenne , ora  beeden  wille  Jans  onsen  here  van  Huesdenne , soe  gheloven  wi  onsen  lieven  ben- 
den bertogbe  van  Brabant,  ware  dat  sakc  dat  Jan  onse  here  van  Uuesdenne  hem  dese  voregescre- 
venne  vorewaerden  niet  en  voldade , des  ofte  God  welt  niet  wesen  en  sal , dal  wi  sine  hulperren 
wesen  selen  gbelijc  sier  stat  van  den  Bossche,  ende  anders  sinen  lieden,  iegben  Janne  van  Hues* 
denne,  onsen  here , tote  diere  thijt  dal  dese  vorschrevenne  vorewaerden  verricht  sijn.  Voert  wel- 
ken thijt  dat  Jan  van  Huesdenne  dese  vorscrevenne  vorewaerden  voldaen  sal  hebben  den  bertogbe 
van  Brabant,  die  voreghenoemt  es,  soe  sal  die  ghemeioe  stat  van  Uuesdenne  van  desen  vorescre- 
venen  vorewaerden  quile  sijn,  sonder  enegberande  argelist.  Ende  omme  dat  wi  willen  dat  dese 
vorewaerden  vaste  bliven  eudc  gbestade,  soe  hebben  wi  Jan,  here  van  Hoesdcnnc , ende  die  stat 
van  Huesdenne  ghemeinlike  , onse  segbele  ghehangen  ane  desen  brieve  open.  Ghegheven  int  jaer 
Ons  Heren  dusent  drichondert  ende  vive  ende  twinlech  , des  sondaechs  na  sente  Baveo  dach. 

Cartolaire  des  does  de  Brabant  B,  fol.  03  , verso. 


CXllI. 

Autres  lettres  du  même  tire  de  Heusden , pour  le  même  objet , sous  la  garantie 
de  plusieurs  personnes. 


Le  S octobre  1325. 

Allen  den  gbenen  die  desen  brief  selen  sien  oft  horen  lesen,  Ja*  here  van  Huesdenne,  kuape. 
gruete  met  kinnessen  der  waerheit.  Hen  allen  si  cont  ende  jeghewelken,  dat  wi  gheloven  ende  ghe- 
locft  hebben  onsen  lieven  here  den  bertogbe  van  Brabant  thuus  van  Huesdenne,  welken  thijt  dal 
hjjs  begbeert  van  ons  ofte  te  doene  beeft.  Soe  gheloven  wi  op  ons  endc  op  onse  goet  hem  dal 

I A HtwerdeiuM  , antwoorden.  Du  tui  tt  : telken»  «Ut  dc  bcrtOft  «w  atnvrage  cal  doen  om  bel  bui»  van  Hcui'loa  tv  be- 
triten tal  dr  herr  dirr  |da*L«  door  «wne  overste!  cmtwoonU*. 
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huus  hennen  achte  daghen  daer  na  te  antwerdenne,  oit  sinon  ghcweldeghen  bode,  sonder  enegber* 
ande  argelist.  Voerl  soc  bidden  wi  onsen  lieven  vrienden  Wou  teren  van  der  Weyden,  Jaaot 
sinen  sone,  Bernaerde  sinen  sone,  llobbrechte  van  Wisscele,  Janne  sinen  sone,  Koelve  tan 
Kmminghoven , Jaune  den  jongen,  Janne  van  Ghecdrcn  Hoilwighcn  sone,  Janne  van  Oronge* 
len,  Heinrecbe  Marien  sone.  Janne  Yewayns  sone,  Arnoude  Ywine  Rerlhouds  sone,  Jano** 
Roelanls  sone,  Ilermamic  Spieghel,  .Nanden  siuen  brtieder , Janne  llobbrcchds , sone  van  Gbes- 
dren,  (ibisebrecht  van  Welle,  Kobbe  Iugclbrechts  sone,  l'ielcr  van  den  Stecrle  ende  Janne  van 
den  File , waerl  dat  wi  onsen  lieven  here  den  berloghe  voreseil  desc  vorescrevenne  vorewaerden 
braken  in  eneghen  manieren,  dat  niet  sÿn  en  moete  noch  sijn  en  sal  ofte  God  wilt,  dassi  sbertogbrn 
liiiipeereu  wesen  selen  j eg  hen  ons  ghelike  der  stat  van  den  Bossche  ende  anders  sinen  luden.  Rade 
ui  Yoreghocinde  persone,  om  beeden  wille  Jans  ons  heren  van  lluesdenne  , so  gheloven  wi  oown 
lieven  here  den  liortoghe  vau  Brabant,  waer  dat  saké  dal  Jan  onse  here  van  lluesdenne  hem  dnr 
vorescrevenne  vorewaerden  niet  en  voldade,  des  olt  God  welt  niet  wesen  en  sal,  dat  wi  sine  hak 
peere  wesen  solen , ghelike  siere  stal  van  den  Bossche,  ende  anders  sinen  luden  jeghen  Jsntrc  »in 
Huesdene  onsen  here,  tote  diere  tliijt  dat  dese  vorescrevene  vorewaerden  verricht  sijn.  Voelt 
welken  tijt  dal  Jan  van  Huesdene  dese  vorescrevenne  vorewaerden  vuldaen  sal  hebben  den  ber* 
toghe  van  Brabant , die  vorcghenocml  es,  aoe  selen  wi  voreghenoemde  persone  van  desen  vomerr- 
venen  vorewaerden  quite  sijn.  souder  enegherande  arghelist.  Om  dat  wi  Jan  here  van  Huwden»' 
willen  dat  dese  vorwaerden  vaste  bliven  ende  ghesladc , soe  hebben  wi  onse  seghele  ghetungenaa 
desen  brieve.  F.ndc  oniiiic  meere  vesücheit  te  doeue  deseu  vore  ghenoemden  personen  in 
voreworden,  sue  hebben  wi  gbebeden  onsen  acepeuen  Janne  Briustene  ende  Diederecke  MerUade, 
data  hare  seghele  willen  hangen  an  desen  brieve  gheuieine  metten  onsen  in  orkenscap  der  waerbrii. 
Ende  wi  Jan  Briuslen  ende  Dicdcric  Merlanl,  scepenen  voreseil,  om  die  beede  Jans  van  Hoesdeae 
ons  heren . soe  hcbheu  wi  onse  seghele  ghchaugeu  ane  dese  brieve  ghemeiue  metten  sinro  w 
orkenscap  der  waerheit.  Ghcglteven  int  jaer  Ons  Heren  dusent  driehondert  ende  vive  ende  twis- 
tech,  sondaechs  na  sente  Baven  dachs. 

Cartulaire  des  duc*  de  Brabant  B , fnl.  93.  ier*o. 


CXLIIl. 

Confirmation  el  ampliation  îles  privilèges  de  la  ville  d’ Anvers. 


A Brawlki , le  17  octobre  133G- 

Wi  Jba.v  . bi  der  gracien  Ons  Heren  berloghe  van  Lolhrike.  van  Brabant  endt  %an  Leinborgh- 
allen  den  ghenen  die  dese  letlren  sclen  sien  ende  horen  lesen  saluit . niet  kinnessen  der  waerbrii- 
Oiuuie  dat  wi  niet  en  willen  laten  ouvergouden  den  meneghen  groeien  ende  gbeoinstegbeo 1 dimM 
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dien  on»  ende  onsen  vorderen  ghcdaen  hebben  onse  lieve  poerleren  van  onser  slal  van  Antwerpen, 
onde  omme  dat  de  gbedinkenessen  der  minschen  corlen  tijt  duren  moghcn,  »oe  willen  wi  vesten 
ende  confirmeren  met  charteren  ecwclec  durende  onser  vorseider  stat , alselke  poente  ende  privi- 
legiën , alse  hier  na  bescreven  ataen , ende  al  hebben  si  van  desen  nageseiden  privilegiën  ende 
poenten  ghehouden  ende  gheuseerd  van  ouden  herbringhene.  nuchtan  willen  wi  hen  die  vesten 
ende  confirmeren  roet  onsen  chartren  , omme  de  merre  1 sekerheit  onser  vorseider  stat , in  ecwc- 
leker  ghedinkenesseu.  In  den  eersten,  dal  nieroan  in  onse  stat  van  Antwerpen  scoutheete.  noch 
amroan  , noch  scepene  sijn  en  mach  , hi  en  si  van  wellegher  gheborten . ende  dat  die  scoutheete 
ende  die  a mm  an  selen  altoes  moeten  sweeren , alsi  eerst  comen  in  dambacht , vore  die  scepenen 
van  Antwerpen , dal  si  onse  recht  ende  onser  vorseider  slal  privilegiën  ende  rechte  ghetrouweleke 
houden  selon.  Item  , dat  die  scoutheete  en  sal  moghen  hebben  mar  twee  ghesworne  knapen  . ende 
damman  renen,  daer  men  ane  verboren  mach  meer  dan  aiic  oenen  andren  man.  Item , so  wie  sce- 
pene es  in  Antwerpen,  och  te  naemaels  daer  scepenen  sijn  sal,  dal  hi  vrede  nemen  mach  altoes  van 
onsen  weghen , ende  so  wie  dien  scepene  vrede  ontseide  dal  hijs  ware  op  die  selve  mesdaet  ende 
boete,  tunsen  behoef,  ochte  hi  den  scoutheete  vrede  ontsoeghl  hadde,  alsoc  dicke  alse  bijt  dadc. 
Item,  confirmeren  wi  ende  vesten  onser  vorseider  stal  van  Antwerpen  alle  hare  vriheiden , chartcn, 
vestinghen,  privilegiën  ende  rechte  , die  si  heft,  beseghelt  van  onsen  vorderen  ende  van  ons;  ende 
al  ware  datter  een  seghcl  ochte  meer  ane  ghebrake , nochtan  willen  wi  dat  die  charteren  altoes 
hiivcn  in  hare  virtute  ende  machte,  op  dat  daer  onse  seghel  ofte  onser  vorderen  seghele  ane  bau- 
ghen.  Mede  confirmeren  wi  onser  vorseider  stat  alle  hare  oude  rechte  ende  herbringhene , ende 
willen  dat  die  wclgchoudcn  sijn  teeweleken  daghen.  Knde  alle  die  poente  ende  die  dinghe  die  in 
dese  Icltrcn  ghescreven  sijn , ende  elc  bi  heme , soe  hebben  wi  gheloefl  ende  gheloven  bi  onser 
trouwen,  vore  ons  ende  vore  onse  oer,  te  eeweleken  daghen,  vast  ende  ghestadech  te  houdene 
ende  te  doen  houden , sonder  daer  yeghen  vet  te  doen  , ochte  laten  doen,  bi  ons,  ochte  bi  anders 
ycmene , van  onsen  weghen , sonder  alrehande  arghelist.  F.nde  omme  dat  wi  dese  vorscide  dinghe 
ghedaen  hebben  met  goeden  vorsieneghen  rade,  met  goetdunkene  dergheenre  die  beboeren  tonsen 
rade,  ende  omme  dat  dese  dinghe  eeweleke  wel  gehouden  selen  sijn  onser  vorseider  slat  van  Antwer- 
pen . soc  hebben  w i onsen  seghel  doen  hangen  ane  dese  lettren,  in  kinnessen  ende  in  ecwelckcr  ghe- 
dinkenesseu van  allen  dcu  dinghen  die  hier  vore  sijn  bescreven  . ende  bidden  onsen  lieven  ridderen 
ende  mannen . mijn  beren  Ilogiere  van  Levedale , here  van  ürscol  ende  van  Ferkc , ende  mijn  her- 
ren Jhannc  van  Raedshoven,  here  van  Lens  *,  dat  si  hare  seghele  hangen  willen  met  den  onsen 
segele  ane  dese  yeglienwerdeghe  letteren,  in  kenneasen  der  waerheit.  Ende  wi  Rogier  van  Leve- 
dale . here  van  Oracot  ende  van  Perke , ende  Jhan  van  Raedshoven  , here  van  Lens , ridderen  vor- 
gheseit . omme  de  bede  ende  Iversuekcn  ons  liefs  heren  shertoghen  vorgheseit , soe  hebben  wi  onse 
seghele  gehangen , met  den  sinon  seghele , ane  dese  yeghenwerdeghe  letteren  , in  kinnessen  der 
waerheit.  Dese  létteren  waren  ghemacct  ende  gheglicven  te  Bruessele,  des  vriendaegha  in  sente 
Luics  avonde  cwaugeiists,  in  den  vare  Ons  lieren  dusentech  drie  hondert  sessc  ende  twentech. 

L’original  aux  archives  de  la  ville  d’Anvers,  avec  sceau  équestre  et 
contrc-scel  équestre  du  dnc , et  sceau  de  Rogier  de  Levedale.  Celui 
de  Jean  de  Ractsenhovcn  manque. 

1 Merre  . meerdere.  | 2 Ijens , birracbtcr  bl.  775  sUet  Lees , by  Bt'TKESS , I,  p.  *60  , rire  de  Seiche. 
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CXL1V. 

Nouveaux  privilèges  accordée  à la  ville  de  Bruxelles. 


t*  18  octobre  1326. 


VVy  Jas  , by  der  gratiën  Ou»  Heeren  hcrloghe  van  Lottrijkc,  van  Brabanl  code  van  Lymboich. 
maken  conl  allen  deu  ghcneii  die  desc  letteren  zien  ende  hoiren  lesen , dal  om  den  groten  dienst, 
dion  eus  ou$e  lieve  poirteren  vander  «lad  van  Bruessele  valider  «lad  wegen  onstclec  code  triade- 
lec  hebben  gedaeu , aise  van  hondert  duscntich  ponden  endc  xxm  ponden , die  zy  ons  gelood  leb- 
ben lot  onser  schoudt  behoef  te  geldene  bynncn  twintich  jaren  naeat  comcnde  , dat»  le  versUae. 
elex  jaers  van  den  voirgenoomden  twintich  jaren  ses  duysentich  pond  , le  tween  paymenleo,  dsU 
te  wetene  de  ecne  helcbt  le  l’acsschen  naest  comeudc,  endc  de  andere  helchl  te  sinle  Barnesse  daii 
naeat  volgende,  endc  alaoc  elc#  jacra  tote  twiulich  jaren  duerende,  ende  altoos  vrrliennacht  wr 
elc  payaient  ombegrepen  te  sijnc  ongcscaedt,  endc  alloca  te  gcldcnc  met  alaoc  seiken  payœcakn 
aise  telken  tijde  van  geldene  in  borssen  genieinlikeu  in  Brueaacl  gaet  : aoe  hebben  wy  gelood  code 
geloven  in  goeden  trouwen  ouacn  voirgenoemde  poirteren  gemeynlec  van  Bruessele,  dat  wy,  ooeli 
onsc  hoyr,  noch  nyemen  van  onaen  wegen  negcenrehande  havelekcn  dienat  van  hen  geoieynkl». 
noch  van  haerre  negeenen  aonderlinge  heysachen  en  aelen , noch  doen  hcyaachen , nemen  oocb 
doeu  nemen , noch  laten  nemen  , bynnen  voira.  twintich  jaren  naeat  comeude.  Ende  gcloien  ben 
dat  wijse  van  allen  haveliken  dienste,  die  ons  o ft  onaen  hoyre , hier  en  bynnen,  vallen  mochtese» 
hen  «juile  aelen  houden  ende  dair  af  laten  wijse  «juijte  , uulgeaceydeu  ridderascapc , gevanckeniise 
ende  huweleke.  Voirl  geloven  wy  hen  ende  willen , waert  dat  aake  dat  ccnich  onser  poirteren  v*n 
Bruessele  ofte  poirlresse  gerasteert  worde,  zy  ofte  haer  goel , ofte  genomen,  in  eeuich  land,  over 
mids  onsc  schout,  ende  zy,  of  eenich  van  hen,  dair  af  cost,  ofte  acadc  gecregen  in  eenegcr  ma- 
nieren, soe  geloven  wy  die  scade  ende  dien  cost,  alsoe  groot  alse  zijne  weltelcc  belhoenro  mogen, 
hen  Je  geldene  met  den  onsen.  Ende  om  die  meerde  sekerbeil , soe  bewijsen  wy  hen,  endc  benoe- 
men jaerlecx  duseulech  pond  van  dier  jairliker  renten  , die  zy  ons  gelooft  hebben  te  gevene  tvio- 
lich  jaer  naesl  comende , die  scade,  ende  dien  cost  mede  te  geldene,  op  dal  geviele  dal  niet  ge 
scieden  en  mode.  W air  oic  dal  saké  dat  men  met  desen  duysentich  ponden  die  scade  ende  dies 
cost  niet  vergelden  noch  wcderstacn  en  mochte,  soe  geloven  wy  dien  cost  , ende  die  scade  allo» 
te  wederstane  ende  te  geldene  metten  onsen  selfs.  Voirt  willen  wy  dat  die  scepcnen  ende  die  goaflf 
liede  van  onser  voirs.  stad  van  Bruessele,  alle  dien  termt  van  den  voirgenoemden  twintich  jires 
duerende,  solen  nioegrn  nemen  , te  karen  besten  , dit  voirgenoemde  geldt  ende  alle  andre geldt. hu* 
stad  ecrlec  mede  te  houd  ene,  in  alle  dier  manieren  dat  zijt  onder  ben  setten  , visieren  ende  ordinere® 
selen.  Voirl  willen  wy  ende  willecoren  , waert  dal  saké,  dat  hen  eenich  cornmer  over  vjele.  binnen 
voirs.  twintich  jaren,  van  wat  stuken  dat  ware,  dat  zy  die  penningedien  cornmer  mede  te  beteren? 
moegen  nemen  te  haren  hosten  nair  de  selve  twintich  jaere,  gelijc  dat  vore  gesproken  es.  'oirt 
geloven  wy  hen,  dat  wy  hen  die  penninge  die  zy  setten  ende  ordineren  selen  onder  heu , selen  do?» 
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innc  comen  ende  indoen.  Eode  vyelen  zy,  overmids  gebreke  van  ons,  ofte  van  onsen  wegen,  hier  af 
in  costc  ende  in  scaden , soe  geloven  wy  hen , dat  wijse  van  dier  cost  ende  van  diere  scaden  scadeloos 
houden  selen  , alsoe  groot,  aise  die  coat  ende  die  scade  ware.  Voirt  geloven  wy  ben , dat  wy  van  dier 
voirs.  jaerliker  renten,  die  zy  ons  gelooft  hebben  te  gevene  twintich  jaer  naeat  comende  gedurende, 
alsoe  als  boven  bescreven  es , niemene  bewijssenesse  doen  en  selen  noch  bewjjsen , aen  onse  voirs. 
stadt , yet  dair  af  te  hebbene,  te  heffene,  ofte  te  ontfane,  bynnen  desen  voirgenoemden  twintich 
jaren , noch  dat  wijse  niet  versueken  en  selen , noch  versueken  doen  in  gheenre  manieren  dese 
voirgenoemde  jairleke  rente  yemene  te  voiren , eer  de  paymentc  vallen  , le  gelovene,  noch  te  be- 
segelene,  mair  geloven  hen,  dat  wÿse  selve  telken  paymente  selen  doen  heffen  , gelijc  dat  zy  ons 
vallen , ende  in  onsen  prolyte  ende  orboire  bekeeren.  Ende  om  dat  wy  willen  dat  alle  dese  voirge- 
noemde pointe  ende  dinge  ende  elc  sonderlinge,  gelijc  dal  zy  boven  goscreven  sijn  ende  geordi- 
neert,  vaste,  gestade  ende  onverwandelt  gehouden  bliven,  sonder  dairjegen  tecomene,  ofte  te 
doene  in  eneger  manieren,  soe  hebben  wy  desen  chartrc  besegclt  met  onsen  propren  segele , in 
kennessen  der  waerheit  ende  vestingen  van  allen  desen  dingen.  Ende  omme  die  meerdere  sekerheit 
van  desen  dingen,  soe  bidden  wy  onsen  lieven  getrouwen  heeren  Otten,  heere  van  Cuyck,  hecren 
Rogiere  van  Leefdale , heere  van  Oirscot  ende  van  Perke , Janne  van  Raelsenhoven , heere  Nicolen 
van  Harlaer,  ende  heeren  Roelolf  Pypenpoy,  onsen  drossate  van  Brabant,  ridderen  , dat  zy  hare 
segelen  met  onsen  segele  aen  desen  chartre  hangen,  in  oirconscapen  der  waerheit.  Ende  wy  Otte, 
heere  van  Cuyck,  Rogier  van  Leefdale,  heere  van  Oirscot  ende  van  Perke , Jan  van  Raelsenhoven. 
Nichole  van  Harlaer  ende  Roelolf  Pypenpoy,  drossate  van  Brabant,  ridderen,  om  de  bede  ons 
liefs  heeren  tshertogen  voirgenoemt , hebben  wy  onsen  propre  segelen  gehangen  met  sinen  segele 
in  kennessen  der  waerheit,  acn  desen  chartre,  die  gemaicl  was  ende  gegheven  int  jaer  Ons  Heeren 
dat  men  screef  dusentich  drie  honderl  sesse  code  twintich  , op  sente  Luucx  dage  evangeliste  *. 

Recueil  d’A-Tavao,  II,  fol.  127,  recto. 


CXLV. 


Le  duc  Jean  III  ordonne  que  le»  habitant  de  Sittard  soient  assimiles  aux 
habitant  des  villes  du  Brabant,  pour  le  transport  de  leurs  biens  et  mar- 
chandises. 


K Unixcllcf  . la  17  avril  1327. 


Nos  Jouasses,  Dei  gratia  Lotharingiae,  Brabantiae  ac  Lymhurgiae  du* , mandamus  vobis  «ni- 

1 A rapprocher  dn  diplôme  de  la  meme  date  , imprimé  dan*  le  Lujrster  j son  Brabant , 1,  fol.  88. 
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versis  thelonarüs  noslris  abipsa  parte  Moaae  commorantibus  , ac  aliis  hominibus  et  subditi»  oostns 
quibuscumque,  quatenus  omnct  et  singulos  oppidanos  oppidi  tioslri  de  Zilterl . cum  eonim  bont», 
rebus  et  mercimooüs  per  totam  terrain  noslratn  et  dominiuiu  nostrum  sub  tati  theloneo  qucm  ilii 
oppidaui  nostri  bonarom  villarum  nostrarum  de  Brabanlia  solvere  consueverunt . pacifier  ire  et  re- 
dire permit tatis , atquc  quicte  nulium  alium  tbeloneum  ab  eisdetn  oppidanis  nos» ris.  praelerxpian 
prout  praescriptum  est , exigcntes , aut  ipsis  solvere  facientes  , sive  permillentes,  et  hoc  nullalrout 
dimittatis.  Datum  Bruxcllac  sub  sigillo  nostro  , die  Veneris  post  dirai  Pascbae , anno  Domini  mille- 
simo  CCC°  vicesimo  septimo. 


Registre  n°  8 des  privilèges  et  exemption» , aux  archives  do  Royssnt 
à Bruxelles  , fol.  322,  verso. 


CXLVI. 


Ordre  du  duc  de  ne  pat  inquiéter  le  vice-doyen  et  le  chapitre  de  S'-Lambert 
de  Liège  dans  leurs  juridictions  et  franchises  à Tirlemont  et  à Bois-le- 
Duc. 


A lï  ru  ici  le* , le  20  juillet  1327 

Nos  Joiaxses  , Dei  gratin  Lotharingiae,  Brabantiac  ac  Lymburgiae  dux  , mandamus  vobi»  murer 
sis  et  singulis,  balivis  , sculletis  ac  aliis  justitiariis  nostris  qtiibuscumque  , et  praecipue  noslris  tfl- 
licoTbencnsi  etscultelo  de  Buscho,  eorumquc  subditis  univcrsis.  ad  quos  praeseoles  lilterac  prr- 
venerint,id  utique  volentes,  quatenus  sine  aliqua  contradiclione  , venerabilibus  viris  et  diacreti» 
vice-dccano  et  rapitulo  ecclesiae  sancti  Lamberti  Leodiensis  jurisdictionibus  . liber latibus  et  frsa- 
cisiis  suis  uli  pcrmiltalis  pacifice  et  quiete,  secundum  quod  ipsi  hactenus  usi  fuerunt  lempore  nos- 
trorum  pracdccessorum  , et  maxime  in  villis  supradiclis  scabini  hoc , sicut  noslrum  diligilU  aworr®. 
nullo  modo  dimitlenles,  quia  nolumus  quod  ipsi  vel  eoruin  nuntii  pro  pracmissis  ad  nos  propt» 
vestram  negligentiam , scu  propter  defeclum  vestrum  ullerius  redire  compellantur.  Datum  Bruxellw. 
in  die  bealae  Margarilae,  virginis  et  martyria , anno  Domiui  millesimo  trecenleaimo  vicesimo  srptiaK1- 

Recueil  d’A-Tatao,  II,  fol.  128,  recto 
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CXLVII. 

Nouveaux  privilège!  accordé!  à la  ville  de  Louvain. 


A Louvain  , le  25  novembre  1327. 


Wi  Jah  , metier  gratiën  Gods  hertogbe  vau  Lolhrijck,  van  Brabant,  van  Lymborg,  maken 
cont  allen  den  glicnen  die  nu  sijn , ende  namaels  weseo  selen  , die  dese  carte  solen  sien  cnde  boren 
lesen , dal  wi,  omine  die  minne  ende  omme  die  onsle , die  wi  draghen  ende  hebben  tonsen  lieven 
portrcu  van  onsc  stat  van  Lovene,  ende  omme  den  menechfuldegen  dienst,  dien  si,  ende  bore 
vordren  , ons,  ende  onsc  vordcre,  hertogen  van  Brabant,  dicke  gedaen  hebben  met  groter  onsten  , 
dies  wi  hen  groten  danc  weten  , ende  sunderlinge  omme  den  dienst , dien  si  ons  nu  doen  selen  , van 
sente  Jans  messe  naest  comende  tot  twintech  jaren  lenden  een  volgende;  ende  daer  toe  omme  ons 
goede  stat , ende  onse  goede  lieden  daer  binnen  in  paise  en  in  rusten  te  scltene , ende  te  houdene 
vortane,  soe  hebben  wi  hen  gegeven,  ende  geven  van  ons,  ende  van  onscr  oer,  onscr  liever  slat 
vorghenoemt  ende  onsen  goeden  lieden  , porlren  daer  binnen , die  nu  sijn  , ende  namaels  sijn  selen, 
alle  de  poente,  ende  elke  die  hier  na  staen  bescreven , die  wi  met  rade  ende  met  vorzienecheideu 
hebben  geset  ende  geordeneert , omme  gemeinen  orber  van  onse  stat  vorgenoemt , ewelee  durende 
sonder  breken  , ende  sonder  wedersegghen.  Ierstwerf , soe  hebben  wi  hen  gbegheven , ende 
gheven  dat  engheen  meier  ochte  richlere,  die  sijn  sal  vortane  binnen  onsc  stat  van  Lovene,  en  sal 
moghen  seggen  met  sinen  worden,  dal  enech  porter,  ocht  portersse,  van  iemanne,  die  men  onl* 
lijft,  ocht  ootliven  wilt,  es  bedragben  van  eneghen  quaden  faite;  mar  es  dal  sakc,  dat  enech 
mcnsschc  jemanue  soude  bedragben  van  quaden  faite,  dat  dan  die  richlere  dal  bedrach  doe  aen- 
hocrcn  deu  scepenen , ende  alse  die  scepcne  aenhoert  hebben,  dat  degene,  wie  dat  hi  es,  es 
bedragben  , soe  mach  die  meier  den  ghenen  die  bedragen  es  vacn,  wilt  hi  met  nachle , wilt  hi  mcL 
daghc  ; ende  wilt  hi  dan  daer  over  richten  , dat  bijt  doe  met  lichten  daghe.  Item,  hebben  wi  hen  ge- 
geven , ende  geven  , dat  wi  vortane  nemmermeer  onse  scepenen  van  Lovene  dwinghen  en  selen  over 
perseme  1 vorwerde  te  stane,  noch  vonnesse  te  wisene  van  persemen  in  engenre  manieren,  hem, 
hebben  wi  hen  gbegheven , ende  geven  , ware  dat  sakc  dal  enech  meusche  , binnen  der  vriheit  van 
Lovene,  worde  aengesproken  van  eneghen  dinghen , dat  men  dien  niet  sal  moghen  vueren  uter 
slat , hem  en  si  vonnisse  gedaen  : ende  also  dat  hi  sal  plegen  alle  dies,  dat  tfonnesse  anc  hem  sal 
wisen  binnen  der  stat  van  Lovene,  cude  niet  vordre.  Item,  hebben  wi  ghegeven , ende  gheven  hen, 
dat  voert  ons  meiers,  knapen,  noch  vorsterc , noch  der  stal  knapen,  noch  der  deekene  knapen 
van  den  gulden,  noch  nieman  van  haren  wegen,  enghene  taverne  cn  selen  moghen  bonden,  noch 
daer  si  wonen,  noch  elre,  noch  gcselle  sijn  daer  ane  :-also  dicke  alse  sijt  daden  dat  sijs  waren  op 
tien  pont  payments  ter  boelen,  half  ons,  ende  half  onse  slat  van  Lovene  te  gheldene.  Item,  ware 
dat  saké  dat  onse  meier  van  Lovene  , ochte  sine  knapen  , ochte  vorster,  enegen  porter . ochte  por- 
tersse, vortane  van  eneger  mesdaet  anespraken  , ochte  houden  wouden  , ende  in  hachlon  leyden  , 

1 Perseme,  woeker  ; wicrnn  ook  persemaerde  iaden  Lujster  t*«n  Brabant,  I,  LI.  89,  art.  VI II. 
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ende  die  porter  , ocht  portersse  borghe  hadden , hen  le  verborgene  op  hare  mesdaet , ende  betonen 
mochten  met  portcren , dat  si  goeden  borghe  hadden,  ende  selten  wouden  van  haerre  metdaet, 
leide  men  se  dan  in  hachten  daerboven  , soe  willen  wi , dat  soe  wie  dat  dade , dat  hi  sehe  dies  por 
Iers  ochtc  porlerssen  cosl  gelde.  Ende  voert  daet  enecb  meier  ochl  recht  eren  van  haren  «egtien, 
soe  wi  dat  hi  ware,  dat  men  dien  meier  engheen  Tonnesse  en  wise  noch  en  segghe,  tot  dier  tijt, 
dat  die  porter  ochte  portersse  lelivereert  si , ende  die  cost  si  vergouden  altemale.  Item,  hebben  wi 
hen  gegeven  dal  si  mogen  setten  ane  die  halle,  onder  die  nu  es,  ende  daer  binnen , ende  vortine 
maken  sal , die  meerslieden , ende  danderc  die  op  die  marei  staen  met  hare  comenscapen . rode 
alle  andere  comenscape  , also  alst  hen  orberlec  sal  dunkeii  ; hchoudelec  altoos  onse  erfelecbeil  rade 
onsen  rechte.  Item,  hebben  wi  hen  gegeven  ende  geven  , erfelec  ende  ommermeer , onse  teseb- 
niarct,  gelijc  als  wise  houdende  waren  , te  houdene  ende  te  bebbene,  van  sente  Jans  messe  wed 
romende  vortanc,  elt  jaers  , omme  twintech  pont  ouder  grote,  ochte  de  worde  daer  af,  te  geldene 
te  drien  termine  van  den  jare , data  te  wetene , terdeel  lAlderheilegen  messe , terdeel  te  half 
merle,  ende  ter  deel  le  sente  Jans  messe  in  den  zomer.  Item,  hebben  wi  hen  gegeven  endegewn, 
dat  men  op  de  twee  milen  van  der  stat  van  Lovene,  enghene  lakene  en  sal  mogen,  nocb  weven, 
noch  vollen  , noch  verwen  , noch  zieden  , noch  wolle , noch  garen  verwen  in  engheeore  maniérés. 
Ende  waert  dal  ment  vonde , dal  die  dekene  van  Lovene  selcn  moghen  halen  ende  brengen  Ie 
Lovene,  sonder  wederseggen  ; bchoudelcc  altoos  anderen  vriheiden  haerre  vriheit.  Ende  ware  o« 
dat  saké,  dat  die  deekene  van  de  gulden  niet  mecbtech  genoech  en  waren  dese  dingen  te  voldoeoe, 
soe  willen  wi , ende  bevelen  onsen  meier  van  Lovene  , die  sijn  sal  nae  den  tijt,  dat  hi  die  gnl- 
dcekene  sterke  ende  helpe  dese  dinghen  te  voldoene.  Item , hebben  wi  hen  gegeven  ende  gbereu, 
onde  willen  dat  men  sluse  boude  , gelijc  dat  mense  sculdech  es  te  houdene  , op  doudc  recht , ende 
also , dat  die  scope  varen  moghen  daer  dore , ende  keeren.  Item,  hebben  wri  hen  ghegheven  rode 
gheven  vortane  emmermeer,  dat  wanneer  gemeine  orloge  sijn  sal,  ende  dat  men  met  getnaaeo 
heere  ute  varen  sal,  dat  alle  de  gene  die  verdinghen  selen  thuus  te  blivene  , die  in  de  meieriesiji 
geseten,  moeten  verdinghen  overmids  onse  scepenen  van  Lovene,  ende  anders  niet.  Ende  van 
aldicn  dat  daer  af  sal  comen , soe  sal  onse  meier  tonsen  behoef  hebben  die  ene  helft,  ende  ome 
stat  van  Lovene  die  ander  helft:  van  der  welke  helft,  die  die  stat  hebben  sal,  si  seleo  doen  «1er 
scepenen  cosl  int  heer,  die  welke  wi , ocht  onse  meier  van  onsentalvcn , te  voren  plagen  Ie  doeoe  : 
ende  wi  selon  thuus  mogen  laten  bliven  die  wi  willen,  alse  onsen  orbere  tc  doene.  Item,  soe  confir- 
meren wi  onser  liever  stat  van  Lovene  alle  hare  carten  ende  vriheiden,  ende  haer  brercomen.  die 
si  hebben  van  onsen  vordren  , ende  van  ons , ende  geloven  hen  die  in  allen  poenten , ende  in  eiken, 
vortane  vaste  ende  gcstadech  te  houdene,  sonder  breken.  Item,  soe  scelden  wi  quite,  ende  hebben 
quite  gescouden  onse  lieve  portren  , ende  onse  stat  van  Lovene , aise  van  ijc  pont  Lovons  sjaer*. 
die  wi  hen  oysscende  waren  erfelec , alse  van  der  wever  weghen , ende  oec  van  der  achterstelle 
daer  af.  Ende  gbelovcn  vore  ons,  ende  vore  onse  oer,  hen  daer  af  nemmormeer  te  caleogieroe . 
ochte  iet  te  cissconc.  Item,  soe  kennen  wi,  dat  ons  onse  lieve  stat  van  Lovene  gheheelec  ende  *1 
heeft  gnoech  gedaen  ende  vergouden , alse  van  den  jaerscaren  van  xx  jaren , die  ute  gingen  te 
sente  Jans  messe  dal  leden  is;  van  welken  dat  si  ons  dienden  ende  onse  vorderen  van  v®  poot  eli 
jaers  , ende  sceldctise  daer  af  quite  emmermeer  vortane.  Ende  want  wi  alle  dese  poente  \ort 
bescreven  onsen  lieven  lieden  ende  onse  stat  van  Lovene  gegeven  hebben  ende  gewillecoert , ewdee 
durende  , soe  hebben  si  ons  geloeft  te  dienne  van  sente  Jans  messe  naest  comende  voertane  xx  jaer 
durende,  elx  jaers  van  vj*  pont  alsulcs  payments , alse  telken  termine,  dat  ment  gelden  mI,  i« 
horsen  gaen  sal,  ons  te  geldene  alle  jaer . Ie  drien  terminen  binnen,  dats  te  wetene  ij*  poot  K 
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Alrebeiligen  mew«,  ij"  pont  te  half  meerte  ende  ij®  pont  te  sente  Jans  messe  ; overmids  den  welken 
dienst , wi  hen  hebben  gewillecoert , ende  willecoren  dat  si  hieren  binnen  hare  assizen  selten 
mogen , ende  nemen  te  haren  besten , gelikerwijs  aise  hen  orbelec  sal  dunken , na  orber  ende  profijt 
der  stat,  met  alsulke  verwerden  oec,  dat  die  slat  van  desen  dienste,  dien  si  ons  doen  sal,  alle 
jaren  sal  houden  ijm  pont  te  haerre  portere  behoef,  die  scade  hebben  selen  in  onsen  oesune  van 
scoude  *,  ochte  van  eneger  oesune,  die  van  onsen  wegen  qtiame , ter  goeder  waerheit  te  pruevene. 
Endc  es  dat  in  onse  oesune  op  enech  jaer  nieman  scade  eu  heeft . dal  men  dan  ons  dat  geit  sal 
geven  met  den  anderen  , ende  also  dat  men  die  scade  sal  welen  te  reekenen  van  jare  te  jare  met 
onsen  lieden.  Item,  hebben  wi  hen  gegeven  ende  ghewileoert , ware  dat  saké  dat  onse  stat,  ende 
onse  goede  liede  van  Lovene  , binnen  desen  xx  jaren  in  commer  ochte  in  scoude  vielen , dat  si  die 
scout  ende  dien  commer  selen  mogen  nemen  met  assizen , alse  dese  xx  jaer  ute  selen  sijn , te  haren 
besten,  tot  dier  tijt,  dat  die  scout  ende  die  commer  altemale  sal  sijn  vergouden.  Item,  soe  wille- 
coren  wi  hen  , ende  geloven , dat  wi  niemanre  en  selen  moghen  van  desen  gelde  , van  desen  dienste 
bewisen  , noch  bestaden  aen  onse  stat , tot  dier  tijt  dal  ons  ghevallen  es,  ute  ghenomen  den  greeve 
van  Berghe,  also  verre  alse  hare  aenlalc  streel,  hem,  soe  en  selen  wi  hen  enghenen  hafeleken  dienst 
eisscen , noch  eisscen  moghen , binnen  desen  xx  jaeren  van  enghenen  dinghen , behoudelee  ons 
ende  onse  oer  ghevankenisse  , ridderscape  endc  huweleke.  Ende  omme  dat  wi  willen,  dal  dese 
poente,  endeelc  die  hier  vore  slaen  bescrevene,  onser  liever  stal,  ende  onsen  porteren  van  dcrsel- 
ver  stat,  die  nu  sijn  endc  uamacls  w esen  selen  daer  binnen,  vaste  werden  ghehouden  van  ons  ende 
van  onsen  oer  cwelec  durende , soe  hebben  wi  geloefl  bi  eede  ende  bi  trouwen , dal  wi  van  nu  vor- 
lane  alle  dese  poenle  , ende  elc  die  hier  vore  staen  bescreven , hen  houden  selen  ende  doen  houden, 
wi  endc  onse  oer,  hen  ende  haeren  nacomelingen  , vaste  endc  gestedech  , sonder  breken , ende  en 
selen  soeken  , noch  anderen  doen  socken  van  onsen  wegen,  art  noch  engheen  engien , wacr  bi  dat 
wi  hen  dese  poenle,  ochte  enech  dacraf,  die  wi  hen  gegeven  hebben,  ende  die  wi  geordeneert 
hebben,  breken  mochten,  ochte  storen,  ochte  anderen  laten  breken,  ochte  testoren.  Ende  in 
kennissen  der  waerheit  van  allen  desen  slucken  ende  orconschapc , hebben  wi  onser  liever  stat  van 
Lovene , ende  onsen  porlren , die  nu  sijn  ende  namaels  wesen  selen  daer  binnen , onse  carte  ghe- 
geveu  met  onsen  segele  bescgelt , gevest  ende  geconfirincert  ; ende  omme  meerre  sekerheit  onser 
liever  stat  hier  af  te  docnc,  soe  bidden  wi  ende  versueken  onsen  lieven  vrienden  ende  mannen  , 
dats  te  wetene  Florence  Berlhout , here  van  Mcchelnc,  Gherarde,  here  van  Dicst,  borchgreeve 
van  Antwerpen , Otten , here  van  Kuyc  ende  van  Heverlc , Rogicre  van  Lecfdale,  here  van  Orscot 
endc  van  Perke,  Janne  van  Raclshove,  here  van  Lees  2,  ende  Roclovc  van  Pypenpoy,  onsen  dros- 
sate  van  Urabant , dat  si  hare  segclle  met  onsen  segelle  willen  hanghen  ane  desen  jegenwordege 
carte , in  kennissc  ende  in  orconscapen  van  allen  desen  dingen  , die  hier  vore  siju  bescreven.  Ende 
wi  F'lorens  Berlhout,  here  van  Mcchelue,  Gheracrl,  here  van  Diest,  borchgreeve  van  Antwerpen, 
Olte,  here  van  Kuic  ende  van  Hcverle,  Rogier  van  Lecfdale,  here  van  Orscot  ende  van  Perke, 
Jan  van  Raclshove,  here  van  Lees,  endc  Roelof  Pipenpoy  , drossatc  van  Brabant  vorghenoemt , 
omme  die  beede  endc  versuecken  van  onsen  lieven  here  Janne,  hi  der  gratiën  Ons  Heren  hertoge 
van  Lolhrijck,  van  Rrabant  ende  van  Lymborch  vorghenoemt,  soe  hebben  wi  onse  segelle  ghchau- 
ghen  met  sinen  segelle  ane  dese  carte  , in  kennisse  ende  in  orconscape  van  al  deu  dinghen  , die  hier 
vore  in  dese  carte  sijn  bescreven.  Voert  soe  willen  wi  ende  consenteren , al  ware  dat  saké,  dat  enech 
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van  desen  segellen  ane  dese  carte  gebrake , dat  daeromme  dcse  carte  niet  en  si  van  minre  ralurtn . 
mar  blive  altoes,  endc  si  also  vaste,  endc  also  gestadech.  ocht  alle  die  segelle  daeranc  biugLen. 
Ende  waren  sonder  argelist  gliegcven  endc  gbemaecl  te  Lovene  in  sente  kallinen  dage.  io  den 
jare  Ons  Heren  M*  CCO  XXVII*. 


Cartulaire  sus  archive»  de  la  ville  de  Louvain. 


CXLVIII. 

Le  duc  de  Brabant  affranchit,  tous  certaines  restrictions , le  roi  de  Bohême, 
comte  de  Luxembourg , de  l’hommage  qu’il  doit  lui  rendre  du  chef  de 
quelques  biens  situés  au  pays  de  Luxembourg . 


A Druiclln,  le  7 janvier  I31S. 

J Kl  AA  s , par  la  grâce  de  Dieu,  du»  de  Lolhier,  de  Brabant  et  de  Luxembourc.  à tou»  cbtjct 
qui  ces  présentes  lettres  verront  et  orront  salut  et  cognoissance  de  veriteyt.  Sacent  tous  ke  comme 
huns  princes  et  nobles,  Jebaus  , par  la  grâce  de  Dieu,  roy  de  Boéme  cl  de  Polone  et  cuensdc  Luctl* 
bourgh  , nostre  très-chiers  amei  cousins,  et  si  devanlrain  coûte  de  Lucelbourgh , aient  esté  et 
doivent  estre  de  droit  en  nostre  hommaige  de  certains  biens  qui  venent  de  nous  en  fief , ainsi  comme 
contenu  est  ens  es  lettres  de  ses  devantrains  sour  ce  faites,  nous,  pour  l'amour  de  nostre  dit 
cousin  , et  aussi  pour  nourrir  plus  gratis  amour  et  atnislié  entre  nous,  comment  que  nous  soutes 
eslrait  d’un  sa  ne,  le  voulons  déporter  et  quicter  dudit  bornage , si  longuement  comme  il  vivra,  et 
ses  boira  après  lui,  tant  qu’il  seront  roy,  liquel  ne  seront  mie  tenu  de  nous  faire  bornage  desdits 
biens,  si  longuement  comme  ils  vivront , li  uns  après  l’autre.  Et  est  à sçavoir  que  ai  tost  comme  il  J 
ara  hoir , qui  ne  sera  mie  roy* , et  qui  sera  cuens  de  Lucelbourgh,  que  le  quarte  après  le  trois 
premiers  contes  fera  et  sera  tenu  loire  bornage  à nos  hoirs , des  biens  contenus  ès  dictes  lettres 
sour  ce  laictes.  Et  est  à seavoir  comment  que  nous  les  déportons  et  quiclons  dudit  hommage.  « 
comme  desoir  est  dict,  qu’il  ne  pourront  riens  faire  desdits  biens , ne  recbevoir  d’autruy,  ne  mettre 
en  autruy  mains,  parquoy  il  ne  demourront  birélaulmcnt  en  l’homage  de  noi  hoirs,  en  la  manirro 
comme  desoire  est  devisé,  de  la  dicte  terre  et  fourtreches  , avuecques  toutes  leur  appartenances . 
selenc  ce  qu’il  est  contenu  eu  ces  dictes  lettres  sour  ce  faictes.  Et  toutes  ces  choses  avous-ooa* 
enconvent  à tenir  fermes  et  estables  à eans  , pour  nous  et  pour  noz  hoirs,  eu  bonne  foy  et  sans  mil 
engieti . si  comme  desore  est  escripl . par  le  tesmoingnage  de  ces  présentes  lettres  sodées  d*- 
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nostre  scel.  Données  à Bruxelles,  le  venredy  après  le  jour  de  la  Tyépbanc,  en  l’an  de  grascc  mil 
trois  cens  vingt-sept. 

Recueil  des  chartes  du  Luxembourg  aux  archives  du  Royaume  à 
Bruxelles,  vol.  I,  fol.  101. 


CXLIX. 


Privileges  accordés  à la  ville  de  Bruxelles  pour  l'arrestation  des  débiteurs  en 

fuite,  etc. 


A Druxellri , le  10  juin  1328 

Wjr  J as , bi  der  gratiën  Ons  Heeren  hertoge  van  Lottrijkc , van  Brabant  code  van  Lymborch  . 
doen  conl  allen  den  ghenen  die  dose  letteren  zien  selen  ende  boiren  lu  son , dat  wi,  om  die  grote 
onvcrwinlike  scade  die  ouse  geminde  goede  liede  van  onser  liever  stad  van  Bruessele  dicke  ende 
mcnichwervcn  swaerlec  gehadt  eude  gcdoecht  hebben,  aise  van  den  ghenen  die  rumen  ute  onser 
voirs.  stad  ende  onsen  goeden  lieden  thuere  ontvoeren . te  verhtiedene  ende  te  bewarcnc  , dat  nae- 
maels  niet  en  gevalle,  gegeven  hebben  ende  gheven  onsen  voirs.  goeden  lieden  van  onsen  voirs. 
stad  van  Bruessele,  die  pointe,  arliclen  ende  vestingen,  die  hier  nae  bescreven  sijn  euvrelee  voir- 
tane  te  houdene  ende  te  duerne.  Ierst  werven  , soe  hebben  wi  hen  gegheven  ende  willen , soe  wie  dat 
ruumt  ute  onser  voirs.  stad  van  Bruessele,  ofte  der  vriheit  der  vors.  stad,  van  scoudc,  ende  den 
lieden  thare  ontvoert  oft  ontdreecht , dat  onse  amman,  die  nu  es,  ende  altoes  sijn  sa)  ten  tijde  , den 
genen  die  geruumt  es  manc  ende  indage  op  die  slerre,  dat  bi  ineomc  in  die  stad  van  Bruessele, 
binnen  viertich  dagen  , na  dal  hi  gcdaechl  es,  ende  gheldc  ende  genouch  doe  allen  sinen  sculdercn. 
Ende  en  doet  hi  des  niet , soe  willen  wi  dat  hi  ncmmermcer  weder  en  come  , noch  comen  en  mach 
binnen  der  vriheit  van  onser  voirs.  stad , noch  binnen  onsen  lande , hi  en  brenge  mei  hem  alsoe 
vele  gelds  ende  goets  dat  hi  allen  den  genen , dien  hy  schuldich  es,  gelden  ende  betalen  moegen  tee- 
nen  male , ende  op  eenen  dacli , sonder  eenege  verste  1 te  nemene,  hefTeninge  te  makene,  ofte  te 
lermplen  te  geldenc.  Ende  soe  wie  hefTeninge  maecte , ofte  termpte  gave  van  sijnre  scout , den 
genen  die  geruumt  es  waers  om  hondert  pont , half  ons  ende  half  onser  voirgenoemder  stad  te 
geldcue.  Ende  ware  dat  saké  dat  yement  verste  ofte  termpt  gave,  van  sijnre  scout,  dair  af  en  sal- 
inen hem  engeen  recht  docD.  Waer  oic  dat  saké,  dat  die  gene  die  geruumt  ware,  ende  den  lieden 


1 Perste,  mistel. 
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thuere  ontvoert  hadde  weder  quame  liioncn  Rruessel , ofte  binnen  onsen  lande  , ende  niet  eo  jointe 
noeb  en  bctaeldc,  ofte  betaell  eu  hadde  sinen  sculderen  teenen  male  al  dat  bi  ben  achuUlich  «are. 
soe  willen  wi  dat  meure  over  rechte  als  over  eeiieu  die  slijfs  verbort  heeft.  Voirt  willen  wi , we  «iea 
dal  tsïne  ontvoert  es  , dat  hi  corne  voir  onsen  amtnan  code  voir  onse  seepenen  van  Braencie,  rade 
ihocne  dal  hem  tsine  ontvoert  es,  ende  hoe  vele  dat  es,  binnen  viertech  dagen  na  dien  dal  bem 
oulvoert  es.  eest  dal  hi  binnen  lands  es,  ofte  neen  men  sal  bem  negeen  recht  scout  *.  Voirt  heb- 
ben  wi  gegeven  onsen  voir»,  goeden  lieden  ende  willen  , soe  wie  dat  des  geens  goel  bcscudt,  uftr 
onderheefl,  die  geruumt  es,  ofte  bi  giften  van  scoude  te  bekinnenc,  ofte  anderssins  in  wat  manie 
ren  dat  ware,  omme  des  geens  wille  , die  tgoet  ontvoert  heeft,  hi  en  corne  voir  onsen  animaa. 
ende  vor  onse  seepenen  voirs. , ende  verclare  hem  ende  werke  des  bi  ons  ammans  ende  onser  ter- 
penen raide,  binnen  den  voirs.  viertieh  dagen , dat  bi  si  ende  sijn  sal  in  den  zelvcn  pointe,  daidk 
gene  es  die  tgoet  ontvoert  beeft.  Ware  oic  dat  saké  dat  ycment  andren  op  seide , ende  aen  leide, 
dat  bi  des  geens  goet  onderhadde  ofte  bescudde , die  geruumt  ware , ende  bi  dat  wettelec  betboe 
ncu  mach . soe  willen  wi  dat  hijs  plege.  En  can  ment  oic  op  hem  niet  bethoenen , soe  willen  wi  dat» 
hem  de  ghene,  dair  ment  op  seegt,  ontsculdege  ten  beilegen , voir  onsen  amman  ende  voir  ont»? 
seepenen  voirgenoemt.  Voirt  ware  dat  saké,  dat  die  ghene  die  gerumt  es,  ende  voirvluchlich  Tos- 
den worde , ofte  gerasteert  in  eenich  landt , ofte  in  eenege  stad,  buten  Brabant , van  sioen  tcul- 
deren , of  van  haeren  boden,  ende  bi  niet  genouch  en  dade  sineu  sculderen.  oft  haren  bodes . 
al  soe  taen  als  hi  vonden  ofte  gehacht  worde,  ende  die  ghene  dien  vonden,  ofte  gehacht  hadden, 
achter  irocken , ofte  seinden  aen  ons , ofte  aen  onse  voirs.  stad , geven  ende  geloven  te  geveor 
onse  letteren  op  den  ghenen  die  geruumt  es,  in  aider  manieren  dat  wi  weten,  dat  zi  hem  meest 
ontstaden2  doen  morgen,  ende  aiuen  sculderen  meest  sladen.  Ende  selen  tughen  met  onsen  lette- 
ren , dal  hi  onsen  goeden  lieden  thuere  ontvoert  heeft , ende  ware  die  ghene  die  geruumt  es  byn- 
nen  onser  stadt  van  Bruessele , dat  menre  over  rechten  soude  als  over  eenen  die  dlijf  verbuen 
hadde.  Ende  alle  dese  voirseide  pointe,  gelijc  dat  si  boven  bescrcvcn  sijn,  hebben  wi  gelooft  end» 
geloven  in  goeder  trouwen  , voir  ons  , onse  hoir  , ende  nakomelinge , onsen  voirs.  goeden  lieden 
etiwelee  ende  emmermeer,  voirtaene  vastende  gesladicli  ende  onverwandelee  te  houdene,  sonder 
dair  tegen  iet  te  commene  ofte  tc  docne . in  eeueger  manieren.  Ende  omme  dat  wi  willen  dat  alk 
dese  diugeu , vast  ende  gestadieb  gehouden  bliven  Ie  cuwcliken  dagen , soe  hebben  wi  ouseosegfl 
doen  hangen  aen  dese  letteren , in  vestingen  van  allen  deseu  dingen  ende  in  kennessen  der  sim- 
heit.  Ende  wi  amman  , seepenen  ende  raid,  alle  die  poirlercn  ende  gemeinlee  de  stad  van  15nt«- 
selc , omme  dat  wi  begeeren  ecrmlelec  dat  alle  dese  pointe  ende  dinge,  die  boven  gescreveo  sijn. 
euwelcc  voirtaue  gestadieb  gehouden  bliven,  soe  bobben  wi  onsen  gemeinen  segcl , metten  sejelï 
ons  liefs  beren  tshertogen  voirgenoemt,  aen  desen  chartre  gehangen  in  kennessen  der  waerbeil. 
ende  in  vestingen  van  allen  desen  voirscrevenen  dingen.  Dese  letteren  waren  gemaict  ende  gegeven 
te  Bruessele , in  Sinxen  avonde , in  den  jare  Ons  lleeren  diisenlich  drie  bondert  achte  eod*- 
twintich. 

L'original  anx  archives  du  Royaume,  à Bruxelles,  el  trament 
dans  le  recueil  d’A-Tmao,  11,  fol.  128,  verso. 

I WaencLyolyk  le  leien  : n/ie  neen  men  tal  hem  negeen  recht  wisen  voer  Une  scout.  | 2 Ontstaden  , tejteait tod  iMi 
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CL. 

Privilètjes  accordés  à la  corporation  des  drapiers  à Anvers. 


A Bruxelles  , le  19  novembre  132#. 

W i Jiaii,  bi  der  gracien  Ons  Horen  hertoghc  van  Lolhriko,  van  Brabant  ende  van  Lom  borg  h . 
maken  cont  allen  den  ghenen,  die  dese  leltren  selen  sien  ende  boren  lesen , dat  \vi  anesien  den 
menechvoudeleker  getrouwen  dienst  code  onst , die  onse  lieve  stat  vau  Antwerpen  ons  ende  onsen 
vorderen  mcnechwcrven  ghedaen  heft,  ende  namaels  noch  doen  mach,  so  hebben  ui  hen  gbeghe 
ven  ende  glieven  vore  ons,  onse  oer  ende  onse  naconielinghc , den  guldekenen  ende  den  ouder- 
mannen vaudcr  gulden  vanden  wollewerke , ende  dat  den  wollewerke  toe  beboert , in  wat  manie- 
ren, dat  si  van  onser  liever  stat  van  Antwerpen  , die  nu  sijn  ende  namaels  wesen  selen  gheset  ten 
tide  van  onsen  lieveu  scepenen  van  Antwerpen  , volcomene  macht  hare  guide  van  desen  vorseiden 
wollewerke,  ende  dat  daer  toe  beboert,  van  inghangene,  va»  keuren,  van  boeten  te  minderne 
ende  te  meernc,  te  baren  besten,  also  alse  ben  orborlee  dunken  sai , ende  die  te  rechlene  ende 
in  te  doene,  bi  maennessen  des  guldekens,  en  bi  wijsdoeme  der  oudermanne , ende  die  boeten 
ende  keuren  ende  fourfaiten  in  der  gulden  orbore  te  keerene,  ghelijc  dat  ben  dat  sal  dunken 
orbore  ende  profijt,  behoudenleke  ons  ende  onsen  oer  altoes  lijf  ende  lede,  ende  onsen  boegen 
gberechlen.  Voert  hebben  wi  hen  ghegheven  ende  gheven  dat  men  op  de  drie  milen  na  onser  stat 
van  Antwerpen  ne  gheen  laken  noch  wollewerc  maken  en  sal , noch  dat  daer  toe  beboert , buten 
vrien  steden  , binnen  onsen  lande  , ende  ware  dat  saké  dat  dat  gheviele  och  te  ghesciodc  , so  moch- 
ten ende  moghen  also  dickc  alst  gheviele  de  ghuldeken  , doudermanue  ende  de  guldebruedere  van 
Antwerpen  halen  ende  nemen  dat  laken,  ochle  dat  wollewerc,  echte  dat  daer  toe  behoren  sal,  ende 
liorc  profijt  daer  mede  doen  , sonder  yet  te  mesdoene  ochle  te  verboerne  yegben  ons  , oebte  yeghen 
onse  nacomelinghc  , also  dicke  alst  gheviele.  Ende  alle  dese  slucken  , ende  elc  point  bi  hem  , ghelo 
ven  wi  onser  liever  stal  van  Antwerpen  vorghenoemt  vast  ende  ghestadech  Ie  houdene  , vore  on» 
ende  onse  nacomelinghc  emmermeer , sonder  daer  yeghen  te  ghane , oebte  yet  te  doene , ochle 
laten  te  doene.  tonder  arghelist.  Ende  hebben  dese  yeghenwerdeghe  letteren,  omroe  de  meerre 
sekerbeit  ende  vestingben , beseghelt  met  onsen  seghrle , in  kinnessen  der  waerheit  der  stucken 
vorgheseit.  Ghegheven  in  ouse  stat  van  Bruessclle , des  sondaeghs  vore  sente  Katelinen  dagh,  in 
den  vare  Ons  Heren  dusentech  drie  hondert  twiulegh  ende  achte. 

L'original  aux  archives  de  la  ville  d'Anvers,  avec  sceau  équestre  du 
duc  et  contre-scel  équestre 
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Nomination  de  Guillaume  Hertog , comme  gardien  aux  draps  à Bruxelles, 
à la  prière  du  duc  de  Brabant. 


Le  25  novembre  1318. 

l'niversis  pracscnte*  lilteras  inspectons  , scabini , decani , et  oclo  guldae  , lolumque  coaciliua 
oppidi  Bruxellensis  salutem  cura  nolitia  verilatis.  Noverint  nniversi  quod  nos,  diligenter  requkilt 
q noslro  carissimo  domino  Johanne  , Dei  gralia  Lolharingiac  , Brabant  iae  et  Lymburgiae  duee.  ib 
confercndo  Wilhelmo , filio  quondam  Wilhelmi,  dicti  Her toge , ad  vitam  mam  custodiam  sive  oficiani 
de  pauiiis  et  pegiis1  pannorum  ad  ramas  custodiendis,  et  nos  diligcnti  rcquisitioni  dicti  domini  no* 
tri  deferentes,  contulimus  atque  conferimus  praedicto  Wilhelmo,  etiam  propter  publicam  utilitairs 
praedicti  oppidi,  et  ut  bona  nostra  et  comburgensium  nostrorum  diligentius  custodiantur , pne- 
diclum  officium  et  ramarum  custodiam,  tenendam  et  habendam  quamdiu  vixerit  idem  Wilhelm», 
in  hune  modum  vidclicet , quod  panni  et  pvgiae  pannorum  erunt  interim  sub  ejus  cuslodia.  paritrr 
et  fortuna,  a tempore  quo  ad  ramas  positi  fuerint,  quousque  fuerint  deposili  et  deliberati  nugittrv 
ramarum  aut  famulis  ejus,  aut  domino  pannorum  et  pegiarum  sive  nuutio  suo  certo  ; sub  ea  ta  mu 
condilione,  quod  dictus  Wilhelmus  omnes  pannos  et  pegias  pannorum,  interim  ablatos  furtive  et 
subtraclos , aut  canibus  seu  quibus  aliis  bestiis  raptos  sive  dilaccralos,  infra  diclam  custodiam  siura 
restiluere  et  rasartire  debebit  et  lenetur , infra  quindenam  a tempore  perpétrai!  atqur  damni  illati. 
in  paratis  denariis,  ac  si  essent  denarii  oppidi  Bruxellensis.  Et  iis  mediantibus  capiel  et  hibeiwt 
de  quolibet  panno,  antequam  ad  ramas  ponetur,  très  denarios  monetae  cooimuniter  in  bursacur- 
rentis,  et  de  qualibet  pecia  prorata;  eo  tarnen  non  praetermisso  quod  de  reslitutione  damnoruo 
stabilur  juramento  illiuscujus  pannus  seu  pecia  perdita  aut  dilacerala  exstilisset , ita  quodsecundum 
valorem,  quem  dnrnnum  passus  juraverit , sub  proprio  juramento  refundetur  eidem.  Furta  vers  et 
damna,  si,  quodabsit,  evenerint,  promiser  uni  restituera  et  persolvere  dictus  Wilhelmus,  Aegiduu. 
dictus  Cole  junior , Theodoricus , filius quondam  Wilhel mi  dicti  llerloge , et  quüibet  eorum  in  soliJum. 
co  modo  quo  superius  est  expressum,  de  quo  idem  Wilhelmus  promisit  ipsos  indemnes  consen are. 
Fer  lalem  siquidem  conditionem  , si  scabini,  decani  et  ipsi  octo  guldae  qui  pro  tempore  eruot . uni* 
cura  aliis  nostris  comburgensibus  et  pannificibus  dicti  oppidi  aliquibus  in  postcruiu,  temporibiuiu 
tune  se  habenlibus,  dicerent  et  ad  hoc  finaliter  concordarent,  quod  praedictam  custodiam  ampli» 
habere  non  vellent , asserenles-  ipsam  diutius  non  esse  nccessariam  vel  aliquatenus  opportunam. 
quod  ex  tune  praedictum  donum  dictac  custodiae  nullius  foret  et  esset  momenti,  nec  dictas  Wilhelm» 
amplius  se  intromitterel  de  custodia  supradicta.  In  cujus  rei  testimonium  et  munimen,  sigillum  op- 
pidi Bruxellensis  commune  praesentibus  est  appensum.  Datum  anno  Domini  miUesimo  treccntesimo 
vicesimo  octavo,  in  die  beatac  kateriuac , virginis  et  martyris. 

Recueil  d’A-Tmao,  II,  fol  128  , recto. 


I Pfçus,  pinti. 
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CLII. 

Lettre s de  Jean  III  au  sujet  des  engagement  pécuniaires  contractés  par  la 
ville  de  Bruxelles , en  aide  de  ce  duc. 


Le  20  décembre  1328. 

Noi  JoiiMii,  De»  gralia  Lolbaringiae , Brabantiae  et  Lymburgiae  dux , notum  facimus  iinivcrsis 
praesentes  lilteras  inspecluris,  quod  nos  nolumus  nec  est  intention»*  nostraequod  aliquae  chartar 
sive  liltcrac,  quas  habent  vel  habere  dicuntur  dilecti  nostriet  fidèles  scabini,  conciliun»,  aut  univer- 
sitas  oppidinostri  Bruxellensis,  a nostris  praedecesaoribus,  aliquo  corunidem  aulnohis,  sub  quocum 
que  leuore , aut  sub  quacumque  verborum  forma  eis  fueriut  indultae  et  concessae  sint.  aut  in 
aliquo  erunt  infractae,  vitialae,  pejoralae  vel  minoralac,  quoquomodo,  per  aliquam  promissioncm, 
nohis  vel  aliquibus  domine  nostro  personis  ab  ipsis  factam,  contra  tenorem  praedictarum  litte- 
rarum . ctiam  per  illam  promissionem,  quam  ipsi  de  quibusdam  pecuniarum  summis  per  suas 
patentes  lilteras  pro  «obis  dilecto,  nostro  consanguineo  cl  fideli  Adulpho,  comiti  de  Monte , ad  nos- 
tram  noviter  feccrunt  requisitionem,  erga  quem  comilcm  dictum  oppidum  noslrum  , una  cum  aliis 
nostris  terrae  noslrae  Brabantiae  oppidis  suis  litteris  patentibus.  de  magnis  pecuniarum  quanlita- 
tibus  graviter  erat  tentum  pariter  et  oneratum  , sed  volumus  praedictas  lilteras  et  chartas  in 
omnibus  niodis,  formis  et  conditionibus , quibus  consistant.  in  sua  virtute  et  roboris  firmitate 
manere  perpeluo  duraturas.  In  cujus  rei  testimonium , sigillum  noslrum  praesentibus  diminua 
apponcudiim.  Datum  anno  Domini  millesimo  trecenlesimo  vicesimo  octavo,  in  vigilia  bcati  T horna  e 
apostoli. 

Recueil  d’A-Tmao,  II,  fol.  129,  verso. 


CLIII. 

Kcure  de  la  ville  de  Bois-le-Duc . 


Le  11  janvier  1330. 

In  den  name  der  heiligber  ende  der  ongeschcidender  Drienvoldicbcit.  Wi  Jaü.  bidergracienfîoid* 
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iiertoge  van  Lol  brij  ke , van  Brabant  ende  van  Lyniborch , willen  dal  cont  sy  allen  den  genen  die 
mi  sijn  endc  namaeU  wesen  selen  tugende  mît  ingehaude  der  jegenwerdiger  carteu  : want  wv  onse 
slat  vanden  Bosch,  die  een  vest  ende  een  slot  ons»  lanls  op  dal  eynde  is,  endc  die  ons  ende  onsen 
lande  gemeynlic  groei  orboir  ende  macht  aenleget,  willen  endc  begeren  dat  toenemen  in  doecb- 
den  , in  salicheiden  , ende  in  eren  ; ende  wy  oec  mede,  aensien  den  bequamen  dienst,  onsen  aode- 
ren  ende  vorderen  ende  ons  die  wils  hier  voirmaels  gedaen  is,  ende  noch  voirt  doiu,  so  hebben  wy 
onsen  lieven  purlcreu  onser  voirsebrevene  slad  vanden  Bosch , om  die  liefde  haers  ende  haerre 
vryheil,  die  ponten  die  hier  na  bcscrevcn  staen  gegeven,  voir  een  ewelic  recht,  van  budeo  lot 
eweliken  tiden  te  hebben  ende  te  handen  ende  te  gebruken,  In  den  begltin  so  vryen  wy  onse  toir- 
schreve  portcren  vanden  Bosch , ende  willen  dal  sy  vry  ende  qu'yt  sijn  allemale  eweliken  van  alles 
toile,  over  al  in  onse  macht,  beide  te  water  ende  te  lande.  Voirt,  wart  dat  saké  dal  yeman  jet 
werende  wer , yegen  enigen  porler  van  der  stal  vanden  Bosch , dair  en  sal  die  gene  niet  anders  af 
hebben  dan  vonnissc  der  scepeuen,  ciide  w y endc  onse  nacomelingen  en  selen  dair  anders  niet  af 
eysclien  noch  socken.  So  wie  van  den  omsetenen  enigen  portcren  onrecht  of  gewandt  deden,  arn 
sijn  goede  , dat  die  porter  mil  rechte  ende  sonder  dage  bcselen  hadde,  die  schoutel  mit  aiieodies 
van  der  stat , arme  ende  rike , sal  dair  varen  ende  oureebt  verrichten  ende  afdocn  , ende  dat  sonder 
ons  ende  onse  volgcrscap.  Als  yemanl  gcdacchl  sal  werden  van  gcldcliken  sakeii , so  salmenoc  ge* 
dagen  alse  Inden  rechter  , of  biden  vorsler,  in  orconscape  twee  porlers  , ende  dat  tot  sinen  huse, 
endc  in  den  gedagen  so  salmene  nemen  de  somme  des  geils,  dair  men  voir  doel  gedagen,  endeeot 
«lal  die  gedagede  op  len  geselenen  dach  niet  voir  en  compl  in  den  gedinge,  so  heeft  die  dager  itr- 
iiolcht  1 dair  hiric  voir  ha«lde  doin  dagen,  ende  wanl  die  gedaechde  niet  voirt  en  qtiatn,  so  ul 
hi  gelden  den  richter  enen  banne  van  drie  sccllingen.  So  wie  swereu  sal  van  gcldeliken  zaken,  «ik 
mach  vervallen  vanden  zaken  ende  die  verliesen,  sneert  hi  qualikeii  ende  sinen  slever-  nieten 
volcht.  Maer  wie  sweren  sal  op  erve , in  den  yersten  ende  in  den  anderen  sweren  en  mach  bi  wet 
servallen;  mer  eest  dat  dat  hi  derdewerf  die  manière  des  eets  niet  en  helt  *,  code  qualiU 
sweert,  so  vervalt  hi  van  der  saken,  ende  dat  erve,  dair  hi  op  swoere , worde  hem  outwÿst, 
ende  toegewijsl  den  dager.  Ende  also  dicke  als  hi  qualike  snoer,  so  sal  hi  geven  deu  richter 
twee  scellinge  ter  belernissen.  Voirt  so  sijn  geset  in  der  stat  vaudeu  Bosch  drie  jaergedinge. 
dat  yerst  des  maendaechs  na  derthien  dach  , dander  smaendaechs  na  beloken  paessclien . dat 
derde  smaendaechs  nader  geboirten  sinte  Jans  Baptisten,  ende  in  eiken  van  deu  drie  jaergedin- 
gen  sal  de  selioiilet  schuldich  sijn  den  scepeuen  telen  Ie  geven,  ende  haer  gruyl*  oic  Ie  geven, 
ende  deae  jaergedinge  sal  men  cont  doin  in  de  kerke.  So  wieden  anderen  mit  scarpen  waproea 
ochl  mit  scarpen  getouwe  wondt , die  sal  geven  den  richter  tliicn  pont , of  sijn  bant  verliesen,  eest 
dat  hi  mit  willigen  orconden  af  bedragen  wert.  So  wie  bi  betn  sclve  ocliL  bi  ander  liedc  yemeot 
lminen  sijnre  woningen  aenveerdt,  endc  hien  «loot  sleet,  hi , die  dootsleger , met  alle  sinen  mede- 
piichteren  , die  mit  hem  dair  sijn , werden  si  bedragen  mit  willigen  orconden . so  selen  si  sijn  ia 
nnser  mogentheit.  Eest  dat  saké  dat  dese  dootsleger,  overmidu  hem  sclveu  of  enen  anderen  jeaan 
binnen  sijnre  woningen  [sleet?]  niet  nochlan  ten  doot . die  ondadieb  5 sal  gelden  ons  oec  ht  onsen 

I Perbtdcht , verbeurd  ; van  txdgan  , sakken , en  balg  of  buig,  gejdiak.  Zoo  vindt  Dieu  bv  .SclIMLLLt» ■ 
If'orterbuch  , I,  LI.  172,  bul  ge  voo rjiseos,  | 2 Slever , eedstyver,  eedbevcutiger.  | 3 Helt , houdt. 

4 Grujrt,  gruitreibt;  hier  ah  eeo  recht  voorkomende  1er  vrrkrjgiog  van  een  «kere  hoeveelheid  kier»,  we»h»lv«a  V«*ir» 
mei  geheel  ten  onrechte  de  g mute  voor  een  soort  van  bier  acntng  ( F/andna  iv/uj  . p.  560  ).  Men  lete  over  drt  ynSMM 
K itrsttT,  Analyse  des  droits  des  Belges,  II,  p,  455  , en  Klimt.  Historie  der  hvllnndsche  staatsregering . IV.  kl.  432,  im- 
— 5 Ondadich  , wandadigc. 
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nacomelingen  ibien  pont,  ende  een  yegelike  van  sinon  medeplichleren  sal  gelden  xlv  sluyvers. 
werden  si  dair  af  bedragen  mit  williger  «rconden.  Eest  saké  dat  dese  in  sijnre  ejgender  woningen 
werdt  aenverdt  hem  verwerende  den  ondadigen , code  aile  sine  medeplichleren  , die  mit  hem  dair 
sijn  , doodslcct.  van  eiken  doden  sal  lii  gelden  ons  ocht  onsen  nacomelingen  iiij  deniers , ende  dair 
mede  solen  wy  och  te  onse  nacomelingen  scduldieh  sijn  hem  le  hescermen  , ende  jegen  die  mage 
den  dodeu  le  versuenen,  ende  hem  te  maken  vasten  vrede.  Ende  een  yegelie  oudadige , wordt  hi 
van  sinon  morde  mit  williger  orcondcu  bedragen,  hoeft  voir  hooft,  ende  ogo  voir  oge , ende  ge- 
lijc  let  voir  gelijc  let  van  sinen  eygenen  lichamc  sal  hi  sculdech  sijn  le  verlieten.  So  wie  dat  enige 
swaer  hoeft  misdade,  die  aen  lijf  gacn  hanleerl l *,  eist  in  diefte,  eist  in  hrande  , ecsl  in  rove,  in 
vergeven  van  veniju  oft  in  anders  dootliker  dingen  , ende  dair  mede  begrepen  worden . ocht  mit 
wittigen  orconden  bedragen , die  sal  gaen  int  lest  vonnisse  ende  mit  vonuissc  des  lijf».  \\  ordl  dair 
yeman  af  gewroecht  3 ende  mit  bedragen  , die  mach  hem  mit  sijnre  haut  aliéné  swerende  dair  af 
ontsculdigen.  W orde  een  porter  geaentaelt  3 in  die  gedinge  ende  den  richter  rechts  aen  hem  ge- 
velt,  ende  is  hi  also  goet  dat  hi  den  broke4  beteren  mach,  die  mach  en  wech  gaen  vau  den  gedinge 
sonder  borgen  te  setten.  Is  hi  oie  also  niet  gegoidt , dat  hi  den  kroke  gcldcu  mach,  so  muet  lu 
borgen  setten.  So  wie  in  den  gedinge  wederseet  die  scepenen  , ocht  haer  vonnisse,  die  sal  scliuldicli 
sijn  le  gelden  le  beteringen  ons.  oft  onsen  nacomelingen,  thien  pont,  eiken  scepenen  een  pont. 
So  wie  van  valschen  maten  gewroecht  wordt,  ende  dair  mit  willigen  orconden  af  bedragen  wordt, 
so  wat  maten  dat  si,  die  sal  sculdich  sijn  te  gelden  den  richter  drie  pont  te  beteringen.  Yoirt,  eest 
dat  een  man  sonder  wittige  geboirte  neempl  een  wijf,  of  sonder  willige  geboirte,  als  die  een  van 
hem  tween  sterft,  ende  en  gheen  geboirl  van  hen  tweeu  en  blijft,  die  gene  die  te  live  blijft  sal 
tgereede  goet  of  die  have , die  hi  te  voren  milten  dooden  , doen  hi  levede , te  gader  haddeu  , 
vrytikeu  besitten  , ende  doen  dair  mede  sinen  vryeu'wille;  maer  dat  onrtierende  goet  of  erftale^ 
die  si  te  gader  hadden  , van  welken  sideu  dat  si  <{uam  , eest  van  des  gheens  , die  dair  doot  is , of 
die  dair  levet , van  bom  beiden  te  gader  gewonnen,  de  gene  die  dair  te  lijve  blijft  salsc,  also 
lange  als  hi  levet , alentlike  6 besitten  ; mer  die  erfulo  die  dair  ai  corncn  is  , van  des  geens  siden 
die  dair  levet , ende  helft  van  den  erve  die  si  gemcyulic  samen  gewonnen  hebben , die  den  leven- 
den  aenslrect , mach  die  levende  vrvlic  vercopen  ende  hecomeren  , altenialc  sinon  wille  mede  duiu. 
Dander  helft  des  erfs,  van  hem  gemcyulic  te  samen  gewonnen,  ende  derve  was  enigen7  comen  van 
des  geens  siden  die  der  dool  is , hi,  die  levende,  en  saell  niet  mogen  vercopen , noch  becommeren  ; 
mer  na  hem  saelt  comen  op  die  warcc litige  erfgenamen.  W aert  dat  die  levende  mit  groeten  armoe- 
den  , of  mil  groeten  noet  bevaen  worde , ende  hi  dese  armoede  of  Doel  mil  sinen  gebucrcn  , dieloel- 
fene  lude  8 weren  , ende  dair  af  swerende  bethonen  const , so  mocht  hi  desc  erve  al  vercopen  ende 
becommeren  , ende  als  sijn  armoede  ende  sijn  noet  medelc  stoppene,  in  dien  dal  der  en  gene  huweln- 
gedaen  en  were,  eest  van  den  uiaune,  eest  van  den  wive.  Wairl  oic  dat  een  vau  deseu  , man  o! 
wijf,  storve  ende  dair  wittige  geboirte  vau  hem  bleve , die  levende  eu  sal  geen  erve,  die  hi  milten 
doden  besat  doe  hi  levede,  vercopen  of  vremden  mogen,  en  wer  in  den  peulen  der  noet  voir- 
schreven,  ende  also  als  voirgeseget  is  ; mer  als  decu  van  desen  gehusche  dool  wer,  wonne  dander 
dan  goet  in  sinen  weduestoelc , die  der  te  live  bleve,  weert  have,  weert  crfslale,  dair  mede  mach 


I Die  een  lijf  geen  hanteert,  wart  lereosgeaarr  mede  gemoeid  is.  | 2 Gewroecht , Letchuldigd.  | 3 Geaentaelt , aengc- 

sproken,  belicht.  | 4 BruAe , breuk,  miidrjf.  | 5 F.r/tale , erfgoed.  | 6 jélentliAe , al  gfljrk  ; eveneens  als  men  spelt  at- 

lent-halven,  allent-hmen  , en«.  | 7 Bnigen , nikdlyk.  | 8 Loejfrne  lude  , ter  goeder  fsem  bek-udc  lieden,  geloofbare  lieden. 
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bi  docu  sinen  vrijen  wille.  Voirt  neme  een  wijf,  als  baer  verste  man  doot  is,  enen  anderen  dub  , 
ende  beeft  si  van  den  yersten  man , die  doot  is , geboirle  levende , ende  si  oic  van  den  anderen 
man  wittige  geboirle  wint,  die  geboirtc  van  den  yersten  huwelic  sal  allet  derve,  dat  dat  wijf  ait 
haren  yersten  man  besat , na  bare  doot  alleen  behouden , van  der  goede  dat  si  ende  haer  ander 
man  te  gadere  wijnnen,  deen  bclcbt  die  den  man  toebolrl  ende  die  erven  sijn  , ende  der  enige 
comen  van  des  selfs  mans  wegen  , selen  conmien  alle  op  die  geboirle , van  den  anderen  buweieit 
gewonnen;  dander  helcht  van  deu  goede,  van  den  wive  ende  van  den  anderen  man  Ie  gader  ge- 
wonnen , die  den  wrive  toehoirt , die  sal  die  yerste  geboirle  ende  die  ander  gelijc  deilen , aUo  dat 
elc  heeft  van  der  yersten  geboirl,  ende  van  der  ander  even  vele  heffen  ende  hebben  sal.  Dal  stift 
recht  sal  sijn,  eest  dat  een  wijf  den  derden  of  den  vierden  of  meer  huwelic  doet,  ende  van  rUw» 
kinderen  wint.  Oic  sal  dat  selve  recht  sijn  , weert  dal  dal  w ijfstarve,  ende  die  man  dander  of  a«r 
alleysen  1 wittige  wive  name  oude  van  eiken  kindereu  wonue.  Voirt,  wart  dat  saké,  dat  enich  oua 
haer  soen  of  haer  dochter  besladen  tc  huwelic,  ende  hem  erve  mede  gaven,  die  sooe  of  dochter, 
willen  si  ua  doode  hoirre  vader  of  moeder  mede  deylen  mil  haren  mede  gherveti , »o  moeten  u dat 
erve  weder  in  bringen  ; willen  si  oic  si  mogeut  behouden  ende  laten  hem  dair  mede  genuegen  enk 
derven  der  deyliugen.  Voirt,  weert  dat  een  richter  in  den  gedingc  of  in  den  gericht  yet  reebuaet 
) email  geviele , die  hem  dal  met  gewout  ontdragen  woude  , ende  dair  af  mit  williger  ortoodtn 
bedragen  worde,  die  sacls  sijn  om  xv  pont  deu  richter.  So  wrat  porter  een  wijl  beeft  , die  pl white 
backen  ocht  te  brouwen,  die  mach  [hebben, , overmidls  hoir  verliese,  een  gebell  broels2  of  een 
gebroud  biers,  also  dat  hi  dair  tegen  eu  gene  weJertale  en  beeft;  mer  eo  pleecht  si  gene  conua- 
scap  openbaer  ledoin , si  en  sal  hoir  man  overmids  baer  niet  meer  dan  iiij  deniers  weert  te  »c»tl« 
liden.  Voirt,  hebben  wy  den  voirschreven  porteren  verleent,  dat  nieman  altemale,  noch  vreauJe. 
noch  gebuer , noch  ridder,  noch  anders,  wie  hi  is,  en  geen  porter  van  den  Bosch  om  enigber 
reden  Ie  camp  sal  mogen  beroepen , binnen  der  stat  van  den  Bosch  , of  ergent  in  onse  macht,  ned) 
die  een  porter  deu  audren.  M air  dair  yement  berucht  van  dootslage,  ende  dair  af  worJl  beiwpe® 
voert  gericht,  sucet  hi  geleyde,  ende  hijs  van  deu  richter  niet  gecrigen  en  mach,  die  en  mach  u»en 
niet  en  gheensins  verwiseu  noch  verdeden.  Een  man  van  buten  en  sal  gheensins  mogeo  lagen 
jegen  een  porter.  Ter  scepeuen  rade  eu  sal  nieman  gaen , hi  en  si  dair  toe  geroepen  van  den  »ce- 
penen.  Eens  scepens  van  den  Bosch  rail  sinre  ander  genocch  gescadichl  en  sal  nieman  mogen 
wederseggen,  noch  onlscadich  maken.  Die  porteren  van  den  Bosch  en  sijn  nieman  scuklicb  le 
dienen,  dan  ons,  mit  horen  live,  noch  mil  horen  goede,  yegen  horen  wille;  mer  weert  dal  si  tset 
den  schoutet  voeren  yement  te  helpen,  buten  die  paelsleden  hore  slat , so  selen  sy  optrn  xbea 
«lach  bi  sonuen  seine  weder  lot  hoirre  stat  keren,  en  wair  als  wy  mit  onsen  anderen  sleden  gc- 
meinlic  voiren  te  heervarden  , dan  souden  si  mit  ons  gelijc  mil  andere  onsen  [steden  varen, 
dat  een  w ijf  enen  man  van  vercrechtigen  oft  van  gewaut , als  mit  hoir  Ie  duin  , mil  behoirlikct  cf 
genoecliker  profcuissen , die  de  scepeuen  van  den  Bosch  goet  genoech  dair  toe  achlea.  in  de» 
gericht  verwonnen,  die  overdadich  sal  sijn  Ie  pijiiingeii  millen  vonnissc.  of  mil  der  senlenswfl- 
ende  weert  dat  dat  wijf  aen  der  proefenisseu , su  soude  si  liden  dat  selve  vonniste,  dat  de 
soude  hebben  geleden . liadde  si  verwonnen  geworden  ombehoirliker  profenissen.  So  wie  Jtmm 
vaderlike  erve  of  andere  erve  coopt  onder  grlugenissc  der  scepenen . onder  bescoren  jareo  daw 
laiigher  besit . die  besiller  de»  vaderlic  erfe  of  des  anderen  erven  en  sal  niement  na  dkn  tuten,  d 

I Meer  al/rysen,  nmt  nuleu  , tarer  ketten;  fr.  à plusieurs  aliêet.  j 2 £c»  gebe/t  brcu-ti,  looml  brwd»  iU  ■«?*** 
» >n  ren*  Ir  buidelen. 
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worde  hi  oic  geaentaelt,  dair  af  sculdich  sijn  tant worden  , van  «ulkencn  goede  of  van  sulkenen  erve 
Je»  die  coper  mechtich  is  Ie  vcrcopen.  So  wie  voir  twee  porteren,  voir  den  richter,  voir  den  vor- 
ster  in  der  stat  van  den  Bosch  beset  wordt , ende  tonder  oriof  «richters  en  wech  vaert , endc  dair 
af  mit  willigen  orconde  bedragen  wordt,  die  sal  gelden  den  richter  xlv  tluvcrs,  te  beteringen. 
Een  yegelijc  soepen , van  den  erve  sunderlinge  dair  hi  up  weent,  also  lange  als  hi  scepen  is,  en 
sal  hi  ons  en  genen  cijns  gelden.  Na  dien  dal  een  man  is  porter  in  der  stat  van  den  Bosch  , so  en  sal 
hi  sculdich  sijn  niemans  eygen  Ie  weten,  maer  hi  sal  na  den  rechte  der  slat  vrijheit  gebruken. 
Voirt  setlen  wy,  als  andere  onsc  sleden  dienst  of  hulpe  doin , so  selen  ons  die  voirgenoemde  por- 
teren dienen  ende  hulpe  doin,  na  hoerre  macht , also  als  andere  onse  steden.  Ouder  andere  dingen 
setlen  wy  oic  die  scepencn  van  den  Bosch  trecht  hoirre  stat  buten  hoirre  stat  niet  sueken  en 
sullen  ; mer  willen  si  vonniste  sueken  , die  suelen  si  sueken  ende  halen  te  Lovenc , ende  hier  mede 
so  suelen  de  voirscrevene  porters  van  deu  Bosch  van  allen  anderen  dienst  ende  beeden  quijt 
bliven.  Voirt  setten  wy , dat  papen  kinderen,  ende  andere  die  van  gheenre  wittige  geboirte  en  sijn, 
uiet  en  telen  mogen  lugeu  in  achterdeel,  iu  hinderuisse  der  goede  of  live  eniger  porters  van  der 
stat  van  den  Bosch  voirschreve.  Voirt  so  geven  wy  onsen  scepenen  van  den  Bosch  , so  wanneer 
dal  gevelt  dat  mense  wederwandelen  1 * of  wedersetten  sal,  dat  die  aude  scepenen  , data  die  dautste 
dan  sin , kiesen  suelen  die  nuwe  scepenen , ende  hem  doen  in  den  ambachte  de»  sccpendom» , ende 
dat  si  dair  mede  doin  mogen  al  dat  si  kennen  dat  gocl  ende  oirboir  is.  Voirt  beveleu  wy  ende 
willen  dat  oase  scout  van  den  Bosch , die  na  ten  tide  wesen  sal,  den  porteren  aider  vonuisse  doe 
ende  recht  na  vonniste  der  scepenen  , ende  anders  niet.  Ende  weer  dat  hi  des  niet  duin  en  woude, 
noch  eo  dode.  ende  si  dan  mit  horen  heren  cont  deden  ons,  weren  wy  in  Brabant,  of  onsen  dros- 
sart , weren  wy  dair  niet,  ende  en  wordt  dat  onrecht  dan  niet  wederdacn  of  belet,  so  willen  wy 
ende  setten  , dat  dan  die  scepenen  ons.  of  yemau  van  onsen  wegen,  en  gheen  vonuisse  allemale 
wisen  en  selen,  noch  sculdich  en  sullen  sijn  te  wisen,  lol  dien  male  dal  dat  onrecht  wederdaen 
ende  afgedaco  si  ; ende  om  dal  ons  die  scepenen  gheen  vonuisse  eu  willen  wisen , des  en  sullen  wy 
ons  niet  belgen  , op  dal  hen  noch  op  andere  onsen  portera , noch  hen  dair  om  geen  meynisse3  noch 
geen  swaernisse , aen  hoi  ren  goeden  noch  acu  hoiren  live,  gheensius  doit»  noch  laten  gescien. 
Voirt  willen  wy , dat  onse  scoutet  van  enen  yegeliken,  die  brokechtich3  is  ende  sinen  broke  ver- 
borgen mach,  borgen  nemen  «al,  vonni«»e  ende  rechts  te  verbeiden  uutgenomen  aliéné  dat  aen 
tlijf  gaet.  Voirt  setten  wy  ende  willen,  dat  onse  «CC penen  van  den  Bosch,  die  vonnisse  ende  getu- 
genisse  die  si  cens  gedaeu  hebbeu , om  niemans  wille  en  suelen  anderwerf  seggen  of  verclaren  ; 
maer  die  parlien,  die  si  aen  gaen,  die  suelense  hoiren  ende  verstaen  ende  wael  onthouden,  of  si 
willen.  Voirt  setten  wy,  wanneer  dat  gevelt,  dat  in  onser  slat  van  den  Bosch  voirscreven  dage 
sai  gedaen  werden  van  dootslage , eest  dat  de  cleger  yemanl  in  hoirre  dagen  leggen  , ende  beroe- 
pen , diemrn  vint  dal  onsculdich  is,  ofte  sijurc  onscoul  worde  gewijst,  dat  dan  die  dagers  sollen 
gelden  ons  xx  lib.,  ende  den  genen  die  si  tonrecht  in  de  dage  leggen  hebben  x lib.  So  wie  in  doot- 
slage worde  gdeeght , endc  hem  sympelike  ter  waerheit  worpl,  ende  hem  dies  waerheit  onrecht 
dair  af,  die  sal  een  quÿt  man  wesen,  endc  en  sal  dair  voir  niet  «weren,  nochtan  suelen  die  cle- 
geren  sculdich  sijn  te  gelden  den  peen  5 van  den  xxx  lib.  voirscrcve.  Voirt  setten  wy,  so  wie 
porter  worden  sa)  in  onser  stat  van  den  Bosch,  dien  sullen  den  porten  ende  ingangen  open  sijn, 
ende  dair  voir  sal  hi  geven  v lib.  iu  gereden  gelde,  ons  half  ende  der  stat  dander  helft,  mede  te 

1 If'edervmndelen,  vmtUtu  , veranderen,  j 2 Meyniste . mindrrnii.  | 3 Brokechtich,  breukicliuldig , Wfltrrkrtktod.  j 
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duin  der  stal  orber,  ende  der  kerken  ainte  Johans  aldair  enen  groten  tournois , deu  richter  ij  grot 
ten , den  vorster  j yngelsche.  So  wi  van  scoude  ingeboden  werdt , in  der  stat  van  den  Bosch  , <lsiv 
af  aal  die  scoutet  hebben  j g roe  Ie  tournoysen , ende  vander  niilen  vau  Iwede  1 salinen  gelden 
v deniers,  die  sal  die  gene  hebben  die  de  paert  boet  van  onsen  wegen,  ende  dair  af  sal  Li  den 
bode  lonen . die  men  sent  om  den  genen  , die  men  in  gebieden  sal , ende  versit  bi  dan  de  gtar 
tgliebot , die  in  geboden  wordt,  so  sal  die  scoulet  dien  doin  panden  over  x stuyvers.  ende  dur 
af  sal  hi  lonen  den  genen  die  uutpandt.  Voirt,  alle  previlegien  ende  alle  recht  ende  alle  vrijheiden, 
die  onsc  porteren  van  den  Bosch  voirsebreve  hebben  , van  ons , of  van  onsen  vorderen , ende  van 
allen  gewoonten  ende  herbringen,  die  si  gehadt , behouden  ende  te  heerkracht  hebben,  ia  vit 
manieren  dal  dat  ia,-  loven  wy,  prison  ende  confirmeren  ende  geloven  mit  goeder  trouwen,  voir 
ons  ende  onse  erfgenamen . oclit  voir  on»  nacomclinge  , dal  wy  hem  die  ponion  , heide  van  reclitr 
»*nde  van  gewoenton  , of  van  heerbringen  , al  ende  eynyegelic  vast  ende  gestade  tol  eweiikeo  tidfn 
houden  sullen,  ende  dat  wy  daren  tegen  en  glieen  ocsuyn  noch  beheindcebeit  soekeu  en  selee. 
noch  laten  soeken , wair  hi  dat  dose  pointe  ocht  enich  van  hen  worden  gebroken , of  in  eniger 
manieren  ontset.  Ende  om  dat  wi  willen  dat  alle  desc  ponten  ende  een  yegelic  vas!  rude  gestadidi 
hliveti , also  alst  voirscreven  is,  so  hebben  wy  onsen  segel  tot  eweliker  vesten  aen  desen  brief 
gehangen,  ende  hebben  gebeden  ende  bidden  heren  Oltcn,  here  van  Kuyc  ende  van  Ueverie, bem 
Rogiere  van  Levedale  , boorchgreve  van  Bruessel,  Willem,  bere  van  Craendonc,  here  Jam*  un 
Kasenhoven  -,  here  van  Lees  , here  Roelof  Pypenpoye , here  van  Blaersvelt , here  Gielvs  vanOtwJe- 
rebbe,  onsen  drossaert  van  Brabant,  ridder,  here  Arnoudt,  opproeflst  van  Wassenberch,  etnlr 
lierman  van  Os , dal  si  om  dose  meerre  vestichoit  ende  kennissen  der  dingen  haren  xegelen  luitle* 
onsen  aen  desen  brief  doen  hangen.  Ende  wy  Olte,  bore  van  Kuyc  ende  van  Heverle,  Begier  vu 
Levedale,  bourchgrcve  van  Bruessel,  Willem,  here  van  Craendonc,  Jan  van  Rast-uhoven,  herr 
van  Lees,  Roelof  l’ypenpoy,  here  van  Rlaesvelt  , Gielys  van  ^hiaderebbe,  ridder,  drossaert  vu 
Brabant , Ariioude , proesst  van  W assenberghe  , ende  Herman  van  Os,  voirscreve,  ooi  beden  witte 
ons  liefs  heren  tsherloghen  votrgenoeml  hebben  wy  onsen  xegel  mit  den  sinen  in  orconscjpt  der 
dingen  aleudeeen  yegelic  aen  desen  brief  gehangen.  Gegeven  intjairOns  Heren  duseol  drieboo- 
dert  ende  negen  ende  twinlicli . des  donderdages  na  dertbien  dach. 

Registre  n*  8 des  privilèges  et  exemptions,  fol.  84Ö,  et  registre  r J 
de  l'Inventaire,  fol.  04,  aux  archives  du  Royaume  s Bruxelles 


I Van  bet  lodagc-n  op  een  mylr  afilsnds,  te  rekenen  r«n  de  itadiwcide  (?).  Wellicht  is  het  afiehnft  bier  ongtuou»  g*- 
lyk  bet  warrtchyalyk  ook  nog  op  andere  plsctsen  van  dit  diploma  it . die  moeilyk  te  verklaren  »jro. 
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CLIV. 

Règlement  pour  V obtention  du  droit  de  bourgeoisie , à Louvain. 


Le  4 août  1331. 


Wi  Ja*  , bi  der  gratiën  Gods  hertoge  van  Lothrijck  , van  ürabaul  code  van  Lemborcb  , ende  wi 
scepenc  , gesworne.  ende  die  raet  van  onser  slat  van  Lovene , doen  cont  allen  den  ghenen  die  nu 
aÿn  endc  namaels  wesen  selon,  dot  wi  met  hen  ende  si  met  ou»  over  ons  over  een  gedragheu 
hebben,  ende  sijn  accordeert  ewelec  te  houdenc  dat  bier  naer  bescreven  es.  Icrshverve,  dat  soe 
wie  van  buten  coml  in  die  stat  van  Lovene,  ende  begeert  ende  wilt  porter  sijn  ende  werden  te 
Lovene,  datten  onse  meier,  die  sijn  sal  na  den  tijt,cude  die  scepenc  ende  die  raet  van  der  slat. 
ontfaen  moeten  ter  vriheit  van  den  porlerscape,  sonder  wederseggen , op  alsulcke  voroie  ende  vor- 
werde , dat  die  van  buten,  die  tc  desen  porlerscape  sal  coaten . sol  gbeven  ons  herioge,  die  nu  es 
ende  wesen  sal,  een  pont  ouder  grote  van  der  munten  skonincs  van  Yrancrijk , goel  ende  ghave 
eenwerf,  of  die  weerde  daer  af.  Ende  vortmeer  sal  bi  gheven  ende  gnoech  doen  onser  stat  van 
Lovene  vorghenoemt , van  veertecb  scellingen  erfelecs  tsijns  payaient»;  alsulcs  alsc  telken  termine 
sal  gaen  in  borse.  Voert  meer  sijn  wi  oec  over  een  ghedragen  van  desen  poen  te , soe  wie  die  in 
onse  stat  van  Lovene  gewoent. beeft  jaer  endc  dacli,  ende  wilt  porter  werden,  dattene  onser  meier 
ende  onse  slat  van  Lovene  ontfaen  moeten  1er  vriheit  van  den  porlerscape,  sonder  enech  weder 
spggpn , op  alsulke  vorme  ende  vorwerdc,  dat  bi  ons  hertogen  , oclit  onsen  meier  sal  geven  van 
onsen  wegen  twintecb  scellinge  paiments,  alloes  in  borse  gacnde,  cuewerf  te  gcldone;  ende  alsoe 
occ  dieregelike  twintecb  scellinge  paiments,  iu  borse  gacnde,  telken  termine  van  gheldingben  . 
eenwerf  onser  stat  van  Lovene  vorghenoemt  te  gbeveue.  Ende  oinme  dat  dit  ewelec  vaste  ende 
pestadech  bliven  sal.  soe  hebben  wi  hertoge , ende  onse  slat  vorgbeuoemt . die  besegclt  met  onser 
beider  segelle , in  tjaer  Ons  Heren  doen  men  schreef  dusentech  drie  hondert  derlech  ende  een . 
des  sondneghs  na  sente  Veters  dach  dat  oeghst  ingaet. 


Carltilaire  aux  archive»  de  la  ville  de  Louvain. 
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Trêve  entre  le  duc  de  Brabant,  le  rai  de  Bohême,  l’archevêque  de  Cologne  tt 

plusieurs  attires. 


A Hdchin  , le  11  mai  I3S2. 


(jcillauik» , cuens  de  llayonau  , de  Hollande,  de  Zélande  et  sires  de  Frise,  déclare  qu’il  a pour- 
pris  et  pourprend  une  trieuse  et  souffrance  de  wiere  entre  ses  cousins  le  roy  de  Bchangnr,  l'arche 
vesqtie  de  Coulongne  , l’évcsque  de  Liège  , le  comte  de  J uiers  , le  comte  de  Bar  , le  conneslablr  de 
France,  le  comte  de  Loos,  le  comte  de  Namur,  Jehan  sou  frère,  leurs  alloyés , leur  hommes  rt 
leurs  aidans  d'une  part,  et  son  cousin  le  duc  de  Brabant,  scs  alloyés,  ses  hommes  et  ses  ajditu 
d'autre  part,  jusque»  à quinze  jours  apres  le  fesle  saint  Jehans-Baptistc  prochainement  venant,  et 
le  jour  tout,  si  comme  de  chou  faire  les  parties  devant  dites  lut  ont  donnei  plain  pooir  par  leun 
lettres  ouvertes,  scellées  de  leurs  scels,  par  ensi  que  tout  li  alloyct  et  li  homme  de  l'une  partie  et 
de  l’autre,  qui  ont  à leur  signeurs  raportet  leurs  fies,  pour  cause  de  celte  wiere,  demouront pai 
si v) ment  tour  le  leur,  le  terme  de  la  dite  trieuwc  durant.  Et  est  à savoir  que  s’il  avenoil,  que ja 
n’aviengne,  que  son  cousin  dessusdit  li  rois , li  archevesque  , li  évesque  cl  li  autre  comte  et  allojrt 
devant  nommet , leur  homme  et  leur  aidant,  u son  cousin  H dus,  si  alloyct , u si  aidant,  enfraio 
dissent  en  aucune  manière  le  trieuwc  et  soufTrancc  devant  dilte,  avant  que  le  dit  termes  dewunlit 
fust  expirés  et  accomplis,  il  promet  et  a encouvent  et  à che  s’oblige , que  lui  de  le  partie  qui  l'en- 
freindra et  qui  aucune  hastinwetei  1 u nouvcllctci  fera  , dedans  cest  termes , dont  ceate  triuv« 
poroil  y estre  enfrainte,  il  le  fera  adrechicr  cl  amender  plainemeut  à le  partie , à cui  on  foorfera. 
si  avant  comme  li  méfiais  apparlenra  à amender  et  a drechier.  Donné  à Helechines,  onze  jour*  t o 
may  l’an  MCCCXXXII  par  un  lundy  3. 

Grand  index  chronologique  des  chartes  des  Pavs-Ba»,  psr  Y*j 
Hzcrck,  aux  archives  du  Royaume  à Bruxelles.  Il  y est  dit:  St 
trouve  en  original  parmi  les  Chartres  de  Brabant,  arm.  7,  infra,  leyt 
sur  laquelle  est  écrit  : Lettres  de  prononciation  dn  roi  de  France 
entre  le  roi  de  Bohême,  l’archevcque  de  Cologne,  etc.,  manpitt  P 

i HeutMMtci , pour  fiasiivitr.  | 2 A rapprocher  du  diplôme  imprimé  daui  Nrsorr  . Gede ml  waard ifhcdm  Grtdtr- 

land  , 1 , p.  277. 
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CLVI. 


Alliance  entre  le  duc  de  Brabant  et  le  roi  de  France. 


A Crrvectsur,  en  Une  , le  S juillet  1332. 

Traité  entre  Jehan»,  duc  de  Lolhrice,  de  Brabant  et  de  Lembourch  d'une  part,  et  Philippe,  roi  de 
France,  madame  Jehanne  de  Bourgogne,  reine  de  France,  sa  compaigne,  et  monseigneur  Jehan  leur 
(ils,  duc  de  Normandie,  comte  d'Anjou  et  du  Maine,  conjointement  et  divisement  d’autre  part,  par 
le  quel,  pour  nourrir  bonne  paix  et  amour  entre  eux  et  les  habilans  du  dit  royaume  etdesduchiê» 
et  terres  dessus  dites,  ont  fait  les  liens,  alliances,  pactions,  convenances  et  autres  choses  qui 
s'eusivent.  Premièrement,  que  le  susdit  duc,  tant  qu'il  vivra,  sera  home  lige  à son  devant  dit 
seigneur  le  roy,  qui  est  à présent,  et  au  roy  de  France  qui  sera  pour  le  temps,  de  deux  mille 
livres  de  terre  de  bons  petits  tournois,  le  gros  tournois  d'argent  comptés  pour  douze  bons  petits 
tournois , que  il  lui  a donné  et  donne  à penre  1 désorendroit  au  trésor  à Paris , jusques  à tant 
qu'elles  soient  achetées,  et  lui  doivent  être  payés  cascun  an , audit  trésor,  à deux  termes,  c'est  à 
savoir  la  moitié  au  Noël  et  l’autre  moitié  à saint  Jeban;  et  lesdites  deux  mille  livrées  de  terre  lui  a 
donné  le  roy  en  fief,  pour  lesquelles  deux  mille  livrées  de  terre,  et  pour  les  alliances  qui  s’ensivenl. 
il  est  tenu  de  servir  et  de  aider  le  roy,  la  royne  et  Jeban  leur  (ils , contre  tous  hommes  et  toutes 
persones  , exepté  le  roy  d’Allemaigne  . et  les  seigneurs  desquels  il  tient  à présent , et  ou  cas  où  le 
roy  dessus  dit , la  royne,  ou  leur  fils  eut  bcsoing  de  defTendre  le  royaume  de  France  et  ses  terres  . 
il  doit  servir  ledit  roi , la  royne  et  leur  (ils,  à ses  cous,  pour  deux  mois  en  l’an , avec  deux  cent 
homes  d'armes,  compté  en  iceux  dès  le  temps  qu'il  partira  de  son  pays,  et  se  le  roy,  la  royne  ou 
leur  fils  avoient  mestier  desdils  deux  cent  hommes  d'armes  , outre  lesdits  deux  mois  il  sera  tenu  de 
eux  servir  aus  gages,  tels  comme  le  roy  donra  à ses  autres  gens  d'armes;  et  s’il  plaisoit  audit  roy,  la 
royne  et  leur  fils,  ou  aucun  de  eux , de  lui  mander  que  il  amenisse  ou  envoisse  plus  grant  quantité 
de  gens  d’armes,  de  cheval  et  de  pied , il  y sera  tenu  d'envoyer  aus  dessusdils  gages,  que  le  roi 
donroit  aus  gens  d'armes  du  royaume  de  France.  Fait  et  donné  à Crcvecœur  en  Brye , le  oclimc 
jour  de  juillet , l'an  de  grâce  MCCCXXXII. 

Grand  index  chronologique  de  Vas  Hecbck  , où  il  est  dit  : Se  trauvr 
en  original  parmi  Ut  chartret  de  Brabant,  arm.  1.,  infra  ; lage  sur 
laquelle  cet  écrit  : Engleterre  ; marquée  H. 
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CLVII. 

Lettres  de  Gérard,  sire  de  Diest , par  lesquelles  il  déclare  te  soumeltrt 
d'avance  aux  amendes  et  punitions  que  lui  infligera  le  duc  de  Brabant, 
en  réparation  de  ses  torts. 


A Termcrcn,  le  lOnutembie  1332. 


Guut,  heere  van  Dyest,  borghgrave  van  Antwerpen,  vcrdaerl  dat  hy  geloefl  heeft  met  sijneo 
vrien  willeenen  hoghe  ende  mcchteghen  prince  Jhannv,  horloge  van  I^otricke,  van  Ilrahant tait 
van  Lembourg,  aUc  van  eenegherhande  broken.  die  hy  yeghen  hem  misdaen  heelt.  van  privi- 
legiën » van  brieven  , van  aegelen , ende  van  scepenen  te  maken  ende  doen  sweiren  binnen  stjncr 
stadl  van  Hyest,  cude  van  alle  anderen  poenten  , de  welcke  dingen  souden  hebben  geweest  vege» 
hem  en  vegen  sine  heerlecheit,  dat  hy  hem  die  broken  ende  die  miadade  beteren  sal,  te  sijns  self» 
*cgghene,  en  te  sijns  selfs  wille,  in  wat  manieren  dal  hi  die  selvc  segghen  wille  ende  ordouoeren 
ende  so  wat  bi  seggen  sal  ende  ordenneren , dal  ghcloeft  hy  vast  te  houden  ende  gestaedecli  mkJ* 
Ie  voldoene,  ende  dit  heefl  hy  gheloeft  heren  Lodewijk,  here  van  Diepeubeke  , drossai  e van  Rra- 
lianL , met  sijner  bant  in  de  sine,  mit  sijneri  vrien  wille,  te  sijns  heren  sherloghen  behoef  von- 
ghenoemt,  in  de  jegenwoordigheit  eens  edels  mans  Olie,  heere  van  Cuyc  , Thomas  van  Llvest.  sijs* 
hrueders,  Jhan  Pylisers.  Hermans  van  Osse , ridderen  , Arnouds , proeflt  van  VYassenbergbe.  man 
tij  ris  lieren  sherloghen  , ende  Arnouds  van  Dyest  sijns  hrueders,  alse  mans  man.  ende  heelt  brm 
daer  toe  verbonden , voor  hen  alle , dat  te  houden  ende  te  voldoene  op  hem  ende  op  alle  <ujoc 
goeden,  dat  hy  van  den  hertogh  houdt,  waere  dat  hy  yegen  ghing  olt  dade,  in  wat  marnrre  dat 
dat  ware  , na  dien  dat  hi  seggen  sal  ende  ordenneren,  dat  hy  dan  verboerd  hadt  yegen  hem  al  dat 
goedl , dat  hy  van  hem  houdende  is.  Gedaen  ende  gegeven  ter  Yueren,  des  donderdaegs  na  de 
octave  van  sente  Mertens  daghe  in  den  winter,  in  den  jaere  Ons  Heren  MCCCXXXI1. 

Grand  index  chronologique  de  Vas  Bcrsus  , ou  il  est  dit  : Se  trotrr 
en  original  parmi  les  Chartres  de  Brabant , arm.  7,  infra  layr  ntr 
laquelle  est  écrit  ; Quittance»  do  comte  de  Los,  manpireS, 
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CLVTII. 

Chiroyraphe  contenant  la  déclaration  de  plusieurs  personnes,  affirmant 
qu’à  la  guerre  ceux  de  Santhoven  se  tiennent  avec  les  bourgeois  de 
Lierre. 


A Lierre,  le  A juin  1333. 

Wi  Louis  vas  Caatesbli  ende  Absout  de  .Mol  ridderen,  Koelof  vas  Keedisgrcs.  ende  Giel«* 
de  Loese  van  Brucelle  . doen  cont  alleu  den  ghenen  die  dese  letteren  ochte  de.*»*  cyrographien  selcn 
zien  ende  horen  lésion.  Dat  die  scepenen  ende  die  goede  liede  van  Lire  siju  comen , code  hebben 
bracht  vore  ons  ianne  van  Pulle  den  ouden , Janne.  sinen  soiie,  W onteren  vanden  Broeke . eud« 
Janne  den  Bickelere  den  ouden  , manne  ons  heren  shertoghen  van  Brabant,  Wil  Ie  me  Moer,  Hen 
ree  van  Viertel e . ende  Janne  vander  Vlaest,  alse  orconscap  ende  geluughcnessc  Ie  doene,  dat  dit* 
liede  van  Zant  hoven  niet  aider  meterieu  van  Zanlhovcn  sculdech  sijn  Ie  ligghenc  in  dorloghe  mei 
dien  van  Lire.  W'elken  getuughen  vorglicnoenit  hebben  geluught  met  bande  ende  met  heilegen  op 
haren  eet , dat  si  oil  ende  ie  hebben  ghezien  binnen  haren  tide.  dat  die  van  Zanlhnven  met  aider 
meierien  van  zeventien  dorpen  daer  toebeboerende , bebl>en  gbelegen  ende  plaeghcn  te  ligghem* 
in  dorlogghe  met  dien  van  Lire,  ende  plaghen  te  voerne  dleeken  van  Lire;  ende  noit  en  zaghen 
si  contrarie  daeraf,  dan  sider  dal  se  mijn  her  Wouter  Volkart  ontvremde  van  dien  van  Lire,  ende 
traese  aen  die  van  Herentals.  Van  welken  gelughen  voregenoemt . si  twee,  dais  Ie  neten  Jan  van 
l’ulle  doude,  die  Itiughde  van  der  lijt  van  den  stride  van  Montcnake  bier  ave,  ende  Henrec  van 
Vierzele  die  luughde  van  den  orloghe  van  Meel  iele  bier  ave,  ende  tutiglulc  oec,  dat  bi  sesse  herto- 
ghen  in  Brabant  ghezien  heeft  ; tughen  beyde  gader  dat  si  saghon , op  tijt  die  leden  es,  dat  die  van 
Lovenc  werrebalden  1 met  enen  scoiilbite  die  se  Icydde,  ende  baddenen  weina  g bed oei,  overmids 
dit  vorgbêiioemt  oiilvremdeu . dat  se  outvremt  waren  , ende  troken  die  van  Zantboven  weder  aen 
die  van  Lire , want  die  van  Lire  ligghen  in  dorloghe  met  dien  van  Lovene.  Voert  is  te  wclene  dal 
Jan  van  Pulle  diejonghe,  Wouter  vanden  Broeke,  Jan  die  Bickelere  ende  W illem  .Moer  vorghe- 
noemt  tuglicn  van  veertecb  jaren  hier  ave;  ende  Jan  vander  Vlaest  tmighde  van  zeven  jaren  te 
voren , dat  men  vore  W'aleeme  was.  Ende  noch  es  te  weleue,  dal  Jan  die  Laet . die  vore  niet  gho- 
noeinl  en  es  , wal  oec  verbracht  met  desen  voerghenocuiden  gbeliigben,  ende  tuiighde  gelijc  den 
andoren,  also,  aise  taire  vorst  staet  g hese  reven  int  ghetuiigbenesse  van  dier  lijt.  dat  van  vore 
Waleeuie  was  bier  ave.  Van  welken  vorghenoemden  dingben  drie  cyrographien  gbemaect  sijn  : die 
orste  sal  houden  mijn  her  Louis  van  Crayenbem  , ochte  mijn  her  Arnout  de  Mol  vorgheseit,  dan- 
dere  telen  houden  de  scepenen  van  Lire,  ende  de  derde  cyrographie  sal  houden  Koelof  van  Hee- 
dinghen  , portere  van  Lovene  vorghenoemt.  W elke  cyrographien  gbemaect  waren  te  Lyre,  acht 
dage  in  hraecmaciil,  int  jaer  Ons  Heren  als  men  screef  dusent  drie  hondert  derlech  ende  drie. 
Per  lleynerum  f ckricum  dom  in  $ duns. 

Cartulaire  aux  archives  de  la  ville  de  Louvain. 
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CLIX. 

Lettres  du  duc  Jean  III,  portant  qu’à  l’armée  les  commoignemailns  de 
Louvain  se  tiendront  auprès  des  e'chevins  de  la  même  ville. 


Lr  II  février  1334. 

Wi  Jak,  mellcr  gratie  Goda,  hertoge  van  Lothrijck  , van  Brabant  ende  van  Lemborch.  doen 
cont  allen  den  ghenen  die  nu  aijn  ende  naemaels  weaon  aelen , dat  onae  wille  ende  consentes,  dit 
aoe  wanneer  onae  goede  liede  van  onae  atat  van  Lovene  ute  varen  aelen  met  gemeinen  orlogt*  iot 
heere,  dat  dan  die  commongemeeatcra  van  onacr  atat  van  Lovene  vorghenoemt  ligghen  aelen  met 
onae  acepenen  van  onae  atat  van  Lovene,  data  le  veratane  die  commoDgemeeaters,  die  nu  sijn  ende 
namaela  weaen  aelen,  behoudelec  dien,  dat  onae  aeepene  van  Lovene,  alac  van  onae  atat  wegeo. 
den  vorgbeuoemde  commongemeeatera  in  dien  tijl  hen  horen  coat  doen  selon  , ende  behoudelec 
dien  oec,  dathore  charteren,  die  op  dese  stucken  gemaect  es,  hore  virtuit  ende  macht  behouden, 
ende  niet  ghcniindert  en  ai , utegenomen  deae  poente.  In  orcenacapen  van  desen  dinghen  bebben 
wi  hen  dcae  letteren  besegelt  met  onsen  aegele  , int  jaer  Üna  Heren  M°  CCG°  drie  en  dertich.  de» 
vriedaeghs  nae  Aadach. 

Cartulaire  aui  archives  de  la  ville  de  Louvain 


CLX. 

Pleins  pouvoirs  donnés  par  le  duc  à Henri , sire  de  Duffel , et  autres,  a/in 
déjuger  les  justiciers  et  autres  officiers  du  Brabant  reconnus  coupables 
de  malversations  par  l’enquête  générale  faite  en  ce  pays. 


A Pont-fÉvr^ue,  le  4 mai  1334. 


i J a» , bi  der  gracien  Üna  Heren  , hertoghe  van  Lolhrijc,  van  Brabant  ende  van  Lemborch. 
doen  cont  allen  lieden,  dat  wi  hebben  ghegeven  ende  geven  volcomene  macht  van  ooaen  «egea 
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Henrike  , bere  van  Du  flic  *,  Arnoude.  here  van  Cravenbem  , Ghillcboude  van  Graven,  Àernotide  . 
Itéré  van  Hclbeke.  Simoen  , Godevarde  ende  Gherarde  van  Koeckelbcrghe , ridderen,  Janne  den 
(loden,  van  Lovene,  Henreke  don  burgerc  van  Brucssele,  Wouter  den  Bot  van  Antwerpen,  ende 
alle  den  anderen  , die  ghc woest  hebben  over  dbeauec,  dat  gedacn  heelt  ge woest  op  onse  rechleren 
ende  op  onse  ambachtsliede , sijnt  dat  wi  onsen  steden  ende  onsen  lande  van  Brabant  gemeinleke 
daer  op  onse  opene  brieve  ghegheveu  hebben,  omme  dat  besuec  te  openne  , ende  daer  mede  te 
doenne,  ende  voirt  te  gane  teghen  de  ghene , die  si  daer  af  in  fouten  selen  vonden , gelijc  dat  hen 
orborlee  ende  redelee  sal  dunken  , te  onsen  behoef,  na  de  fauten  ende  de  misdade,  die  si  daer  in 
selen  venden.  Ende  geloven  in  goeder  trouwen  dat  wi  vast  ende  ghestedich  selen  houden  al  dal  si 
in  desen  vorscreven  dinghen  doen  selen  van  onsen  weghen , ghelijc  dat  ghesciet  was  metten  ghe- 
rechten  vonnesse  van  onsen  lande,  sonder  daer  yeghcu  yel  te  doen  ochle  te  ghane,  bi  ons  ochte 
bi  anderen  , in  negheenre  manieren.  In  orcondscape  van  desen  letteren  beseghelt  met  onsen  segele 
in  kennessen  der  waerheil.  ghegheveu  te  Poul-l’Evesquc  bi  Noyoen , in  ascensioens  avonde  in  den 
jare  Ons  Heren  dusentich  f.GC  viere  ende  dertich. 

Registres  noirs,  vol.  I,  fol.  128,  aux  archives  du  Rovaume , « 
Bruxelles. 


CLXI. 


Contention s entre  le  duc  de  Urn  bant  el  le  comte  de  Jlainaiit  el  de  Hollande, 
jiour  le  marùnje  de  leurs  enfans. 


Au  mois  dc  juin  1334. 

J cha.vü  , duc  de  Lolhrice.  de  Brabant  et  de  Eembourg , cl  Glillaixl»  , cuens  de  liaynnau,  de 
Hollande  . et  sires  de  Frise , font  savoir  ke  ils  ont  promis  et  promettent  li  uns  à l’autre  que,  ou  cas 
ù bonne  pais  se  l'eroit  de  lui  duc  dessusdit  d’une  part , et  de  lui  comle  devant  nommet , et  de  se» 
alloyés  d’aulre  part , il»  lantost,  sans  delay,  convenceront  et  s’obligeront  à faire  mariage  de  Jehan  , 
aisnc  fil  à lui  duc  dessus  dit,  et  de  \sabiel , fille  à lui  comte  devant  nommet , per  telc  condition 
qu’ils  currout  et  pourcaccront  en  bonne  foy  , que  sitosl  que  leurs  enfans  dessus  dit  seront  en  âge 
de  marier . ils  prendront  et  espouseront  li  uns  l’autre , per  loyal  mariage , et  luy  dux  doit  le  dis- 
pensation dou  pape  euipetrer,  à son  loyal  pooir  , et  li  dux  promet  que  adhéritera  ledit  Jelians,  en 
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sou  ducés  dc  Lolhrice  et  de  Braibant  et  de  ses  autres  terres  et  seigucurte* , hormis  leducelde 
l.embourg,  dont  il  ne  peut  auUrui  adhériter  que  son  aisné  fil  après  ledit  Jehan  , liquelle  teoradou 
dit  Jelian  en  fief  et  hommage,  mais  retenra  li  dux  de  tous  ces  pays  et  terres  les  pourfi».  sodie'rt 
donra  encore  li  dux  devant  nommés  audit  Jehan  , au  mariage  faire,  x libres  de  terre  au  tournois  per 
an,  vij  gros  tournois  per  xvj  d.,  et  un  manoir  souffisant , sans  prisie,  à assener  en  son  pays,  ù il 
lui  plaira,  et  fera  doaire  à ladite  demoiselle  Ysabiel  de  viij  libres  de  terre  au  tournois  per  as. 
le  gros  pour  xvj  d.,  et  d’un  manoir  sans  prisie.  Et  lui , cuens  de  Haynnau  devant  dit , a promis  cl 
encouvent  à donner  audit  Jehan  avoek  sadile  fille,  sitosl  qu’il  sera  en  âge,  et  que  li  msriaiges  <k 
lui  et  de  sadite  fille  sera  parfait  et  consumé  , iiijm  libres  de  terre  en  héritage  et  xl  libres  Je  terre 
et  xxra  dedans  l'année  après  suivant;  et  peut  celle  terre  raccaler  le  denier  x,  mais  qu'il  racwtedr* 
deniers  que  li  terre  montera , autre  héritage  qu’il  demorroit  à sadite  fille  et  à scs  hoirs  qui  dutuiit 
Jehan  isteroient , et  s'elle  moroit  sans  avoir  hoir  de  lui , li  terre  que  li  cuens  li  auroit  donné  et 
qu’il  auroit  raccalée,  si  comme  dit  est,  revenroit  à li  cuens  et  à ses  hoirs  , mais  des  deniers  csa- 
tans  pora  laire  li  dis  Jehans  se  volontct , sans  rendage  faire  audit  cuens,  ne  à autruy.  Et  ont  en- 
core le  dux  et  cuens  accordel  et  accordent  que  cascun  d’eux  peut  pourveyr  ses  autres  enfant,  per 
le  conseil  de  ses  comuus  amis , et  selon  l'usage  dou  pays,  et  ossy  que  au  cas  que  Jehan,  leur  61 
dessusdit , alast  de  vie  à mort , devant  les  épousailles  de  luy  et  de  ledite  Ysabiel , li  dux  Cl  eues» 
promettent  qu’ils  pourcaccrout  lanlost  à faire  mariage  dc  Henri,  fil  à lui  dux  devant  dit,  et  Je  ledite 
Ysabiel , fille  à lui  comte  devant  iioromel.  Donné  l’an  MCCCXXXIY,  au  mois  Je  juin. 

Grand  index  chronologique  de  Vas  Hxpkux,  indiquant  que  et 
diplôme  se  trouve  eu  original  parmi  les  chatte*  dc  Bubut. 
arm  7,  infra;  lave  sur  laquelle  est  écrit  : Testamrn * rt  «s- 
riaiyes  , marquée  B,  cotée  V. 


CLXII. 


Traité  pour  le  mariage  de  Jean,  fils  aîné  du  duc  de  Brabant,  avec  Isabelle, 
fille  du  comte  de  Uainaul  et  de  Hollande. 


U 90  août  1994. 

Nous  Jkiass,  par  la  grâce  de  Dieu  duc  dc  Lotbera , de  Brayhant  et  de  Lembourg.  et  «w®* 
(j  tu  ll  aux  es  , cuens  dc  Haynnau  , de  Hollande  et  sires  de  Frise , faisons  savoir  à tous  ke  pour 
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ver  guerres,  débals  et  dissention,  et  nourir  pais,  amour  et  tranquillilct , entre  nous,  nos  pays  et 
nos  subjés,  avons  traitiet  et  aceordet , eu  sur  chou  graut  consul  et  délibération,  de  faire  mariage 
de  Jehan  , aisnct  fd  à nous  duc  devant  dit,  et  de  Ysabiel,  fille  à nous  comte  dessus  nommet , en  le 
forme  et  manière  qui  s'ensuit.  Premiers,  nous  du*  promettons  et  avons  enconvent,  par  loyal  con- 
venance de  mariage , pour  nous , nos  hoirs  et  nos  successeurs,  kc  nous  ferons,  cuirons  et  pourca- 
cherons . Le  quant  Jehans , nos  dis  fil , sera  en  eage  qu'il  pora  prendre  et  avoir  femme,  il  prendra 
et  espousera  deuiisidlc  Ysabiel  devant  dite,  et  nous  Guillaume*,  cuens  dessus  nommés,  promet- 
tons aussi  et  avons  enconvent , par  loial  convenence  de  mariage  , ke  nous  ferous,  currons  et  pour- 
cacherons  kc  Ysabiaus , no  fille  , sitost  que  elle  et  li  dis  Jehans  seront  venut  à leur  eage  , et  qu'elle 
pora  prendre  et  esposer  ledit  Jehan , elle  prendra  et  esposera  ledit  Jehan,  et  promettons  nous  du* 
devant  dis.  ke  nous  abvreterons  Jehan,  notre  dit  aisnel  fil . de  nos  dites  ducésde  I.othcrs,  de  Bray- 
banl  et  de  Lcrabotirg , et  de  toutes  nos  autres  terres  et  signeries  enlirement , retenus  à nous  les 
pourfis,  les  signeries  et  le*  revenues,  tout  le  cours  de  no  vie , horsmis  le  pourfis  de  le  ducei  de  Lem- 
bourg,  lequel  duchei  nous  promettons  à délivrer,  en  prensprendanl , au  dit  Jehan  notre  aisnet  fil 
pour  lui  gouverner,  sitost  comme  il  ara  espousée  ladite  demisielle  Ysabiel , fille  audit  comte  , sans 
rien  retenir  pour  nous  en  le  dite  ducei  de  Lenibourg,  sauf  chou  seulement  qu'il  le  devra  tenir  de 
nous  en  hommage,  exreptet  aussi  le  ville  de  Rode,  les  appendances  et  appartenances,  lesquels 
nous  du*  devant  dis  avons  enconvent  de  donner  nu  mariage  de  Godefroit  notre  fil  et  de  le  fille  dou 
comte  de  Julers.  Jtrm  . promettons,  nous  du*  devant  nommés,  de  faire  doayre  à le  dite  dimitielle 
Ysabiel  de  wit  mil  livres  de  terre  au  tournois  par  an,  un  gros  tournois  dou  vrai  quing  1 de  France, 
pour  seze  deniers  tournois  complet,  et  d'un  manoir,  et  le  pourprise  d'ichelui  sans  prisie.  £t  nous 
Guillaume*,  cuens  dcwn  redis . avons  enconvent  de  donner  au  dit  Jehans,  aisnet  fil  dou  dit  duc, 
pour  cause  du  dit  mariage  avec  notre  dite  fille  . quatre  mille  livrées  de  terre  en  hyrelaige,  et  qua- 
rante mille  libres  en  argent  comptant,  de  le  monoie  devant  dite,  à payer  et  délivrer  deus  mille 
livrées  de  terre  en  hyrelaige  par  an,  et  vingt  mille  libres  tournois  dedens  l'année,  apriès  chou 
qu’ils  seront  espouset , et  qu'il  aront  eage,  et  les  autres  deus  mille  livrées  de  terre  en  hyrelaige 
par  an  , et  vingt  mille  tournois,  dedans  l'autre  anée  tanloêt  après  ensuivant;  et  se  nous  vosission* 
par  avautnre  raccater  le  terre  , que  nous  ariens  donnée  au  dit  Jehao  en  mariage  , faire  le  poriens, 
promi  paiant  à lui  dou  denier  dis,  et  li  dis  argent  seront  convertis  en  accater  autre  hvretaige , li- 
quels  demourroit  à notre  dite  fille  , pour  li  et  pour  ses  hoirs , qui  ysteroient  de  li  et  dou  dit  Jehan. 
El  s’il  avenoit , que  jâ  u’aviegne  , qu’il  défalist  de  le  dite  Y sahel , sans  avoir  hoir  dou  dit  Jehan  , li 
terre  que  nous  li  arieus  donnée  ou  chelle  qui  seroit  accatée  dcl  argent  dou  raccat , ke  nous  ariens 
fait , reven roil  à nous  et  à nos  hoirs , et  as  hoirs  de  notre  dite  fille  ; et  de  tout  chou  ke  nous  ariens 
pavet  en  argent  comptant,  poroit  et  pourra  li  dis  Jehans  faire  sc  volontel,  et  ne  seroit  tenu  de 
faire  rendage  a nous  ne  à autrui.  Et  est  encore  aceordet  entre  nous,  kc  cascuns  de  nous  pourveoira 
ses  autres  enfans  par  le  conseil  de  ses  amis  communs,  et  selon  l'usago  et  coustume  dou  pays.  Et 
toute»  causes  devant  dites  et  casciine  d'elles  , nous  du*  et  cuens  dessus  nommet,  et  cascuns  de  nous 
tant  comme  à lui  touche,  avons  enconvent  li  uns  à l’autre  faire,  de  point  en  point,  ensi  qu'elles 
sont  escrites  ; et  avons  promis  et  promettons,  par  solempnel  stipulation  et  loyal  convenance,  tous 
damaiges,  cous  et  intérés  à rendre  . à payer  et  à restaurer,  chius  de  nous,  qui  en  défaute,  que  jâ 
n'aviegne,  d’accomplir  les  roses  deseure  dites  et  cascune  d’elles,  ou  qui  à l’encontre  venroit,  en 
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quelconque  manière  ke  se  fust , a chelui  qui  les  ton  roi  t et  feroit  en  le  mauièrc  dessus  dite , et  serait 
créus  chius  de  nous  qui  les  dites  conveneuccs  aroil  wardées , de  son  intérest , à sen  simple  dit . 
jusques  à le  somme  de  cent  mille  florins  de  Florence,  sans  autre  proeuve  faire.  Et  pour  toutes  les 
roses  deseure  dite,  et  cascunc  d’elles  faire  et  accomplir,  nous  dux  et  cuens  dessus  nouunei . avons 
enconvent , pour  nous,  nos  hoirs  et  nos  successeurs,  d'icelles  à tenir  fermement,  sans  jamais  es 
contre  venir  par  nous  ne  par  autrui,  par  nos  foys  et  nos  sairemens  pour  chou  corporclraent  fi» 
et  prestes , touchiés  1rs  saintes  évangilles,  et  sour  à payer  et  à rendre  les  dis  cent  mille  florins,  en 
nom  dessus  dit , à chelui  de  nous  qui  les  dites  convcuences  tenroit  et  accompliroit . de  celui  qai 
en  défaute  scroit  de  l’accomplir,  ou  en  venroil  à l’encontre,  par  quelconques  manières  Le  sr 
fust,  de  droit  ou  de  fait,  et  le  mariage  tousjours  demeurant,  sauf  pour  lesquelles  cent  mille 
florins  nous  et  case  uns  de  nous  avons  obligiel  et  obligons  les  uns  à l’autre,  nous,  nos  hoyrs. 
nos  biens  meubles  et  non-meubles,  présens  et  à venir,  constituant  li  uns  à l’autre  tous  ne*  dit 
biens,  dès  maintenant,  en  nom  de  waige  1 et  de  bypolècc  , par  quoi  chius,  qui  lesdites  ooove- 
nences  tenroit,  peut  les  biens  de  chelui  qui  eu  deffaule  en  serait,  comme  waige  et  bypotèce.  de  sr 
propre  autoriteit,  en  quelconques  liu  fussent,  retenir,  prendre,  lever  et  saisir  , par  lui  ou  pir 
autrui , jusques  à plaine  et  entière  satisfaction  des  dits  cent  mille  florins.  Et  pour  chc  que  ooo» 
dit  dux  cl  cuens  ne  pu issons  jamais  en  venir  à l'encontre,  avons  pour  nous  et  pour  nus  hoirs  rc 
nonchiet  et  renonchous  par  nos  foy  et  nos  sieremens , à toutes  exceptions , dcffenscs , barres , ca 
villations , etc.  El  en  plus  grand  seurelé  des  choses  devant  dittes,  et  en  témoignage  de  vénlet, 
nous  dux  et  cuens  devant  nommet  , avons  cités  présentes  lettres  «aillées  de  nos  saiauU , et  prion» 
et  requérons,  nous  dux  devant  dis,  à uotre  chère  et  aimée  compagne  Marie  , ducesse  de  Lolkers.  de 
Braybanl  et  de  Lcmbourg  , et  nous  cuens  à notre  chère  et  aimée  compagne  J chenue,  comtesse  de 
Haynau  , de  Hollande  et  dame  de  Frise,  et  prions  aussi  nos  bonnes  villes,  c’est  â savoir.  Lou- 
vaing  . Brouxelle  , Anlwiers,  Bosleduc,  Thienemont , Lewes  , Nivelle  et  Treyt  et  nous  menu 
nos  bonnes  villes , c’est  à savoir.  Mous,  Valenchiennes , Maubeuge,  Binch  , Dourdrccht , Dclf. 
Eeyden,  Ilaerlem,  Zerixec  et  Mindelbourg,  ke  elles  et  cascune  d’elles  voellent  mettre  leurs  saisi», 
en  plus  grand  seurtet  et  en  tesmoignage  de  veriteil  à ebés  présentes  lettres,  avoec  les  nôtres,  £l 
ont  Marie,  ducesse,  et  Jehannc,  comtesse  deseure  dites  , les  villes  dessus  nommées,  chevaliers  d 
nobles  des  deux  provinces,  à le  prière  et  requeste  des  dis  dux  et  cuens  , mis  leurs  saisis  à ce*  pre 
sentes  lettres  en  liesmoignage  de  vérilel,  et  ont  en  outre  ebou  , en  plus  grande  seurtet  des  chose» 
dessus  dites,  donnet  et  donnent  pièges,  rendeurs  et  débiteurs  priucipals.  Che  fu  fait  et  accordée 
en  l’an  de  grâce  MCCCXXX1V  , le  trentième  jour  du  mois  d’aoust. 

Se  trouve  transcrit  dans  le  Graad  index  chronologique  de  Vas  Uni  » 
(è  ranuée  1334). 

1 Waige,  gage.  | 2 Tnyt,  Mwslrirlit. 
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CLXI1I. 

Suite  du  traité  qui  précède. 


A Arnica*,  le  30  août  1334. 

Jenass,  (lui  de  Lotrice,  de  Brabant  et  de  Lembourg  , et  Ggillabaes  , cuens  de  Iinynau,  de  Hol- 
lande , et  sires  de  Frise  , déclarent  que  comme  pour  nourrir  pais,  cuire  eux,  leurs  subjets  et  leur» 
pais,  ils  ont  trailié  convenance  solempnelement,  de  faire  mariage  de  Jehans.  nisné  fil  à lui  duc 
devant  dit , et  de  Isabiel,  fille  à lui  comte  devant  nommé,  eux  , pour  continuer  et  affermer  ensemble 
plus  grant  amour,  paix  et  tranquillité,  ont  accordet,  que  ou  cas  que  Notre-Sires  fairirt  sa  volonté 
dou  dit  Jehan  , que  il  allas!  de  vie  à mort , avant  que  il  venisl  à son  aage  , et  qu’il  eust  espotisée  la 
dite  dainoisellc  Ysabiel , le  duc  devant  dit  promet  et  a enconvent  audit  comte  , qu’il  ferra  , curra  et 
pourchacera  que  Henri,  son  aisné  fils  après  le  dit  Jehan,  silost  comme  il  venra  en  aage  pour 
prendre  femme,  prendra  à femme  et  loyal  espotisc  la  dite  damoiselle  Ysabiel , et  lui  cuens  devant 
nommez  a aussi  enconvent  audit  duc , que  ou  cas  qu*il  avenroit,  si  comme  dit  est , que  jà  n’aviegne. 
il  fera,  curra,  procurra  et  pourchacera  que  sadite  fille  laabiaus  prendra  à loial  maris  et  cspous 
le  dit  Henri  , sitost  comme  il  sera  en  aage  d’ospouser,  et  encore  ont , ils  dux  et  cuens  dessus  nommez, 
enconvent  )i  uns  à l’autre , que  ou  cas  qu’il  avenrirt  ce  que  dit  est , ils  ferient  pour  ledit  mariage 
desdits  Henri  et  Ysabiel,  dnaires  et  donations  pour  mariage  et  lettres  telles  et  de  telle  valeur  et 
aussi  de  ce  seurté,  selont  la  forme  et  le  teneur  de  celle»,  que  ils  ont  faites  et  scellées  de  Jehan,  fil 
â lui  duc,  et  de  Isabiel.  fille  à lui  comte  dessus  nommez.  Et  pour  toutes  ces  choses  dessus  dites 
et  chascune  d’elles,  le  duc  et  cuens  dessus  nommez,  pour  eux  et  pour  leurs  hoirs,  ont  enconvent 
de  tenir  fermement  , warder  et  accomplir  par  solempncl  stipulation  et  loyal  convenance  , et  avec 
tout  ce  par  leurs  sairemens  par  eux  prestes  solempnelement  , touchiés  les  saintes  évangiles,  et  sur 
chinquante  mille  libres  de  parisis,  en  nom  de  intérest , pour  les  frais,  cous  et  domagos,  qui  ont  été 
fait  par  plusieurs  fois  , et  encore  pourvoient  avenir,  pour  les  traités  dudit  mariage,  h rendre  et  à 
payer  de  le  partie  de  celui  d'eux  qui  en  défaut  seroit  d’accomplir  les  convenances  dessusdiles , on 
aucunes  d'elles,  h celui  d'eux  qui  les  tenroit  et  observeroit.  Et  encore  promet  le  dux  devant  dit 
au  comte  devant  nommé,  que  au  cas  dessenredit , pour  ledit  mariage  à faire  et  accomplir,  il  pro- 
curra et  pourchassera  en  bonne  foi,  sans  malengicn,  le  autorité,  accord  et  dispensation  de  sainte 
église  et  de  leur  saint  père  le  pape.  Ce  fut  fait , donné  cl  accordé  à Amiens , le  trentième  jour  don 
mois  d’aoust,  l'an  de  grasce  MCCCXWIV. 

Grand  index  chronologique  de  Vis  Hutten,  portant  que  cette  pièce 
•e  trouve  en  original  parmi  Ica  charte*  de  Brabant , arm  1} , supra, 
lave  sur  laquelle  est  écrit  : Lettres  touchant  le  truité  Je  mariage 
de  Jehenne,  ai*  née  fille  Je  Jehan,  duc  de  Brabant , et  de  Guil- 
laume , aisné  fit*  du  comte  de  Ifaynuu  et  de  Hollande,  marquée 
A;  au  do*  est  écrit  : Lettres  dou  mariage  de  Jehan  de  Brabant  et 
de  mudemissUe  Ysabiel  de  Uaynout  , cotée  b , c. 
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CLXIV. 

Ordonnance  arbitrale  de  Philippe , roi  de  France , sur  les  différends  existant 
entre  le  duc  de  Brabant  et  l'évèque  de  Liège. 


A Aiutcft» , le  30  août  1334. 

Nous  l'muppE,  par  la  grâce  de  Dieu,  roy  de  Franche,  uoinmcis  et  esleus  arbitre,  Irelier  rt 
amable  compositeur  entre  hatia  hommes  nostre  cheirs,  ameis  et  féables  cousins  Johan.  roi  de  Boéme, 
Walran,  archeévcsques  de  Couloigtie,  et  du  saint  empire  par  \ talie  archicancellicr.  Adulphr. 
évesque  de  Liège,  Lowy,  conte  de  Flandre,  de  Nivers  et  de  Kelhez,  Guillaume,  coûte  de  Hayiuu 
eide  Holland»*,  Benard  , conte  de  Gelre  et  de  Zulveude,  Guillaume,  conte  de  Juleir,  Johan  de 
Harcourt,  conte  de  Soisonset  seigneur  de  Beaumont,  Lowy , conte  de  Los  et  de  Cbyni.  Guillaume 
de  Hayuau,  conte  de  Zélande,  Johan  , conte  de  Nauiur,  et  Guy  de  Namur,  frère  dédit  conte,  leur 
aloié»  et  aidaus  d'une  part,  et  Johan,  duc  de  Lolhier,  de  Brabant  et  de  Lymborch,  ses  aloyés  et 
aidans  d'autre  part,  sour  tous  les  débas  et  discors  esmeus  entre  les  dittes  parties,  pour  tout  le 
temps  passé  jusque»  au  jour  de  huy,  si  »jue  plavnemeut  est  contenus  en  compromis  sour  che  bit; 
pour  osier  toute  manière  et  cause  de  débat  pour  le  temps  à venir,  pour  le  bien  de  pais , l'amour  et 
affection , que  nous  avons  à ycclles  parties,  et  ensuivant  pour  osier  empéchcuiens,  pour  lesquels 
le  saint  voiage  d’oullre-mcr,  que  nous  avons  empris,  paruit  estre  allargiés  ou  empèclm-s  , lequel 
compromis,  nous  avons  recliupt  et  rechcvons  à nous,  et  nous  en  chargons,  par  1»;  vertu  de  reli 
compromis,  et  pour  pooir  utlroyel  et  donne  à nous,  si  comme  dit  est,  de  consentement  et  volent»- 
desditles  parlycs,  ordeuons,  prononchions  et  déterminons,  en  tant  comme  pucl  toucliier  cbescune 
party c*  desdis  alligans,  contre  ledit  tout  ensemble,  entant  comme  illi  puet  touchier  ledit  duc.  contre 
cescunuc  partie,  et  tout  ensemble  en  la  fourme  et  manière  qui  s’cusycweul.  Sour  les  débas  e»meti* 
entre  nous  ameis  féables  le  évestfue,  le  ca pille , les  gens  et  le  pays  de  l'évesque  de  Liège  d'une 
part,  et  nostre  amcit  féable  cousin  le  duc  de  Brabant,  ses  gens  et  ses  pays  d'aultre  part,  ordon- 
nons, prononchons  et  par  nostre  senteuce  déclarons  eu  le  manire  quy  s'eusiewenl  : prumiert,  que 
Jy  dis  évesque,  ses  églises,  abbeyes,  clers,  chevaliers,  et  tous  scs  aullres  subgés  de  leur  bonne» 
villes , jurisdictiën»  et  liaulleurs,  gisans  dedens  Brabant,  ou  aullre  part , desmis  ledit  duc.  goyronl 
et  poronl  goyr  paisiblement,  si  avant  et  en  cette  manière,  «pie  ly  esquevins  du  lieu  et  leur  ebirt 
savent  et  gardent , et  doyent  gardeir,  sauve  tarit  que  che  n’est  pas  l'entente  des  parlyes  que  le 
chicf  des  esquevins , ne  ly  esquevins  desdis  liens,  puvssent  osier  au  duc  haulteur  des  villes,  qu'il 
at  gnyit  paisiblement  en  dis  licus  sunchquante  ans  ou  plus.  Et  pour  tant  est  illi  accordé  entre  1« 
dis  évesque  et  duc  que  pris  soient  ou  pays  deux  prmloiiuncs  de  par  le  évesque,  et  deux  de  parie 
duc,  sachans  les  loys  et  les  usaiges  dou  pays,  qui  par  lenr  serment  troeven!  voye  convenable 
pour  le  peuple,  en  tant  que  illi  touche  ledit  débat,  affin  que  le  droit  et  le  rayson  de  cbascune  partye 
soyent  gardés  deubtement.  /lein,  que  li  duc  oste  tous  empéchemens,  et  par  effect.  se  aulcuas  en  ai 
mis,  par  luv  ou  par  aulruv,  à che  que  ses  subgés,  sv  avant  que  le  dyoeèse  de  Liège  s’eiteot. 
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poront  appeilcr  et  estre  appelles  aile  pays  à Liège , sans  nul  contredit  de  cheaus  de  Brabant  on 
autres.  Et  puet  li  dis  évesque  faire  faire  les  exécutions  de  ladite  pais  paisiblement , aussy  avant  cl 
en  teille  manière  que  ly  hommes  et  ly  jugeurs  delle  pays  gardent  et  jugent , et  ont  gardet  et 
jugiet  d'anchiennement.  Item,  que  li  dis  duc  este  tous  empèchemeus . si  que  le  dis  évosque  puys&e 
sens  débat  faire  jet  1er,  devers  Brabant,  et  aullrc  part , desous  ledit  duc,  tant  comme  la  dvocèse  de 
Liège  s'extent , les  quarantaines , et  faire  par  ses  hommes  les  exécutions  à che  afTeranlcs , sy  avant 
et  en  telle  mauire  comme  ly  hommes  et  jugeurs  , qui  de  ce  ont  à cognoslre  , jugent  et  gardent  et 
ont  jugeit  et  gardeit  anchinement.  //en»,  que  ly  dit  duc  cessera  et  fera  cesser  de  ors  en  avant  des 
exactions  et  faillies  faire,  sans  cause  raysonablc , sour  les  abbéies,  les  églises  et  aultres  religieus 
de  la  dvocèse  du  Liège  , qui  leurs  biens  ont  desous  ly,  et  les  laisse  goyr  paisiblement  du  leur , et 
garde  sans  enfraindre  ans  abbéies  et  aultres  religieus  , les  lettres  que  se  père  leur  donna,  desqucle 
illi  apart  *.  Item,  à le  article  de  Malines,  li  évesque  et  ly  capille  ont  fait  protestation  en  le  pré- 
sence de  nous  dis  oomissaires  et  messaiges , en  Cambray,  que  pour  traylier  acorl,  et  ou  allre  cas, 
que  qui  illi  soit,  que  ly  conte  de  Flandre  ou  aullrc  aroit  fait  ou  facliet  et  puyssent  faire  en  temps 
à venir,  illi  n'est  pas  l'entente  de  renonebyer  aus  convenancbes  et  obligations,  faites  et  accordés 
entre  ledit  conte,  d'une  part,  et  ledit  évesque  et  capitle  d'aultre , sour  transport  et  aliénation, 
que  ledit  évesque  et  se  capille  firent  en  ladille  ville  de  Malines,  au  dit  conte,  sauf  che  qu'illi  ne 
poroyt  ne  ne  puysse  porter  préjudice , ne  damaigo  aux  dis  évesque  et  capille , ne  à leur  payes. 
/tent,  que  les  lettres  et  Chartres  faites  sour  le  haulteur,  seignourie  , biens,  droitures  et  juridic- 
tions. que  ly  dis  évesque  et  li  dit  duc  ont  et  doient  avoir  en  la  ville  de  Treit  sour  Meuse,  et  ses 
appartenances  , saiellécs  par  les  devantrains  desdis  évesque  et  duc,  seront  gardées  sans  enfraindre 
de  riens,  et  que  ledit  duc,  ses  bonnes  villes  et  ses  gens  ne  garderout  et  ne  défonderont , per  la 
vierlu  de  la  bourgoisie  de  la  capelle,  ne  des  aultres  lieus , les  touchans  et  levans  sans  ledit 
évesque.  Et  en  cas  où  illi  seront  couchant  et  levant  en  la  terre  dudit  duc,  illi  goyront  de  la  bour- 
goisie du  lieu  où  illi  seront  couchans  et  levans,  excepté  le  lieu  de  la  capelle  dessus  dite.  Item,  que 
li  dit  évesque  , ses  officiers  et  archidiacres  de  Liège  useront  et  goyront  paisiblement  dors  en  avant 
de  toutes  leurs  juridictions  spirituelles,  qu’illi  ont  et  avoir  doyent  en  Brabant,  et  en  le  terre  du 
dit  duc,  si  avant  et  tout  ensy  que  illi,  ou  leur  prédécesseurs,  en  ont  goyct  et  useil  de  droit  et  de 
costume  le  temps  passée.  Et  toutes  chés  choses  par  nous  ensy  prononchiés  et  ordinées , les  dittes 
partycs  les  ont  loyés  et  approuvées  et  émoligiés  2 et  les  ont  promis  per  devant  nous  à tenir,  gardeir 
et  accomplir  cnlircment , sans  nul  contredit,  et  non  venir  encontre,  pour  qtielcunquc  cas  ou 
manire  que  ce  soit,  per  serement  prestes  sour  le  sainte  évangile,  touchié  corporelmcnt  per  caulx 
cl  chascun  d'eaulx , ad  quel  tenir  et  garder  caulx  voildrent  et  consentirent  estre  conslrainls  per 
toutes  cours  de  églises  et  séculeir.  Et  pour  tant  que  ce  soit  ferme  chose  et  cstable,  nous , al  le  re- 
queste  des  dictes  partyes  avons  fait  mettre  nostre  seau) à ces  présentes  lettres,  donnéez  à Amiens, 
le  pénultième  jour  du  movs  d’aoust , l'an  mil  trois  cens  cl  trente  et  quatre3. 

L'original  aux  archive*  du  Royaume,  à Bruxelles.  Recueil  d*A-Tmo, 
11,  fol.  134,  recto. 

! Apart,  appert.  | 2 Émo/égt és,  homologuées.  [ 3 A rapprocher  do  diplôme  imprimé  dans  le*  Preuves  de  Bt'TKESS  , 
Trophées,  I,  p.  IA6. 
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Lettres  du  duc  Jean  III  , par  lesquelles  il  modifie  quelques  dispositions 
prises  « l’égard  de  l'enquête  générale  faite  dans  le  Brabant. 


K Bruxelles.  1«  14  octobre  1334 

J o , hertoghe  van  Lolrikc  eiule  van  Brabant  » verclaert  dat  liy  omoie  de  noot,  profijt  ende  ge- 
nieyne  nut  «cap  ende  orbore  van  hem  ende  van  alle  sijnen  lande  ende  sijnder  lieden,  geiueymlec, 
rike  ende  arme.  omtne  volcomene  reden  te  doe  nu  en  die  te  volghene  met  doechden,  alle  arebeit 
achtergelaat  en , ende  «onderlinge  oinme  de  onslecheil  ende  getrouwe  dienste,  die  sijne  lieden  tan 
sijnen  lande  alletoes  hebben  gedaen , heeft  hy  ceu  weltcg  besoec  doeu  doen  al  sgn  landt  ghemei- 
m lec  dore  , oppe  alle  de  gene  die  in  sijnen  dienste  gewest  hebben  , sy  in  slaete  van  raede  odite  in 
«late  van  rechterscape,  ofte  iii  wat  state  dat  si  geweest  hebben,  binnen  sijnen  lande  yemane  vaa 
sijneu  lande , rike  ochtc  arnieu , enech  ongelijck  ofte  onrecht  inagh  hebben  gehadl  te  doene  tu 
sijnent  wegen,  de  welckc  besoeke  geordonneert  waren  by  alse  «ulckcn  raede,  alse  voorgesril  t», 
twee  ridderen  van  sijnen  raede  ende  twee  goede  liede  van  Lovenne , twee  van  Brussele , een  tan 
Antwerpen,  een  van  Tbicnen , een  van  den  Bossche  ende  een  van  Nivelle,  de  welckc  dit  besoec 
understonden  bi  beeden  ende  beveelnc  hem  ende  sijn  landt  wel  ende  wellelec  te  doene,  souder 
\ manne  dacr  inue  te  verargbenen , welck  besoec k sy  gedaen  hebben  in  alle  dier  manieren,  dat 
hen  bevolen  was,  ende  dat  besoec  hebben  sy  aen  hem  bracht  en  hem  gelevert , welck  besoec  by 
gelooft  hadde , alsoe  seere  alsl  ghcdacn  ware,  sonder  arghlist , vore  sijn  landt  ende  vore  sijoe 
goede  stede  te  bringene , allen  deu  genen  daer  toe  geroepen  diere  comen  woude . ende  dat  bctoec 
Ie  o pene  ende  lc  publiceerne  , van  vele  te  corrigecrne,  eude  te  loenne  den  goeden  na  sinedoeckt, 
den  <|uaden  uac  sin  quaelkeit,  ende  om  dat  hy,  auesieii  dat  sijn  landt  in  onpeyse  en  in  orloge gestMB 
heelt . soo  ducht»  hy  dat  niet  goedt  noch  oorberleer  en  waere  soo  veel  voles  daer  over  te  roepene, 
noch  te  vergaederen,  alse  vergaderen  «ouden  , soe  heefl  hy  gcordonneerl  sekere  persoenen,  date» 
te  wetene  [twee]  ridderen  van  siauds  wegen,  eude  twee  goede  lieden  van  Lovenc,  twee  van  Brussele, 
«reuen  van  Antwerpen,  eeneu  van  Thienen , eenen  van  den  Bossche  ende  eenen  van  Nivele,  tltn- 
welcken  ridderen  ende  goeden  lieden  hy  heefl  gegeven  volcomme  macht  dal  besoec  te  heowaert  Ie 
uemeiic.  eude  dal  te  opeue  en  Ie  aenhorne  , eude  alle  die  geue  die  sy  daer  inne  bedraegben  voie 
den,  ofte  daer  si  claege  over  vonden,  te  corrigeerne , te  jugeerne,  te  wisene  , te  ordeneeroe,  te 
doenene,  te  laelene  alle  dat  ben  goedt  en  oorherleec  sal  duneken  : dat  geloeft  hy  berloghe  te  hou- 
dene  sonder  nemmermeer  te  wederroepene , noch  vergbeifenisse  ofte  quijtscbeldinge  daer  af  te 
doene  ; want  sy  haereo  eedt  daer  toe  gedaen  hebben  dese  drye  dingen  te  jugeerne , en  te  orde- 
neerne.  naer  haer  beste,  sondereneghe  parthie  te  draeghene.  (iemaect  ende  ghegeven  te  Brussele, 
viert  bien  dagen  in  de  maendt  van  october , int  jaer  Ons  Heeren  MCCCXXX1V. 

. Grand  index  chronologique  dc  Va»  Hepkck  , ou  il  eit  dit  qae  celte 

charte  se  trouve  en  original  parmi  les  charte»  dc  Brabant , arm  2, 
infra;  lave  sur  laquelle  est  écrit  ; Enquêtes  générales  faite»  w 
les  officier»  dc  Urabant,  marquée  A,  cotée  xvj. 
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CLXVI. 

Le  duc  Jean  III,  sur  le  rapport  de  ceux  qui  ont  prononcé  sur  l'enquête 
générale,  faite  dans  le  pays,  déclare  confirmer  la  confiscation  des  biens 
de  Baudouin  de  Wilde. 


K Bruxelles,  2 «oui  1335. 


Wy  Jas  , bi  der  gracicn  Ons  Heren  hertogbe  van  Lolhrijc,  van  Brabant  cnde  van  Lymborch  . 
doen  cont  allen  lieden  die  dcse  lettren  selon  sien  ofte  horen  lesen  , want  een  besoec  in  onsen  lande 
gemeinlec  ghedaen  beeft  gheweest  bi  rade  ons,  ons  raeds  ende  ons  lands  gemeinlec , beide  bi  rade 
van  onsen  lande  ende  van  onsen  goeden  steden , op  alle  de  ghene  die  in  onsen  tiden  rechteren  ge- 
weest hadden,  ofte  daer  wy  ons  ende  onse  lant  mede  gheregeert  hadden  in  state  van  rade,  hoe  dat 
die  voirgenoemde  richleren  ofte  rade  ghenoemt  sijn,  ofte  waren  ten  tide,  dat  si  leefden,  welc 
besoec  ghcdaen , ghemaecl  ende  gheterminccrt  es,  bi  alssellen  rade  als  vorscreven  is,  in  eerre 
zundgacien  ofte  zundgeringen  1 van  sekercn  personen,  dats  te  wetene,  van  hen  derthienen  die 
daer  loc  geset  ende  ghecoren  waren  van  onsen  wegen,  van  ons  lands  wegen  ghemeinleec,  en  van 
onse  goede  stede  wegen , gbelijc  dal  hare  brieve  spreken , die  se  van  ons  hebben  beseghelt , ende 
van  onsen  goeden  steden  , ende  oic  van  den  ghenen  , die  den  chartere  van  Corlemberghe  in  hoeden 
hebben,  welke  ztindgacie  ofte  zundgeringe  wy  vore  ons,  vore  onse  oyr  ende  vore  onse  nacome- 
linghe,  gheloeft  hebben  vaste  ende  ghestedich  te  houdene  teweliken  dag  hen  ; ende  want  de  vorghe- 
noemde  znndgerers,  overmids  de  macht  die  wi  hen  ghegheven  hebben,  onder  andre  persone,  die  in 
onsen  lande  richleren  gheweest  hebben  , ghezundgeert  en  ghewijst  hebben  Boudcwenne  den  Wil- 
den , overmids  de  quactheit , die  op  hem  vonden  was  , in  den  besoeke  van  menighen  onghelike  . 
dat  hi  onsen  voike  ende  onsen  armen  liedeu  ghcdaen  hadde,  welke  hi  hadde  te  bewaernc  in  sijn 

I Zundgacien  ofte  zundgeringen.  Waersckjalyk  Ie  In  en  /ugacien  ofte  fugeringen  (vonniagevmgen)  ; immers  op  du- 
vrjie  «iade  ik  de  woorden  gnrhrmn  in  eron  anderen  brief  ven  des  goensdaeghs  op  onser  vronsven  avont  dat  men  keet 
Lichtmisse  tn  de  maent  van  sporkille  , 1334  (X.  8.  1335) , overge  schreven  in  de  Registres  noirs  , I,  fol.  137  , verao  , 139  , 
ia  wclkeu  Lnef  lienrik  Dcrlhoul , beer  van  Du  Hél , en  de  andere  arngcslelden  voor  bet  ondersoek  by  de  charter  van  Cortcn- 
berg  nrnhevolea  , verejaren  v del  u gecoreo  ende  geordinoetl  sijn  jugecrer»  code  ordineren  Ie  aine  over  de  geoe  die  in  den 
Lesueke  runden  sijn,  dat  gedacn  hebben  Jan  van  lirILckc,  enr.,  van  wegen  den  hertoghe  van  Brabant  eude  van  alanda  wegen, 
1er  welker  zugalien  ende  ordenansien  si  gedaen  hebben  haren  eet  eiken  Ie  doem  ene  na  »ioe  verdiento  , ende  na  heer  heter 
goctdinrken.  Ende  want  dicke  geiten  beeft  ende  nel  dat  de  «juade  bare  quaetkeit  node  vertien  , omme  dat  ai  duchten  dat  de- 
gene die  ai  gecugcert  hebben  , ofte  vemanl  dicte  cunforteren  woude  in  hare  aergbeit,  enegben  van  boren  gesellen,  dier  hier  af 
augereerl  hebben  geweest , veeden  ociunerrn  ofte  enegberande  ongbelijc  mocblen  doen  , ofte  pinen  doen  , ofte  doen  doen , 
orame  lualctaiader»  rechte  eude  unrccble  bul  pc  te  w cerne,  soc  bebLcn  si  geloeft  maleaodcreo  melccndrrcbtecbeden  bitronwen 
ende  Li  eed  en,  elc  bi  anderen  te  blivene.  ende  eiken  anderen  te  bulpene , met  alle  de  macht  die  si  hebben  ofte  verengen 
mogen;  warrl  dat  jemant  hunnen  gbeiellen  enech  ongelljc  doen  woude,  datai  des  mallrcandcren  gebuipech  selen  sijn,  met 
cracht  ende  met  machte,  ende  daer  loren  en  telen  ai  noch  en  mogen  sparen  noch  lijf  noch  goet.  ■ Het  ware  te  wenschcn  dat  ai 
de  stokken  van  het  cnyueit*  der  jaren  1333  en  1334,  iu  het  eerste  deel  der  Registres  noirs  overgeschrereo,  wierden  uitgegeven 
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ambacht  op  sinen  eet  den  welcken  boudewcnne  vorscit  de  voreghcnoemde  zundgerers  gbewijst  en 
ghezundgeert  hebben  eendrechtichlec,  sonder  etiich  discourt  onder  hen  onderlinghe  te  hrblxo*. 
ghelijc  dat  hare  brieve  in  hebben,  beseghelt  met  liaerre  alre  derthiene  seghelen,  op  alle  dat  gort 
dal  home  bleef,  doen  hi  af  ghcdaen  «as  van  sijnen  meesterscape  ende  ambachte , eruit-  dit  voir 
gheuoerode  goet  hebben  si  gbewijst  in  der  sesse  hant , die  wi  daer  toe  gheset  ende  gecoren  heb- 
ben . bi  alue  selkcn  rade  alle  vorscreven  es,  dat  es  te  wetene  in  de  handen  sberen  Janoe  vu 
Heelbeke , here  van  Loenhout  ende  van  Ophayn  , ende  sheren  Louys  van  Cryhenem  , ridderen  dier 
toe  gesel  ende  ghecoren  van  ousen  wegc,  Wouters  Criecsteens  ende  Baslijns  Vanden  Steene.gbc- 
sel  en  ghecoren  van  der  stad  wegen  van  Locvcnc , Wouters  Eylops  en  Hcinrics  Swaese,  gesel 
ende  ghecoren  van  der  stat  wegen  van  Bruessele,  den  welken  sessen  wy  volcomen  macht  hebben 
gbegheren  ende  gheven  te  vercopenne  alle  der  gherve  goel . die  op  geldt  gezundgecrl  werden . ende 
alle  die  goede  dier  in  bare  bande  ghezundgeert  werden , hi  aise  selken  zundgacien  aise  vors.  es.  te 
vercopenne  bi  haera  selfs  goetduuckenue,  ende  die  te  bekeernc  in  onsen  ende  ons  lands  orborr. 
ghelijedat  hare  brieve  spreken,  die  sy  van  ons  hebben  , welke  brieve  in  enen  poenle  begripendat 
wi  yeghewelken , die  abe  sclke  goede  jegen  hen  coept,  waerscap  gheloveu  te  doenne  vore  ooi. 
vore  onse  oyr  , ende  vore  onse  nacomelinghe  jegen  yeghewclke  ; ende  want  her  Loyys  van  Crajbe- 
nem  , riddre  boven  bescreven,  heeft  ghecoclil  en  ghecregen  wale  en  wettelecke  in  gherechlea  »{* 
erfeleec,  eweleec  ende  emmermeer  den  seins  die  ter  CapclIeu-oplen-Bosck  gelegen  es,  rade  de 
capunc  die  daer  toe  behoren  jaerlicx  gheldende  , dals  te  weelene,  twee  eu  dcrtich  scelliogbe  onder 
lovenscbe,  en  derlich  capune  ende  enen  hal  ven  capuen,  die  leen  sijn,  ende  van  on»  meren . 
welke  leen  wi  bekinnen  dat  hi  van  ons  onlfaen  heeft,  ende  van  ons  te  leene  houdende  es,  welke 
leen  wilen  was  Boudcwcns  Wilden  voirgenoeml,  op  den  dach  doe  hi  af  gedaen  was  van  sinen  ma* 
terscappe  ende  ambachte,  gelijc  dat  de  zuundgoringc  inne  heeft , ende  in  alle  diere  manier  dal  gbe- 
legen  es,  ende  hoi-  dal  uit  geuaemt  sy,  omme  ene  sekerc  somme  gelds  daer  hi  her  Louys  voirgbe- 
Doeml  te  volle  af  heeft  ghcnouch  gedaen  , so  loven  wi  ende  approberen  den  voirghenoemdeo  cc*pe 
en  geloven  voir  ons,  vore  onse  oyr,  en  voir  onse  nacomelinghe,  den  voreg benoemden  here  Loy» 
van  Craybenhem,  riddre,  hemc,  siueu  oirc  ende  sinen  nacomelinghen  van  den  vore  bescreva» 
leene  ende  goede  alletocs  scadeloes  ende  commerlocsle  houdene  emmermeere,  ende  ewelecc , eadt 
alletoes  waerscap  te  doenne,  ende  goet  warand  te  zijne,  yeghen  yeghewelken  , die  daer  toe  vette 
sprekenne  hadde  ofte  hebben  mochle  , in  enig  manier , bchoudeleke  den  gherechten  erfbere  nom 
seins,  die  uten  boveghenoemden  goede  ende  leene  sculdicb  es  te  ghane.  In  orcondscape  vao  wel- 
ken dinghen  wi  hebben  dese  lettren  beseghelt  met  onsen  zeghele.  Gheghevcn  te  Bruessele 
goendsdaeghs  na  sente  Peters  dach  ingaenden  oechst , int  jacr  Ons  Heren,  doen  men  scrccf  duseo- 
tich  drie  hondert  derlich  ende  vive. 


Registres  noirs  de  la  Chambre  des  Comptes,  soi  archive*  *»e 
Royaume,  à Bruxelles,  vol.  1,  fol.  128,  verso 
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CLXYH. 

Nouveaux  privilège t accordé»  aux  Anvcrtoi». 


Le  8 août  1335. 

Wy  Jiaii,  bi  der  gracien  Ons  Heren,  hertogho  van  Lothrike  ende  van  Lembourgh.  doen  conl 
allen  den  ghenen  die  dese  letlrcn  selen  sien  ochte  horen  lesen  « dat  wy  , a ne  sien  den  meueghen 
ghetrouwen  dienst,  die  ons  ende  onse  vordren  de  scepenen  vau  Antwerpen,  die  nu  sijn  ende  vor- 
msels gheweest  hebben,  ende  onse  slat  van  Antwerpen  inenechwerven  ghedacn  hebben,  ende  aile 
daghe  doen , ende  noch  doen  moghen,  soe  hebben  wi  hen  ghegheven  ende  g heven  , me!  voeraien- 
necheiden , ende  met  ripen  rade,  daer  op  te  voren  ghehadt,  aile  dese  pot* nie  die  hier  na  he- 
sere ven  sijn.  Inden  iersten , gheven  wi  hen , soe  wal  portere  vau  onser  stat  van  Antwerpen 
vorgheuoemt,  wat  feyten  ochte  broken  dat  hem  gheviele,  ochte  dade,  buten  onsen  lande  ende 
palen,  in  wat  manieren  dat  ghevalle  mochte,  waert  van  doelslaglie.  ochte  van  enegher  ander 
mesdaet , waer  dal  sake  dat  die  porter  weder  binnen  onsen  lande  quame , dat  hi  daer  af  onghe- 
houden  sal  sijn,  vau  ons  ende  van  onsen  rechteren , die  nu  sijn  ende  namaels  sijn  selen,  waer  dat 
ware  in  dien  dat  deghene  daert  feyte  ane  gheviele  onder  ons  niet  buevast  1 en  saten , noch  en 
woonden,  behoudenleke  den  ghenen  die  ane  onse  palen,  ochte  si  enighe  brieve  hebben  van  ons, 
ochte  van  onsen  vordren,  sprekende  contrarie  op  die  poenlc  vorghenoemt.  ende  sprekende  vore 
dese  date  van  dese  brieve.  V oert  soe  willen  wi  ende  consenteren  , dal  die  roeyerie  van  Liere  ende 
van  Santhoven  ghesceden  sijn  ende  selen  hliven , ende  dat  yeghelijc  haren  scoutheten  selen 
hebben , alsoe  alsi  vormsels  ghehadt  hebben  , ende  willen  ordineren  ende  consenteren  dal  alle  die 
van  onser  meyerien  van  Zanthoven.  die  nu  sijn  ende  namaels  sijn  selen,  varen  selen  in  onser  orlo- 
ghen  met  onser  stat  van  Antwerpen  vorghenoemt,  ende  bliven  sonder  wanderen  2.  ghelike  alsi 
plagben  hier  vormaels.  Voert,  waer  dat  sake  dat  iemene  onsen  scepenen  ochte  den  rade  van  onser 
stat  van  Antwerpen  opliepen,  in  hare  jeghenwerdechcil , ochte  achter  hen , daer  si  niet  jeghen- 
waerdecb  en  waren,  datjeghen  ben  ghinghe,  ochte  onser  stat  van  Antwerpen  vorghenoemt,  waert 
met  waerden3  die  onredeleke  ende  ontamelcke  waren,  ochte  in  eneghen  anderen  saken , in  wat 
manieren  dat  ghevallen  mochte,  omme  enegherhande  vonnessen , die  si  wijsden , ochte  omme 
eneghe  ordinantie  die  si  marclen  , tonsen  behoef  ochte  der  stat  van  Antwerpen  vorghenoemt,  dat 
die  alselke  beternessen  moeten  doen  alsc  onse  scepenen  ende  onse  scoutete.  die  nu  sÿn  ende  na- 
maels sijn  selen,  toe  setten  ende  ordineren , ende  altoes  metten  meeaten  ghevolghe  van  onsen 
scepenen  , ende  alle  weghe  met  consente  van  onsen  scoutete,  die  nu  es  ende  namaels  sijn  sal,  ende 
soe  wie  dal  daer  jeghen  stake , ende  niet  eu  dade  noch  doen  en  woudc  die  beternesse  , ten  lerminen 
die  men  hem  selte  , soe  verhoerde  hi  jeghen  ons  ende  jeghen  onse  nacomelinghe  , alsoe  dickc  alse 
hi  rebelle  ware , honderl  royale  , goet  van  gonde  ende  van  ghewichte , ochte  de  werde  daer  af  ; 

1 Bucvatt,  httikvasi.  | 2 lf  'anderen,  veranderen,  j 3 //'«rJ**,  woordco 
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noch  Lan  soe  telen  wint*  dwinghen  aise  vri  sculdech  sijn  te  dadingbene  , dal  hi  die  beternesse  doe 
loter  pcyncn  die  vorghenoemt  es,  ende  cn  woude  hij*  niet  doen,  »oe  ('beloven  wi  dat  wy  dien  ute 
onsen  lande  houden  aclen , tote  diere  uren  dat  hi  die  beternessen  volcomelec  ghedaen  sal  hebben, 
in  alle  diere  manieren  dat  vore  hescreven  e*.  Ende  alle  dese  poente  ende  yeghelgc  bi  hen  ghelove 
wy  onser  stat  van  Antwerpen  vorghenoemt  te  houdene  eweleke  ende  emmermere,  vast  ende  gbe- 
stede , vore  ons  ende  vore  onse  nacomelinghe , in  goeder  trouwen  ende  sonder  arghelist.  In 
orconscape  van  welken  dinghen  hebben  wi  onsen  seghel  ghehanghcn  ane  dese  jeghenwerdegbe 
lettren,  in  kinuessen  der  waerheit.  Ghegheven  in  den  jare  Ons  Heren  alse  men  screef  duteoleeh 
drie  hondert  vive  ende  dertich , des  disendaeghs  na  sente  Peters  dach  te  in  ghaendcn  oeghslc. 


L’original  aux  archive*  de  la  ville  d'Anvers,  scellé  du  icesu  équestre 
du  duc  avec  contre-scel  équestre. 


Trant  fixe 


A Bruxelles  . le  21  décembre  1325. 

Wi  Jass , hi  der  gracien  Ons  Heren  hertoghe  van  Lothrik , van  Brabaot  ende  van  Lemborgb. 
doen  cont  allen  den  gheuen  die  dese  letteren  selon  sien  ende  horen  lesen , want  wi  vormael*  pmi- 
legieu  ghegheven  hebben  onser  liever  stal  van  Aulwerpen , hescreven  in  deseu  yeghenwerdeghen 
chartreu  daer  dese  lettere  dore  ghesteken  es,  in  den  welken  chartere  ghebreecl,  overmids  gbebrtc 
des  gheens  diene  screef,  een  deel  van  onsen  tilele,  dieu  wi  oyt  ghewoenlee  hebben  gbewecsi  te 
doen  scriven  in  alle  opene  brieve,  die  met  onsen  segliele  bescgbelt  hebben  gbewccsl , dal  este 
welenc  van  Brabant  in  de  eerste  linne,  soe  doen  wi  u allen  te  wetene,  dat  wi  niet  cn  willen  dil 
omme  dat  vorseide  ghebrec,  die  vorscide  charlre  oclitc  de  poente,  die  daer  in  bcscreven  sijn,  jet 
te  min  craclils  och  te  machts  hebben,  macr  willen  dat  si  in  allen  dinghen  hebben  cracht.  macht, 
veslinghe  ende  gestaedecheit , in  allen  manieren  ghelijc  ochtere  dat  vorscide  ghebrec  van  Brabant 
in  stonde , in  siere  ghercchter  stat , alsoe  alstert  van  rechte  in  sculdech  ware  te  slane , sonder 
eenecli  begrijp  ende  sonder  alrehandc  arghelist.  Ende  oinine  dat  wi  willen  ende  begheren  dat  dese 
vorscide  chartere,  met  allen  den  poenlen,  die  daer  in  hescreven  sijn,  vast  ende  ghesladech ghe- 
houden  bliven  hi  ons,  ende  hi  onsen  nacomelingben,  in  ewelckcn  tiden,  soc  hebben  wi,  in  eoo- 
firmalicn  van  allen  den  vorseiden  dinghen  onsen  deinen  seghel  doen  hanghen  ane  dese  letteren, 
die  ghesteken  sijn  dore  den  vorseiden  chartre  in  kinnessen  der  waerheit,  ende  in  eewelcker gbf- 
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stadecheit.  Dit  wa»  ghedaen  ende  ghegheven  te  Brucsselle  in  sente  Thomaes  daghe  apostel»  in  den 
y are  Ons  lieren  duseuteich  drie  hondert  vive  en  dertech. 

Bi  den  bertoghe  eude  bi  sinen  rade. 

Scellé  du  petit  sceau,  écartelé  et  passé  a travers  U charte  pré- 
cédente . 


CLXVIII. 

Ordonnance  pour  le»  éckevitis  et  officiers  de  justice  à Bruxelles. 


Le  27  novembre  1325. 

Wy  Jas , by  der  gratiën  Gods  herlogc  van  Lottrijke,  van  Brabant  ende  van  Lymborcli,  doeu 
cont  allen  den  genen  die  dese  letteren  zien  selen  ende  boiren  lesen , dat  wy  gegheven  hebben  ende 
geven  onser  goeden  lieden  van  onser  gemeinder  stad  van  Bruessele  die  pointe  ende  vestingen  die 
hier  nae  bescreven  sijn  , ewelee  voirt  ane  te  boudene.  lerstwervcn  hebben  wy  ben  gegheven  eude 
geven  , soe  wanneer  een  scepene  van  onser  stad  van  Bruessele  cens  voiincsse  gemaent  ende  gelast 
werdl  van  onsen  amtnan  van  Bruessele,  van  wat  saken  dat  sy  die  ter  scepenen  wijsdome  steet , dal 
hy  dal  vounesse,  dies  hy  gemaent  es,  wijse  ende  vulc  byniicu  den  derden  genechte,  nae  dien  dacb 
dat  hijs  gemaent  es  ofte , ten  lanxsten , bynnen  den  vierden  gcuachte  , en  ware  dat  hem  openbare 
uootsaken  daden  van  zicchcdeu,  oft  van  gevanekenesse , alloes  sonder  argelist.  Ende  ware  dat 
saké , dat  by  des  niet  en  dade,  soe  willen  wy  dat  hy  dair  nae  neminermecr  scepene  en  sy  te  Brues- 
sele, noch  ambacht  en  hebbe,  bynnen  onser  voirs.  stadt  van  onsen  wegen,  noch  van  onser  voir», 
stadt  wegen , ende  dat  die  sesse  scepenen , sijn  gesellen , staphans  ccncn  andren  scepene  kiesen  , unt 
siuen  geslechte,  dair  hy  scepene  af  es.  Eude  waert  dat  een  scepene,  die  een»  vonnesse  gemaent 
ende  gelast  ware,  met  eendrachticheidcii  van  sinen  gesellen  sijn  vonnesse  niet  gewijsen  en  conste  , 
soe  willen  wy  nochtan  dat  hy  sijn  vonnesse  wijse  bynnen  den  vors.  tijde  op  sijn  beste.  Ende  soe 
wye  van  sijnen  gesellen  hem  sijns  vonnissen  niet  volgen  en  wilt,  dat  hy  staphans  op  die  stad  een 
beter  wijse.  Ende  soe  wye  dat  dmeeste  gevold»  heelt , dat  sijn  vonnisse  goet  ende  gestade  gehou- 
den blive.  Ende  ware  dat  saké  dat  die  scepene  oft  scepenen , die  damman  gevolg  vragede , dies 
vonnisse  niet  volgen  en  womle , noch  en  wouden , noch  en  geen  beter  wijsen  op  die  stad , soe 
willen  wy  dat  die  scepene  ofte  scepenen  dair  nae  nemmermeer  scepene  en  sy  noch  en  sijn  , noch 
ambacht  noch  dienst  en  hebben,  noch  en  bebbe  te  Bruesscl  vao  onsen  wegen,  noch  van  onsei- 
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vors.  sladt  wegen.  Wy  willen  oic  dat  onse  amman  van  Brue&sele  , die  nu  es , eude  die  altoes  wjn 
*al  ten  tijde,  sijn  genaclilvu  lioude  ende  dingc  alle  genachten,  dals  te  verstane  telken  viert»» 
nachten,  en  ware  dal  hem  openbare  nootsaken  daden,  alloes  sonder  argelist,  ende  dat  hy  vege* 
welken  wet,  ende  vonnisse  doe,  ende  dat  hy  die  scepenen  marie,  van  allen  saken , die  men  be» 
versouct , die  te  sijnre  maningen  slaen  , ende  ter  scepenen  wijsdom.  Ende  ware  dal  saké,  dat  dam- 
man de»  niet  en  dade,  ende  die  scepenen  niet  manen  en  wonde,  alse  hijs  versocht  ware  voir  viere 
scepenen  van  Bruessele  oit  voir  meer,  van  wien  dat  ware,  soe  willen  wy  dat  hy  dair  nae  nemrntr- 
meer  amman  en  sy  bijnnen  onscr  stad  van  Brucsscle,  noch  ambacht,  noch  dienst  en  hehbc  bijou» 
miser  voir»,  sladt  wegen.  Ende  alle  dese  voirs.  pointe  hebben  wy  gelooft  ende  geloven  voir  out 
voir  onse  hoyr  ende  voir  onse  nacomelingc  onser  vors.  stad  in  goeden  trouwen  , wel  ende  voko- 
melec  te  houdenc  voirt  meer,  tot  ewelijken  dagen.  Ende  hebben  onsen  scgele  aen  dese  Ie  tl  eren 
doen  hangen  in  kennessen  der  waerbeit  ende  in  vestingen  van  allen  desen  dingen.  Ende  wy  sccpe- 
u«m  , raedt,  ende  de  poirleren  gemeenlee  van  der  vors.  sladt,  om  dat  wy  begeeren  dat  alle  dew 
voirs.  poinlcn  teweliken  dagen  vasle  ende  geslade  gehouden  bliven,  hebben  wy  onsen  gemeiwn 
*egele  metten  segcle  ons  liefs  hoeren  tsherlogheu  voirs.  aen  dese  lelleren  gehangen  , in  vestingen 
van  allen  desen  dingen  ende  in  kennessen  der  waerheit.  Dit  was  gedaen  int  jaer  Ons  Heeren  du- 
«enlech  drie  hondert  vive  ende  dertich  . des  maendaegs  na  sinte  Kalhelinen  dach  in  den  winter. 

Recueil  d'A-Tuiao,  II,  fol.  138.  vertf) 


CLX1X. 

Lettre»  de  Jean  lil , par  lesquelles  ü veut  que  ceux  du  pays  de  Santhoven  te 
cantonnent  à l’armée  auprès  des  bouryeois  de  la  ville  de  Louvain. 


K Bruxelle*,  le  14  février  1336. 

Wi  Jas  , bi  der  gratiën  Ons  lieren  hertoge  van  Loihringcn , van  Brabant  ende  vau  Lemborrh. 
doen  conl  ende  kenlee  allen  den  genen  die  dese  lettren  zelen  zien  ende  horen  lesen , dat . wzat  een 
tebal  es  lussceu  onse  goede  liede  van  onse  stat  van  Lovene  in  dene  side,  ende  onse  goede  liede 
onse  stat  van  Antwerpen  in  de  andere  zide , alse  van  dien  dat  wi  gewillecoert  ende  geconsenteert 
•Minden  hebben  , dat  die  meierie  van  Lire  ende  van  Zanlhoven  gesceeden  souden  zijn , alse  dat  die 
van  Zanlhoven  met  allen  den  dorpe  , die  daertoe  behoeren , in  onsen  orloge  ligghen  soudeu  met 
onse  lieden  van  Antwerpen  , ende  onse  goede  liede  van  Lovene  seggen , dat  die  goede  liedeo  vau 
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Lire  altoes  met  hen  hebben  gelegen,  entle  die  van  Zandhoven  mei  dien  van  Lire,  ende  voirt  met 
dien  van  Lovene , ende  si  dat  van  ouden  ende  langen  tideu  herbrachl  hebben , soe  doen  wi  u 
allen  te  wetene,  dat  niel  en  was,  noch  eu  es  onse  meyninghe.  dat  wi  onsen  goeden  lieden  vau 
Lovene  hare  vribeit , noch  hacr  heercouien  wouden  breken , mar  wi  willcnse  laten  bliven  ende 
bouden  in  haerre  vriheiden  ende  hercouienen  , gelijc  alsi  geweest  hebben  bi  onsen  vorderen , ende 
bi  ons  tol  hare;  ende  dacr  in  geloven  wise  vorlane  te  houdene , gesladech  ende  vast.  Ende  willen 
ende  bevelen  dien  vao  Zaulhoveu  dat  si  liggen  in  onsen  gemeynen  orloge  met  dien  van  Lovene 
gelijc  aise  si  ende  hore  vordren  ghedaon  hebben.  In  orcontscapen  van  welken  dinghen  wi  hebben 
onsen  segel  doen  hanghen  ane  desc  lettren  in  kenneasen  der  waerheit.  Dit  was  ghedaon  en<le  gbe- 
geven  te  Bruecelle,  in  sente  Valentijns  dagbe , in  den  jare  Ons  lieren  dusent  drie  hondort  vive 
ende  dertecb. 

Cartulairn  mu  archive»  de  (•  ville  de  Louvain 


CLXX. 


Lettres  de 


Jean  111 , réglant  les  attributions  des  cchevins  de  la  ville  de 
Bois-le-Duc , etc. 


A Don-le-Duc  , le  16  ie|itcmhrc  1334» 

\V  y Joua*  , bider  gracien  Goids  hertoghe  van  Lolhrijke,  van  Brabant  ende  van  Lymborch  . doin  * 
cont  allen  den  genen  die  dese  lettren  sullen  sien  ocht  horen  lesen.  Want  onse  stad  vanden  Bosch 
ons  beeft  geconsenleert  ende  overgegeven  mît  hoiren  vryen  wille,  dat  wry  ende  onse  oir  emmer* 
meer  mogen  setteu  seven  scepenen  ende  seven  gesworen  binnen  onse  voirschrevene  stal , die  ons 
orberlic  ende  goet  sullen  dtineken  , ende  wy  aensien  in  desen  saken  onsen  orber  ende  oic  den  oir- 
boir  onser  voirscrevene  stat , dien  wy  begeren  sunderlinge , ende  mit  recht  sculdich  sijn  te  begeren, 
so  geven  wy  onse  voirschrevene  stat  dese  vrijheiden  ende  pointen  die  hier  na  bescreven  sijn.  In 
den  yerslen  . als  dese  scepenen  die  wy  nu  beset  hebben  afgaen  . dat  wy  gesworene  setten  suilen 
dat  naesle  jairdair  na  volgende,  ende  emmermeer  ende  alle  die  andere  also  voirtane,  van  jaere  te 
jaere  emmermeer,  alloes  acn  ende  aftegaen  lot  eiken  sitilc  Remeysmisse;  ende  so  wie  scepcn  is 
dat  bi  en  geen  scepcn  w'erden  en  mach  voir  dat  drie  jaer  leden  sullen  sijn , na  dien  dat  hi  sijns 
scependoms  af  geel.  Ende  oic  geloven  wy  binnen  onser  voirschrevene  stat  no  gheen  scepene  setten 
en  sullen  , hi  en  si  gegoet  binnen  onsen  lande,  ende  hi  en  hehbe  twee  jair  porter  geweest  binnen 
onser  stat  vanden  Bosch,  ende  bi  en  si  out  van  vivcnlwinlich  jacrcn.  Voirt  geven  wy  onser  voir- 
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screvene  stat , dat  nieman  tot  onsen  scepenen  rade  gaen  en  sal , hi  en  si  van  hen  dair  toe  geropeo. 
Yoirt  so  en  mogen  onse  voirscrevene  scepenen  geen  vonnisse  langer  onderhouden  dan  drie  genech- 
ten . si  en  moetent  wisen,  ocht  haer  hoet  bevaen  *.  Ende  so  wanneer  die  partien  seker2  gedaen 
hebben  vanden  coste,  soe  moeten  si  hair  vonnisse  halen  te  haren  bode  * , ende  dat  titeo,  ten  nae» 
ten  genechten.  Ende  wair  si  des  niet  en  doin  . dat  si  haer  scependom  verloren  sullen  hebben , en 
dade  hen  kenlike  iinlsakcn  sonder  argelist.  Ende  elc  scepen  die  in  onsen  ocht  in  ooser  stat  orber 
riden  sal , sal  hebben  elex  sdages  voir  sinen  cost  xv  oude  groet.  Ende  oic  nemmeer  en  sullen  die 
scepenen  mogen  neinen  van  partien  als  si  om  vonnissen  riden  tot  hoireo  hode.  Voirl  ordineren  *y 
dat  die  scepenen  , die  nu  sijn  of  namaels  sijn  sullen,  op  onse  slat  vanden  Bosch  en  genen coauner 
maken  en  sullen  noch  mogen , en  si  bi  rade  ende  wetene  van  den  geswoirne,  den  dekene  ende  era  deel 
der  goede  knapen  der  stat  voirscreven.  Yoirt  sullen  wy  setlen  elx  jaere  twe  borsedragers  in  ons* 
voirsehrevene  stat , bi  rade  onser  scepenen  , ende  die  sullen  hebben  eenen  slotel  van  onser  «ut 
zegel  mit  ouse  scepenen  , ende  rekenen  van  jaere  te  jaere  voir  onse  scepene  , ende  geswoirne  de- 
kenc  vanden  ambachten  , ende  een  deel  van  den  goeden  knapen  van  onser  stat.  Ende  dese  borst- 
drageren  sclen  onLfacn  alle  der  stat  renten  y ende  men  sal  hem  loven,  bi  rade  van  onsen  scepenen , ge- 
swoirne deken  ende  een  deel  der  goede  knapen  van  onse  voirsehrevene  slat.  Voir!  geven  wy  oase 
voirsehrevene  stat,  dat  si  der  gemeynten  bruken  mach  na  rade  onser  scepene,  geswoerne  deken 
ende  een  deel  der  goeder  knapen  van  onser  stal  voirschrcvc , [sonder]  yet  tegen  ons  ocht  lege» 
onse  oir  [te]  mesdoin.  Yoirt  geven  wy  onse  slat  voirs.,  weert  dat  si  namaels  in  corner  viele,  ah* 
datmen  dien  comincr  mil  onser  stat  renten  niet  vergelden  en  conde.  dat  si  dien  commer  binnen 
onser  stat  ordineren  ende  nemen  mogen  ter  minste  scaden  bi  raden  onser  scepenen,  geswoerne 
dekenen  ende  een  deel  der  goede  knapen  onser  voirs.  stat  dien  commer  mede  af  doen.  Yoirt  k> 
confirmeren  wy  onse  voirsch.  slat  allen  hoir  carten,  privilegiën  ende  vrijheiden  die  onse  vorderen 
ende  wy  hair  gegeven  hebben , uutgenomen  ende  behoudeliken  ons  ende  onsen  oir  alle  die  pon- 
ten die  ons  onse  voirs.  stat  gegeven  heeft,  eest  van  scepenen,  van  gesworenen  te  setlen,  van  alle 
anderen  ponten  gelijc  dat  si  bescreven  sijn  in  die  letteren  die  wy  daer  af  hebben  bezegelt  mil 
onser  voirs.  stat,  ende  oic  in  desen  yegeuwordigen  brieve  sijn  bescreven.  gelijc  dat  sijt  in  hebben 
ende  bogripen.  In  orconscap  van  welken  dingen  wy  hebben  onse  voirs.  stat  gegeven,  voir  on» 
ende  voir  onse  oir  ewelic  ende  emmermeer  durende,  dese  letteren  bezegelt  mit  onsen  zegele,  in  ken- 
nissen der  waerheit.  Dit  was  gedaen  ende  gegeven  ten  Bossche,  op  sinlc  Lambrechts  avonl  in  den 
jaere  Ons  lieren  MCCC  sesse  ende  dertich. 

Registre  des  privilèges  inventorié  nj  3,  aai  srchive»  du 
Royaume,  à Bruxelles,  fol  07 


I Ocht  haer  koet  Itvatn  , of  ten  luren  hooide  psen  (lot  liooper  fretag).  | 2 Arbr,  borg.  i 3 Hcde . tiootd*. 
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CLXXI. 

Lettres  octroyant  à la  ville  de  Bois-le-Duc  de  faire  des  levers  d’aryent  pour 

payer  ses  dettes. 


A Tervnswn , le  28  septembre  1.136. 


Wi  J*»,  biilcr  gracien  Ons  Heren,  hertoge  van  Lohtrijke,  van  Brabant  ende  vau  Lymborch , 
(loin  conl  allen  luden , want  ons  onse  stat  van  den  Bosch  getoent  heeft  dal  si  in  groten  comtner  is 
ende  swaer  schout , so  consenteren  \vy  ende  is  onse  wille , dat  onse  schout , onse  scepene  ende 
gesworene  ende  onse  horsedrageren  van  onse  vorschreve  stat  al&o  vele  set  ten  , maken  ende  ordi- 
neren mogen  onder  hem,  ende  also  vele  innemene  mogen  ende  ontfaeu,  also  dat  si  dair  mede  den 
voirs.  commer  ende  die  voirs.  schout  afleggen  mogen , ende  af  doen,  ende  altoos  ter  minsten  scaden. 
In  orconscap  van  welken  dingen  wy  hebben  dese  yegewerdigc  letteren  hem  gegeven , bezegelt  mit 
onseu  zegel.  Dit  was  gedaen  ende  gegeven  Ter  Vucrcu  in  sinte  Middels  avonde , int  jair  Ons  lieren 
MCCCende  XXXVI. 


Registre  des  privilèges,  inventorié  o»  S,  aux  archive*  du  Royaume, 
à Bruxelles,  fol.  103. 


CLXXII. 

Acte  de  non  préjudice  donné  aux  habitons  de  Wilryck , près  d’Anvers, 
pour  avoir  contribué  dans  une  bede  du  duc. 


A Bmirllu  , l<r  6 soûl  1337. 

Jass  , bider  gracie»  Ons  Heren  hertoghe  van  Lolhrik  , van  Brabant  ende  van  Lemborglie , doen 
cond  allen  lieden:  al  es  dat  saké  dat  onse  liede  van  onsen  dorpe  van  Wilderic  nu  ons  bede  hebben 
gegeven  ende  vergouden,  van  gracien  ende  nyet  van  rechte,  [wi  begheren]  ende  willen  dal  si  voir* 

Deel  I.  102 
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dane  sijn  cndc  bliveo  in  allen  horen  rechte  ende  vriheiden , als  zy  daer  te  voren  waren,  met  orner 
stat  van  Antwerpen , sonder  enigerhande  argelist.  In  orkonscape  van  welken  dinghen  wi  hebben 
oasen  voerseiden  lieden  gegeven  desen  lettren , betegelt  met  onsen  zegde  in  kennissen  der  ware- 
heit.  Dit  was  ghedacn  ende  gegeveu  te  Bracsselen,  des  dijssendaeghs  scsse  daghe  in  oeghst  iod 
jare  Ons  Heren  dosent  CCC  sevene  ende  dertegh.  By  den  kertoye  ter  relaiien  des  drouarit  ra* 
Brabant. 

Cartulsire  aux  archives  de  la  ville  d'Anvers,  dit  G root-pampu  r*n 
privilegie  boek,  fol.  16A. 


CLXXI1I. 

Lettres  de  Jean  III , par  lesquelles  il  promet  <i  ceux  de  Bois-le-Duc  de  lu 
tenir  quittes  et  libres  de  tout  engagement  contracté  « sa  requête  envers  du 
lombards. 


A Milioci , le  11  décembre  1387. 

Jas,  bider  gracien  Onss  Heren  hertoge  van  Lothrgcke.  van  Brabant  ende  van  Lymborch,  doiit 
cont  den  genen  die  dese  letteren  sullen  sien  ocht  horen  lesen , saluut  mit  kennissen  der  waerbeit. 
Want  onse  slat  ende  scepene  van  den  Bosch,  overmidts  versueke  van  ons  , ons  geloeft  hebben  over 
onse  Lombarde  vorwerden  te  staen,  ende  hem  dair  af  brieve  te  geven,  gelijc  dat  men  voinnaeU 
geplogen  heeft  eude  hoire  brieven  te  witen  van  scouden , die  men  hem  sculdich  is  ende  sal  sijn , so 
geloven  wy  onser  voirs.  stat  cndc  scepene , wart  dat  saké  dat  hem  dair  yemant  af  spreken  woude . 
in  wat  manieren  dat  dat  ware,  dal  wise  dair  af  scadcloes  houden  selon,  cude  die  gene,  die  dat  dadc, 
alsulc  hebben  mil  haren  live  ende  mit  haren  goede , dat  si  onse  voirs.  scepene  van  den  Bosch,  dk 
nu  sijn  of  namaels  sijn  selen , mit  gemakc  laten.  Voirt  consenteren  wy  ende  orloven  onse  voirs. 
scepene  dat  si  vragen  mogen  allen  den  genen  , die  onse  lombaerde  enige  scout  willen  bekennen , van 
wat  saken  dat  dat  si , ende  dat  si  hem  moeten  des  berichten.  In  orconscap  van  desen  lettren  beze- 
gelt mit  onsen  segelc.  Gegeven  te  Mechelne  des  donresdags  na  onser  vrouwen  dach  conceps.  inden 
jair  Ons  lieren  dusent  driehondert  seven  ende  derlich. 

Registre  des  privilèges,  inventorié  n*  3,  sus  archives  du  Rojsoaie  • 
à Bruxelles 
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CLXX1V. 


Convention  entre  le  roi  Edouard  III  d' Angleterre  et  le  duc  de  Brabant. 


A Anrtr*  , le  12  août  1338. 

Edward,  roy  d’Engleterre,  seigneur  d'Irlande  et  Dires  d'Aquitaine,  déclare  qu’il  a veux  et  en- 
tenduz  les  lettres  Uenri,  évesque  de  Nicole,  William  , conte  de  Norhampton  , son  cousin,  Robert 
de  UfTord,  conte  de  Suffolc,  et  Johan  Darcy,  chevaliers,  contenant  que  par  vertu  de  leur  procu- 
ration et  pooir,  donné  à eux  de  par  leur  dit  seigneur  le  roi,  ont  accordé,  promis  et  encovent  à 
Jehan , duc  de  Lothrice , de  Brabant  et  de  Lembourg , les  points  que  après  sont  escrit  : Première- 
ment, lui  ont-ils  promis  et  encourent,  en  noim  que  dessus  est  dit,  que  aussitôt  que  li  roi  aura 
fini  sa  guerre  encontre  li  roi  de  France,  lequel  il  doit  commencer  maintenant,  il  sera  tenuz  et 
devra  rendre  et  restituer  audit  duc  les  lettres  fesant  mention  du  jusce  1 que  ledit  duc  as  enconvent 

à faire,  cette  présente  guerre  durante , à l'empereur,  a douze  cents  armures  de  feer,  que  li  dit 

roi  as  dudit  duc,  et  que  ledit  roi  ne  les  moustrera,  ne  ferra  monslrcr  à nulle  vivant,  ne  ne  suf- 
frira  que  elles  yssent  hors  de  son  pooir,  tant  et  si  longeaient  que  li  dit  duc  lui  tendra  ses  conve- 
nances, et  nient  mayns,  que  celte  présente  guerre  faite  et  consumée,  eles  ne  soient  de  nulle 
vigueur.  Item , ont  promis  et  enconvent  audit  duc,  en  nom  que  dessus  est  dits,  que  aucuucs  des 
gents  ou  aidants  dudit  roi  ne  passeront  parmy  le  pays  dudit  duc,  ne  fairont  aucun  domage,  grief 
ne  moleste  audit  pays,  ne  inhabitants  en  icelle,  for  en  payant  paisiblement  et  sans  contredit  les 
frais,  dépens  et  denrées  qu'il  y pouroient  et  feroient.  Item,  ont-ils  promis  et  enconvent  audit  duc 
en  nom  que  dessus,  que  d'une  certaine  somme  d’argent,  qu’il  demande  plus  avant  audit  roi,  que 
sitôt  que  ledit  roi  sera  passez  Ia  meer  par  deçeà , U prendra  et  eslira  le  comte  de  Gelre  et  le  mar- 
chys  de  Julers , par  lui  et  de  sa  partie  , et  li  dit  ducs  deux  autres  par  lui  et  par  sa  partie  aussi . 
liquel  quatre  ensi  eslu  aront  dudit  roi  et  duc  plein  pooir,  et  seront  tenuz  de  ent  dire  leur  dit  et 
diets,  sans  riens  aler  en  l’encontre.  Donné  à Audewerp,  le  disme  jour  d'augst , l'an  de  grâce 
M CCC  XXXVIII , et  de  son  règne  le  douzisme. 

Grand  index  chronologique  de  Vas  Hkurcx,  d'après  lequel  celte 
pièce  se  trouve  en  original  parmi  les  chartes  de  Brabaut,  arm.  7, 
infra;  la>e  sur  laquelle  est  écrit  : Engleterre , marquée  H 

I Jusce,  acte  de  soumiition.  On  disait  se  mettre  jus. 
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CLXXV. 

Lettres  d’ Edouard  III,  mi  d’ Angleterre , en  faveur  des  habitant  de  Bruxelles 
et  pour  leur  commerce  dans  ses  pays. 


A Anten,  le  19  soûl  1318. 

Kow.ihdch  . Dci  gratta  rc\  Angliae,  dominus  Yberniac  et  dus  Aquitaniae,  omnibus  ad  quo»  pré- 
sentes litterae  pervencrint,  salutem.  Sciât  is  quod  ad  inslanliam  nobilis  et  poteulis  viri  Johann», 
ducis  Brabantiae,  consanguioei  nostri  charissimi,  et  ob  nflectioncm  quam  mercatores  et  burgen»? 
villae  Bruxellensis  in  Brabantia  erga  nos  et  nostros  haberc  conspiciiniis  , coucessimus  dictis  meru- 
toribus  et  burgensibus  liberlates  subscriplas , habendas  quamdiu  noslrae  plaçaient  voluolali,  ti- 
delicet,  quod  ipsict  eorum  heredes  et  successores  villae  praediclae,  sub  salvo  et  securo  comluctu, 
et  sub  protectionr  et  defensioiic  uostris , veniant  infra  regnum  noslrum  cuiu  rébus  et  mercbinduu 
suis,  ibidem  morenlur,  merchandisas  suas  exerceant,  et  exinde  cum  rebus  et  nierchandisis  lui*, 
que»  et  cjuando  voluerinl,  recédant.  Ita  lamen,  c|uod  ad  terras  nobis  guerrinas  nullatenus  se  diver- 
tanl,  nee  inde  cum  inimicis  nostris  communicent  quoquomodo,  dummodo  consuetudincs  et  costu- 
mas de  liujusmodi  rebus  et  marchandisis  débitas  et  usitatas  in  regno  nostro  solvant,  et  fichât  ot 
debebunt.  Conressimus  etiam  eisdem  mercatoribus  et  burgensibus  et  eorum  beredibus  et  »ucm- 
sorihti*  praedictis,  quod  ipsi  aut  eoruui  bona  seu  merebandisae  praetextu  alicujus  gtierrae,  hacle- 
nus  quocumque  tempore  motac  , seu  ex  nunc  movendae  inter  nos  et  alium  quemeumque  rrgem  «ut 
dominum  terrae  ciijuscumque  nationis,  nee  pro  alienis  transgressionibus  debitis  coin  eut  ionibn*. 
seu  conlraclibus , infra  regnum  noslrum  nullatenus  arrestentur,  nisi  duntaxat  pro  transgressiooi- 
bus  debitis,  convcntionibus  et  contractibus  suis  propriis  et  plegiariis , secundum  logeai  merca- 
tor iam  vel  eommutiem  legen»  regni  Angliae,  dum  tarnen  domini  villae  praediclae  heredes  aut 
successores  sui  contra  nos  de  guerra  non  fucrint , nec  adiiaerenles  aliquibus  contra  nos  de  guerra 
existeutibus.  In  quo  casu  volnmus  et  concedimus  quod  praefati  mercatores  et  burgenses,  hereJe» 
et  successores  sui,  infra  quadraginta  dies,  a tempore  quo  hujusmodi  guerra  muta  et  publkata 
fuerit , exeant  regnum  et  potestaten»  nostram  , cum  bonis  et  rebus,  nostri  absque  impedimenta, 
seu  dislurbatione  nostri  seu  minislrorum  noslrorum  quorumeumque.  insuper  concessimu»  risdeoi 
mercatoribus  et  burgensibus.  beredibus  et  successoribiis  eorumdem,  quod  panni . facli  in  villa 
praedicta  et  per  cos  vel  servientes  eorum  suo  nominc  infra  regnum  nostrum  addncli.  infra  quinque 
dies  a tempore,  quo  dispaccali  seu  aperli  fuerinl  per  ulnatores  uostros,  in  locis  ubi  pan  nus  iilo» 
adduci  coutigerit,  absque  ulteriori  dilatione  uluenlur  et  signeulur.  Ad  haec  concessimus  merci- 
toribus  et  burgensibus  praedictis,  quod  ipsi  ac  eorum  heredes  et  successores,  lan.is  et  alias  mei' 
chaiidisias  quascuniquc,  ubictimque  , infra  regnum  nostrum  cmere,  et  cas  extra  idem  regnum.  w* 
lutin  prius  costumis  et  aliis  consuetudinibus  inde  debitis,  absque  iuipedimcnto  duccre  possint,  ita 
tarnen , quod  se  cum  lanis  et  merebandisis  illis  ad  terras  nobis  guerrinas  non  divertant . ue  eu® 
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mimici»  iiostris  coaimuniceut  de  eisdcm.  Concessimus  eliaai  quod  propria  bona  et  niarchaudisac 
dictorum  mercatoruiu  ct  burgcnsiuin  dictae  villae  Bruxellensis . hereduui  seu  successoruin  suurutn 
praedictorum , praetextu  alicujus  delicli  vel  Ibrefacli , valelorum  seu  servieutium  suortini  eadetn 
bona  et  merchandisas  in  custodia  sua  liabcntium , nullalenus  conliscenlur , nee  pro  forelacti*  ha- 
bcanlur.  dutnmodo  iidem  mercatores  et  liurgensc*  probare  poterunt  eadem  bona  et  merchandisa» 
sua  propria  et  non  valetornm  el  servientium  suorum  exatilisse.  Et  ai  iidem  valeti  el  serviciites  in  Ira 
regnuiu  nostrum  deceaaerinl,  sive  teslauumtum  foceriut.  sive  nou,  bona  cl  nierchandisae  ipsortim 
mercatorum  et  biirgensium . heredum  el  successoruu»  auoruin  praedielonim , quae  in  dielorum 
valelorum  et  servienliuiu  custodia  tune  l'ueriul , nullateuua  atlaebienlur  aeu  arrestentur , »ed 
aine  difticultatc  ipais  mercatoribua  et  burgeusibus  ct  eoruin  lieredibus  et  successoribus  et  execu- 
loribus,  plenarie  libereulur,  quateuus  probare  poterunt  eadem  bona  el  merchandisas  ad  ipso» 
de  jure  pertinere  debere.  lia  tarnen , quod  pracdicli  mercalore*  el  burgense»  dictae  villae  Brtixel- 
lensis  aliquos  mercatores  extraneos,  qui  non  fucriul  de  eadem  villa  Bruxcllensi  non  advoccnl  ad 
praedictas  libertatcs  vel  aliquam  earumdem.  quoquomodo  calomniantes  vel  habentes.  El  si  conlingal 
nos  praedictas  concessiunes  uoslras  ex  causis  aliquibus  revocare,  ne  Ulis  rcvocalio  dici  possit  dietis 
mercatoribua  vel  burgeusibus,  seu  eorum  heredibus  ant  successoribus  capliosa , volumua  et  con- 
cedimus  quod  dictae  concessioocs  nostrae  per  unum  annuin  continuum,  a tem  porc  quo  dictam 
revocationem  ipsi»  mercatoribua  et  burgeusibus  nut  heredibus  vel  successoribus  suis  praediclis 
intimari  fecerimus.  in  suo  robore  perseverenl.  In  cujus  rei  testimonium  bas  litleras  nostra»  lien 
fecimus  patentes.  Datum  apud  Antwerpiam,  decimo  octavo  die  Augusti , anno  regni  nostri  duode- 
cimo. 

Recueil  d'A-Tmao,  II.  fol.  147.  recto 


CIA  XVI. 


Le  roi  d'Angleterre,  comme  vicaire-general  de  l'empire,  requiert  te  duc 
de  Brabant  avec  tes  gens  de  guerre . afin  de  marcher  contre  le  roi  de 
France. 


A Amen  , U-  20  notnnliic  UM 

EiWxiotis,  rex  Angliae,  douiinus  lliberniac  et  dux  Aquilaniuc,  ac  aacri  llomani  impcrii  per  lo- 
tam  Alemanniam  et  Gernianiam , ac  uuiversas  et  singulns  car  uni  provincias  sive  parles  vicarius  ge- 
neralis. indical  Johanni,  duci  Brabantiac,  quod  disposuit  esse  personalitrr  euro  exercitu  valido 
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inter  Moinlz  et  Byna  1 in  Hannonia , die  Veneri»  proximo,  ante  feslum  beali  Thomae  aposloli,  citalque 
ducem  , quatenua  ad  dictoa  diem  et  locum.  cum  ea  qtia  poteril  hominum  armalorum  multitadineT 
accédai,  secum  ulterius  in  manu  forti  profeclurus,  pro  recuperationc  loco  ru  ni,  bonorum  et  jurion 
ipsius  imperii,  tam  in  Flandria  et  comilatu  Cameracensi  ac  in  Burguodia,  quam  alibi,  per  domiuun 
Fhilippum  de  Yaleaio,  qui  ae  dixit  regem  Franciae , et  alioa  deteutorum.  Datum  apud  Anlwerpujn. 
xx  die  .Novembris,  anno  regni  domini  Ludovici  imperatoria  vicesimo  quarto , imperii  vero  *ui  uode- 
cimo. 

Grand  index  chronologique  de  Va*  lltracx,  ou  il  e»t  dit  que  celte 
pièce  *e  trouve  en  original  parmi  le*  charte»  de  Brabant,  arm.  7, 
infra;  laye  «ur  laquelle  est  écrit  : Engliterre , marquée  U. 


CLXXVll. 

Supplément  à la  heure  de  Bruxelles , arrêté  par  le  magistrat  de  cette  tille, 
pour  le  terme  de  cinq  ans  et  sous  le  consentement  du  duc. 


Le  31  décembre  1338. 

Allen  den  ghenen  die  deac  letteren  zien  zelen  ocht  horen  leaen,  scepenen , raet  ende  de  ghemeior 
atad  van  Bruecelle , saluut  ende  hennesse  der  waerheit , cont  ai  alleu  endc  yegheliken  dat  wi  ane- 
ghezien  ghemcinen  orbore,  profijt,  paya,  raste  ende  vrede  der  voraeide  atat  van  Bruecelle.  met 
ghemeinen  acordc,  cendrachtecheiden  ende  met  ripen  rade  der  voraeide  atad,  ghemaecl,  gbeordè 
neert  hebben  op  ona  ende  gheaedt,  bi  wilcoren  ende  consente  ons  ghemints  liefs  beren  eeos  hoegb 
princen  ende  mecbtecbs  J ans,  bider  gratiën  Goida  aherloghen  van  Lothrike,  vau  Brabant  ende  van 
Lemborch , de  pointe  die  hier  nu  bcacreven  aijn,  le  houdene  vast  eude  gheatade,  in  aider  ma* 
nieren  ende  vormen  alae  hier  na  beacreven  ia,  data  te  veratane:  ao  wi  ghedifTameert  wordt  over- 
luids ghemeine  niemare  ende  gherucbte,  dal  hi  vrede  ghebroken  badde,  ochte  vrouwe  ocbte 
jonefrouwe  ontvoerd  hadde,  ochte  ontleidt  jeghen  haren  danc  ocht  wille,  ochte  vercracht  haddt. 
ochte  yemena  huua  bi  nachte  opbrake,  ochte  taine  met  rechte  namen  ochte  met  ghewoude.  dal 
dieu  damman  ochte  aine  gheawoerne  knapen  houden , raaleren  ende  voren  moglien , sonder  vemen* 
wedcraegghen , ende  enech  langher  beiden,  ende  dat  men  dien  binnen  der  vriheit  van  Bruecelle 

I Inter  Mnintz  «•/  Bj'nt , rntrr  Mon»  cl  Binclte. 
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ghevaen  houden  aal,  «onder  enech  pioen,  data  te  welene,  binnen  der  Vrreunten  1 ochte  op  de  Steen- 
porte , wclc  dat  de  ghevanghene  wille  , die  porter  e» , ende  dat  dien  damman  , na  de  waerheit  ghe- 
daen  , de  welke  hi  doen  «al  ende  beghinnen  binnen  drien  daghen  na  dat  de  glicvanghene  ghevaen 
werdt,  ende  die  voldoen  binnen  viertien  nachten  daer  naeslvolghende,  ende  verwinnen  vor  sce- 
penen  binnen  den  vierden  ghenachlc , ochte  laten  gaen  los  ende  quite  van  dien  faite.  Vort , wart 
dat  yemen  claeghde  over  den  aodren  van  eneghen  der  vorseider  saken , ende  die  clagher  van 
yemene  ghedreight  worde  , ochte  gheslagben,  ende  dat  ter  wareit  vonden  worde  , dat  die  dreighd 
ochte  slaghe  sculdech  sijn  soude  ende  mesdadecb,  ghelijc  den  ghenen  die  de  saké  principaellee 
ghedaen  had  de  ; ende  ghevielt  dat  de  claegher  niet  volcomen  en  conste  sire  claghen  , ende  vonden 
worde  dat  hi  tonrechte  gheclaeght  hadde,  dat  hi  dat  beteren  sal  den  here  bi  raide  der  scepenen. 
Oec  es  te  wetene,  dat  dese  ordinance  vorseid  macht,  vestinghc  ende  ghestadecheit  sal  hebben  op 
de  ghene , die  de  vorseide  saken,  ochte  cneghe  vanden  vorseiden  saken,  ghedaen  hebben  , onghe- 
bets  1 vore  de  date  van  desen  letteren  , ende  op  die  gbenc  die  dese  saken  ochte  eneghe  van  desen 
saken  doen  selen,  na  de  vorschrevene  date,  binnen  vifjaren  die  daer  na  comen  ; maer  also  dese 
vif  jaer  leden  sijn , soe  sal  dese  ordinance  te  nieute  bliven  ende  sijn  sonder  valeur,  en  ware  dat  wijt 
bi  consente  ende  wilcore  ons  heren  vorseid  vernu weden.  Vort  es  te  verstane  dat  wi  dese  vors. 
ordinancie  ghemaecl  hebben  op  ons , gbelijc  dat  vorschreven  es , behondenlic  allen  onsen  andren 
coren,  vriheiden  ende  privilegiën  die  wi  hebben  van  onsen  lieven  gheminden  here  vorseit.  In 
hennessen  der  warbeit  hebben  wi  dese  jegenwordeghe  letteren  bezegbelt  met  onsen  groten 
ghemeeoen  seghele.  Gbegheven  int  jaer  Ons  Heren  dusentech  driehondert  achle  ende  dertich  . in 
jaersavondt. 

L'original  (dont  le  sceau  est  détruit)  aux  archives  du  Rovaunie , « 
Bruxelles. 


CLXXVIII. 

Le  roi  d'Angleterre  et  le  duc  de  Brabant  se  promettent  mutuellement  de  faire 
contracter  un  mariage  entre  leurs  enfans. 


A Bnncllfi,  le  22  juio  1339. 


Convention  entre  Epcwards  , roya  d'Kngleterre , sirca  d’Yrlande  et  dux  d’Aquitaine,  et  Jehaus  . 


1 / rtunten.  vniot* , vrqote,  vrooute,  bccrcDgev»ngetm-  { | Onghtbet*,  oafcbiid,  onmiddeJyk 
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«lus.  de  Lolhrice  , de  Brabant  et  de  Lcmbourg,  et  markis  du  Saint-Empire , sur  le  manage  d'Edu- 
wardt,  filsaisné  du  roy,  et  Marguerite,  fille  du  duc,  à faire  dedans  l'an  qu’ils  seront  l’uu  et  l'autre 
en  eage  de  marier,  promettant  ledit  roi  que  dedens  trois  mois  après  chou  que  lui  ou  son  fibau- 
rient  esté  en  défaille  d'accomplir  le  mariage  déseurnoiné,  de  payer  audit  duc  la  somme  de  cent 
mille  livres,  dont  les  évesques  et  nobles  d'Angleterre  qui  ont  apposé  leurs  seaulx  à celle  ckartre . 
sc  constituent  pleiges  et  rendeurs.  Fait  et  accordé  à Brouxelles . le  mardi  devant  la  Teste  de  U 
nati v iteit  saint  Jehan-Baptiste,  l'an  de  grâce  MCCCXXXIX. 

Orand  index  chronologique  de  Van  Utoacx  , qui  ajoute  ce  qui  tuit 
St  trouve  en  original  parmi  les  charte ê de  Brabant , arm  7,  infrt. 
lave  sur  laquelle  est  écrit:  f-nylelerre , marquée  fl,  cotée  fis 
Cette  pièce  est  fort  endommagée  et  n'est  plus  lisible  eu  quelque* 
endroits,  de  façon  qu'on  n’a  pu  donner  un  détail  plus  ample. 


CLXX1X. 

Lettres  d' Edouard  III,  roi  d' Angleterre , par  lesquelles  il  reconnaît  avoir 
emprunté  de  Jean  , duc  de  Brabant , 100,000  florins  de  Florence. 


Au  motiailcrr  d'Épinlteu  pré*  de  Mon*,  le  13  vrptemLrr  1339 


Eimuiu,  roi  d'Engleterre . sires  d'Yrlande  et  du*  d'Aquitaine,  déclare  qu’il  est  loyalmcnt  tenu  et 
ohligié,  et  doit  comme  principal  debteur,  de  bone  et  juste  cause  envers  son  cousin  Jehan . duc  de 
Luthier,  de  Brabant  et  de  Lembourg , et  marcliis  dou  Saint-Empire,  en  une  somme  decent  mille 
florins  de  Florence,  bons  et  loyaulx  , d’or  et  de  pris,  laquelle  somme  de  florins,  il  a promis  et 
promet  loyalinenl  en  bonne  fov  à rendre  et  à payer  audessusdit  son  cousin,  à [trois  payemeos.  à 
«ravoir  est  le  premier  au  jour  saint  llemv,  qui  sera  au  chief  d’octobre,  l’an  de  grasce  MCCCXL, 
trente  trois  mille  bons  petits  fiorius  de  Florence;  item,  à la  purification  Nostre-Bamc  lantost 
ensivans,  trente  trois  mille  bons  petits  fiorins  de  Florence,  et  au  jour  de  saint  André  prochainement 
ensivans,  trente  quatre  mille  bons  petits  fiorins  de  Florence;  et  s'ainssi  lust  qu’il  ne  paissi»t  les 
Nommes  de  fiorins  dessusdites,  as  jours  et  as  termes  devant  nomes,  à son  cousin  le  duc  deso re- 
nommé , il  promet  et  a enconvenl  loialment  et  en  bonne  foi , et  est  tenu  de  envoyer  et  envoira  bui! 
chevaliers  tenant  prison  dedans  la  ville  de  Bruxelles,  et  y detnouronl  dusque»  a tant  que  plénière 
satisfaction  sera  faîte  audit  duc  son  cousin  ; et  pour  plus  grande  seurtey  faire  au  duc  son  cousu». 
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il  prie  et  a prié  son  amés  et  foyal  Jehan . archeveske  de  Cantorbie  , primat  de  toute  Engleterre . 
Henri  et  Richard  , évesque  de  Nycole  et  de  Dinen  , Henri,  comte  de  Derbey,  Guillaume! . comte  de 
Xorthampton , Guillaume*,  comte  de  Salsbirs,  marichal  d'Englellerre , Robert , comte  de  SafTort. 
Henri  de  Ferrières  et  Jehan  Darcy,  chevaliers  , qu'ils  veulent  estre  piège  et  respondeut  pour  lui , et 
qu'il  veullent  faire  leur  propre  debte  des  sommes  de  florins  dessusdits  avecques  lui , ce  que  li  arche- 
vesques  et  évesques . comte  et  chevaliers  dessus-nommés , à la  prière  et  requête  de  leur  seigneur 
Edward,  roy  d’Engleterre , tant  pour  eux  que  pour  le  roy,  ont  promis  et  promettent  loyalmenl . 
comme  piège  et  principal  debleur,  de  rendre  et  de  payer  au  duc  de  Brabant  la  somme  de  cent  mille 
florins  de  Florence,  as  termes  deasus>nommé* , et  si  le  roy  ne  eux  ne  eussent  payé  ladite  somme, 
as  termes  desore  devises,  sans  malengicn  , li  comte  et  chevallier  dessusdit  promettent  et  ont  encon- 
vant,  tout  ensemble  et  cascun  d'eux  pour  le  tout,  par  leurs  foys  et  franchises,  se  ils  cslient  en 
Engleterre , en  quelconques  lieux  que  ils,  tant  conjointement  que  divisement,  fussent  ou  puissent 
être,  par  de  là  mer,  que  ils  revérient  et  repasserienl  la  mer  par  dechâ,  dedans  cascun  jours  et  ter- 
mine, que  li  escliéronl  à payer,  ensi  comme  dessus  est  devisé,  et  n'en  parlirienl  jamais,  à nul  jour , 
pour  repasser  entre  la  mer,  pour  aller  en  Engleterre , cascun  jour  et  terme  dessoredil  venu  , comme 
dit  est,  jusque»  à tant  que  plénière  satisfaction  en  sera  faite  audit  duc;  mais  deverout  et  seront 
tenus  et  promettent  et  ont  cnconvcut  de  envoyer  quatre  chevaliers,  cascun  à quatre  chevaux , et 
cascun  chevalier,  deux  chevaliers  en  sautable  manière,  dedans  les  prochains  huit  jours  après  cascun 
jour,  que  cascun  des  pavemens  sera  échu , si  comme  dessus  est  expressé , en  la  ville  de  Rruxcllo 
devantdicte,  pour  cause  de  ladite  plégerie,  sans  jamais  départir  de  là,  se  ce  n'est  par  l'octroy  et  le 
grey  dou  duc  devant  nommé.  Fait  et  donné  à Espiuleu  de  lez  Mons,  en  Hayuau,  le  lundi  après  la 
natiritey  Nostre-Dame,  treze  jours  ou  mois  de  septembre,  l'an  de  grâce  M CCC  XXXIX. 

Grand  index  chronologique  de  Vas  Hllsuc  , comme  se  trouvant  en 
original  parmi  les  chartes  de  Brabant,  arm.  7,  infra;  Isye  sur 
laquelle  est  écrit  : Engleterrt , marquée  //,  cotée  a.  I. 


CLXXX. 


Acte  de  non  préjudice  donné  au  monastère  de  Tongerloo , au  sujet  de  quel- 
ques exactions  exercées  à Calmpthout  et  Estchen , par  les  gens  du  duc. 


A Anvers,  le  15  novembre  1339. 


Joia.v,  bider  gratiën  Ons  Heeren  hertoghe  van  Lothryke, 

Dell  I. 


Brabant  ende  van  Lymbourgb , ende 
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inarcgreve  des  Heyleehs  Hijc,  doen  cont  allen  lieden,  hoe  dat  des  goelshuus  late  van  TongerW 
geseten  op  haren  cyghendoeme  te  Calmthout  ende  te  Esschen  . na  methiuge  , niet  langhe  leden  ge- 
pant  worden  van  enighen  van  onsen  lieden  om  me  voere  ons  na  te  doene  tote  ouser  provantbeti 
van  onsen  wine  , daer  om  me  soe  en  willen  wi  niet  dat  hen  dat  eniglie  onstade  doe  , maer  dat  si  bB- 
ven  in  allen  haren  privilegiën  ende  a rilleden  nu  en  in  liden  toococmene , gelijck  alse  voere  waren. 
Hi  getughe  van  desen  hrievene  gesegheU  met  onsen  seghele , gegeven  te  Antwerpen  des  maen- 
daeghs  na  Sente  Martens  «lach.  inden  jaere  Ons  lieeren  dosent  drie  hondert  oude  neghene  endetter- 
tich. 

Analecta  inedita  de  Hiuu. 


CLXXXI. 

Le  duc  Jean  lil , en  approuvant  let  comptes  faits  avec  la  ville  de  Louvain, 
se  reconnaît  reliquataire  et  débiteur  envers  elle  de  333  livres. 


L*  21  février  1340. 

Jsv , hi  der  gratiën  Uns  lieren  horloge  van  Lolhrijc,  van  Brabant  ende  van  Lymborcb,  code 
maretgreve  des  Ueilecs  Rijcs , doen  cont  allen  luden , dat  want  onse  lieve  eude  ghetrnwe  her  Looys 
vander  Borch , onse  rentmeester  van  Brabant  , her  Herman  van  Os,  ridderen,  ende  Alart  van  Os, 
onse  cokennieester , van  onsen  wegben , ende  bi  onsen  bevelen  rekenden  met  onser  stat  van  Lovene 
des  achtienste  daeghs  van  sporkelle  in  den  jarc  Ons  Heren  dusenl  drie  hondert  dcrtech  rode  ne- 
ghene, alse  van  den  assizen  van  onse  vorscrcve  stat  van  Lovene,  van  scaden  die  oase  porteren 
van  Lovene  hebben  ghehadt  iu  lideu  die  loden  aijn,  lot  op  den  vorscreven  dagh  ende  van  den  bon- 
dert  ponden  groten  , die  wi  onse  slat  bewijsden  jaerlex  lc  heflene  anc  onse  renten  van  Lovene,  soe 
bekennen  wi  dal  die  vorscreve  reekeniuge  goel  es,  ende  hoiidcnsc , ende  hebben  gheloelt  Ichou- 
dene  vore  goet , vast  ende  ghesLadcch  , ghelijc  ende  in  allen  dien  manieren  dal  si  ghedaen  was, 
also  alse  vorscreven  cs , ende  houden  ons  daer  af  wel  ghepoyt  ende  content  van  onser  vorscreven 
stat , ende  van  allen  den  glienen  die  daer  toebehoren  sonder  argelist.  Ende  bekennen  oec  dat  «i 
onser  vorscreven  stal  sculdech  bleven  ter  vorscreve  reekeuingen . alle  dinglic  op  ende  af  ghesU- 
ghen,  drie  hondert  vijflcch  ende  drie  pont,  sesse  schcllinge,  ende  ses  pcuninghe  ouder  groten 
tournoyse,  bi  getughene  van  desen  brieve  bezegelt  met  onsen  aegele,  ende  ghegheven  te  Brucrlle 
in  sente  Peters  avonde  , ante  cathedram , in  den  jare  Ons  Heren  dusenl  drie  hondert  dertech  end' 
neghene. 

Cartulairc  aux  archive»  de  la  ville  de  Louvain 
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CLXXXI1. 

Lettres  d’Édouard  III , roi  d' Angleterre , par  lesquelles  il  déclare  libérer  le 
duc  de  Brabant-  de  tout  ce  qu'il  peut  lui  devoir. 


A Amer»  , le  3 mars  1349. 


hnwAHtiis.  rex  Angliar.  dominais  Hiberniae  et  dux  Aquitaniac,  déclarât  quod  at  tendens  allec- 
tionem  intimant,  quam  illuslris  Johannes,  dux  Brabantiac,  Lotbricae  et  Lenaburgiae,  consanguineu» 
suus  rharissiinus , sibi  se  an  per  et  praeserlim  post  adventuau  suuna  ad  partes  Brabanliae,  gratanter 
ostendit,  et  provide  volens  sibi  reddere  vices,  gratis  perdonavit  et  rendait  ci  omnimoda  débita  et 
obligation?»,  in  quibus  idem  dux,  de  temporibus  antCcessorum  suoruna  ducum  Brabantiac,  sibi 
ex  quacumque  causa  lenetur,  et  ipsum  ac  heredes  suos  inde  tenorc  praesenlium  quittai.  Datum 
apud  Audwerpiana . tertio  die  Martii , anno  rrgtii  ipsius  terüo  deciano. 

Grand  index  chronologique  de  Van  Herses,  portant  que  cette 
pièce  se  trouve  en  original  parmi  les  chartes  de  Brabant, 
arm  7,  infra,  lave  sur  laquelle  est  écrit  : Englt  terre , mar- 
quée B. 


CLXXXIII. 

Le  duc  Jean  III  promet  de  respecter  et  de  défendre  les  droits  et  libertés  des 
habitons  de  Matines . tout  le  temps  que  durera  la  guerre , et  qu’il  occupera 
leur  ville. 


A BruKfllc»,  le  30  mars  1340. 

J sas  , bi  der  gratiën  Ons  Heren,  hertoghc  vau  Lolhrike,  van  Brabant  ende  van  Lenaborcla,  ende 
maregrave  des  Heileghs  Bijcs,  allen  den  {'benen  die  dose  letteren  selcn  sien  ende  laooren  lesen, 
salut,  met  kennissen  der  «aerheit.  W ant  ui.  overmids  procfleke  saken , die  gevallen  sijn  in  or- 
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loghe  jegen  «enen  excellenteii  prince  tien  coninc  van  Yrancrike,  ende  hi  code  de  sine,  ons  code 
den  onsen  van  den  onsen  gbcnomen  hebben  ende  scadc  ghedaeu  loccblekc . soc  hebben  wi  ane- 
vacrl  de  slat  van  Mcchelne,  ende  dat  daer  toc  beboert  in  ouse  banden  te  sine  den  tijl  dal  die  or- 
logh  duren  sal , in  alselker  manieren  dal  wi  de  voorgenoemde  stat  houden  selen  ende  gouvernerai 
na  bare  recht,  bare  vonnessen , vriheden  ende  liaer  heerbringen.  gbelijc  dat  de  scepenen  Mecbelr 
kennen  ende  kennen  selen , na  dat  sise  herbracbt  hebben  , behoudeuleke  altoos  baren  ghcrechleo 
heerscape,  al  barcu  rechte,  ende  ben  oec  te  belpene  na  onse  macht  ane  hare  gherechte  heerscap 
vors  cor;  ht  te  comcne,  alsoe  verre  aise  wise  van  rechte  doen  moghen , sonder  arghelist.  Voert, 
wacrl  dat  yemen  der  slat  van  Mecbclnc  na  macis  anespracke , moyen  ochtc  scade  wilde,  overoud» 
danevaerden  van  ons  vander  vorseeghder  stat , daer  af  geloven  wi  de  voorgenoemde  stat  te  befTroc 
ende  te  scadeloes  te  houdene.  Ende  aile  desc  voorwaerden  gbeloven  wi  met  goeder  trouwen  (1er 
vorseider  slat  vast  ende  gesladc  te  houdene,  ule  ghesleken  aile  arghelist.  In  oirkenscape  van 
desen  brieve,  betegelt  met  onsen  segele  in  kinnessen  der  waerbeit.  DH  was  gedaen  ende  gbege- 
ven  te  Bruessele  des  donredaegs  na  Onscr  Vrouwen  dagb  in  Morte,  dien  men  scght  ter  \nnuntia- 
eieu  , in  den  jare  Ons  lleeren  dusentcch  drie  honderl  negen  ende  derlich  , na  de  usage  des  hiiseep 
doems  van  Oamerike. 

L'original  aux  archive»  de  la  ville  de  lalmei 


CLXXXIV. 


Lettres  du  duc  Jean  III , énumérant  toutes  les  sommes  d’aryent  qui  lui  ont 
été  fournies  par  la  ville  de  Bruxelles , pendant  treize  ans  et  demi. 


L«  15  mu  13*0 

Wy  Jas  , by  der  gratiën  Gods  hertoge  van  Lottrijke , van  Brabant  ende  van  Lymborcb . marc- 
grave  des  lleilichs  Ilijcs,  doen  te  wclene  allen  den  ghenen  die  dese  letteren  sien  selon  code  hoir» 
lesen  , dal  onse  getneinde  ende  getrouwe  bede  de  scepenen , de  rent  mees  leren  ende  de  rael  ta* 
onter  liever  stad  van  Bruessele . ons  wettege  rekeninge  gedaen  hebben  voir  onsen  raed , dat»  Ie 
vrelenc , heere  Willem  van  Duvenvoirde , heere  vau  üeslerliout,  beerc  Hermanne  van  Os.  bem 
Loenij&e  \ander  Borclie  , onsen  rcnlmceslcren  tan  Brabant , ende  heere  Janne  Puilcmanne  . omes 
d rossa  U:  vau  Brabant , van  allen  den  goeden , ghiften , assisen  ende  geloften  die  ons  onse  goede 
bede  van  onser  voirs.  stad  van  der  stadl  wegen  sculdicb  waren,  geloofden  Ie  gbevene  oft  te  lee- 
nene  . in  wal  manieren  dat  was , bijnnen  derlhien  jaren  ende  eenen  halven  jare  lest  leden . ér 
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welke  inginghon  te  Paeschen  inl  jaer  On»  llecren  tlu»enl  drie  hondert  ende  achtentwintech  , toto 
opteu  vijl'licuden  dach  vander  maend  van  nieyc  int  jaer  On»  llecren  duscnl  drie  hondert  ende  vier- 
tich.  Dal»  te  verstane,  in  den  ierslen  van  dien  drieu  hondert  ende  twclef  ponden  . ende  tien  scel- 
liuge  groole  loruoyscn,  die  on»,  mise  voir»,  stad  gaf  te  hulpen  te  huwelijke  Jehannen  . ou»er 
oudster  dochter  , graviniie  van  Heuegouwe,  die»  on»e  voirseide  stad  quitancie  heeft  van  on»,  met 
onsen  groten  segcle  hesegel  l.  Item.  van  dien  tweelef  dusentech  ponden  die  on»  onse  vorseide  stad 
gaf,  tou»en  ridderscape  , die»  onse  voir»,  stad  quitancie  heeft  van  on».  Item,  van  dien  drien  duseu- 
tich  vive  ende  tachentich  ponden  achtiene  scellitigen  ende  negen  penningen  grote  lornoyse , die 
on»  onse  voirseide  stad  gaf,  tc  hulpen  te  ouseu  groten  oirloge,  dies  onse  stad  voir»,  quitancic  heelt 
van  ons,  ende  wisseleereu  boeke , dat  ons  die  gehecllec  hctacll  sijn.  hem,  dusentich  pond  Isiaer» 
die  de  goede  liede  van  Brucssele  gehaveu  hehhen  , bijuiien  den  voirseiden  tijde  van  harer  scaden 
die  zy  gchadl  hebben  in  occuysoene  van  ons,  ofte  van  onser  scout.  Item,  van  den  vijf  dusentich 
ponden  tsiaers  die  ons  onse  vorseide  stad  vergouden  heeft  van  den  assijsen  van  der  stad  , elcx 
jaers  hier  en  bijnnen , dies  zy  quitancie  heelt  van  ons  ende  wisseleeren  boeke.  Item,  van  den  een 
ende  twintich  dusentich  ende  vijf  hondert  pond  zwarter  tornoyse,  die  ons  onse  voirs.  stad  leende, 
in  onsen  voirseiden  groten  oirloge;  als  waer  by  dal  wy  sculdich  bliven  onser  voirseider  stad  , opten 
dach  dal  dese  lettere  geuiaict  was  , al  op  ende  afgeslagen  ende  gcrekent,  in  de  somme  van  pennin- 
gen die  hier  na  hescreven  sijn , dat»  tc  verstane,  in  den  ierslen  scven  hondert  sevene  ende  Iscs- 
tich  pond,  vier  scel linge , liegen  peiminge  ouder  groten  tornoyse  ende  twee  ingelsche,  van  den 
vors.  een  ende  twintich  dusentich  ende  vijf  hondert  pond  zwarter  tornoyse , die  ons  onse  voirs. 
stad  leende  alsoe  voirseit  es.  Item,  in  drie  dusentich  acht  hondert  viertech  pond  vijftien  scellinge, 
den  ouden  groteu  tornoysen  voire  zessent winlich  penninge  gcrekent,  die  wy  ophieven  van  onser 
voirseider  stad  van  den  ghclde,  dal  wy  Jan  van  Halen  bewijst  hadden,  acn  onse  voirs.  stad  te  hef- 
fenc,  dal  onse  stad  voirs.  weder  betalen  moeste  Jans  hoyr  van  Halen  voirs.  Item,  in  vierlicn  pond 
ende  zeven  scellinge  grote  tornoyse  van  coslc  ende  scaden  die  onse  stad  dair  af  hadde , gelijck  dat 
onse  hrieve  inhebben,  die  wy  onser  stad  dair  op  gegeven  hebben.  Item,  in  zes  dusentich  pond 
zwarter  tornoyse,  die  ons  onse  voirseide  stad  leende  in  onsen  oirloge  voir  Valkenbercli , die  wy 
onser  stad  voirs.  geloeft  hebben  af  te  slaolie  van  den  assijsen  van  der  stad  in  dachterstc  drie  jare 
van  den  Iwiulich  jaren  dal  dassijsen  duren , gelijck  dat  onse  brieve  inhebben , die  wy  onscr  voir- 
seider stal  dair  op  gegheven  hebben.  Van  der  welker  rekeninghen  van  den  voirs.  dertien  jaeren 
ende  een  half,  wy  ons  wel  gecusl  1 ende  gepayt  houden.  Ende  bekinnen  dat  ons  vau  allen  den 
goeden  ende  ghclde , dat  ons  bier  en  bijnnen  gevallen  es  aen  de  voir»,  stad , es  te  vollen  genocch 
gedaen  , ende  scelden  dair  af'  quile  geheellic  ende  al  onse  voirs.  stad , de  scepenen  , rentmeesteren  , 
den  raed  ende  allen  onsen  poirteren  ende  goede  lieden  van  der  selver  stad , bier  hoyr  ende  naco- 
melinge  te  ewcliken  dagen.  Ende  geloven  voir  ons,  onse  hoyr,  ende  oacommers  hen,  luieren 
hoyre  ende  nacomelingen , netnmermecr  namaels  dair  af  niet  Ie  eischene,  te  doen  eischeue  , noch 
te  laten  eischene  , noch  aen  te  sprekenc  in  geenre  manieren.  Dese  rekeninge  was  gedaen  opten  vijf- 
tienden dach,  van  der  inaent  van  meye  int  jaer  Ons  Herren  dusent  drie  houderl  ende  viertech. 

Recueil  (l'A-Tsvio,  11,  fob  lö2,  verso. 

I Gecusl , ■Mgrzimerd  . voldson  ; vso  tuis  teken  , onveren.  M«B  schreef  in  cutlbaer  geld , dat  i»  ia  kmsett  geld , in  on 
gntliondcu  geld. 
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Nouveaux  privileges  accordes  aux  habitant  de  Louvain. 


A Louvain,  le  10  mart  1341. 


lui,  bi  der  gratiën  Gods  hertogc  van  Lollirijc,  van  Brabant,  van  Lemborg  ende  marcgrme 
de»  lleilechc  Rijks,  doen  cont  ende  kenlec  allen  den  ghenen  die  nu  sijn  ende  namaels  wesen  stielen, 
dat  wi  aensien  hebben  met  goeden  ende  ripen  raden . den  menechfuldegen  groten  ende  gelruven 
dienst,  die  ons  onse  goede  slat  van  Lovcne,  die  porteren  ende  persone  die  daer  toe  boeren,  gbe- 
daeu  hebben  te  mcneghen  stonden  in  tulen  vorleden  , ende  noch  doen  selen , ocbt  God  wilt.  ende 
in  ghelicKen  dinghen  , soe  hebben  vi  oec  aensien,  ancgehoert  ende  gewegen  menegerhande  poeo- 
len  . die  ons  onse  vorscrevc  stat  geloenl  ende  vcrcleert  heeft,  niet  den  welken  poenten  onse  vor- 
screve  slat  die  porteren  ende  persone  die  daer  toe  beboeren,  mochten  leven  ende  wesen  in  paise. 
Ende  onmie  te  acuwene  alreliandc  arge  poente.  met  den  welken  onse  vorscrevc  stat  ghecrenct 
inoclile  werden,  in  mindernissen  van  neeringhen , soe  hebben  wi  geconsenteert  ende  gbewileoert. 
willecoren  ende  consenteeren , bi  versueke  ende  begeerten  onser  vorscrever  stat,  ende  omme 
meeste  profijt  der  porteren  ende  persone , die  daer  toe  beboeren , alle  de  poente  ende  iegewelcbi 
hem,  in  der  vormen  ende  manieren  , dat  si  hier  na  bescreven  slaen.  In  den  iersten , om  me  die 
redene,  dat  elc  tnan  vortane , die  ambacht  houden  sal  in  onse  vorscrevc  stat,  si  van  geswo- 
renscapen,  van  dekenien  , ocht  van  knaepscape,  ende  dat  daer  tocbehoerl,  te  poente  sal  moeten 
doen,  soe  consenteren  wi  hen  ende  gheveu,  dat  soe  wie,  ocht  soe  wat  persone,  die  vortane  in 
«regen  liden  enecli  goot  gave , ocht  gclocftcn  dade  van  goede , ochte  van  gelde , in  wat  maniérés 
dat  ware,  omme  enech  ambacht,  dat  der  stat  toebehoert,  waerl  van  gesworenacape  , van  dekenien. 
van  kuaepscape,  oebte  van  eueghen  anderen  heerscape  , waer  dat  ware  , dat  die  ghene  die  dal  gort 
ochte  geil  gheloel't  liadde , gave  ochte  name , nemmermcer  dacrna  in  enghenen  ambacblr  noch 
officicn  van  der  stat  sijn  en  soude,  noch  comen  en  mochtc,  in  engheenre  manieren  , ende  dat  dat 
selve  goet , ghelt,  ochte  glieloeften  van  goede,  ochte  van  gelde,  dat  daeromme  ghegeven.  gbe- 
nomen  ochte  geloeft  ware . met  scepenen  ochte  met  scepenen  brieven  , dat  soude  verboert  sijo , 
ende  ons  toebeboeren  , soe  waneer  dat  dat  betoent  ende  betuught  worde  met  tween  wittegen  lieden. 
Ende  altoes  e»  onse  meyninghe,  ende  gheven  onse  vorscrevc  slat  ende  consenteren  , dat  soe  waneer 
in  enegen  tide  hier  namaels  enech  persoen  van  ambachten  , sijn  ambacht  verbuert , alse  vorscrevea 
es,  soe  sal  die  core  toebehoeren  ende  toecomen  den  gheslechte,  daer  die  gene  af  es.  diet  ambacht 
verboert  heeft,  ende  dat  gheslechte  sal  dan  eenen  anderen  kiesen  ute  deu  selveu  gheslechte . die 
ben  goet  ende  orberlee  sal  dunken  , op  haren  eet  ende  op  hare  beste,  omme  dat  amhacbt  te 
regeren,  alse  gewoenlee  es  ende  beeft  geweest.  Ende  altoes  es  die  meyninghe . dat  die  guldekcoe 
kiesen  selon  hare  knapen  , elc  in  sijn  geslechte,  met  gemeinen  consente  van  hen  drien  in  elc  partie. 
Ende  vieil  dat  si  niet  over  een  en  droegen,  soe  dat  die  twee  den  derden  niet  en  volgbden,  ochte 
die  derde  den  tween  niet  en  volghde  enen  kuape  te  kiesene,  dat  dan  die  drie,  die  niet  en  accor- 
deerden , alse  vorscreven  es.  loten  souden , ende  dien  dlot  viele  soude  den  core  hebben  van  den 
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knapt'.  Rtule  alle  dersclver  manieren  selen  si  doen  van  deo  anderen  ambachten  , die  si  ghewoenlee 
sijn  knape  te  j are  ochtc  te  haren  live  te  ghevene , also  dicke  alst  ghevalt,  ende  des  te  doene  aal 
sijn.  Item,  hebben  wi  ghegheven  ende  gbeven  onse  vorscreve  stat,  ware  dat  sakc  dat  enech  porter 
van  Lovenc  met  ongevalle  qua  me  in  eneghen  doelslngc,  dal  niet  gevallen  en  moete , ende  dat  hi 
dan  daer  nae,  alst  geviele,  versoende  jegen  die  niaghe , ende  dlaiit  wederghecreghe , dat  hi  dan 
alle  sijn  erve  weder  soude  hebben  , waer  dat  gelegen  ware,  dat  es  te  verstane,  van  ingheborlegeii 
por  leren  van  onse  stat  van  Lovcne.  Ende  alsoc  oec,  ware  dat  saké  dat  die  man,  die  aldus  van 
doetslage  ware , storve  buten  lands,  dat  dan  sine  naeste  erfghenamen , die  ingeborteghc  porter 
waren,  sine  erve  souden  hebben  ende  behouden.  Item , hebben  wi  hen  ghegeven  ende  willecoreu, 
ware  dat  saké  dat  si  onse  stat  van  Lovene  bat  vesten  wouden  hier  namaels,  ende  miwe  vesten 
maken,  dat  si  dat  doen  mogen  sonder  ons  daer  af  te  versuekene.  Item , consenteren  wi  onse  vors- 
creve stat,  geven  ende  confirmeren  alle  die  privilcgcn,carten  ende  brieven,  die  si  besegelt  hebben 
van  onsen  vordren,  ende  van  ons  , ende  alle  hare  vriheiden  ende  hcercouiene,  ghelijc  alse  si  heer- 
bracht  hebben.  Ende  alle  die  carlen  ende  brieve , die  spreken  vander  gulden  , in  wat  manieren  hel 
es , ende  die  hen  besegelt  sijn  met  onscr  vorder*  segclle  , ochte  met  onsen,  die  willen  wi  oec  dat 
van  poente  te  poente  in  eweleken  üde  vast  ende  wel  ghehouden  sijn , gelijc  alse  die  brieven  in 
hebben  ende  begripen,  die  daer  op  gcmacct  sijn,  alse  vorscreve  es.  Ende  alle  dese  vorscreven 
poente  ende  article , ghegeven  aen  onse  vorscreve  stat,  gheloven  wi  vortane  vore  ons , vore  onse 
oer  ende  nacomelinghe , onse  vorscreve  stat  te  houden  in  goeden  trouwen,  leweleken  tulen 
durende,  sonder  arghelîst.  In  orconscapcn  van  welken  dinghen,  wi  hebben  desen  charten  doen 
besegellen  met  onsen  segelle;  ende  omme  die  meerdere  sckerlieit  hier  af  onser  vorscreve  stat  Ie 
doene,  bidden  wi  ende  versueken  onsen  lieven  ridderen,  mannen  ende  raetgaven  *,  dat  es  te  ver- 
stane, Otten,  here  van  Kuyc  onsen  neuve,  Gielys  van  Ouaderebbe,  here  van  Berge,  Janne  van 
Kersbeke,  llermanne  van  Os,  ridderen,  cude  Jacop  Baken,  onsen  clerc  ende  raetgave,  dat  si 
omme  die  redene , dat  si  daer  over  ende  ane  waren  , daer  alle  dese  vorscrevene  poente  ghemaect 
ende  geordeneerl  worden , hare  segelle  willen  hangen  ane  dese  jegenwordege  letteren  met  den 
onsen , in  kennissen  ende  ewcleker  gedenekenissen  der  wacrheit.  Ende  wi  Olie , here  van  Kuyc . 
Gielys  vau  Quaderebbc,  Jan,  lierman,  ende  Jacob  vorscreve,  overmids  die  beede  ende  vcrsuekr 
ons  liefs  heren  shcrloge  vorscreven,  hebben  onse  segelle  gehangheu  ane  dese  jegenwordege  letteren 
met  den  stnen,  in  kennissen  der  waerheit.  Dit  was  ghedacii  ende  ghegeven  te  Lovene,  smacn- 
daeghs  na  den  sondach  dat  men  singht  Laetare  Jérusalem , int  jacr  Ons  Heren  dusent  drie  hondert 
ende  veert ech. 
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Les  c'chevins , mayeurs , jures  et  conseil  de  In  ville  de  Louvain,  en  considé- 
ration des  privile'yes  et  avantayes  accordés  à cette  ville  par  le  duc  de  Bra- 
bant, lui  concèdent  différentes  sommes  d’aryenl. 


A Louvam,  le  21  mari  1341  ■ 

Allen  den  ghenc  die  dese  letteren  zelen  sien  of  horen  leien,  scepencn , commoengeroeierec. 
geswornc  , ende  al  de  raet  ghemeinlee  van  der  slat  van  Lovene  , saluit , met  kennissen  der  waer- 
beit.  Cout  si  allen  lieden,  dal  hoe  ons  in  liden  vorleden  een  hoghe  ende  een  tuogkendc  prince, 
onsc  lieve  gheminde  herc  Jhan,  bi  der  gracien  Gods  hertoge  van  Lothrijc,  vau  Brabant  ende 
van  Lemborch  , ende  maregrave  des  Heileclm  ftijes  , bewijst  hadde  te  heflene  , ende  te  nemene . te* 
dusent  ponte  swarte  tournoisen , dc  welke  wi  hem  leenden  in  verledenen  tulen.  in  sine  orlogr. 
gelijc  aise  de  brieve  in  hebben  die  daerop  gemaecl  waren,  ane  de  ses  dusent  pont  tjaers  die  «i  ben 
sculdech  sijn  jaerlex  dc  twintech  jaer  durende,  dals  te  wetene,  van  den  tide  ende  van  den  jare 
dat  wi  onse  assisen  hernamen  vortane , de  welke  tijt  noch  te  duren  heeft  ontrent  zeven  jaer. 
dats  te  wetene,  op  elc  van  den  drien  lesten  jaren , vanden  vorscreven  twintech  jaren  , twee  dasent 
pont  sjaers  der  vorscreven  swaerte  tournoisen.  Ende  omme  dat  onse  vorscreve  here  op  den  tijt  vso 
nu  ons  ghegeven  ende  besegel t heeft  vele  goede  orberlckeu  poente.  bi  den  welken  de  vorscreve 
stat  van  Lovene,  ende  die  persone  die  daer  toe,  beboeren  solen,  ocht  God  wilt,  vortane  mogen 
leven  in  payse,  in  raslen,  ende  in  neeringen,  soe  hebben  wi  hem  met  eendrachteohedeo  ende  met 
goeden  ripen  rade  dc  vorscreven  ses  duseut  pont  swartere  tornoisen  quite  gescouden , hem  ende  siner 
oir.  ende  sine  nacomelinghen , vore  onse  vorscreve  stat,  vore  ons  ende  vore  alle  onse  uacomelinge. 
Voirt  hebben  wi  gheloeft  ende  geloven  onsen  lieven  ende  gheminden  here  vorscreven  te  gbevene, 
te  gbeldene  , ende  te  betaelne  neven  dusent  pont  alsulcs  gelds , alse  wi  hem  gheven  jaerlex  van  on- 
sen assizen,  dals  te  wetene,  dusent  pont  sjaers  binnen  seven  jaren  naestcomende , ghebeelee  ende 
al  vergouden  le  sinc  ten  selvcn  termine  ende  tide  altoos  vortane  te  heflene , alse  wi  hem  jaerlex 
gelden  de  ses  dusent  pont,  die  wi  hem  sculdech  sijn.  ende  geven  moeten  den  vorscreven  tijt  v*n 
twiulech  jaren  ave  onse  assizen.  In  orconscapen  ende  in  kenlecheiden  der  waerbeit  alle  der  dingo 
vorscreven  hebben  wi  onsen  vorscreven  here  den  hcrloge  dese  letteren  ghegheven  , !>escgell  met 
onse  genieineu  segelle  tite  hangende.  Ghegeven  te  Lovene  den  enen  ende  twintecste  dach  van 
meerte  . int  jaer  Ons  Heren  MCCC  vierteeb. 
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Lettres  de  Jean  III,  par  lesquelles  il  permet  n ceux  de  Louvain  de  bannir 
de  leur  rille  et  du  duché  de  Brabant  les  personnes  coupables  de  rébellion 
envers  ladite  ville , ou  qui  seraient  reconnues  y être  inutiles. 


L«  l«r  ivril  1341. 

J4*,  bi  dor  gratiën  Ons  Heren  heftoghe  van  Lothrijc,  van  Brabant  ende  van  Lemborg,  ende 
marcgrave  des  Hcilechs  Hijcs , dont  cont  ende  kenlec  allen  den  genen  die  desen  letteren  selen  zien 
ende  boren  lesen.  dat  wi,  aenziende  den  mencchluldigeii  gelruwcn  dienst,  die  ons  onse  goede 
liede  van  onse  geminder  stat  van  Lovene  diewile  gedaen  hebben,  ende  noch  doen  selen,  die  wi 
alloes  begeeren  in  paise  ende  in  ruste  te  houdene;  ende  want  si,  otntne  pais  ende  ruste  te  houdene 
ende  allen  tuist  te  beletlene,  onder  hen  onderlinge  gheset,  ghemaect  ende  geordeneert  hebben, 
bi  onse  macht , hi  ons  ende  bi  onsen  rade,  willecorc  eudeconseutcre,  dat  si  bannen  moghen  alle  de 
gheue  die  onnutte  sijn  onder  hen,  die  welke  gewapenl  waren  jogen  onse  goede  liede,  ende  die 
weltelec  bedraghen  sijn.  also  verre  alst  onsen  scepenen  van  onse  vorscrcvc  slat  kenlec  es,  ende 
also  verre  alse  si  over  een  ghedragen  sijn , daer  ave  soe  hebben  wi  onsen  vorscreve  goeden  lieden 
ghegeven  ende  gheven  volcomen  macht,  ende  hen  willccoren  ende  consenteren,  dat  si  doen  bannen 
ute  allen  onsen  palen  van  alle  onsen  lande,  ende  dat  dc  ban  vaste  ende  gestadech  blive  teweleken 
dagen,  van  allen  den  ghenen  daer  si  af  over  een  ghedragen  sijn,  met  namen  ende  met  toenamen  , 
ghelikerwijs  dal  si  ghenoemt  sijn  ende  bcscrcvcn  in  ander  brieve  met  onsen  segelle  gesegelt.  Waer 
bi  wi  ontbieden  ende  bevelen  allen  baeliuwen  , scoulhilcn,  voeghden,  ammannen  , meieren,  onder - 
meieren,  vorsleren.  ende  alle  anderen  onsen  richleren,  wie  si  sgn,  van  wal  state  ochte  conditiën 
dat  si  sijn  , die  nu  sijn  ochte  namaels  wesen  selen , dat  si  ende  ieghewelc  van  hen , bannen  ochte 
doen  bannen  ute  allen  onsen  palen  van  onsen  lande,  alle  de  ghene  die  ute  onse  vorscreve  stat  van 
Lovene  sijn  gebannen  , met  namen  ende  met  toenamen.  Ende  waneer  dat  de  vorscreve  ghebannene, 
een  ochte  meer  , onder  onse  vorscreve  rechleren  comen  , ochte  onder  eneghen  van  hen  allen,  dat 
si , ochte  hi , daer  over  richten  ende  justitie  doen,  ochte  doe,  alse  over  ondadegbe  lieden  , sonder 
merren  ende  sonder  encch  verding  hen.  Voert  hebben  gheconsenteert , ende  volcomen  macht  gege- 
ven , ware  dat  saké  dat  iemanl , wiebi  ware , si  een  ochte  meer , die  eneghen  van  desen  vorscreven 
gebannen  vonde , een  ochte  meer , waer  dat  ware , ende  hi , ochte  si , dien  ghevangenen , ochte 
die  ghevangene , brachtc  ende  leverde,  ochte  brachten  ende  leverden  ane  den  naesten  van  onsen 
rechleren,  die  men  wiste,  na  der  slat  dal  dat  gheviele,  dal  men  van  eiken  persoen  , die  also  ge- 
vaen  wordt  ende  gheleverl , gheven  sal  ende  betaelen  sal  tien  pont  payements,  gemeinlec  in  horsen 
lopende,  die  onse  vorscreve  stat  van  Lovene  gelden  sal  den  ghenen  dien  den  ghevanghenen  leveren 
sal . ochte  leveren  selen.  Ware  oec  dat  saké,  dat  die  ghebannen , een  ocht  meer,  hen  1er  weere 
selte,  ochte  setlcn  , ende  de  ghene  diene  vaen  wonde,  ochte  wonden,  1er  doet  brachte,  ochte 
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brachten , in  enegcr  manieren , Uien  gheven  wi  onse  Ianl  vri  enclc  quite , endc  sceldcu  hem  quite  van 
der  mesdacL  van  onsen  weghen.  Voert,  soe  consenteren  wi  ende  wiliecoren,  ware  dat  saké  dat 
men  namaels , in  lide  loecomende , iemand»*  vonde  mesdadech  van  den  vorscreve  dingen  die  be- 
dragen worden  van  iemande  die  sijn  lijf  verlore  , ochte  die  wellelec  na  onse  vorscreve  slat  reebt 
betuughl  worde , dat  men  daer  over  rechten  sa) , si  een  ocht  meer,  ghelijc  dat  ghewoenlee  es  te 
Lovene  , na  onse  recht  ende  onser  stat  rechl  vorghc noemt.  In  orconscapen  van  welken  dingen  wi 
hebben  dese  letteren  besegelt  met  onsen  segelle  ulehangcnde , ghegheven  op  den  eerslcu  dacb  vin 
aprille,  int  jacr  Ons  lieren  dusent  drie  houdert  ende  veertech. 

Cartulairo  sax  archives  de  la  ville  de  Loovain. 


CLXXXVIII. 

Suite  du  diplome  précédent.  Le  duc  confirme  lei  bannissement  décréta 
par  la  ville  de  Louvain. 


Dans  l'année  1310  (1141). 

J as,  bi  der  gratiën  Ons  lieren  hertoge  van  Lothrijc,  van  Brabant  ende  van  Lymborg,  ende 
ineregreeve  des  Heilcchs  Rijcs , doen  cont  ende  kenlee  allen  den  ghenen  die  dese  letteren  sclen  j 
endc  horen  lesen.  Want  wi  onse  geminde  scepenen,  conimengemcieren , geswornc  , ende  rad  ghe- 
mehilee  onser  slat  van  Lovene , omme  onse  slat  endc  onse  goede  liede  van  der  selve  slat  io  piise 
ende  in  ruste  te  houdene , ende  omme  alle  twist  onderlingen  te  bcletlene,  gewilcoert  hebbenende 
geconsculeerl  bi  onse  macht , bi  ons,  ende  bi  onsen  rade,  willecorr  ende  conscntere  dat  si  bannen 
moghen  alle  degheuc  die  onnutte  sijn  in  onse  vorscreve  stal  van  Lovene,  die  welke  gewapent  waren 
jegen  onse  goede  liede  van  onser  stat  vorscreve,  ute  allen  onsen  palen  van  al  onsen  lande,  die 
weclke  ban  vaste  ende  gestadech  bliven  sal  tewelekcn  daghen.  Ende  want  onse  vorscreve  goede 
liede  van  den  ghenen  die  onnutte  sijn  in  onse  vorscreve  stat  met  wil  leger  proeven  ende  warrheit 
vonden  hebben  , die  si  daer  afgedaeo  hebben  bi  onser  macht , bi  ons  ende  ons  raets.  willecore  endc 
consente , gelijc  dat  vorscreveu  es,  de  persoue  die  hier  na  volghen  met  namen  ende  met  toenamen. 
»oe  willen  wi  dat  alle  die  personc  die  wittelec  bedragen  sijn  van  den  genen  die  haer  lijf  hebbes 
verloren,  ochte  also  verre  alst  onsen  scepenen  van  onse  slat  van  Lovene  kenlee  es.  ende  si  over 
een  gedragheu  sijn  daer  ane,  tewelekcn  dagen  gebannen  bliven,  dals  te  welene,  dese  persone  die 
hier  na  volghen:  Jan  vau  Mechelen,  Jan  Vander  Sluzen,  Jan  de  Sccrc,  Jan  Wittebolle,  Heorec 


Digitized  by  Google 


CODEX  DIPLOMATICUS. 


827 


Tooien loy , Heine  Ennen  , ende  Lammen  sijn  sone  , Jan  de  Clerc  , die  in  de  Groeve  woont , Art  de 
Kemmer,  in  die  Groeve  wonende.  Jan  kerreke.  Geert  van  Uaeght,  in  den  Bruel,  Claus  Bluderman. 
Claus  ende  Arnt,  sine  sone.  Jan  de  Slinke , in  den  Holen wech , Claus  Bruederman , uter  prochien 
van  Binkem , Jan  van  Wenkeiele,  in  de  Groeve  wonende,  Gort  van  Montbroec , Buclen  de  Mol, 
Buelen  sijn  sone.  Jan  Lodew  ijcs , die  men  heet  van  Doyse,  in  de  Groeve  wonende,  Jan  van  Molen- 
bek*.*. onder  die  borch.  Jan  Vranx , op  sente  Michiels  kerchof,  Jan  van  Lokerne,  in  den  Conten 
Aenstoet  wonende.  Henree  van  Vrelaer,  Aerken  van  Nelhenon  , in  de  Borcbslrate,  Jan  van  Laken  , 
op  de  Leedecbeit , Wouter  van  Ysche  . op  deu  Aeruhen , Jan  van  der  Hecrgracht,  op  de  Leedec- 
lieit,  Heunen  sijn  sone,  Wouter  van  Lovenc,  op  den  dijc  bi  Reedinghcn,  Jan  \eve,  in  de  Yleeiuinc- 
strate,  Gielys  van  Gaesbckc  in  de  Vlemincstrate,  Goert  van  Meldert,  in  de  Vleemincslrate,  Jan  van 
Besselen,  in  de  Vleemincslrate,  Jan  van  Lovengocl  de  jonge,  Geert  van  Bode,  Goden  sijn  sone,  Jan 
van  Arscot.  llenrec  Parijs,  van  Beclekem , Uemken  Amedas,  Lambrecht  de  Clossere  de  jonge.  Jan 
van  Scelhen,  Gileys  van  YVerchter,  Jan  van  Wercbter  sijn  neve,  die  met  hem  plach  te  woenen , 
Libbrecht  van  Heydenlongberen , Peter  van  Berthem.  JanStofle,  Hennen  sijn  sone,  Ifcnnc  Malthijs, 
op  die  Veeweyde,  Jan  Capelman,  op  de  Veeweyde,  Jan  Lobbeken,  Heine  Peters,  in  de  Boelhagbe, 
W outer  de  Moldre,  Wouter  vau  Bavenscote,  Heine  van  Ravenscote  sijn  hrueder,  Philips  de  Roghe- 
maker , Henree  van  Pamele,  in  de  Perrecstrate , Willem  Biersac  , Vranke  Biersac,  Heine  van 
Molenbcke,  Art  op  Dofslat,  Jan  Roekeloes,  in  sbeileghs  Gecststraele , Jan  Alarts,  van  Wijchmaie. 
Heine  van  Tudegben , Jan  Baccanderwerf,  Hennen  Sibel,  in  de  Mennen  strate,  die  Jan  Ballincs 
sone  was.  Hennen  van  Tricht,  Heine  Bompois,  Hennen  Scoenknape,  Heine  vao  Parijs,  van  Ber- 
them,  Wouter  Torf  onder  shertogen  W'igaert,  meester  Pauwcls  dc  scermer,  Jan  van  Veschen,  op 
den  Kameiden  beemt,  Jan  Loten,  Wellen  van  Molenbeke.  Goden  van  den  Sande,  Heinrics  sone, 
Hennen  van  Bierbeke,  in  den  Boghe,  Heine  de  Decker,  in  de  Peeperstrate , Jan  Gapper,  van 
Thienen,  Hennen  Soys  de  langbe,  Alart  van  Rode,  Heine  van  der  Gracht,  Everken  van  Herent , 
in  de  Procfstralc  wonende  jegen  Gorls  van  Bogarden,  Peter  Vrancs,  Jan  Vrancs  brueder,  Heine 
van  Libbeke,  in  de  Nuwestrate,  Jan  van  den  Putte  , Hennen  syn  sone,  Hennen  Norman  , Gheraert 
van  Ruermundc  die  men  heet  Cric,  Hennen  de  Prenter,  Jan  Venne  Clarissien , W'illem  de  Vos,  in 
dc  Proefstrate,  Gielken  van  Molenbeke,  Hennen  de  Loper,  in  de  Proefstrate,  Peter  van  Lewe, 
Goden  van  Duren,  in  Colem,  Jan  de  Corte,  in  Colem,  Jan  van  Haken,  in  de  Calcofatrate , Jan 
Segers , van  Wrespelaer,  Heine  Slochons , van  Wrespelacr,  Art  Putram , in  den  Ham  wonende , 
Vranke  Wittenacke,  Wouter  Soys,  Jan  Soys  broeder,  die  men  heet  Mennen,  ende  Gheraert 
Glorie  , op  deu  bornée  van  der  Peterselstraten  wonende-  Ende  omme  dat  wi  horloge  vorghenoemt 
onse  vorscrcve  stat  van  Lovene  begbeeren  in  paisc  ende  in  ruste  te  blivene,  soe  hebben  wi  onsen 
deinen  segel  ane  dese  letteren  ghchanghcn  in  kennissen  der  waerheit.  Dit  was  ghedaen  eude  ghe- 
gheven  int  jaer  Ons  Heren  , dusent  drie  bondert  ende  veertich. 

Cartulaire  aux  archives  de  la  ville  de  Louvain. 
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Le  duc  de  Brabant  déclare  prendre  sous  sa  protection  les  marchands  et  les 
marchandises  d’Angleterre  venant  en  son  duché'. 


A Braielici,  I*  27  octobre  1341. 

J oi  an  nu,  Dci  gratis  Lotbaringiae , Brabanliae  ac  Limburgiae  tlux,  sacrique  imperii  marchio. 
univers!»  et  singulis  ballivis,  scullctis,  villicis,  caeterisque  justiliariis,  nec  non  scabinis  fulelibus- 
que  aubditia  nostris,  per  terrant  noatram  ubilibel  constitutie,  salutem  cum  notitia  verilalis.  Yeatrar 
pateat  univeraitati  ac  vestrum  cuilibel.  quod  nos  omnea  el  ainguloa  mercatores  de  Anglia,  »cu  cti- 
juslibet  alterius  regni  existant,  una  cum  bonis , famulis,  mercaturia  aeu  mercimoniia  quibusenm- 
que,  ubilibel  per  noatroa  dialrictua,  ducatus  et  dominia,  tam  per  terrain  quant  per  aquas  enndo. 
redeundo,  morain  faciendo  ac  negolia  sua  peragendo,  ubique  locorum  in  uostria  ducalibus,  in 
nostra  suscepimua  et  auacipimua  protectione  et  gardia  spécial i.  Quocirca  vobis  omnibus  et  siogalU 
praecipimua  et  mandatons,  dislricliusinhibentes  qualenua  praedictis  mercatoribus  aut  eorum  cuili- 
bel,  in  peraonis,  rebus,  mercaturia  aeu  mercimoniia,  aut  eorum  famulis  nullam  prorsu»  molestûn. 
gravamen , injuriant  Tel  damnum  aliquod  inferatis,  vel  inferri  quomodolibet  perroitUli».  sed 
potius  eos  loties  quoties  per  vos  tranaierint  cum  bonis,  mercaturia  et  famulis  suis,  ab  ont  ni  grm- 
mine  defendentes,  et  si  quid  eis  illatum  fuit,  emendari  viriliter  facientes , eis  de  aecuro  coodurlu 
provideatis  noslro  Domine  diligenter.  Yolcntes  nihilominua  et  concedentes  mercatoribus  aotedictis. 
quod  nullus  eorum  seu  famulorum  suorum  in  peraona  vel  bonis,  iufra  noslrum  dominium.  abaliquo, 
occasione  alicujus  compoti  debiti  vel  alia  quacumquc  causa,  arrestelur,  niai  conquérons  osteoderv 
posait,  quod  hujusmodi  arrestatus  principalis  sit  debitor  vel  fideijussor;  praesentibus  post  nos- 
tram  rcvocalionem  apatio  trium  mensium  continuorum  et  non  ultra  valiluris.  In  cujus  rei  testiao 
niurn,  sigillum  noatrum  hia  praesentibus  litteris  duximus  apponendum.  Datum  Bruxellae,  io  vigiii» 
bealorum  Symonia  et  Judae  apostolorum , anno  Domini  millesimo  CCC  quadragesimo  primo. 

L’original,  scellé  d’un  petit  sceau  écartelé , aux  archive*  de  ls  «Ht 
d’Anvers. 
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CXC. 

Lettre s det  échevint  de  Louvain , attestant  que  Jean  V ander  Calsteren  a 
promis  devant  eux  d1 accomplir  les  conditions  de  ta  réconciliation  avec  le 
duc  de  Brabant , d’aller  en  pèlerinage , etc. 


Le  11  »»ril  11(2. 

Lodewijc  vah  IU&oisKHrs  onde  IUstijn  Voee*  Belde* , scepenen  van  der  stadt  van  Lovent*,  vor- 
ciacren  dat  vore  hun  is  comen  Jhan  Vander  Calsteren,  iu  propre»  personne,  ende  heeft  ghcloeft 
ende  ghewillecoert , overmids  enegeraude  mesdaet , die  hi  mesdaen  ochte  mesgrepen  soude  hebben 
jegben  den  bertoghe  van  Brabant  ende  jeghen  sine  heerlicheit , als  si  verstaen , van  welcker  mes- 
daet  ochte  mesgripe  die  vorgheuoemde  Jhan  tharen  here  den  hertoghe  bleven  was  , aise  le  sine 
wille  code  te  sinon  segghene , ende  daer  op  ghevaren  was  in  sinon  borch  te  lluesdenc  in  gevane- 
kenessc,  gelijck  als  die  brief  van  sherloghcn  segghene  ende  wille  , die  daer  op  gemacct  es,  inheeft 
ende  begrijpt  : iu  den  eersten , dat  die  voorghenoemde  Jhan  van  nu  vortane  nemmermeer  in  en 
ghenen  dienste  , noch  ambachle  comen  en  sal , noch  en  magli  die  den  hertoghe  vorghenoempt  ochte 
sinen  lande  ochte  sinon  steden  van  Brabant  ende  van  Limborg  anegherycn  1 mogen  in  cneger  ma* 
nieren , ende  vort  dal  die  vorghenoemde  Jhan  nemmermeer  te  enegben  vonnesse  ochte  te  eneghen 
rade  comen  noch  gaen  en  sal , binnen  den  vorghenoemde  lande,  die  hunnen  here  den  hertoghe  vor- 
ghenoempt, ochte  sinen  landen  anegheryen,  het  en  si  bi  sheren  hertoghen  wetene  ende  bi  sinen 
wille.  Ilem  , heeft  die  vorghenoemde  Jhan  , geloeft  , ghewillecoerlen  gesekerl  dat  hi  te  beternessen 
sheren  hertogen  sal  varen  in  Cypers , in  gene  side  der  zee , binen  eenre  maent  te  porrene  daer- 
waert , na  den  vermane  sheren  hertogen  vorseid , ochte  sijns  oirs  vermacne , ende  nemmermeer 
in  des  side  der  zee  te  coroene,  het  en  si  bi  sheren  hertoghen  ochte  sijns  oyrs  voorseid  wille  ende 
consente.  Gegeven  ende  gemaect  int  jaer  Ons  lieren  MCCCXLII , des  saterdaeghs  na  den  sondach 
dat  mon  singht  Quatimodo. 

Grand  index  chronologique  de  Vas  1! inc*  , d’après  l'original, 
se  trouvant  parmi  les  chartes  de  Brabant,  arm.  7,  infra;  lave 
sur  laquelle  est  écrit  : Quittances  du  comte  de  Los. 

J Anegherjre* , Uwbcboer en  ; »sn  acnrjcn  , indeielfdcry  Hellen. 
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Concordai  entre  l’evêqve  de  Liège  et  le  duc  de  Brabant , instituant  un  con- 
' teil  mixte  de  six  personnes. 


A Chanicramr , le  2 juin  1342. 

A tou»  chia z qui  ces  présentes  lettres  veirront  ou  oiront,  Auoicu,  par  la  grâce  de  Dieu,  évesques 
de  Liège,  et  Joiams  , par  celle  meisme  grâce  dux  de  Lotkier,  de  Brabant  et  de  Lembourgh  et  marrhi* 
du  Saint-Empire,  salut  en  Dieu  et  cognissance  de  vérité.  Sachent  tout  que  par  diligent  délibé- 
racion  et  par  meur  conseil  de  nous  et  de  nous  amis,  por  nourrier  peis  et  concorde  entre  nous. 
1107  gens  cl  noz  pays,  nous  sommes  acordé  et  acordons  ensamble  en  le  manière  chi  après  escriptr. 
A savoir  est.  que  nous  évesques,  avons  noininet  et  eslcul  dedens  le  conseil  dou  dit  duc  trois  per- 
sonnes dont  li  nous  sont  teilz  : messire  Gyle  de  Quaderebbe,  sire  de  Bierge,  mon»'  Johan  de  Meao- 
drège , chevaliers  , et  messire  Jake  Bake  , canone  de  Brouxelle.  Et  nous  dux  , dedens  le  conseil  dou 
dit  évesqtie,  avons  nomme!  et  esleu  trois  personnes,  à savoir  sont  messire  Reynart  de  Soere, 
canone  de  Liège  , coustrc  1 de  Walecourt , monseigneur  Johan  de  Landris  , chevalier,  mareschal  de 
l’évesque  de  Liège  por  le  temps,  et  Herman  de  Révélé,  eschuyer.  As  quelez  siel 2 persones  non*  don- 
nons plain  pooir  et  mandement  espécia)  de  cognoistre  sour  tous  débas  qui  ont  esteit,  sont  et  avenîer 
poiroient  entre  nous  évesque  et  duc , noz  subgiez  et  noz  pais  ; et  desdis  débas  de  faire  et  mettre  à 
pays  et  accouvert  en  toutes  les  manières  que  bon  et  pourfitable  leur  semblera , par  tel  condition, 
que  sitoest  que  li  uns  de  noz  évesques  et  duc  se  sentira  greveil  ou  domagiés , pour  lui  ou  pour 
aucun  de  ses  gens  ou  subgiés,  il  porra  requerre  les  trois  persones  esleutes  ou  conseil  de  l'autre 
costet,  qu’elles  viengnent  dedens  vrit  jours  entre  Hauut  et  Broeves,  ou  entre  Sainlron  et  Lewes,  s 
laquele  de  ces  marches3  li  débas  sera  plus  prochains  fais  et  avenus,  pour  tcrmincir  et  accordeir 
les  dis  délias  à miex  qu'il  porrunt,  sour  lour  sairemens  ; et  tout  chu  qu’il  en  dirout  et  termineront 
par  l’accordé  d'yauls  six  ensamble , nous  évesques  et  dux  le  tenrons  et  devrons  tenir  et  faire  tenir 
par  nous  subgiez  et  noz  pays  ; et  se  les  six  personnes  dessus  nommées  ne  fussent  en  accordé  à celle 
journée,  dont  doivent-il  prendre  par  accordé  deux  commissaires  ou  enquerreurs,  c’est  à savoir 
chascun  de  parties  un  , qui  la  vérité  desdis  débas  doivent  enquerre  bien  et  diligemment , sour  loor 
sairemens,  et  telle  eiiqueslc  rapporteir  par  escript  desous  leur  saialz  devant  les  six  personne* 
devant  escriptes,  eu  ledile  marche,  dedens  quinze  jours  après  ladite  journée.  Et  chu  que  les  *ii 
personnes  devanlnommées  ou  le  marche  en  assengnera  ou  assengneront , nous  évesques  et  dus  le 
devons  tenir  et  faire  tenir  noz  geus  et  nôtres  pays  en  bon  fond  et  loialment , sens  faire  ne  venir r 
encontre,  tant  comme  nos  viverons.  Et  quiconques  sera  trouvés  en  tort,  soit  officiers  ou  autre 
plaindaiis  , paiera  les  frais  à l'ordcnance  des  six  personnes  dessusdites,  ou  des  jugeurs  de  le 
marche.  Et  se  aucuns  de  ses  six  personnes  avoit  loyal  soingne  *,  par  quoi  il  ne  peuist  entendre  à ce* 

i Ctwtlrv , clerc,  ru  flain.  kenter.  | 2 Siet,  M.  j 3 Marches , frontière.  Mu»  Lu  ex  moi  >igmf>r  trsitr,  dÆtwl 
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choze»  poursivir  et  parfaire , cil*  de  nox,  qui  «croit  ac*  «ire  , deveroit  et  poirroil  un  autre  suffizant 
substitueren  son  lieu,  qui  aroil  auteil  pooir,  comme  uns  des  autres,  toutes  les  fois  que  chu  avene- 
roit  ; et  ne  sarous  mal  greit  ne  malivolcuce  as  si*  personnes  dessusdites,  ne  à aucune  d'elles  pour 
cause  de  leur  dit,  ne  de  chu  que  fait  aroieut  en  ces  choses,  en  le  fourme  devant  dite.  Et  se  aucun 
ou  pluseur  de  no*  subgiés  fussent , ou  fust  rebelles  , ou  fecissent  conspiration  contre  l'un  de  nous  , 
ou  contre  l'estât  et  le  scignorie  de  Tun  de  noz,  à male  cause  , cilz  rebelles  ne  seront , ne  sera  sous- 
tenut  ne  confortez  par  l'autre  de  noz  en  son  pays , ne  autrement , contre  la  volenteit  dn  seigneur 
doudit  rebelle.  Et  toutes  ces  choses  volons-noz  et  consentons  dès  maintenant  estre  entendues . pour- 
suites, parfaites  et  tenues  en  bon  foid,  sens  fraude,  tant  comme  noz  viverons.  Et  avons  promis  et 
promettons  ensambte  et  li  uns  de  noz  à l'autre,  à savoir  est , par  la  foid  de  cbascun  de  noz  preste 
corporéement  en  la  main  de  l'autre  , à tenir  et  faire  tenir  toutes  les  choses  devandites  en  bon  foid , 
sens  fraude . sens  faire  ne  venir  à l'encontre  , par  noz  ne  par  autruy.  En  testmoignage  dcsqueles 
choses,  noz , évesques  et  dux,  avons  fait  saiclleir  ces  présentes  lettres  de  noz  saialz,  et  pour  plus 
grande  seurté,  les  six  personnes  dessusdites,  à l'instance  et  prière  de  noz,  ont  jureilen  noslres  mains, 
parleur  fois  recheulcsct  presteles  corporéement,  de  toutes  ces  choses  faire  termineir  cl  accordeir 
à le  peis  et  au  profit  de  noz  et  de  nostres  pays,  bien  et  loyalment  à leur  pooir,  sains  pourteir  [dom- 
mage] ou  greveir  Tun  de  noz  plus  ke  l'autre,  et  ont  mis  leurs  saialz  à ces  présentes  lettres  avoec  les 
nostres,  en  tesmoignage  de  vérité.  Et  noz,  les  six  personnes  devanldilos,  al  instance  et  prière  des 
deux  seigneurs,  monseigneur  Tévesque  et  monseigneur  le  duc  devanlnommés,  promettons  et  jurons, 
si  comme  dit  est,  de  bien  et  loialment  parfaire,  termineir  et  accordeir  toutes  les  choses  dcvantdiles, 
en  U fourme  contenue  chi-dcscure,  par  le  tesmoignage  de  nous  saialz  mis  à ces  présentes  lettres 
avec  les  saialz  des  seigneurs  devantdis.  Chc  fu  fait  et  donné  à Chanteraine , Tan  de  le  nativité 
Noslre-Seigneur  mil  trois  cens  quarante  deux,  le  secoud  jour  dou  mois  de  jung. 

L’original  aux  archive*  du  Royaume  h Bnitelle*. 


CXCII. 


Confirmation  det  priviléyes  de  la  ville  de  Lèau. 


\ bru  telle*  , le  6 juin  1312. 


Jaî»,  bider  gracien  Ons 
grève  des  lleilichs  Rijcs  , 


llereo  hertoge  van  Lothrijc , van  Brabant , van  Lytnborgh , ende  marc- 
ende  Hesric  van  Brabant,  sine  oudste  sone,  doen  kont  en  kinlic  allen 
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lieden,  dal  wy  overmids  den  menichroldigen  goeden  en  getrouwen  dienst , dien  onsen  vorderen 
ende  ons  onse  scepenen  ende  onsc  goede  liede  gemoynüc  van  onser  stad  van  Lewe  gedaen  hebben , 
te  menigen  slonden,  ende  altoes  doen  mogen  ons  ende  den  onsen,  ende  om  datsy  sitten  ende  wonen 
op  den  kant  van  onsen  lande,  ende  menigen  aenstoet  gehadt  hebben  om  onsen  wille,  meer  dan 
vele  andere  van  onsc  steden  , so  hebben  wi  hen  gegeven  en  vernuwet , geven  ende  vernuwen  hen 
cu  bare  nacomelinge,  vore  ons,  eude  vore  onse  oir  en  vore  onse  nacomelinge.  erfTelike  eode 
emmermeer,  allen  de  poenten  die  hier  nac  sijn  besereven.  In  den  irsten  dat  sy  lol  vri  varen  mogen 
ende  Leren  over  al  binnen  onsen  lande,  met  allen  bare  goeden  en  comerscapen.  Deinde  teqnuutur 
pluret  clauiula , et  in  fine  contludilur  n'c1  : Ende  om  dat  wi  willen  dat  allen  de  poenlen  die  in  desea 
brieve  besereven  sijn  onser  voirs.  stad  van  Lewe  ewelike,  vaste  ende  gestedich  bliven  ende  wd 
gehouden  van  ons  en  van  onsen  nacomclingen,  sonder  daer  jegen  yet  te  doene  , ky  ons  uft  bv 
yemane  anders  in  enigen  toecomenden  liden,  soe  hebben  wi  hen  gegeven  dese  tegenwordige  lette- 
ren, besegclt  met  onsen  segclcn,  in  kinnissc  der  wairbeit.  Dit  was  gedaen  en  gegeven  te  Brueud 
in  de  octave  van  den  heiligen  Sacramente , in  den  jare  Ons  lieren  MCCCXL  ende  twee. 

Registres  noirs  de  la  Chambre  des  Comptes,  aux  archive»  du  Royanne, 
à Bruxelles , vol.  I , fol.  107  , verso. 


cxcin. 

Thierry,  comte  de  Loz,  donne  quittance  de  plusieurs  sommes  que  lui  devait 
le  duc  de  Brabant. 


A Terrueren,  I*  13  décembre  1343. 

Dieoeric  . greve  van  Locn  en  van  Cbiny , here  van  Heysberghe  ende  van  Blankenberghc , ter- 
claert , want  hem  een  booghe  ende  ecn  moghende  prince  Jhan . berloghe  van  Lotbrikc . van 
Brabant  ende  van  Lymborch  , te  vollen  eude  wale  vergouden  heeft  vijf  dusent  pont  su  ariër  tour- 
noiae  , die  ben  de  coninc  van  Vrauckerikc  loeseide  den  grevé  Lodewÿc  sinen  oom  wilen  was  le 
gevene,  de  welcke  bi  leggen  daden  onder  den  greve  van  Henegouwe,  soe  dat  bi  diere  hem  nu 
1er  tijl  ongeweldech  es  , soo  gelooft  hy  den  voorschreven  bertogbe  , vieil  dat  bi  in  enegben  tidrn 


I Cf»  mots  intercsl^s  se  trouvent  au  registre. 
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diere  brieve  mechlech  werf,  dat  hi  hem  die  overgeven  soude  ; oec  heeft  hi  hem  daer  toe  gheloelt , 
ware  dat  saké  dat  hi  ycmenc , in  tiden  toetecomene,  soe  wie  dal  ware , sijue  voorseide  here  de  her- 
loghe,  sijn  oir,  sijn  nacomelinghc  ochtc  sijn  lant  werde  gescaet  ochtc  gheiudert,  onime  die  voorseide 
brieven,  dien  coat,  pine , «rade  en  moeiscl  gheloeft  hi  hem  te  versluerne  ende  daer  af  puerlec 
lontheflrne , te  sine  simpele»  seggbene.  Noch  kent  hi  dat  hem  sine  voorseide  here  de  hertoghe 
heeft  vergouden  twee  dusent  pont  der  vorscider  munten,  die  hi  sculdigh  was  sinen  here  ende  vader 
den  here  van  Heynsberghe , daer  hi  sine  brieven  van  hadde . die  hi  seghl  dat  hi  sine  lu  den  over- 
gegeven heeft,  van  welcke  somme  van  ghelde  voorseit  hi  hem  quijt  scheldt.  Voert  ane  so  kent  hi 
hoe  dat hy  hem  gheloeft  heeft  ende schuldigh is  te  dienen  met  drien  hondcrt  uiauneu  van  wapenen, 
duerende  dorloghe  van  beide  den  coninghcn  van  Vrankerijc  ende  van  Ingelant  , ende  hem  ghe- 
loeft heeft  ende  sculdigh  was  van  den  vorseiden  dienste,  vore  hem  ende  vore  sine  lude  van  waepenen 
voorseid,  vier  en  dertich  dusent  pond  swarte  , der  vorseider  munten.  Item , want  die  hertoghe  hem 
sculdich  was,  vore  hem  ende  drie  hondert  sijnder  lude  van  waepenen  . daer  hi  hem  met  diende , alse 
vorseid  es , alse  van  den  termine  der  ander  maent , want  hi  hem  van  der  yerster  maent  vergouden 
sal , alse  van  sinen  scoude,  vier  dusent  drie  hondert  endeachle  ende  twintigh  floriuen  royale;  item  , 
want  hem  ooc  sijne  vorseide  here  dc  herloge  sculdech  was  dertien  dusent  floriuen  royale,  die  hi 
hemW illeme  van  Duvenvorde,  here  van  Oeslcrhout,  vergouden  heeft,  in  sinen  naeme;  item,  want 
hem  oec  sine  vorseiden  here  de  hertoghe  sculdech  was  twee  dusent  royale,  die  hi  hem  vergoedt 
heeft  te  Tonga  in  den  wissele  te  Brucele,  die  de  hertoghe  van  Ghelre  goeder  gedenekenisse  hadde; 
Ilem , want  oec  sijne  vorseide  here  de  hertoghe  hem  schuldich  was  alse  van  verliest'  van  sijne 
peerden  ende  sijnen  luden  van  wapene  van  de  reisen  van  Vrancrike,  gelijc  alse  hi  hem  overgegeven 
heeft  drie  ende  dertech  hondert  ende  vive  ende  dertech  scilde  van  goude,  soe  kent  hi  openbaerlec 
dat  hy  van  allen  desen  vorseiden  parlien  wel  ende  wellelcc  gerekent  heeft , na  welcke  rekeninge 
overmids  de  recompensatie  ende  tquijt  schelden  van  viertech  dusent  realen  , die  hi  sinen  voorseiden 
here  den  hertoghe  schuldich  was,  overmids  de  hulpe  die  hi  hem  dede,  sijn  lant  van  Loen  tc  be- 
schuddene  jeghen  dbisdom  van  Ludike,  daer  hi  hem  af  quijtgeschouden  heeft,  hi  bekent  opent- 
lecdathi  hem  van  voorseide  somme  van  ghelde  allen  ende  ygeliken  te  vollen  genoecb  ghedaen  heeft 
ende  die  vergouden  , behoudeleke  sinen  vorseyden  here  den  hertoghe  der  resten  van  vorseide  vier- 
tech dusent  realen . dats  te  verstaene  sesthien  hondert  ende  achte  ende  viftech  realen , die  hi  hem 
schuldigh  bleef,  de  welcke  hi  geloeft  te  geldene  ende  te  betaelne  den  here  van  Steyne,  van  sinen 
wegen  , binnen  der  nacster  feesten  van  derthien  missen  . soe  dat  sine  voorseide  here  de  hertoghe 
daer  af  ontslaegen  sal  sijn  , of  hem  selvcn  die  te  ghevene  te  sinen  wille,  ende  overmids  desen  saken 
voorschreven  scheldt  hi  sinen  vorseiden  here  den  hertoghe  van  allen  desen  vorsebreve  sommen 
van  gelde  ende  van  al  dat  daer  af  ruren  mach  , van  tiden  die  leden  sijn,  tot  op  den  dagh  van  heden, 
los  ende  quijt.  Gegeven  Ter  Vlieren  in  sente  Lucien  dage,  int  jaer  Ons  Heren  MCCCXLI1I. 

Grand  index  chronologique  de  Vas  Htcacx , où  il  est  dit  que  cette 
pièce  ae  trouve  en  originel  parmi  les  chartes  de  Brabant,  arm.  7, 
infra;  lay«  sur  laquelle  est  écrit  ; Quittancée  du  Ionie  de  Los, 
marquer  S. 


Deel  1. 


105 


Digitized  by  Google 


834 


CODEX  DIPLOMATICUS. 


CXCIV. 

Déclaration  de  l’écoutète  et  des  échevins  de  La  Haye , portant  que  Jeanne  de 
Brabant,  veuve  de  Guillaume,  comte  de  Hainautetde  Hollande,  a quitte 
la  mortuaire  de  son  mari  en  habits  élranyers  ( a renoncé  à sa  succession } 
et  a demandé  son  douaire. 


Le  21  octobre  1315 

Aiulries  vau  Wikt' , scoutele  in  die  Ilaghe  in  Nort-Holland , ende  die  getueine  «cepene  ni  dire 
Ilaghe  vornoemt , verclaren  dat  si  daer  over,  bi , ende  mede  geroepen  waren  in  propren  pmotw 
ende  tegenwoordieb , daer  ene  edele  ende  hoghe  vrouwe  ver  Jchaune  van  Brabant,  gravinne  van 
lleinegouwen . van  Ilollant  ende  van  Zeelant  utegaende  quam , uier  der  wouiiiglie  van  der  Hagbe. 
die  gelegen  is  in  Nort-llollant , cude  buten  der  L trecblse-poerte  ende  den  begripe  vander  seher 
woninghe,  na  der  kenniase  van  boers  liefs  heren  ende  mans  dool  Willem»,  sgraveu  van  Heine- 
gouwen,  van  Ilollant  ende  van  Zeelant,  daer  Godt  die  stele  af  hebbe  moet,  ende  toende  ka» 
selven  daer  geclcedl  ende  ombebangben  met  alle  vremder  clederen,  haer  geleeul  van  andere  per- 
sonen, ende  bclugbede  daer  mei  goeden  wit  tachtigen  oerconden , die  daer  op  sworren.  <fi< 
gebet?  ten  sijn  Acclile,  Colijns  ridders  wijf,  Katrine,  wile  Snoven  wijf,  Anne,  Jans  wijf  van  Artois, 
ende  Kalrine,  Jans  wijf  van  Santen,  dal  si  in  geenderhande  dinge  in  aerlrike  doer  haer,  noch  jct 
horen  live  en  hadde,  die  toebehoren  niochle  den  boedel  van  der  graefscip  van  Norl-Hoilant  toen., 
noch  van  eneghenen  anderen,  nUo  dat  daer  een  vonnis  op  ghinc  ter  selver  stede  ende  ter  schei 
uren,  dat  si  dat  volcomclic  ge  proeft  hadden,  ende  dat  si  utc  ghegaen  ware,  als  si  sculdich  «*» 
iilc  te  gatie  na  der  rechter  ouder  costume  van  den  lande  van  Nort-Ilollant , om  te  besellenc  bare 
dtiarie.  ende  verleed)  aldaer  met  monde  ende  met  hande  alle  des  boedels  ende  allen  den  baren, 
die  den  boedel  voreseil  toebehoren  mochten,  ende  begeerde  daer  mede  dal  men  haer  gehulpich 
ware,  hoir  duarie  te  gecrighene , gelijc  dalsi  hoir  bewijst  is,  ende  die  letteren  spreken,  dier  op 
gcmaect  sijn  , ende  des  ware  hoer  ghesciel  die  ghenc  die  daer  tegenwordich  waren , ende  lovedec 
haer  te  helpen  na  hore  macht.  Ghegeven  int  jaer  Ons  Heren  MCCCXLV,  des  vridaeghs  na  sinlr 
Lucas  daghe , op  den  oenen  twintichsten  dach  der  maenl  oclober,  omtrent  middag!) . 

Grand  index  chronologique  de  Val  Hlukck,  d’apré»  la  pièce  ordinale 
»c  trouvant  parmi  le»  chartes  de  Brabant,  arm.  5,  infra,  lave 
laquelle  est  écrit  -.Lettres  touchant  le  traité  de  mariage  deJtke**t, 
nisnée  fille  de  Jehan,  duc  de  Brultont , et  de  Guillaume , ount  fit 
du  comte  de  J/aynau  et  de  Hollande , marquée  A , coté  r,  o 
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# 

Confirmation  dot  ancien t priviléi/et  de  la  ville  d'Anvers. 


Le  26  «eplembre  1349. 

Wi  Jho  . bi  der  gracien  Goeds  herioghe  van  Lotbrike,  van  Brabant  , van  Lymborgh  . ende  inarc- 
greve  des  Heylijjhe»  Rijcs . doen  cont  code  kenlic  allen  Inden  die  desen  brief  soelcn  sien  ode  hoe- 
ren lesen , dat  wi  aensien  den  menichvoldighen  dienst  ende  jonste,  die  onse  scepeneu  endc  porle- 
ren  van  oose  stat  van  Antwerpen  ons  ghedaen  hebben,  ende  oec  dal  wi  willen  ende  begheren  dat 
onse  stat  beleidl  worde  in  goede  regimente,  soe  confirmeren  wi  hem  aile  bore  privilegiën  ende  hant- 
vesten , die  si  hebben  van  ons  ende  van  onse  vorderen  beseghelt , ende  willen  dal  die  ghehoiiden 
sijn  vast  ende  ghestade . in  alle  diere  manieren  dal  sy  begrepen  sijn , ende  oec  mede  willen  wi  dat 
alle  eoepmanne  ghebruke  der  vriheit  , die  wi  ende  onse  vorderen  hem  ghegheven  hebben  , ende 
dat  men  eiken  mcnsche . die  binnen  der  stat  van  Antwerpen  is.  of  coeme,  ende  recht  begheert,  dat 
men  hem  recht  ende  vonnisse  doe,  ghelike  dat  der  voerseide  slat  recht  ende  wet  in  heeft,  den 
poertren  na  hoeren  ende  alle  vremde  lude  na  hoeren  rechte , ghelije  als  der  stat  recht  in  heeft,  waer 
om  wi  ghebieden  ende  bevelen  onsen  scoulhete ende  amiuau  van  Antwerpen,  die  nu  sijn  of  nainaels 
wesen  soelen , dal  si  houden  ende  doen  houden  onscr  voerseide  stat  recht  ende  privilegiën  , ende 
elc  van  hem  die  si  bczeghelt  hebben,  ende  daer  jeghen  niet  en  gaen,  noch  en  laten  gaen  , in  ene- 
gher  manieren.  In  orkonde  ende  kennisse  alre  deser  voerseiden  dinghon  ghestedc  ende  vast  te  bli- 
ven , soe  hebbe  wi  onsen  groeten  seghele  aen  desen  tegheuwordighen  brief  doen  hanghen.  Gheghe 
ven  int  jaer  ons  llere  dusent  driehondert  zes  ende  veirlich,  des  dinsdaghes  naSiule  Matheus  dach  . 
apostels  ende  ewangelist. 

L'original,  muni  du  sceau  équestre  du  duc,  avec  contre-scel  éques- 
tre , aux  archives  de  ta  ville  d'Anvers. 
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Lettres  du  roi  de  Fronce  , accordant  certaines  franchises  aux  Brabançons 
faisant  le  commerce  dans  son  royaume. 


A SainUQMiiün.  au  moi»  de  juin  1347. 

Pnsum,  par  la  grâce  de  Dieu  roi  de  France , savoir  faisons  à loua  présens  et  à venir  , que  nou* 
pour  l'amour  et  grant  affection  que  nous  avons  devers  noslrc  cliier  et  amé  cousin  JehaD,  duc  de 
Brabant , ses  enfans  et  se*  subgiés,  et  principalmenl  pou  rca  use  des  alliances  faites  entre  nous , ledit 
duc  , nos  successeurs  et  les  siens,  et  pour  y celles  fermement  garder  et  tenir,  et  pour  ce  que  toute* 
manières  de  gens  de  noslre  royaume  et  de  son  pays , nobles  et  non  nobles , marchai»*  et  non  msr- 
chans  , à touz  leurs  liions  et  marchandises,  puissent  plus  franchement  aler,  venir  et  deroourer parmi 
noslre  royaume,  en  paiant  leurs  débile*  et  redevances  anciennement  accoust limée#.  Nous,  pour 
nous , noz  hoirs  et  successeurs  , rois  de  France,  lui  avons  donne  et  otlroyé  , pour  lui , ses  hoir*, 
successeurs,  pays  et  subgiés,  à touz  jours  mais,  perpéluelment , de  grâce  «spécial  et  de  nrntrr 
largesse  royal,  privilèges , liberté*  et  franchises  , teles  corne  après  s’en  si  vent  : Premièrement,  nom 
avons  donné  et  otlroié,  donnons  et  oltroyons  à touz  les  subgiés  dudit  duc  et  à chascun  deuil . pré- 
sens et  à venir,  que  il  soient  quittes  et  délivrés  de  toutes  impositions , faites  en  noslre  temps  ou 
à faire  en  temps  à venir,  comment  que  on  les  puist  appeller  ; et  puissent  aller , venir  et  derooorcr 
à tout  leurs  meismes  biens  et  marchandises,  en  paiant  les  debtes  et  impositions  faites  devaut  nostre 
temps,  Item  , avons  otlroié  et  oltroyons  audit  duc,  ses  hoirs  et  successeurs,  dus  de  Brebant.  qne 
touz  ses  subgés  pourront  et  pevent . à lauz  jours  niais,  perpéluelment , franchement  et  quitteraeut 
sans  aucun  calenge , porter  et  mener  de  Brebanl  en  nostre  royaume  et  pooir  , et  de  noslre 
royaume  et  pooirs  hors  d'icclui  royaume  et  pooir,  en  alant  vers  Brebant , sans  fraude,  toutes  ma- 
nières de  deniers  ou  de  momioies,  faites  ou  à faire  en  noz  monnoies  ou  en  nostre  coing.  Ile». 
avons  otlroié  et  oltroions  audit  duc  pour  lui , ses  hoirs  et  successeurs,  dux  île  B rehaut  . que  uore* 
eu  avant  nuis  de  ses  diz  subgiés  ne  pourra  ne  ne  pucl  estre  prins , paiuiez  ou  arrestez,  il  ne  ses 
biens,  dedenz  noslrc  dit  royaume  et  pooir,  pour  quelconques  deble , fors  que  pour  celle  qn  t\ 
auront  promis  ou  seroil  obligiez  à paier,  il , ses  prédécesseurs  ou  la  ville  dont  il  seroit  bourgois. 
Kucore  avons-nous  donné  et  otlroyé  audit  duc , pour  lui , ses  hoirs  et  successeurs  , dux  de  Brebant . 
que  nuis  de  ses  diz  subgiés,  h compaignon  ou  varlct  de  ses  diz  subgiés  ou  marchans,  ne  puist, 
ne  pourra,  désoremais  en  avant , perpéluelment,  forfairc  1rs  biens  de  sou  maislre  ou  compaignon. 
pour  aucun  fait  personnel,  criminel,  se  il  le  commeltoil , fors  tant  seulmcnt  les  siens  propres, 
avec  la  poine  qu’il  en  devroit  emporter.  El  pour  ce  que  ce  soit  chose  ferme  et  estable  à touz  jour*, 
nous  avons  fait  mettre  noslre  seel  à ces  lettres.  Donné  à Saint -Quentin  en  Vermendoi» , I'm  d* 
grâce  mil  trois  cent  quarante  et  sept,  ou  moisdejuing. 
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CXCVII. 

Nouveaux  pritiiléycs  accordé t à ceux  de  Louvain. 


L.  29  avril  1349. 

J au,  bi  der  gratiën  God»  horloge  van  Lolhrijc,  van  Urabanl  ende  van  Lymborg  , ende  merc- 
greve  des  Heilcchs  Rijen , maken  cont  hen  allen  die  nu  sijn  , ende  nauiacls  wesen  selen  , die  dese 
letteren  selen  sien  oft  boren  lenen  , dal  wi , omme  die  miune  ende  die  goede  gonste,  die  wi  dragen 
lol  onsen  lieven  portren  van  on  se  stat  van  Lovene , ende  omme  den  meneghen  dienst , die  si  ende 
horen  vordren  ons  ende  onsen  vordren , hcrlnghen  van  Ilrabant  , dicke  gedaen  hebben  met  goeder 
gunsten,  des  wi  ben  groten  danc  weten,  ende  daer  toc  omine  de  vorscreven  stat,  endeonse  goede 
lieden  daer  binnen,  in  paise  ende  in  ruste  te  seltene,  ende  le  houdene  vortane.  soe  hebben  wi 
gegeven , ende  geven  , van  ons  ende  van  onsen  oeren , onser  liever  stat  vorghenoemt , ende  onsen 
goedeu  lieden  portren  daer  binnen  , die  nu  sijn , ende  namaels  wesen  selen,  aile  die  poenle,  ende 
elc  bi  hem  , die  hier  nu  staen  bescreven,  die  wi  met  rade  ende  met  vorzienecheiden  hebben  ghesel, 
ende  geordencerl,  omme  gemeynen  orber  van  onse  vorscrevc  slat,  cwclec  durende  sonder  breken, 
ende  sonder  wederleggen  in  eneger  manieren.  Ierslwcrf,  soe  hebben  wri  hen  ghegheven  , ende 
gheven  , ware  dal  saké,  dat  enech  mensce  enech  bedrach  of  claghe  dede  van  anderen  , van  eneger 
quetsuren  , die  ghevallen  of  gescien  mochle  , ende  die  gheuc  die  aldus  bedragen  ware , ende  daer- 
over  geclaeghl  ware  , hem  der  wilteger  waerheit  daer  af  getroesten  dorste,  soe  dat  hi  daer  op  vore 
ogen  quame , dat  men  dan  op  hem  willige  waerheiden  doen  sal  met  onsen  meiere  ende  scepenen 
van  Lovene,  na  onser  vorscreven  stal  rechl,  ende  die  waerheiden  sal  onse  vorscreve  meiere  moeten 
hesitten  ende  doen  met  onsen  vorscreven  scepenen  , soe  welken  lijt  dat  hijs  versocht  sal  werden 
van  onsen  wegen,  of  van  onse  stat  wegen  vorscreven,  sonder  enech  vertrecken.  Ende  alse  die 
waerheiden  gedaen  sijn , dalse  dan  onse  vorscreven  meier  openen  sal , ende  moet,  vore  onse  vor- 
screvenen  scepenen  van  Lovene,  ende  onse  scepenen  dan  daer  op  manen,  soe  dal  die  waerheiden 
dan  dien  mensce.  die  aldus  bedragen  ware.  scadc  eude  ontscade  doen  selen  na  dieselve  waer- 
heiden, ende  na  dal  onse  vorscreven  scepenen  daer  op  selen  wisen.  /lem,  soe  kennen  wi,  dal  ons 
onse  lieve  stal  van  Lovene  vorglieuoemt  ghcheclcc  eude  al  beeli  gnoech  gedaen  ende  vergouden , 
alse  van  den  jaerscaren  1 van  Iwintich  jaren  , die  ule  selen  gaen  le  sente  Jan»  messe  Baplisle  naest- 
comende , van  welken  dal  si  ons  dienden  van  ses  duseut  ponden  vore,  ende  van  zeven  dusenl 
ponden  daernae  , elx  jaers , gclijc  alse  die  brieve  inhadden , die  daerop  gemaecl  waren,  ende  scel- 
dense  daer  af  quile  vortane  emmermeer,  hem,  soe  confirmeren  wi  onser  vorscreven  liever  stat  van 
Lovene  alle  bore  charteren , alle  hore  vriheiden  , ende  alle  hore  hcrcomene , die  si  hebben  van 
onsen  vorderen,  ende  van  ons,  ende  geloven  ben  die  in  allen  poenten  ende  in  vortane  vaste  ende 
ghesladccb  te  houdene  sonder  breken;  ende  want  wi  dese  poenle  vorscreve  onser  vorscreven  stat  , 
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t*n<ie  onsen  voracreven  lieven  lieden  daer  binnen  van  apecialre  gratiën  gheghevcu  hebben  end» 
gewilcoert . ewelec  durende,  soe  hebben  si  ons  gcloeft  te  dienue  van  sente  Jans  messe  Baptiste 
iiaest  loecomende  vort  ane,  seslhien  jaer  durende,  el*  jaers  van  drien  dusenl  ponden,  alsalc* 
paymenls.  alse  telken  termine,  dat  ment  gelden  sal,  in  borsen  gaen  sal , ons  te  geldene  alle  jaer 
Ie  drien  terminen  hier  na  bescreven  . dats  te  wetene  . een  dusent  pont  te  Alreheilegcn  messe,  een 
dusenl  te  half  meerit* , ende  een  dusenl  pont  Ie  senle  Jans-messe  Baptiste;  overmids  den  «eiken 
dienst  wi  hen  hebben  gewilcoert , ende  wilcoren , dat  si  bieren  binnen  hore  assixen  setten  mo- 
ghen , ende  nemen  te  horen  besten , ghelikerwij»  alse  hen  orbelee  sal  dunken  , na  orber  rode 
profijt  onser  vorscrevcn  stat . met  alsulker  vorwerden  oec . dal  onse  vorscreve  stat  van  d«en 
dienst,  die  si  ons  doen  sal.  alle  jaren  sal  houden  twee  dusent  pont  svorsereven  paiments,  tote 
hoert*  portere  behoef,  die  scade  hebben  mochten  in  onsen  oesune . van  scoude  . oft  van  eoegen 
oesune,  die  van  onsen  wegen  t|tiatne,  1er  goeder  waerheit  Ie  pruevcnc.  Ende  eest  dat  in  onsen 
oesune  op  encch  jaer  nieman  seadc  en  heeft,  dat  mcu  ons  dat  ghelt  gheven  sal  metten  anderen, 
also  dat  men  die  scade  sal  weten,  ende  reekenen  van  jare  te  jare  met  onsen  boden,  item,  hebben 
wi  ben  ghegheven  ende  ghewilcoerl , ware  dat  saké,  dal  onse  vorscreve  stat,  ende  onse  goede 
liede  van  Lovene . binnen  desen  voracreven  seslliieo  jaren.  in  commcr . ochle  in  scoude  vielen,  dat 
si  die  scout  ende  coinmer  solen  moghen  nemen  ane  assizen , oft  ane  die  stat,  binnen  denselveo 
seslhien  jaren  lot  horen  besten  . tot  dier  tijt , dat  die  scout  ende  coinmer  altemale  selon  vergouden 
sijn.  item,  soe  en  aelen  wi  onser  vorscrevcn  slat  eughenen  hafeleken  dienst  eysscen  , noch  mogben 
eysscen  binnen  den  voracreven  seslhien  jaren  van  cneghen  dinghen  , behoudelee  ons  ende  onsen 
oeren  gevankenisse . ridderscap , ende  buwelec.  Item,  kennen  wi  ende  lien  opetibaerlrc  onser 
voracreven  stat,  ende  den  goeden  lieden  daer  binnen,  dat  si  hore  poentinge  gemaect  bobben, 
ende  also  met  ons  over  een  gliedraghcn  sijn,  alse  van  der  ridderscape  ende  buwelec  Hcinrei  van 
Brabant  , mis  liefs  soens,  here  van  Lymborgh  ende  van  Mechelen , van  den  htiwelekcn  beide  onter 
liever  dochleren,  dats  te  wetene.  der  greevinnen  van  Vlaenderen.  ende  der  hertoginoe  vanGelre. 
overmids  tsestech  ende  drie  dusent  pont  svorsereven  paiments,  die  si  ons  oec  geloefl  hebben,  ende 
sculdech  sijn  te  gelden  binneu  den  voracreven  tide  van  sestien  jaren , elcs  jaers  ten  vorscrevcn 
termine.  Van  welken  tsestech  ende  drie  dusent  ponden  paiements  vorscrevcn  onse  vorscreve  stal 
ons  staphands  helaelt  heeft  al  gherect  acht  dusent  pont  svorsereven  paiments.  soe  dat  die  somme, 
die  si  ons  sculdech  blijft  , coml  op  vijflcch  ende  vive  dusent  pont  paiments  vorscrevcn.  de  welcke  « 
ons  geven  selen , ende  betaelen  binnen  den  voracreven  sestien  jaren  . dats  te  weleue  alle  jaren  drie 
dusent  ende  vijf  houder t pont  vorscrevcn  paiments,  die  sestien  jaer  durende,  alle  jaer  te  dnen 
terminen . in  der  manieren  dal  vorscrevcn  es,  dats  te  verstane , elf  hondert  tsestech  ende  ses  post 
Iwelf  scellinge  ende  acht  penninghe  te  Alrebeilegen  messe,  elf  hondert  tsestech  ende  ses  poot  t»elf 
scellingen  ende  acht  penninghen  te  half  meerle , ende  elf  hondert  tsestech  ende  ses  pool  tself 
Ncellingen  ende  acht  penninghen  te  senle  Jans  messe  Baptisla.  Ende  in  dat  leste  ende  sestiende  jaer 
selen  si  ons  gheven  ende  betaelen  twee  dusent  ende  vijf  hondert  pont  paiments  voracreven , ten 
vorghenoemde  drien  terminen,  dats  te  wetene,  telken  termiue  acht  hondert  dertech  code  drie  pool 
ses  scellinge  ende  acht  penninghe:  overmids  welke  somme  vorscreve,  ten  vorgenoemden  ûJen 
ende  jaren  tc  betalen,  wi  ons  wel  content  ende  gepayt  houden  van  onse  vorscreve  stat,  van  der 
ridderscape  ende  buwoleke  onser  liever  kinderc.  met  alsulker  vorwerden.  waert  dat  onse  vorscreve 
stat  macht  hadde  dit  vorscreve  geit , oft  ene  partie  daer  af.  op  enech  jaer  te  quiten  . dal  si  dat  doea 
inoglien,  ende  dat  hore  dat  afalach  hebben  sal  ende  doen.  Ende  omuie  dat  wi  willen  dat  alle  d«*se 
poenfe.  ende  elc  die  hier  vore  staen  bescreven,  onser  vorscrever  liever  stat  van  Lovene,  ende 
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onsen  portren  van  derselver  slat  die  du  sijn , ende  uaeoiaels  sijn  selen  dacr  binaen , vaste  werden 
ghehouden  van  ons  ende  van  onsen  oeren  , ewelec  durende,  soe  hebben  vrt  geloei  t , bi  cede  ende 
bi  trouwen  , dal  wi  van  nu  vortane  alle  dese  poente , ende  elc  die  hier  vore  bescreven  staen . hen 
houden  selen,  ende  doen  houden,  «i  ende  onse  oeren,  hen  en  horen  nacomolingen,  vaste  ende 
ghestadech  sonder  breken  ; ende  en  selen  zoeken  , noch  anderen  doen  zoeken  van  onsen  wegen  , 
a rnt  noch  engien.  waer  bi  dat  wi  hen  dese  poente,  oft  enech  daer  ar,  die  wi  hen  gegeven  hebben  . 
ende  die  wi  hen  geordeneert  hebben,  breken  mochten,  ofte  storen,  of  anderen  laten  stoeren. 
Ende  in  kennissen  der  waerbeit  van  allen  desen  stucken  ende  orkenscap . hebben  wi  onser  vor- 
•crever  liever  stat,  ende  onsen  porteren,  dienu  sijn  , ende  die  naeniaels  dacr  biunen  wesen  selen. 
desen  cbarten  met  onsen  segelle  besegel  t , gevest,  ende  gbeconfiroieert.  Ende  om  me  mccrre  seker- 
beit  onser  vorscrever  liever  stat  hier  af  te  doene,  soe  bidden  wi  ende  verzueken  onseu  vorscrcven 
lieven  geminden  soue  Heureke  van  Brabant . here  van  Lyoiborgh  ende  van  Mecbelen  . dat  bi  sinen 
segel  met  den  onsen  wille  bangbcn  ane  desen  jegenwordeghen  charten , in  kennissen  ende  in  or- 
conscapen  van  allen  desen  dingen  vorscrcven,  ende  dat  bi  dacr  toe  sinen  wille  ende  consent  doen 
wille,  in  alle  dier  manieren . dat  wi  vore  gedaen  hebben.  Ende  wi  Henrec  van  Brabaut . here  van 
Lymborch  ende  van  .Mecbelen , oinme  die  beede  ende  tversuekeo  van  oosen  lieven  gbeminden  ben- 
ende vader , des  hertogen  vorscreven , ende  omme  dese  poente  vorscreven  wiltelee  ende  volcome- 
lec  te  houdene  , der  vorscreven  stat  van  Lovcnc,  ende  den  porteren  daer  binnen  , met  onsen  lieven 
ende  gheminden  here  ende  vader  den  bertoge  vorgenoemt , soe  hebben  wi  onsen  segel  met  den 
sine  ane  desen  tsegenwordegbeo  charten  doen  bangbcn,  in  orconscapen  ende  in  kennissen  van 
allen  dingen,  die  hier  vore  in  desen  charten  sijn  bescreven.  Dit  was  gedaen  in  tjaer  Ons  Heren, 
doen  men  screef  dusent  drie  hondert  ende  veertech  ende  ach  te,  des  dij  sda  eg  lis  na  bolokenen  Paes- 
actiën. 

Cartnlaire  aux  archive*  de  la  ville  de  Louvain 


CXCYIII. 

Lettres  de  Jean  III,  données  à la  ville  de  Louvain , pour  le  rétablissement 
des  moulins  et  ponts  dans  la  même  ville . 


Le  29  avril  1348. 

J*»,  bi  der  gratiën  (iods  bertoge  van  Lolhrijc  , van  Brabant , van  Lemborg  , ende  meregreeve 
des  Heilechs  Rijcs,  makeu  cont  ben  allen  die  nu  sijn , endc  namacls  wesen  selen  , die  dese  letteren 
selen  sien  . ende  horen  seleu.  Dat  wi  gelooft  hebben , ende  geloven  onser  liever  stat  van  Lovene. 
ende  den  porteren  van  daer  binnen , oniuie  gemeinen  orber  ende  nutscap  onser  vorscrever  slat  . 
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dat  wistaphands,  tussen  hier  ende  tsinxen  naestcomcude , selen  doen  legghen  alle  mocloeop  haer 
oude  bedde,  daer  si  eeratwerfop  geslagen  waren  over  veertech  jaer,  ocblemeer,  1er  willcgerwaer 
heit.  soe  wacr  die  moelnc  ghelegen  sijn  tuascen  Rode-sente-Aeghten  ende  Wercbter,  si  op  de 
Dij |e  9 of  op  die  Voere  , code  alaoe  vortane  ewelec  bouden.  Item , dal  wi  de  arken  ochte  overvalk1. 
wclc  men  in  der  waerheit  vindt  dat  orberlexle  es  te  Lovene  , sclcn  doen  setten,  stellen  . maken  eode 
houden  ten  meesten  orbcr  ende  profile  ten  vliete  van  onse  stat  van  Lovcue  ter  witteger  waerheit. 
Ende  vint  men,  dal  de  arken  orberleker  sijn  dan  die  ovcrvalle,  datse  onse  rentmeester,  die  ten 
tide  wesen  sal , sal  doen  trecken  soe  wanneer  date  te  doene  es . ende  open  houden  also  langhe . ala 
te  doene  sijn  sal , soe  welken  tijt  dat  hijs  versocht  sal  werden  van  onser  stat  weghen  vorscreven. 
Ende  welc  van  heiden  orbcrlexte  es , dal  men  maken  sal , dat  sal  ghemaect  ende  ghehouden  werden 
halfop  onsen  cost,  ende  halfop  onser  stat  cosl  vorscreven.  Ende  otnme  dal  dcse  vorscreve  poeole 
ewelec  vaste  ende  gestadech  selen  werden  gehouden  onser  vorschreven  stal  van  Lovene,  »anom 
ende  van  onse  oere , soe  hebben  wi  hen  gegeven  desen  jegenwordeghen  brief,  besegell  roet  oasen 
groten  segellc.  Ende  omme  de  meerder  sekerheit  onser  liever  vorscreven  stat  hier  af  Ie  doene.  soe 
bidden  wi  ende  versueken  onsen  lieven  geminden  sonc  Henreke  van  Brabant , bere  van  Lymborg 
ende  van  Mechelen  , dal  hi  siuen  segel  met  den  onsen  wille  hangen  ane  desen  jegenwordeghen  brief 
in  kennissen  ende  in  orconlscapen  der  waerheit , ende  dat  hi  sinen  wille  daertoe  ende  consent  ghe- 
ven  ende  doen  wille  in  alle  dier  manieren,  dal  wi  vore  ghedaen  hebben.  Ende  wi  Hcnrec  vin 
Brabant , bere  van  Lymborg  ende  van  Mechelen  , omme  de  beede  ende  tfersuekeo  van  onsen  lie- 
ven here  ende  vader  vorscreven , ende  omme  dese  vorscreve  poente  wettelee  ende  volcomelec  te 
houdene  in  der  vorscreven  stal  van  Lovene , soe  hebben  wi  onsen  seghel  met  den  sinen  ane  desen 
jegenwordegen  brief  doen  hanghen , in  orconscape  ende  kennisse  van  allen  desen  dingben . die 
hier  vore  slacn  bestreven.  Dit  was  ghedaen  int  jaer  doen  men  screef  dosent  drie  hondert  veertech 
ende  achle  , des  dijsdaeghs  na  bolokeueu  Paesscen. 

Cartulairc  tui  archive»  de  Is  ville  de  Loinsin 


CXC1X. 

Jean  de  Canine,  père  et  fil» , écheeins  de  Bruxelles , s’enyayent  à tenir  U 
duc  de  Brabant  dans  le  choix  des  vehevins  de  la  même  rille , etc. 


Le  25  trptembre  1 348. 


J HO  DE  (los INC  , 


portere  iu  Brucele.  ende  Jean  de  Coninc.  sijn  sorte,  op  desen  tijt  scepeo  in 


I Aitcn  txhtc  i/vervallc  , bogen  of  vatten  van  bruggeu. 


Digilized  by  Google 


CODEX  DIPLOMATICUS. 


841 


Hrussele , verclarcn,  «lal  ay,  omme  snndcrlinge  trouwe  ende  onate  die  «y  dragen  cnde  die  ay  bi  nalu- 
relekeo  redite  schuldec  aijn  te  draghcn  lot  hunnen  lieven  en  ghemindcn  hcro  den  hertoghe  van 
Brabant,  hem  geloelt  hebben  ende  geloeven  aile  de  punten  die  hier  onder  ataen  geacreven.  Ieral- 
werf hebben  ay  gheloeft  en  gheloven  hunnen  here  den  hertoghe  voraeid,  dat  ay  in  allen  zaecken , 
niel  uutgescheiden,  ghetruwelec  bi  aile  aine  rechte  bliven  aelen  , ende  dat  helpen  sterken,  met  alle 
hunne  macht  ende  daer  nemmcrmccr  af  koeren  omme  engeenrehande  noct,  in  uegheenre  manière. 
Voort  soe  hebben  ay  gheloeft  ende  gheloven  hunnen  here  vooraeit , dat  aoe  wanneer  dat  comt  tot 
ainte  Jansmisse  naestcomeudc  ende  men  acepenen  kiesen  aal  in  der  atadt  van  Brucelc , dat  hy  , 
Jhan  de  Coninc  , de  jonghe  , nu  der  lijdt  scepen  voeraeit , noemen  aal  sinen  here  den  hertoghe  hen 
sessen  uut  sinen  geslechte,  uten  welcken  aeaae  hy  der  drie  kiesen  aal  bi  aijna  heren  wille  vorseit, 
van  welcken  drien  aijn  hereainen  scepen  nemen  aal,  ende  die  scepen  aal  alle  die  sclve  gbelofte  oude 
eede  doen  , die  ay  Jan  ende  Jau  vorseit  gedaen  hebben.  Voort  aal  hy  Jhan,  acepene  voraeid,  sinon 
acht  kiezen  bi  raede  aijna  here  voraeid.  Voirt  alse  van  rentmeeateren  ende  van  guldekeueu  aoo  sal 
hy  Jhan.  scepen  vooraeid,  werken  ende  kiesen,  bi  raede  aijna  heren  vorseit,  alse  verre  alsl  sinen  ghe- 
slechte  en  sinen  koeren  aengheet , ende  alle  dese  gheloften  , vorweerden,  ende  eede  , boven  ende 
ondergeschreven,  die  ay  Jhan  de  vader  ende  Jhan  de  sone  aoe  vooraeid  ghedaen  hebben  hunnen 
beert*  den  hertoghe  vorseit,  die  aelen  hem  alle  acepenen  die  uut  hunnen  geslachten  namacls  ten 
tide  scepen  wesen  selon  van  jare  te  jaere  doen  , teeuwelekcn  daghen , sonder  breken.  Voort  heb- 
ben ay  gheloeft  ende  gheloven  van  dien  verbonde,  die  gemaect  aijn  in  der  stad  van  Brucelc,  dier 
atephanta  af  te  gaene,  ende  gaen  dier  af,  in  alle  saecken,  met  hunne  vrienden  ende  met  alle  hunne 
macht,  ende  gheloveu  die  te  breken  ende  hulpen  te  breken  met  alle  hunnen  macht  , ende  nem- 
mermeer  verbonl  te  maken  noch  gedogen  noch  laten  te  maken , in  engheenre  manieren , en  ai  bi 
wille  huna  lieren  sbertogben  vorseit , alse  verre  alse  ay  emmermeer  dat  beweren  mogen , sonder 
engberhande  arghlist.  Ende  al  dese  voorseide  verwerden  van  punte  te  punte  hebben  ay  gheloeft 
ende  geloven  te  houdene  hunnen  vorseidcu  here  den  hertoghe  teeuwelekcn  dagen , sonder  breken , 
hem  ende  sine  oir,  met  hun,  met  hunne  vrienden,  met  hunne  oir  en  met  alle  hunne  machte  in 
goeder  trouwen  bi  hunne  eede  hunne  bande  op  de  heilige  evangelie  gholeit,  eude  lifliec  1 gheruert, 
ende  die  nemmermeer  te  breken  om  engheenrehande  noet , alse  vorseit  es.  Gegeven  des  dunder- 
daega  na  sinte  Mattheus  dagh  evangelist , int  jaer  Ons  Heren  MCCCXLVIII. 

Grand  index  chronologique  de  Van  Hitbox  , d'aprèi  l'original  repo- 
sant parmi  les  chartes  de  Brabant,  arm.  7,  infra;  laye  sur  laquelle 
est  écrit  : Lettre*  touchant  U*  villes  de  Brabant , marquée  0. 


1 Lijlicc  , tyflyk , lichamclyk. 


Deel  I. 
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CC. 

L'empereur  donne  à l' archevêque  de  Trêve»  et  aux  évêques  de  Cambrai  et  de 
Verdun  l’ordre  de  s’interposer  dans  les  querelles  de  l’évêque  de  Liège  avec 
le  duc  de  Brabant. 


A Aii  li-Uupcllf  , l<  25  juillet  1349. 

kaoui»,  Dei  gratta  Romanorum  rex  semper  Augustus  et  Rohemiae  rex , venerabilibu*  b., 
arcbiepiacopo  Trevireoai , patruo , ac  Oameraceusi  et  Virdunenai  epiacopia  noslris  , et  sacri  imperu 
romani  principibus  dileclis,  graliam  regiam  cum  pleniludine  omnu  boni.  Ad  haec  inler  caetera, 
supernue  disposition!»  proviaio,  ut  lenemus,  noalrae  serenitatis  personam  licel  indignam  iu  roauw 
régi»  dignilati»  solio  magnifiée  rollocavit,  ut  throno  juatitiae  praeaidenlea  quibuslibet  paiais  inju- 
nain.  aiue  peraonarum  acceplione,  eopiam  juatitiae  mi  ni  aire  mua.  Sane  iUuatria  Johaunu.  duc»  I'-rv 
bautiae,  conaanguinei  et  principia  noalri  dilecti,  grave m recepimua  queriraoniam  . couhnentfm 
quod  vcnerabilis  episcopus  Leodîensis,  cooaanguineua  et  princepa  noster  dileclua.  homine»  ipwu» 
ducis  ad  duellum  aeu  judicium  pacis,  coraiu  ipaoduellique  pacia  praeiàlorum  judicibua.  ad  iualaotum 
injualam  diversorum  conquerentinm  provocal,  et  facit  contra  jua  et  justitiam  convenir),  ataeretu 
ne  in  hujua  pacis  exercilio  et  judicio  regia  aeu  iniperiali  auctoriUte  tu  Ici  ri , in  ducis  et  boaûoum 
praedictorum  grave  praejudicium . ut  aaaerit , et  jacluram , nostrac  celsitudini  humililer  wppli- 
cando . ut  sibi  de  opportuno  providere  remédie  dignaremur.  Nos  vero  jua  et  justitiam  unicuique  *er 
vare  et  tribuere  aummopere  cupicntea,  vobia  et  vestrum  cuilibet  in  aolidum  , de  quorum  fidelitatr 
et  induslria  fiduciam  gerimua  in  Domino  pleuiorem  , connu!  U un  us  et  mandamus.  quateous  eptaeopu 
et  judicibua  praefatia,  caeterisque  vocales,  qui  merito  super  hoc  fuerint  evocandi,  auditbque  par- 
ti h ui  ralionibtis,  inter  ipsas  partes  faciatia  in  praemisaia  celer  juatitiae  cocnplemenlum , talner 
quod  prompta  et  fidelis  obedienlia,  mistri  culmiuis  iu  couspeclu,  vos  coiuinenda biles  merito  ré- 
puté!, ipseque  dux  ad  nostrae  majestatis  preloriam  amplius  de  caelcro  non  redeat  quereloiu». 
lacieudo  quod  super  haec  determinetis  poenis  debitia  vallari  et  auctorilale  noslra  regia  firmiter 
observari.  universis  et  singulis  nostris  fidelibus  et  subdilis,  dautes  per  sacras  artes  in  maodati». 
quateuus  vobia  et  vestrum  cuilibet  in  praemissis  parcaut  efficaciter  et  intendant,  in  quantum  no*- 
trae  indignation!»  aculeum  desiderant  evitare.  In  quorum  testimonium  praesentes  fieri  juwima* 
et  sigilli  majestatis  uostrae  appensione  muniri.  Datum  Aquisgrani,  octavo  kaleiidas  Augusti.  sro» 
Domini  inillesitno  trecentesimo  quadragesimo  uouo , reguorum  noslrorum.  Romani  vidclicet  *mn 
quarto , et  Uohemiae  anno  tertio. 

Recueil  d'A-ïmao  , Il , fol.  171 , vurso. 
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TABLE 

Indiquant  la  concordance  de  la  Chronique  de  De  Klerk  avec  le  Spiegel  historiael 
de  J.  V an  Maerlaxt,  selon  le  manuscrit  appartenant  à l'Institut  des  Pays- 
Bas  , à A msterdam . 


De  Klerk’s  I*  boek,  XI0  eap. , wordt  deels  teruggevonden  in  Maerlaxt, 
2'  partie.  VIII»  boek.  LVII'  eap.,  waar  men  leest  : 

Dat  vernam  die  canine  hiet 
Al  en  drouch  hi  die  cronc  niet 
Vele  lieden  wanen  daa, 

Enz. 

Maerlant  besluit  echter  dat  capittel  niet  met  : 

Datae  hem  vergave  Onsc  Hen- 
Ende  al  dor  sente  Giellijs  eerc. 

Hy  heeft  26  regels  aan  dit  slot , waar  De  Klerk  er  24  heeft.  Er  is  dus , schoon 
vele  regels  overgenomen  zijn,  echter  hier  cn  daer  verschil. 

Het  XII*  cap.  tol  vers  931  bij  De  Klerk  is  bij  Maerlant,  3e  partie, 
VIIIe  boek,  bet  62e  cap. 

Vs.  934  tot  9-14  zijn  brokken  midden  uit  het  LXIII»  cap.,  waarop  volgt  : 

Maerlecl  voer  in  desen  tiden 
Gplie  sterke  Sassen  striden , 

Enz. 
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Voortgaandc  lot  bijna  aan  'l  einde,  zoo  als  ’t  inet  De  Klere  overeenkomt  lot 
vs.  98ô. 

Vs.  986  is  bij  Maerlant  het  23"  vers  van  cap.  LXIV  : 

Echt  in  sijn  xiij,le  jaer 
Soo  rees  een  orloge  twaer 
Tusscen  Martelé  ende  Eudoene 
Die  vromech  was  ende  coene. 

Besluitende  dit  cap. , even  als  De  Klere  , met  : 

Int  jaer  (iods  staerf  hy  min  no  mee 
Dan  vij*  xxx  ende  twee. 

De  Klere  s XV"  cap.  is  bij  Maerlant  het  29"  vers  van  cap.  LXY  : 

In  keyser  Lcinven  xxiij  jaer 
Staerf  in  Vrancrike  vorwaer 
Coninc  Riederic  die  in  de  stede 
Karel  Martecl  setten  dede , 

Enz. 

Hetwelk  eindigt  met  : 

Ende  sijn  graf  in  diere  gebare 
Binnen  als  verbemet  ware. 

Het  XVI*  cap.  van  De  Klere  bevat  een  klein  gedeelte,  soms  letterlijk,  van 
Maerlants  66*  hoofdstuk,  als  ook  de  26  eerste  verzen  van  het  LXVH*  (bij 
De  Klere  tol  aan  vs.  1131). 

Het  XVII*  cap.  van  De  Klerk  beval  vele  letterlijk  overgenomene . ook  eenige 
veranderde  verzen  van  Maerlant  s LXVIII*  cap. 

Het  XVIII*  cap.  van  De  Klerk  bevat  veel  uit  hetzelfde  LXVIII*  cap.:  bij 
voorbeeld  : 

Hare  noten  ende  haren  zanc 
Na  der  rocmscher  kerken  ganc. 

Het  XIX"  cap.  van  De  Klerk  heeft  mede  zeer  vele  eensluidende  verzen  over- 
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genomen  van  het  LXVIII'  cap.  . hetwelk  besluit  met  : 

Crone  draden  in  Vrancrike. 

Si  teersten  cnde  al  te  voren 

Diere  na  af  worden  geboren. 

» 

Het  XX'  cap.  van  De  Ki. kek  beval  eeuige  verzen  als  voren  van  Maeblants 
cap.  LXIX  (vergelijk  De  Klerk.  vs.  1307  en  1410). 

De  XXI''.  XXII'  en  XXIII'  cap.  van  De  Klerk  bevatten  eenige  regels  van 
cap.  LXX;  De  Klerk  echter  is  breedvoeriger. 

Hel  XXIV'  cap.  van  De  Klerk  bevat  eenige  enkele  verzen  van  cap.  LXXIV  . 

Het  XXV'  cap.  heeft  nog  meerder  verzen  van  hetzelfde  LXXIV'  cap. 

Het  I'  cap.,  2"  boek,  is  uit  van  Maerlants  LXXV'  cap.  overgenomeii . 
schoon  bij  De  Klerk  de  aanhef  anders  is,  en  het  geheel  breeder  berijmd, 
ja  soms  veranderd  ; Maerlast  besteedt  er  80,  De  Klerk  100  verzen  aan. 

Hel  II'  cap.  is  overgenomen  van  Maerlakts  LXXV  I'  cap. 

Hel  III'  » — — LXXV  II'  ». 

Hel  IV'  — — LXXV  III'  ». 

Het  V'  „ — — LX  XIX'  ». 

Het VI'  »»  — — LXXX'  cap.,  waarde  en- 

ghel  Raphaël,  niet  als  bij  De  Klerk  Gabriel  heel . 

Vs.  631 , 632  heeft  Maerlast  niet. 

Het  VII'  cap.  bij  De  Klerk,  als  ook  het  VIII',  is  bij  Maerlast  het  LXXXII' 
cap.,  waaruit  vele  verzen  letterlijk  zijn  overgenomen. 

Vs.  742  staat  mede  bij  Maerlaxt  niet. 

Hel  IX'  cap.  bij  De  Klerk  is  overgenomen  van  Maerlant’s  LXXXIll'cap. 

Vs.  774  heeft  : Al  playhcn  si  in  der  re  trijs. 

Het  X'  cap.  hij  De  Klerk  is  overgenomen  uit  het  LXXXIV'  cap.  van  Maer- 
last  , die  besluit  met  : 

Dat  metisc  stake  uut  haren  goede. 

Vs.  894  ook  bij  Maerlakt  x maait. 

Hel  XI'  cap.  bij  De  Klerk  is  bij  Maerlant  het  LXXXV'  cap. , beginnende  : 


In  Coiislaiilijns  xxviij*1'  jaer 
Die  Sussen  die  langiic  swaer. 
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Tot  aan  vs.  988,  waai*  eenige  verzen  van  Maerlant  zijn  over  gesprongen , ter- 
wijl vs.  1009  en  volgende  wederom  teruggevonden  worden  in  het  slot  des 
genoemden  LXXXV®  capittels  : 


tn  de»  Leeuwen  eersle  jaer 
So  wart  echt  in  Lombardie 
G hes  w oren  ecne  partie 
Jogen  coninc  Karei  den  Groten. 
Enz. 


Tot  het  slot  : 


Dat  elc  was  sijn»  vreden  vro. 

Hel  XIIe  cap.  bij  De  Klerk  is  bij  Maerlant  het  LXXXVI®.  Aanvaag: 

l 

Doe  keyser  Leo  in  deerste  j«er 
Int  kcyserike  was  vor  waer 
Vlo  Wincchkijn  der  Sassen  hero , 

Enz. 


Hier  echter  is  veelltij  De  Klerk  dat  niet  bij  Maerlant  staat. 

Het  XIIIe  cap.  bij  De  Klerk  is  deels  bij  Maeklant  mede  in  het  LXXXVI1'. 
doch  niet  altijd  letterlijk  overgenomen. 

Vs.  1126  Noncüe,  heeft  ook  Maerlant. 

Vs.  1127  Maerlant  zegt  Bnrdatjone. 

Het  XIVe  cap.  bij  De  Klerk  is  bij  Maerlant  in  bet  LXXXVI1'1  cap.: 


Ten  noesten  jare  wies  de  strijt 
Die  gheduurde  langen  tijt 
Tusschen  die  Vranken  enten  Hunen. 
Dat  becochlen  vele  erunen. 


\ s.  1191  heeft  ook  Maerlant  Spenynte. 

De  Klerk  heeft  echter,  wat  niet  bij  Maerlant  in  dit,  maar  in  ’t  volgende 
LX XXVIIIe  cap.  in  het  begin  staat. 

Het  XVe  cap.  bij  De  Klerk  is  mede  in  ’t  LXXXVIIl”  van  Maerlant.  en  «el 
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achter  : 


Salie  tellen  alsict  vernam. 

Van  Arleblanke  die  coronike 
Seidc  ons  aldus  sekerlike 
Van  Yrlant  quam  in  Karles  tiden 
Twee  moenken  die  souden  liden 
Dore  Parijs , vort  ende  weder, 

Enz. 

Als  ook  in  den  aanvang  van  ’t  LXXXIX*  cap.,  tol  aan  : 

Daer  leghel  hi  al  nu  gehaert. 

Het  XVIe  cap.  bij  De  Klerk  , met  voorbijgang  van  eenige  verzen  bij  Maerlatst. 
is  in  datzelfde  LXXXIX®  cap.  : 

In  dit  sclve  jaer  alsict  vand 
So  began  eerst  Vlaendercn  lant. 

Maerlant  geeft  in  dit  hoofdstuk  een  overzigt  van  de  opvolging  der  vlaam- 
schen  graven  tot  aan  den  jare  1286 , en  eindigt  vervolgens  : 

Nu  keren  wi  ten  jeesten  weder 

Die  wi  teerst  en  leiden  neder.  ' 

Voorts  volgt  De  Klerk  Maerlaiht  in  het  XCB  cap.,  het  XCI®  de  34  eerste 
verzen , tot  : Ende  dedetn  kerstij n dopen. 

Het  XVIIe  cap.  bij  De  Klerk  is  bij  Maerlakt  het  XCIe  cap.,  waarna  ’t  over- 
slaan van  eenige  verzen  achter  dopen  : 

Int  eerste  jaer  dat  Hyrene 

Hilt  dat  keyserike  aliène 

Soude  paues  Leo  processie  draghen  . 

Enz. 

Vervolgende  in  cap.  XCHe  ettelijke  regels  in  het  begin.  Het  zal,  hoop  ik, 
begrepen  worden  dat  zeer  vele  verzen  letterlijk  overeenkomen. 
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Hol  XVIIIe  cap.  bij  De  Klerk  is  hel  XCII'  bij  Maerlakt  : 

Aise  Karel  te  Home  quam 
Ende  hi  dat  gerechte  ane  nam 
Aise  patricius  vander  stede. 

Enz. 

Veel  is  hier  bij  De  Klerk  dat  niet  bij  Maerlakt  voorkomt,  die  zijn  3'  partie 
besluit  met  der  Vriesen  privilegie,  en  in  bet  I'  cap.,  4'  partie,  1'  boek.  van 
rene  verhaalt,  hetgeen  bij  De  Klerk  , XVIIIe  cap.,  staat,  tot  aan  : 

Van  Rome  aldus  afghesneden 
Ende  es  in  den  daghen  van  heden. 

Bij  Dr  Klerk  vs.  1695. 

M A ERLA NT  vervolgt  nu  : 

Karei  drouch  , lesen  wi  vor  waer , 

De  roemsche  crone  xiij  jaer. 

Karei  es  mcncch  waerf  beloghen 
ln  groten  hoerden  ende  in  hoghen  , 

Enz. 

En  beslui  1 dit  cap.  : 

Ende  maken  van  viven  eenen. 

/ie  De  Klerk,  vs.  1744;  waarbij  : 

Die  wille  lesen  't  corte  ware 
Lese  dit  ende  come  hare. 


Hot  XX'  cap.  bij  De  Klerr  is  bij  Maerlakt  het  II'  cap.,  4'  partie,  1'  boek  : 

Tulpijn  derdsche  bisscop  van  Riemen 
Die  el  niet  en  screef  van  niemen , 

Enz. 

" aar  Maerlakt  soms  breeder  is  dan  De  Klerr. 
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Het  XXF'  cap.  bij  De  Kiese  bevat  een  paar  regels,  die  bij  Maerlakt  in  het 
111'  en  IV'  cap.  voorkomen. 

Het  XXII'  cap.  van  De  Klerk  is  bij  Maerlant  het  VI'  cap.  : 

Dus  screvet  oec  Helynaiit 
Dul  hi  dus  bescreven  vaut. 

Dat  doe  Karei  ghcweldelike 
Keyser  was  int  troemsche  rike  , 

En*. 

Tot  aan  het  einde. 

Het  XXIIIe  cap.  van  De  Klerk  is  bij  Maerlaivt  het  VIIe  cap.  : 

Dcse  legaten  die  i>ijn  comen 
Te  Parijs  ende  hebben  vernomen 
Dal  keyser  Karei  ware  daer, 

Enz. 

Tot  op  het  twee  derde  gedeelte  bij  Maerlant. 

Het  XXIVe  cap.  van  De  Klerk  is  bij  Maerlant  hel  laatste  gedeelte  des 
VIIe  cap.  : 


Alse  Karei  naecte  den  heilegen  landen 
Weken  hem  voren  die  viande. 

En  wordt  dit  XXIVe  cap.  van  De  Klerk,  soms  letterlijk,  soms  met  verande- 
ringen, in  Maerlant’s  XIIIe  cap.  vervolgd,  hetwelk  eindigt  met  : 

Ghenas  hi  van  der  spraken. 


Zie  De  Klerk,  vs.  2569. 

Het  XXVe  cap.  van  De  Klerk  is  bij  Maerlant  het  IXe  cap.  : 


Deel  1. 


Na  desen  trae  mit  Daniel 

Ons  lieren  nagleu  also  wel 

L’ten  vale  dat  alabastre  was 

Ende  gafse  den  keyser  : doe  ghenas , 

Enz. 


107 


Digitized  by  Google 


850 


CONCORDANCE 


Tot  : 

So  was  verweet  een  dode  te  live. 

Zie  De  Klerk.  vs.  £257. 

Het  XXVIe  cap.  van  De  Klerk  is  bij  Maerlart  het  Xe  cap.  : 

AU  Karei  hadde  vromelikc 
Verwonnen  menech  couincrike. 

De  Klerk.  vs.  1267. 

Haddi  achtinge  dat  hi  woude. 

De  Klerk,  vs.  2276. 

Tot  het  slot  , waar  Maerlart  eindigt  met  : 

Üat  mijn  touken  niet  te  gaet. 

Het  XXVIIe  cap.  van  De  Klerk  is  bij  Maerlart  het  XIe  cap.  : 

Te  drien  maten  eest  ghesciet 
Dat  die  keyser.  Karet  sict , 

Enz. 

Tot  aan  het  einde  : Ombeteten  van  allen  Inden  (hij  De  Klerk,  vs.  2463' 

Het  XXVIIIe  cap.  van  De  Klerk  is  hij  Maerlart  het  XIIe  cap.  : 

Alle  dafgoden  die  hi  vant. 

Tot  het  einde,  waar  Maerlart  nog  2 verzen  heeft , niet  bij  De  Klerk. 

Het  XXIXe  cap.  hij  De  Klerk  beval  'een  gedeelte  van  het  XIIIe  cap.  van 
Maerlart  , en  wel  de  aanvang , ongeveer  een  derde  van  het  geheel  : en 
springt  dan  over  op  hel  XIVe  cap.  hij  Maerlart: 

Nu  cs  Karet  in  Spacuyen  comen. 

Zie  De  Klerk,  vs.  2576. 

Tot  het  einde  : 

Dat  hi  volghen  niet  en  mochte. 
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Het  XXXe  cap.  van  De  Klerk  is  bij  Maerlant  het  XV®  cap.  : 


Eindigende  niet  : 


In  diere  wilen  dat  Agolant , 


Ende  van  werke  sonder  genoot , 


Vs.  2769  bij  De  Klerk. 

Het  XXXIe  cap.  van  De  Klerk  is  bij  Maerlant  het  XVIIe  cap.,  aanvangende  : 

Nu  hevet  versa  ment  Agolant 
Men  eg  en  groten  Gods  viant, 

Sarasinen  van  wilder  viten  , 

Tot  het  einde  bij  Maerlant.  aldus  : 

Die  ’t  feit  behilde  dat  die  stede 
Sij  soude  sijn  in  goeden  vrede. 

Het  XXXIIe  cap.  van  De  Klerk  is  bij  Maerlant  het  XVIIIe  cap.  : 

Navonds  vor  den  wijch  so  lagheti. 

En  dus  tot  het  einde  van  dit  cap. 

Het  XXXIIIe  cap.  van  De  Klerk  is  bij  Maerlant  het  XIXe  cap.  : 

Alse  Karei  in  Vrankerike  quani 
Vaut  hi  menegen  ridder  gram. 


Tot  het  einde  van  dit  cap. 

Het  XXXIVe  cap.  van  De  Klerk  is  bij  Maerlant  het  XXe  cap.  : 

Karei  tiadde  geleert  te  voren 
Spaensche  talc  als  wijl  horen , 

Enz. 

Ten  einde  toe  : 

Die  bleven  bi  dulheden  groot. 
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Hel  XXXVe  cap.  van  De  Klerk  is  bij  Maerlakt  het  XXIe  cap.  : 

Ten  andren  daghe  alsc  wijt  horen 
Scnddc  die  princhc  van  den  Moren . 

Tot  het  einde  : 


Eer  die  zonne  zet  hacr  schinen. 

De  Klerk’s  cap.  XXXVI  is  hij  Maerlakt  het  XXIIe: 

Dca  anders  daghes  vroe  si  comcn 
Daer  si  den  camp  hadden  genomen. 

Tot  hel  einde  : 


Die  daer  grote  bliscap  saghen. 

De  Klerk's  cap.  XXXVII  is  bij  Maerlaiht  het  XXIIIe. 

Karei  sette  sine  vacrl, 

Enz. 

Tot  het  slot  : 

Dus  eerde  hi  sente  Jacobpe  scone. 

De  Klerk  s cap.  XXXVIII  is  bij  Maerlant  het  XXIV®.  De  Klerk  heeft  hier  eene 
aanvulling  die  hij  Maerlakt  niet  is.  Ook  is  het  slot  hij  De  Klerk  anders  dan  bij 
Maerlart.  die  ongeveer  1er  helfte  van  dit  cap.  heeft  : 

xx“  kerstenen  daer 
Omme  te  lidene  sonder  vaer. 

Vergelijk  De  Klerk.  vs.  3656. 

De  Klerk  s cap.  XXXIX  is  vervat  in  hetzelfde  XXIVe  van  Maerlart.  doch 
deze  vervolgt  terstond  na  de  beide  voorgaande  verzen  : 

Maercerijs  en  Belygant 
Die  namen  met  hem  de  bant. 
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Eu  eindi[jl  dat  XXIV»  cap.  met  : 

Ri  den  kevser  daer  hi  was , 

Ende  liden  van  Porchesers  den  pas. 

De  Klerks  cap.  XXXIXe  is  bij  Maerlant  het  XXVe  cap.  : 

Doe  die  kerstene  daer  doot  bleven  , 

Enz. 

Eindigende  met  : 


Die  vloen  danen  ende  rumde  liant. 
Diederic  ende  occ  Boudene 
Vloen  int  woud  om  llijf  te  houdeue. 


De  Klerks  cap.  XL  is  bij  Maerlant  het  XXVI'*.  : 


Karel  en  wiste  no  clene  no  groet 
Van  desen  stride  van  diere  noot. 

Eindigende  met  : 

In  julius  up  die  xvj*  kalende. 


De  Klerk’s  cap.  XLI  is  bij  Maerlant  het  XXVIIe  : 


Sluitende  met  : 


le  Tulpijn  die  desc  passie  screef. 


Ende  dedeue  aUo  scucren  recht. 


De  Klerk’s  cap.  XLII  is  bij  Maerlant  bet  XXVIII®.  : 


Tien  tiden  waren  ij  kerchoveu 
(«eheilecht  ende  van  groten  love. 
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Bij  Maehlant  slaat  ook  xij™  in  vs.  4077.  Hij  eindigt  met  : 

Dat  hi  voer  dandrc  gaf  te  voren 
Die  in  den  wijch  waren  verloren. 

Zie  L)e  Klerk  , vs.  4115. 

De  Klerks  IIe  boek,  cap.  XL1V,  is  bij  Maerlakt  het  XXIXe  cap.  : 

Hier  moetic  den  Borderes  a nt worden. 

Eindigende  met  : 


Van  Kaerle  die  ic  leide  neder. 

De  Klerks  cap.  XLV  is  bij  Maerlakt  het  XXXe  : 

AU  Karel  hadde  met  groter  haven 
Sine  edele  lieden  begraven , 

Tol  het  slot  : 

Ende  daer  lach  hi  in  vreden  groot 
Meest  al  stille  tote  siere  dool . 


De  Klerk  s XLVI*  cap.  is  bij  Maerlakt  het  XXXIIe  : 

Nu  tuldi  overwaer  verstaen 
Sint  dat  Karei  hadde  ontfaen  , 

Enz. 

Tot  het  slot  : 

Tole  Aken  in  siueu  palaysc. 

De  Klerks  cap.  XLV  II  is  bij  Maerlakt  het  XXXIIIe  : 


Tot  het  einde  : 


Tulpijn  die  scrivct  die  here  groet. 


Daer  in  Karele  haren  here. 
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De  Klere '.s  cap.  XLVIII  is  bij  Maerlast  het  XXXIV11  : 

Loduwijc  Karles  enich  soue. 

Hier  heeft  De  Klere  eenige  verzen  van  Maerlant  overgeslagen , en  wel  na 
vs.  5-145  ; daarna  volgt  hij  liera  weder  met  : 

Hughe  seghet  van  Flori. 

Tot  het  einde  van  dit  XXXIV  e hoofdstuk  : 

Omme  te  houdene  te  bet. 

Zie  De  Klere,  vs.  4509. 

Vs.  4515  is  bij  Maeelakt  ongeveer  wederom  in  het  derde  gedeelte  van 
cap.  XXXV  opgevat  : 

Int  ix  jaer  van  Loduwike 
Dat  bi  berechte  gocdertierlike 
Dat  keyserike  sendde  de  gone 
Lottaris  aine  outsten  sonc 
In  dat  lantscap  van  Ytale 
Om  dat  lant  te  berechtene  wale. 

Het  volgende  biedt  met  De  Klere  vrij  wat  verscheidenheid  aan . en  is  ook 
om  andere  verhaalde  zaken  broeder. 

De  Kleres  XLIXe  cap.  i.s  bij  M verlast  het  XXXVIIe . 

Int  XV  jaer  van  Loduwike 
Keyser  vanden  roemscen  rike 
Gbcviel  dat  in  vremden  doene 
Quamen  die  vranesee  baroene. 

Door  dit  geheelc  capittel  is  vrij  wat  verscheidenheid  onderling.  Hetgeen  bij 
De  Klerk,  na  vs.  4583  ( bij  Maerlant  omstreeks  de  helft  van  het  XXXVI Ie  cap.), 
gevonden  wordt,  maakt  (mede  met  verschil)  het  slot  uit  van  het  XXXVIIIe 
en  tien  aanvang  van  het  XXXIXe  cap.  bij  Maerlant. 

Hel  Le  cap.  bij  De  Klere  wordt  deels  teruggevonden  in  het  vervolg  van  het 
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laatst  (femelde  XXXIXe  cap.  bij  Mairlaivt  , van  \yien  eenige  regels  wederom 
zijn  overgeslagen , doch  met  vs.  4647  zien  wij  Maerlact  weer  verschijnen  : 

Int  vijfte  jaer  van  Loiharis  rike 
Quanten  t sa  men  ghemeenlike 
Loiharis  ende  Lodmvijc , 

Ende  Karei  haer  broeder  dies  gelijc. 

Zoo  voortgaande  tot  ruim  over  de  helft  van  hetzelfde  XXXIXe  cap.  Het 
slot  echter  van  De  Klerk  merkte  ik  bij  Maerlant  niet  op. 

De  Klerk's  cap.  LI  is  bij  Maerlant  nog  het  XXXIXe  cap.  : 

Maer  Karele  van  Vrankerike 
Dien  stont  dicken  camperlike. 

Welk  capittel  echter  voor  een  klein  gedeelte  slechts  is  gevolgd,  daar 
vs.  4743  en  volgende  genomen  is  uit  het  XLe  cap.  bij  Maerlaict  , verre  over 
de  helft  : 


In  Lotharis  xiij***  jaer 
Daden  die  Denen  groten  vacr 
Entie  Mormannen  dies  gelike 
Ten  westende  van  Vrancrike; 

Want  si  quamen , alsict  hore , 

Die  Baerdsce  zee  orome  in  de  Lore , 
Enz. 


Tot  op  bijna  het  einde  : 


Dus  bleef  Vrancrike  in  die  scade. 


Zie  De  Klerk.  vs.  4781  : doch  almede  met  ettelijke  variatien. 

De  Klerk's  LIII®  cap.  is  bij  Maerlant  het  XL Ve  cap.,  waar  het  begin  anders 
luidt  dan  bij  De  Klerk.  Hel  9e  vers  heeft  : 

Want  sijt  des  seker  ende  ghewes 
Dat  dat  gravescap  van  Ollant  es. 
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Hier  is  geringe  overeenkomst  met  Maeklaivt,  van  wien  vele  verzen  door  Pt 
Klere  zijn  voorbijgegaan,  daar  bel  slot  bij  Maerla.vt  is  4955' vs.  bij  De  Klem  : 

Daer  sine  gheborle  up  gelach. 

Vervolgende  in  het  XL VI'  cap.,  met  den  aanhef  : 

Dus  alse  wijt  concn  bevinden. 

Zie  De  Klere  , vs.  4956.  Doch  er  zijn  slechts  eenige  verzen  uit  dit  capittel . 
terwijl  vs.  4978  bij  De  Kleee  in  Maeelaht’s  L'  cap.  voorkomt  : 

In  desen  tideo  dat  dit  gbevel 
So  was  daventure  fel. 

En  zoo  voorts  tot  het  28'  vers. 

Hier  heeft  nu  groote  afwijking  plaats,  die  niet  minder  is.  wanneer  vvy  zien 
dat  De  Kleee  in  het  Lil'  cap.  Maerlaxt  volgt,  namelijk  ten  deele  in  hetgeen 
laatstgenoemde  cap.  Lil  op  het  einde  en  iu  ’t  begin  van  zijn  LIII'  cap.  ver- 
haalt , welke  laatste  aanvaugt  met  : 

Segebrecht  sprcect  ons  warede. 

Bij  De  Kleee,  vs.  4868.  Hij  eindigt  met  : 

Dat  sine  met  grettien  slaken  doot. 

De  Klerk's  hiv®  cap.  is  bij  Maeri.ast  mede  het  LIV'  : 

Karet  et  te  Rome  ghevaren 
In  sijn  ander  jacr  te  waren 
Ende  gaf  siere  nichten  in  huwelike  , 

Enz. 

Het  is  echter  moeijelijk  en  zou  eene  te  groote  uitvoerigheid  eischen  Itier 
beide  schrijvers  te  volgen , daar  De  Klerk  uil  onderscheiden  plaatsen  van  Maer- 
lant  enkele  verzen  ligt,  bij  voorbeeld,  vs.  5045,  uit  het  LV'  cap.;  vs.  5095, 
uit  hel  LVII»  cap.;  en  desgcljiks  vs.  5070  uit  het  LV1I'  cap.,  enz.,  enz. 

Deel  I.  108 
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De  Klerks  LV'  cap.  is  bij  Maerlant  het  LVIII°  cap.  : 

Ten  aelveo  tiden  orloge  wacrt; 
Want  een  coninc  Godcvaart. 

Enz. 


Hel  slot  heiîl  : 


Ende  rumdc  Lottrike  metier  vaert 
Eode  so  te  Vraukcrikc  waert. 

De  Klerks  LVI®  cap.  is  bij  Maerlant  hel  LIXC  : 

Noch  toe  regneerden  in  Vrancrike. 
Enz. 


Tol  hel  einde  : 


Hiel  vort  meer  Normendie. 


Eenigc  verzen  van  Maerlant  zijn  bier  door  De  Klerk  niel  overgenomen. 

De  Klerks  LVII®  cap.  maakt  bij  Maerlant  een  gedeelte  uit  van  bel  LXIIi' 
cap.  Vs.  5325  en  eenige  andere  staan  in  het  LXV®. 

De  Klerks  LVH1«  cap.  maakt  by  Maerlant  liet  laatste  gedeelte  van  cap. 
LXV  , en  het  begin  van  ‘t  LXVI*;  doch  De  Klerk  schijnt  meer  en  geheel  nat 
anders  hier  te  boeken  dan  bij  Maerlant  gevonden  wordt,  ik  zie  nu  evenwel 
dat  dit  ten  deele  voorkomt  in  het  lld*  boek,  IVd'  partie  , IIId'  cap. 

Uit  De  Klerks  LIX'  cap.  vinden  wij  bij  Maeelant  in  hel  IV'  cap.  vele  regel» 
en  desgelijks  in  het  Ve. 

Het  LX'  cap.  bij  De  Klerk  viude  ik  bij  Maerlant,  IV®  partie,  11'  boek. 
cap.  X,  bijna  aan  V einde.  Maerlant  heeft  ook  in  vs.  27  leyyoeiie  (De  Klui 
vs.  5579).  Het  hoofdstuk  bij  Maerlant  eindigt  met  De  Klerk  s vs.  5591 . 
terwijl  ik , vs.  5592  en  volg.,  wedervinde  bij  Maerlant  in  hel  XL'  I'  cap. 

De  Klerks  LXI®  cap.  maakt  een  gedeelte  uit  van  Maerlant’s  XVI»,  van  het 
XXIV® , en  van  het  XXVI®,  waaruit  vele  verzen  zijn  overgenomeu. 

De  Klerks  LXII'  cap.  is  bij  Maerlant  het  XXVII'  cap.  , doch,  gelijk  het 
voorgaande  bew  ijst,  De  Klerk  verlaatlhans  van  tijd  tot  lijd  Maerlant.  en  neemt 
nu  en  dan  wederom  van  hem  over. 
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Zoo  vindt;  ik  Maerlant  bij  De  Klerk  weder,  IIIe  boek,  IVe  cap.,  waarin  ik 
verzen  lees  die  bij  Maerlant,  IVe  partie,  III®  boek , II®  cap.,  gelijkluidend  zijn. 
Het  slot  bi  j den  laatslen  heet  : 

Paerde  waerre  so  vele  gewonnen 
Dat  wijt  vertellen  niet  en  conneu. 


De  Klerk's  Ve  cap.  is  bij  Maerlant  het  IIIe  : 

Hier  binnen  hevet  Pieter  vernomen  . 
Enz. 

Tot  het  slot  : 

Jegen  Pieter  des  heremiten  wille. 

De  Klerk’s  VIe  cap.  is  het  IVe  bij  Maerlant  : 

Soliman  es  te  Nich  cotnen 
Ende  hevet  mare  vernomen , 

Enz. 

Tot  het  einde  : 

Ende  daer  na  slouch  hi  sonder  were 
Al  doot  gheent  verdoemde  here. 

Dr.  Klerk  s Vil’-  cap.  is  bij  Maerlant  het  V°  : 

Hier  na  te  bant  na  dese  dingo, 

Enz. 

Tot  het  einde  : 

Dat  beidijnscap  ende  hem  doen  winnen 
Dat  graf  daer  hiselve  lach  binnen. 

De  Klerk’s  VI 11°  cap.  is  bij  Maerlant  het  VI*  : 

Nu  cs  geporret  te  Ongerien  waert , 
Enz. 
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Tot  het  einde. 

De  Klerk's  IXe  cap.  is  bij  Maerlart  het  VII®  : 
Godevaert  die  quam  gevareo . 


Tot  het  einde  : 

Tote  ISichena  der  port. 

Het  X'  cap.  van  de  Klerk  is  bij  Maerlart  IV®  partie , III®  boek  . VIIIe  cap.  : 

Hier  binnen  quamen  volgende  roede. 

Enz. 

Tot  bijna  op  ’t  einde , dat  dus  luidt  : 

Ende  up  ghegcvcn  in  kerstijne  bant 
Die  den  keyser  waren  bccant. 

Waarop  bij  Maerlart  nog  een  twaalftal  verzen  volgen. 

De  Klerk  s XIe  cap.  is  bij  Maerlart  het  IX®,  aanvangende  : 

Niceua  die  hooft  stat  van  Githine, 

Enz. 

Tol  op  bijna  de  helft  van  ditcapittel.  Het  overige  hervinde  ik  niet. 

De  Klerk's  XIIe  cap.  is  bij  Maerlart  het  Xe  : 


Tol  het  einde  : 


Onse  zalighe  pclcgrime 
Voeren  danen , seget  de  rime, 


Dese  wijch  was  als  iet  sach 
In  julius  uplcn  eersten  dacb. 

De  Klerk’s  XIII®  cap.  is  bij  Maerlart  het  XI®  : 
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Van  Oiorgomont , seget  de  rime  , 
Traken  die  zalcgc  pclcgrime 
Dor  een  dal  hiet  Mamclberas. 

Doch  hier  is  veel  verschil . 

De  Klerk's  XIVe  cap.  is  bij  Maerlant  het  XIIIe  : 

lu  desen  tiden  datdit  waert. 


Hel  XVe  is  bij  Maeblant  hel  XIVe,  en  een  klein  deel  van  het  XVe  in  ’t  begin. 

Het  XVIe 

— 

XVe. 

Het  XVIIe 

— 

XVIe. 

Hel  XVIIIe 

— 

XVIIe. 

Het  XIXe 

— 

XVIIIe 

tot  bijna  aan  ’t  einde.  Maeilakt  heeft 
dacr  nog  6 verzen  meer. 

Het  XXe 

— 

XIXe. 

Het  XXIe 

— 

XXe. 

Het  XXIIe 

— 

XXIe. 

Het  XXIIIe 

— 

XXIIe. 

Het  XXI  Ve 

— 

XXIIIe 

Het  XXVe 

— 

XXIVe 

en  XXVe,  tot  op  bijna  het  einde,  waar 

Maeblaht  nog 

18  verzen 

meer  heeft. 
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TABLE 
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Afflighem , page  559,  360.  503,  «16.  600. 

Aloat  (Aelst),  #18,  Sll. 

Anderlecht , 600. 

Anvers  ( Antwerpen),  3*  4,  877,  519.  484,  487, 
435,  305,  549,  561,  579*  621*  650*  639, 
667,  668,  675,  677,  687,  690,  713,  757, 
768 , m 796,  800,  805,  855. 

Arden  nes , 275. 

Argenteau  ( llerkenlecl),  585. 

Asscbe,  515,  580. 

Audenarde,  1 16. 

Bar,  415,  416. 

Bavcgheui , 655. 

Beaufays , 685. 

Bcrncstoc , 652. 

Binche , 796. 

Bladel,  245. 

Bois-le-Puc  (s’Hertogenboscli) , 656 ,713,  758, 
759,772,781,  796.  800,  807,  809. 810. 

Borgvliet . 652. 

Borlbure , 688. 

Bossul , 626 , 674. 

Brabanl , 4,  etc. 

Breda, m 

Broechcm , 614. 

Bruges,  216. 

Bruxelles  , 2ÏÜ,  Mi,  281,  285,  887*  578,  595, 
416,  429,  516,  327,  607,  653,  665,  668, 680, 
691, 702.  725,  750,  766.  770,  777,  780,  781, 
800,  803.  812,  815,  820. 

Deel  L 


Buzechem  , page  608. 

Calais,  375. 

Cambrai , 333*  555*  358. 

Calmpthout,  690,  817. 

Capellcn~op-den-Boscb , 802. 

Casse 1 , 116,  509. 

Chanteraine , 851. 

Cologne , 665.  729. 

’ Corbeic , 618. 

Courtrai , 116*  385*  397*  48L 
Dalem,  388,  589,  551. 

Delft,  m 
Piest,  650,  646,  728, 

Dion , 741. 

Dinant,  575. 

Dansele , 645. 

Doornik , roy.  Tournay. 

Dorlrecht , 464,  796. 

Eeckeren , 615. 

Eendrecht , 688. 

Esscbcn,  690.  817. 

Fauquemonl  (Valkenburg),  405,  472,  481,  357, 
318  , 671.  699. 

Flamangrie , 559. 

Flandre,  116. 

Forest , 626,  660. 

f,and  , 116,  378*  361*  667,  759. 

ücuiblotix,  261,  744. 

Genappe,  286,  434*  409*  626*  662*  704. 
Gertrudenberg , 458. 
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8Bi 

(trimbergen,  page  500.  089. 

Hacriem  . 790. 

Haye  (La),  854. 

Hanoi , 830. 

Hasele,  008. 

Haspengouwc  (la  lleshaye).  LL 
Haspre,  538. 

Haren , 457. 

Ilarlebeke,  1 10. 

Ha  vint , 660. 

Heffen , 755. 

Hcylissem , 498. 

Heyst . 036,  635,  671. 

Heinsbcrg , 480,  835. 

Hellekin . 534. 

Hcronthals,  633,  670,  700.  733.  791. 

Uerke, 

Hcrkcnlcet,  roy.  Argeutejn. 

Uerle,  459.  465. 

Herstal , 34,  45, 1LL 
Herlogendale , 586. 

Heusden , 462,  549.  mL  21 ML 
Hevere,  755. 

Hocgacrde , 280. 
llocylaert , 625. 

Uoyen , 650, 

Uollant,  212* 

Holm , Û11L 
Hombeke,  753. 

Hoogstraten , 418, 

Huy,  570,  569,  510. 

Uulpc  (La),  653. 

Incourt , 027. 

Issche . roy.  Yssche. 

Jodoignc  (Geldenaken),  619  663. 

Landen,  1 1 , 18.  577.  518. 

Laon  , 559. 

Lcau  ( Leeuwen  ) . 577 . 498.  570.  018 , 741  . 

796.  851 
Leeps , 401. 

Lees,  775,  780- 
Leest.  753. 

Lens, 769. 

Lcwes,  roy.  Léau. 

Leydcu , 796. 


Lennick , page  325. 

Liège  (Ludiek  ),  4^  230^  28T*  375^  m,  542 
372,  382,  647,  740,  773,  799,  851 L 
Lierre,  576,  423*  791,  805,  8(>fi 
Lillo , 569,  651. 

Limbourg  , 568,  403. 

Lincent , 647. 

Lippcloo,  515. 

Lobtis,  LL 
Loenhout , 803. 

Loo,  641. 

Louvaiu  ( Loven  , Leuven ) , 255  , 213 , 

288,  565,  576,  400,  465.  529, 658,  641 , 
664,  668,  702,  712,  715,  721,  750,  756, 

747.  765,  764,  775,787,  792.  796. 

818,  822. 

Mabudse,  roy.  Maubeuge. 

Maestricht  (Treit,  Tricbt),  45,  250  , 379.  405. 

451,  437,  465,  554,  542,  796, 199. 
Maleieren , 515. 

Maliues  (Mechelcn),  401 , 425. 434 . 50S  . 312. 
554,654,  693,696.  700.  707.  709.  711  745 
754,799,819. 

Maubeuge,  11, 796. 

Meerhout,  716. 

Middel  bourg , 796. 

Molendyk , 652. 

Mons,  796. 

Mout-S'-Guibcrt , 744. 

Mootenaken  , 377. 

Morisel,  608. 

Muyscn , 753. 

INeckerspoel , 708,  735. 

Nederyssclie , 617. 

Nedlaer , 566. 

Nieulant.  708,  755. 

Nivelles . 12*  15,  18 . 285 . 481 . 555 . 345. 616. 

626,  673,  790,  800. 

Ooleghem  , 614. 

ÜoslcrhouL,  820,  855. 

Ophrussel , 686. 

Opliayn , 802- 
Ossciidrecbt , 632. 

Overyssche , 642. 

Overlaul,  437. 
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Parck , page  072. 

Péronne , 559. 

Pitsenborg , 098.  711. 

Pruym , 250. 

Putte , 765. 

Rau dcrode . 588. 

Ryen , 425. 

Rode,  368,  477^  520,  550,  537,  66L  795. 
Rupelmonde , 127,  615. 

Saint-Bernard , 682. 

Saint-Omer.  216. 

Saint-Quentin , 417,  559. 

Saint-Trond  (S'-Truyen),  250,  364,  368.  574. 

497,  499,  575,  585,  721. 

Santhoven  , 791.  805,  806. 

Scakersloo,  621. 

Schaerbeke , 692. 

Scbinde , 645. 

Sciulbroec,  652. 

Sichem , 699. 

Sittard , 453,  459,  465,  543,  771, 

Slavelot,  2ML 
Steenbergen . 688. 

Steps , 576. 

Termonde , 515,  51L 
Tervucren  , 420*  438,  513,  m 
Tbielt , 617. 

Tliourout,  116. 

Thun-PÉvéqne , 565. 

Tiel,  446,  519.  549,  6%L 
Tieldonk , 608. 

Tienen  , roy.  Tirlcmont. 

Tirlemont  (Thiencn).  280,  519 . 611  . 772 , 
790,800. 


Tongerloo , page  608, 615, 690.  817. 
Tongres , 250,  576,  573. 

Tourna)  ( Doornik)  , 285,  565. 
Tricbt.  roy.  Macslricht. 

Trois- Fontaines , 487. 

Turnhout,  461. 

Utrecht,  27,  286,  553. 

Yaillenponl , 612. 

Valenciennes , 510,  796. 

Valkenburg,  roy.  Fauquemont. 
Vierson,  397. 

Villers,  590. 

Vilvorde , 366,  430,  518,  7SO. 

Y olsukershille , 688. 

Vorst , 716, 

Waelwyck,  714. 

Waes  , 215. 

Waesdcn,  504. 

Walef,  584. 

Walsberghe , 650. 

Waremme , 586. 

Wassen  berg,  437. 

Wavre . 624,  679,  682, 

Werdc , 62L 
esele  ( s’Graven-  ) , 679. 

Westcappel , 572. 

Westerle , 64-1. 

Wilryck  , 809. 

Wultenberg , 27. 

Tsscbe  (Neder-),  617. 

Yssche  (Over-),  642. 

Zavenlhen , 608. 

Zélande , 462. 

Zirikzee , 706. 
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(Lr*  empereur*,  lu  roi*  el  Ie*  diguilaire*  ccc|rsia*ti(|ur*  sont  désigné*  par  leur*  nom» 
de  baptême  ou  d'adoplioa.) 


A a (Vanher),  Gérard,  page  710. 

Adolphe  , évéquo  de  Liège,  735,  830. 

Adolphe  de  Nassau  , empereur  . 685. 

Adorph  , Henri , 009. 

Alreut  , empereur,  720. 

Algest,  Thierry,  iüL 

Alphonse  de  Castille  . empereur,  633. 

Aliéna  , Adolphe,  020. 

— Guillaume,  649. 

— Th.,  623. 

Axstel,  Gisbert,  623. 

— Jean,  739. 

Angleterre,  voy.  Edouard. 

Aper  , Conrad , 621. 

Argenteau  , Renier,  383. 

Arschot  , Charles , 616,  617,  646. 

Arschot  et  Virson,  Godefroid  de  Brabant , 668. 

078,  693,  693,  098.  699,  700,  743. 
Artevelde  , Jacques , 302. 

Assure,  Arnoud , 609. 

- Henri , 288*  303,  322. 

— Robert , 288,  678,  710. 

Attenhoten  . Henri , 639.  040,  646. 


Audenarde,  Arnoud,  page  613. 

Acdenrerch  , Gérard,  613. 

Autriche  , Frédéric  , fils  de  l'empereur,  720. 
Avesnes,  Jean  et  Baudouin.  6 16. 

B ire,  Jacob,  823,  850. 

Bar  , 415,  etc. 

— Édouard , 517. 

Bartots  , Gautier,  649. 

Bacterseb  , Alard  , 610,  612. 

— Franc , 612. 

— Guillaume , 612. 

- Henri , 612,  ÇÜL  Q7&  693,  69îL 

— Renaud , 710. 

— Siger,  612. 

Reachont  , Jean , 510,  520,  540. 

Beecieh  , Guillaume  , 725. 

— Wauticr,  725. 

Berg  (sur  le  Rhin),  557,  Adolphe,  402.  781. 
Berg  (de  Monte  ),  Arnoud  , 009,  714,  748. 

— Égide  ou  Gilles,  678,  682. 

- Gérard  , 695,  TUh  712,  726 

735.  m 

— Godefroid , 617. 
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Brui,  (üe  Mooie),  J.,  page  640, 

— Siger,  616. 

lin!UR,  Herman,  759. 

Bellinchoyen  , Otton  el  Thierry,  759. 

Bencben  , Gérard  , 609.  610.  611. 

Rebi.au  . Florent,  678, 687,  693,  701^  710, 726, 
753.  759,  745,  743.  748»  749,  783, 
756,  773. 

Jean,  695,  699, 

— Louis,  649. 

Sébastien  et  Salutaire  . 616. 

IkftVtbL  YAK  WeSEHALE,  400. 

Rertholt  . Égide  (Gilles),  678  , 699  , 708.  726  , 
755,  759,  745. 

Florent,  roy.  Berlaeh. 

- Henri,  649,  Z14L 

Jean,  G93,  690,  710,  I41L 
— Wautier.  566 . 569^  400,  412^  654^ 
662,  663. 

Betinguen  , roy.  Wesehale. 

BtmnoiT,  Gérard,  609- 
Beyere*  , Égide  , 780. 

Hifkiieke  , Gérard  , Henri  et  Michel . 612. 

— Guillaume , 009,  filH. 

— Thierry,  660,  662- 

Ik  gierden  , Arnoud  , 614. 

Bystervelbe  , Jean . 759- 
Blaesyelt,  roy.  Pypenpoy. 

Blois  , Wautier,  630. 

Hoc , Gosuin . 662. 

Uochart.  Simon  , 610. 

Boete  , (iode froid  , 724. 

Bolengier  , Lambert,  624, 

Bollenbroek,  Simon,  629. 

Boom , Wautier,  619. 

Borcu  , Louis  ou  Leonis , 818,  820- 
Rou.yu.olye,  Guillaume,  L. 

— Hugon,  646. 

Bosch  , Gerlac , 739. 

Bot,  Wautier,  795. 

Bouchoct,  Daniel,  687,  625,  203,  Z6L  Ï1Û, 
712.  714,  725 . 755 , 739.  745.  745.  748. 
750. 

Brabant,  1^  etc. 

— Godcfroid , voy.  Arschot  et  Virsor. 


Brabant  . Henri  de  Limbourg  et  de  Malice*  . 
page  859.  840. 

— Jeanne,  854. 

— Mathilde , comtesse  de  Hollande  . 642. 
— Sophie,  landgravinne  de  Hesse,  66L 
Breda  , Godefroid  , 622,  643. 

Brincstene  , Jean,  768. 

Briseteste  , Robert , 662. 

Bronrhorst,  Guillaume  , 759. 

Brune,  Henri,  625. 
ürinsberg,  Brunon , 664. 

Bruxelles,  Wautier,  612. 

Bcnsbekr  , Henri , 610,  611. 

— Pierre  , 614. 

Buren  , Otton,  446. 

Calstere  , Jean  , 829. 

Carbrai,  voy.  Nicolas. 

Cantorbzry.  roy.  Jean. 

Capellen,  Wautier,  717. 

Gare,  Wautier,  624,  Ö21L 
Castre  , Godefroid  745. 

Catsenellebogre  , 557. 

Charles  . empereur,  842. 

Crat  acbon  , Thadé , 668. 

Chincretr  , Sueder,  625. 

Grotten  , Gérard  , 612. 

Cisonio  , Jean , 613, 

Gl^yrs  , Jean , 759. 

— Thierry,  642,  664.  759. 

Clutinc,  Jean,  627. 

— Wautier,  622,  626.  639,  ML  ML 
649,  651  - 

COELE , Égide,  7Î4,  m 
Cologne  . roy.  Engelrar  , Sifkroid. 

Coninc,  Jean,  840. 

Cor,  Jacques  et  Jean,  740. 

Courtrat,  Beatrix  dame  de,  668, 670. 
CouYYENBERca,  Jean  , 605. 

— Hugues,  745. 

Craenbonc,  Cranendonc  , Guillaume,  521.  îfBL 
Crainbix  , Aruoud , 793. 

— Louis , 791,802. 

— Renier  et  Guillaume . 614- 

Criecsteen  , Louis  , 529. 

— Wautier,  802. 
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Crupelast,  Jean,  page  526. 

Cl  y a , roy.  Kuyk. 

Dasr,  Thibaut  et  Guillaume.  046. 

Dabpierrk,  roy.  Flandre. 

Darcy,  Jean  , 8tl  817. 

Derby,  Henri , 817. 

Decrsb,  Nicolas,  725. 

Diepenbeek  , Louis , 790. 

Diest  , Amis , 610. 

— Arnoud , 609.  619*  631,  646.  668*  678* 
790. 

- Gérard , 695,  699*  710*  714*  786,  728, 
755, 739,  745,  775,  790. 

— Thomas,  790. 

Daicx , Jean  , 719. 

DorrEL,  Henri  Berlkout,  699,  710,  792. 
Dusekrocrg,  Philippe,  621. 

Dusses  , Libert , 662. 

Dûtes  torde,  Guillaume,  820,  835. 

Edisgben  , roy.  Esches. 

Édouard  , roi  d’Angleterre , 811.  812.  815,  815, 
816*  819* 

Eecioye  , Arnoud , 422. 

Eclôt,  Renier,  724. 

Ecioiit,  Wautier,  621. 

Etlops,  Wautier,  802. 

Esgelrab  , archevêque  de  Cologne.  665. 

Engrien  , Wautier,  708. 

Estiées,  Égide,  649. 

Eyerdinc,  Hubert,  625. 

Etbeux,  Louis,  719,  746. 

— Marie , 746. 

Ette,  Jean , 750. 

Faoquebust  , Renaud , 450,  710,  735,  749. 

— Thierry,  659,  fifiA. 

Walran , 401  661  687.  69». 
Fayebchihe,  526. 

Flrrilbls  , Heuri,  817. 

Flandre  , Ferrand , 577,  379,  580.  629. 

— Guillaume,  586. 

— Guy,  402*  486*  683.  728,  735*  759. 
— Jean,  722,  749. 

— Marguerite , 652. 

— Philippe . 722. 

— Robert,  307*  3QiL  ML 


I*  RABLE  , roy.  PlILIPPE. 

Frankart  , Henri , page  740. 

Gaesbeke  , Jean,  710,  735,  759,  743 
Gebe,  Thierry,  608^  Votj.  aussi  Giikren. 
Gérard,  évêque  de  Cambrai.  023 
Gestel  , Henri , QIC. 

Citeren  , Herman  , 759. 

Gbensep,  Henri , 759. 

Gbore  . Daniel , 728.  745,  745. 

Godbiroid,  évêque  de  Cambai  . 630 
Gotersvvyc,  Évrard,  759. 

Gotsencocrt,  Gosceliu,  622. 

— Gosuin,  619*  626,  03*L  &41L 
Gotsesroye,  roy.  Gotsescolrt. 

Graves  , Gillebaud  , 795. 

Grez  (Graten),  Werncr,  288.  503,  522. 
Gribberces  , Gérard  , 566.  619. 

— Guillaume,  659.  040 
Grobbesdosc  , Bastin , 622. 

Groleys  , Arnoud  , 608. 

Gdelbre,  Gérard,  620. 

— Otl on , 574,  649.  051.  038.  601.  002 

— Renaud,  405. 

Gcillaurb,  empereur,  652. 

II  ACRES  DO  Y ER , Godefroid  , 009. 

Hachesse,  Henri,  610,  611, 

— Kenzo,  610,  011. 

Hacsoes,  Renier,  717. 

Haecit  , Wautier,  645. 

Haebstcde,  Jean,  759. 

Hais  act  , 281,  516. 

— Guillaume , 565.  722.  749  754. 

— Jean,  557. 

Hal  , Hugon , 612. 

Il  IUTRER , Wautier,  OOP. 

Hcesdes  , Arnoud  , 645, 

IIl'Yle,  Thierry,  759. 

Hetb  , Aruoud  , 759. 

Heynsberg,  Thierry,  664 . 

IIelbekc  , Arnoud  , 526,  795. 

— - Godefroid . 705.  750. 

— Jean , 802. 

Uelberge,  roy.  Hildebergül. 

Ueldegere,  Hugon,  646. 

Helenchises  , Alexandre  , 612. 
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Huhohi  , Thierry,  paye  759. 

— Dcn».  (tel. 

Helsoct,  Jean , 403. 

Henri  , évêque  d'I'lrecht , 057. 

— évêque  île  Liège  , 599.  058. 

IIeruii,  Guillaume.  7 17. 

— Nicolas,  771. 

Herpen,  Roger,  759. 

Herstal,  Henri,  572. 

— Jean , 710,  720*  755,  745. 

IlenToc , Guillaume,  780. 

Hesrein  , Guillaume  , CIO.  011  ■ 

Heorne,  Gérard  , 759. 

Hecsden  , Jean , 605,  760. 

Hêveriê  , Goscelin  , CIO,  611 . 019. 

- üosuiu , 612. 

- Henri , Ç78,  75». 

- Jean  , 039,  040. 

Hildeberghe  , Adam  , 042. 

Aruoud  , 014. 

Gérard , 609,  611.  ÜliL 
Henri , 614.  016, 

— W au  tier,  526. 

Hiloeware,  Arnoud,  046. 

Hoenbeke  , Égide  Berlhoul , 708. 

Ho» stat  , Arnoud,  422. 

Hobenstein,  Guillaume,  064. 

Hollande,  Adélaïde , 648. 

— Florent,  574.  589,  645. 

- Guillaume,  512,  580.  449,  lül.  467. 

571.  647,  722.  749,  754.  788,  795, 
794,  797,  854. 

- Isabelle,  795,  Z3L 
— Thierry,  242. 

Holten,  Wautier,  608. 

Horstnulre,  Jean,  550,  558. 

Hu&oes,  évêque  de  Liège,  576,  381,  650. 
llcxcLtN  , Herman  , 666. 

Jacca  , Gérard  , 019. 

Jean,  évêque  de  Cantorbery,  817. 

Jean,  roi  de  Bohême , 460*  470.  479,  487,  801. 
734,  770. 

Jean  . évêque  de  Liège , 055. 

Innchk  , roy.  Y sache. 

Jodoignk,  million,  031 . 


J h lier»  ( Guticke ).  Gérard  , page  450 , 685 , îifL 
729.  755,  749. 

— Guillaume,  699,  745. 

— Walran , 407. 
ktiiEEERoc , Siger,  608. 

Ker&beke  , Jean  , 825. 
kisiNCBEs  , Anselme,  611 . 

— Macairc,  609. 

koer.RELBERSBE , Simon  , Godefroid  et  Gérard . 

7D5. 

Kctk  , 

— Albert , 021 

— Henri.  645,  707,  710.  712.  717- 

— Jean,  678,  682,  687.  695,  699. 705,707. 

708,  712,  714. 725, 726.728,730. 
735,  759,  745,  113. 

— Otton,  ZM,  Z55,  Isa,  HJ  , 775,  ÏM. 

790,  825. 

— Rutger,  645, 

Lan  a.  Renier,  626. 

Landen,  Gisbert,  012. 

Labdier  , Jean  , 740. 

Lecker  , Jean  , 759. 

Leefdale  , Jean  , 526. 

— Roger,  466*  769*  771*  775*  786. 
Lene,  Gosuin,  008. 

Lieoekercre,  Rasse  , 695.  710,  726. 

Liège,  roy.  Adolphe,  Henri,  limas.  Jiu. 
Tribal  r. 

Lierre,  Godefroid,  426. 

— Henri , 750. 

Lihall  , Arnoud  , 624,  659.  040. 

Lirbocrc,  Henri,  552.  555,  645. 

— Walran,  645. 

Lihinghe,  Égide  (Gilles),  745. 

Litrbewe  , Renier,  009. 

Lor , Aruoud  , 025. 

Loon  , roy.  Los. 

Lost , Gilles  791. 

— Guillaume , 724. 

— Jean , 660,  750. 

— Thierry , 852. 

Loi. vain  , Godefroid , 555*  511,  658. 646.  650: 
— Henri , 655,  656,  657,  64t. 

— Jean  , 695*  726*  735*  739.  Ï3& 
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Lotekjoul,  Franc,  page  615. 

Loi,  555,  537,  571,  6ÜL 

— Arnoud.  649,695. 609 r 726t  755 T 745. 

748- 

— Gérard , 574. 

— ! manie,  569. 

— Louis , 376. 

Ludirciii  , Gerlac , 657. 

Luibhbocrg  , Henri , 403*  4L4*  695,  698, 155.. 

— Walran , 404. 

Malberche  , Jean , 759. 

Malises  , roy.  Bertiout. 

Masdebscbeit  , 326. 

Marsats  , Gérard  , 659,  660. 

Marcle  , 557,  571. 

— Adolphe , 755. 

— Éverard , 750. 

Mracdrece  , Jean  , 830 , toy.  Meldert. 

Meloert  (Meldrecht),  Henri,  716. 

— Jean , 850. 

— Twain , 668,  682,  687,  710,  714,  726. 
Meltiroeck,  Guillaume,  750. 

Messe* , Guillaume,  724. 

Miairm , Lionel , 717. 

Meblast,  Jacques,  2,  215. 

— Thierry,  768. 

Merwich,  Daniel,  645. 

Meurs,  Thierry,  769. 

MiERLiEn,  Jacques,  759. 

Mille  , Guillaume  , 759. 

Mises  , 537. 

Molesbeke,  Jean,  724. 

Molesoiso,  Nicolas  , 646. 

Moll  , Arnoud , 791. 

— Guillaume,  750. 

Ment  bost.  Thierry,  759. 

Musial  , Antoine,  619. 

Mosjote,  roy.  Fal^lehost. 

Moss , Jacques  , 745. 

Most,  toy.  Berg. 

Moriessart  , Renier , 745. 

Nabdr  , Jean  , 755. 

•Nassau  , Adolphe  , 409. 

N elpen  , Arnoud,  612. 

Netesls,  Waulier,  743. 

Üeïl  L 


Nicolas  , évêque  de  Cambrai , page  660. 

N'ifes,  Henri,  657. 

Nivelles  , Gertrude  (dame  de) , 675. 

N'oderke,  Gérard  , 621. 

Norbasdie  , Jean  , 789. 

N'ortbabtos , Guillaume , 811 , 817. 

Nosi,  Hugon,  645 , 651. 

Orsbale,  288. 

Os,  Alard,  569,  &1& 

- Herman,  526,  786,  790,  818,  820.  825. 
Ossesiroec,  Daniel , 759. 

Oswilbe,  roy.  Hobstwilbe. 

Ottos  , évêque  d’Utrecht , 624. 

Ottoscourt  , Henri , 649. 

Oxeb  , Renier , 622. 

Ote,  Gérard , 759. 

Balster  , Étienne , 645. 

— Engelram,  659,  640. 

Pertveis,  Godefroid,  639,  640,  649,  651. 

— Guillaume,  569. 

Priuppe-le-bel  , roi  de  France , 717,  789,  798. 
856. 

Philippe  , abbé  de  Parck,  610,  611. 

Pylyser  , Jean , 790. 

Ptpespot,  Guillaume,  605. 


.775.786* 


Plassche,  Jean,  750. 

Poorter  , Godefroid  , 745. 

Praet  , Baudouin  , 615. 

Pullebas , Jean , 820. 

(Jcabecke  , Arnoud , 748. 

(Juaderebbe  , Gilles , 786,  825,  830. 
Raetseshoves  (Raedshoves,  Rasseshovbn)  , Jean, 
769,  771,  775,  786. 

Rasdesrode  , Gérard , 620. 

Rapror.vt,  Thierry,  621. 

Redisgrcs,  Guillaume,  422. 

— Louis , 829. 

— Rodolph,  791. 

Reise,  Alard , 710. 

Recs,  Eustacbe,  659. 

Révélé,  Herman,  850. 

Riehedorp,  Lambert,  619. 

Kisgelberghe  , Sucdrc  , 759. 

Rodolph,  empereur,  667,  672. 
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Roinu,  Evrard  et  Kij'old  . page  612. 

Hop  , Constantin , 666. 

Hotbetx  . Franc  , 620. 

Rotselaer,  Arnoud,  659.640.61».  649. 6»1.  fiüiL 
— Gérard,  678^  693^  699,  703^  707, 
710,  712,  714.  726.  75»,  lAÎL 
Roter  , Thierry  , 759. 

Rncuim,  Thomas.  Evrard  . Hugou  , 646. 
Ruschebosch  , Renier,  612. 

Sirroif , Robert , 817. 

Sal*  , 526. 

Salsblrv.  Guillaume,  817. 

Saveuhm  , Gosselin,  614. 

Savoie  , Amédée,  7 19,  720. 

Scaffelberche  , 162. 

Scberi  gin  , Brunun  . 666. 

Scbooten  , Godefroid  . 619. 

— Henri , 614. 

Sele  , toy.  Zelebeb. 

Serueindricx  , Arnoud  . 7 ISO. 

SirrnuiD  , archevêque  de  Cologne  , 105. 
Stkuchcr  , Anselme , 610. 

Sleiden  , 475. 

Soere,  Renier,  850. 

Sotte r,nE. R , Gérard  , 615. 

— Waulier,  61». 

Stalle,  Waulier,  607. 

Steen  , Bastin  , 802. 

Steïne,  Arnoud,  719.  855. 

Stetnvort,  550. 

Sterbeae  . Henri , G12.  651 . 

— Jean.  612. 

Stessa  , Jean , 666. 

Stucnrede,  Bernard,  615. 

Si  note.  Robert,  811. 

Scrlet  , Jean,  710. 

Svtaese  , Henri,  802. 

Teiling  , Guillaume , 621. 

Thibaut  , évêque  de  I.iége . 755. 

Tac  rince  , Henri . 061 . 

Tolver,  Baudouin , 612. 

Tobbes,  Renier  , 619. 

Toneniocrg,  454,  475. 

Traslcnics,  Oslo,  fi  1 1 ■ 

Tullen  , Henri , 607. 


Tserbeindbicx,  toif.  Sebhei.ndhica. 

U des  , Gérard  , page  759. 

Udbecuex,  Léonin  , 617. 

Utrecht,  voy.  Henri.  Otto.n. 

Vaelueke  , Louis,  456- 
Velde  (de  Aggere),  Daniel,  759. 

Vebensrecbte,  iNicolas,  216. 

Vit. nes  , 526. 

— Godefroid . 678, 095,  {ML  707 . 708, 714. 

715, 

- Philippe,  710,  ZLL 
VlUNLNBOOBG,  154.  557. 

— Robert . 750. 

Volcaert  , Laurent,  122. 

— Waulier,  068.  677..  678.  682.  IUL 
Vorenbrcde.n,  Bastin,  829. 

Vorselaer  , Gérard , 425. 

Walcro,  Hugou  , 724. 

Walcourt,  Thierry,  525,  526.  558. 

Walre»  , Arnoud,  614,  619,  622,  625,  625. 
602,  678,  682, 695, 095,  699.  703.  708.711 
748. 

Wa.nbeke,  Waulier,  612. 

Wa.ngre  , Henri,  726. 

Wasslnberg,  Arnout  (prcvAl  de),  786.  790. 
WrAVHE,Godfroid , Jacques,  Henri,  624. 

— Jean,  679. 

— Siger,  609. 

\Y USINIERE,  Gisbert,  827,  609. 

W'esebale  , Arnoud  , 400,  619,  626,  645,  &W, 
665  , 678  , 682,  695 . 6111 
710,  714,  726,  755,  745. 

— Gérard , 678,  699.  705.  707.  712. 
726,  755,  759,  745. 

WlCH ERODE,  Piton,  620. 

Wilde,  Baudouin  , 801 . 

Wildenberg , Gérard,  661. 

Wiile  , André,  854. 

Wilbwe  (Wilre  ?) , Henri , 610.  61 1. 

Wilre  , Henri , 422,  079,  695. 

Wi.NEGREa,  Arnoud,  677.  678. 

- Waulier,  726,  I2&  759. 

Win cbe,  Geldolpb,  422. 

— Waulier,  7 10. 

Wistel  , Guillaume,  759. 
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Witrode.  Lutger,  pape  7X9. 
Wolf.  Guillaume  , 625. 
Woncuirms,  Arnoud.  7X0. 
\V  dxdere>  , Barchard,  7X9. 
Wolcue.  Henri,  613. 

Yw.be.  Arnoud,  687: 
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Ysscbe,  Gérard  , page  646.  660. 

— Henri.  617.  642. 

Ysekboubg  . Godfroid  et  Englebert,  6X9. 
Zaerihccb.  Thierry  , 7X9, 

Zele*t  Arnoud  , 412  , p or/.  Zelehes. 
Zeleheb.  Olton,  755. 
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GLOSSAIRE 

DES  VIEUX  MOTS  FLAMANDS, 

( Renvoyant  aux  ver»  du  poème  et  aux  page»  de  Y Appendice 
et  du  Codex  diplomaticus.) 


Aorte  , uitstel , V,-  vs.  2005. 

Acrtibge  , voornemen , Il , 2276. 

Aebtaleb  , betichten,  bt.  785. 

Alzbtliee,  algelyk,  bl.  785. 

Alletse  . keer,  bl.  784. 

Ai. s coirs , al  te  samen , 111,1785. 

Als  ebde  als  , geheel  en  al , II , 2288;  III , 80j 
V,  1659. 

Arracrt.  kamer,  fr.  office , II,  2741,  2744. 
Aieipeb  , bameiilen  , hekken  , V,  2935. 

Aribgre  (keuring  van  amen?),  bl.  697. 

Ab  , Abe  , tegen  , II , 3274;  IV , 1336;  V,  1050. 
1220.  3298. 

Abde  , leed  , wrack , II , 4827  ; V,  1100. 

Abder  , tweede  ,11,1. 

Abecrerteb,  toebehooren,  bl.  829. 

Abtiereb,  zie  Habtierbb. 

Abtwebueb  . over  Ie  veren,  bl.  767. 

Arre  , zie  Erre. 

Arbt  , kunst , fr.  art , bl.  734. 

Art  loi  »e  , Nederlanders,  II,  792  (Atelantc  ge- 
beeten  in  een  oud  gedicht,  Belgisch  Museum , 
II , hl.  557). 

Ave  , af , 1 442  > H , 196.  558,  714_,  enz. 


Raebrlts,  baron,  II,  725;  IV,  454 ; V,  776. 
Roder  siDE,  ter  andere  zyde,  V,  1183. 

Babrile  , omlrck  , bl.  754. 

Bar  alt  , bedrog  , III , 854. 

Bareb,  verscbynen,  blyken,  II , 2643;  V,  2427. 
Bareteerdeb  (te),  verschrikten,  bl,  599,  vs.  LL 
Barscre  seb  , Brilsche  zee , 1 , 194. 

Bast,  kleinigbeid,  II,  3401. 

Bat,  beter,  meer,  I,  1008;  II,  944,  2821. 
Bacdekibe  , baldaquin,  II,  2752. 

Bedi,  dacrom,  doordien,  II , 4259,  5248. 
Beeteb,  afstappen  , ]_,  1524. 

Begareb,  begeeren  , 111,  1072. 

Begheveb  , der  wereld  onttrekken,  I_.  1217; 
II,  1426  , 5457. 

Begoeb  , beleden  , bl.  758. 

Beragrelrede , lust,  IV,  1542. 

Bereet  , gebod  , 1571. 

Bbheit,  belofte,  V,  1558. 

Bekabt  bekend,  1 , 88;  II , 1026,  enz. 

Bela.bc,  verwant,  V,  55 , 867. 

Beloec  , zie  Belukeb. 

Belot  , belofte  , II , 1051  ; V,  4661 . 

Beuker  , sluiten  , V,  902. 
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B»m,  bariet , bedrog.  III,  v».  030 ; V,  538. 
Berechten  , bestieren,  II.  1313.  1333.  4484; 

III.  135;  IV,  1103;  V.  3332. 

Br.ntr.Kts.  beslieren  , IV,  1238. 

Berrisciie,  brand,  V,  3639. 

Beruct  , berouwd  , IV,  774. 

Üesceides  , gescheiden,  II  . 1634. 

Bt 5co v des.  zie  Scoudes. 

Resugiet.  gezengd  , II  . 3743. 

Bksit  , bezetting , belegering . 3786. 

Bestades  , besteden  . |_.  523. 

Bestaet  , besteed  , IV,  152. 

Bet,  beter,  meer,  I_,  909,  ena. 

Bewasc,  wankeling,  II , 1039. 

Bies  , bande  (van  bannen),  V.  798. 

Blindes  , mengen  , bl.  725. 

Blinder,  brouwer,  stoker,  bl.  72.3. 

Blide,  zeker  schulgcvaerte,  V,  1362,  1650, 
1929. 

ÜLoewE*  (te),  geslagen,  III,  998;  IV,  832. 
Boedseus,  fr.  bossu , II,  1403. 

Boerde  , klucbl , beuzelachtigheid.  II,  1706; 
111 , 656;  V,  2012. 

Boerders,  beuzeldichters , II . 1707,  4120. 
Boete,  verbetering,  II,  2223  (Jent.). 

Bosge  , bom  , II , 3478. 

Borderes  , vertellen  , III , 656  {Jent.  vs.  8). 
Bordf.se,  last,  bl.  710. 

Bocd  , stout , V,  128.  enz. 

Braes  , zeearm  , fr.  bras  , III , 410,  836. 

Breke,  gebrek,  III,  1054,  1336;  V,  3301. 
Briedf.ii,  stoker,  bl.  723. 

Broke  . misdryf,  wetverbreking  , bl.  785. 
Broken  (te),  gebroken,  K 895.  1382  ; II,  357. 
139;  V,  1807. 

Buokicii  . misdadig,  wetverbrekend  , bl.  783. 
Bdsise  , bazuin,  II , 3083,  3739. 

Calijt,  draegbed,  II,  4041. 

Calliast,  steen,  11,3563. 

Calnastrie,  zie  Talhasche. 

Casisie,  kauoniksdy,  III  , 220. 

Cargereide,  bezorgdheid  , K 934. 

Carnacioes  . jaertelling , I.  223;  111, 514. 
Carrms,  carrine,  pakkagie , III,  587  ; V,  4130. 
Cartes  , charters , bl.  753. 


Catijf.  slechlaert , fr.  ckéiif,  II , vs.  41t8. 1742. 
Keitite  , — 1 , 897j  II , 1207.  2705. 

K.EEENADE,  kamer,  II , 2742. 

Kerpe  . kemper . voorvechter,  II,  943,  1921 
III.  2006. 

Kese  , boelschap  . II  , 3100. 

Ketivr  , zie  Catyf. 

Chieftein.  hoofdman,  V,  3647. 

Ktsrerses.  bl.  723. 

Kisder,  kinderen,  1^  1497;  II,  1719. 

Clerc  , geestelyke  . 1 , 457;  II , 885.  1306. 1517. 
Cleigie  . geleerdheid,  II.  1267,  1830,  4268. 
Ksapeles  kist,  manlyk  kind,  IV,  986. 

Cotes  (ils),  te  samen , III . 1783. 

Cokes  , keuken , V.  2019. 

CosiNCSTATEL,  kotJSlaprl . V,  2289. 

Cosrotb,  bende,  V,  377,  3168. 

Cost  , vermaerd , III,  1666. 

Corduvsier.  leertouwer,  bl.  725. 

Coctsr  , veld , V,  31 48. 

Coyeel,  kuif,  V,  2157. 

Cure , naeuwtyks , II , 10&,  1339,  1492.  4379. 

3077,  3743;  III,  39L  396,  enz. 

Cure  (ter),  keurig,  II,  2740. 

Dacrtaeit,  afstand  van  oenen  dag  gaens,  II.  3085. 
Dier  si  , daerom.  Ij  ^ 3^  143.  enz. 

Daghes  , dag  houden  of  stellen,  V.  1692. 

Dases  , van  waer,  van  dacr.  II,  2415.  3458. 
3813;  Hl,  712;  V, 

Deghes  , held  , stryder,  I,  1426.  1439.  1333;  II. 

2939,  3266.  4863;  III,  232;  V,  5338. 

Dicke  , dikwyls,  L 689^  943.  1090;  Hl, 
1177.  enz. 

Diet,  volk,  II,  1690. 1890,  4004,  5373;  lil.  52k 
1282. 

Dietscb  , duilsch  ,1,6,  788  ; II , 791. 

Doch,  doet!  1^  1568. 

Doecrt,  deugd,  I,  288,  535;  II,  860.  1073. enz- 
Doen  , toen.  Ij  1035,  enz. 

Doer  . om,  ],  283,  824,  1362  ; II,  179.840- 
1464,  2329,  en*. 

Doghes  , lydcn  , verdragen  , 1 , 1328  ; Il , 13SL 
646,  1462,  4191,  4311,  3354;  111. 986,  ra». 
Doghet,  deugd , II,  152,  1606,  1871.  eni. 
Dorpelijc,  dom,  V,  477,  1197. 
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Dore,  dwaze,  lil,  v».  120. 

Dorrpter,  slaepleger,  II,  1330. 

Dorper  , kwaed , II , 3709. 

Dorterheit,  slechte  zaek , II,  279,  589,  757. 
Dorperlic  , slecht,  gemeen , II . 520,  540.  1613. 
Drucvt.  onstuimigheid,  II.  3787. 

Dwaest,  dwaze,  1.  1046. 

Echt,  wederom,  daerna,  I,  974,  986,  1402;  II. 
973,  1010.  1133,  1517,  1322,  3809.3965; 
III,  805,  1109;  V,  1902,  2146. 

El,  ander,  II,  1839;  III,  222* 

Els  , anders,  II,  1400,  2673,  5033. 

Elwaert,  elders,  1^  1463. 

Er  , hem , h 105,  enz. 

E.rgrier,  list,  LI.  734. 

Eriger,  cnkclyk,  bl.  783, 

Eritale  , erfgoed  , bl.  783. 

Erre  , gram , 1,  463;  11,  784,  2693,  3087,  3180; 
lil,  529;  V,  HL 

Esel,  euvel , kwaed , II,  2189,  2212;  V,  2897. 
Everhoghe,  stormtoren,  II , 2878  ; 111 , 1659. 
Faelie,  gebrek  , fout,  V,  367,  1144. 

Feeste,  vermaek,  IV,  1332. 

Fei.rde,  vciuzing,  412. 

Feiner  , veinzen,  Ij  296. 

Fierthe,  kist,  II,  4152. 

Gadoot,  hacslige  dood , V,  4933  (Aent.  vs.  80). 
Giert,  gaerde  , staef,  lans  ,11,  4550. 

Gaxc,  gael!  L 1307  ; 111,  1473. 

Girgmer,  gacn,  V,  1418. 

Greaertaelt,  aengesprokeu  , beticht,  bl.  785. 
Gnlcist,  gezuiverd,  bl.  821. 

Greoire,  gedaente,  11 , 191 , 249, 1762 , 2314 . 
2853,  euz. 

Ghedochte  , gedachte,  11,1198. 

Ghedwas,  bedrog,  II,  1334. 

Gheert,  dat.  hetzelve,  I_s  1319;  III . 617. 
Gheeste,  geschiedenis,  II , ü- 
Grkhat,  haeldragend,  I , 1077;  V.  2070. 
Gherirder,  geheugen,  II,  5504. 

Greleestcr  . verschaffen,  doen,  Ij  19;  II.  3861, 
5915:  V.  879.  5985. 

Gbelier  , belydüu  , II,  4&. 

Gheheiiee  , kant,  grens,  II , 2499. 

Ghepoger,  gacn,  II , 2353. 


Greb  arc,  gemengd,  III,  vs.  1303. 

— handeling,  V,  2931. 

Gbkrart,  genoemd,  I,  246,  enz. 

Grere,  dezelve,  II,  856.5193.  4378,  8171;  III, 
534.  2395,  3794. 

Gberktt,  genacid  , V,  4935  {Aent.  19). 
Giereroicb , stout,  I_,  586. 

Ghemrde  , stoutmoedigheid  , II . 4004  ; V.  5432. 
Gberoet.  wederga.  11 , 2644,  2769. 

Grenote  . fr.  pairs,  II,  1014,  2971,  3668.  3336. 
Geer»,  ginds,  I,  910. 

Greovrer,  gunnen,  III,  584;  IV,  1L 
Gieraect,  welgetroffen,  bekwaem  , ervaren  , l_j 
26,  272,  331^  II,  1730,  1844  ; III,  166,  enz. 
Guer ast,  gerust,  V,  2163. 

Ghehe  , begeerte.  II,  621,  2337 , 3183  . 3242; 
111,350. 

Ghereert,  geregend  , V,  1046. 

Ghereide  , terstond  , gcreedelyk  , II , 3931. 
Ghereider  , bereiden,  1 , 898  ; II , 2048 , 3422, 
4839;  V,  2336. 

Grereke  rat,  welgemaekter,  II , 602. 

Gherek  , begeeren , 1,  709,  enz. 

Gherester  , rusten  , verblyven  , II , 1184. 
Gbksaect,  genomen  , V,  3997. 

Ghesat,  gezet,  V,  655  ( Aent . 16). 

Gres.itr,  zitstede,  wooning,  II , 2739.  2749. 
Ghescelt,  verwyt,  II,  4117. 

Grescofhert,  zie  Scoffierer. 

Greselt,  verccnigd , IV,  760. 

Ghesur,  geweest,  ^1149;  II,  994. 

Giiesirt,  gezonden,  I_,  434,  enz. 

Giiesordk  , gezoudheid  , II,  2145. 

Ghestide,  bedaerd  , II,  1197. 

Goeteller  , vertellen,  568.  1421,  enz. 
Ghetelt  , tenten,  II,  761.  2003,  3939;  III.  1001: 
V,  1374. 

Ghetoruer  , getreden,  V,  3036. 

Gheval,  geluk,  K 1230. 

Ghevel,  geviel , II , 104,  156,  294,  427,  enz. 
Ghevisierd,  bedacht , geschikt,  V,  572,  2175. 
Gdewaerrecrt,  gewacrschuwd,  V,  2861. 

Grew  iRT,  klceding  , bl.  701 , 

Guewegrer,  bewegen  , III  , 1980. 

Gbeweliuch,  machtig,  I_j  185,  930;  II,  1013. 
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Giewout.  geweld.  macht , L vs.  1072, 1158  ; II, 
4669  ; ill , 558;  V,  3818. 

Gbewroecbt,  beschuldigd,  bl.  785. 
liment,  begeerige,  III,  1024. 

Grijs,  ginds,  II,  1366. 

Griste  , fr.  gilt , II,  183  ( Aeni .) 

Gbile.  bedrog,  III,  1008,  1150;  IV,  7». 

Giiirc  (te),  verging,  |_j  1619. 

Gicute,  gift,  II,  4976;  V,  2830. 

Gicbter  , beschenken,  III , 709. 

Gum , lans,  V.  2892,  3014. 

Godlijcbeit,  liefde  tot  God  , II,  1076. 

Goeb,  acht.  II,  5093;  V,  3592. 

Gobes  , merken,  acht  geven,  1,  80;  II,  1488, 
3651;  IV,  ÔÜL 

Gore  (die),  dezelve , U 266,  336,  528;  II , 1404; 

III,  676,  enz. 

Gossie  , gunde  , 1 , 1685. 

Goede  , waerde , III , 742. 

Gka»,  baerdhair,  III,  242  75). 

Grerier  , graen  , bl.  725. 

Grcit,  gruitbicr,  bl.  782. 

Gtsant,  reus  , II , 3245,  3345,  4058. 
litcnrc  , uitstel , V,  2005. 

Hsecrte,  hechtenis,  V,  150G. 

Hier  , her,  II,  1566;  IV,  22JL 
Highc,  bosch  , II , 5680,  5747,  5229. 

Harser  , verbroederen  in  een  gild  , hl.  701. 

Hart  (ir),  over,  II,  895,  enz. 

II  irtiercr . hanteeren  .1,9,  enz. 

Hippere»  , liappeu , rooven  , V,  2178. 
li  t Kr.  r.Mii:  dire,  liior  eu  dacr.  1],  845,  971, 
2850,  3739. 

Hamcxtare,  hier  en  daer,  II,  2001,  4182;  lil, 
1690. 

Uit,  haet , 11 , 2803. 

H wr. , goed  , bezitting  , kost . 1 , 1085,  1653, 
4015;  II,  2073;  III,  1838. 

Heiderisse , de  licideiisehe  landen,  II,  2783; 

IV.  109. 

Heirllijlheit,  geheim,  II,  209. 

Heit,  heet , 1 , 1671. 

Hf.lt.  hield,  II,  3919,  enz. 

Hebidl,  ledige  grond,  bl.  077. 

H erker  , harken , oprispen . II , 1198. 


Hierri  , hierom , I . vs.  569,  enz. 

Kilte  , gevest  van  een  zweerd  , II , 3842. 
Uoefscbede  , beleefdheid  , 344;  II , 28^  708; 

111,598;  V,  64^  2039. 

HoErsLRELic , heusch , II , 4981;  V,  2537. 
Hoescb  , heusch,  I_j  555. 

Hoger  (ir),  verheugd  , V,  4955  (Jent.  8). 

Hoi  ne , huik,  V,  4973. 

UovEscm , heusch  , II , 121. 

IIorolet,  uerwerk,  II , 2756. 

Holde  (ilsoe),  al  zoo  spoedig,  II,  2848;  V,  2251. 
2389,  3378,  enz. 

Hoede  , liefde,  genegenheid,  vriendelyk,  L 51ti. 

661;  II , 2077,  3394,  3595,  4427;  IV,  2ÛÛ. 
Hout,  genegen,  II,  1969;  IV,  1178. 

Jaerscare.  jaertermyn  , bl.  837. 

Yb,  ooit,  Ij  708j  II,  1558,  2780;  V,  2191, cox. 
\ leste,  geschiedenis,  gesla,  30.  176,  570,  «u. 
Iewerirc  , ergens , II , 188. 

Iewers,  ergens  , V,  1111. 

Irde,  einde,  II,  4528,  enz. 

Ircme,  eng,  11,  2025. 

Joste,  steekspel,  ir. jouit,  V,  Ui, 

Lacrghere  , lachlust , V,  1302  [Jent.  78). 
Licbter,  smaed,  schande,  schade.  11.  782;  lil. 

548;  IV,  1316  ; V,  102. 

Lacrterer  , smaden  , V,  5038. 

Leder,  voorby  getrokken  , 1 , 1522.  eni. 

— leeddoen  , V,  2054. 

Leide  , leed  , LJ101  ; II , 648. 

Leriuj:  , lemmer,  II , 3846. 

Lette»,  laten  , IV,  2& 

Lint»  , trekken  , gaen  , 1 , 115  . 914  ; II,  1246  . 

1324,  1722, 1834  ; III,  m.  ; V,  2495,  3624. 
Lider  , belyden  , zeggen  , II  , 26.  3125. 

Lier  , belyden  , zeggen  , II , 3523. 

Lieflic  GREHtiEiT , met  het  Ij  l aengeroerd  . 

bl.ML 

Lub,  leven,  K 481  ; II  , 87;  111 , 397. 

Lijprere  , voedsel , 111 , 725. 

Lut,  bclydt,  zegt,  I^  587;  V,  1873. 

Liteee*  , blyk,  keuteeken,  II  , 3773,  5765;  111. 
1443. 

Lite  , leven , 1^  751,  enz. 

Loddecb,  wulp&ch  , dartel , III , 549. 
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Loedse,  logie,  V,  vs.  3280. 

Lonmt  lv des  , bl.  785. 

Loete*  , gelooven  , 1600. 

Lccbter  sise,  linker  zyde.  II,  2173,  5799, 
4420. 

LrcsciEü  , bespieden , belagen  , II , 3675. 
Haecrelic,  macgschappelyk , Y,  2223. 

Maertse,  mark,  grens,  bl.  745. 

Magsele,  zeker  werptuig  , II,  2878. 

Maisiere,  groevend,  III,  570. 

Mai.hmde,  gezin,  V,  478,  1302  (dent.  50). 
Maller  , elk  , bl.  724. 

Malt,  moul,  bl.  607. 

Mare,  vcrmaerd,  II,  1795;  III , 162, 

Mat,  verwonnen,  II,  3418. 

Mate  , arm,  III , 5 ; V,  95,  102,  148,  2422. 
Mect,  mikt,  zie  Muus. 

Medeblasder,  meedemaker,  bl.  725. 

Meesticht,  publieke  orde  , V,  496. 

Meerre,  grooter,  IV,  252. 

Meest,  grootst,  V,  1110,  2796. 

Metsisse,  mindernis  , bl.  785. 

Meiseliede,  zeker  soort  van  timmerlieden,  bl. 
725. 

Mere  , mare,  II , 206. 

Mersche,  weiland,  II , 5834;  III , 578. 

Mesboet,  onboetvaerdigbeid  , III,  1470. 
Mesbcee,  misdaed  , III , 528. 

Messiede  , zie  Maisside. 

Mesqvare,  ongeval,  II,  4794;  V,  4814. 
Messaecres  , loochenen , V,  516. 

Mesval  , verlies  , II , 4656. 

Mickes  , RECREs  , bedoelen,  II , 1179,  5347  ; III, 
1097, 1202;  IV,  115;  V,  1263. 

Mios,  midden  door,  II,  5796. 

Miede  , geschenk  , geld , II , 4822  ; IV,  146  ; V, 
3835. 

Miede.t,  door  geld  verkrygen,  IV,  1153. 

Misse,  liefste , II , 510. 

Misselic  , onzeker,  noodlottig , V,  006. 

Moert,  slag,  aenslag,  1^  1083;  II,  595,  5491  ; 
III,  528- 

Mosc  , munnik  , I_,  1123  ; II,  1214.  enz. 

Moskie  , monnikschap,  II,  4507. 

Mossecrcs,  couimunieren  , II,  3901. 

Deel  L 


Mordaet,  grootc  euvcldaed  , II , vs.  3591. 
Morsbel,  stuk,  fr.  morceau , V,  2096,  2158. 

Na  , byna  , III , 1317. 

Nalijcs,  byna,  II,  2612. 

Nasb,  ueus , II , 1783. 

Nechere  , geene  , II,  1184. 

Netiü  , sits  , hinniken  , III , 1532. 

Neeesste  , ernst , III , 1882. 

Nevelisc,  neef,  II,  5021. 

Nl* , nooit,  II,  1357,2451,  4283  ; V,  1926. 
Niegheres  , nergens.  II , 1183. 

Nierarb  , tyding,  1 , 818 , 1432. 

Niecte  (te),  te  niet , 1 , 1231  ; II,  700;  V,  2051. 
Niewets  (te),  te  niet , II,  3257. 

Niewabm,  nergens',  II,  983;  III,  1457. 
Nieweriscs,  nergens  , II , 664;  V,  3675. 
Nijtsprle,  krygspel,  II,  4069,  5030  (^enf.  26); 
V,  4555. 

No , noch  , II , 213. 

Nopferse  , wolscheerders  , bl.  725. 

Nose,  kwaed,  fr.  noize,  II , 5113. 

Ocsvcs  , oorzaek  (van  geschil),  V,  517,  4099, 
bl.IEL 

Odelyc  , zie  Oedelec. 

Oedelec,  ellendig,  berooid,  slecht,  V,  591,  599. 
O&RDE  , punt , scherp , II , 704, 

Olitast,  tromp , II , 3870. 

Ohhare,  afkeer,  II  , 2064. 

Os , hem  , II , 100. 

Osdaed,  wandaed  , bl.  782. 

Osdaes  , opengedaen , II , 2836. 

Osderbosdes  , vercenigd , IV,  550. 614. 
OsDERMissES  , elkander  beminnen  , II , HL 
Osgave  , onhchbelyk,  II,  5499. 

OsGiEoocD  , ongeduld  , II , 599. 

Osgrbëierb,  schrikkelyk,  I_,1470;  V,  578. 
OsGREiicEE,  onberekenbaer , III,  1140. 
Osgiiescepes , mismaekt , II,  1406. 

Osgreviert,  onverwyld  , V,  586. 

Os  racet,  visioen  , verbystering,  II,  1915,  2182, 
2313. 

OsiARB , afkeer,  smaed , II , 448,  2064, 4803. 
Osresich,  weinig,  III , 1964. 

Osses  , gunnen  j_l_,  144  ;*1I1,  1506;  V,  899, 
Osstade,  nadeel,  V,  4720,  bl.  778. 
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Om  aste  . onrust , V,  va.  169, 1303  ( Aent . 97). 
Oatberaea  , nalaten , II , 1833. 

Ostca.at,  ontkend  , V,  1384. 

Gatier  irdi,  lot  dat,  II,  3019. 

OmiiUEiis.  vermommen  , II , 3838. 

Ostsaect,  ontzeid  , II.  4557. 

OmrscoDT,  verontschuldiging,  V.  937. 

OaTSECGE*  , zie  O.ATSElD. 

Oitseid,  ontzegd  (de  vriendschap),  V,  1458, 
1883.  3043,  3374. 

Oatsiesr  , slecht  in  aenzien  , II , 107. 

Oatvecrtes , verliezen,  V,  1996,  3379. 

Ontwei  , in  stukken,  II,  1803,  3663,  3343;  III  , 
1199;  V.lltts 

Ostwittecr  , wetachendend,  II,  300. 

Osterlijt,  onuitgevoerd,  V,  1833. 

OsvROE  . onverblyd  , II  , 3303,  3607. 

OsvnoiE.  nadeel , V,  1338. 

Oa  warde  . onwaerde , versmading,  II  , 4888, 
5131.  3440. 

Oswtr,  zonde  , 111 , 607. 

Oawettech  , wet  schendend , II,  500. 

Or,  aen  , II  , 3994. 

Opdat,  mids,  indien.  lj  858;  II . 8983;  V,  1100. 
Of  es  de  DALE , op  en  neder , lil , 313  {Aeni.  40). 
Opstal,  onbebouwde  grond  , hl.  677,  750. 

Orber  , nut , 1 , 1633. 

Ors,  ros  , Il , 2G56,  2926,  3779;  IV,  1343,  enz. 
Over  , voor,  11.1 403 , 1409,  1630,  enz. 
Oterbomlecreit,  overdaed  , bl.  724. 

Oterhat,  Duitschland  , V,  2295. 

Overlidea,  voorby  gaen  , overtrekken  , I_j  236  ; 

II,  5911  ; III  , 260,  1039,  enz. 

Overhids  , midden  over,  III , 1199. 

Oi'de,  ouderdom,  II . 2277;  V,  4633. 

O®  hert  ader  , grootvader,  1 , 1 169  ; IV,  931  ; V, 
869.  2017. 

Paelge  , stroo,  fr.  paille,  II , 5230. 

Paelgraip , palsgrael'.  III,  132. 

Païde.a  , betalingen  , bl.  742, 

Past  doe>  , aen  val  ten  , rooven  , I,  637;  II , 693. 
Pederiluf.  , steenwerptuig . V,  1630. 

Peerdek  , mande  , ] , 1383  (Aent.). 

Pelles,  pelas,  dekklccdercn , 11,  2557,2752, 
4042. 


Persere  . woeker,  bl.  773. 

Pu  s Luc , zie  Pilic. 

Pilic,  lastig,  IV,  vs.  1008;  V,  438,  1302  {Aemt. 

151: 

Pire,  moeite  , last,  1 , 28. 

Pises  , trachten , moeite  doen  , 1 , 876;  11 , 1209. 

1292,  2907,3720;  V,  762. 

Plasceisx,  beplanking,  V,  1117.  bl.  I&L 
Pla.ateit,  overvloed,  II , filIL 
Plecitea,  plegen,  V,  417,  1313. 

Plede.a  sap,  houten  beker,  II , 64. 

Pliet.  pleegt , II , 1758  ; V,  1804.  4788. 

Poert,  stad,  1^  1082,  1453;  II,  412,  1101,  eu. 
Porpijs,  kans,  V,  2863. 

Porrea,  bewegen,  trekken,  doen,  gaen,  11, 1093. 

1153,  1168;  111,631,  1612;  V,  3050. 
Porse,  gedrang,  aenstoot,  II,  2927,  3188,3778; 
V,  3013. 

Praat,  trok , nam , 11 , 2185,  3270,  3324.  3904; 
IV,  4ÜL 

Prighe,  schrikverwekking  , ]_.  1417  ; II.  3685. 
111,54, 

Prova AciE  , voorraed  , V,  1923. 

Proteigate.a,  latrinae , II,  2883. 

^K’adie.a  , boosdoeners  , 663 . 

Q®  a et,  booze  , II,  5390. 

Qciste  (te),  verloren,  II,  5149. 

Raetgave,  raden,  bl.  825. 

Raste,  rust,  II,  718^  2007  , 3391,  3831;  V, 
1932,  2093. 

Rastelic,  ruslelyk  , II,  521. 

Risterea,  arresteren,  bl.  752. 

Rede,  koorts,  II,  2220. 

Redes,  gereid  hebben,  III , 928. 

Rei.sl,  optocht  tenstryde,  V,  3101.  3349.3698 
Reikb.a  , regenen,  11,  1176,  5762;  V.  3589. 
Rzisr. , zie  Refse. 

Rewerea  , randsoeneren,  II  , 711. 

Rest,  mud,  111 , 1320. 

Rese  , reus,  II.  3275,  3323,  5794. 

Riks  , dwaes,  II,  4161  ; III,  504,  1466. 
Rieseuc  , dwaselyk,  V,  1199. 

Riteel,  vermack , V,  854, 

Rote  , bende,  111 , 1190. 

Row  aert.  ruwaerd  , V,  3263. 
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Hôtes,  gerucht  maken,  V,  va.  1174. 

Sae*.  spoedig,  251 , 670  ; II,  206  , 596 . 
1027,  en*. 

Saerter  , charter,  brief.  V,  655  {Aent.  6). 

S ii> RE , fabel . H,  5677,  4119,  4137,  5657;  111 . 
1486. 

SciMoE,  schade , 1 , 595. 

Scias,  knoeiwerk  , 11.  4119. 

Scere,  spot,  II . 192j  IV,  589. 

Scieas  , aenstonds,  1114,1645;  11,2658. 

5555  ; 111,  925. 

Sciscre,  schenker,  III . 149. 

Scisde.  schending,  verderf,  II,  5000. 

Scias,  blyk,  II,  1150.  3467;  III,  1707;  IV,  826.. 
Scises  , blj  ken  , H , 2266.  3084. 

Scoenreit,  k»stbaerheid,  III,  1002;  IV.  489. 
Scoesgtter,  schoenmaker,  bl.  725. 

Scomsata,  onderbrengen,  1^  648,  888;  11,  3487; 
lit,  1376. 

Scoooa,  schuld,  II.  66^  III,  17,  üü!  ; V,  Z3& 
Scoodes,  schelden , beschuldigen.  Ij  267  ; II, 

545. 

Seist,  kerkvergadering,  synode.  1.  1611  [Aen f.); 

iv,  m 

Seeb  , droefheid  , leed  , V,  845. 

Serebrede , borg,  II,  1053,  1229. 

Sels»:,  sommige,  1,  15Û;  II , 1290,  1727, 1796; 
V,  943. 

Selke  . zulke , 11,2743. 

Selses.  zeldzaem,  V,  554. 

Suivit,  krygsman  , III  , 54J  ; V.  1330. 

Sideb  , sedert , 1 , 189. 

Sien* , aenzienlyk,  gepast,  V,  547,  2436. 

Sisbeb  , sedert , 1^  390,,  7JjL  1122;  11 , 2031; 
IV,  1222. 

Slubl,  sluip,  III,  592. 

— bast . pel,  III , 1338. 

Ssee  , sneeuw  , 1 , 1320. 

Ssevks , vallen  , I , I9Û  ; II  , 1030  ( . tent.  8J. 

So  . of,  weder,  I_,  1201. 

Socbt,  kwade  ziekte,  V',  850. 

SociiTi  a , zachter,  II,  5564. 

Soesdisc,  verdrag,  672  ; V,  1738.  2626, 
4654. 

So*  EEsic,  cenigdeels,  II , vs.  4336  4483. 


Soimer,  lastdier,  II,  vs.  2808  ; IV,  845. 

Sosdir,  uitgezonderd,  bebal ven,  II,  2478,3008, 
3403;  V,  478,  1784,  enz. 

Sosder  ESEca  si,  zonder  uitzondering,  bl.  707. 
Soct,  soldy,  V,  3778. 

Soutkbk  , psalmboek  , 11 , 4090. 

Sparre*  , glinsteren,  II,  1789. 

Spieres  , bespieders  , IV,  1527. 

Spoet,  voorspoed  , V,  68. 

Stade  , plaels,  gelegenheid,  1, 192;  V,  439,  enz. 
Stades  (staes  is),  bystaen,  helpen,  1,  140,  1542; 

III,  1409,  enz. 

Stampie,  danslied,  V,  641. 

Stasdes  . staen,  ^ 427. 

Stast,  staet  ! II , 511. 

Stat,  plaets , II , 1490  , 2026,  2835 , 2900,  enz. 
Stee saica leb  . steenbakker,  bl.  723. 

Steter,  eedstyver,  bl.  782. 

Stieptrocw,  «unnluerlyke  gebiedrresse.  775. 
Storellc  , opstokend  , bl.  755. 

Stores,  steken,  II  , 358. 

Stores,  verwoesten,  vernielen,  I,  1450,  1453  ; 

II,  550,  934;  111, 628. 

Stroweres  , verdelgen  , 139. 

Stic  , stuk  tyds , 11 , 4978. 

Stcses  , houdeu , verweren,  II,  1170,  1486. 
2692,4313. 

Swaermsse  , bezwaer,  I! , 4289. 

SwEER,  schoonvader,  Ij  578;  V,  1466,  2001. 
Talmascbr,  momaenzicht . 11,  3474.  En  verge- 
lyk  Guu.  Deutsche  Mythologie , bl.  512. 
Talwaermgr  . telwaerdig.  III,  1798. 

Teigbere  . uitspruitsels,  telgen  , II,  2638. 
Telles,  vertellen  , I,  569,  993  ; II , 772,  2737. 
3067;  III,  656  ( Acnt . 81) , 1333;  V,  212. 
1576,  enz. 

Terstide  . 9 ure  voor  middag,  IV,  1457. 

Terre,  Ie  dier,  II , 4544. 

Tbses  . te  dezen  . II,  825. 

Thasdzs  , thans  , Ij  750. 

Th  roes  , zie  Tüose. 

Ties,  trekken,  II , 5642,  enz. 

Tidm  , tyen,  trekken , II , 2720;  III,  987; 
2491. 

Tor,  toren  , III , 872,  1138;  V,  1626. 
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Tobden  , traden,  V,  vs.  2318. 

Toren  , verdriet,  leed  , I , üâü,  1104  ; II,  10258, 
2147.  2460,  3613  ; III,  30, 708;  IV,  1370; 
V,  119,  1973. 

Tort,  Irad,  V,  168. 

Triwastir  . truwantie  , bedrog  , V,  332. 

Tromt,  vertrouwen , V,  536,  en*. 

Trône  , hemel , I*  751  (Jent.  9jj  II,  3839,  3937, 
3991.  5072;  III,  312_;  V,  505. 

Tsarter  , charter,  Il , 4949. 

Tsecren , togen  , 1 , 1262. 

Twaren  , waerlvk , 13,  163  ; Il , 1 104  , enz. 

Twi,  wneroiu  , II , 2333  ; III  , 595. 

Twint,  geenzins,  niet*,  1,  1193;  IV,  1302;  V, 
746,  936,  1380. 

Vaer  , zie  Vare. 

Vaert,  gang,  II  , 5329;  III,  1700. 

— (ter)  , spoedig,  I,  1526  ; 11,  3357,  4331. 
Vallbn  (te),  gevallen,  III , 1891. 

Vanden  , aenlreffen  , bezoeken,  V,  1661. 

Vaut,  vond,  zie  ook  Vanden. 

Vare,  vree»,  L.HSW,  1205;  II,  307^  533^  73^ 
1397,  3253,  3802  ; III,  290,  en*. 

Vedel  a er  , vioolspeler,  V,  654. 

Vel,  viel , II , 2445. 

Vklne  , vellen  , 1 , 284, 1 456. 

Ver,  vrouw,  II,  315  (^eiif.),  3872  (Jent.  17^. 
Veriaren  , openbaren  , 111 , 291, 1460. 

Verrol- oen  , verstouten  , 1 , 154. 

Vercoent,  verstout,  III,  786;  V,  1748. 
Verdwasen,  verdolen  , vergaen  , 1^  475. 
Vereescren,  bespeuren,  II,  2223. 

Vereert,  verneemt,  bespeurt , II,  1372. 
Verenden,  teu  einde  brengen,  II,  375. 

Vererren  , gram  worden  , II,  1388. 
Vercierincbe.  opbod?  bl.  697. 

Verbaten,  verheven,  verheffen,  I,  8öj  IV,  1102; 

V,  2099,  4183. 

Verbeven,  oplichten,  1^  406. 

Verbawen,  verhalen  , terughalen,  V,  2138. 

V erleest , geeft,  V,  899. 

Vrrliet,  overgebracht,  V,  2940. 

Verne  , varen  , III , 1322. 

Verbot,  verdriet,  II,  43^  1529,  4807;  IV, 
549,  en*. 


Vernoyen,  verdrieten,  II,  vs.  1014;  V,  1685,  tm. 
Versleden  , afgescheiden,  III . 935. 

Versciet,  geschiedde  , II , 5202. 

Versies  , gezien,  II,  3789,  3884  ; III , 89.  1782. 
Versinnen  , beseffen  , V,  955. 

Verslaen,  verslag  doen  , V,  2684. 

Verst,  uitstel , 11 . 5088  ; V,  3733. 

Versweren  , afzweren,  bl.  725. 

Vertrecken  , vertellen  , 1^  6,  1239  ; 11,  15;  IV, 
1471;  V,  1423,  4627. 

Vsrwtaernb,  bewaren  , II,  1371. 

Verw  AERT,  bewacrd  , gewaerborgd , II , 577;  V, 
2307. 

Verwandelen,  veranderen  , V 68  ; II,  2135. 
Vetter,  huidevetter,  bl.  725. 

Vieren,  toegeven,  rusten,  V,  1957. 

Vuierne  , schikken  , V,  427. 

Vit* , leven,  vita , I_,  285;  II,  1125  , 2786,  4154. 
4170. 

Vloks  , volks,  V,  4556. 

Voerbaerste,  voornaemste  , voorste,  1,  1366; 

II,  5748;  111 , 1817. 

Voerdan  veere,  voorlaen  , I , 156. 

Voere,  handeling,  handel wyze,  V*  3127.  4928. 
Voert  beer,  voortaen,  I,  845,  951;  II,  627,9872. 
VoERwucR,  voorstryd,  voorvechten,  II,  2921, 
3465,  5684,  4966;  III,  1942. 

Vollic  , acnstonds,  dadelyk  , II , 1442;  111,981. 
Voeders,  voorouders , 1 , 1163  ; II,  5718,  5865. 

III,  212  (Jent.  70^  2091;  IV,  40j  V,  909. 
Vreest,  zie  Vereescben. 

Vei  , verheven  , vrymachlig,  II,  454,  5335;  III. 
1040);  IV,  729. 

Vroe  , vrolyk , I,  1436;  II,  1052,2275.3879; 

III , 562  ; IV,  48,  enz. 

Vroentr,  vroondienst , bl.  694. 

Vroren,  baten,  1 , 999;  V,  1382,  3958. 
Vroede  , vreugd , II , 258,  2199,  3999. 

Vrccbt,  vrees,  II , 5159  ; III , 1418. 
Vrccmtelile  , vreeslyk,  II , 1395  ; IV,  1423;  V. 
589. 

Wacbarbe  , helaes  ! V,  I!* 

Waerde  , woorden,  bl.  805. 

— wacht,  voorwacht,  III,  1169;  V, 
5090,  3223,  3395. 
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W **,  waer  van  daeu  , Ul , va.  2098. 

Wasosb , levenswyze,  11,  Si. 

Wiim  , wacr  van  daen  . 1.  7.  485. 

Wabe  , bewaring,  vervraring,  II,  4802. 

Wiiiii  (te),  waerlvk  , 205 , 1012;  II,  178 , 

1127;  V.  1989,  enz. 

Wimii,  vasten,  II . 805. 

Wbci  es  de  weder,  door  eu  door,  Il , 5977. 
Wboee  mdi  voort,  hier  en  daer,  1^  55;  II, 
2251. 

Wederw  ar  deler  , herzetten  , bl.  785. 

Wbi  , weg,  V,  2785. 

Wiuu,  bj  na , II,  661^  4277,  4527. 

Wm , sterkte , 1,  1449. 

Weereraloer  . twisten?  bl.  791 . 

Wirrica,  naer  de  wet  levende,  1, 1099,  1154, 
1185;  III,  12k 


Wib  , wyddc , 1^  vs.  1224  ; II,  955. 

W io art,  stryder,  III,  1580. 

Wiob  , stryd , L H*  «712.  2721.  2902, 
5548,  enz. 

Wijca , stryd,  L 885,  1477;  II,  2619,  2812. 
5059;  111 , 1946.  enz. 

WucaoARE , strvdbaer,  strydzuchtig,  U . 5052. 
\V  ucacair.R  , begeerig  ten  stryd,  V,  2500. 

Wilb,  tyd,  L 1831,  1622;  H, 1401,  2127,  2680. 

5205,  5460;  III,  843^  1657;  V,  ï£k 
Wiibr  , weleer,  eertyds,  L 184,  1149;  11,  1322. 
2416,  2429.  2727,  3047.  3248,  5096;  III. 
1149. 

Woode,  meêkrap,  bl.  725. 

Wroeger  , beschuldigen  , bl.  785. 

Zondoacier  , zvrdccrircer  , rechtelyke  vonnis- 
gevingen,  bl.  801. 
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A akav  , à semailles,  page  074. 

Ayre . âne,  673. 

Airetf.ih  . adhériler,  investir,  680. 

Aicwt,  aide,  069. 

Amerrir.  amoindrir,  703. 

Aschois  , avant , 681. 

Ahistole  , le  pape.  069- 
Arr art,  appert.  799. 

Avoiryeis,  avertissement , 704. 

Rares  , artifices  , 609. 

Roisoie,  tromperie,  669. 

Chaire , brasserie  , 680. 

Ckeret,  chariot . 073. 

Corti».  verger,  clos,  080. 

Cobstre  , clerc,  sacristain,  850. 

Creeatre  , accroître , 703. 

Cure  , attelage , 069. 

Delg ss,  lundi,  609. 

Deva.rtrair  , prédécesseurs,  776. 

Detireit,  dit , G81. 

Dit,  ordonnance , 009. 

Ekoligies  , homologué  , 799. 

Ernêrer . iuférer,  075. 

Kbssiart,  escient,  675. 

Ferroir,  faucher  le  foin.  081. 

Fie.  foi,  609. 

Geles,  mesure  , H.  gelte , 080. 

Haities  , bien  portant , réjoui,  671. 
tfmuvCTii,  hàtivité,  788. 

JocnRiCL  tebergaitl,  journal  à terrage,  680. 
Jusce  , acte  de  soumission  , 811. 

Lf.gwier,  levier,  balance,  081 . 

Loin,  approuver,  675. 


Maroir  i»b  sart,  maison  rustique  , page  681 . 
Marcre,  frontière,  850. 

— traité . 850. 

Masrier,  manant,  680. 

Mute,  munis . 680. 

Occoiso.r , dispute , 705. 

Ors,  le  poids,  744. 

Panser  , saisir.  674,  681 . 

Pars  , saisie  , l'objet  saisi,  674,  675. 

Perre  , payer,  789. 

PiERTim , perdrix,  681. 

Plarchor  , plant,  673. 

Plécerie,  caution,  704. 

Pouecrmu,  porc,  675. 

Pocrprise  de  sart,  jardin,  cour,  ferme  , enclos. 

680.  Voy.  Perrata. 

Preker  air  , premier,  669. 

Proyère  , impôt , fl.  brde,  681. 

ÇIuirg,  coin , 793. 

Regok  , méteil , 680.  Voy.  Perrata. 
Sarçgekaragc,  enquête,  675. 

Sarteir,  enlever  des  broussailles  , 674. 

Sarteis,  défriché,  675. 

Sciir  , échoir,  681. 

Sieveert,  suivent , 669. 

Soibgrb  , empêchement , 850. 

Soc  r,  soldé , 681 . 

Tou  dis  , toujours , 744. 

Varra  , viendra , 755. 

Veuwe  (kr),  en  instruction  . 705. 

Waice  , gage  , 796, 

Wars,  gant,  680.  Voy.  Perrata. 

Yawes  , eaux , 674. 
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ERRATA  ET  ADDENDA. 


Page  19,  * er»  736,  *e  trouve  begkeerde,  lises  gheerde. 

— 47,  — 1212,  — franc  toit  h , — f rit  ne  uni*  n. 

— 64,  — 1845,  — ns t verslagen.  — versloegen. 

— 88,  — 29,  — meningen,  — mentgen. 

— 116,  a,TS.  1371,  — verrest,  vreest,  — vareest,  verneemt,  vso  vretisclien. 

— 119,  notes  1442,  — ten  vollen,  — dadelyk  , aenslonds. 

— 186,  ver*  2473,  — an,  — van. 

— 249,  n.v*.  6113,  — nos  ce  re,  — noce  re. 

— 285,  vers  169,  — gheerherghen,  — ghrerberghen 

— 442,  o.v*.  4,  — ene,  — en. 

— 506,  ver*  2871,  — sonde n,  — tonden. 

— — 587,  — 4934.  — verdrieren , — verdriren. 

— 607,  lig,  7 «lu  I*'  diplôme  , lises  De  mvdio  frumenti  tria  vasa  sumuntur. 

— 611.  h la  note.  O mot  qui  en  français  sc  disait  carrée  deterre  et  répondait  su  mot  carrucata  est  défini 

par  Ducange  tantum  terme  quantum  uno  aratro  colt  patest  in  anno. 

612,  lig.  6 du  6*  dipl.  mettes  ua  point  après  te  t Obus. 

— 613,  — 8 du  7«  — concetsu»  nostnr,  lise»  mostra. 

— 627,  1 1 du  23*  — Uset  si  anten»  ertra  villam  ducat,  ecfuus  tfmlibat  drbet  oholnm 

— 628,  — 7,  ponctues  ainsi  : qui  eos  adduçit  ; si  aulcm,,., 

— — — 13,  non  nare  rit,  lises  non  renerit. 

— 631,  — 27,  poterint,  hsnpoterunt. 

— 633.  — dernière , dubito , lives  débita. 

— 640,  au  titre  du  dipl.  XXXIV,  lises  «tu  mois  de  mars  1234. 

— 652,  lig.  9 du  dipl.  XL VIII,  de  mérita,  lises  démérita. 

— 656,  — 27,  axegarit,  lises  exagerint. 

— 665,  — 6.  Çawersini.  (l'étaient  de*  marchands  italiens  fameus  par  leur  usure,  et  contre  lesquels  ou  fil 

au  moyeu  tige  des  ordonna  nées  nombreuses,  ainsi  que  contre  les  juifs  et  1rs  lombards. 

— 667,  la  date  du  diplôme  LX  V est  16  mars  1287. 

— 676.  le  diplôme  LXXIII  devrait  sc  trouver  après  celui  numéroté  LXXI V. 

— 677,  — 16  du  dipl.  LXX1V,  ôtes  la  virguh:  après  no  stro  ; metteE-en  une  ap  rètfutmus 

— 678,  — 7,  ntlulomus,  lises  nihilominus. 

— 680,  note  2,  rrgon.  Ce  mol  ne  veut  pas  «lire  orge,  mais  froment  et  seigle  mêlé*,  c'est-à-dire  méied.  Il  m 

«lisait  eti  latin  rao,  arma . 

— — — 4,  pou rp rue  de  sart.  Corriges  , jardin , cour,  ferme  , endos. 

— — — 15,  uns  sue  ns.  Partie  du  pris  d'investiture  que  l'on  payait  moins  nu  seigneur  qu'à  se*  offieiers. 

— 687,  lig.  9,  vindituujue,  lises  vendittoque. 

— 696,  — 31,  dunet , lires  du  net . 

— 700,  — 23,  obara , — arbore. 

— 705,  note  2,  occasion,  — occotson. 
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ERRATA  ET  ADDENDA. 


lJ*ge  713,  lig.  32,  getoonde  a,  lise*  getcouden. 

— 739,  - — 9,  senti,  lises  unie. 

— 743,  — 6,  vergoeden,  lises  vergouden. 

— 749,  sc  lit  comte  de  Lny,  lises  comte  de  Lot. 

— 751,  lig.  dernière,  protrissts,  lises  priori  tut. 

— 753,  — 17,  geruiot’en,  lises  geerloven. 

— 762,  — 31,  corum  , lises  eorunt. 

— — — 38,  ncurrunt,  lises  incurrnnt. 

776,  — 4 du  dipl.  CXLYIII.  Si  i/fwin/niM,  espliqoet,  ses  prédécesseurs . 


— MS,  lig.  3,  proven then,  lises  pnrvanchen . 

— 819,  la  date  du  djplûae  CLXXX11  est  3 mars  1339  et  non  1349. 

— 835,  — CXCV  est  16  septembre  1346et  non  1349. 
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